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Chapitre 1841 – Des Esprits Malveillants Qui Complotent La Destruction


Traducteur/Checker: Gray

Sunny se tenait au bord de l'Île d'Ivoire, regardant le ciel. La Mimique Merveilleuse était derrière lui, faisant toujours semblant d'être une pittoresque maisonnette en briques — celle-ci se trouvait entre le bosquet et le lac, sur l'étendue vide d'herbe émeraude à côté de la grande pagode.

L'endroit était assez paisible, et la vue depuis sa fenêtre n'était généralement pas moins spectaculaire qu'elle ne l'avait été à Bastion.

...Bien sûr, cette tranquillité était trompeuse.

L'Île d'Ivoire était très haute dans les airs. Bien plus bas, le bras du dieu mort reposait lourdement sur le sol cendré. Un long pont reliait l'humérus et le radius, qui s'étaient détachés il y a des lustres... le pont avait été récemment construit, et actuellement, une immense colonne de guerriers marchait dessus, prête à entrer dans Godgrave. Une mer de bannières vermillon flottait au-dessus comme du sang.

La vue de la grande armée du Domaine de l'Épée était assez intimidante.

Il y avait des centaines de milliers d'Éveillés, de nombreux Maîtres et des douzaines de Saints exaltés. Une telle force n'avait jamais été rassemblée dans l'histoire de l'humanité — ou du moins dans le monde réel. D'innombrables humains ordinaires suivaient les guerriers dans le vaste train de l'armée.

Fait amusant, cette grande force n'avait pas été rassemblée pour combattre les Créatures du Cauchemar ou d'autres horreurs du Royaume des Rêves. Elle avait été rassemblée pour faire la guerre à une armée humaine similaire qui se trouvait actuellement très loin, de l'autre côté du squelette titanesque, en train d'escalader son bras droit.

Quoi qu'il en soit, Sunny ne regardait pas l'Armée de l'Épée. Il regardait plutôt le ciel.

Le ciel était bleu et clair il n'y a pas si longtemps, mais maintenant, il était lentement dévoré par des nuages gris. Ils franchissaient enfin la frontière du royaume — sous peu, un éclat blanc anéantissant suffoquerait les cieux incandescents et jetterait un sort funeste à tous ceux qui seraient pris directement dans sa lumière.

Il soupira.

Il ne se sentait pas du tout en sécurité, à envahir Godgrave au sommet d'une île volante. Quelle que soit la puissance de ses enchantements, l'Île d'Ivoire était énorme et immensément lourde — par inertie, elle ne pourrait pas s'arrêter instantanément si le voile nuageux venait à se déchirer. Ce qui signifiait qu'ils seraient tous réduits en cendres.

Quelle entrée en matière pour une guerre !

Techniquement, la guerre avait déjà commencé. La déclaration officielle avait eu lieu peu après le départ de l'Île d'Ivoire de Bastion, il y a presque un mois. À ce moment-là, Nephis et Cassie avaient été convoquées dans le monde réel... Sunny avait également été invité, mais en tant que Seigneur des Ombres, et non en tant que Pourvoyeur de Mémoires des Gardiens du Feu.

Une réunion historique eut lieu dans la forteresse du Clan Valor à CSQN. Tous les Saints du Domaine de l'Épée étaient présents, ainsi que les chefs des clans vassaux qui ne possédaient pas de membre Transcendant pour le moment.

Mais ce n'était pas l'illustre compagnie qui rendait cette réunion historique. C'était le fait que le Roi des Épées lui-même y assistait.

Sunny fut assez choqué lorsque les portes s'ouvrirent et qu'une lourde présence s'installa soudainement dans la salle opulente, forçant même les Saints les plus puissants à se raidir et à se taire. Bien sûr, son visage était caché par le Masque de Weaver, et personne ne s'en rendit compte.

Ils étaient assis autour d'une vaste table ronde qui, semblait-il, avait été taillée dans le tronc d'un arbre gigantesque. La table avait une certaine signification, sans aucun doute... peut-être était-ce cet arbre en particulier qui avait été la source de l'abominable forêt tuée par Anvil de Valor dans le passé.

En tout cas, il y avait un siège vide à côté de Morgan. Sunny supposa qu'il avait probablement été laissé vide en l'honneur de Saint Madoc, son oncle — mais il se trompa.

Alors que la vaste présence enveloppait la salle, on entendit le bruit de pas lourds, et un grand homme en armure sombre entra, une cape vermillon drapée autour de ses épaules.

L'homme était naturellement imposant, d'une manière qui faisait reculer les autres. Il était grand, avec des épaules larges et une carrure impressionnante. Ses yeux étaient gris et froids comme de l'acier trempé, leur regard était suffisamment oppressant pour faire frémir. Ses cheveux étaient noirs et une barbe fournie masquait le bas de son visage austère.

Malgré cela, il était impossible de ne pas remarquer à quel point il était noble et distingué.

L'homme devait avoir près de cinquante ans, mais il n'en paraissait pas plus de trente.

Cependant, ce qui frappait le plus chez lui n'était ni sa taille, ni sa carrure, ni ses yeux gris et froids. Ce n'était même pas la force oppressante de sa présence insondable et illimitée.

C'était quelque chose d'invisible et d'intangible. Une qualité d'un autre monde qui forçait à le regarder, à lui prêter attention... et à vouloir s'agenouiller devant lui.

C'était Anvil, le Roi des Épées.

Sunny ne l'avait vu qu'une seule fois, de loin. Il ne savait pas encore quelles étaient les barrières qui empêchaient les Souverains de se rendre souvent dans le monde réel, ni ce qu'il en coûtait de les franchir. Tout ce qu'il savait, c'est qu'aujourd'hui, le roi avait décidé de descendre dans le monde des mortels.

Le reste de la réunion se déroula dans le flou.

Anvil ne perdit pas beaucoup de temps, parlant de manière calme et concise — comme si le concept même de gaspiller des mots était offensant pour lui. Il n'avait pas l'air d'essayer d'expliquer quelque chose aux puissances réunies ou de vouloir les persuader... au lieu de cela, il exposait simplement sa volonté.

Son message était clair. Les dirigeants du Domaine du Chant avaient conspiré pour tuer sa fille, et donc pour nuire au Domaine de l'Épée. Il allait donc rassembler une armée pour marcher sur Ravenheart et renverser le trône de Ki Song.

Et les personnes présentes, en tant que ses vassaux, deviendraient cette armée.

Sunny était tellement pris par l'atmosphère solennelle et l'autorité irrésistible qui se cachait dans la voix profonde d'Anvil qu'il faillit ne pas voir l'ironie de la situation.

En effet, le représentant du clan Han Li était également à la table. C'était le clan dont était issue Caster, qui avait été envoyée au Rivage Oublié pour tuer Nephis. L'ordre de l'éliminer dans le Royaume des Rêves avait probablement été donné par le Roi des Épées.

Mais à présent, ce même roi proclamait la guerre sous prétexte de punir quelqu'un d'autre d'avoir tenté de l'assassiner.

Sunny jeta un coup d'œil à Nephis, se demandant si elle allait réagir.

Et, en effet, elle le fit.

Alors que tout le monde restait silencieux, soit en accord avec le roi, soit trop méfiant de son pouvoir pour soulever une objection futile, elle fut la seule à parler.

Nephis se prononça contre la guerre.

Sa voix était égale et son expression posée. Elle énuméra calmement toutes les raisons pour lesquelles une guerre serait désastreuse pour les deux Domaines et demanda à son père adoptif de reconsidérer sa position.

Morgan semblait amusée par la suite des événements, tandis que les autres personnes réunies dans la salle gardaient un visage neutre.

En fin de compte, les paroles de Neph n'avaient aucun sens. Anvil balaya son objection d'un regard et de quelques phrases froides.

Tout le monde ici savait bien que cela ne servait à rien d'essayer de défier la volonté du Souverain. Nephis, bien sûr, le savait mieux que quiconque.

Si elle s'était exprimée, ce n'était pas dans l'espoir sincère d'éviter la guerre. Au contraire, il était important de le faire pour une tout autre raison — il fallait qu'il y ait une trace de son opposition à la décision d'Anvil.

Il devait y avoir des rumeurs selon lesquelles Étoile Changeante du clan de la Flamme Immortelle s'était opposée à l'effusion de sang, au gaspillage de vies humaines et à la laideur épouvantable de la guerre civile entre les humains depuis le tout début. Même si c'était pour la venger de ceux qui avaient conspiré à sa mort.

Ces rumeurs étaient nécessaires pour lui permettre de tuer son père adoptif et Ki Song, puis d'usurper leurs trônes sans être taxée de tyran. Le moment venu, elle devait être accueillie comme une salvatrice.

Sunny sourit derrière son masque.

Nous vivons dans un monde rempli de trahisons...

Peu de temps après, le Domaine de l'Épée déclara la guerre au Domaine du Chant.

La nouvelle fut diffusée dans le monde réel et annoncée par des hérauts dans les villes du Royaume des Rêves.

Les deux mondes semblèrent exploser.

Sunny était loin de la civilisation et trop occupé pour observer la réaction immédiate des gens, mais elle devait être intense. En un instant, les fondements mêmes du monde furent ébranlés. Le gouvernement tenta de gérer la situation, tant bien que mal, mais il était impuissant face à l'influence des Grands Clans.

La population du monde réel était terrifiée et paralysée par le choc. Il en était de même dans le Royaume des Rêves.

Pourtant, nombreux étaient ceux qui accueillaient favorablement la nouvelle, ayant été préparés par une propagande méticuleuse à ressentir exactement la même chose. Des deux côtés, beaucoup brûlaient d'un zèle militant et avaient soif de punir l'ennemi.

C'est ainsi que deux grandes armées furent rassemblées et envoyées à la guerre.

Cela ne se fit pas en un jour, mais cela ne prit pas non plus beaucoup de temps. Les préparatifs des deux Souverains avaient été considérables.

...Aujourd'hui, l'Armée de l'Épée était enfin prête à entrer dans Godgrave.


  
    

Chapitre 1842 – Premier Sang
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Alors que Sunny observait le ciel, il entendit le bruit de pas légers derrière lui. Nephis s'approcha et s'arrêta à ses côtés, vêtue d'une armure en acier brillant.

Elle le regarda et sourit.

Malgré les nuages sinistres au-dessus de lui et l'immense armée qui marchait vers une guerre calamiteuse en dessous, il ne put s'empêcher de sentir son cœur s'emballer à la vue de ce sourire.

Sunny avait lu quelque part que les gens décrivaient souvent ce sentiment comme des "papillons dans le ventre". L'image d'une nuée de Papillons Sombres déchirant les parois de son ventre lui semblait plus épouvantable que romantique, alors il doutait vraiment du sens littéraire de ces gens... mais, tout de même.

Même si un mois s'était écoulé depuis leur premier baiser, il ressentait encore de l'excitation à chaque fois qu'il la voyait. C'était étrange et déplacé de se sentir ainsi béni à la veille d'une guerre désastreuse. Mais c'était le cas.

La vie est ainsi faite qu'elle est étrange.

Un sourire apparut également sur son visage.

"Avez-vous assez de temps libre pour rendre visite à un humble enchanteur aujourd'hui, Dame Nephis ?"

Elle s'attarda un instant, puis haussa les épaules.

"J'ai peut-être un peu de temps..."

Ce disant, elle tourna la tête et regarda également le ciel.

"Êtes-vous inquiet à propos du soleil ?"

Sunny hocha lentement la tête.

"Je suis en effet un peu nerveux. Pensez-vous que les nuages tiendront jusqu'à l'atterrissage ?"

Nephis inspira profondément.

"Quelqu'un s'en assurera. En fait... elle devrait arriver d'un moment à l'autre."

Sunny haussa les sourcils.

C'est alors qu'une étincelle subtile s'alluma dans ses yeux.

On entendit un battement d'ailes et une ombre immense s'abattit sur l'herbe émeraude.

Un instant plus tard, une femme se tenait devant eux. Elle était grande et mince, avec de longs cheveux qui tombaient comme une cascade d'or pâle. Sa posture était parfaitement droite et son visage froid était d'une beauté éblouissante.

La femme portait une armure d'acier légère, dont les épaulières et les cnémides étaient ornés de plumes stylisées. Le regard de ses yeux ambrés et sévères était perçant et lourd, et une cape blanche brodée de fils d'argent pendait dans son dos.

Sainte Tyris n'avait pas changé d'un iota.

Sunny était heureux de la voir... bien sûr, il cachait son bonheur derrière un masque de respectueuse méconnaissance.

Marée Céleste s'inclina légèrement.

"Dame Étoile Changeante."

Nephis acquiesça.

"Sainte Tyris."

Ces deux-là n'étaient pas très proches l'une de l'autre, mais elles entretenaient de bonnes relations depuis ce qui s'était passé lors de la Bataille du Crâne Noir. En fait, il n'y avait probablement aucun Saint parmi les vassaux du Clan Valor qui soit plus lié à Nephis que Marée Céleste.

Son clan était également différent de ce qu'il était auparavant. Son statut était encore loin d'être favorisé par le roi, mais maintenant que Roan était devenu un Transcendant, il y avait deux Saints parmi les membres du clan. Peu de familles Héritières pouvaient se vanter d'une telle chose, alors rien que pour ça, il était impossible d'ignorer ou d'opprimer la Plume Blanche.

Plus important encore, le statut de Marée Céleste montait en flèche maintenant que la guerre était imminente. Son pouvoir sur le vent et les nuages faisait d'elle l'une des personnes les plus précieuses de Godgrave... c'était une épée à double tranchant.

Elle était indispensable aux dirigeants du Domaine de l'Épée, et ils étaient donc obligés de la traiter avec gentillesse.

D'un autre côté, elle était l'une des principales cibles des forces du Domaine du Chant. Sunny était par conséquent plus qu'inquiet à son sujet.

Nephis, quant à elle, hocha sèchement la tête dans sa direction.

"Voici Maître Sunless. Un enchanteur employé par les Gardiens du Feu."

Sainte Tyris le regarda sans expression, puis fronça un peu les sourcils.

"Maître Sunless... votre nom me dit quelque chose. Ah. Ma fille vous a-t-elle commandé une Mémoire ?"

Il s'inclina poliment.

"En effet, j'ai eu le privilège de répondre à une demande de l'Éveillée Telle."

L'expression de Marée Céleste ne changea pas, mais il pouvait jurer que ses yeux étaient devenus un peu plus chauds.

"Je vois. Cette Mémoire sert bien mon mari. Votre compétence est digne d'éloges, Maître Sunless."

Ce disant, elle sembla oublier son existence et regarda Nephis.

"La frontière du royaume est proche. Combien de temps faudra-t-il à l'Île d'Ivoire pour atteindre la zone cible ?"

Nephis répondit de manière neutre :

"Environ une heure, à vitesse maximale. Serez-vous capable de tenir aussi longtemps, s'il le faut ?"

Marée Céleste jeta un coup d'œil au ciel gris, s'attarda un instant, puis acquiesça.

"J'y parviendrai. Mais je ne pourrai rien faire d'autre."

Le ciel en feu n'était pas la seule menace qui les attendait à Godgrave. C'était la plus grave, cependant, et tout le reste n'avait pas d'importance.

Nephis fit signe à Sainte Tyris de la suivre et se dirigea vers la Tour d'Ivoire.

"Nous nous occuperons du reste. Permettez-moi de vous guider..."

Alors qu'elles s'éloignaient, elle jeta un regard poignant à Sunny.

Il sourit et hocha subtilement la tête, lui disant de ne pas s'inquiéter pour lui. En tant que Maître Sunless, il n'était pas censé participer aux batailles — il ne pouvait donc qu'observer aujourd'hui. C'était une situation étrange, mais il ne pouvait pas se plaindre.

De toute façon, il y aurait beaucoup de batailles à mener d'ici peu... peut-être plus qu'il ne pouvait en supporter, même avec ses sept corps.

Lâchant un lourd soupir, Sunny se tourna vers le bord de l'île et regarda vers le bas.

À un moment donné, la porte de la Mimique Merveilleuse s'ouvrit, et Aiko en sortit, baillant en regardant autour d'elle avec des yeux endormis.

L'apercevant, la petite fille quitta le porche et survola le cottage, pour finalement atterrir sur l'herbe près du bord de l'île.

Elle baissa les yeux et fit la grimace.

"Bon sang, patron. Il y en a tellement. Tellement de clients potentiels !"

Sunny lui jeta un regard noir.

"Couvre tes bras."

Malgré la gravité de la situation, Aiko portait des vêtements banals — et même pas formels. Son t-shirt noir était imprimé d'une sorte de Créatures du Cauchemar, avec un nom de groupe écrit au-dessus en lettres grasses... ce qui n'était pas vraiment un problème, si ce n'est que le tatouage complexe d'un serpent qui s'enroulait autour de son bras droit était presque entièrement dévoilé.

Elle eut un sourire penaud et invoqua une tunique verte.

Sunny hésita, puis dit doucement :

"Es-tu sûre de ne pas vouloir que je t'emmène dans le monde réel ?"

Aiko leva les yeux vers lui et cligna plusieurs fois des yeux.

"Et manquer tout le plaisir... Je veux dire, rater un événement aussi historique ? Non, merci. En plus, je les connais bien. Ne vous inquiétez pas, patron, ils s'en sortiront, ils ont survécu à pire."

Il la fixa quelques instants, se demandant si elle changerait d'avis après avoir vu Godgrave.

Finalement, il ne dit rien. Ensemble, ils regardèrent l'épaule du squelette colossal se rapprocher de plus en plus.

L'Île d'Ivoire accéléra, laissant l'armée montante loin derrière. Rapidement, le ciel fut entièrement caché par un voile nuageux, l'air se réchauffa et la lumière du jour changea subtilement.

Ils se dirigeaient vers la clavicule de la divinité morte, où le camp de base de l'Armée de l'Épée était censé être établi. Et eux — les Gardiens du Feu — étaient censés être l'avant-garde de l'invasion humaine à Godgrave.

Leur tâche ne consistait pas seulement à éliminer les Créatures du Cauchemar qui peuplaient la région et à servir de rempart pour protéger la lente avancée de l'armée le long du bras du titanesque squelette. Ce qu'ils devaient faire était bien plus important.

Il s'agissait d'apporter l'autorité du Roi des Épées, et la puissance de son Domaine, à cette terre maudite.

Très vite, la vaste étendue de l'ancienne clavicule s'étendit sous leurs pieds.

Le sol était blanc, mais on n'en voyait presque rien sous l'épais tapis de végétation écarlate. La mousse, l'herbe et les plantes grotesques étaient toutes rouges, comme si de la moelle sanguinolente avait explosé dans les fissures de l'os ancien.

Bien sûr, la jungle vermillon grouillait de toutes sortes de créatures abominables, qui se déplaçaient et se dévoraient dans une course folle pour vivre et se développer dans le temps inconnu, mais inévitablement fugace, avant que le voile nuageux ne se brise et que le soleil impitoyable ne les réduise toutes en cendres.

À un stade aussi avancé de l'infestation, la surface de la clavicule du dieu mort n'était pas beaucoup plus sûre que l'étendue sombre des Creux, où vivaient les véritables horreurs. Les étranges Créatures du Cauchemar peuplant Godgrave auraient eu assez de temps pour devenir immensément fortes, atteignant en masse le rang Corrompu ou Supérieur.

Les plus fortes d'entre elles s'étaient déjà retirées sous terre pour tenter de se faire une place à l'abri des cieux annihilants, mais il en restait encore beaucoup.

Et maintenant, toute leur attention était tournée vers la belle île qui dérivait sous les nuages.

D'ordinaire, ces abominations n'auraient ressenti que de la peur en regardant le terrible ciel. Mais aujourd'hui, peut-être pour la première fois depuis d'innombrables années, elles ressentaient quelque chose d'autre.

Une faim si profonde qu'elle les poussait à la frénésie.

Immédiatement, la jungle écarlate sembla... bouillir.

De nombreuses abominations se précipitèrent en direction de l'île descendante comme une marée morbide. La plupart d'entre elles couraient, glissaient ou rampaient, mais certaines étaient capables de s'élever dans les airs.

Un vaste essaim de Créatures du Cauchemar s'éleva du sol à la rencontre de l'Île d'Ivoire. La Citadelle volante semblait vouée à être engloutie par la nuée de Créatures de Cauchemar.

Mais un changement imperceptible se répandit dans le monde.

Les yeux de Sunny se rétrécirent lorsqu'il reconnut cette sensation familière.

Un autre Composant de la Tour d'Ivoire se déchaîna, et soudain, ce fut comme si une onde de force invisible s'était abattue sur les abominations qui s'élevaient, les projetant au sol ou oblitérant carrément leurs corps hideux. Le sang se répandit dans le ciel comme une pluie cramoisie.

Le tyrannique Écrasement était arrivé à Godgrave, fauchant d'innombrables vies lors du premier abattage de la grande Guerre des Domaines.


  
    

Chapitre 1843 – Atterrissage Brutal sur Vous
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L'Écrasement s'abattit sur Godgrave, aplatissant une large portion de la jungle vermillon et pressant les Créatures du Cauchemar dans la surface blanche de l'os ancien. Sa portée était bien moindre que dans les ruines du Royaume de Hope... mais sa force était tout aussi tyrannique.

Les abominations ailées qui s'élevaient vers l'île volante furent soit anéanties, soit projetées au sol. Un déluge de sang s'abattit sur elles, et seules les plus fortes et les plus résistantes des horreurs volantes parvinrent à rester en l'air. Elles s'obstinaient, les yeux remplis d'une frénésie démente.

Il y avait parmi elles de terrifiants mastodontes aériens et des créatures agiles qui se déplaçaient à l'aide d'ailes rapides et translucides.

La première flèche s'abattit aussitôt sur l'une des plus grandes abominations, la frappant à l'œil et oblitérant la moitié de sa tête hideuse.

Sunny regarda le spectacle macabre, sentant son sang bouillir d'un frisson familier. Il n'avait jamais pensé qu'il s'habituerait un jour à l'horrible creuset de la bataille, mais il était là, agissant comme s'il y était accro. Il désirait ardemment participer à l'effusion de sang, mais ne pouvait se le permettre. C'était la chose la plus étrange.

Il voyait les Gardiens du Feu, répartis sur le pourtour de l'île, tirer à l'arc. Certains d'entre eux étaient de meilleurs archers que d'autres, mais tous maîtrisaient suffisamment l'archerie pour être une présence mortelle sur le champ de bataille.

Leurs Mémoires étaient toutes de premier ordre, également — non seulement parce qu'ils en avaient rassemblé un vaste arsenal au cours des longues années passées à défendre l'humanité contre les horreurs du Sortilège du Cauchemar, mais aussi parce que Sunny avait personnellement bricolé leur équipement au cours du dernier mois. En plus de cela, toutes ces Mémoires étaient mises en valeur par la Couronne de l'Aube que portait Nephis.

Un barrage de flèches enchantées décochées par sept cohortes d'Ascendants était un spectacle désastreux à voir.

Les Créatures du Cauchemar ailées qui avaient subi l'Écrasement furent tout simplement effacées de l'existence, des morceaux de chair pleuvant sur la jungle écarlate en contrebas. Il n'en restait plus qu'une — une énorme bête aux ailes assez larges pour noyer le monde dans leur ombre. Ses yeux frénétiques brûlaient d'une malice glaciale, et sa peau brun pâle était parsemée de dizaines de flèches, dont aucune ne parvenait à la transpercer assez profondément pour lui infliger des dégâts substantiels.

Le vent gémit lorsqu'il fut déchiré par ses puissantes ailes.

Mais avant que la monstrueuse créature ne puisse s'élever plus haut, une flèche enflammée descendit du sommet de la Tour d'Ivoire et lui transperça net la tête. Des volutes de flammes blanches s'échappèrent de l'intérieur de son crâne fendu.

L'abomination massive perdit son dynamisme, tournoya dans les airs et commença à tomber.

L'Île d'Ivoire tombait du ciel couvert, descendant de plus en plus bas. Plus elle se rapprochait du sol, plus la jungle était affectée par l'Écrasement. De nombreuses Créatures du Cauchemar qui avaient été enfoncées dans la mousse rouge étaient maintenant aplaties en tas de chair sanguinolente, des éclats d'os tranchants dépassant de leur peau brisée.

La plupart d'entre elles étaient suffisamment puissantes pour survivre.

La vitesse de descente de l'île volante commença à se réduire.

Elle restait néanmoins importante, presque incontrôlable — comme si les habitants de l'île étaient pressés d'atteindre le sol.

Et c'était le cas. En effet, le ciel au-dessus d'eux était baigné d'une lueur aveuglante, et seul un mince voile nuageux les séparait d'un anéantissement inéluctable.

"Accrochez-vous !"

Lorsque le cri se répandit parmi les Gardiens du Feu, Sunny se mit gracieusement à genoux et posa une main sur l'herbe. Aiko flotta simplement dans les airs, planant au-dessus du sol.

L'instant d'après, l'Île d'Ivoire s'écrasa lourdement sur la surface blanche de l'os ancien.

La clavicule du dieu mort trembla, et une violente onde de choc anéantit une grande partie de la jungle vermillon à proximité de la zone d'impact.

Les sept chaînes suspendues à l'Île d'Ivoire s'entrechoquèrent en heurtant le sol. Le lac reposant à sa surface ondula, débordant de ses rives, et le Briseur de Chaînes se balança sur les hautes vagues.

L'Île d'Ivoire s'immobilisa, inclinée sur l'étendue blanche d'os ancien.

L'Écrasement se dissipa.

En contrebas, d'innombrables Créatures du Cauchemar se déplacèrent, sortant du sol. Leurs yeux injectés de sang se fixèrent sur les silhouettes des Gardiens du Feu qui les regardaient d'en haut.

Le nuage de débris soulevé par l'impact ne s'était pas encore stabilisé qu'ils commencèrent à se déplacer, se dirigeant vers l'île envahissante de tous les côtés.

Cependant, les Gardiens du Feu se déplaçaient également.

Le plus proche de Sunny était Sid, qui avait été la conductrice de Neph le jour de la tentative d'assassinat. Vêtue d'une armure légère et armée d'une épée et d'un bouclier, elle s'approcha du bord et regarda la marée d'abominations avec un sourire.

Puis, avant que les étincelles de lumière tourbillonnant autour de sa tête ne se manifestent en casque, elle leva son épée et embrassa le plat de sa lame.

"C'est parti !"

Poussant un cri de guerre, elle sauta en contrebas, le panache de son casque flottant au gré des vents.

Tout au long de la lisière, les Gardiens du Feu qui maîtrisaient la mêlée faisaient de même. Ceux qui excellaient dans le combat à distance, ainsi que ceux qui jouaient habituellement un rôle de soutien, restaient au-dessus, continuant à envoyer flèches et attaques magiques dans la marée de Créatures du Cauchemar.

Les abominations les plus rapides atteignirent rapidement les environs de l'île et se heurtèrent aux Gardiens du Feu qui avançaient. L'acier tranchant sifflait au contact de la chair.

Du sang coula sur la surface blanchie par le soleil de l'os antique.

Sunny observait la bataille avec des yeux brûlants. La cacophonie familière assaillait ses oreilles et il sentait ses mains le démanger. Néanmoins, il resta là où il était, jouant le rôle d'un non-combattant.

Avant que les Gardiens du Feu ne puissent se noyer dans la marée de Créatures du Cauchemar, une silhouette rayonnante fusa du balcon au sommet de la Tour d'Ivoire, retombant comme un météore flamboyant.

Nephis atterrit au milieu de la horde abominable et, l'instant d'après, une explosion aveuglante retentit au-dessus de la plaine osseuse. Une vague de flammes incandescentes se propagea à partir du point d'impact, réduisant en cendres d'innombrables Créatures du Cauchemar.

Les Gardiens du Feu applaudirent, accueillant leur divinité personnelle sur le champ de bataille.

Sunny poussa un long soupir en regardant d'en haut.

"Ah, au diable tout ça..."

Il prit alors le contrôle de lugubre et utilisa le Pas de l'Ombre pour envoyer son incarnation assez loin, sous la canopée de la jungle écarlate. Là, il prit une forme corporelle, manifesta le Manteau d'Onyx et invoqua le Masque de Weaver.

Avant que les Créatures du Cauchemar ne puissent s'élancer sur lui, il traversa à nouveau les ombres et apparut au milieu du champ de bataille.

Une énorme abomination se trouvait juste devant lui, levant ses poings terrifiants pour porter un coup dévastateur au sol.

Sunny plongea ses mains dans les ombres et en sortit un odachi d'un noir d'encre, avant de s'élancer vers l'avant.

Une ligne sombre se dessina soudain sur le corps massif de la Créature du Cauchemar. Elle se figea un instant, les poings toujours levés au-dessus de sa tête...

C'est alors qu'elle s'effondra lentement, coupée en deux d'un seul coup terrifiant.

Derrière l'abomination, une jeune femme mince aux cheveux argentés apparut, tenant une épée semblable à un miroir.

Une expression de surprise se lisait sur son beau visage.

Souriant derrière son masque, Sunny lui fit une petite révérence et dit, sa voix froide cachant un soupçon de joie sombre.

"Bienvenue à Godgrave, Dame Nephis."

Sur ces mots, il regarda autour de lui.

"J'espère que le désordre ne vous dérange pas..."


  
    

Chapitre 1844 – De l'Autre Côté


Traducteur/Checker: Gray

"Je pense que nous allons tous mourir. Qu'en penses-tu, Rani ?"

La voix de Ray était teintée de mélancolie, mais Rain avait appris à ignorer ses plaintes au cours des dernières semaines. Assise sur le sol — enfin, sur ce qui servait de sol dans cet endroit paumé — et appuyant son dos contre la roue d'un chariot, elle lui adressa un haussement d'épaules décontracté.

Le jeune homme la dévisagea avec indignation. Au bout d'un moment, il soupira.

"Aie au moins la décence d'avoir l'air préoccupé..."

Ils se trouvaient actuellement au milieu du camp militaire, se reposant après une longue et pénible marche. Il était difficile de savoir quelle heure il était, car la nuit est inexistante à Godgrave. Un voile nuageux obscurcissait le ciel, brillant d'un éclat diffus.

Cela aurait été très joli si cela n'avait pas été aussi terrifiant.

Tout le monde avait été informé à maintes reprises de la nature mortelle du ciel dans cette terre. Ils savaient que le seul moyen de survivre si les nuages se déchiraient était de rester absolument immobile. L'armée avait escaladé le bras du dieu mort suffisamment loin pour franchir la frontière du royaume... par conséquent, ces avertissements étaient d'une importance vitale.

Ils n'avaient pas encore vu les nuages se déchirer.

Rain, Tamar, Ray et Fleur faisaient partie des guerriers Éveillés de la Septième Légion — dirigée par la septième et dernière fille de la Reine à avoir atteint la Transcendance, Sainte Seishan. Bien sûr, Rain se souvenait à peine de la façon dont elle s'était retrouvée en si auguste compagnie. Tellement de choses s'étaient produites au cours du dernier mois que tout était flou.

La nouvelle de la déclaration de guerre du Roi des Épées contre le Domaine du Chant leur était parvenue peu de temps après avoir retrouvé les membres de l'équipe d'expédition dans le camp de construction principal. Ce fut un grand choc pour beaucoup, mais pas pour Rain.

Le choc initial fut aussitôt remplacé par la peur et l'indignation. C'est alors que la Reine Song quitta le palais de Ravenheart, apparaissant en public pour la première fois depuis de nombreuses années. Rain n'y assista pas elle-même, mais on lui rapporta que le discours de la Reine fut incroyablement enthousiasmant.

Il enflamma le cœur du peuple du Chant, si bien que lorsque l'appel aux armes fut lancé, d'innombrables guerriers Éveillés choisirent de répondre à ce dernier. Les vassaux de la Reine répondirent également à l'appel, rassemblant leurs armées pour aider à défendre le Domaine du Chant contre la tyrannie du Roi des Épées.

Rain était l'une de ces guerrières Éveillées. Elle devint soldate sur-le-champ, dans le chantier principal, au sein de la cohorte de Tamar de Sorrow.

Le père de Tamar dirigeait son propre groupe de guerriers, mais il avait envoyé sa fille servir sous les ordres de Song Seishan et de ses Sœurs de Sang — Rain ne savait pas exactement pourquoi, mais elle n'avait aucune raison de se plaindre.

Il y avait des centaines de milliers d'Éveillés dans l'Armée du Chant, mais seulement sept légions royales. Et bien que Sainte Seishan ait été la dernière des sept princesses Transcendantes à conquérir le Troisième Cauchemar, sa puissance personnelle n'était en rien inférieure à celle de ses sœurs.

La Septième Légion faisait donc partie des forces d'élite de Godgrave, comparables aux Chevaliers de Valor dirigés par Morgan, la Princesse de la Guerre.

Rain ne savait vraiment pas comment elle s'était retrouvée ici.

Je suppose que c'est l'avantage d'entrer par des connaissances.

Les semaines entre la déclaration de guerre et aujourd'hui furent incroyablement mouvementées. Il s'était passé tellement de choses... et pourtant, l'une d'entre elles était plus étrange que les autres.

C'était juste après que Rain ait rejoint l'Armée du Chant. Elle fut réveillée au milieu de la nuit par son professeur, qui lui fit signe de le suivre tranquillement. Ensemble, ils quittèrent le camp occupé et marchèrent loin dans la nature, atteignant finalement une gorge isolée.

Là, Rain dut s'arrêter et se frotter les yeux, déconcertée par ce qu'elle voyait.

Là-bas, au milieu du Royaume des Rêves... se dressait une pittoresque maison en briques, éclairée par la pâle lumière des trois lunes.

Le spectacle était si étrange que Rain pensa qu'elle voyait des choses. Mais ce n'était pas le cas — il y avait bel et bien une petite maison dans le paysage désolé de la Plaine de Rive-Lune, à quelques pas du campement principal du chantier routier. Ce n'était ni un mirage, ni une ancienne ruine.

En fait, le bâtiment en briques était propre et bien entretenu, comme si quelqu'un avait fréquemment balayé son porche et lavé ses fenêtres.

Rain regarde son professeur avec des yeux écarquillés.

"Qu'est-ce que c'est ?"

Il répondit d'un ton neutre :

"C'est un Fléau Ascendant qui se fait passer pour une maison de campagne. Entre à l'intérieur."

Elle ne savait pas quoi faire d'autre que de le suivre dans le cottage. La porte s'ouvrit d'elle-même, puis se referma derrière elle.

L'intérieur... ressemblait à la salle à manger d'un petit café. Il n'y avait personne à l'intérieur, et aucune source de lumière, si ce n'est le clair de lune qui traversait les fenêtres.

C'était plus qu'effrayant.

Un instant plus tard, la lumière de la lune s'éteignit à son tour, laissant Rain dans l'obscurité la plus totale.

"P-professeur ?"

Il y eut un bruit de grattement, et une petite lumière apparut dans l'obscurité. Son professeur se tenait près d'une étagère, une bougie allumée à la main.

"Viens."

Ce disant, il fit demi-tour et retourna vers la porte. Rain n'avait aucune idée de la raison pour laquelle ils étaient entrés à l'intérieur pour repartir avec une bougie, mais elle suivit docilement.

À son grand choc, cependant...

La Plaine de Rive-Lune avait disparu. Lorsqu'ils sortirent, il n'y avait ni lunes, ni étoiles, ni vent. Le sol était parfaitement plat, comme taillé dans du marbre noir. Elle ne voyait pas très bien où ils se trouvaient, mais elle avait l'impression qu'ils étaient sous terre.

Et il y avait aussi quelqu'un d'autre...

"Bon sang, c'est si effrayant... patron ! Patron, vous êtes de retour ! Où diable avez-vous... hein ? Qui c'est ?"

Rain se posait la même question.

Devant elle, assise sur le sol de marbre noir, se trouvait une petite fille... qui avait la langue bien pendue et qui s'adressait à son professeur en l'appelant "patron", pour une raison inconnue.

Rain leva la main et désigna l'étrange enfant :

"Qui est cette gamine ?"

La petite fille se mit à flotter, baissa les pieds sur le sol et la fixa avec des yeux écarquillés.

"Gamine ? Comment ça, gamine ? J'ai vingt-huit ans !"

Rain cligna des yeux plusieurs fois. Elle avait supposé que la petite fille était une enfant, mais maintenant qu'elle y regardait de plus près...

Ah, comme c'est embarrassant !

Rain baissa les yeux.

"Oh... désolé, Tata."

La petite fille ouvrit la bouche sous le choc.

"T-tata ? Non, attends, qu'est-ce que tu veux dire par tata ?!"

En les écoutant toutes les deux, son professeur poussa un gros soupir et secoua la tête.

"Pour répondre à vos questions... voici l'Éveillée Rain. Et voici l'Éveillée Aiko. Aiko, Rain est ma disciple. Rain, Aiko est mon assistante."

Elles se tournèrent vers lui presque simultanément.

"Vous avez une assistante ?"

"Vous avez une disciple ?"

Elles se regardèrent l'un l'autre, arborant toutes deux la même expression choquée.

Son professeur sourit.

"Pas besoin d'avoir l'air si stupéfaite, vraiment. Bien sûr, j'en ai une. Pourquoi pas ? Si je vous ai fait venir ici, c'est pour vous faire une offre à toutes les deux. Considérez cela comme un grand honneur."

Son sourire se fit un peu sinistre, les faisant toutes deux ressentir un mauvais pressentiment et frissonner.

Son sourire s'élargit un peu plus.

"...Que diriez-vous, mesdames, de rejoindre le Clan de l'Ombre ?"

C'est ainsi que Rain se retrouva avec un tatouage de serpent enroulé autour de son bras.

Appuyée sur la roue d'un chariot de ravitaillement, elle ferma les yeux et écouta les plaintes de Ray en silence.

Le tatouage représentant un serpent, qui s'appelait apparemment la [Marque des Ombres], était bien plus qu'un simple tatouage. Il s'agissait d'un Attribut, qui lui conférait plusieurs capacités utiles. Elle pouvait notamment voir dans l'obscurité absolue, marcher furtivement dans l'ombre et sentir leurs mouvements.

Il l'aidait également à contrôler son essence d'âme. En outre, le serpent pouvait se glisser sur son bras et se transformer en arme.

Et surtout, selon son professeur, il lui permettait, ainsi qu'à la créature qui avait créé le serpent anima, d'accéder à sa Mer de l'Âme. Ce qui signifiait qu'ils pourraient la défendre si quelque chose envahissait l'âme de Rain.

Elle ne savait même pas qu'il existait des choses capables d'envahir les âmes humaines, mais le fait de savoir que son professeur serait là pour s'occuper de l'envahisseur la rassurait.

En fin de compte, le serpent anima était un excellent cadeau.

Bien sûr, ce n'était pas la seule chose qu'elle avait reçue de son professeur...


  
    

Chapitre 1845 – Septième Légion Loyale
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La [Marque des Ombres] jouait un rôle important. Elle protégeait Rain et lui donnait quelques capacités utiles, mais son but principal était d'embrouiller les gens. Après tout, elle ne voulait pas qu'on apprenne qu'elle n'avait pas d'Aspect, et le tatouage du serpent lui conférait d'étranges pouvoirs qui pouvaient être considérés comme tels.

Son professeur avait mentionné qu'il travaillait sur quelque chose d'autre pour rendre son déguisement plus convaincant. Rain ne savait pas encore ce qu'il voulait dire, mais elle allait l'apprendre d'une manière ou d'une autre en temps voulu.

Ce qui l'excitait le plus n'était pas la [Marque des Ombres].

Mais les Mémoires que son professeur lui avait données.

Oh, la joie et le plaisir d'avoir des Mémoires !

Rain était persuadée que tous les autres Éveillés du monde n'avaient aucune idée de la qualité de leur vie.

Sa combinaison usée et ses vieux vêtements avaient disparu, remplacés par une armure enchantée. Elle était si douce et légère qu'elle ne ressentait aucun fardeau, mais plus résistante que ne l'avait jamais été son équipement ordinaire. L'armure était faite d'un tissu gris foncé et d'un cuir noir sans éclat, et lui allait parfaitement. Il s'agissait d'une Mémoire Éveillée de Niveau Cinq — c'est du moins ce qu'on lui avait dit — appelée le Linceul du Marionnettiste.

Ses enchantements augmentaient son endurance mentale et sa résistance aux attaques psychiques, et lui permettaient de se remettre plus rapidement de la fatigue mentale.

...L'armure ressemblait étrangement à celle que son professeur avait l'habitude de porter, et elle se doutait qu'elle n'avait pas été conçue spécialement pour elle. Mais même si le Linceul du Marionnettiste était un objet d'occasion, Rain s'en fichait.

L'euphorie d'avoir une merveilleuse armure incroyablement légère, mais résistante, qui s'ajustait parfaitement à son corps, se nettoyait et se réparait elle-même, et pouvait être invoquée à tout moment, était tout simplement trop grande !

C'était la récompense pour avoir tué le Tyran Éveillé.

Elle avait également reçu deux autres Mémoires de la part de son professeur. L'une d'elles était un arc puissant fait de métal vert... en fait, Rain ne connaissait que trop bien ce métal. Son professeur avait apparemment fondu la lame de la hache du Chasseur pour forger les branches de l'arc, tandis que la corde était faite d'un étrange matériau noir.

L'arc s'appelait la [Bête de Proie], et était une Mémoire Éveillée de Niveau Trois. Son enchantement permettait à Rain d'augmenter les dégâts infligés par ses flèches, ainsi que d'insuffler une force dévastatrice à une flèche au prix de la plus grande partie de son essence. Cependant, l'arc était également capable d'absorber et de stocker son essence, d'une certaine manière — ainsi, avec une préparation suffisante, Rain pouvait utiliser le tir mortel deux fois.

Elle reçut la Bête de Proie en échange du coupon de Mémoire que son professeur lui avait donné pour avoir tué le Chasseur.

La troisième Mémoire qu'elle reçut, cependant, était un bonus gratuit. Il s'agissait d'un carquois de flèches enchantées qui ne semblait jamais s'épuiser. Les flèches ne possédaient pas vraiment de qualités particulières, si ce n'est que leur vol était absolument silencieux. Elles étaient aussi incroyablement acérées et pouvaient transpercer des armures épaisses.

En fin de compte, Rain était plutôt satisfaite de son petit arsenal. Bien sûr, ce n'était qu'un début — elle s'attendait à recevoir bien d'autres Mémoires à l'avenir. Malheureusement, son professeur paraissait déterminé à ne lui donner que des Mémoires qui lui convenaient.

Il aurait pu lui donner quelque chose de bien plus puissant, sans aucun doute, mais les gens auraient alors commencé à se poser des questions sur son identité. Comment une jeune fille qui venait de s'Éveiller et qui n'avait aucun soutien pouvait-elle se promener avec un arsenal d'âme qui faisait honte aux Héritiers ?

Ce genre de choses...

"Lève-toi. Le repos est terminé."

La voix de Tamar tira Rain de ses pensées agréables. Ouvrant les yeux, elle soupira et se leva.

Autour d'eux, l'Armée du Chant s'agitait. Après avoir escaladé le bras droit de la divinité morte, ils étaient enfin prêts à s'enfoncer dans la jungle qui poussait sur sa surface blanche, avant d'atteindre la clavicule du squelette colossal. Cette halte était la dernière dont ils pouvaient profiter en toute sécurité.

La lisière de la jungle se trouvait quelque part devant eux, à quelques kilomètres de la tête de la colonne. La Septième Légion marchait plus près de sa queue, Rain ne pouvait donc rien voir.

Néanmoins, tout le monde était tendu. C'était parce que chacun savait qu'il se dirigeait vers une bataille.

...Non pas que des gens comme Rain et les membres de sa cohorte puissent faire quoi que ce soit dans une telle bataille. D'après ce qu'ils avaient entendu ces derniers jours, on avait laissé la jungle se développer suffisamment longtemps pour que la plupart des Créatures du Cauchemar qui peuplaient ses profondeurs soient de rang Corrompu. Les guerriers Éveillés n'étaient tout simplement pas assez puissants pour les affronter.

Aujourd'hui, la bataille ne concernait que les Maîtres et les Saints.

Et les abominations captivées par Maîtresse des Bêtes.

Au moment où Rain pensait à cela, un messager arriva de la tête de la colonne et passa rapidement devant eux. Elle se retourna et le vit disparaître dans la tente de commandement de la légion.

Rapidement, plusieurs Sœurs de Sang en sortirent.

Et puis, leur cheffe.

Rain ne put s'empêcher de retenir son souffle en voyant la fille de la Reine. Sainte Seishan... était une femme remarquable, sans aucun doute.

Avec son étrange mais magnifique peau grise et sa grâce séduisante, elle était l'incarnation de la noblesse et de l'équilibre royal. Elle semblait à la fois inhumaine et fascinante, mais surtout mystérieuse.

Sa beauté était à couper le souffle.

À tel point que les Sœurs de Sang, toutes aussi belles les unes que les autres, semblaient simples et discrètes à côté d'elle. Rain trouvait toujours étrange que la plupart des guerriers les plus puissants du Domaine du Chant soient des femmes... mais elle ne pouvait pas se plaindre. Surtout ici, dans la Septième Légion, elle avait parfois l'impression d'être dans un jardin de fleurs plutôt que dans une armée.

Certes, ces fleurs étaient des roses aux épines ensanglantées, et la plupart des soldats de la colonne étaient néanmoins des hommes.

Sainte Seishan conduisit les guerriers Éveillés de sa légion vers la tête de la colonne. Ces derniers s'inclinèrent silencieusement sur son passage, lui souhaitant bonne chance.

Rain ne put s'empêcher de faire de même.

L'Armée du Chant allait forcément subir des pertes au cours de la poussée visant à établir une base fortifiée sur la clavicule de la divinité morte. En regardant les puissants membres de la légion, elle ne pouvait s'empêcher de souhaiter qu'ils reviennent tous vivants.

En même temps, Rain ne pouvait s'empêcher de se demander...

Aujourd'hui, ils allaient se battre contre des Créatures du Cauchemar.

Que ressentira-t-elle lorsque le moment sera venu de se battre contre des humains ?
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L'armée se rassembla en une formation de combat compliquée. Avec autant de soldats, elle était vaste et peu maniable, et surtout inutile... mais pas tout à fait.

Les Maîtres et les Saints allaient se lancer à l'assaut de la jungle vermillon, mais les Éveillés étaient également prêts à se battre.

Évidemment, ils n'avaient que très peu de chances de tuer les abominations Corrompues, sans parler des horreurs Supérieures qui habitaient Godgrave. Cependant, ils n'en avaient pas nécessairement besoin.

Les commandants de l'Armée du Chant étaient parfaitement conscients des limites auxquelles leurs troupes étaient confrontées, et ils avaient donc mis au point diverses stratégies effrayantes, mais efficaces. Dans ce cas, la tâche des soldats Éveillés n'était pas de tuer les puissantes abominations, mais de les immobiliser.

Bien que difficile, cette tâche pouvait être accomplie grâce au nombre. Même si une abomination devait être enterrée dans des corps humains, c'était une façon de s'en occuper.

Bien sûr, Rain était un peu horrifié par cette perspective, comme tous les autres guerriers Éveillés. Pourtant, ce n'était pas comme si les Créatures du Cauchemar les épargneraient autrement — ils étaient donc prêts à exécuter leurs ordres et à faire de leur mieux... quel qu'en soit le prix.

Avec un peu de chance, cela n'arriverait pas aujourd'hui.

Si les Saints et leur troupe d'Ascendants parvenaient à retenir la marée de Créatures du Cauchemar, ce ne serait pas le cas.

La Septième Légion était positionnée en deuxième ligne de la formation, si bien qu'elle ne pouvait même pas voir la bataille. Tout ce qu'elle voyait, c'était le sommet des plantes étranges et hideuses qui se balançaient au loin et le dos de ses compagnons d'armes. Elle entendait aussi les bruits que le vent transportait de quelque part, loin devant.

À côté d'elle, Fleur tremblait nerveusement et regardait Tamar.

"...Ça commence, n'est-ce pas ?"

L'Héritière hocha la tête d'un air sombre.

"En effet."

Quelques instants plus tard, le son d'une corne roula au-dessus de l'armée, et le sol sous leurs pieds trembla légèrement.

Rain vit de vagues silhouettes s'avancer depuis l'avant de la formation de combat. La surface blanche de l'os ancien était encore inclinée, puisqu'ils n'avaient pas encore atteint la clavicule, aussi ne pouvait-elle pas discerner clairement leur forme. Mais elle savait qu'il s'agissait des Saints qui avaient pris leurs formes Transcendantes, ainsi que de la plus grande des Créatures du Cauchemar captivées par Maîtresse des Bêtes.

Au même moment, la jungle s'anima.

Elle vit les arbres rouges se balancer, mais surtout, elle l'entendit et la ressentit — un chœur déchirant de rugissements bestiaux et de sons trop étranges pour être décrits avec le langage humain se déversant sur l'armée massive comme une marée, le violent tremblement de terre à mesure que d'innombrables abominations se précipitaient vers l'odeur des âmes humaines.

Elle jeta un coup d'œil à Tamar.

Pour les autres, le sort des Saints qui se battaient sur la ligne de front était un concept abstrait. Les Saints étaient des gens qu'ils admiraient, qu'ils regardaient, et peut-être même qu'ils connaissaient — ainsi que le mur qui les séparait de l'effroyable horde de Créatures du Cauchemar qu'ils auraient à affronter eux-mêmes.

Mais ce n'était pas le cas de Tamar, dont le père se trouvait lui aussi quelque part dans la nature. Le Saint de Sorrow faisait partie des guerriers dont la tâche était de faire en sorte que la marée d'abominations s'arrête.

L'Armée du Chant comptait près de deux mille Maîtres, mais seulement une quarantaine de champions Transcendants.

Cela ne semblait pas beaucoup, mais en même temps...

Le monde trembla tout à coup.

Le monde sembla soudain sur le point d'éclater.

La violence des quarante Saints déchaînant leur puissance Transcendante en même temps était stupéfiante.

Même loin du champ de bataille, Rain sentit le sang s'écouler de son visage. À côté d'elle, Fleur vacillait et s'appuyait lourdement sur Ray. Autour d'eux, les soldats Éveillés titubaient.

Seule Tamar restait droite, apparemment imperturbable.

Elle regarda cependant le ciel.

Les yeux de Rain s'écarquillèrent et elle fit de même.

...L'affrontement entre les champions de l'Armée du Chant et les créatures de la jungle vermillon était-il assez terrible pour déchirer le voile nuageux ?

Heureusement, cela ne semblait pas être le cas.

Pour l'instant.

Les bruits de la bataille s'amplifiaient, devenant presque assourdissants. Rain dut lutter pour ne pas lever les mains et se boucher les oreilles. À sa grande honte, elle se mit à trembler.

Insensé... c'est tout simplement insensé...

La peur qui avait surgi de la partie la plus profonde et la plus primitive d'elle-même était presque trop puissante pour être surmontée. L'impossibilité de voir ce qui se passait exactement là-bas, devant elle, ne faisait qu'empirer les choses. Car après tout, ce qui était le plus terrifiant, c'était l'inconnu.

Tout ce qu'elle pouvait voir, c'était le dos des soldats Éveillés qui se tenaient devant la Septième Légion dans la formation.

Ils ne s'en sortaient pas mieux qu'elle.

Certains tremblaient. D'autres étaient agenouillés. Plusieurs avaient lâché leurs armes.

Mais il y avait aussi ceux qui ne le faisaient pas. Il y avait ceux qui aidaient leurs camarades à se relever et les soutenaient, tenant fermement la poignée de leurs épées.

Rain voulait être l'une de ces âmes courageuses.

Assaillie par la terrible cacophonie de la bataille, elle baissa les yeux vers son ombre.

Cette vision lui donna de la force.

Serrant les dents, elle leva la main et tapota l'épaule de Fleur. La délicate jeune fille la regarda avec des yeux effrayés.

"R-Rani ?"

Rain sourit.

"Détends-toi. Quelle est la pire chose qui puisse arriver ?"

Les beaux yeux bleus de Fleur s'écarquillèrent.

"Quoi ?! Pourquoi tu l'as dit tout haut ?!"

Tamar et Ray la regardèrent aussi avec ressentiment.

Rain sourit.

Elle était encore une étrangère dans cette petite cohorte, alors à part Tamar, les deux autres membres se comportaient un peu maladroitement avec elle.

Il était rare de les voir tous les trois unis dans une manifestation d'émotion aussi sincère.

Et cette émotion, c'était de l'indignation pure, pas de la peur ou de l'angoisse. Son travail ici était donc terminé.

Rain regarda devant elle et soupira.

Quoique... elle en avait peut-être trop fait.

D'après ce qu'elle pouvait entendre, l'avant-garde de l'armée avait réussi à endiguer la vague des Créatures du Cauchemar. Une bataille furieuse se déroulait quelque part devant elle.

Cependant, les Saints n'avaient pas réussi à arrêter toutes les abominations.

C'est alors qu'elle entendit une litanie de cris humains et vit des corps voler dans les airs. C'était comme si quelque chose d'énorme avait percuté la première rangée de soldats Éveillés à la tête de la formation de combat.

Le sang humain se répandit sur l'os blanc.

Le cor de guerre retentit une fois de plus, et les soldats devant elle avancèrent.

Rain frissonna et serra plus fort son arc.

Loin devant, une étrange brume s'élevait au-dessus de la jungle cramoisie.

Au début, on aurait dit une brume, mais peu après, elle vit qu'il s'agissait d'un vaste essaim d'abominations volantes qui se précipitaient des profondeurs de Godgrave en formant une sorte de nuage.

"P-par tous les dieux !"

L'un des soldats Éveillés près d'eux pointa l'essaim du doigt, horrifié.

Rain soupira et regarda les membres de sa cohorte en s'excusant.

Son sourire se fit un peu forcé.

"Eh bien... je suppose que c'est la pire chose qui aurait pu arriver..."


  
    

Chapitre 1847 – Équilibre Mortel


Traducteur/Checker: Gray

De l'autre côté du squelette titanesque, l'Île d'Ivoire était entourée d'une mer de Créatures du Cauchemar. Une horde d'entre elles avançait, déchirant la jungle écarlate.

Ladite jungle bougeait également. Des lianes vermillon rampaient et des fleurs rouge rouille s'épanouissaient, libérant des nuages de pollen mangeur de chair. C'était comme si le monde entier avait pris vie dans le but de dévorer les humains qui l'envahissaient.

Les humains, quant à eux, affrontaient la marée d'abominations avec leur acier tranchant et la puissance destructrice de leurs Aspects.

Les Gardiens du Feu étaient habiles et redoutables. Leur discipline et leur moral étaient irréprochables. Leur cohésion et leur expérience étaient inégalées. D'innombrables Créatures du Cauchemar tombaient sous leurs lames, des torrents de sang étant absorbés par l'os ancien.

Et pourtant, ils étaient repoussés.

Une force de cinquante Maîtres aguerris était vraiment redoutable, mais la plupart des abominations qu'ils affrontaient étaient d'un Rang supérieur au leur. Ces créatures étaient également les rejetons damnés de Godgrave, où les Créatures du Cauchemar devaient se battre et se dévorer sans relâche pour avoir une chance infime de survivre.

Les habitants de la surface n'étaient pas les véritables horreurs qui chassaient dans la pénombre des grands Creux, mais ils étaient aussi d'une férocité exorbitante, même comparée à l'habituelle frénésie démente qui sévissait chez toutes les Créatures du Cauchemar.

La horde était, elle aussi, très nombreuse.

Certes, les Gardiens du Feu avaient été forgés et façonnés par le Rivage Oublié, et affronter des abominations plus puissantes qu'eux était plus ou moins leur spécialité. Mais tout de même...

Il y avait une raison pour laquelle ils étaient capables de tenir le coup.

Deux, en fait.

L'une était Étoile Changeante du clan de la Flamme Immortelle. L'autre était le Seigneur des Ombres.

Cela faisait longtemps que Sunny n'avait pas été capable de se déchaîner. En ce moment, il était comme un ouragan sombre qui se déplaçait sur le champ de bataille, entouré d'un vaste manteau d'ombres fluides. Il ne manifestait aucune de ses Coquilles, utilisant uniquement ses deux mains et l'odachi noir pour abattre les abominations.

Partout où il passait, des corps coupés jonchaient le sol.

Sunny utilisait la Manifestation de l'Ombre pour contrôler la zone environnante et le Pas de l'Ombre pour s'y déplacer, dansant entre les Créatures du Cauchemar tandis que sa lame fauchait leurs vies. En brandissant Serpent comme arme, son essence se reconstituait à chaque vie qu'il prenait.

Plus il tuait rapidement les abominations, plus il recevait d'essence — et pouvait donc en brûler. Et plus il brûlait d'essence, plus il pouvait tuer d'ennemis. Atteignant ainsi un dangereux équilibre, Sunny se déchaînait sur le champ de bataille comme l'épicentre d'un vaste tourbillon de sang, de ténèbres et de mort.

Bien sûr, ce n'était pas facile.

Les Créatures du Cauchemar Corrompues tombaient facilement sous sa lame, mais il pouvait tout aussi bien être submergé par elles. Il suffisait d'une seule erreur...

Mais Sunny ne fit aucune erreur.

Malgré la vitesse surprenante à laquelle il se déplaçait sur le champ de bataille, malgré la complexité déconcertante de la navigation sans tenir compte des contraintes familières de l'espace linéaire, malgré la lourde tâche de maintenir à la fois la danse mortelle de l'acier meurtrier et la tempête fluide des ombres manifestées...

L'esprit de Sunny restait froid et clair, conscient des moindres détails de son environnement, et animé d'une impitoyable volonté de tuer.

Il ne se laissa pas entraîner dans un état de frénésie par le chaos de la bataille et l'odeur enivrante de la mort. Même si ses massacres semblaient brutaux et effrénés, ils n'étaient que le résultat d'un calcul précis et sans pitié. Il n'y avait aucune émotion dans son cœur, aucune distraction dans son esprit — il n'y avait que de la clarté et de la volonté.

La volonté de voir ses ennemis morts.

...Nephis se battait de l'autre côté de l'Île d'Ivoire. Sunny ne pouvait pas la voir, mais il pouvait sentir sa présence à travers le mouvement des ombres.

Dans le monde des ombres, sa présence était aussi vaste que celle du soleil.

Elle avait libéré une mer de flammes incandescentes, transformant une partie du champ de bataille en un véritable enfer. Les flammes se déplaçaient comme si elles possédaient un esprit — et une faim — propres, se répandant à travers la horde de Créatures du Cauchemar comme une épidémie. Là où la puissance des flammes ne suffisait pas, son épée s'abattait comme un héraut d'une fin inéluctable.

En même temps, elle soutenait les Gardiens du Feu. Lorsque l'un d'entre eux recevait une blessure, il était soigné par le doux rayonnement de sa flamme de l'âme. Quand l'un d'entre eux était sur le point d'être englouti par la marée d'abominations, elle était là pour lui prêter la puissance de sa lame incandescente.

Cassie participait également à la bataille.

Sa présence invisible était subtile, mais elle jouait un rôle essentiel. Elle n'était pas présente sur le champ de bataille, et aucune Créature du Cauchemar ne tomba sous les coups de son épée. Cependant, elle servait de lien entre Sunny, Nephis et les Gardiens du Feu. Elle était au courant de tout et les guidait tous, les aidant à se battre comme un seul être.

Elle pouvait ainsi partager avec eux les caractéristiques des abominations, ce qui leur permettait de survivre plus facilement aux terribles assauts.

C'est grâce à elle que Nephis savait quand l'un des siens avait besoin de soutien. Les Gardiens du Feu savaient quand il fallait avancer et quand il fallait reculer. Sunny savait où se trouvaient les ennemis les plus dangereux et dans quelle direction il devait se déplacer.

Nephis commandait, mais Cassie était la personne qui s'assurait que le commandant disposait de toutes les informations nécessaires pour prendre les bonnes décisions.

Sunny n'avait jamais vu les Gardiens du Feu mener une bataille d'une telle ampleur, et maintenant qu'il l'avait vu... il était agréablement impressionné.

Il en connaissait beaucoup qui étaient plus puissants qu'eux, et quelques-uns qui étaient plus habiles qu'eux. Mais il avait du mal à imaginer un autre groupe de guerriers capable d'afficher un tel niveau de cohésion, de connaissance du combat et d'efficacité dans une bataille.

Cela dit...

Ce n'était pas suffisant.

L'habileté et la bravoure des Gardiens du Feu n'avaient pas d'importance, pas plus que la puissance déraisonnable que Nephis et lui avaient acquise. Au bout du compte, ils se battaient toujours contre des obstacles impossibles à surmonter.

Il y avait tout simplement trop de Créatures du Cauchemar, et chacune d'entre elles était trop puissante.

Envoyer cinquante Maîtres et trois Saints affronter une Zone de Mort entière était une tâche suicidaire. Ils ne pouvaient même pas battre en retraite, car ils étaient encerclés de toutes parts.

Cependant...

Cette fois, le Clan Valor n'avait pas envoyé Nephis au combat en espérant qu'elle meure.

Cette fois-ci, ils avaient désespérément besoin qu'elle survive... pour un temps, du moins.


  
    

Chapitre 1848 – Règne de l'Acier


Traducteur/Checker: Gray

Sunny le sentit avant de le voir.

Un changement invisible, mais indéniable, se répandit sur le champ de bataille.

Il n'était pas lui-même affecté, mais les Gardiens du Feu l'étaient certainement. Ils ne devenaient pas plus forts, et leurs épées ne devenaient pas plus tranchantes...

Et pourtant, soudain, de plus en plus de Créatures du Cauchemar tombaient sous leurs lames. Plus de sang coulait sur le sol, mais il appartenait de moins en moins aux humains.

En observant ce changement inexplicable par le biais de son sens de l'ombre, Sunny ne put s'empêcher de ressentir une profonde confusion. Il n'y avait aucune raison à ce changement brutal de la cadence de la bataille, mais elle avait changé, sans aucun doute.

Faute d'autre explication, il était tenté de penser qu'il s'agissait d'un coup de chance.

Mais il se passait quelque chose de plus profond...

Il continua à massacrer sans retenue, défendant un côté de l'Île d'Ivoire.

Au même moment, il se tenait sur l'herbe de l'île, près de la Mimique Merveilleuse, observant la bataille aux côtés d'Aiko.

C'est cette incarnation qui essayait de comprendre ce qui se passait.

Presque une minute entière s'écoula avant que ses yeux ne se rétrécissent soudainement.

Sunny expira lentement.

Je... vois.

Les Gardiens du Feu n'étaient pas chanceux. Ils n'étaient pas devenus plus forts, et leurs armes n'étaient pas plus tranchantes.

C'était juste qu'ils se battaient mieux.

Leur coordination déjà impressionnante s'était améliorée, atteignant un niveau de perfection presque inhumain, et leur sens du combat semblait être devenu encore plus aiguisé. C'était comme s'ils étaient possédés par un esprit belliqueux et qu'ils avaient reçu sa bénédiction.

Il avait déjà vu quelque chose de semblable, mais de façon moins prononcée.

C'était pendant la Bataille du Crâne Noir. À l'époque, Morgan avait armé ses soldats d'épées enchantées forgées par son père. En brandissant ces épées, les guerriers de Valor faisaient preuve d'une étrange cohésion, donnant l'impression que toute son armée ne formait qu'un seul être immense et mortel.

De son côté, Sunny avait deviné que les épées servaient à transmettre l'autorité d'Anvil... qu'elles étaient les réceptacles de sa volonté et, par conséquent, de son Domaine.

Et maintenant, son Domaine s'était étendu à Godgrave.

Après tout, c'était la raison pour laquelle l'Île d'Ivoire était si importante dans le plan de Valor pour subjuguer cette terre maudite et gagner la guerre. Toute la guerre était, au fond, une course pour conquérir les Citadelles locales et permettre aux Souverains d'y exprimer leur pouvoir.

Au bout du compte, le Suprême qui contrôlerait le plus grand nombre de Citadelles à Godgrave, et qui pourrait donc manifester son Domaine de manière plus profonde, aurait un grand avantage dans la bataille contre l'ennemi.

La Reine des Vers était encore impuissante dans cette terre sinistre, car rien ne lui permettait d'y asseoir son autorité. Mais le Clan Valor avait Nephis, ainsi que sa Citadelle volante — c'est pourquoi ils avaient toléré le refus de Sunny de leur céder le Temple Sans Nom, et c'est pourquoi ils étaient déjà en train de gagner.

Parce que, contrairement à Ki Song, Anvil pouvait déjà exprimer son pouvoir à Godgrave.

Et il l'exprimait en ce moment même. Il s'était déjà répandu dans la vaste zone entourant l'Île d'Ivoire, et s'était enraciné dans l'os ancien, sous le ciel nuageux, en donnant du pouvoir à ses sujets.

C'était pour cela que les Gardiens du Feu étaient subitement plus efficaces dans la lutte contre les Créatures du Cauchemar. C'était aussi la raison pour laquelle l'Armée de l'Épée aurait beaucoup moins de mal à pénétrer dans la jungle écarlate — l'endroit où l'Île d'Ivoire avait atterri avait été choisi avec soin pour s'assurer que l'autorité du Roi couvrirait l'approche de l'armée.

Mais ce n'était pas tout.

Sunny frissonna, soudainement envahi par une présence froide.

Il se retourna et regarda le balcon de la Tour d'Ivoire.

P-pas croyable...

Là, un grand personnage en armure sombre se tenait debout, une cape vermillon flottant au vent.

Une couronne faite d'acier terne reposait sur sa tête.

Le Roi des Épées était arrivé à Godgrave.

...Le monde fut alors dévoré par une tempête écarlate.

D'innombrables étincelles enveloppèrent l'Île d'Ivoire et le ciel au-dessus d'elle, tourbillonnant comme un ouragan de lumière écarlate. Il y en avait tellement que le monde entier semblait soudainement désaturé de toutes les couleurs, à l'exception du rouge.

Après quoi, les étincelles se transformèrent en une mer d'épées bruissantes.

Une rivière sans fin se répandit dans le ciel, se déplaçant selon d'étranges motifs hypnotiques.

Hypnotisée par le spectacle et noyée dans leur ombre, Sunny oublia presque la silhouette de l'homme qui se tenait sur le balcon de la Tour d'Ivoire.

Ce dernier ne bougea pas, mais son regard froid se posa sur la horde de Créatures du Cauchemar en contrebas.

L'instant d'après, le nuage d'épées explosa en une grêle mortelle.

D'innombrables épées pleuvaient, faisant trembler la plaine osseuse.

En bas, l'avatar de Sunny abaissa son odachi noir et se figea.

C'était un sentiment terrifiant que de voir le ciel d'acier lui tomber dessus, scintillant d'innombrables pointes acérées.

Cependant, il n'avait pas à avoir peur.

Même s'il semblait que la pluie d'épées allait tout anéantir à la surface de l'os ancien, aucune des lames qui tombaient ne le toucha. Au lieu de ça, elles récoltèrent une terrible moisson de vies, transperçant toutes les Créatures du Cauchemar en vue.

En quelques instants, la horde fut éviscérée. De nombreuses abominations furent violemment empalées par les épées volantes, tandis que celles qui avaient survécu au premier assaut étaient soit ensanglantées, soit pétrifiées, tardant à échapper à leur inévitable destin.

Aucun des Gardiens du Feu n'avait reçu la moindre égratignure, malgré le fait que nombre d'entre eux étaient maintenant entourés d'une forêt d'épées.

Les épées ne s'arrêtaient pas de bouger.

D'autres pleuvaient des cieux, et celles qui empalaient les Créatures du Cauchemar se libérèrent de la chair sanguinolente, prenant de l'altitude pour pointer vers de nouvelles proies.

Debout dans la mer de sang, Sunny fit volte-face et regarda le balcon au loin.

Il aurait dû se sentir heureux parce que la bataille était ostensiblement terminée...

Mais au lieu de cela, il ne ressentait qu'un froid sentiment de malaise.

Sunny savait qu'un jour prochain, il serait la cible de ces épées volantes.

C'est quoi le problème ? Ce n'est qu'un Souverain.

Pour une fois, ses mots n'apportaient pas de légèreté.

Baissant le regard, il scruta l'horizon.

Là-bas, au loin...

Les premières bannières vermillon apparurent dans le lointain.

L'Armée de l'Épée avait franchi la clavicule de la divinité morte.


  
    

Chapitre 1849 – Goût de Cendre


Traducteur/Checker: Gray

L'Armée de l'Épée entra dans Godgrave avec une certaine aisance. Bien sûr, ce fut un jour tendu et solennel. Les guerriers Éveillés pâlissaient d'effroi en s'aventurant dans la jungle écarlate et en passant de l'humérus de la divinité morte à la vaste clavicule.

Ils se trouvaient dans une Zone de Mort, après tout.

Cependant, l'armée n'avait subi aucune perte. Étoile Changeante et ses Gardiens du Feu avaient détourné l'attention des Créatures du Cauchemar locales et établi une tête de pont sur la plaine de la clavicule. Mais surtout, ils avaient apporté l'autorité du roi dans ce terrible purgatoire — enhardie et renforcée par sa présence, l'armée poursuivit sa marche.

Le voile nuageux ne se déchira pas, maintenu par la puissance de Marée Céleste du clan de la Plume Blanche. Les guerriers Transcendants et Ascendants repoussèrent sans trop de mal les attaques sporadiques des abominations restantes. Un peu plus tard, le Roi des Épées lui-même descendit sur le champ de bataille, utilisant l'Île d'Ivoire comme ancre.

Une fois que la tempête d'épées apparut au-dessus de la jungle, la bataille fut ostensiblement terminée.

L'armée se fraya un chemin à travers la jungle prédatrice, utilisant la magnifique silhouette de la Tour d'Ivoire pour s'orienter. Lorsqu'ils atteignirent le lieu du massacre, il ne restait plus aucune abomination à combattre. Il n'y avait plus que de nombreux cadavres et le bruissement d'innombrables épées tournoyant dans le ciel.

La tâche qui les attendait était plus banale. Ils devaient établir un camp et commencer à le fortifier, en construisant une forteresse imprenable à la surface de l'os ancien. Cette dernière servirait de base pour le reste de la campagne militaire à Godgrave.

...L'Armée du Chant, cependant, s'en sortait beaucoup moins bien que cela.



Rain fixait le sol d'un air fatigué. Devant elle, le vent jouait avec des flocons de cendres.

Elle restait complètement immobile, et ces flocons de cendres avaient été une personne il n'y a pas si longtemps. Au-dessus d'elle, un vide blanc incandescent brillait de manière aveuglante à travers les nuages déchirés.

Son premier jour à Godgrave avait été un long et amer cauchemar.

La première bataille que l'Armée du Chant avait livrée avait été une expérience qui donnait à réfléchir. Menés par les sept princesses, les Saints et les guerriers Ascendants du Domaine du Chant s'étaient heurtés à la horde de Créatures du Cauchemar et l'avaient repoussée. La violence inimaginable libérée par cet affrontement fit trembler le monde — mais, pire encore, une partie de cette violence atteignit la formation de combat des guerriers Éveillés.

Les pertes n'étaient pas incommensurables, mais elles n'en étaient pas moins négligeables. Peut-être parce que c'était la première fois que les soldats se battaient contre les abominations de Godgrave, les stratégies développées par le clan royal pour briser la différence de Rangs ne purent être déployées rapidement, voire pas du tout.

Cela pouvait s'améliorer au fur et à mesure que l'armée gagnait en expérience, mais aujourd'hui, trop de personnes mouraient.

Rain ne participait pas elle-même au massacre, car la Septième Légion était positionnée en deuxième ligne de la formation, là où la bataille n'avait pas encore eu lieu. Cependant, elle pouvait entendre et ressentir le terrible chaos de la lutte désespérée qui se déroulait devant elle.

Néanmoins, la bataille finit par s'achever. L'avant-garde oblitéra la horde de Créatures du Cauchemar frénétiques. Celles qui avaient réussi à passer furent immobilisées et finalement abattues par les soldats Éveillés. Une fois les éclats d'âme récoltés, les cadavres des abominations furent mis de côté, et l'armée ensanglantée continua à remonter le bras du dieu mort.

Ils entrèrent peu après dans la jungle.

Ladite jungle fut aussi choquante pour les humains envahissants que l'avait été la horde de Créatures du Cauchemar. Ici, tout n'était pas ce qu'il semblait être — tout était insidieux, affamé et mortellement effrayant. L'herbe, les fleurs, les lianes, les arbres... chaque chose ici voulait leur mort.

Les soldats les plus expérimentés dans l'exploration du Royaume des Rêves ne semblaient pas trop perturbés, prenant l'effroi de la jungle écarlate à bras-le-corps. Mais ceux qui étaient plus jeunes et moins expérimentés, comme les membres de la cohorte de Tamar, étaient ébranlés. Leur force mentale fut mise à rude épreuve, alors qu'ils avaient déjà reçu un coup douloureux lors du récent affrontement contre la vaste horde d'abominations.

S'il y avait un côté positif à la situation, c'était que la flore de Godgrave n'était pas aussi insensible aux dommages causés par les Éveillés que les Créatures du Cauchemar Corrompues. Elle restait incroyablement résistante et tenace, mais ils pouvaient au moins essayer de lutter contre la myriade de dangers mortels qui se cachaient dans la jungle. Par conséquent, ils ne se sentaient plus aussi impuissants.

Beaucoup moururent malgré tout.

Certains mouraient, en hurlant, après avoir inhalé un peu de pollen en suspension. Ils tombaient à terre, gémissaient et se convulsaient tandis que leur corps devenait un sol fertile pour la germination des fleurs.

D'autres mouraient après avoir été piqués par de minuscules vermines ressemblant à des insectes qui s'étaient glissés dans leur armure. L'effet du poison paralysant était instantané, faisant tomber les victimes sans un bruit... cependant, il était difficile de savoir si elles restaient conscientes et ressentaient une douleur atroce lorsque les œufs déposés par la vermine dans les plaies commençaient à éclore une douzaine de secondes plus tard.

Plusieurs étaient étranglés et vidés de leur sang par des lianes épineuses qui se cachaient sous la mousse vermillon. Quelques-uns étaient tirés vers le bas par ce qui avait semblé être d'inoffensives taches d'herbe écarlate.

Tout cela ressemblait à un effroyable cauchemar. Rain aurait cru qu'ils envahissaient les profondeurs de l'enfer... sans le fait que le Royaume des Rêves était bien plus éprouvant que n'importe quel enfer imaginé par un humain.

Heureusement, elle n'eut pas le temps de se noyer dans la terreur.

L'armée avançait en une imposante formation de combat. Le train était absorbé dans la formation et protégé en son centre, tandis que les différentes légions et divisions se relayaient pour défendre le périmètre extérieur. L'ensemble du dispositif était dirigé par les serviteurs de Maîtresse des Bêtes, qui affrontaient les pires périls et subissaient les plus lourdes pertes.

Sur les flancs, les guerriers de Rangs supérieurs affrontaient une fois de plus le plus gros du danger. Mais les soldats Éveillés comme Rain avaient aussi beaucoup à faire — aussi bien lorsqu'ils marchaient sur le bord extérieur de la formation que lorsqu'ils se reposaient plus près de son centre.

Elle avait tué de nombreux animaux nuisibles avec ses flèches, sauvant non seulement sa vie mais aussi celle des autres. Ses flèches semblaient ne pas savoir comment rater leur cible, frappant même les plus petits insectes avec une précision redoutable, bien avant qu'ils ne puissent enfoncer leurs dards, leurs mandibules et leurs becs dans la chair humaine.

En vérité, elle était un peu plus en sécurité dans cet enfer que la plupart des Éveillés. C'était parce qu'elle pouvait sentir le mouvement des ombres, et donc détecter les dangers même si sa vue la trahissait.

Pourtant, Rain se sentait rapidement fatiguée... épuisée, même.

Ce n'était pas à cause de la marche ou de l'obligation de bander son arc encore et encore. Ce n'était même pas parce qu'elle avait dû escalader la pente abrupte de l'humérus du dieu mort sans se reposer.

C'était à cause de l'effort mental nécessaire pour supporter l'horreur de Godgrave sans se laisser abattre.

Rain pensait s'être habituée à l'effroi du Royaume des Rêves après avoir chassé pendant quatre ans dans les terres sauvages autour de Ravenheart. Mais maintenant, elle réalisait à quel point les régions colonisées de ce terrible monde avaient été apprivoisées après avoir été conquises et nettoyées par les générations précédentes d'Éveillés. Comparé à Godgrave, Ravenheart était un paradis.

Elle avait du mal à garder son calme... si ce n'est sa santé mentale.

Mais même ainsi, après un certain temps, la marche devint plus facile.

Les humains étaient extrêmement adaptables, somme toute. La jungle ne changeait pas, mais les soldats de l'Armée du Chant s'étaient adaptés à sa terrible réalité — du moins un peu.

Ils finirent par atteindre l'articulation montagneuse de l'épaule, qui reliait l'humérus titanesque à la clavicule. Les ingénieurs établirent rapidement un pont solide sous la protection de la Première Légion, puis l'Armée du Chant commença lentement à traverser le gouffre sans fond.

Cette traversée était peut-être l'étape la plus périlleuse de l'invasion de Godgrave. Rain était incroyablement tendue tandis que la Septième Légion attendait son tour pour emprunter le pont... mais finalement, elle atteignit la plaine de la clavicule sans difficulté.

La jungle de l'autre côté était à peu près la même, mais d'une certaine manière, tout le monde se sentait plus en sécurité.

Ce sentiment n'était qu'un mensonge.

À peine la dernière division avait-elle franchi la frontière qu'un vent violent se leva et qu'un cor de guerre retentit dans toute l'armée. Ce cor était différent de ceux qui les avaient appelés au combat, et bien plus angoissé.

"Ne bougez pas !"

Le cri de Tamar arriva à point nommé. Les membres de sa cohorte se souvenaient de la signification du cor gémissant malgré leur fatigue et leur épuisement mental, mais beaucoup des soldats environnants étaient lents à réagir. En entendant sa voix, ils se souvinrent de leur entraînement.

L'armée entière s'immobilisa soudain.

Quelques instants plus tard, le monde devint tout à coup beaucoup plus lumineux. La lumière se reflétant sur la surface blanche de l'os antique était presque douloureuse à regarder... une vague de chaleur insupportable s'abattit sur les envahisseurs humains, et l'odeur de la cendre emplit l'air.

La jungle brûlait.

...Beaucoup d'humains brûlèrent aussi

Enfin, "brûler" était peut-être mal choisi. Ils se transformèrent en cendres, s'éparpillant en un nuage de flocons gris dans le vent ardent, et disparurent sans laisser de traces.

Tous ne parvinrent pas à cesser tout mouvement à temps, et tous ne réussirent pas à rester parfaitement immobiles.

En voyant mourir leurs camarades, certains soldats reculèrent ou tressaillirent.

Ils devinrent, eux aussi, de la cendre.

Rain ne pouvait pas bouger, ne pouvait pas détourner le regard et ne pouvait même pas essuyer les flocons de cendre chaude sur son visage.

Tout ce qu'elle pouvait faire, c'était rester immobile et fixer le sol.

C'est amer.

Le premier jour à Godgrave... était trop amer pour être avalé.

Ils n'avaient même pas encore affronté l'armée du Domaine de l'Épée, et tant de gens étaient déjà morts. Oui, leur nombre était insignifiant dans le grand ordre des choses. Mais leur mort ne l'était pas.

Rain ne pouvait s'empêcher de penser qu'ils avaient été battus sans même avoir engagé la bataille.

Elle était fatiguée.

...Après quelques heures et d'autres morts, le voile nuageux se répara enfin. L'Armée du Chant prit un court repos, la plupart des soldats s'asseyant tranquillement sur le sol, abattus et incapables de dire quoi que ce soit.

Ils reprirent ensuite leur marche.

Le soir venu — ou ce qui constituait le soir dans cet enfer éternellement ensoleillé — ils atteignirent enfin la zone où le camp de base de l'armée était censé être établi.

Tout le monde n'était pas arrivé jusque-là.

Mais pour ceux qui l'avaient fait...

La guerre ne faisait que commencer.


  
    

Chapitre 1850 – Conseil de Guerre


Traducteur/Checker: Gray

Le camp de l'Armée de l'Épée ressemblait à une ville fortifiée, telle une tache sombre sur la surface jaunie par le soleil de l'os blanc, ornée d'une mer de bannières écarlates. La jungle vicieuse avait été repoussée et incinérée il y a quelques jours, et ne s'étendait que timidement à partir des fissures de la titanesque clavicule.

On apercevait ici et là des traînées de mousse rouge qui ressemblaient à des taches de rouille sur l'immense étendue de la plaine osseuse. Le ciel était gris et nuageux, mais baigné d'une lumière aveuglante.

De hauts murs entouraient les avenues tentaculaires du camp de base, et protégés par leur barrière imprenable, d'innombrables baraquements et tentes s'entassaient dans l'espace relativement restreint. Le camp était un chaudron d'activité, des milliers de soldats vaquant à leurs occupations dans une atmosphère tendue.

En regardant la forteresse de l'Armée de l'Épée, il était difficile d'imaginer qu'elle n'existait pas il y a à peine une semaine. Pourtant, c'était vrai — la ville entière avait été construite en quelques jours, et non en plusieurs décennies ou siècles.

Voilà ce dont des centaines de milliers d'Éveillés étaient capables lorsqu'ils étaient rassemblés autour d'un objectif commun.

Parmi eux, nombreux étaient ceux qui possédaient de puissants Aspects utilitaires, auxquels s'ajoutaient ceux qui pouvaient prêter leur force physique et leurs Capacités uniques pour accélérer la construction. Ainsi, la ville avait surgi du sol à une vitesse qui n'avait rien à envier à celle à laquelle la jungle écarlate avait poussé et s'était propagée après avoir été réduite en cendres.

La forteresse tentaculaire comportait deux points de repère imposants. Le premier était l'Île d'Ivoire, qui planait à quelques mètres au-dessus du sol, ancrée à celui-ci par sept chaînes colossales pour rester complètement immobile. La magnifique pagode blanche qui se dressait sur son sol était comme une lueur d'espoir pour les soldats de l'Armée de l'Épée, leur remontant le moral à chaque fois qu'ils l'apercevaient.

L'autre était la sombre faille de la Porte des Rêves, qui avait déchiré le tissu de la réalité à quelques mètres de là. Le Roi des Épées l'avait déplacée de Bastion à Godgrave, annonçant au monde la gravité de son intention de faire payer aux dirigeants du Domaine du Chant leurs transgressions.

En ce moment même, des provisions fraîches arrivaient au camp en provenance du monde réel.

Sunny fronça les sourcils face à cette activité débordante. C'était extrêmement pratique, bien sûr, d'avoir une connexion logistique directe avec le monde réel ici à Godgrave. L'Armée du Chant n'avait pas encore cet avantage, c'est pourquoi elle devait chercher des provisions dans la jungle ou attendre que des convois lourdement gardés les livrent à travers la Plaine de Rive-Lune et le long du bras droit de la divinité morte.

La route que Rain avait contribué à construire réduisait drastiquement le temps nécessaire à l'arrivée de chaque convoi, certes, mais elle restait un point de vulnérabilité... qu'il exploiterait personnellement dans un futur proche, peut-être, en lançant des raids pour briser les chaînes d'approvisionnement établies par l'Armée du Chant. Cela faisait partie des tâches que le Seigneur des Ombres avait acceptées, après tout.

Néanmoins, il n'aimait pas la présence de la Porte des Rêves ici, à Godgrave. Non pas parce qu'elle était particulièrement inquiétante, mais tout simplement parce qu'elle constituait également un point de vulnérabilité — c'était juste que cette vulnérabilité se trouvait dans le monde réel, et non dans le Royaume des Rêves.

Les serviteurs de la Reine ne pouvaient pas traverser la vaste clavicule du dieu mort, assiéger la forteresse du Roi et détruire les provisions arrivant par la Porte des Rêves. En revanche, ils pouvaient facilement lancer une attaque dévastatrice contre les installations de distribution de Valor dans le monde réel, sans se soucier des dommages collatéraux et de la destruction généralisée qu'un tel assaut entraînerait.

En fait, les deux belligérants s'étaient mis d'accord pour limiter l'effusion de sang au Royaume des Rêves. Personne ne voulait que ses soldats aient peur que leur corps soit détruit pendant qu'ils faisaient la guerre. Et nul ne voulait que leurs familles soient mises en danger pendant qu'ils se trouvaient sur le champ de bataille.

Le gouvernement était censé veiller à ce qu'aucune des parties ne rompe l'accord.

Cependant...

Sunny ne savait pas combien de temps durerait cet accord. Il doutait encore plus que le gouvernement puisse faire quoi que ce soit si le chaos de la Guerre des Domaines s'étendait au monde réel.

Une telle éventualité semblait même inévitable.

Secouant la tête, il détourna le regard de la Porte des Rêves et pressa le pas. Quelle que soit son opinion, il ne pouvait pas être en retard aujourd'hui.

Ça... ne va pas être étrange du tout.

Vêtu de la cape vermillon d'un Chevalier de Valor, il suivait Nephis et Cassie jusqu'au centre du camp. Quelques Gardiens du Feu s'y trouvaient également, vêtus de leurs armures. Tous ceux qu'ils croisaient les saluaient avec admiration et révérence.

Au même moment, Sunny se dirigeait dans la même direction depuis la périphérie du camp, son corps enveloppé dans le métal semblable à de la pierre du Manteau d'Onyx, son visage caché derrière le visage effrayant du Masque de Weaver. Sainte marchait derrière lui, des flammes cramoisies indifférentes brûlant derrière la visière de son casque.

Les regards qui leur étaient lancés étaient pleins de peur et d'appréhension.

Aujourd'hui, Sunny devait assister à un conseil de guerre où seraient décidées les prochaines actions de l'Armée de l'Épée.

...Dans deux incarnations différentes, qui plus est.

Cette perspective lui donna le tournis.

Le Seigneur des Ombres était un choix naturel pour participer à une telle réunion, bien sûr. Son pouvoir et son statut étaient plus que suffisants pour lui valoir une place à la table. Mais c'est par pur hasard que Maître Sunless avait été invité au conseil.

C'était simplement parce que son statut de Chevalier Commandant, aussi faux soit-il, était toujours techniquement réel. Il avait donc été incroyablement surpris de recevoir l'ordre d'assister à la réunion stratégique avec d'autres officiers importants de l'Armée de l'Épée.

C'était à la fois drôle et inquiétant.

À ce rythme, il pourrait bien finir par mener les guerriers de Valor au combat. La probabilité était infiniment faible, mais pas totalement impossible.

Espérons que ça n'arrivera pas. Je ne veux vraiment pas finir en héros du Domaine de l'Épée à cause d'un malentendu ridicule...

C'est alors qu'ils atteignirent enfin la forteresse de pierre qui se tenait au cœur du camp, surplombant toutes les structures à l'exception de la Tour d'Ivoire et de la Porte des Rêves, et ressemblant à un château. C'est dans cette forteresse qu'Anvil de Valor, le Roi des Épées, tenait sa cour.

On aurait pu s'attendre à ce qu'il reste dans le confort de la seule Citadelle que le Domaine de l'Épée possédait à Godgrave, et Nephis avait même été prête à céder à son père adoptif ses quartiers situés au sommet de la Tour d'Ivoire. Mais Anvil avait choisi de résider dans une simple tente pendant la construction du camp, avant de s'installer dans ce donjon de pierre.

Sunny ne pouvait pas se plaindre.

Cela aurait été assez bizarre de voir le père de Neph — même si c'était un faux — vivre sous le même toit qu'eux, surtout qu'ils étaient souvent occupés à...

Ses pensées furent interrompues lorsque son autre avatar arriva devant la forteresse.

Sunny fixa l'énigmatique et indubitablement sinistre silhouette vêtue d'une armure d'onyx, l'air même qui l'entourait étant empreint de froideur et d'arrogance.

Au même moment, Sunny fixa un jeune homme délicat portant une cape vermillon par-dessus un élégant manteau noir, son beau visage criant pratiquement la douceur et le manque de force.

Il resta immobile pendant quelques secondes, puis pensa :

...Idiot égoïste.

Imbécile choyé...


  
    

Chapitre 1851 – Parler à Soi-Même


Traducteur/Checker: Gray

Il y eut une pause assez bizarre pendant que Sunny se regardait derrière le masque.

Le Seigneur des Ombres le fixa. Maître Sunless — ou plutôt Sire Sunless — pâlit sous son regard menaçant.

...Nephis les regardait tous les deux avec une expression étrange.

Finalement, ce fut Cassie qui rompit le silence.

"Je vous salue, Seigneur Shadow. Je ne crois pas que nous ayons eu l'occasion de nous rencontrer ces derniers jours... permettez-moi de vous exprimer ma gratitude au nom de Dame Nephis et des Gardiens du Feu. Votre aide lors de la récente bataille, bien qu'inattendue, a été profondément appréciée."

Sunny tourna son regard froid vers elle.

Il resta silencieux quelques instants, avant de répondre d'un ton ferme :

"Il n'y a aucune raison de me remercier... J'ai juste été attiré par l'odeur de la boucherie. Qui peut résister à la belle odeur du sang versé ?"

Les Gardiens du Feu semblaient plus que troublés par ses étranges paroles. Sunny leur jeta un coup d'œil, puis baissa légèrement la tête.

"Je vous salue également, Dame Nephis, Dame Cassia."

Il se considéra ensuite froidement.

Était-ce le bon moment pour établir une distinction entre le Seigneur des Ombres et Maître Sunless ?

Cela ne ferait pas de mal...

Il demanda d'un ton égal :

"Et de qui s'agit-il ?"

Nephis cligna des yeux plusieurs fois.

Elle semblait un peu déconcertée par la situation. Non seulement son prétendant possédait plusieurs incarnations, mais deux d'entre elles étaient même en train de discuter sous ses yeux. Mais surtout... la conversation n'avait pas l'air particulièrement amicale !

Sunny lui-même était un peu confus quant à la nature de son existence particulière, alors Nephis devait être vraiment perplexe.

Ses tentatives pour cacher sa perplexité derrière l'habituelle expression impassible... étaient plutôt mignonnes.

Il sourit derrière son masque.

"Oh... voici Maître Sunless, un enchanteur employé par les Gardiens du Feu. Maître Sunless, voici Saint Shadow. Un guerrier Transcendant de grande renommée, l'un des champions de l'Armée de l'Épée."

Sunny se regarda encore un peu, puis haussa les épaules d'un air dédaigneux.

"Un enchanteur ? Je n'ai jamais entendu parler de lui. Il ne doit pas être très doué."

En entendant le Seigneur des Ombres dire cela, Maître Sunless sourit.

Son sourire était un peu forcé, cependant...

Il répondit poliment :

"Vraiment ? Ah, mais j'ai entendu parler de vous."

Nephis les regardait alternativement avec une pointe de désarroi dans les yeux.

Le Seigneur des Ombres lui lança un regard silencieux.

"Qu'avez-vous entendu, et de qui ?"

Le sourire de Sunny s'élargit un peu.

"Je crois que je l'ai entendu de Sainte Athena ? Elle a dit que vous deviez être terriblement hideux derrière ce masque."

Les Gardiens du Feu retinrent leur souffle. Nephis semblait s'être soudain souvenue de cette conversation et ferma les yeux avec une subtile grimace.

Cassie ne montra aucune réaction, mais fit un effort pour réprimer un éclat de rire.

Le Seigneur des Ombres resta coi un instant, puis se moqua.

"Cette femme n'a définitivement pas l'air d'être difficile à gérer. Elle n'a jamais vu mon visage, et pourtant elle chante mes louanges."

Ce disant, il se détourna et franchit les portes de la forteresse sans se retourner.

Sunny, Nephis, Cassie et les Gardiens du Feu restèrent en arrière, dans un silence tendu. La froideur laissée par le Seigneur des Ombres tardait à se dissiper.

Au bout de quelques instants, l'un des Gardiens du Feu tapota l'épaule de Sunny et le félicita.

"Je vous admire, Sire Sunless. Vous êtes vraiment un homme courageux ! Je n'aurais jamais osé répondre à ce démon."

Un autre hocha la tête.

"C'est vrai. Ce type est plus qu'effrayant. Et il regarde notre dame comme un loup à chaque fois qu'ils se rencontrent... bravo, Sire Sunless !"

Un troisième soupira.

"Essayez tout de même de ne pas le contrarier. Il est immensément puissant, même parmi les Saints. Il vaut mieux ne pas l'avoir comme ennemi..."

Sunny toussota.

Comment se fait-il que je sois à la fois satisfait et offensé par leurs bêtises ?

"Ah, oui... J'essaierai de ne pas le faire, la prochaine fois..."

Nephis, quant à elle, les regardait d'un air confus.

"...Hein ? Comment ça, regarde comme un loup ?"

Les Gardiens du Feu se regardèrent l'un l'autre.

"Désolé de vous dire ça, ma dame, mais je crois que vous êtes la seule à ne pas l'avoir remarqué. La façon dont il vous regarde, c'est... vous savez, comme s'il voulait vous dévorer..."

Elle hésita quelques instants, semblant ne pas savoir quoi répondre. Elle finit par demander :

"Vous pensez que c'est un cannibale ?"

Sunny lutta entre l'envie de se couvrir le visage d'une main et celle de la serrer dans ses bras. Il n'était pas du genre à pointer du doigt, à cet égard, mais vraiment... comment pouvait-elle être aussi adorablement ignorante ?

Je veux dire, elle peut littéralement sentir le désir des gens !

L'un des Gardiens du Feu toussota.

"Non, ce n'est pas le cas... de toute façon, pourquoi bavarder à propos du Seigneur des Ombres ? Nous avons ici Maître Sunless. Contrairement à d'autres, c'est un parfait gentleman, et il garde toujours la bienséance lorsqu'il regarde notre dame."

Un autre hocha la tête.

"Ouais ! Au contraire, c'est notre dame qui le regarde comme une louve..."

Se rendant compte qu'il avait dit quelque chose de travers, le Gardien du Feu se tut et se racla la gorge.

"Eh bien... n'allons-nous pas être en retard au conseil de guerre ? A-allons-y sans tarder..."

Nephis jeta un regard curieux à Sunny, avant de lui adresser un sourire en coin.

"D'accord. Allons-y."

Lorsque les Gardiens du Feu se dirigèrent vers l'entrée, elle se laissa distancer, attendit qu'ils soient tous les deux à quelques pas derrière les autres, et lui chuchota à l'oreille :

"Alors comme ça... vous voulez me dévorer, huh..."

Sunny fit de son mieux pour ne pas trébucher.

Après avoir gardé le silence pendant quelques instants et repris son calme, il sourit agréablement et demanda :

"...Pourquoi ? Vous êtes au menu ?"

Nephis l'étudia en silence, gloussa et pressa le pas, le laissant sans réponse.

Son expression se plissa un peu.

Non, mais je veux vraiment savoir...

En entrant dans la forteresse, Sunny se gratta l'oreille et laissa échapper un lourd soupir.

Parfois, il souhaitait vraiment que tout le monde soit soumis au même Défaut que lui.


  
    

Chapitre 1852 – Champions de Valor
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Sunny, en tant que Seigneur des Ombres, atteignit la salle du conseil avant son corps originel.

La pièce n'était pas aussi impressionnante que la salle où le Roi des Épées avait réuni tous les Saints avant la guerre, mais elle était assez spacieuse. Les murs étaient construits en pierre grise et ornés de tapisseries vermillon, et il y avait une table ronde au milieu de la salle, avec quarante-deux chaises disposées autour d'elle. Un lustre enchanté très élaboré brillait d'une lueur froide.

Il y avait déjà beaucoup de monde à l'intérieur, et tous se retournèrent lorsque Sunny entra. Le Seigneur des Ombres était encore un mystère pour la plupart d'entre eux, et bien que la rumeur de son redoutable pouvoir se soit déjà répandue loin à la ronde, peu savaient ce qu'il fallait penser de lui.

Le plus souvent, ils le traitaient avec un mélange de respect et de méfiance.

Il les gratifia d'un regard indifférent, puis se dirigea vers la table. Personne n'avait encore pris place, puisque le roi n'était pas présent. Ignorant la convention tacite, Sunny choisit une chaise au hasard et s'assit.

...Pathétique.

Sa Chaise de l'Ombre était supérieure à cette chose pitoyable à tous les égards.

Caché derrière son masque, il étudiait secrètement les personnes qui avaient été convoquées pour assister au conseil de guerre.

Il y avait ici de nombreux Maîtres et quelques Éveillés, mais ils étaient surtout là pour observer les discussions et donner leur avis si l'un des véritables décideurs avait une question en rapport avec leur expertise. Les personnes les plus importantes étaient les Saints, et c'étaient eux qui intriguaient Sunny.

La plupart venaient des clans vassaux, tandis que d'autres avaient été engagés par Valor. Certains appartenaient aux branches familiales du clan royal, mais ils n'étaient pas nombreux.

L'Armée de l'Épée comptait un peu plus de quarante guerriers Transcendants. C'était moins que le Domaine du Chant, mais les Saints de Valor étaient forgés dans un acier plus résistant... c'est du moins ce que croyait le public. Ils avaient une plus grande renommée, une plus longue histoire et avaient accompli des exploits plus incroyables.

Cependant, Sunny doutait qu'ils soient réellement supérieurs aux guerriers Transcendants de l'Armée du Chant. Après tout, certains des plus puissants Saints qu'il connaissait étaient ceux dont peu de gens avaient entendu parler ou s'étaient souciés. Il avait donc l'impression que les champions de la Reine des Vers donneraient un sacré choc à leurs ennemis lorsque les deux armées s'affronteraient enfin.

Ce qui ne voulait pas dire que les personnes réunies dans la salle n'étaient pas exceptionnelles à tous points de vue. Un Saint était un Saint, somme toute... même si les Transcendants étaient quelque peu divisés en niveaux, tout le monde comprenait que ces niveaux ne faisaient que différencier des niveaux d'excellence absolue.

Il vit quelques visages familiers, bien sûr.

Il y avait Morgan, la Princesse de la Guerre. L'épée la plus tranchante du royaume de son père. La ravissante beauté était vêtue d'une armure noire et s'appuyait sur un mur en étudiant la salle avec une pointe d'amusement dans ses yeux vermillon vifs.

Il y avait Nephis, Étoile Changeante du clan de la Flamme Immortelle. Même parmi ces figures légendaires, elle était traitée avec un soupçon de vénération — à la fois à cause de sa famille et de ses propres accomplissements. Sunny savait mieux que quiconque à quel point son pouvoir était tyrannique.

En regardant les deux princesses, Sunny eut une pensée soudaine. Il trouvait ironique qu'il y ait sept Saintes parmi les filles que Ki Song avait adoptées, alors qu'Anvil n'avait que deux enfants Transcendants... et sur ces deux-là, l'un se battait maintenant du côté de l'ennemi, tandis que sa place était prise par la fille d'un homme que les Souverains avaient probablement tué.

C'est un arbre généalogique assez tordu.

Il continua d'étudier les Saints rassemblés.

Il y avait Cassie, la voyante aveugle. Les gens faisaient attention à elle en raison de sa beauté surprenante et de son comportement calme, mais peu d'entre eux comprenaient à quel point elle était dangereuse. La plupart la connaissaient comme une conseillère compétente du clan royal, tandis que d'autres la traitaient avec la subtile révérence que l'on accordait souvent aux oracles. Mais comme elle n'était pas une guerrière accomplie, personne ne la tenait vraiment en haute estime.

Enfin, il y avait Sunny lui-même, le Seigneur des Ombres. Les gens semblaient avoir des opinions différentes à son sujet, mais tous s'accordaient à dire qu'il était un combattant extrêmement redoutable. Pourtant, il y avait une certaine distance entre lui et le reste des Saints rassemblés, comme s'ils n'étaient pas tout à fait prêts à accorder leur confiance à un étranger.

En effet, sa position était quelque peu unique — contrairement aux autres, il n'avait pas juré fidélité au Roi des Épées, et était donc plus un mercenaire qu'un véritable camarade.

Un peu plus loin, Sunny remarqua Sainte Tyris. Il l'avait vue récemment, aussi ne fut-il pas trop surpris de constater qu'elle n'avait pas du tout changé au cours des quatre dernières années. Marée Céleste avait toujours eu une présence sévère, mais forte — maintenant, cependant, tout le monde semblait la traiter avec un peu plus de respect. Après tout, elle était l'un des atouts stratégiques les plus importants de cette guerre.

Curieusement, l'homme qui se tenait à côté d'elle n'avait pas beaucoup changé non plus. Il était grand et robuste, avec des épaules larges et une attitude tranquille. Ses cheveux et sa barbe avaient la couleur de la paille, tandis que ses yeux étaient d'un bleu perçant. Une écharpe bleue s'enroulait négligemment autour de son cou... Roan de la Plume Blanche était devenu encore plus beau depuis qu'il était devenu un Saint.

Ensemble, ils formaient un beau couple.

L'Éveillée Telle se tenait derrière ses parents. Sunny était heureux de voir l'[Excuse Tardive] sur l'avant-bras droit de Roan — son père semblait vraiment apprécier son cadeau.

J'en suis ravi.

De l'autre côté de la salle, un homme vaillant en armure lustrée attendait calmement que la réunion commence. Il s'agissait du Seigneur Gilead, le Chevalier de l'Été — un homme dont la loyauté et la noblesse de caractère étaient une véritable légende. Il était connu pour sa nature directe, incarnant des qualités telles que l'honneur, la bravoure et la dévotion.

Bien que... après avoir passé du temps avec l'homme dans le Désert du Cauchemar, Sunny soupçonnait que Seigneur Gilead n'était pas seulement d'une loyauté aveugle. Quoi qu'il en soit, Chevalier de l'Été était l'un des guerriers Transcendants les plus forts et les plus renommés de l'ancienne génération. Il était, plus ou moins, la personnification de ce que les gens pensaient qu'un Saint devait être.

Avoir quelqu'un comme lui à ses côtés était plutôt rassurant dans une guerre désastreuse.

Voilà tous les Transcendants rassemblés que Sunny connaissait personnellement.

Cependant, il y en avait plusieurs qu'il reconnaissait instantanément à force d'entendre parler d'eux ici et là.

Un homme fringant portait une armure dorée magnifiquement décorée de motifs floraux. Il s'agissait de Saint Rivalen d'Aegis Rose, également connu sous le nom de Grande Muraille — un chevalier distingué connu pour son comportement courageux et son caractère robuste.

Il y avait aussi un élégant gentleman plus âgé qui s'appuyait sur une canne noire. Il s'agissait de Jest, du clan Dagonet — un ancien membre de la cohorte dirigée par le fondateur du Clan Valor et l'un des Éveillés les plus expérimentés de l'Armée de l'Épée. Saint Jest était connu, entre autres, pour son Vrai Nom particulier... Plus Si Drôle Que Ça.

Sunny ne savait pas vraiment quoi penser de ce fait, mais il était très curieux au sujet du Saint plus âgé. Tous deux partageaient l'amer destin d'avoir un nom extrêmement bizarre, après tout.

Il y en avait d'autres aussi...

Cependant, avant que Sunny ne puisse les étudier correctement, le Roi des Épées arriva.

Le conseil de guerre allait commencer.


  
    

Chapitre 1853 – Le Discours du Roi


Traducteur/Checker: Gray

Lorsque le roi entra, tout le monde dans la salle se redressa... tout le monde sauf Sunny, naturellement, qui était la seule personne assise confortablement sur une chaise en bois. Anvil lui jeta un bref coup d'œil — suffisamment appuyé pour faire pâlir Sunny derrière son masque — et prit place calmement.

Une fois le Roi des Épées assis, les autres Saints prirent place derrière la table ronde. De par sa forme particulière, tout le monde ici semblait être sur un pied d'égalité... mais cette égalité n'était qu'une illusion. Anvil ne faisait rien, et pourtant sa supériorité étouffante était douloureusement apparente.

Par conséquent, ceux qui étaient assis le plus près de lui étaient au-dessus des autres. Morgan était assise à sa droite, tandis que Nephis était assise à sa gauche. Quant à Sunny, il se trouvait presque de l'autre côté de la table.

En même temps, il se tenait près du mur avec le reste des Gardiens du Feu. Les Maîtres et les quelques Éveillés qui avaient été invités à participer au conseil de guerre n'avaient pas obtenu de place à la table.

Il y eut quelques instants de silence avant que la voix grave et étrangement captivante d'Anvil ne résonne dans la salle de pierre. Il parlait d'une voix claire et régulière, sur un ton étrangement calme — comme s'il s'agissait d'une affaire banale, et non d'une guerre qui allait façonner l'avenir de l'humanité... ou peut-être même l'anéantir.

"Bienvenue, guerriers du Domaine de l'Épée. Nous nous sommes taillé une part de cette terre maudite et avons établi une forteresse au sommet des anciens ossements d'une divinité morte. Nos lames sont aiguisées et notre volonté est triomphante... pour l'instant. Les forces du Chant ont eu du mal à réaliser ce que nous avions accompli avec une relative aisance, mais il n'est pas sage de déprécier leur courage. Ceux qui sous-estiment l'ennemi sont destinés à tomber. L'arrogance se solde par la mort."

Il les regarda froidement et poursuivit d'un ton indifférent :

"Personne au monde ne connaît mieux que moi Ki Song, la Reine des Vers. Alors, je vous le dis — il n'y a pas de fin aux stratagèmes insidieux de cette femme. Préparez-vous à goûter à l'amertume au fur et à mesure que ses machinations se dérouleront. Mais je vous promets ceci — à la fin de tout cela, nous goûterons à la douceur de la victoire."

En entendant ces mots, Sunny ne put s'empêcher de soupirer.

À cet instant, il réalisa soudain à quel point cette guerre devait sembler tragique au reste de l'humanité — pour des raisons totalement différentes de celles qu'il avait lui-même envisagées auparavant.

Anvil avait dit que personne au monde ne connaissait Ki Song mieux que lui, et c'était probablement vrai. Sunny avait l'habitude de considérer ces deux-là comme des figures nébuleuses et sinistres, des tyrans au pouvoir immense qui contrôlaient secrètement le destin de l'humanité. Les Souverains.

Mais ils avaient été de simples mortels avant d'atteindre la Suprématie — des guerriers Éveillés pas différents de lui. Qui plus est, ils avaient fait partie de la même cohorte.

Il s'agissait donc d'une guerre acharnée entre deux personnes qui avaient autrefois bravé ensemble les horreurs du Sortilège du Cauchemar, et combattu côte à côte dans les profondeurs de l'enfer. Ce n'était pas différent de Sunny levant une armée contre Cassie, pour la tuer et s'emparer de son royaume.

C'est en fait... assez triste.

Ces personnes étaient jadis l'espoir de l'humanité. Aujourd'hui... Sourire du Ciel avait disparu. Épée Brisée était, lui aussi, mort. Asterion était on ne sait où, et les deux derniers étaient déterminés à se détruire réciproquement.

Sunny se demandait ce qu'il adviendrait de sa propre cohorte à l'avenir.

Il ne pouvait pas connaître l'avenir, bien sûr... mais il savait qu'à tout le moins, ils ne finiraient jamais comme les Souverains. D'autant plus que les Souverains étaient là, devant eux, en guise de mise en garde — sans leur effroyable exemple, Sunny et ses compagnons auraient très bien pu, sans le savoir, finir par devenir comme eux.

Il inspira profondément et jeta un bref coup d'œil à Nephis.

Le Roi des Épées, quant à lui, poursuivit :

"Maintenant que nous avons pris pied à Godgrave, nous devons persévérer dans ses profondeurs. La prochaine étape de notre campagne sera à la fois périlleuse et vitale. Heureusement... je suis là. Je suis avec vous, alors qui peut être contre vous ?"

C'étaient de grands mots, mais il était aussi quelqu'un qui pouvait les prononcer sans paraître vantard.

Ensuite, Anvil expliqua succinctement les objectifs de l'Armée de l'Épée. Sunny ignora les mots fleuris et n'écouta que le message sous-jacent que le Souverain de Valor voulait transmettre.

Fondamentalement, la Guerre des Domaines était un affrontement entre le Roi des Épées et la Reine des Vers. Elle atteindrait son point culminant lorsque les deux s'affronteraient, et se terminerait lorsque l'un d'eux tuerait l'autre.

La clé pour obtenir un avantage décisif dans cette confrontation finale était les Citadelles disséminées à travers Godgrave. En posséder un plus grand nombre permettrait à l'un des Souverains de manifester son Domaine de manière plus approfondie et de le rendre plus fort.

Les deux grandes armées n'étaient donc que des outils pour prendre le contrôle des Citadelles.

Valor était déjà en avance sur Song à cet égard, et rien ne semblait pouvoir les empêcher de creuser l'écart. Avec la présence de leur Souverain à Godgrave, la tâche de soumettre les Citadelles perdues deviendrait beaucoup plus facile.

Ce qui ne veut pas dire que ce serait facile.

Même si le Roi des Épées pouvait déjà manifester son Domaine ici, sa puissance était encore contenue dans les environs immédiats de l'Île d'Ivoire. Cela permettait au camp de son armée de bénéficier d'une incroyable protection contre les menaces extérieures, et rendait la tâche de s'aventurer dans la jungle souterraine moins intimidante. Mais les guerriers de Valor devaient encore braver l'étendue incandescente de la surface et les sombres profondeurs des Creux pour découvrir et conquérir les Citadelles envahies par la végétation.

Quant à savoir où se trouvaient ces Citadelles...

À un moment donné, Anvil s'arrêta quelques instants et reporta son regard sur le personnage masqué assis de l'autre côté de la table ronde.

Sa voix était calme lorsqu'il dit :

"En ce qui concerne cette affaire, je vais demander à la personne qui connaît le mieux Godgrave de nous donner une explication. Saint Shadow... si vous le voulez bien."

Sunny s'attarda un peu, avant de pousser un soupir et de se pencher un peu en avant.

"Bien sûr. Voyons voir... pour un enfer impropre à être habité par des humains, Godgrave possède un nombre surprenant de Citadelles..."


  
    

Chapitre 1854 – La Réponse de Shadow


Traducteur/Checker: Gray

Le Roi des Épées avait certes une présence imposante, mais lorsque le Seigneur des Ombres prit la parole, il était difficile de ne pas lui prêter attention.

Les deux possédaient une froide indifférence, mais alors que la voix d'Anvil était calme et royale, celle de Sunny était sinistre et sombre.

Les ténèbres impénétrables qui se nichaient dans les yeux de son masque féroce ne faisaient que le rendre plus inquiétant et captivant.

Se penchant un peu en avant, il parla d'un ton égal...

Ou plutôt, il fit semblant. En réalité, il ne fit qu'activer l'enchantement de la Roche Extraordinaire et la laisser répéter ce qu'il avait dit à voix haute plus tôt, avant d'invoquer le Masque de Weaver.

"Il n'y a plus de Citadelles à conquérir à la surface, et je ne peux rien dire de la mer de cendres en contrebas — même pour moi, cet endroit est trop funeste. Cependant, il y a plusieurs forteresses cachées dans les Creux, que j'ai longuement explorées ces dernières années."

Sunny fit mine de s'arrêter un instant, puis bougea subtilement la main.

Suivant son ordre, des ombres rampèrent du sol et s'écoulèrent sur la table ronde comme un torrent de ténèbres. Là, elles se solidifièrent et se manifestèrent en un modèle parfait de la divinité morte — une technique qu'il avait déjà utilisée une fois devant les Gardiens du Feu.

Rapidement, on eut l'impression qu'un grand squelette noir reposait sur la surface en bois de la table du conseil.

Il y eut une vague de chuchotements dans la salle de pierre. Sunny les laissa se taire, puis continua froidement avec l'aide de la Roche Extraordinaire :

"Je connais l'emplacement approximatif de quatre Citadelles. L'une d'entre elles est située dans la partie ouest du Creux de la Clavicule, et c'est la plus proche du camp de guerre de l'Armée du Chant. S'en emparer deviendrait sans aucun doute une priorité pour eux, car ils ont désespérément besoin de conquérir une Citadelle. La seconde est située dans la partie centrale du Creux du Sternum, à égale distance des deux camps de guerre — compte tenu de notre avantage, nous devrions pouvoir l'atteindre en premier."

Sunny se pencha en arrière et croisa les bras.

"La troisième est située bien plus bas, dans l'épine dorsale du dieu mort. L'atteindre serait beaucoup plus difficile... tout Godgrave est un enfer, mais le grand Creux de l'Épine est l'une des parties les plus épouvantables de cet enfer, et de loin. La quatrième Citadelle est la plus éloignée, elle est cachée tout au sud, dans l'un des deux Creux du Fémur."

Il s'attarda quelques instants, puis ordonna à la Roche Extraordinaire de prononcer les dernières lignes préparées :

"Je soupçonne l'existence d'une cinquième Citadelle. Si c'est le cas, elle se trouve dans le crâne de la divinité morte. Cependant, cet endroit est bien trop effrayant. Je n'ai jamais osé m'en approcher et je vous conseille de ne pas le faire non plus. Ce qui s'y cache ne devrait jamais être dérangé par les humains."

Sunny ne s'était en effet jamais aventurée près du crâne colossal du dieu mort. Même si on pouvait l'apercevoir de n'importe où dans Godgrave, soutenu par les montagnes et fixant l'ancien cadavre aux énormes yeux vides, c'était le dernier endroit qu'il avait envie d'explorer.

Bien sûr, les ténèbres ancestrales qui noyaient les grands gouffres des yeux du squelette étaient nébuleuses et séduisantes, promettant des mystères qui dépassaient son imagination — et, peut-être, les clés d'un pouvoir inimaginable.

Qui savait ce qui pouvait se cacher dans la tête d'une divinité morte ? Peut-être était-ce le secret de sa mort. Mais quel que soit ce secret, il devait être d'une importance capitale.

Pourtant, Sunny sentait au plus profond de lui-même que tenter de pénétrer dans le crâne colossal lui vaudrait une mort inéluctable, plus que toutes celles qu'il avait frôlées jusqu'alors. Il ne serait pas surpris qu'un Titan Impur y réside — et il n'était pas prêt à affronter un tel Titan.

Le simple fait d'être témoin d'une telle créature pourrait très bien faire voler en éclats l'esprit de Sunny et faire s'effondrer son âme.

Ses derniers mots furent accueillis par un silence tendu. Les Saints réunis étudiaient le squelette noir posé sur la table avec des expressions sombres.

Finalement, Morgan demanda d'un ton modéré :

"Saint Shadow... êtes-vous sûr que ces lieux que vous avez découverts sont bien des Citadelles, et pas simplement d'anciennes ruines ?"

Sunny haussa les épaules.

"Aussi sûr que je peux l'être."

En vérité, il en était raisonnablement certain, mais il y avait toujours une place pour le doute. Il n'avait jamais exploré l'intérieur des Citadelles supposées, car des abominations immensément puissantes gardaient chacune d'entre elles. Mais il en avait appris suffisamment pour croire en son jugement.

En entendant sa réponse, Morgan sourit.

"Quelle chance que ma sœur ait réussi à vous convaincre de partager vos connaissances, alors."

Le Roi des Épées le regarda encore une fois, puis parla d'une voix égale :

"La ligne de conduite est claire. Pour l'instant, il est trop périlleux d'envoyer nos soldats dans les Creux. Nous devons procéder lentement en conquérant la surface et nous frayer un chemin jusqu'au centre de la Plaine du Sternum. De là, nous lancerons l'assaut sur la Citadelle située en contrebas."

Tout se passait comme prévu. Au cours de cette première phase de la guerre, les deux armées seraient préoccupées par la tâche laborieuse de soumettre la surface de Godgrave. Elles s'enfonceraient dans les terres, éradiqueraient la jungle et cartographieraient les principales fissures dans l'os ancien. Ensuite, des avant-postes fortifiés seraient construits près de ces dernières pour empêcher la jungle de sortir à nouveau des Creux, étendant ainsi progressivement la zone de contrôle humain.

Conquérir le squelette colossal, une fissure à la fois, semblait être une tâche titanesque. Mais Sunny n'était pas assez stupide pour sous-estimer la ténacité des pionniers humains.

Toutes les régions du Royaume des Rêves avaient autrefois semblé imprenables. Et pourtant, les humains les avaient lentement conquises, l'une après l'autre — le Clan Valor en particulier était responsable de l'assujettissement du vaste territoire entre la Mer du Crépuscule et les Montagnes Creuses. L'histoire de leurs croisades expansionnistes était en soi une véritable légende.

Et si l'humanité n'avait jamais conquis une Zone de Mort auparavant, ses corps d'expédition n'avaient jamais été aussi importants, et n'avaient jamais été dirigées par des dirigeants de Rang Suprême non plus.

Sunny ne doutait donc pas que la surface de Godgrave finirait par tomber entre les mains des humains. Cela prendrait peut-être de nombreux mois et coûterait d'innombrables vies. Mais le résultat avait déjà été décidé — les Souverains l'avaient voulu, et ainsi, leurs volontés remodèleraient le monde pour qu'il corresponde à leurs ambitions.

Il regarda le Roi des Épées, et au même moment, le roi le regarda.

Anvil resta silencieux un moment, puis dit sans aucune émotion dans sa voix puissante :

"Pendant que la plupart d'entre nous prépareront la route vers le sud, vous aurez une autre tâche à accomplir, Saint Shadow."

Sunny haussa les sourcils derrière son masque.

"Oh ?"

Le Roi des Épées déplaça son regard vers le squelette noir, regardant intensément l'endroit où le camp de guerre de l'Armée du Chant était censé se trouver.

Lorsqu'il prit la parole, son ton contenait une autorité qu'on ne pouvait nier :

"Vous allez vous employer à perturber les tentatives de l'ennemi pour conquérir la Citadelle de l'Ouest. L'emplacement de votre propre forteresse est très pratique pour lancer des raids... ainsi, je m'attends à ce que vous obteniez de bons résultats."


  
    

Chapitre 1855 – Affectation Soudaine
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Vu la rapidité avec laquelle la route vers Godgrave avait été construite, Rain n'aurait pas dû être étonnée — dans le même cas, le camp de guerre de l'armée du Chant se construisait à une vitesse stupéfiante.

Quelques jours seulement s'étaient écoulés depuis qu'ils avaient atteint la clavicule de la divinité morte, et pourtant, cela ressemblait déjà à une ville. Bien sûr, il s'agissait surtout d'une ville de tentes, étant donné la difficulté à acheminer les matériaux de construction sur cette terre effroyable.

Le manque de matériaux n'était d'ailleurs pas le seul problème auquel ils étaient confrontés. Un autre problème bien plus grave ralentissait la construction — le fait que le camp était sans cesse assiégé de tous côtés par les abominations de la jungle écarlate.

La jungle avait beau être repoussée, elle ne disparaissait pas. Même après avoir été réduite en cendres, elle rampait aussitôt à travers les fissures de l'os ancien. La surface jaunie par le soleil de la plaine était à nouveau recouverte de mousse rouge et d'herbe vermillon, et on pouvait voir la jungle croître et s'étendre à une vitesse stupéfiante à l'œil nu.

Les soldats du Domaine du Chant avaient passé chaque jour à combattre les assauts constants des Créatures du Cauchemar, les bloquant jusqu'à ce que les fortifications soient terminées.

Heureusement, la plupart de ces Créatures du Cauchemar étaient des nouveau-nées. Elles étaient immensément puissantes et absolument mortelles, mais les Éveillés pouvaient au moins en venir à bout... de justesse. Lorsqu'une créature plus terrible émergeait du sol ou devenait vraiment dangereuse à force de dévorer d'autres abominations, les officiers Ascendants et les généraux Transcendants s'engageaient sur le champ de bataille.

La Septième Légion avait également participé à la défense du camp. Rain ne comptait plus le nombre de flèches qu'elle avait décochées. C'était une bonne chose qu'elle porte le Linceul du Marionnettiste — son bracelet, fait d'un cuir noir sans éclat, était encore en un seul morceau. Un bracelet ordinaire aurait déjà été déchiqueté par la corde de son puissant arc.

Tamar, Ray et Fleur avaient, eux aussi, participé aux combats, récoltant quelques égratignures ici et là. Heureusement, Sainte Seishan était une cheffe expérimentée et une commandante hors pair, si bien que les pertes subies par la Septième Légion étaient parmi les plus faibles de toutes les divisions de l'Armée du Chant.

Pourtant, leur première semaine à Godgrave avait été un horrible cauchemar.

...Envahir une Zone de Mort était une entreprise aussi pénible qu'elle en avait l'air.

Ici, la nuit faisait défaut, il était donc difficile de compter les jours. Néanmoins, Rain était plus ou moins sûre qu'il était tôt le matin. Elle se passa un peu d'eau sur le visage dans les toilettes de la caserne et s'apprêtait à préparer le petit déjeuner pour la cohorte lorsqu'une voix subtile résonna soudain dans son ombre :

"Lève-toi et brille !"

Rain tourna la tête et fixa l'ombre.

Elle était rarement seule ces jours-ci, et il y avait beaucoup de personnes puissantes dans le camp. Elle avait donc peu d'occasions de parler à son professeur — ils n'avaient échangé que quelques mots depuis que l'armée était entrée dans Godgrave.

Rain avait du mal à se souvenir de la dernière fois où elle lui avait parlé si peu. La compagnie de son professeur lui manquait... même si, bien sûr, elle ne l'admettrait jamais à voix haute.

"Que s'est-il passé ?"

Il n'aurait pas pris le risque d'exposer sa présence sans raison.

Son professeur soupira.

"Je ne pourrai pas t'accompagner dans les prochaines heures. Alors, fais attention... et ne te fais pas remarquer."

Rain fronça les sourcils.

"Qu'y a-t-il ? Pourquoi ?"

Aucune réponse ne fut donnée. Au lieu de cela, Tamar — qui s'était réveillée de bonne heure — s'approcha du feu, couvrant d'une main un bâillement fatigué.

"À qui parles-tu ?"

Rain la regarda, resta silencieux un moment, puis sourit.

"Je me parle à moi-même."

Tamar haussa les épaules et s'assit, avant de jeter un coup d'œil au feu.

En principe, une grande cuisine avec du personnel spécialisé était prévue pour nourrir la légion, mais elle n'avait pas encore été construite. Pour l'instant, chaque cohorte recevait des provisions pour cuisiner par elle-même.

"Ray et Fleur dorment encore ?"

Rain acquiesça.

Récemment, elle avait été surprise d'apprendre que les deux autres membres de la cohorte étaient ensemble depuis leur rencontre à l'Académie des Éveillés. Ils ne le montraient pas souvent — ce qui était compréhensible, dans les circonstances actuelles — mais les deux étaient plus ou moins inséparables.

L'arrivée de Rain dans la cohorte avait évité à Tamar d'être la perpétuelle troisième roue du carrosse.

L'Héritière soupira.

"D'accord. Alors, viens avec moi."

Rain haussa les sourcils.

"Où allons-nous ?"

Tamar se leva, ramena ses cheveux en arrière et épousseta les épaulières de son armure.

"Il y a une grande réunion au pavillon de commandement. Deux membres de notre cohorte sont censés escorter Dame Seishan en tant que gardes d'honneur. Félicitations... essaie d'être présentable et ne fais rien d'extravagant."

Les yeux de Rain s'écarquillèrent. Elle retira la marmite du feu, la posa sur le sol et se leva précipitamment.

"Attends ! Pourquoi notre cohorte ?"

La jeune fille haussa les épaules.

"Probablement en signe de respect pour mon père. De toute façon, j'ai reçu l'ordre d'y aller immédiatement. Il n'y a pas de temps à perdre, alors allons-y."

Rain cligna des yeux plusieurs fois, jeta un coup d'œil à son ombre, puis suivit Tamar jusqu'au cœur du campement de la Septième Légion.

Elles y rencontrèrent la fille de la Reine. C'était la première fois que Rain se trouvait si près de Sainte Seishan — elle essaya de ne pas la fixer, mais c'était un peu difficile. Cette femme était trop belle, trop mystérieuse, trop envoûtante.

Et il y avait une... une présence autour d'elle. Rain ne pouvait l'expliquer, mais elle se sentait étrangement proche de la gracieuse princesse du Chant. C'était comme si un étrange sentiment de calme et de tranquillité l'avait envahie.

En même temps, son sang se glaça dans ses veines et son tatouage bougea légèrement, comprimant son bras.

Tamar et Dame Seishan échangèrent quelques mots. Elles semblaient se connaître, bien qu'à un niveau très superficiel — ce qui n'était pas surprenant, compte tenu de leurs antécédents. Enfin, Tamar présenta Rain à la princesse.

Sainte Seishan la regarda et sourit élégamment.

"Éveillée Rani. Je serai sous votre garde."

Rain resta figée un instant, puis s'inclina maladroitement.

"M-ma dame."

Après cela, elles se dirigèrent vers le pavillon de commandement, situé au cœur du camp.

Tandis qu'elles marchaient, le vent transportait les bruits de la bataille depuis l'extérieur du campement. Les combats ne cessaient jamais vraiment, Rain s'y était donc quelque peu habituée. Néanmoins, elle en frissonnait encore, ce qui lui valut un regard sévère de Tamar.

Quoi ? Ce n'est pas comme si tu ne faisais pas des cauchemars presque tous les soirs !

Elle tenta d'avoir l'air calme et se rangea derrière Sainte Seishan, jouant le rôle de garde d'honneur... ce qui était un peu ridicule, vraiment, vu que la tâche de protéger un Transcendant n'était pas quelque chose qu'une Éveillée comme elle pouvait faire.

Elles atteignirent rapidement le pavillon de commandement — qui était une grande tente renforcée par de la maçonnerie — et entrèrent à l'intérieur.

À ce moment-là, Rain faillit perdre son sang-froid.

D-damnation !

La "grande réunion" dont Tamar avait parlé... cette Héritière semblait être la reine de l'euphémisme !

Le soleil diffus traversait le tissu bleu de la tente, inondant l'intérieur d'une lumière froide. Baignant dans cette lumière...

Tout le monde y était plongé.

Tous les Saints de l'Armée du Chant, et la plupart des grands Maîtres au service de la Reine. Il y avait aussi quelques Éveillés, la plupart d'entre eux escortant leurs officiers, comme Tamar et Rain.

Rain avait déjà été submergée par la proximité d'un seul Saint...

Mais maintenant, elle en voyait des dizaines !

Sans parler des autres princesses outre Dame Seishan...

Elle prit une respiration tremblante et parvint à peine à retrouver son calme.

Cependant, un instant plus tard, ce calme fut brisé par une pensée soudaine et explosive.

Je... Je ne vais pas rencontrer la reine, n'est-ce pas ?


  
    

Chapitre 1856 – Champions de Song
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Sainte Seishan ne semblait pas intimidée par la puissance et le statut étonnants des personnes rassemblées dans le pavillon de commandement — ce qui n'aurait pas dû être surprenant, en fait, étant donné qu'elle était elle-même une princesse.

Rain, en revanche, était dépassée par les événements. Il y avait près de cinquante champions Transcendants autour d'elle, et chacun d'entre eux possédait une présence. Certaines auras étaient subtiles, tandis que d'autres étaient puissantes — elles étaient toutes indéniables, cependant, et lui donnaient presque le vertige.

Ou peut-être un état d'ébriété... en tout cas, c'était une sensation intense.

Elle jeta un coup d'œil furtif à Tamar. L'Héritière ne le montrait pas vraiment, mais Rain pouvait dire qu'elle était également affectée par l'atmosphère époustouflante de la tente.

Grâce à la présence calme de Sainte Seishan, elles étaient protégées. Sans elle, leur état aurait été encore pire.

Dame Seishan traversa la vaste pièce avec son élégance habituelle, saluant ses sœurs et ses vassaux Transcendants avec grâce. Quelque peu soulagée, Rain put enfin regarder autour d'elle.

Elle le regretta presque immédiatement.

Ah... c'est tout simplement injuste...

Tout le monde autour d'elle était d'une beauté à faire froid dans le dos. Elle avait l'impression d'être dans un musée somptueux où chaque sculpture et chaque peinture avaient pris vie. Elle avait déjà vu beaucoup de gens éblouissants, et n'était pas si mal elle-même... mais entourée de la noblesse du Domaine du Chant, Rain ne pouvait s'empêcher de se sentir tout à fait banale.

À en juger par l'expression mélancolique de Tamar, elle ressentait la même chose.

Pourquoi suis-je surprise ?

Elle regardait des Saints, somme toute. Rivaliser avec un Saint sur le plan de l'apparence était une entreprise insensée.

Pour se consoler, elle essaya d'associer les noms qu'elle avait entendus à ces beaux visages.

Rain avait beaucoup entendu parler des personnages les plus importants du Domaine lorsqu'elle vivait à Ravenheart. Ces dernières semaines, elle en avait appris davantage sur eux grâce à Tamar. Il ne s'agissait donc pas de parfaits inconnus.

Elle connaissait Sainte Seishan, bien sûr. La commandante de la Septième Légion était quelque peu obscure, et on ne savait pas grand-chose d'elle. Elle avait été la dernière des sept princesses Transcendantes à devenir une Sainte, mais cela ne signifiait pas qu'elle était plus faible ou plus jeune que les autres.

Dame Seishan avait passé près de dix ans en tant que Dormeuse sur le Rivage Oublié. Au retour de cette épreuve, elle avait atteint la Transcendance beaucoup plus rapidement que les autres. En fait, on avait souvent l'impression que les autres filles de la reine la traitaient avec beaucoup de respect. Surtout celles qui étaient encore des Maîtres.

La Reine Song avait plus de sept filles — des filles adoptives, bien entendu. Mais seules sept d'entre elles étaient devenues des Saintes jusqu'à présent.

La personne suivante qui attira l'attention de Rain la fit presque trébucher.

Il était difficile de ne pas le remarquer, étant donné qu'il y avait relativement peu d'hommes dans le pavillon de commandement. Celui qu'elle ne pouvait s'empêcher de fixer était grand, avec des épaules larges et des cuisses fines, et portait une armure austère avec peu d'ornements.

Il avait un regard sombre et des yeux froids et profonds. Son visage était mature et bien... bien trop beau ! Et surtout, il avait la peau bronzée et d'étranges cheveux cendrés.

C'était le père de Tamar !

Rain cligna des yeux plusieurs fois, rougit un peu et détourna le regard. Cet homme avait au moins deux décennies de plus qu'elle, mais c'était aussi un Saint. Elle ne put s'empêcher de se sentir un peu essoufflée et regarda Tamar en posant une question silencieuse.

L'Héritière fronça les sourcils, puis murmura :

"Oui, c'est mon père."

Les yeux de Rain s'écarquillèrent un peu.

Bon sang, Tamar ! Tu ne m'avais pas dit que ton père était... était un vrai canon !

Secouant la tête, elle essaya de se distraire en regardant quelqu'un d'autre.

Là aussi, ce fut une terrible erreur. Car la première personne qui attira son regard n'était autre que Maîtresse des Bêtes, une femme si époustouflante et si séduisante que d'innombrables chansons furent écrites à son sujet.

Même la fine cicatrice qui entachait son visage d'une beauté démoniaque n'enlevait rien à sa beauté. Au contraire, elle la rendait encore plus séduisante... hypnotique, presque. Impossible de détourner le regard.

Rain savait que Maîtresse des Bêtes avait mérité cette cicatrice quelque part en Antarctique. Les Éveillés n'avaient généralement pas de cicatrices, car leur corps se rétablissait mieux que celui des personnes ordinaires, et il y avait beaucoup de détenteurs d'Aspects curatifs dans les environs. Le fait qu'une princesse du Domaine du Chant ne puisse effacer une cicatrice aussi longue laissait supposer que la blessure qui l'avait laissée n'était pas ordinaire.

Néanmoins, Maîtresse des Bêtes la portait bien.

Rain parvint à peine à détourner le regard et se concentra sur les autres personnes présentes dans le pavillon de commandement.

Voyons voir. Traqueuse Silencieuse, Princesse Voile-Lunaire, Hurlement Solitaire... et ce doit être Revel, la Danseuse Sombre.

C'étaient quatre des cinq princesses Transcendantes restantes. La dernière n'était pas là, ou du moins Rain ne l'avait pas reconnue.

Traqueuse Silencieuse était étrangement discrète. En fait, il était difficile de la remarquer — la femme se tenait près du mur du pavillon, appuyée sur une poutre de soutien et à moitié cachée dans l'ombre. Elle dégageait une aura discrète, mais ses yeux brillants étaient concentrés et vigilants. Elle portait une tenue de chasse noire.

Voile-Lunaire était belle et délicate, avec une carrure élancée et un visage doux et pâle. Ses cheveux étaient blancs et ses yeux semblaient briller sous l'effet d'un pâle clair de lune. Elle portait une robe modeste au lieu d'une armure, mais Rain savait reconnaître une archère quand elle en voyait une.

Hurlement Solitaire était grande, svelte et dégageait une énergie bestiale à peine contenue. Son beau visage était illuminé par un léger sourire, et ses yeux étaient empreints d'une confiance arrogante. Elle portait un pantalon en cuir et un gilet sans manches, laissant apparaître ses bras bronzés et toniques.

Enfin... il y avait Revel, la Danseuse Sombre, également connue sous le nom de Tueuse de Lumières. Elle était la première des filles de la Reine à s'être Transcendée, ce qui faisait d'elle une sorte d'aînée.

Ses cheveux étaient d'un noir de jais et ses yeux ressemblaient à deux gemmes d'obsidienne. Avec ses vêtements sombres, sa peau d'albâtre et sa beauté exquise, elle était indéniablement frappante. Quant à son caractère, Rain ne pouvait pas dire comment était la princesse. Tout ce qu'elle voyait, c'est qu'il y avait de la profondeur dans son regard, et une froideur subtile dans ses traits.

Si Rain devait dire quelque chose, cependant... c'est que Tueuse de Lumières avait l'air un peu triste. Comme s'il lui manquait quelque chose qu'elle n'aurait jamais.

Quelle étrange pensée.

Au moment où Rain pensait cela, la Princesse Revel prit soudainement la parole, sa voix légèrement rauque résonnant facilement à travers le pavillon.

"Commençons."


  
    

Chapitre 1857 – Invitation Manquante
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Tueuse de Lumières était assise en bout de table. Maîtresse des Bêtes était à sa droite, tandis que Dame Seishan était à sa gauche.

Comme Rain et Tamar escortaient cette dernière, elles se tenaient derrière sa chaise.

Quant à la première, elle se faisait escorter par des Créatures du Cauchemar envoûtées. Deux silhouettes éthérées et fantomatiques flottaient derrière elle, presque invisibles dans la lumière pâle du pavillon de commandement — même en sachant qu'elles avaient été maîtrisées par l'une des filles de la reine, Rain ne pouvait s'empêcher de se sentir mal à l'aise en leur présence.

D'habitude, elle était en compagnie d'un sinistre spectre qui lui était propre. Aujourd'hui, cependant, son professeur l'avait laissée seule — sans doute pour éviter d'être sentie par la pléthore de Saints rassemblés ici.

...Danseuse Sombre Revel était venue seule.

Elle regarda les champions de l'Armée du Chant, resta silencieuse un moment, puis prit la parole d'une voix subtile et rauque :

"Frères et sœurs, vous devez tous connaître la situation. Godgrave est un endroit cruel, et nous avons souffert de sa cruauté. Dans les jours et les mois à venir, nous souffrirons davantage, et nous souffrirons énormément. Il n'y a pas de pitié à trouver sous ce ciel impitoyable, et pas de salut face aux périls qui nous assaillent."

Rain s'attendait à ce que Tueuse de Lumières continue avec un "mais", mais à sa grande surprise, la princesse n'essaya pas de remonter le moral de ses camarades. Sa proclamation plutôt sombre resta en suspens, et les visages des Saints rassemblés devinrent lentement sombres.

Rain et Tamar étaient juste assez proches pour voir Revel jeter un bref coup d'œil, presque imperceptible, à Dame Seishan. Après avoir reçu un hochement de tête tout aussi subtil, elle sourit froidement.

"Ce que la plupart d'entre vous ne savent peut-être pas, c'est comment l'ennemi se débrouille de l'autre côté de la Plaine de la Clavicule. Laissez-moi vous informer... l'ennemi se porte bien. Ils sont entrés dans Godgrave et ont établi un campement fortifié sans subir de pertes significatives. Leur forteresse est imprenable et ils ne manquent pas de provisions. Ils sont déjà en train de déplacer leurs forces pour se frayer un chemin vers le sud, dans le but de revendiquer une deuxième — ou peut-être même une troisième — Citadelle."

Elle marqua une pause, avant d'ajouter d'un ton indifférent :

"La raison de la progression enviable de l'Armée de l'Épée est assez simple. C'est parce qu'ils sont protégés par leur Souverain, alors que nous ne le sommes pas. Le tyran, Roi des Épées, est déjà ici, à Godgrave. Mais ma mère attend toujours que nous l'invitions."

Tueuse de Lumières regarda les Saints et termina d'un ton égal :

"Nous allons donc nous consacrer à la conquête immédiate d'une Citadelle qui nous appartiendra."

Il y eut une vague de chuchotements, suivie d'un silence tendu. Dans ce silence, une voix grave retentit, forçant Rain à regarder à l'autre bout de la table.

"Pardonnez-moi de m'exprimer ainsi, ma dame..."

L'orateur était un homme qui paraissait relativement jeune, mais qui faisait néanmoins forte impression. Il était grand et avait une carrure incroyablement imposante, avec des muscles si robustes qu'ils tiraient sur le tissu de son somptueux manteau en écailles de pangolin. Sa peau avait une teinte plus foncée, et il émanait de lui une impression de puissance physique extrême.

Rain le reconnut facilement — le jeune Saint était plutôt célèbre en ce moment, même si ce n'était pas pour une bonne raison.

C'était Dar, du clan Maharana, qui revenait tout juste de la conquête du Troisième Cauchemar. Il était donc le plus jeune de tous les Saints humains — ou, du moins, le plus récent. Le refus de le remettre au Clan Valor avait été à l'origine de toute cette guerre.

Officiellement, du moins.

Bien sûr, la justification hypocrite fournie par le Roi des Épées semblait déjà bien mince à l'époque. Maintenant que tout le monde savait que Dar du clan Maharana était au plus profond d'un Cauchemar lors de la tentative d'assassinat visant Étoile Changeante, elle paraissait encore plus absurde.

Le puissant Saint poursuivit humblement :

"Notre situation n'est pas encore tout à fait stable. Nous n'avons pas encore établi de chaînes d'approvisionnement sûres et notre camp peut à peine être considéré comme une forteresse. L'ennemi est certes devant nous, mais que ferons-nous en nous précipitant ? Ne risquons-nous pas d'aggraver notre désavantage en nous lançant tête baissée dans une bataille que nous ne sommes pas tout à fait prêts à mener ?"

Rain remarqua que le Saint de Sorrow regardait le jeune Transcendant avec un soupçon de curiosité... ce qui était le premier semblant d'émotion que l'homme sombre avait montré jusqu'à présent.

Elle jeta un coup d'œil à Tamar et réprima un sourire.

C'était trop facile de voir d'où venaient les manières de la jeune fille.

En tout cas, Saint Dar était très logique. Rain s'attendait presque à ce qu'on l'accuse de lâcheté, mais heureusement, aucune des personnes rassemblées dans le pavillon de commandement n'était idiote. Tous se taisaient, partageant son avis ou attendant que les filles de la reine réagissent.

Dans le silence qui s'ensuivit, ce fut Maîtresse des Bêtes qui sourit et dit d'un ton enjôleur :

"Vous n'avez pas à vous préoccuper de la progression de l'ennemi. Laissez ces soucis à votre reine. Faites confiance à ma mère, comme vous l'avez fait jusqu'à présent, ainsi elle vous accordera la victoire."

Bien qu'elle ne soit pas la sœur biologique de Danseuse Sombre, leurs voix se ressemblaient étrangement.

Saint Dar fronça les sourcils et voulut dire quelque chose, mais à ce moment-là, le pli couvrant l'entrée du pavillon bougea, et une nouvelle silhouette entra.

Une jeune femme de petite taille, vêtue d'une robe aux couleurs de la nuit, fit son apparition. Un soupçon d'innocence se lisait sur son beau visage, et un calme étrange se dégageait de ses grands yeux brillants.

En contraste frappant avec cette innocence, cependant, de lourdes gouttes de sang tombaient de ses mains lisses.

Rain essaya de ne pas la fixer.

La princesse manquante.

La dernière des sept filles Transcendantes de Ki Song était enfin arrivée. C'était Hel, la Chante-Mort — l'une des Saintes les plus mystérieuses et les plus vénérées du Domaine du Chant.

Malgré son air inquiétant, ses mains maculées de sang frais, la jeune femme n'était pas si sinistre que cela. C'était une haruspex — ou plutôt une haruspicina — une devineresse qui recevait des révélations en inspectant les entrailles de bêtes sacrifiées.

L'assemblée devint silencieuse lorsque l'oracle apparut et se dirigea lentement vers les sièges de Tueuse de Lumières, Maîtresse de Bêtes et de Dame Seishan.

Rain fronça un peu les sourcils.

En y pensant... comment se fait-il que je ne connaisse pas le Vrai Nom de Sainte Seishan ?

Elle devait en avoir un. Mais, à la connaissance de Rain, personne ne l'avait jamais prononcé à haute voix.

Chante-Mort, quant à elle, atteignit le bout de la table, se pencha et chuchota quelque chose à l'oreille de sa sœur.

Tueuse de Lumières sourit.

"Je réponds à votre question, Saint Dar. Il est en effet inutile de se précipiter dans la bataille. C'est pourquoi nous allons diviser nos forces et nous lancer dans deux batailles..."
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Princesse Hel n'avait rien dit après avoir murmuré quelque chose à l'oreille de Tueuse de Lumières. Elle s'assit et resta silencieuse, le sang continuant de couler de ses mains sur le sol.

Le conseil de guerre se poursuivit pendant un certain temps, car il y avait beaucoup de questions mineures qui devaient être transmises, examinées et réglées. Rain écoutait avec une attention soutenue, sachant que ce qui était discuté dans le pavillon de commandement aurait un impact direct sur son destin, et pourrait même en décider.

Et, d'une certaine manière, c'était le cas.

L'Armée de l'Épée semblait être sur le point d'écraser les forces de Song — l'agresseur qui avait initié ce vil conflit était loin devant, et creusait l'écart chaque jour. Ce qui ne paraissait guère équitable.

Cependant, les filles de la reine étaient étrangement calmes face à cette situation. Au lieu de rester prudentes et d'adopter une stratégie conservatrice, comme on le ferait face à un ennemi supérieur, elles choisissaient d'agir avec une audace troublante.

La réunion prit fin et tous ceux qui s'étaient rassemblés dans le pavillon de commandement se précipitèrent à l'extérieur. Il y avait beaucoup à faire.

Dar, du clan Maharana, partit avec un sourire noir sur les lèvres. Le Saint de Sorrow jeta un coup d'œil à sa fille, hocha sèchement la tête et sortit avec la même expression sombre. Les filles de Ki Song suivirent peu après.

Cependant, Dame Seishan resta immobile. Il en était de même pour Maîtresse des Bêtes et Tueuse de Lumières.

Finalement, il ne restait plus que les trois sœurs dans le pavillon de commandement, sans compter Rain, Tamar et les spectres qui planaient derrière Maîtresse des Bêtes.

Elles semblaient vouloir discuter de quelque chose en privé.

Tamar se racla la gorge.

"Devrions-nous vous laisser en privé, Dame Seishan ?"

Leur commandante se retourna et sourit.

"Pas besoin, jeune Tamar. Veillez simplement à rester silencieuse."

Elle ne précisa pas s'il s'agissait de rester silencieux pendant la discussion qui allait suivre ou à son sujet. De toute façon, Rain n'allait pas parler.

Elle avait déjà été obligée de fuir Ravenheart pour en avoir trop su.

Tueuse de Lumières regarda Tamar, puis se pencha vers l'arrière et releva le capuchon de son manteau sombre. Un instant plus tard, ses yeux étaient cachés dans une ombre profonde, et un petit soupir s'échappa de ses lèvres.

"Serez-vous toutes les deux capables de faire ce qui doit être fait ?"

Les trois sœurs allaient bientôt prendre le commandement de l'armée divisée.

Maîtresse des Bêtes resterait dans le camp de guerre avec une partie des forces de Song. Elle avait pour tâche de terminer la construction de la forteresse tout en la défendant contre les assauts des Créatures du Cauchemar.

Sainte Seishan, quant à elle, dirigerait un corps d'expédition vers l'endroit où l'une des Citadelles de Godgrave était supposée se trouver. Chante-Mort, la devineresse, les guiderait à travers la surface de l'os ancien jusqu'à ce qu'ils atteignent une large zone située au-dessus de leur cible.

De là, les élites du corps d'expédition s'aventureraient dans les Creux et conquerraient la Citadelle. La tâche semblait absolument mortelle, et la victoire n'était pas certaine. Cependant, Dame Seishan restait calme et posée, ne montrant pas le moindre signe d'hésitation.

C'était comme si la question de savoir si elle prendrait la Citadelle ne se posait pas, mais seulement de savoir quand et à quel prix.

Si elle l'emportait, cependant... la Reine Song serait en mesure de manifester son Domaine à Godgrave, et leur position ne semblerait plus aussi désespérée.

La dernière sœur, Tueuse de Lumières, ne resterait pas dans le camp et ne rejoindrait pas le corps d'expédition. Au lieu de cela, elle tenterait de faire... quelque chose.

Rain ne savait pas exactement quoi, car les détails n'avaient été communiqués à personne. Tout ce que Danseuse Sombre avait dit, c'est qu'elle s'efforcerait de ralentir la progression de l'ennemi. Elle n'allait pas commander de troupes, mais elle emmènerait quelques Saints avec elle.

Alors que Rain se demandait ce que Tueuse de Lumières comptait faire exactement, Sainte Seishan répondit à sa question :

"Tout va bien, Revel. Nous nous en sortirons. Tu n'as pas à t'inquiéter."

La beauté aux cheveux de jais la regarda et sourit sombrement.

"Quand me suis-je inquiétée ? Demande à n'importe qui. Pendant les dix années où tu as disparu, je ne me suis pas inquiétée une seule fois."

Maîtresse des Bêtes rit.

"Quelle insensibilité !"

Dame Seishan secoua la tête.

"Si tu veux t'inquiéter pour quelqu'un, inquiète-toi pour toi-même. De nous trois, ta tâche est la plus incertaine."

Tueuse de Lumières la regarda sous son capuchon.

"Qu'y a-t-il d'incertain ? Hurle, Silence et Lune viennent avec moi. Le Saint de Sorrow aussi. Vous savez que nous sommes prêts."

Dame Seishan s'attarda un instant.

"Les choses vont bien, mais le Seigneur des Ombres est une inconnue. Nous ne savons pas grand-chose de lui. Il n'y a pas de traces... c'est comme s'il était apparu comme par magie, un peu comme un daemon."

Sa sœur sourit d'un air sombre.

"Il peut aussi disparaitre comme par magie."

Rain regardait fixement vers l'avant, faisant semblant d'être une gardienne consciencieuse.

Mais elle avait beaucoup de choses en tête.

Apparaître comme par magie...

N'était-ce pas ainsi que son professeur était apparu il y a quelques années ?

Elle essaya de ne pas froncer les sourcils.

Elle ne savait pas grand-chose du Seigneur des Ombres, mais lui et son professeur se ressemblaient étrangement. Ils commandaient tous les deux les ombres, d'une part... il y avait d'autres similitudes, d'autre part. Elle était même à moitié convaincue qu'il s'agissait de la même personne.

Cependant, son professeur était à ses côtés tous les jours depuis quatre ans, alors que le Seigneur des Ombres était à Godgrave depuis tout ce temps. Il y était au moins resté deux solstices d'hiver d'affilée, sauvant des Dormeurs égarés. Son professeur ne l'avait jamais quittée, et ils avaient été ensemble à ces solstices également.

Alors... quoi ?

Le Seigneur des Ombres était-il une existence similaire à celle de son professeur ? Une ombre désincarnée qui possédait de grands et étranges pouvoirs et poursuivait des objectifs mystérieux ? Étaient-ils, peut-être, des camarades ? Ou du moins, étaient-ils issus de la même origine ?

Je devrais demander au Professeur.

Mais il répondrait probablement par une absurdité ridicule.

À ce moment-là, Maîtresse des Bêtes se déplaça, regarda Dame Seishan et demanda d'un air sombre :

"Et l'autre ? Le Prince de Rien a-t-il envoyé des nouvelles ?"

Dame Seishan s'attarda un moment, puis sourit élégamment.

"Oh, oui."

Pour une raison obscure, son sourire élégant prit soudain un air sinistre.

Sa voix agréable et veloutée résonna doucement dans le pavillon de commandement vide :

"...Il est sur le point de commencer."


  
    

Chapitre 1859 – Indicible


Traducteur/Checker: Gray

Très loin et hors de portée, une vaste étendue d'eau ondoyante scintillait sous le ciel étoilé. Des nuages noirs flottaient comme des bannières en lambeaux, déchirées par les vents violents.

Des vagues colossales montaient et descendaient, chacune plus haute qu'un mur de forteresse. Une infinité d'éclairs jaillissaient, se ramifiaient en frappant la surface agitée de l'eau.

Illuminé par le voile de foudre qui reliait ses nombreux mâts aux étoiles, un navire titanesque menait une guerre contre la tempête.

Le navire mesurait près d'un kilomètre de large de bâbord à tribord, mais semblait étroit en raison de sa grande longueur. Sa coque ancienne était faite de bois, mais n'avait aucune jointure — c'était comme si le vaisseau avait été créé en creusant une seule branche qui couvrait plus d'une douzaine de kilomètres d'un bout à l'autre.

Cependant, s'il existait un arbre avec des branches aussi immenses, en couper une n'aurait pas été une mince affaire. Fabriquer un navire à partir de cet arbre n'aurait pas non plus été une tâche facile pour les mortels.

Le navire titanesque était comme une ville à lui tout seul. Il y avait des dizaines de ponts, de magnifiques palais et de hautes pagodes construits à sa surface, et de grands mystères se cachaient dans ses cales sans limites. Il y avait des bosquets sauvages, des ruisseaux impétueux et des lacs profonds.

Et des personnes.

C'était Jardin Nocturne, la grande Citadelle de la Maison de la Nuit.

Malgré la furie de la tempête, qui aurait détruit n'importe quel autre navire, le Jardin Nocturne avançait dans les eaux turbulentes avec une facilité déconcertante et inarrêtable. Les vagues colossales étaient découpées par sa proue fière et se brisaient impuissantes contre sa coque indestructible. Les éclairs ramifiés frappaient ses mâts et étaient absorbés par eux, renforçant le navire antique.

Les terribles abominations qui surgissaient de temps à autre des profondeurs insondables pour attaquer le grand navire étaient consumées par lui, devenant des parties de sa coque vivante.

Même dans une région du Royaume des Rêves aussi étrange et mortelle que Stormsea, les habitants du Jardin Nocturne étaient relativement en sécurité.

Mais ce soir...

Du sang humain fut répandu sur le pont, ruisselant telle une rivière.

Le sang fut également absorbé par l'ancien navire.

"Que... que fais-tu..."

Près de la proue du navire, un vieil homme rampait sur le pont, laissant une traînée sanglante dans son sillage. Sa voix était pleine de souffrance, de confusion et d'incrédulité douloureuse.

Un homme plus jeune le suivait à pas pressés, un couteau ensanglanté à la main.

Il n'y avait aucune émotion sur le visage du jeune homme, et aucune pitié dans ses yeux.

Il haussa les épaules.

"Tu n'avais pas à t'entêter, vieil homme. Tout cela aurait pu être évité."

Derrière lui, un cri désespéré déchira le hurlement de la tempête, puis s'arrêta brusquement. Il y eut d'autres cris plus loin, certains empreints de peur, d'autres de rage.

Mais à chaque minute, il y en avait de moins en moins.

Le vieil homme serra les dents.

"Tu as perdu la tête !"

Son assassin soupira, puis se frotta lascivement son visage d'une main ensanglantée. Pendant un instant, il parut incroyablement épuisé, une étincelle d'une émotion inconnue se frayant finalement un chemin dans ses yeux.

"Vraiment ? Ah, je l'admets... il y a peut-être un peu de fondement à ton raisonnement."

Sur ces mots, il se pencha, attrapa le vieil homme par la cheville, et le traîna en arrière tout en levant le couteau.

"...Mais encore une fois, qui ne l'a pas déjà perdu ?"

Le vieil homme le regarda avec horreur.

Ses lèvres tremblaient.

"Tu n'es pas mon fils !"

Le jeune homme se figea un instant, puis se mit soudain à rire.

Le moindre soupçon d'émotion disparut de ses yeux, ne laissant place qu'à une terrible froideur.

"Aïe. J'ai déjà entendu ça..."

Le couteau tomba comme la lame d'une guillotine.

La tempête faisait rage.



[Réveillez-vous, Sunny !]

Sunny ne put s'empêcher de tressaillir, envahi par une forte impression de déjà-vu.

Il y avait une voix dans sa tête qui lui disait de se réveiller... heureusement, ce n'était pas la voix du Sortilège du Cauchemar. C'était la voix de Cassie, bien qu'à cet instant, les deux se ressemblaient étrangement.

Pourquoi est-elle...

Il resta confus un instant, puis se souvint que tout le monde ne connaissait pas vraiment la nature étrange de son existence. Son corps d'origine à Godgrave était endormi, Cassie avait donc dû estimer qu'elle devait le réveiller.

Ses deux incarnations, cependant, ne dormaient que très rarement — elle n'avait donc pas besoin de s'en préoccuper.

[Qu'y a-t-il ?]

Il y eut quelques instants de silence, comme si Cassie était confuse. Elle répondit soudain, avec un sentiment d'urgence dans la voix :

[Vous devez retourner au camp.]

Dans la grande salle du Temple Sans Nom, Sunny fronça les sourcils.

L'avatar qui se cachait dans l'ombre de Rain était, lui aussi, momentanément perturbé.

À quand remonte la dernière fois où Cassie avait perdu son sang-froid comme ça ?

Il s'en souvenait à peine.

[Je suis dans le camp.]

Elle répondit presque immédiatement :

[Le Seigneur des Ombres doit rentrer. Il se passe quelque chose d'étrange.]

Sunny regarda les portes du temple.

La distance était longue entre l'extrémité sud du sternum du dieu mort et les limites orientales de la clavicule. Il pouvait le faire relativement vite en abusant du Pas de l'Ombre, mais cela prendrait quand même un temps considérable, et épuiserait ses réserves d'essence.

Pour autant, Cassie ne l'aurait pas contacté sans raison.

[Que se passe-t-il exactement ?]

Il y eut un moment de silence, puis elle répondit d'une voix tendue :

[La Maison de la Nuit est en mouvement. Le roi a convoqué Nephis et Morgan. Je vous en dirai plus dès que j'en saurai davantage, alors dépêchez-vous... non, attendez...]

Cassie eut un moment d'hésitation.

[Nous n'avons pas le temps. Retournez à CSQN. Je viendrai vous chercher et vous ramènerai au camp. Ce sera plus rapide.]

Sunny haussa les sourcils derrière son masque.

Alors, ils ont enfin décidé d'agir. Je me demandais quand est-ce qu'ils le feraient.

Il se doutait que la Maison de la Nuit ne resterait pas en marge de la guerre malgré ses efforts désespérés pour prétendre à la neutralité... un soupçon suffisamment fort pour qu'on puisse parler de certitude. Il savait que quelque chose comme cela se produirait depuis l'affrontement avec le Marcheur de Peau à l'extérieur de Ravenheart.

Cassie et Nephis le savaient également. À vrai dire, cette éventualité avait été prise en compte dans leurs plans. En fin de compte, peu leur importait de savoir quel camp prenait l'avantage dans la guerre, car les deux camps finiraient par être détruits.

Mais Cassie semblait néanmoins tendue.

Pourquoi ?

Soudain, il regretta sa prudence. Peut-être aurait-il dû essayer d'infiltrer le pavillon de commandement de l'Armée du Chant, tout compte fait. Ou devait-il pousser Rain à partager des secrets militaires avec son professeur habituellement désintéressé.

Il n'y a qu'une seule façon de le découvrir.

En fait, il y avait plusieurs façons de le découvrir. Mais ce n'était ni l'une ni l'autre.

Fronçant les sourcils, Sunny puisa dans son âme et tira sur l'attache.


  
    

Chapitre 1860 – Revirement de Fortune


Traducteur/Checker: Gray

Des panaches de fumée flottaient au-dessus de CSQN.

Adossée à un mur sale dans les profondeurs des faubourgs, Sunny regardait en silence les imposants piliers noirs. Un VTP de la police passa en trombe, transformant l'obscurité profonde de la nuit en lumière vive grâce à la sirène hurlante. Il se cacha plus profondément dans les ombres et croisa les bras.

Plusieurs endroits, la plupart proches du centre-ville.

Les incendies n'étaient pas rares à CSQN, mais pas de cette ampleur, et pas dans les quartiers aisés du cœur de la ville.

Que se passait-il ? L'accord de laisser la guerre en dehors du monde réel était-il déjà rompu ?

[À quelle distance êtes-vous ?]

Il y a eu un moment de silence.

[Moins d'une minute.]

Rapidement, un luxueux VTP s'arrêta devant lui. La porte côté passager s'ouvrit et Cassie sortit du véhicule, l'air un peu ébouriffé. Elle resta immobile quelques instants, puis se tourna dans sa direction, grimaça et se coiffa à la hâte.

Sunny sortit de l'ombre et s'approcha.

"Qu'est-ce qui se passe ?"

Pour l'instant, il portait le masque qu'il s'était fabriqué lui-même. C'était donc la seule occasion d'avoir une conversation honnête avec Cassie — une fois qu'ils auraient atteint Godgrave, il devrait enfiler le Masque de Weaver pour garder ses secrets.

"Le complexe du Clan Valor a-t-il été attaqué ? Le relais de la Porte des Rêves ? Les entrepôts ?"

Elle hésita brièvement, puis secoua la tête.

"C'est la Maison de la Nuit qui est en cause. Leurs forteresses à travers la ville sont en flammes. C'est le chaos total."

Sunny fut surpris.

"...Ils ont été attaqués ?"

Un profond froncement de sourcils plissa le front délicat de Cassie.

"Pour l'instant, on dirait des luttes internes."

Quoi ?

Il lui fallut un moment pour assimiler l'information. Les membres de la Maison de la Nuit se battaient entre eux ?

Y avait-il un schisme entre les chefs du grand clan ? Contrairement à Song et Valor, qui étaient des monolithes soudés par un sang partagé et des liens familiaux, la Maison de la Nuit était née de l'alliance d'une douzaine de clans d'Héritier — une décision dictée par l'ascension fulgurante des deux grandes familles, dans une large mesure.

Il pouvait donc envisager que des dissensions internes aboutissent à un conflit ouvert en ces temps difficiles.

Cependant, quelque chose ne collait pas...

Sunny avait quelques idées sur qui aurait pu être derrière tout ce désordre, mais il n'en était pas certain.

Cassie renvoya le VTP et lui fit face. Son expression était un peu étrange.

"Il y a... des transfuges."

Il haussa les sourcils derrière son masque.

"Où se rendent-ils ?"

La voyante aveugle semblait troublée.

"Plusieurs personnalités de la Maison de la Nuit sont apparues aux portes de la forteresse du Clan Valor, ici, à CSQN. Ensanglantées et accompagnées de membres de leur famille. Ils... demandent l'asile."

Voilà qui était tout simplement bizarre.

Sunny se sentit également troublée.

"Où sont-ils maintenant ?"

Cassie lui tendit la main.

"Ils sont en train de passer la Porte des Rêves. Le roi négociera avec eux — ou les interrogera, selon la situation — personnellement. Tous ceux qui valent quelque chose ont été envoyés au camp. La situation pourrait s'avérer plus grave que nous ne l'avions prévu."

Il soupira, lui prit la main et rejeta [Certainement Pas Moi].

Avant d'invoquer le Masque de Weaver, il regarda Cassie d'un air sombre et dit :

"Allons voir ce qui se passe."

Il se retrouva aussitôt sur l'herbe émeraude de l'Île d'Ivoire.

Sunny pouvait voir que le camp était beaucoup plus animé qu'il n'aurait dû l'être.

L'Armée de l'Épée s'était déjà aventurée à se frayer un chemin vers le sud, avec d'innombrables soldats Éveillés, Maîtres et Saints quittant la sécurité de la forteresse.

La progression était lente, mais méthodique et régulière.

Si le voile nuageux ne se brisait pas et que la jungle n'était pas incinérée, Sainte Tyris déchirerait elle-même les nuages. La lumière aveuglante du soleil inonderait la plaine osseuse et réduirait en cendres la végétation cramoisie, ainsi que les abominations qui n'auraient pas été assez rapides pour s'enfuir dans les Creux.

Puis, une fois le voile nuageux réparé, l'armée avancerait.

Elle affronterait la jungle qui repoussait et les Créatures du Cauchemar qui naissaient dans ses profondeurs écarlates, poussant vers les fissures dans l'os qui servaient de source à l'effroyable infestation. Les batailles étaient pénibles, terribles et souvent prolongées, mais grâce à des champions comme Nephis et Chevalier de l'Été qui menaient l'offensive, l'Armée de l'Épée gagnait peu à peu du terrain.

Lorsqu'ils atteignaient une fissure et coupaient les racines de la jungle dans la région, les restes étaient brûlés et une forteresse était construite autour de la fissure. Un détachement assurant la protection serait laissé en garnison dans cette dernière, avec pour mission d'empêcher la jungle d'étendre à nouveau ses vrilles jusqu'à la surface.

À l'heure actuelle, une chaîne désordonnée d'une douzaine de ces forteresses et de nombreuses autres plus petites s'étendait vers l'ouest, presque jusqu'au point de jonction entre la clavicule et le sternum.

Vu l'état actuel du camp principal, la plupart des Saints qui dirigeaient la force d'expédition avaient été rappelés avant la rotation prévue.

Sunny ne savait pas exactement ce qui s'était passé à CSQN... mais il était persuadé que la fortune de l'Armée de l'Épée était sur le point de basculer vers le pire.

Les sœurs Song ont agi trop calmement, à vrai dire.

Secouant la tête, il suivit Cassie vers le Donjon de Valor — nom donné par les soldats à la forteresse centrale du camp.

Ils pénétrèrent tous deux sous le lourd toit et furent immédiatement guidés vers une vaste salle où de nombreux Saints s'étaient déjà rassemblés, tous arborant une expression sombre sur leur visage.

"Dame Cassia, avez-vous reçu des nouvelles ? Que s'est-il passé exactement ?"

Cassie sourit brièvement au fringant Rivalen d'Aegis Rose et secoua la tête en s'excusant.

"Je suis en route pour aller voir le roi. Nous aurons bientôt plus de clarté."

Un Chevalier de Valor arriva, et conduisit prestement Cassie et Sunny plus loin dans la forteresse.

Peu après, ils pénétrèrent dans une petite salle. Il n'y avait que quelques personnes à l'intérieur — toutes étant les champions les plus forts et les plus importants de l'Armée de l'Épée.

Le Roi des Épées lui-même était assis sur une chaise sans fioritures, taillée dans la pierre, et arborait une expression froide. Morgan se tenait derrière lui, son habituel air d'amusement poli ayant disparu. Nephis était adossée à un mur, son armure blanche maculée de cendres.

Sunny lui jeta un bref coup d'œil, puis détourna les yeux.

Trois autres Saints de l'Armée de l'Épée se trouvaient dans la salle — Marée Céleste, Chevalier de l'Été et Sire Jest de Dagonet.

Il y avait également une autre personne.

Un bel homme était agenouillé devant le trône de pierre, le visage creusé par la douleur et la fatigue. Sa présence avait une profondeur mystifiante, comme si la plus grande partie de sa personne était cachée.

Son armure sombre, fabriquée à partir de la peau d'un effroyable léviathan, était gravement endommagée et ensanglantée.

L'homme avait la tête baissée, Sunny ne pouvait donc pas voir ses yeux. Cependant, ses cheveux noirs, étrangement, avaient de légers accents de bleu foncé.

L'expression de Sunny changea lorsqu'il reconnut son ancien ami et camarade, Saint Naeve de la Maison de la Nuit.

Cassie, quant à elle, s'inclina profondément.

"Je l'ai amené, Votre Majesté."

Anvil lui jeta un coup d'œil et hocha la tête.

"Juste à temps."

Ce disant, il reporta son regard sur le Noctambule, resta silencieux quelques instants, puis demanda d'un ton froid et lourd :

"Alors, Saint Naeve. Je vous ai fait venir, vous et les vôtres, comme vous l'aviez demandé. Maintenant, je pense qu'il est temps que vous me donniez une explication. Des rapports indiquent que l'armada de la Maison de la Nuit est en mouvement. Le Jardin Nocturne lui-même a pris la mer. Alors, dites-moi... qu'est-ce que vos aînés manigancent exactement ?"

Naeve frissonna légèrement et s'attarda un moment, comme s'il rassemblait son courage.

Finalement, il prit une grande inspiration, se redressa et regarda le Roi des Épées droit dans les yeux.

Lorsqu'il prit la parole, sa voix était ferme :

"Vous vous trompez, Suprême Anvil. Mes aînés ne complotent rien du tout. En fait... ils sont morts."

Naeve marqua un temps d'arrêt, avant d'ajouter d'une voix rauque :

"Ils ont tous été... transformés. La Maison de la Nuit n'existe plus."


  
    

Chapitre 1861 – Le Retour à la Maison


Traducteur/Checker: Gray

Un épais brouillard enveloppait les rives d'une mer nébuleuse. En contrebas, les vagues poursuivaient leur éternel assaut sur la barrière indifférente de la terre, rêvant de l'emporter. Elles bruissaient tranquillement, comme elles le faisaient depuis des lustres. Non loin de là, l'eau était plus bruyante — à cet endroit, un large fleuve se jetait dans la mer, un profond bras de mer créé par son estuaire.

Actuellement, un groupe de cavaliers se déplaçait le long de la rive. Leurs montures étaient des Échos d'abominations tuées ; leurs armures enchantées étaient humides à cause de la rosée du matin. Leurs manteaux vermillon portaient l'insigne du Clan Valor.

Il s'agissait de Chevaliers et d'Écuyers qui avaient été laissés en arrière pour protéger les frontières du Domaine de l'Épée, et qui étaient présentement en patrouille.

Alors qu'ils approchaient de l'estuaire, le chef de la patrouille — un Chevalier chevronné en armure lourde — leva le poing pour ordonner aux autres de s'arrêter. Il prit une gourde à sa ceinture, but un peu d'eau, puis écouta le murmure des vagues.

De terribles abominations surgissaient parfois des profondeurs de Stormsea et remontaient le fleuve, menaçant les terres au-delà. Les plus faibles étaient tuées dans les bas-fonds par des patrouilleurs comme eux, mais si une Créature du Cauchemar vraiment puissante émergeait des profondeurs, ils devaient battre en retraite et se préparer à la combattre à Porte-Rivière, la forteresse du Clan Dagonet.

Les rives de Stormsea étaient un endroit étrange. Les nuits y étaient bien plus longues qu'à l'intérieur des terres, et les étoiles bien plus brillantes. Le soleil ne s'élevait jamais tout à fait au-dessus de l'horizon, noyant le monde dans un crépuscule éthéré pendant la journée. Le temps s'écoulait lentement et la vie semblait fugace. Le matin, un brouillard blanc voilait le monde.

Le Chevalier fronça les sourcils et plongea son regard dans le brouillard.

Aujourd'hui, la mer paraissait étrange.

"Préparez vos armes."

Les patrouilleurs s'exécutèrent. Les Échos se tournèrent vers le rivage, chacun montrant ses crocs.

Une bataille semblait s'annoncer. Certains étaient tendus, car la plupart des guerriers du Domaine de l'Épée avaient suivi le roi à la guerre, dans l'espoir de punir la méchante reine Song. D'autres restaient calmes — quel que soit le nombre de guerriers partis, la garnison de Porte-Rivière était toujours forte, et la forteresse elle-même restait imprenable.

Quelle que soit l'horreur qui sortirait de la mer, ils s'en occuperaient.

...Quelques instants plus tard, cependant, leur confiance fut ébranlée.

Les yeux des guerriers s'écarquillèrent et leurs visages pâlirent. Même les Échos semblaient intimidés, certains d'entre eux reculant devant la peur de leurs maîtres.

Une ombre immense apparut dans le brouillard, dominant le rivage comme une montagne sombre. Elle se rapprocha peu à peu, éclipsant le monde.

Les patrouilleurs durent se pencher pour deviner l'ampleur de cette ombre incertaine.

Leur capitaine était pétrifié.

"Q-quo..."

Avant qu'il n'ait pu terminer sa phrase, la montagne sombre était presque sur eux, sa forme se révélant enfin dans le brouillard.

C'était la proue d'un navire titanesque.

"Reculez !"

Ils n'eurent pas le temps de réagir avant que le monde ne tremble.

L'estuaire était profond, mais pas assez. Le navire gargantuesque percuta à pleine vitesse la pente sous-marine du rivage, la fendant en deux. Une vaste gorge se creusa dans le sol, jusqu'à l'intérieur des terres, et les vagues triomphantes purent enfin réaliser leurs rêves — l'eau rugissante se précipita dans le gouffre abyssal, provoquant un changement de cap du fleuve.

Pendant quelques instants, la proue du navire s'éleva encore plus haut, puis elle plongea lentement. Dans sa chute, il y eut un nouveau tremblement de terre. D'innombrables tonnes d'eau écumante furent déplacées et projetées dans le ciel, et le navire titanesque glissa sur des centaines de mètres avant de s'immobiliser, échoué et légèrement penché sur le côté.

Le rivage tranquille s'était transformé en une scène de dévastation totale. L'échelle était si immense que l'esprit humain avait du mal à l'accepter. Le navire colossal gisait sur le sable comme une montagne sombre, des rivières d'eau s'écoulant en cascade de sa coque ancienne. Les bernacles qui encroûtaient ses parties inférieures étaient comme une carte d'époques révolues, scintillant sombrement dans le faible rayonnement du crépuscule.

Les patrouilleurs avaient été projetés au sol par les secousses successives. Encore abasourdis et horrifiés, ils se relevèrent lentement. Certains brandirent leurs armes avec hésitation, d'autres tentèrent d'enfourcher leurs monstrueux destriers.

Mais tous fixaient avec attention la taille gigantesque du navire échoué.

C'est pourquoi ils remarquèrent tous l'apparition d'une silhouette humaine sur la proue, si haut au-dessus d'eux qu'elle ne semblait pas plus grande qu'une fourmi.

La silhouette resta immobile pendant quelques instants, regardant vers le bas. Elle fit ensuite un pas en avant et tomba, atterrissant sur la pente inclinée de la coque du navire. La silhouette glissa le long du bois ancien, prenant énormément de vitesse, avant de se décoller de la surface et de plonger.

Elle atterrit avec fracas dans l'eau peu profonde, puis se redressa gracieusement et fit un pas en avant.

C'était un homme vêtu d'une armure en cuir foncé. Il était grand et mince, avec une peau pâle et des cheveux noir de jais. Son visage était fin et tranchant — pas vraiment magnifique, mais en même temps étrangement beau. Ses yeux étaient comme deux bassins d'argent liquide qui reflétaient le monde sur lui-même.

Son regard était froid et glacial, comme si un océan sombre et profond était à peine contenu sous la fine pellicule d'argent miroitante.

Malgré le fait que l'homme soit seul, le groupe de patrouilleurs recula, chacun pris d'une peur soudaine.

Il traversa l'eau peu profonde, entouré de brume tourbillonnante, et s'avança sur le rivage. Là, l'homme s'agenouilla, se pencha et ramassa avec précaution — presque avec tendresse — une poignée de sable. Ignorant les guerriers du Domaine de l'Épée, il l'observa un moment, puis forma lentement un poing et laissa le sable glisser entre ses doigts.

Ses lèvres se tordirent légèrement, formant un sourire à la fois sinistre, amer et terrifiant.

Se levant, l'homme tourna son regard vers les patrouilleurs et se dirigea vers eux d'un pas tranquille.

Ils resserrèrent leurs armes.

Le Chevalier qui dirigeait la patrouille jeta un coup d'œil au navire titanesque, puis demanda d'une voix rauque :

"Le Jardin Nocturne... qui êtes-vous ? Pourquoi êtes-vous ici ?"

L'homme répondit d'un ton calme :

"Moi ? Je suis le Prince Mordret de Valor, l'héritier légitime de ces terres."

Les yeux du Chevalier s'écarquillèrent légèrement, tandis que Mordret ajouta avec un sourire froid :

"Et je suis ici pour prendre ce qui m'appartient."

Les patrouilleurs frémirent.

Leur chef serra les dents.

"C'est toi ! Vile créature... la seule chose que nous te donnerons, c'est la mort !"

Continuant à marcher dans leur direction, Mordret se mit à rire.

"Je vois que quelqu'un a une très haute opinion de lui-même."

Son rire s'arrêta brusquement, et il fixa le Chevalier d'un regard inquiétant et effrayant.

"Mais es-tu sûr d'en être capable ?"

Un instant plus tard, d'autres silhouettes apparurent à la proue du Jardin Nocturne.

Mordret sourit.

"Parce que j'ai treize corps Transcendants sur ce bateau. Je suis également l'unique dirigeant de Stormsea, le maître du Jardin Nocturne et le propriétaire de toutes les Citadelles du Sud. Enfin... je suppose que, techniquement, les Citadelles appartiennent à la Reine Song. Mais pourquoi se soucier des détails techniques ?"

Le Chevalier pâlit.

Ses mains tremblaient alors qu'il levait son épée, et un seul mot s'échappa de ses lèvres :

"T-traitre !"

Le sourire disparut du visage de Mordret, remplacé par une froideur infinie.

L'instant d'après, quelque chose siffla dans l'air et le Chevalier tomba à genoux. Sa tête se détacha de son cou et tomba dans le sable, peint en rouge par le torrent de sang coulant.

Mordret reporta son regard sur les guerriers restants.

Il resta coi un court instant, puis sourit d'un air aimable.

"Il ne faut pas oublier les bonnes manières, vous ne trouvez pas ? Ah, mais aujourd'hui est une occasion spéciale. En ce jour spécial, je suis enclin à être indulgent. Alors... les autres peuvent partir. Allez, fuyez. Oh, et dites à vos maîtres..."

Alors que les guerriers de Valor reculaient lentement, puis se retournaient pour courir, il les regarda s'enfuir en silence, et ajouta avec une lueur sombre dans ses yeux semblables à des miroirs :

"Dites-leur que j'arrive."

Mordret ferma les yeux et inspira profondément.

"...Je rentre à la maison."


  
    

Chapitre 1862 – Marionnettiste
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La nature de la guerre avait changé du jour au lendemain.

Le Domaine de l'Épée avait dominé le conflit dès le premier jour. Leur armée était plus forte, leur progression plus rapide. Ils subissaient moins de pertes et obtenaient plus d'avantages. Au fil du temps, leur avantage semblait prêt à faire inévitablement boule de neige pour devenir une supériorité écrasante. Même si les deux armées ne s'étaient pas encore affrontées directement, les guerriers de Valor étaient déjà en train de gagner.

Il suffisait d'une seule personne pour renverser la situation.

Cette personne était Mordret, le premier-né du Roi des Épées — qui servait actuellement la Reine des Vers, comble de l'ironie.

Lorsque Sunny entendit pour la première fois la proclamation de Naeve, ses yeux s'écarquillèrent derrière le Masque de Weaver.

La Maison de la Nuit...

Après la Chaîne des Cauchemars, la position du troisième Grand Clan fut gravement affaiblie. Sans Souverain pour la diriger et sans Porte des Rêves pour attirer d'innombrables colons sur son territoire, la Maison de la Nuit n'était plus en mesure de rivaliser avec Valor et Song. Sa position et ses ressources étaient encore immenses, mais elles étaient loin d'égaler la puissance des deux Domaines en plein essor.

Néanmoins, la Maison de la Nuit n'avait pas abandonné sans combattre. Au contraire, la menace d'une diminution de son importance semblait avoir galvanisé les chefs du plus petit des trois Grands Clans. Ces dernières années, ils s'étaient montrés très actifs. Plus que cela, leurs actions étaient plus décisives, plus audacieuses et plus réussies que jamais.

Au cours des deux dernières années seulement, la Maison de la Nuit avait assiégé et conquis sept nouvelles Citadelles dans les étendues nébuleuses de Stormsea. Un tel exploit n'avait jamais été réalisé auparavant, et il avait grandement contribué à renforcer leur renommée chancelante.

Bien sûr, maintenant que Naeve avait parlé, la véritable raison de ces triomphes se révélait bien différente de ce que les gens croyaient, et sinistre à souhait.

Ce n'est pas que la Maison de la Nuit soit devenue plus audacieuse ou plus puissante. C'est simplement que Mordret avait volé le corps de l'un de ses chefs. Puis, tel un fléau, il s'était lentement répandu dans les rangs des Noctambules, sans qu'on le voie ni qu'on le remarque.

Non seulement le reste du monde n'en avait rien su, mais les membres de la Maison de la Nuit eux-mêmes n'avaient rien soupçonné alors que leurs dirigeants étaient remplacés les uns après les autres. Même les familles de ceux qui avaient été enlevés par le Prince de Rien n'avaient pu découvrir que leurs parents, leurs enfants et leurs frères et sœurs avaient été remplacés.

Il y a eu des moments de friction et de conflit, bien sûr. Il y avait eu des tensions et un certain malaise, un sentiment subtil d'aliénation par rapport à ceux qui avaient été les plus proches auparavant... un sentiment étrange que quelque chose n'était pas tout à fait normal.

Mais avec la vitesse à laquelle le monde évoluait et la gravité de la situation du Grand Clan, les gens supposaient simplement que ces rares cas d'incongruité étaient causés par les exigences changeantes d'une époque turbulente.

La tromperie de Mordret était trop évidente.

Seuls quelques-uns avaient commencé à soupçonner que quelque chose de terrible se passait à l'intérieur de la Maison de la Nuit. Que les personnes qui semblaient, parlaient et agissaient comme leurs amis et leur famille auraient pu être... quelqu'un d'autre. Que quelque chose d'étranger se cachait derrière les visages familiers.

Naeve avait été l'un des premiers à commencer à nourrir cette inquiétante suspicion. Il n'avait pas décrit ce qu'il avait ressenti à cette époque, mais Sunny ne pouvait qu'imaginer à quel point une telle expérience était sinistre, glaçante et cauchemardesque. Non, en fait... il ne pouvait pas. Son esprit ne parvenait pas à imaginer les scènes effroyables qu'avait dû vivre son ancien ami.

Au début, Naeve soupçonna que la Maison de la Nuit avait été infiltrée par le Marcheur de Peau. Il se renseigna secrètement pour s'assurer qu'il n'y avait pas de Créatures du Cauchemar parmi les chefs de son clan, et prouva que cette théorie était fausse. Les étapes suivantes furent beaucoup plus difficiles — il ne pouvait pas continuer l'enquête seul, et ne savait pas à qui faire confiance.

N'importe qui autour de lui aurait pu être l'ennemi.

Il finit cependant par trouver quelques alliés dignes de confiance. Ils tentèrent de déterminer l'ampleur et la profondeur de la corruption qui s'installait... mais il était déjà trop tard.

Le temps leur avait manqué.

Tout ce qu'ils avaient réussi à faire, c'était de préparer un chemin de fuite pour eux et leurs familles. C'est ainsi qu'ils se retrouvèrent devant l'enceinte de Valor, à CSQN, pour demander l'asile.

Sunny aspira un souffle étouffé.

Soit maudit...

Mordret semblait avoir hérité de la capacité Transcendante du Voleur d'Âmes. Il était capable de diviser son âme, ce qui lui permettait de posséder plusieurs vaisseaux en même temps.

Les vaisseaux qu'il avait collectés au cours des quatre dernières années, sans jamais être découverts, étaient des Saints et d'autres personnages clés de la Maison de la Nuit.

Il semblait y avoir une limite à sa Capacité, à tout le moins — sinon, il aurait attaqué tout le monde, et pas seulement les champions les plus précieux du Grand Clan. Les guerriers Éveillés et de nombreux Maîtres avaient été épargnés, de même que les membres ordinaires de leurs familles. Quelques chefs de clan avaient également évité de devenir ses vaisseaux, pour une raison ou une autre.

Enfin, il s'était révélé et avait pris le contrôle de Stormsea une fois que l'Armée de l'Épée s'était retranchée dans Godgrave, menant une attaque en tenaille sur le Domaine de son père depuis le sud. C'est ce qui avait provoqué la récente effusion de sang — Mordret faisait le ménage, éliminant ceux qu'il n'avait pas réussi à posséder.

Sunny était à la fois consterné et impressionné. Il se doutait que Mordret facilitait les négociations secrètes avec la Maison de la Nuit au nom de Ki Song. Ce à quoi il ne s'attendait pas, c'est que Mordret devienne tout simplement... la Maison de la Nuit.

Seuls trois des Saints de la Nuit, dont Naeve, avaient réussi à s'échapper. Quelques autres avaient été éliminés lors de l'attaque ouverte de Mordret.

Malgré cela, au moins treize d'entre eux étaient tombés entre ses mains. Ce qui signifiait que les forces de Song avaient désormais la puissance de plus de soixante Saints de leur côté, alors que Valor n'en avait qu'un peu plus de quarante.

Pire encore, maintenant que le Domaine de l'Épée était attaqué, Anvil allait devoir diviser les forces de son armée pour empêcher son fils de conquérir son royaume. Ceux qui resteraient à Godgrave seraient donc très désavantagés.

Mais ce ne serait pas tout...

Mordret n'avait pas seulement pris les Saints de la Maison de la Nuit, il avait aussi pris toutes les Citadelles qui appartenaient au troisième Grand Clan, les ajoutant au Domaine de la Reine des Vers, rompant ainsi l'équilibre et renforçant considérablement son pouvoir.

Parmi elles se trouvait le Jardin Nocturne, ce qui signifiait que Ki Song contrôlait dorénavant deux Grandes Citadelles.

De plus, Mordret était libre de conquérir les Citadelles du Domaine de l'Épée, privant Anvil de leur pouvoir. De là, le Prince de Rien pourrait facilement atteindre Bastion, ou prendre d'assaut d'autres Citadelles au cœur du Royaume des Rêves.

La situation était désastreuse.

Cependant, avant même que Naeve n'ait fini de parler, Morgan poussa un juron et se précipita hors de la salle.

En peu de temps, les murs de la forteresse tremblèrent et une cacophonie de cris s'éleva au-dessus du camp de guerre.


  
    

Chapitre 1863 – Répercussions


Traducteur/Checker: Gray

Naeve n'avait pas encore terminé son récit qu'Anvil montra enfin une réaction. Précédemment, il était resté assis, sans rien dire, regardant le Saint agenouillé avec une expression froide et pesante. Ses yeux d'acier restaient calmes — Sunny s'attendait à ce que le roi manifeste une certaine émotion à la mention de son fils, mais il n'y eut aucun changement.

Maintenant, cependant, il finit enfin par réagir. Anvil ne fit que jeter un coup d'œil à Morgan, mais elle poussa un juron et sortit de la pièce en courant.

Pendant quelques instants, la salle fut plongée dans le silence. Naeve regarda le roi d'un air tendu, ne sachant pas trop ce qui se passait.

Anvil l'étudia un moment avant de dire d'un ton ferme :

"Cela suffit. Je comprends maintenant ce qui s'est passé."

Sunny était adossé à un mur, les bras croisés. Il ne tourna pas la tête pour regarder Cassie, mais il prononça quelques mots dans sa tête :

[Il n'y a pas de miroirs sur l'Île d'Ivoire, j'espère ?]

Elle répondit quelques instants plus tard.

[Il y en a. Cependant, l'intégralité de l'île est protégée contre cet homme par des enchantements spéciaux. Ce sont les membres de la famille royale eux-mêmes qui les ont mis en place... Valor se prépare depuis longtemps à affronter Mordret, alors ils ont mis au point de nombreuses mesures.]

Sunny était quelque peu soulagé. Cependant, il savait que ces mesures ne pouvaient pas être universelles — puisque les membres du clan royal devaient être personnellement impliqués, l'inscription des enchantements de protection devait être une entreprise coûteuse et complexe.

[Assurez-vous que les Gardiens du Feu qui sont dans le camp restent sur l'île, alors. Ceux qui étaient avec Nephis dans la jungle ne doivent pas essayer de revenir pour l'instant.]

Son corps d'origine veillait déjà à ce qu'Aiko ne quitte pas la Mimique Merveilleuse.

Sunny connaissait trop bien Mordret, il avait donc une bonne idée de ce qui allait se passer.

Et en effet, peu de temps après, ils entendirent une cacophonie de cris.

Le roi ne leur donna pas la permission de partir, et Sunny ne voulait pas dévoiler l'étendue de son sens de l'ombre. Ainsi, aucun d'entre eux ne bougea.

Seul Naeve sembla tressaillir.

"Votre Majesté, qu'est-ce que..."

Cependant, Anvil le fit taire d'un regard lourd.

Enfin, il y eut un soupçon d'émotion dans ses yeux...

Cette émotion était une colère froide et brûlante.

"Vous n'avez pas à vous inquiéter, Saint Naeve. Ce n'est qu'un petit inconvénient."

Sunny n'était pas certain que l'inconvénient soit si petit que cela. Il félicitait Naeve d'avoir été capable de pressentir les machinations de Mordret alors que personne d'autre ne l'avait fait... cependant, le Noctambule était trop naïf pour penser que ses tentatives de rassembler des alliés pour lui résister auraient échappé au Prince de Rien.

Il n'y avait qu'une seule explication au fait que Naeve ait pu survivre.

C'est que l'un de ses alliés de confiance — ou plusieurs — étaient des vaisseaux de Mordret. Ce dernier avait utilisé Naeve et d'autres demandeurs d'asile pour lui faire franchir la Porte des Rêves et l'amener au campement de l'Armée de l'Épée.

L'ampleur des dégâts qu'il causerait dépendait de la volonté de Mordret de semer le chaos à Godgrave.

Sunny se déplaça légèrement.

Ce ne devrait pas être son objectif principal.

Et en effet, les cris se turent rapidement.

Une minute ou deux plus tard, les portes s'ouvrirent et Morgan entra. Ses mains étaient trempées de sang... et elle tenait une tête coupée dans l'une d'elles, l'expression sombre.

Naeve pâlit.

"P-pourquoi..."

Morgan lui jeta un bref coup d'œil, puis regarda son père.

"Ce n'était qu'un vaisseau Ascendant. Cet homme s'est simplement senti espiègle, semble-t-il. Les dégâts ont été... minimes. Les veilleurs n'ont pas échoué — c'est juste que le filtrage a pris trop de temps. Ceux qui sont restés dans le monde réel sont déjà en train d'être contrôlés."

Elle s'attarda quelques instants, avant d'ajouter avec raideur :

"Il avait beaucoup de choses à dire, cependant."

Sur ces mots, Morgan laissa tomber la tête coupée sur le sol, près de Naeve. Le Noctambule serra les dents, mais ne recula pas.

Il étudia silencieusement le visage du défunt, une pointe de douleur transparaissant sur le sien. Après quoi, il inclina la tête.

"Je m'excuse, Votre Majesté."

Ils ont donc un moyen de savoir quels corps sont occupés par Mordret. Ce n'est pas surprenant.

Sunny ressentait une certaine appréhension, car il n'en avait pas.

Valor devait également posséder une méthode pour sinon détruire Mordret, du moins l'emprisonner. Le Prince de Rien était presque immortel — à tout le moins, Sunny ne connaissait aucun moyen de mettre fin à son existence, si ce n'est en le battant dans un duel d'âmes, comme ce que Nephis avait fait au Voleur d'Âmes.

Mais cet avantage pouvait très facilement devenir une malédiction. Ceux qui ne pouvaient pas mourir couraient le risque de souffrir de tourments éternels. Si des êtres comme Mordret — et Nephis dans une moindre mesure — pouvaient moins craindre la mort que les autres, ils avaient aussi de bonnes raisons de craindre d'être rattrapés par leurs ennemis.

Chaque force pouvait être exploitée pour devenir une faiblesse.

Assis sur son trône, Anvil soupira et se pencha en arrière. Il semblait réfléchir à quelque chose.

Sunny, quant à lui, réfléchissait aux conséquences de l'entrée de Mordret dans le conseil. Celles-ci étaient franchement choquantes... il s'attendait à une sorte de coup diabolique de la part du prince banni, mais ce salaud avait réussi à dépasser ses espérances.

Plus Sunny réfléchissait, plus son expression devenait sombre.

L'impact de la guerre à Godgrave était déjà assez grave. L'Armée de l'Épée serait inévitablement affaiblie, ce qui rendrait les choses plus difficiles pour lui, Nephis et Cassie. Cependant, il s'agissait d'un développement bénéfique dans l'ensemble — ils avaient besoin d'Anvil et de Ki Song pour se battre l'un contre l'autre dans un conflit prolongé, après tout. Il ne fallait pas que le Roi des Épées remporte une victoire facile dès le début.

Ce qui le préoccupait bien plus, c'était les répercussions que les actions de Mordret auraient sur ceux qui ne participaient pas à la guerre.

La Maison de la Nuit était... avait joué un rôle déterminant pour guider les convois navals à travers l'océan, par exemple. Sans les Noctambules, les liens entre les Quadrants deviendraient beaucoup plus ténus. Comment le gouvernement allait-il livrer les Dormeurs à l'Académie des Éveillés l'année prochaine ? Comment les ressources seraient-elles partagées entre les continents ?

Mais surtout, qu'allait faire le gouvernement maintenant que la disparition de la Maison de la Nuit avait montré le sort qui attendait ceux qui voulaient rester neutres dans la guerre entre les deux Domaines ?

Il y avait d'autres questions de ce genre.

Il soupira doucement et regarda Anvil.

Le Roi des Épées était-il confronté aux mêmes problèmes que Sunny ?

D'une certaine manière, il en doutait.

Finalement, Anvil changea son regard et regarda Morgan.

Tout le monde dans la salle retenait son souffle, sentant que ses prochains mots pourraient très bien changer le cours de l'histoire.

Le Roi des Épées considéra sa fille quelques instants, puis dit d'un ton ferme :

"Retourne à Bastion. Arrête-le à tout prix."

Morgan sourit faiblement, puis s'inclina.

"Combien de Saints puis-je emmener avec moi ?"

Anvil se contenta de hausser les sourcils.

"Il n'est qu'un seul homme. Toi seul devrait suffire."

Les lèvres de Morgan tremblèrent légèrement. Elle se redressa et regarda son père avec le même faible sourire.

"Cet homme a la compagnie d'une douzaine de Saints. Suis-je censée l'arrêter — les arrêter — seule ? Ce n'est pas très juste."

Le Roi des Épées détourna le regard et haussa les épaules.

"Si tu trouves que c'est injuste, va chercher des Saints de ton côté."

Sunny écoutait leur dialogue avec un sentiment d'incongruité. Pourquoi Anvil était-il si nonchalant ? Pourquoi n'envoyait-il pas plus de forces à Bastion avec Morgan ? Les progrès réalisés à Godgrave étaient-ils vraiment si importants, ou se fichait-il tout simplement de perdre le contrôle de nouvelles Citadelles au profit de Mordret ?

Dans ce cas, pourquoi ?

Soit le Roi des Épées avait perdu la tête, soit il y avait quelque chose que Sunny ne comprenait pas.

Morgan resta silencieuse un moment, avant de s'incliner à nouveau.

"Comme vous l'ordonnez."

Elle se redressa, puis pointa soudain Naeve du doigt.

"Oh, regardez. J'ai trouvé un Saint. Je peux l'emmener ?"

Anvil fit un signe de tête dédaigneux.

"Fais de ce qu'il reste des Noctambules ce que tu veux."

Il tourna à nouveau son regard lourd vers elle, étudia attentivement son visage, puis ajouta d'un ton froid :

"...Ne perds plus jamais face à cette créature, Morgan."
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Après le départ de Morgan, qui emmenait Naeve avec elle, le roi eut quelques mots à dire aux autres.

Le théâtre de la guerre avait radicalement changé, et il fallait donc procéder à de nombreux ajustements. Le Roi des Épées lui-même resterait à Godgrave, ainsi que tous les Saints de l'Armée de l'Épée — à l'exception de sa fille.

La perte d'un Transcendant ne semblait pas changer grand-chose, mais la perte de Morgan ne se mesurait pas en termes de puissance brute. Elle était la principale stratège de l'armée et la commandante sur le terrain de son corps d'expédition — le vide que son départ laissait devait être comblé par quelqu'un.

Anvil s'occupa lui-même des questions stratégiques et laissa à Nephis les rênes du corps d'expédition. Sa tâche était simple, mais impérative — envahir le Passage du Sternum et conquérir la Citadelle cachée dans le Creux en contrebas.

Le groupe de Sunny fut dissous avant même d'avoir quitté le Temple Sans Nom. Il devait rejoindre le gros de l'armée et aider Nephis à s'emparer de la Citadelle.

Après avoir reçu ces ordres, ils furent renvoyés. Seul Jest de Dagonet resta en arrière pour conseiller le fils de son ancien camarade sur un sujet dont personne n'avait connaissance. Anvil convoquerait ensuite le reste des Saints et les informerait de la situation.

Cassie dit à Rivalen d'Aegis Rose d'attendre la convocation du roi en sortant.

En quittant le donjon de Valor, le trio — Sunny, Nephis et Cassie — se sentit ébranlé. Le changement provoqué par la dévastation de la Maison de la Nuit par Mordret était trop tectonique pour être appréhendé rapidement.

Sunny jeta un coup d'œil à ses deux camarades, puis dit doucement :

"Je ne vous reverrai pas de sitôt."

Sur ces mots, il se retourna et s'éloigna. Une résidence lui avait été attribuée dans le camp, et c'est donc là qu'il se rendit.

Peu de temps après, il rencontra Nephis et Cassie au bord de l'Île d'Ivoire, sous le nom de Maître Sunless.

Nephis lui sourit faiblement et fit un geste vers la grande pagode.

"Parlons à l'intérieur."

L'Armée de l'Épée serait ébranlée dès que la nouvelle se répandrait... ainsi que le monde entier. Nephis devait quitter le camp et prendre le commandement du corps d'expédition dans quelques heures. Sunny la suivrait, mais Cassie devait rester en arrière. Ils n'avaient donc pas beaucoup de temps pour se parler en tête-à-tête.

En montant les escaliers, Sunny ne put s'empêcher de penser à Naeve et aux restes de la Maison de la Nuit.

L'élimination de Mordret avait été d'une rigueur glaçante lorsqu'il s'était agi des chefs et des champions du Grand Clan aujourd'hui déchu. Il ne restait plus que trois de ses Saints, les autres ayant été pris comme vaisseaux par le Prince de Rien ou ayant été tués.

La situation parmi les Maîtres — le cœur du pouvoir du clan — était un peu différente. Naeve ne connaissait pas les chiffres exacts, mais plus des deux tiers d'entre eux avaient été enlevés ou avaient perdu la vie. Ceux qui étaient restés se trouvaient maintenant à Godgrave, tandis que d'autres étaient encore cachés quelque part dans le monde réel.

Les dépendants mondains — membres de la famille et serviteurs loyaux du clan —se trouvaient également dans le monde réel, temporairement à l'abri dans le complexe construit autour de la Porte des Rêves. Mordret ne les avait pas ciblés consciemment, et bien que certains aient été les victimes collatérales de son coup d'état sanglant, la plupart étaient encore en vie. Juste... déplacés, traumatisés et effrayés.

Les envoyés du clan royal allaient devoir s'assurer qu'aucun d'entre eux n'était un vaisseau caché du prince banni. Mais cela devait attendre, car Valor devait d'abord s'occuper d'une question plus urgente.

Il s'agissait du sort des guerriers Éveillés de la Maison de la Nuit, qui se trouvaient dans une situation des plus précaires.

À l'heure actuelle, toutes les Citadelles de Stormsea étaient sous le contrôle de Mordret. Les Saints et les Maîtres étaient relativement à l'abri, car il n'y avait pas de date limite pour le retour à leur point d'ancrage. Les Éveillés, en revanche, étaient ramenés dans le Royaume des Rêves dès qu'ils s'endormaient ou perdaient conscience.

Ils devenaient alors les otages ou les victimes de Mordret.

Il y avait deux façons d'éviter cette fin. La première consistait à se faire amener par un Saint dans une nouvelle Citadelle et à s'ancrer à sa Passerelle. La seconde était de passer par une Porte des Rêves et d'entrer physiquement dans le Royaume des Rêves.

Le problème était que chaque individu devait être examiné avant d'être autorisé à pénétrer sur le territoire de Valor, afin d'éviter qu'un autre vaisseau caché du Prince de Rien ne s'infiltre à Godgrave. Le processus n'étant pas rapide, il n'était pas certain qu'ils parviennent tous à éviter le sommeil avant que cela ne se produise.

Se souvenant de ses propres tentatives pour rester éveillé après son retour du Rivage Oublié, Sunny ne les enviait pas.

Quoi qu'il en soit, leurs destins étaient désormais entre les mains de Morgan. Anvil lui avait donné carte blanche pour s'occuper des restes de la Maison de la Nuit comme elle l'entendait — et tandis que les guerriers Éveillés devraient venir à Godgrave, elle essaierait sans aucun doute d'amener les plus forts d'entre eux sur le front sud nouvellement créé.

Ils n'avaient d'autre choix que de lui obéir. Mais surtout... Sunny n'était pas sûr qu'ils aient une raison de refuser. Chacun des membres restants de la Maison de la Nuit était, à n'en pas douter, animé par le désir de venger leurs proches disparus. Morgan allait leur offrir une chance de se battre contre Mordret, et probablement adoucir le tout en promettant de s'occuper des membres mondains de leurs familles.

Pourquoi refuseraient-ils ? Ils n'avaient pas besoin d'être contraints.

Les chaînes les plus solides étaient souvent celles que les gens s'imposaient à eux-mêmes.

...Sunny le savait.

Enfin, ils atteignirent les quartiers de Neph, au plus haut niveau de la tour. Cassie invoqua plusieurs Mémoires pour éviter que quiconque n'écoute leur conversation.

Cette précaution était en fait destinée à être brisée. Si près d'un Souverain vivant et de ses serviteurs les plus puissants, ils devaient être extrêmement prudents avant de partager des informations vitales. Par conséquent, ils supposaient toujours que la première couche de protection serait démantelée.

Sunny, Nephis et Cassie jouèrent leur rôle et parlèrent de la tâche qui attendait le corps d'expédition.

En même temps, ils avaient une autre conversation, entièrement silencieuse. C'était un peu gênant, car Cassie devait relayer les propos de Sunny et Nephis, mais ils avaient pris l'habitude de communiquer de cette manière au cours des dernières semaines.

[Pourquoi n'envoie-t-il que Morgan ?]

Sunny ne comprenait toujours pas la décision d'Anvil.

Nephis secoua subtilement la tête.

[En fait, c'est logique. Chaque Saint qu'elle ramènera deviendra un vaisseau potentiel pour Mordret... Valor a des méthodes pour protéger une âme de son Aspect, mais aucune méthode n'est absolue. Le Maître dont vous m'avez parlé, Welthe, en est la preuve.]

Il considéra sobrement la situation, puis prit une profonde inspiration.

[Pourquoi n'a-t-il pas fait main basse sur l'ensemble de la Maison de la Nuit ? Pourquoi n'y avait-il qu'un seul vaisseau caché parmi ceux que Naeve avait amenés à Godgrave ? Le Voleur d'Âmes avait pu s'approprier des millions de corps. Mais quelque chose empêche Mordret d'en faire autant.]

Cela dit, le Voleur d'Âmes était dans un état déplorable lorsqu'ils le virent.

Sunny réfléchit un moment. Finalement, ses yeux se rétrécirent.

[Il y a aussi la question des Saints. Mordret est dans une position unique — un peu comme moi — car il peut contrôler plusieurs Citadelles à la fois. Dans mon cas, le nombre est limité par le nombre d'ombres que je possède. Dans son cas, il devrait être limité par le nombre de corps Transcendants qu'il contrôle. Donc...]

Cassie se déplaça pour lui faire face et termina sa pensée :

[...À moins de prendre plus de Saints, il ne peut contrôler que quatorze Citadelles. Il ne peut pas se déchaîner dans le Domaine de l'Épée, démolir la base du pouvoir d'Anvil, sans relâcher son emprise sur Stormsea. Et il n'y a plus de Saints dans le Domaine de l'Épée.]

Nephis acquiesça lentement.

[C'est pourquoi il n'a envoyé que Morgan. Il ne veut pas donner à Mordret de quoi brûler son royaume... non, au contraire, il lui importe peu que le royaume souffre. Tant que le Domaine en lui-même n'est pas gravement diminué, Anvil continuera à donner la priorité à Godgrave. Tout ce qu'il veut, c'est protéger Bastion.]

Morgan et Mordret étaient donc destinées à s'affronter à nouveau — cette fois sur les rives du Lac Miroir, et non dans les étendues glaciales de l'Antarctique.

Sunny n'avait pas beaucoup d'espoir pour Morgan. Mais encore une fois... assiéger la forteresse d'un daemon était une tâche intimidante, surtout si quelqu'un comme elle la défendait.

Ses pensées se tournèrent vers tous ceux qu'il avait laissés derrière lui à Bastion.

Comment allaient-ils s'en sortir au milieu d'un affrontement entre une fratrie Transcendante ?

Pour l'instant, en tout cas, c'était hors de son contrôle.

Sunny soupira, puis regarda ses camarades.

[Alors... qu'est-ce que tout cela signifie pour nous ?]


  
    

Chapitre 1865 – Dans la Mêlée
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Ils ne disposaient pas de beaucoup de temps pour parler, la discussion fut donc brève. Cassie quitta ensuite les lieux pour avoir une conversation séparée avec Jet. Sunny et Nephis restèrent donc seuls.

Nephis venait tout juste de revenir du champ de bataille, et elle devait quitter le camp dans une heure ou deux — cette fois, non seulement pour prêter son pouvoir au corps d'expédition, mais aussi pour en devenir la commandante.

Son armure était maculée de suie, et ses cheveux étaient noircis par la cendre. La crasse et le sang séché tachaient sa peau d'albâtre... c'était plutôt bon signe. Cela signifiait qu'elle n'avait pas été forcée de prendre sa forme Transcendante ces derniers temps, du moins — autrement, son corps aurait été pur et immaculé, toute la saleté ayant été brûlée par les flammes incandescentes.

Néanmoins, ayant maintenant un moment pour respirer, Nephis se regarda, jeta un rapide coup d'œil à Sunny et partit prendre un bain.

Elle revint peu après, ses cheveux argentés luisant d'humidité. Elle s'était débarrassée de la couche extérieure de son armure et ne portait plus qu'une fine couche de tissu, qui collait légèrement à son corps humide.

Sunny étudia attentivement Nephis.

Il pouvait voir qu'elle avait fait appel au pouvoir de son Aspect récemment — et de manière intensive. Son état n'était pas trop grave, mais il y avait des signes révélateurs. Il y avait un regard distant dans ses yeux et un soupçon de froideur dans les lignes gracieuses de son beau visage. Il y avait une rémanence de flamme immolante et un souvenir de chaleur brûlante dans son éclatante présence.

Nephis avait trop souffert des tourments de son cruel Défaut, et trop souvent.

Sunny soupira. Remarquant qu'elle se frottait les épaules en grimaçant, il leva les mains et sourit.

"Que diriez-vous d'un massage ?"

Un sourire subtil illumina également son visage. Elle acquiesça en silence.

Il se dirigea vers son grand lit, tandis que Nephis s'asseyait devant lui, appuyée sur son torse. Sunny posa ses doigts sur ses épaules et se mit au travail, malaxant ses muscles tendus avec une aisance magistrale. De son point de vue, il pouvait voir le sommet de sa tête, le bout de son nez et les perles d'eau qui scintillaient sur ses délicates clavicules.

Son vêtement étant fin, il pouvait sentir la chaleur de son corps. Sa peau était soyeuse et lisse. Il mit plus de force dans ses doigts, ce qui lui fit pousser un petit gémissement, puis un soupir de satisfaction.

Il sentit son corps se détendre un peu.

Nephis resta silencieuse un moment, profitant du massage, et demanda :

"Comment se fait-il que vous soyez si doué pour ça ?"

Sunny se figea un instant avant de continuer à lui masser les épaules. Il aurait vraiment, vraiment préféré garder secrète la source de ses talents de masseur, mais malheureusement, son propre Défaut l'obligeait à répondre.

Il hésita un instant.

"Eh bien... l'un de mes Attributs me rend particulièrement doué pour toutes sortes de travaux manuels."

Il marqua une pause, avant d'ajouter à contrecœur :

"Oh, et je me suis beaucoup exercé sur moi-même pendant que j'errais dans le Royaume des Rêves."

Ah. Quel embarras !

Nephis laissa échapper un autre soupir de satisfaction et ferma les yeux de plaisir.

"...L'avantage d'avoir plusieurs corps. Injuste."

Sunny gloussa.

"Mais c'est bien vous qui bénéficiez de cette injustice en fin de compte. Alors devriez-vous vraiment vous plaindre ?"

Nephis sourit faiblement.

"Je ne me plains pas."

Sunny s'occupa de ses épaules pendant un moment, puis passa à son dos. Lorsqu'il eut terminé, Nephis avait l'air beaucoup plus détendu. Son état général s'était considérablement amélioré, et le soupçon de froideur détachée avait disparu de son regard.

Il l'enlaça par-derrière et lui demanda doucement :

"Vous avez faim ?"

Elle acquiesça.

Son ombre disparut un moment, puis revint avec un plateau de nourriture. Elle provenait directement de la cuisine de la Mimique Merveilleuse et sentait bon — grâce à la Porte des Rêves, l'armée ne souffrait pas vraiment du manque de ravitaillement, et il recevait sa juste part des Gardiens du Feu.

...Il avait aussi sa propre réserve et recevait une part moins équitable grâce aux connexions détournées établies par Aiko, mais ce détail était sans importance.

Sunny laissa partir Nephis et la regarda manger d'un air satisfait. Il finit cependant par soupirer.

"J'espérais vraiment que nous passerions plus de temps ensemble."

Tous deux se trouvaient à Godgrave, mais il restait la plupart du temps sur l'Île d'Ivoire. Nephis, quant à elle, était toujours au cœur du champ de bataille, aidant le corps d'expédition à se frayer un chemin à travers la jungle monstrueuse. Un système de rotation avait été mis en place pour permettre aux légions et à leurs commandants de se reposer et de récupérer, mais le cas de Nephis était particulier.

Nephis était trop importante pour l'effort offensif, aussi ne revenait-elle au camp qu'une fois par semaine, dans le meilleur des cas. Maintenant que Morgan était parti et qu'elle prenait le commandement de la totalité du corps d'expédition, ces rares jours allaient devenir encore plus rares.

Elle lui jeta un regard confus.

"Mais nous passons plus de temps ensemble."

Ce qu'elle voulait dire, c'est que cette fois-ci, le Seigneur des Ombres l'accompagnerait au front. Ils n'étaient donc pas obligés de se séparer... techniquement.

Sunny grimaça.

"Ce n'est pas la même chose."

Le Seigneur des Ombres était toujours lui, mais cette incarnation était coincée dans une armure et un masque en permanence. Le campement temporaire du corps d'expédition n'était pas non plus un endroit où l'on pouvait avoir de l'intimité, et encore moins partager des moments tendres comme celui-ci.

Sunny ne s'attendait pas vraiment à ce qu'ils aient beaucoup d'occasions de se retrouver à Godgrave... mais cela ne calmait en rien sa gourmandise. Il venait à peine de goûter à la vie avec Nephis, et il en voulait plus.

Il voulait vivre toutes les choses profondes que vivent les amoureux, et toutes les choses stupides aussi. Malheureusement, la guerre — surtout une guerre aussi terrible et épouvantable que celle-ci — n'était pas un terrain propice aux rencontres amoureuses.

Damnation. Que doit faire un homme pour inviter sa petite amie à sortir ?

La réponse, apparemment, était de conquérir une Zone de Mort et de tuer quelques Souverains.

...Noté.

Nephis termina son repas et le regarda en silence pendant un moment. Finalement, elle dit avec un soupçon de sourire dans la voix :

"Je suis quand même contente que le Seigneur des Ombres vienne avec moi, cette fois-ci."

Sunny ne put s'empêcher de relever un peu le menton.

Il toussota.

"C'est vrai ? Oh, ce type... il n'est pas mal, finalement."

Nephis lui jeta un regard nonchalant et s'attarda quelque peu.

Après quoi, elle soupira.

"Ça ne me dérangerait pas qu'il soit un peu plus méchant, cela dit."

Sunny lui lança un regard intense.

"Cela aussi, ça peut s'arranger..."



Quelques heures plus tard, Nephis et le Seigneur des Ombres quittèrent le camp de guerre, accompagnés par les Saints qui revenaient.

Au cours de ces heures, l'Armée de l'Épée avait été secouée par d'épouvantables nouvelles. La déloyale Reine des Vers avait éradiqué la Maison de la Nuit et pris le contrôle de Stormsea. À présent, ses forces préparaient une invasion depuis le sud, menaçant d'annexer les territoires arrière sans défense du Domaine de l'Épée.

De nombreux soldats avaient des familles et des amis dans cette région. Ils étaient ébranlés, consternés et effrayés.

Beaucoup avaient peur de ce que cette attaque désastreuse signifierait pour eux, ici, à Godgrave. Le moral de l'armée en prit un coup.

Dans ces circonstances, Nephis devait projeter une image de confiance absolue. C'est ce qu'elle fit, insufflant aux soldats effrayés un sentiment de détermination et d'espoir renouvelés.

Sa silhouette brillante était comme un symbole de bravoure et de volonté inébranlable. Tous ceux qui la voyaient ne pouvaient s'empêcher de ressentir quelque chose dans leur âme et de redresser inconsciemment le dos.

C'est ainsi que ses flammes se répandirent.

Une silhouette sombre qui marchait à ses côtés attirait beaucoup moins l'attention. Pourtant, ceux qui la voyaient se sentaient également plus calmes — même si c'était pour une tout autre raison.

Étoile Changeante de la Flamme Immortelle était vaillante et noble.

Mais le Seigneur des Ombres, cet homme... était sinistre et impitoyable.

Et à présent, il entrait dans la mêlée.
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CSQN était plongé dans le chaos.

Les dommages infligés à la ville suite à l'effusion de sang dans les forteresses de la Maison de la Nuit étaient minimes, même si certaines batailles avaient brièvement débordé dans les rues.

En revanche, le moral des citoyens fut durement touché.

La nouvelle de ce qui venait de se passer mettait du temps à se répandre, et cette fois, même la machine de propagande du gouvernement ne savait pas comment gérer cet événement sans précédent et de mauvais augure. C'est pourquoi les rumeurs les plus folles se répandaient, rendant la population, déjà anxieuse, encore moins rassurée.

La vérité, il est vrai, était, à bien des égards, nettement plus grave que les rumeurs.

Les rues de la ville étaient étrangement désertes. Les personnes qui s'aventuraient à l'extérieur marchaient d'un pas pressé. Les transports publics étaient enveloppés d'un silence tendu... les incendies avaient été éteints, mais des volutes de fumée s'élevaient encore dans le ciel.

Dans cette atmosphère feutrée, un cortège de VTP blindés s'arrêta devant le siège du gouvernement, et une jeune femme aux yeux vermillon étranges et vifs sortit de l'un d'entre eux.

Habituellement, Morgan aurait revêtu une tenue appropriée pour une visite officielle, mais perdre du temps sur les apparences était un luxe qu'elle n'avait pas aujourd'hui. Elle portait par conséquent son armure de combat, sa cape rouge bougeant légèrement au gré du vent.

Ses mains étaient enveloppées dans des gantelets forgés dans de l'acier noir. La qualité de l'exécution était excellente, mais ces derniers étaient tout de même encombrants lorsqu'il s'agissait d'effectuer des tâches plus délicates. Malheureusement, elle ne pouvait pas y faire grand-chose.

Morgan déplorait l'absence de ses gants en cuir moulé.

Une petite armée de gardes se déversa des VTP blindés — la plupart étant des serviteurs ordinaires du clan, leur présence était purement symbolique. Le complexe gouvernemental semblait sur le point d'être assiégé, ce qui était le but recherché.

Gardant une expression calme et légèrement hautaine, Morgan monta les escaliers et entra dans la forteresse. Elle entendit des halètements et vit les employés du gouvernement présents dans le hall réagir à son entrée. Certains pâlissaient, d'autres étaient subjugués par sa beauté Transcendante. Elle ne leur accorda aucune attention et s'avança d'un pas assuré.

Un homme avec un peu plus d'assurance lui fit une profonde révérence.

"Dame Morgan. Pourquoi..."

Elle le regarda froidement et le vit reculer involontairement d'un pas.

"Conduisez-moi à la salle du conseil."

Il hésita.

"Mais..."

Son regard se fit plus intense, et le sang se retira du visage de l'homme.

"Par ici, ma dame..."

Son entourage resta dans le hall tandis qu'elle était escortée dans les profondeurs du bâtiment.

Il y avait d'innombrables postes de sécurité et des étouffoirs fortifiés sur le chemin. Personne ne se risqua à lui barrer la route ou à la ralentir — même s'ils l'avaient voulu, ils n'auraient pas pu. Il y aurait eu une danse compliquée de procédures diplomatiques n'importe quel autre jour, mais aujourd'hui, Morgan n'était pas d'humeur.

Par ailleurs, les décideurs du gouvernement avaient vraisemblablement donné leur accord.

Elle entra rapidement dans une salle de conférence spacieuse. La pièce semblait terriblement ordinaire, compte tenu de sa fonction, mais c'était tout à fait le but. Le gouvernement était radicalement utilitaire dans tout ce qu'il faisait, comme pour rappeler constamment à ses membres leur but et leur fonction.

Il y avait quelques dizaines de personnes à l'intérieur de la pièce, rassemblées autour d'une table de projection — des personnes ordinaires et des Éveillés. Le gouvernement ne faisait pas de discrimination entre les deux, et ses dirigeants étaient un mélange de ceux qui portaient le Sortilège du Cauchemar et de ceux qui ne le portaient pas. En fait, le chancelier actuel était un homme ordinaire, tout comme le précédent.

Morgan ne lui accorda cependant aucune attention. Elle se concentra plutôt sur cinq individus.

Vestige du Fléau, Marchand de Rêves, Faucheuse d'Âmes, Nightingale, et Élevée par les Loups. Les cinq Saints du gouvernement.

Les personnes présentes dans la salle de conférence étaient au milieu d'une discussion animée il y a quelques instants, mais lorsqu'elle entra, ils se turent tous, la regardant avec des expressions allant de la méfiance à la consternation.

Morgan leur adressa un sourire agréable, puis prit une chaise, l'éloigna de la table, s'assit et croisa tranquillement les jambes.

Elle se trouvait sur leur territoire, en infériorité numérique, avec des regards intenses qui la transperçaient comme des foreuses. Et pourtant, la nervosité était de mise chez les dirigeants du gouvernement — Morgan restait parfaitement détendue.

"Mesdames et Messieurs. C'est un plaisir de vous voir."

Il y eut quelques instants de silence tendu, jusqu'à ce que le chancelier jette un bref coup d'œil. Le vieil homme — toujours aussi antipathique — la regarda et serra les dents.

"...Que voulez-vous, Sainte Morgan ?"

Elle croisa son regard lourd avec le sien, glacial.

"On passe directement aux choses sérieuses, alors ? C'est également un plaisir de vous voir, Saint Cor."

Il se moqua.

"Êtes-vous venue pour échanger des civilités ? Comme vous pouvez le constater, nous étions en plein milieu d'une affaire."

Son expression s'assombrit, trahissant une pointe de fureur à peine réprimée.

"Grâce à vous et à votre formidable grand clan."

D'habitude, il aurait été plus poli. Mais aujourd'hui, même quelqu'un d'aussi expérimenté que Vestige du Fléau semblait avoir du mal à garder la tête froide.

Morgan haussa les sourcils, comme si elle était sincèrement confuse.

"Mon clan ? Vous n'êtes certainement pas en train de mettre les actes criminels de ces extrémistes du Chant sur le dos de ma famille."

Elle secoua la tête, dépitée.

"Tout d'abord, ils organisent une attaque non provoquée contre ma sœur... et ce, en plein milieu d'une alerte à la Porte, rien de moins. Ensuite, ils massacrent les nobles membres de l'illustre Maison de la Nuit et plongent le monde dans le chaos. J'ai l'impression que mon père et les membres estimés de ma grande famille sont les seuls à essayer sincèrement de mettre fin à l'infamie de ces terroristes du Chant. Or, je ne suis pas accueillie chaleureusement ici. Au contraire, on me jette un froid..."

Le vieil homme lui jeta un regard noir.

"Épargnez-moi vos sarcasmes, jeune fille. Je me bats contre le Sortilège du Cauchemar depuis bien avant votre naissance. J'ai vu la Maison de la Nuit s'établir, et maintenant, je l'ai vue s'effondrer. Vous comprenez sûrement les implications que cela peut avoir sur le sort de l'humanité... ah, pourquoi est-ce que je me donne la peine de le faire ! Peut-être que non. Vous semblez tous avoir perdu la tête."

Il secoua la tête et soupira lourdement, paraissant soudain encore plus vieux.

"...Dites-nous simplement ce que vous voulez."

Morgan battit des cils plusieurs fois, regardant autour d'elle avec une expression innocente.

Son regard se posa sur Faucheuse d'Âmes, Élevée par les Loups, et Nightingale plus longuement qu'elle ne l'avait fait pour les autres.

Elle esquissa ensuite un léger sourire.

"Eh bien... vous voyez... mon père m'a dit d'aller chercher quelques Saints..."
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Il y eut un silence tendu après la remarque de Morgan. Vestige du Fléau l'étudia attentivement, puis se moqua.

"Vous n'êtes pas sérieuse..."

Le léger sourire de Morgan demeura un instant sur son visage, puis disparut sans laisser de trace. Le soupçon de légèreté disparut également de ses yeux, ne laissant place qu'à une froide intensité. Soudain, la salle tout entière fut noyée dans un sentiment de tranchant sinistre, comme si chaque arête et chaque surface possédait soudain un bord acéré.

Certains membres ordinaires de l'élite gouvernementale pâlirent.

Morgan poussa un profond soupir.

"Pourquoi ne puis-je pas être sérieuse ? Il me semble que c'est vous qui ne comprenez pas la réalité de votre situation, vénérable Saint Cor."

Elle regarda lentement les visages des hauts administrateurs du gouvernement et dit, sa voix dépourvue de tout amusement :

"La Maison de la Nuit a été consumée par Song. Ses Citadelles sont conquises, ses dirigeants sont morts, et les cadavres de ses Saints sont portés comme des costumes par un monstre dérangé. Voilà ce que le destin réserve à ceux qui espèrent bêtement s'accrocher à un semblant de neutralité dans la guerre qui oppose ma maison à la Reine des Vers."

Elle sourit sombrement et ajouta d'une voix aussi calme que tranchante :

"Vous vous êtes sûrement déjà posé la question... que va-t-il se passer pour nous maintenant que Ki Song a montré sa volonté de ne reculer devant rien pour gagner cette guerre ? La Maison de la Nuit avait refusé de prendre parti, et à la fin, le choix a été fait pour elle. Pensez-vous vraiment qu'il n'en sera pas de même pour vous ? Qu'est-ce qui vous fait croire que vous ne serez pas les prochains à être éliminés ?"

Vestige du Fléau s'attarda sur la réponse, comme s'il ne savait pas quoi dire. Son expression était sombre.

Morgan secoua la tête avec mépris.

"Ceux qui ne peuvent pas suivre le courant du temps seront noyés par lui. Vous avez déjà un train de retard et vous n'avez déjà plus le choix. Votre neutralité est une chose révolue — présentement, c'est au mieux de l'hypocrisie, au pire de l'incompétence. Les Grands Clans ont peut-être commencé la guerre, mais cela ne signifie pas que les autres peuvent y échapper. Le sort de l'humanité sera décidé par celui qui remportera la victoire à Godgrave, et cela signifie aussi votre sort. En fin de compte, la seule chose que vous puissiez décider, c'est à quel camp vous soumettre."

Le vieil homme la regarda fixement. Le coin de sa bouche se crispa et il cracha avec colère :

"Et à qui la faute..."

Cependant, une voix calme l'interrompit.

Faucheuse d'Âmes Jet, qui était resté taciturne pendant tout ce temps, prit enfin la parole.

"Ça ne sert à rien d'attribuer des responsabilités, Saint Cor."

Morgan regarda cette femme à la beauté glaciale.

Jet était froide et posée, avec des yeux d'un bleu glacial et des cheveux courts d'un noir de jais. Sa réputation était plus qu'un peu sinistre, mais elle était aussi formidable. Elle était surtout connue pour sa compétence impitoyable.

Morgan ne connaissait pas bien Faucheuse d'Âmes, mais elles avaient combattu côte à côte lors de la Bataille du Crâne Noir et, plus tard, dans le Désert du Cauchemar. Elle avait une bonne impression de la Sainte du gouvernement.

Jet était... raisonnable.

Comme pour faire écho à ses pensées, la femme glaciale déplaça son regard vers Morgan et dit paresseusement :

"Votre choix de mots est un peu choquant, Dame Morgan. Vous dites que nous devons nous soumettre à quelqu'un... toutefois je préfère voir cela comme devoir soutenir quelqu'un. Cela dit, ce sont les Souverains qui ont besoin de notre force, et non l'inverse."

Faucheuse d'Âmes sourit froidement et demanda :

"Alors, pourquoi devrions-nous choisir de soutenir Valor plutôt que Song ? Après tout... les chances semblent être contre le Domaine de l'Épée, en ce moment."

Morgan lui rendit son sourire.

Raisonnable, en effet.

C'était presque comme si Jet s'était attendue à ce que cela arrive. Peut-être que c'était le cas — ce n'était pas difficile de deviner quelle serait la prochaine étape de Valor.

"Parce que Ki Song est une existence abominable — une bête affamée qui n'aurait jamais dû être autorisée à naître. Vous connaissez la nature de son Aspect, et ce que son empire pourrait devenir. Elle se moque de savoir si elle gouverne les vivants ou les morts... alors, lui faites-vous vraiment confiance pour garder l'humanité en vie ?"

Faucheuse d'Âmes Jet la regarda en silence pendant un moment, puis se pencha en arrière et pouffa.

"Quelle ironie de me dire cela, à moi, parmi tout le monde. Merci, Dame Morgan. J'apprécie votre sens de l'humour. Maintenant, pouvons-nous entendre la vraie raison ?"

Morgan sourit.

"C'est agréable d'être appréciée. Bien sûr. Tout d'abord, trois d'entre vous étaient dans un Cauchemar avec la personne qui marche sur Bastion en ce moment même. Vous savez de quoi il est capable, et que les questions de moralité, de compassion ou de décence humaine ne lui pèsent pas. Des millions de personnes vivent à Bastion — je peux défendre le château, mais je ne peux pas protéger la ville seule. Sainte Athena, vous avez passé les quatre dernières années à vivre là-bas. Êtes-vous vraiment disposée à vous asseoir et à ne rien faire alors que cette personne est en liberté dans le Domaine de l'Épée ? Et vous autres ?"

Élevée par les Loups lui jeta un regard noir, mais ne dit rien.

Les chefs du gouvernement étaient également silencieux, l'expression lasse.

Seule Faucheuse d'Âmes ne semblait pas affectée.

"C'est un peu drôle d'entendre un membre du Clan Valor nous faire la leçon sur la moralité et la compassion, mais bon. C'est en effet une raison viable, bien qu'assez faible. Quoi d'autre ?"

Morgan haussa les épaules et regarda Saint Thane, le Marchand de Rêves — le Transcendant flamboyant aux inclinations ambiguës qui était assis à côté du Chancelier, visiblement anxieux.

"Eh bien, le vénérable Saint Thane ici présent nous a aidés à cacher le départ de l'Île d'Ivoire de Bastion. Considérant cela, le Clan Song a peut-être déjà supposé que le gouvernement s'allie au Domaine de l'Épée... qui peut dire s'ils ne sont pas en train de préparer des mesures pour vous punir de cette supercherie en ce moment même ? Puisque vous êtes déjà sous la menace d'être punis pour un crime que vous n'avez pas commis, autant aller de l'avant et le commettre."

Les yeux de Saint Thane, fortement maquillés, s'écarquillèrent.

"C'est... vous, vous m'avez forcé ! Vous aviez un moyen de pression à cause de la tentative d'assassinat !"

Morgan haussa les épaules avec nonchalance.

"Le fait est que cela s'est produit, et que les sœurs Song sont très vindicatives."

Épargnant un sourire au Saint indigné, elle reporta son regard sur Faucheuse d'Âmes Jet et ajouta d'un ton sérieux :

"La raison la plus importante, cependant... est que j'ai quelque chose dont vous avez désespérément besoin."

Faucheuse d'Âmes haussa les sourcils.

"Oh ?"

Morgan acquiesça.

Elle resta silencieuse quelques instants, puis sourit.

"...J'ai les vestiges de la Maison de la Nuit."

Instantanément, il y eut un silence de mort dans la salle.

L'expression de la jeune femme ne changea pas.

"Ils sont tous sous ma responsabilité, y compris un nombre considérable d'Ascendants. C'est ce qui aurait dû vous faire paniquer avant mon arrivée, plus que toute autre chose. N'avez-vous pas surtout besoin d'eux pour guider les convois navals à travers l'océan ? Sans les Noctambules, l'infrastructure du monde réel subira des dommages irréparables. Et c'est moi qui les contrôle à présent."

Morgan regarda Faucheuse d'Âmes, puis Saint Cor, et enfin le Chancelier.

"Vu la nature de mon ennemi, ils ne me sont pas d'une grande utilité. Les envoyer combattre cet homme ne fera que le rendre plus fort. Mais... j'ai besoin de puissants guerriers Transcendants pour m'aider à défendre le Domaine de mon père."

Il y eut un long silence. Morgan resta immobile, le corps détendu. Son expression ne trahissait aucune émotion.

Finalement, le Chancelier poussa un lourd soupir.

"Vu le nombre d'Éveillés emportés par la guerre, la situation dans le monde réel est déjà désastreuse. Quelqu'un doit défendre les centres de population contre l'ouverture des Portes et diriger nos troupes. Alors... trois. Trois des Saints du gouvernement vous apporteront leur soutien, Dame Morgan. Pas plus."

Elle l'étudia un instant, avant d'acquiescer avec grâce et décence.

"C'est un plaisir de faire affaire avec vous, Chancelier. Le temps presse, alors pardonnez-moi si je ne m'attarde pas pour assister aux formalités. Je vais prendre ces trois Saints sur-le-champ."

L'homme la fixa d'un air sombre pendant un moment.

"...Tout le plaisir est pour moi, Dame Morgan."

La neutralité, en effet, était un mythe.

Si elle ne l'avait pas été auparavant, aujourd'hui, elle l'était.


  
    

Chapitre 1868 – Corps d'Expédition


Traducteur/Checker: Gray

Le campement du corps d'expédition était très différent du camp de base de l'Armée de l'Épée.

Il était occupé et immense, entouré d'une palissade et d'innombrables Éveillés gardant ses murs. Le campement se déplaçait avec les soldats, qui s'enfonçaient dans l'étendue mortelle de Godgrave tous les deux ou trois jours.

Comme il n'y avait pas non plus de Tour d'Ivoire ni de Porte des Rêves, rien n'obscurcissait la vue du ciel nuageux. Les nuages rayonnants étaient toujours là, au-dessus des soldats, rappelant que la mort ardente n'était qu'à un coup de vent.

L'étendue de la plaine osseuse entre l'armée en marche et son camp principal avait été débarrassée de la jungle prédatrice. Cette dernière avait été vaincue, subjuguée et réduite en cendres.

Les fissures menant aux Creux, source de l'infestation écarlate, étaient désormais entourées de garnisons de soldats humains. Ces soldats servaient d'éradicateurs impitoyables, détruisant continuellement les vrilles avec lesquelles la jungle tentait désespérément de remonter à la surface, encore et encore.

Privés de lumière et de chaleur, les Creux affamés se transformaient déjà. La Zone de Mort lancerait un jour prochain une contre-attaque contre les envahisseurs humains, sans aucun doute, mais d'ici là, l'autorité des Souverains se serait déjà répandue dans les profondeurs des os du dieu mort. Par conséquent, les terribles Creux seraient également subjugués.

Sunny, Nephis et les Saints de l'Armée de l'Épée se déplacèrent rapidement d'un avant-poste d'extermination à l'autre, atteignant le campement du corps d'expédition en quelques heures — le même voyage aurait pris plusieurs jours aux soldats Éveillés, mais ils possédaient une vitesse bien plus grande.

L'emplacement actuel du camp était proche du bord de la Plaine de la Clavicule, à l'endroit où la Première Côte de l'Est passait en dessous. Sunny pouvait donc voir une mer de feuilles vermillon s'étendre vers le sud loin sous lui, reliée à quelque chose qui ressemblait à une chaîne de montagnes au loin.

C'était le grand Passage du Sternum — l'objectif du corps d'expédition.

L'Armée de l'Épée aurait pu suivre la clavicule vers l'ouest jusqu'à ce qu'elle rejoigne le Passage, mais traverser la Première Côte leur épargnerait plusieurs jours de combats exténuants. Un long ascenseur était donc en cours de construction sur les pentes de l'os, menant jusqu'à la jungle en contrebas.

Ladite jungle était en flammes, et un mur de fumée s'élevait dans les nuages rayonnants.

Godgrave était un endroit étouffant malgré le ciel couvert, mais ici, l'air l'était encore plus. Sunny pouvait sentir des perles de sueur rouler sur sa peau sous la carapace de pierre du Manteau d'Onyx — la plupart des Saints s'étaient débarrassés des couches extérieures de leurs armures, portant des vêtements légers, mais malheureusement, il ne pouvait pas suivre leur exemple.

Il pouvait cependant apprécier la vue de Nephis dans sa toute dernière armure de plaques, en guise de consolation.

Sunny jeta un coup d'œil à l'étendue brûlante de la Première Côte, puis la suivit dans le campement.

L'ambiance y était beaucoup plus lourde et feutrée qu'au camp de base. L'autorité du Roi des Épées ne s'étendait pas aussi loin à l'ouest, de sorte que les soldats étaient livrés à eux-mêmes. Il y avait des tentes et des bâtiments temporaires, mais beaucoup étaient simplement assis par terre, couverts de suie et le regard épuisé. Des bosses et des fissures couvraient leurs armures, et beaucoup étaient maculés de sang séché.

Ceux qui avaient des blessures graves pouvaient être soignés par les guérisseurs, mais les petites égratignures ne valaient pas la peine de gaspiller de l'essence — au mieux, ils recevaient un traitement banal. Les blessures et la fatigue s'accumulaient lentement, tout comme le traumatisme mental lié au fait de devoir combattre chaque jour les abominations de la jungle.

L'absence de nuit, quant à elle, perturbait le sommeil et la perception du temps.

Tous attendaient avec impatience leur tour pour retourner au camp principal de l'armée, où ils pourraient se reposer et récupérer dans une relative sécurité, loin de la peur cauchemardesque et incessante de l'infestation écarlate.

Il ne semble pas qu'ils le sachent.

La nouvelle de l'invasion du Domaine de l'Épée par Mordret n'était pas encore parvenue au corps d'expédition. Dès qu'elle le serait, l'humeur des soldats s'effondrerait encore plus.

Pour l'instant, ils étaient heureux et soulagés de voir les Saints revenir.

Nephis traversa le campement d'un pas assuré, répondant aux saluts des soldats par un signe de tête occasionnel.

Ils atteignirent rapidement la tente de commandement, qui était miséricordieusement rafraîchie par une Mémoire spéciale. Marée Céleste et Saint Roan, ainsi que quelques autres, attendaient là.

Sainte Tyris paraissait fatiguée, mais son attitude sévère n'avait pas changé.

Les hauts gradés du corps d'expédition avaient été informés du changement dans la structure de commandement de l'armée et de la raison pour laquelle Morgan n'était pas revenue. Nephis se lança donc sans tarder dans une discussion stratégique.

Le temps n'attendait personne.

Sa voix était égale et impérieuse, et il n'y avait aucun signe de faiblesse dans ses yeux gris frappants.

"...En bref, nous devons accélérer le calendrier."

Les Saints réunis la regardèrent d'un air dubitatif. Finalement, Chevalier de l'Été prit la parole d'un ton modéré :

"Nous poussons déjà les soldats au maximum de ce qu'ils peuvent supporter. L'absence de Dame Morgan aura sans aucun doute un impact sur l'efficacité globale de l'armée... est-il judicieux d'intensifier l'offensive en ce moment précaire ? Ne devrions-nous pas plutôt ralentir la cadence dans les jours à venir ?"

Nephis lui jeta un regard sans émotion.

"Cela aurait été une bonne décision si les circonstances l'avaient permis. Mais la situation a changé. Nous n'avons plus le dessus dans cette guerre, et le temps n'est pas de notre côté. La lenteur est un luxe que nous ne pouvons pas nous permettre... nous devons donc agir rapidement. Je suis déterminée à conquérir la première Citadelle dans un délai maximum de trois semaines."

Les visages des Saints devinrent sombres.

Chevalier de l'Été étudia Nephis quelques instants, puis grimaça et détourna le regard.

"Comment suggérez-vous que nous respections ce calendrier, ma dame ?"

Nephis regarda la carte de Godgrave posée sur la table devant elle, et traça une ligne à travers la Première Côte et la partie nord du Passage du Sternum.

"Nous avons peut-être perdu le pouvoir de ma sœur, mais le Seigneur des Ombres est désormais avec nous. Je peux vous assurer que sa force est sans commune mesure... par conséquent, il n'y aura plus d'accalmie dans la bataille contre la jungle."

Elle fit face aux Saints et dit d'un ton ferme :

"Nous allons diviser le corps d'expédition en trois contingents militaires. L'un sera dirigé par moi, l'autre par le Seigneur Gilead et le dernier par le Seigneur Shadow. Le premier groupe mènera l'offensive pendant que les deux autres se reposeront. Toutes les huit heures, une nouvelle force remplacera la précédente. En avançant en trois équipes, nous pourrons maintenir un rythme beaucoup plus rapide. De plus..."

Elle déplace son doigt sur un point précis de la carte.

"Nous allons déplacer la zone cible de l'expédition de la grande fissure près de la Troisième Côte à cette fissure mineure près de la Deuxième. La force d'asservissement devra voyager plus loin dans les Creux pour atteindre l'emplacement supposé de la Citadelle, mais cela nous épargnera une bonne semaine de combat contre la jungle."

Il y eut une vague de murmures parmi les Saints. Ceux-ci semblaient avoir accepté le plan de Neph, malgré ses terribles implications. Cependant, une autre question les préoccupait.

Finalement, ce fut Sainte Tyris qui prit la parole, sans mélanger les mots.

"Nous vous faisons confiance, à vous et à Chevalier de l'Été, ma dame. Vous avez tous deux prouvé votre compétence et votre courage en d'innombrables occasions... cependant, le Seigneur Shadow est un étranger pour nous. De plus, c'est un mercenaire. Pourquoi lui confier la responsabilité du troisième contingent ?"

Nephis rencontra calmement le regard froid de Marée Céleste.

Sa réponse était simple :

"Parce qu'aucun d'entre vous ne peut le vaincre dans un combat. D'autres questions ?"

Les Saints se regardèrent en silence. Au bout d'un moment, ils secouèrent la tête.

Saint Jest de Dagonet jeta un regard curieux à Sunny.

Le vieil homme sourit amicalement et demanda d'un ton léger :

"Êtes-vous vraiment si formidable que ça ?"

Sunny le fixa derrière le Masque de Weaver, avant de secouer la tête.

"Qui, moi ? Je ne sais même pas comment tenir une épée. Le bout pointu doit être dirigé vers l'ennemi, non ? Ou alors... l'inverse ?"

Saint Jest le regarda longuement.

"Bonté divine. Enfin ! Quelqu'un qui a le sens de l'humour..."


  
    

Chapitre 1869 – Machine de Guerre
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Quelques heures plus tard, la grande machine de guerre du Domaine de l'Épée se mit en branle. Le campement se mit à bourdonner tandis qu'une myriade de soldats étaient appelés par le grondement inquiétant des tambours de guerre. Des dizaines de légions furent rassemblées en formations de marche et s'aventurèrent hors des murs de la forteresse, faisant trembler le sol.

Les tentes furent démontées, les bâtiments temporaires démantelés. Même la grande palissade était démontée — les poteaux taillés seraient transportés avec l'armée et remontés pour la reformer au prochain campement.

Les guerriers Éveillés se déplaçaient dans un chaos étrangement ordonné. D'innombrables Échos se déplaçaient également — certains tirant de lourds chariots, d'autres accompagnant leurs maîtres au combat. L'ampleur de l'événement et le sombre spectacle qu'il offrait étaient tout simplement intimidants.

Sentant le son puissant des tambours se répercuter dans ses os, Sunny ne put s'empêcher de laisser son cœur répondre au rythme grave et entraînant. Le sang circulait plus vite dans ses veines, devenant plus chaud — et pourtant, un frisson soudain effleura sa peau.

Il avait assisté au début de la campagne d'asservissement depuis l'Île d'Ivoire, mais il n'avait jamais vu le corps d'expédition en action jusqu'à présent. C'était une scène grandiose, sinistre et inoubliable.

Damnation.

Sunny n'était pas étranger à la guerre, et avait participé à sa juste part d'engagements militaires massifs. Mais même la plus grande bataille de l'Antarctique ne pouvait se comparer à l'offensive d'asservissement de l'Armée de l'Épée en termes d'impact, d'effroi et d'ampleur.

Pendant ce temps, il était censé être responsable d'un tiers de cette force de combat grandiose. Sunny était l'un des combattants les plus aguerris de l'humanité et avait une grande expérience du commandement de troupes. Il prit tout de même le temps d'apprécier à quel point le fait qu'on lui ait confié cette tâche était bizarre et inadapté.

Mais une fois encore, une guerre comme celle-ci n'avait jamais eu lieu auparavant. Il n'y avait donc personne de vraiment apte à assumer cette responsabilité — ni dans l'Armée de l'Épée, ni parmi les champions ennemis.

Il n'était pas pire que le meilleur des meilleurs.

S'il y avait un défaut flagrant chez Sunny, c'était qu'il n'était pas aussi bien intégré au corps d'expédition que Nephis et Chevalier de l'Été. Heureusement, il était responsable du troisième contingent militaire, ce qui signifiait qu'il avait seize heures pour observer les deux autres en action et se familiariser avec les guerriers qu'il mènerait au combat.

La géographie en elle-même lui offrait une excellente vue sur le champ de bataille en expansion. Loin en dessous, la jungle qui couvrait la surface de la Première Côte avait déjà été réduite en cendres et se répandait à nouveau à partir des fissures de l'ancien os. Il était possible de voir à l'œil nu un assaut de pousses vermillon dévorer la surface blanche des basses terres.

L'infestation écarlate se propageait de plusieurs sources et s'étendait rapidement dans toutes les directions. Ici et là, les taches d'un rouge éclatant devenaient suffisamment grandes pour fusionner et former de vastes étendues de jungle en voie de guérison.

Cependant, avant que la jungle ne puisse vraiment s'enraciner, le premier contingent militaire s'abattit sur elle d'un seul coup, semblable à une marée.

De loin, l'affrontement entre les envahisseurs humains et les horreurs indigènes de Godgrave semblait immense, mais lent et calme. Sunny savait pourtant qu'il n'en était rien — il avait étendu son sens de l'ombre très loin, de sorte qu'il pouvait ressentir la férocité et la violence terrifiante de la bataille.

Le contingent militaire était composé de dizaines de milliers de guerriers Éveillés, de centaines de Maîtres et d'une douzaine de Saints. Ils étaient répartis sur un large front de bataille, avançant régulièrement vers les fissures les plus proches.

Il était difficile de déployer les Éveillés en formation cohérente, car chaque soldat possédait un Aspect unique — dans une force de combat de cette taille, ils étaient divisés en unités basées sur les caractéristiques générales de leurs Capacités. Les soldats dotés de pouvoirs d'amélioration physique formaient l'avant-garde, les guerriers capables d'attaques à distance étaient regroupés, et ainsi de suite.

La formation était, par nécessité, souple et flexible. Il n'y avait pas de murs de boucliers solides ou de phalanges de lances serrées, car une structure rigide aurait empêché les guerriers d'exprimer pleinement leurs Aspects.

Une telle façon de déployer les troupes était optimale, mais mettait à rude épreuve les officiers de rang moyen, qui devaient posséder à la fois un esprit vif et une profonde compréhension des tactiques afin de gérer avec suffisamment de finesse leur participation à l'ensemble de la formation.

…Impressionnant.

Heureusement pour Sunny, l'Armée de l'Épée était extrêmement disciplinée et très compétente. Son noyau, après tout, était composé de vétérans chevronnés des Croisades de Valor — la célèbre campagne d'asservissement qui s'était étendue sur plusieurs décennies et qui avait permis à de nombreuses régions du Royaume des Rêves de tomber entre les mains des humains.

Les Chevaliers et Écuyers de Valor, ainsi que de nombreux membres des clans vassaux, étaient plus que familiers avec ce genre de guerre, même si ce n'était pas à une telle échelle.

Même si le nombre d'Éveillés et de Maîtres avait explosé depuis la Chaîne des Cauchemars, et que les guerriers chevronnés constituaient désormais une minorité, les légions étaient assemblées de manière à confier aux vétérans la responsabilité des recrues inexpérimentées, afin d'inculquer à l'ensemble de l'armée les mêmes compétences.

Le résultat parlait de lui-même. La jungle était lentement, mais inévitablement, repoussée et incinérée.

Après avoir observé la bataille pendant un certain temps, Sunny conclut qu'il pouvait devenir un commandant efficace d'une telle force... en théorie. Bien sûr, il lui faudrait quelques mois pour apprendre les ficelles du métier. Seize heures n'étaient pas suffisantes pour obtenir un résultat acceptable — cela ne servait donc à rien d'essayer.

Heureusement, il n'en avait pas vraiment besoin.

Les officiers de rang moyen étaient déjà plus que capables de gérer les soldats et d'empêcher la formation de s'effondrer. Son rôle était différent — il devait créer les conditions pour que le contingent militaire puisse affronter la peur de l'infestation écarlate depuis la position la plus avantageuse.

Loin en contrebas, devant la formation qui avançait progressivement, il y avait des points chauds d'une violence redoutable. Ces points chauds étaient centrés sur les Saints et les forces d'élite qui les soutenaient — c'étaient eux qui éliminaient les ennemis les plus dangereux, affrontaient les menaces les plus terribles et veillaient à ce que le contingent militaire ne se batte que contre les dangers qu'il pouvait affronter.

Le point d'ignition le plus sanglant et le plus redoutable était l'endroit où Nephis et les Gardiens du Feu se battaient. Les flammes blanches déferlaient comme des vagues, et des pans entiers de la jungle étaient anéantis, les cadavres des abominations qui grouillaient dans les sous-bois écarlates se transformant en cendres.

Nephis passait stratégiquement d'une crise à l'autre, les résolvant avant que le danger n'atteigne la formation principale. Le rythme qu'elle s'imposait était impitoyable — elle devait affronter et détruire des horreurs mortelles et des dangers insidieux sans répit, les uns après les autres.

L'assaut était constant et effroyable, et même avec sa grande puissance, elle pouvait à peine répondre aux exigences mortelles du champ de bataille. C'est pourquoi elle dirigeait également le reste des Saints qui accompagnaient le contingent militaire, les envoyant s'occuper des menaces qu'elle-même ne pouvait atteindre à temps, comme un chef d'orchestre habile.

Tant que Nephis faisait bien son travail, elle n'avait pas besoin de s'impliquer personnellement dans la formation principale.

Sunny fronça les sourcils derrière son masque.

Il pouvait également le faire. Le problème était que l'intensité de la bataille faisait froid dans le dos... et même si Nephis tenait bon pour l'instant, il lui restait encore sept heures avant que Chevalier de l'Été et le second groupe de guerriers ne remplacent ses troupes fatiguées.

Et ce n'était que le premier jour d'une longue série. L'effusion de sang ne s'arrêterait pas tant qu'ils n'auraient pas franchi la Première Côte, escaladé le Passage de la Clavicule et repoussé la jungle suffisamment loin au sud pour atteindre la fissure désignée.

D'après les calculs de Sunny, chaque contingent militaire devrait mener la charge au moins une douzaine de fois... ou, plus probablement, plus d'une vingtaine. Les soldats supporteraient-ils ce marathon infernal ? Et les Saints ?

Il y avait aussi un autre problème...

Nephis avait les Gardiens du Feu pour la soutenir et aider les autres Saints de son groupe. Un noyau d'élites chevronnées qui l'aidaient à garder le contrôle du champ de bataille. Le Seigneur Gilead disposait lui aussi d'un groupe d'élite similaire — les vétérans les plus expérimentés et les plus compétents des Chevaliers de Valor le suivaient sur le champ de bataille.

Sunny ne disposait pas d'une telle force.

Au lieu de cela, il avait Sainte, Fiélon et Serpent...


  
    

Chapitre 1870 – Développement de Carrière
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Finalement, ce fut au tour de Sunny d'entrer dans la bataille.

Le corps d'expédition avait déjà repoussé la jungle à plusieurs kilomètres des pentes de la Plaine de la Clavicule. Un camp temporaire avait été établi près du système d'ascenseurs massifs que l'armée avait utilisé pour descendre vers les basses terres, où les soldats du premier contingent militaire dormaient profondément malgré la chaleur suffocante, leurs corps fatigués étant couverts de sueur.

Des flocons de cendres tourbillonnaient dans l'air.

Sunny avait alors remplacé le Masque de Weaver par [Définitivement Pas Moi], façonnant la Mémoire inférieure pour qu'elle ressemble à la Mémoire Divine. Après quelques hésitations, il lui ordonna également de changer la couleur de ses cheveux en blanc.

C'était un peu nostalgique. La raison de cette soudaine mascarade était pourtant tout à fait pragmatique.

Après avoir observé Nephis et Gilead mener leurs groupes au combat, il s'était rendu compte qu'il était important non seulement de tuer les Créatures du Cauchemar, mais aussi d'être vu en train de les tuer par les soldats — la simple vue de leur commandant en train de se battre pouvait insuffler de la force aux guerriers, à condition que le commandant soit une présence menaçante sur le champ de bataille.

Nephis et Chevalier de l'Été étaient tous deux très visibles partout où ils allaient. Nephis avait son armure blanche, ses cheveux argentés et son rayonnement aveuglant. Le Seigneur Gilead était tout simplement fait de lumière lorsqu'il prenait sa forme Transcendante. Sunny, en revanche, était comme une masse de ténèbres lorsqu'il se battait. Compte tenu de sa grande mobilité, les soldats ne pouvaient guère savoir où il se trouvait.

C'est pourquoi il utilisa l'enchantement que [Définitivement Pas Moi] avait hérité de la Feuille d'Automne pour changer la couleur de ses cheveux. Avec un peu de chance, cela allait atténuer le problème.

Sunny avait également discuté de la bataille à venir avec les Saints assignés à son contingent militaire. Ils étaient huit, tous issus des clans vassaux de Valor. Il ne connaissait pratiquement personne, à l'exception de Saint Rivalen d'Aegis Rose — qui était sans doute le père du jeune Maître Tristan, que Sunny avait autrefois battu en duel.

Saint Rivalen, également connu sous le nom de Grande Muraille, possédait un Aspect qui excellait dans la défense et le contrôle du terrain. Ces deux qualités étaient utiles dans une bataille comme celle-ci, et Sunny avait donc de grands espoirs en lui.

Il s'attendait presque à ce que les fiers Saints Héritier soient réticents à obéir à un étranger sans antécédents comme lui, mais ils acceptèrent son autorité en silence. Les mots prononcés par Nephis semblaient avoir eu l'effet escompté — tous les Transcendants étaient des guerriers aguerris par d'innombrables luttes pour la vie ou la mort, et ceux qui avaient rencontré la mort respectaient la force par-dessus tout.

Ils étaient en outre des professionnels et connaissaient l'importance de la discipline pour une force militaire. Au combat, nul ne pouvait remettre en question les ordres ou son supérieur — pour survivre, il fallait faire confiance à ses commandants et espérer que ceux qui étaient à leur tête savaient ce qu'ils faisaient.

Heureusement, Sunny connaissait bien tout ce qui avait trait au massacre.

Le contingent militaire se mit en route bien avant l'heure convenue, marcha sur la surface brûlante de l'os et adopta une formation de combat derrière la ligne de front.

Sunny donnait ses dernières instructions à ses Saints :

"...Je vous le rappelle une dernière fois. N'oubliez pas — il s'agit d'un marathon, pas d'un sprint. Il y aura une autre bataille demain, et après-demain, et encore après-demain, jusqu'à ce que nous atteignions la Deuxième Côte ou que nous mourions tous misérablement. En fait, les combats deviendront bien plus féroces une fois que nous aurons gravi le Passage, car le grand Creux qui s'y trouve est bien plus grand et peuplé de choses bien plus effroyables."

Il les fixa derrière son masque sombre.

"Ne jouez pas les héros. Préservez vos corps. Conservez votre essence. Surtout, protégez votre vie... vous pouvez penser que c'est une noble action, de vous sacrifier pour sauver un millier de soldats, mais sans votre force, dix mille mourront le lendemain. Un lâche vivant m'est plus utile qu'un cadavre courageux."

Saint Rivalen lui jeta un regard mesuré, puis soupira et secoua la tête.

"Cela ne sert à rien, Seigneur Shadow. Nous sommes du Domaine de l'Épée, ce qui signifie que la plupart d'entre nous ont des frères et sœurs, des conjoints, des enfants et des amis parmi les soldats. Sacrifier quelques personnes pour en sauver un grand nombre est une chose raisonnable... mais s'il y a quelqu'un que l'on chérit parmi ces quelques personnes, toute raison s'envole. Ce n'est pas une question de courage ou de lâcheté, c'est juste une question d'intérêt égoïste."

Sunny le dévisagea froidement.

"Gardez vos intérêts égoïstes pour vous, alors. En tant que Saint du Domaine de l'Épée, j'attends de vous que vous fassiez passer les besoins de l'armée avant les vôtres. Si vous manquez à votre devoir et mettez la mission en péril à cause d'un sentimentalisme mal placé, je me chargerai de vous tuer — ainsi que vos frères et sœurs, vos conjoints, vos enfants et vos amis— moi-même."

Saint Rivalen semblait un peu indigné. Ce dernier grinça des dents en silence, et lui adressa un signe de tête raide.

"Aucun d'entre nous ne mettra en péril la mission, Seigneur Shadow."

Sunny détourna le regard.

"Bien. Maintenant, préparez-vous..."

Il devait aussi suivre ses propres conseils. Pas celui de rester en vie et de garder la tête froide, mais celui de rationner son essence et de considérer la bataille comme un marathon.

Heureusement, Serpent était avec lui, et serait en mesure de reconstituer une grande partie de son essence au fur et à mesure de leur progression. Cependant, Sunny devait encore être prudent dans ce qu'il faisait et dans l'intensité de son combat.

Concrètement, cela signifiait qu'il n'invoquerait pas la Carapace de l'Ombre à moins d'en avoir absolument besoin, et qu'il ne pourrait pas trop compter sur la Manifestation de l'Ombre. Ce qui n'était pas grave... cette dernière était surtout utile pour faire face à un grand nombre d'ennemis plus faibles, et il avait tout un contingent militaire pour le faire.

Sunny prit une grande inspiration et regarda la bataille furieuse qui se déroulait devant lui.

"Allez-y !"

Les Saints se précipitèrent aussitôt vers l'avant.

La retraite était toujours la manœuvre la plus délicate à réaliser sans que cela ne tourne au massacre, mais l'Armée de l'Épée était suffisamment bien entraînée pour l'exécuter sans faille. Au moment où Sunny et ses Saints entrèrent dans la mêlée, un cor de guerre retentit dans la jungle, et les soldats épuisés du second contingent militaire se désengagèrent lentement, reculant et passant à travers les rangs du troisième groupe comme de l'eau à travers un tamis.

Mais Sunny ne vit rien de tout cela.

Prenant une vitesse phénoménale, il envoya une impulsion d'essence dans ses muscles et se décolla du sol, s'élançant dans un bond stupéfiant.

Il survola la formation de combat du second contingent militaire, la ligne d'Échos qui se déplaçait devant elle, et une large étendue de la jungle écarlate au-delà, atterrissant dans un boom tonitruant sur le tapis rampant de mousse rouge.

Immédiatement, il y eut du mouvement tout autour de lui, la jungle s'animant pour dévorer et digérer l'envahisseur.

Sunny plongea la main dans les ombres et en sortit un odachi noir qu'il leva en position haute.

Soudain, il se rendit compte que l'humble "contingent militaire" était en fait plus important que toute la Première Armée d'Évacuation, du moins en ce qui concernait le nombre de guerriers Éveillés... et bien plus puissant.

Et c'est lui qui dirigeait le tout.

...Si ce n'est pas un développement de carrière, alors je ne sais pas ce que c'est.

Sunny étendit son sens de l'ombre au loin, puis fit un pas en avant.

Faisons du bon travail.


  
    

Chapitre 1871 – L'Ombre de la Mort


Traducteur/Checker: Gray

Sunny laissa son sens de l'ombre s'étendre comme une marée, enveloppant tout le champ de bataille. La ligne de front établie par les deux contingents militaires précédents couvrait plusieurs kilomètres, si bien qu'une avalanche d'informations se déversa instantanément dans son esprit, menaçant de le submerger.

Il y avait des dizaines de milliers de soldats, chacun utilisant un Aspect unique. Des Éveillés, des Maîtres et des Saints. Il y avait également d'innombrables abominations, allant de monstruosités imposantes à de vastes essaims de minuscules vermines. Sans oublier la jungle en tant que telle — mouvante, grandissante, affamée.

Le choc de tout cela faisait danser une myriade d'ombres dans un ahurissant chaos de mouvements, ce qui fit respirer Sunny à pleins poumons.

Heureusement, il avait appris depuis longtemps à gérer ses sens Transcendants. Rester dans les faubourgs de CSQN avait été une dure leçon, mais ô combien efficace — Sunny savait comment étendre le filet de sa perception, mais ne prêter attention qu'aux détails importants.

La plupart du temps, personne ne se laissait impressionner par une image trop chargée. Ils voyaient simplement ce qu'ils avaient besoin de voir, et filtraient le reste.

Quelques battements de cœur plus tard, il était conscient de ce qui se passait sur l'ensemble du champ de bataille. Cela mettait son esprit à rude épreuve, mais en contrepartie, Sunny possédait un niveau de conscience inégalé — une qualité inestimable pour un commandant militaire.

Le second contingent militaire battait en retraite, le troisième avançait. Chevalier de l'Été et ses Saints se détachaient de l'ennemi et ramenaient leurs troupes à l'arrière. De leur côté, Sunny et ses champions Transcendants étaient censés couvrir leur retraite.

C'est bien. Excellent même...

Sunny sourit derrière son masque.

La vie avait été si compliquée ces derniers temps, mais la bataille... elle, était simple. C'était tué ou être tué, sans rien entre les deux.

Autour de lui, la jungle était en pleine ébullition, animée par une vie abominable. Bien qu'elle ne soit remontée à la surface que depuis peu, le feuillage écarlate était déjà épais, et toutes sortes de créatures se précipitaient dans sa direction.

Son contingent militaire avait du pain sur la planche, mais ce n'était pas à lui de s'occuper de ces horreurs infantiles.

Un peu plus loin, disséminés dans la jungle, les Saints étaient déjà aux prises avec l'ennemi.

Sunny fit un nouveau pas en avant, et ses ombres se séparèrent soudain en trois silhouettes ténébreuses.

Les ténèbres se mirent alors à déferler.

Une gracieuse chevalière de pierre surgit d'une ombre, deux flammes rubis s'allumant froidement derrière la visière de son casque. Elle leva son bouclier rond et frappa calmement son pourtour à deux reprises avec la lame de son épée noire.

Un imposant démon forgé dans l'argent noir surgit d'une autre ombre, sa carapace parsemée de pointes semblables à des lames. Chacune de ses griffes était comme un poignard aiguisé, et des flammes infernales brûlaient de malice affamée dans ses yeux démoniaques.

Et pour finir, un grand serpent sortit de la troisième ombre, son corps ressemblant à un mur d'onyx sans fin. Le serpent tordit son cou, qui était comme une tour noire, et son énorme tête s'éleva au-dessus de la jungle, observant la mer de mousse écarlate et le feuillage dense de très loin.

Un instant plus tard, les trois ombres sortirent du sol, fusionnant avec Sainte, Fiélon et Serpent.

Un changement s'opéra immédiatement. L'armure de Sainte brilla d'un éclat sombre, et des volutes de fumée noire semblèrent jaillir de dessous. Les flammes qui brûlaient dans les yeux de Fiélon s'intensifièrent et prirent une teinte plus sombre et plus sinistre. Serpent, quant à lui, semblait devenir encore plus solide, la surface gemmée de ses écailles d'onyx absorbant vraisemblablement la lumière.

Sunny fit un geste avec son odachi noir.

"Allez-y."

Sainte se dirigea silencieusement vers le côté gauche du front. Serpent se dirigea vers le côté droit comme un torrent de ténèbres. Fiélon resta sur place, exhalant deux jets de flammes rouges de ses narines — dans la bataille à venir, il serait la pièce maîtresse de toute l'offensive.

Sunny, quant à lui, se dissolvait dans les ombres.

Il n'avait pas d'emplacement particulier en tête. Au lieu de cela, conscient de la totalité du champ de bataille et capable de se téléporter, il se déplaçait d'un péril à l'autre et assistait les autres Saints.

Huit heures...

Huit heures de combat acharné, c'était un peu trop, même pour lui. Cela aurait été bien si c'était la fin, mais la poussée vers le Passage du Sternum ne faisait que commencer. Les deux prochaines semaines seraient une épreuve infernale... qui viendrait s'ajouter à sa collection d'épreuves ignobles.

Là.

Il le sentit à travers les ombres — une présence particulièrement désastreuse traversant à toute allure les sous-bois écarlates en direction de la formation éparse du contingent militaire, pas très loin de lui.

Les abominations de Godgrave étaient des créatures étranges. Elles naissaient faibles, mais devenaient incroyablement puissantes et féroces en quelques jours, voire quelques heures, en se battant et en se dévorant entre elles.

Les plus féroces, les plus impitoyables et les plus chanceuses d'entre elles devenaient assez fortes pour descendre dans les Creux, loin de l'éclat anéantissant du ciel, et rivaliser avec les terribles abominations qui y habitaient pour se faire une place dans le crépuscule nourricier. Si les Creux étaient si dangereux, c'est parce qu'il n'existait aucune limite naturelle à l'espérance de vie des Créatures du Cauchemar qui y vivaient — seulement leur propre instinct sauvage et leurs capacités de chasse.

La jungle de la Première Côte avait été brûlée récemment avec l'aide de Sainte Tyris, aussi la plupart des abominations qui faisaient face au corps d'expédition étaient-elles encore relativement faibles. Cependant, il y avait toutefois des cas exceptionnels. Les Créatures du Cauchemar les plus dangereuses étaient les anciennes Créatures du Cauchemar qui avaient perdu la compétition pour la nourriture et les ressources dans les Creux.

Poussées par la faim et le désespoir, elles remontaient parfois à la surface pour assouvir leur faim en s'attaquant aux abominations les plus faibles.

Leur situation était peut-être désespérée, mais leur puissance et leur expérience ne pouvaient être sous-estimées. Les soldats Éveillés n'avaient aucun espoir de s'opposer à ces vieux monstres, il fallait donc les éliminer à tout prix.

La créature que Sunny avait sentie était l'un de ces prédateurs aguerris.

Sortant de l'ombre, il barra la route à l'ignoble créature. D'un seul coup d'œil, l'expression de Sunny devint sombre.

Un Monstre Supérieur.

Le Monstre Supérieur était décharné et affaibli, son corps couvert de plaies suppurantes. Sa puissance semblait grandement diminuée, et honnêtement, il donnait l'impression d'être sur le point de s'écrouler, mort. Les Creux n'avaient pas dû être tendres avec cette effroyable créature au cours des dernières années — ou peut-être même des dernières décennies.

Mais une bête mourante était souvent la plus dangereuse. Il y avait une lueur fiévreuse dans les yeux injectés de sang de l'abomination, et un soupçon de ruse prédatrice dans son regard dément.

Sunny, quant à lui, n'était pas au mieux de sa forme. Ses trois ombres étaient sur le terrain, accompagnant Sainte, Fiélon et Serpent, ce qui le privait de toute augmentation. Tout ce qu'il avait, c'était sa force brute de Terreur Transcendante.

Et son habileté.

Et, bien sûr...

Ma volonté.

Il était l'ombre de la Mort, après tout. S'il voulait que quelque chose meure, sa détermination devait valoir quelque chose.

Alors, meurs.


  
    

Chapitre 1872 – Brûler de Mille Feux
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Le Monstre Supérieur était un énorme tigre émacié au pelage noir et aux rayures rouges. Non... les marques rouges sur son corps décharné n'avaient que l'apparence de rayures. En réalité, il s'agissait de plaies suppurantes qui révélaient une chair d'un rouge éclatant et de hautes herbes rouge sang qui poussaient à partir de la chair en décomposition.

Des grains de lumière cramoisie flottaient au-dessus de l'herbe, rendus pâles par l'éclat du Voile Nuageux. Ces mottes étaient des êtres vivants, de minuscules lucioles qui se nourrissaient du sang du Monstre et se propageaient dans sa chair infestée. Sunny sentit une vague de dégoût l'envahir lorsqu'il reconnut la nature vile de ce beau chatoiement.

Le grand tigre avait dû être époustouflant autrefois, dans la pénombre des Creux. Mais maintenant, il avait été réduit à cet état affreux et hideux.

En même temps, Sunny ressentit une pointe de regret.

Il voulait connaître le nom de la créature. Mais, malheureusement, le Sortilège du Cauchemar était silencieux — une fois qu'il aurait tué l'ennemi, sa voix familière ne lui chuchoterait pas à l'oreille, révélant un soupçon de l'histoire du Monstre Supérieur.

Il n'y avait jamais sérieusement songé, mais c'était vraiment dommage de tuer des ennemis sans rien apprendre sur eux.

Au moins, leurs ombres restaient dans sa Mer de l'Âme, comme des rappels silencieux que leurs maîtres avaient un jour existé.

Il faillit faire appel à Cassie pour lui demander de jeter un coup d'œil au Monstre Supérieur, mais abandonna cette idée. Elle devait être occupée à ses propres tâches importantes — maintenant que Mordret était sur le point de ravager le Domaine de l'Épée, le Clan Valor s'appuierait fortement sur sa Sénéchale et sa meilleure devineresse.

Même si Cassie ne pouvait plus voir l'avenir, son Aspect était toujours en mesure de lui révéler les secrets du présent et du passé.

Il ne voulait donc pas déranger Cassie à moins que l'ennemi qu'il avait à affronter ne soit au moins un Fléau. Avec ces derniers, connaître à l'avance leurs pouvoirs impies pouvait faire la différence entre la vie et la mort.

Un Monstre Supérieur, quant à lui, n'était rien de plus qu'un animal enragé et terriblement puissant. Le monde pouvait se plier à sa volonté, mais cette volonté était loin d'être raffinée.

Celui-ci en particulier était très affaibli, en plus de cela.

Fiélon...

S'assurant que les yeux injectés de sang du Monstre Supérieur l'aperçoivent, Sunny leva l'odachi et s'élança vers l'avant. Il était plus faible et plus lent que l'abomination, mais cela n'avait pas d'importance.

Car il pouvait sentir les mouvements de l'ombre du Monstre, et plonger dans son esprit corrompu. Grâce à la Danse de l'Ombre, il pouvait deviner où et quand le tigre allait frapper.

Un instant avant que la patte géante du puissant tigre ne brise son armure et ne pulvérise son corps, Sunny se transforma en ombre et se glissa sous les terribles griffes. Aussitôt après, il reprit sa forme corporelle et porta un coup rapide à la poitrine de l'énorme créature.

Son odachi n'infligea pas beaucoup de dégâts, mais il coupa profondément — il avait visé l'une des plaies ouvertes sur le corps de l'abomination, contournant la barrière d'adamantine de sa peau résistante.

Son but n'était pas de blesser gravement le tigre noir. Il voulait simplement le faire souffrir.

Et c'est ce qu'il fit.

Le Monstre Supérieur poussa un rugissement torturé et dément. Une fraction de seconde plus tard, Sunny était déjà en train de reculer — il s'était approché trop près de la créature décharnée, et surtout des magnifiques mottes de lumière rouge qui flottaient dans l'air autour de lui.

Sunny se méfiait du tigre, mais il se méfiait encore plus des lucioles cramoisies. En fait, il voulait éviter de s'en approcher comme s'il s'agissait de la peste.

Il atterrit sur la mousse à quelques dizaines de mètres de l'abomination et leva à nouveau son odachi, attirant son attention. Avant, le Monstre Supérieur le regardait comme si Sunny était de la nourriture... mais maintenant, il y avait de la haine pure dans son regard frénétique.

Parfait... allez, viens me chercher...

Le tigre géant s'élança vers l'avant. Cette fois, au lieu d'avancer pour le rencontrer, Sunny recula.

Il s'enfuit à travers la jungle écarlate, évitant un barrage d'attaques mortelles. Le tigre était comme un ouragan de ténèbres sanglantes, dévastant tout sur son passage. La surface blanche des ossements anciens résistait à sa puissance terrible et à ses griffes acérées, mais tout le reste était anéanti — la mousse, les lianes, les jeunes arbres, et même les Créatures du Cauchemar les plus faibles.

Seul Sunny resta indemne, menant le Monstre Supérieur loin du contingent militaire. En chemin, ils croisèrent Rivalen d'Aegis Rose — le vaillant Saint était engagé dans une bataille contre un Tyran Corrompu et ses sbires naissants, retenant à lui seul tout l'essaim. Il n'infligeait aucun dégât au Tyran, mais il l'empêchait d'atteindre les soldats.

Remarquant la vague de destruction et la silhouette terrifiante du tigre géant au cœur de celle-ci, ainsi que les cheveux blancs du Seigneur des Ombres dansant dans le vent, Saint Rivalen se figea un court instant.

Ses yeux s'écarquillèrent un peu.

"Une... Créature du Cauchemar Supérieur... il la combat seul ?"

Il n'avait plus le temps de se laisser distraire.

Cependant, à ce moment précis, une voix froide lui parvint de loin...

Le Seigneur des Ombres était étrangement calme, compte tenu de sa situation désastreuse.

"Tenez bon, Grande Muraille ! Je viendrai vous aider dans peu de temps."

Le terrible monstre et sa proie glissante disparurent ensuite du paysage.

Sunny transpirait sous le Manteau d'Onyx. En fait, c'était assez incroyable... cette armure lui conférait une résistance aux éléments déraisonnablement élevée, et il était un Saint par-dessus le marché. Malgré cela, la chaleur suffocante de Godgrave le faisait transpirer plus qu'il ne l'avait fait au cours des quatre dernières années.

C'était comme si l'abîme incandescent qui le surplombait et la chaleur émanant de son rayonnement impitoyable ne se souciaient pas du cours naturel des choses.

Ah... comme c'est ennuyeux...

Sunny recula pour éviter une nouvelle attaque furieuse du tigre noir. L'abomination passa devant lui, atterrit sur la mousse et tournoya comme un tourbillon mortel. Sa queue fouettait l'air, renversant des dizaines d'arbres tordus.

Mais à ce moment-là... Sunny glissa.

Il sembla perdre l'équilibre, sa jambe glissant maladroitement, et au même moment, des brins d'herbe écarlate rampèrent sur l'onyx poli de sa jambière, l'enracinant sur place. Il tenta de se dégager, mais en vain — la situation était telle qu'il était pris au piège pour le moment.

Le Monstre Supérieur s'élança sur sa proie sans défense...

Là où je voulais que tu sois.

C'est alors qu'une imposante silhouette d'argent noir poli jaillit de la jungle, percutant le flanc de la créature.

Fiélon déchira la chair du Monstre Supérieur à l'aide de ses quatre mains, tranchant facilement sa peau adamantine à l'aide de ses griffes rouges incandescentes semblables à des dagues. Le tigre noir poussa un gémissement d'agonie alors qu'il était impitoyablement massacré.

Sunny aurait dû travailler davantage pour obtenir le même résultat, mais en théorie, il était en mesure d'abattre le Monstre Supérieur lui-même.

Cependant...

Ces lucioles cramoisies lui donnaient un très, très mauvais pressentiment. Il ne s'inquiétait pas seulement pour lui, mais aussi pour les soldats qui passeraient devant la carcasse alors que l'offensive se poursuivait.

C'est pourquoi il avait attiré l'abomination vers Fiélon.

Le Fléau Suprême personnel de Sunny, quant à lui, ouvrit sa gueule terrifiante. Une lueur infernale s'en échappa, suivie d'un puissant jet de flammes rouges sinistres. Le feu infernal enveloppa le tigre convulsif, vaporisant son sang, incinérant sa chair, réduisant en cendres les pousses d'herbe cramoisie et, surtout, anéantissant l'essaim des magnifiques lucioles.

Sunny cessa de faire semblant d'être pris au piège et dégagea facilement sa jambe.

Sentant un filet de fragments d'ombre pénétrer dans son âme, il sourit sombrement.

C'est mieux...


  
    

Chapitre 1873 – Commandant Shadow
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Bien sûr, la bataille ne se terminait pas avec la mort de l'effroyable Monstre Supérieur — elle ne faisait que commencer. Sunny resta calme et posé, étendant ses sens sur le vaste champ de bataille, s'immergeant dans sa violente immensité, et déterminant sa prochaine proie.

Dans de tels moments, il devait faire preuve de stratégie. Chaque pas devait être délibéré, chaque action devait être calculée avec précision. Il devait être efficace, mais surtout efficient, tant dans ses propres actions que dans la manière dont il utilisait les personnes et les outils à sa disposition. Sinon, la formation de combat ne sera pas en mesure de faire face à la force écrasante de l'ennemi tôt ou tard.

L'autorité dont il était investi était grande, mais la menace qui pesait sur le contingent militaire était plus grande encore. S'il voulait que son armée l'emporte, il devait être chirurgical dans ses déplacements sur le champ de bataille et commander ses champions avec finesse et prévoyance.

Heureusement, Sunny possédait déjà un avantage décisif par rapport aux autres généraux — sa connaissance détaillée, complète et instantanée de tout ce qui se passait sur le champ de bataille. Bien qu'il ne soit pas aussi flagrant que ses autres pouvoirs, son sens de l'ombre était une capacité prodigieuse. C'était peut-être le pouvoir qui le faisait le plus ressembler à un demi-dieu.

...Je suis un général maintenant ?

Sunny laissa derrière lui les restes fumants du Monstre Supérieur et se précipita à son prochain rendez-vous. Il devait aider Grande Muraille à s'occuper du Tyran Corrompu contre lequel le Saint luttait — ce qui ne prendrait que quelques minutes, tout au plus.

Après cela, la bataille devint floue.

Il se déplaçait sur le champ de bataille comme une ombre, émergeant des ténèbres pour affronter les ennemis les plus dangereux engendrés par l'infestation écarlate. Des bêtes horribles, de larges essaims d'abominables vermines qui déferlaient comme une marée, des plantes grotesques qui s'étendaient sur des centaines de mètres, attendant que leurs proies se jettent dans leurs gueules affamées ou les attrapent avec leurs lianes épineuses... au bout d'un moment, Sunny sentit sa curiosité s'émousser.

Il n'avait même plus envie de se souvenir de l'interminable défilé d'horreurs mortelles qu'il devait anéantir, et encore moins de se demander comment elles s'appelaient. Tout ce qu'il voulait, c'était les éliminer le plus rapidement et le plus sûrement possible, puis passer à la crise suivante.

Au fur et à mesure que le temps passait, Sunny se laissait entraîner par la cadence de la bataille. Il aurait dû se fatiguer, se déplacer plus lentement et avec plus de prudence — mais au lieu de cela, il était devenu plus impitoyable, plus mortel et plus dominateur. Son odachi noir était comme un présage de mort et de dévastation. Partout où la silhouette en armure d'onyx apparaissait, des cadavres coupés tombaient au sol et le sang coulait comme une rivière, étanchant la soif intarissable de la mousse écarlate.

Il avait l'impression que la rouille se détachait de ses articulations, de ses tendons et de son esprit. Cela faisait longtemps qu'il n'avait pas eu l'occasion de se frotter à ce genre de combat, terrible, intimidant et implacable. Mais surtout, il se battait seul, sans le soutien de ses Ombres ni d'aucune augmentation.

Sunny s'était habitué à compter sur sa force écrasante au cours des dernières années. Sa force était généralement décuplée par les ombres, Sainte et Fiélon se battaient toujours à ses côtés, et le plus souvent, il affrontait ses ennemis dans l'obscurité apaisante d'une Carapace de l'Ombre.

C'était un sacré changement de rythme que d'affronter la mort armé uniquement de son épée, de son habileté et de sa ruse une fois de plus. Un tel combat représentait un défi de taille, mais pas un défi malvenu... au contraire, il était étrangement nostalgique. Sunny s'amusait presque — ou plutôt, il y prendrait plaisir s'il n'y avait dans son esprit aucune place pour une émotion ou une pensée superflue.

Son esprit était au bord de la surcharge. Dans cet état de tension mentale extrême et sans fin, tout devenait plus net, plus clair, plus vif. Le passé et l'avenir disparaissaient, ne laissant subsister que le présent. On parlait souvent d'un état de fluidité — mais Sunny n'était pas d'accord avec cette définition. Le mot "fluidité" suggérait quelque chose de calme et de tranquille, comme de l'eau douce.

Mais ce qu'il ressentait était dur et violent, empreint d'un furieux désir de destruction.

Comme une flamme enragée.

Brûlons, alors...

Le monde autour de lui brûlait, de toute façon.

Tandis que le contingent militaire avançait, les soldats mirent le feu à l'infestation écarlate. Il n'y avait pas d'autre moyen de la détruire — peu importe le nombre de Créatures du Cauchemar que les soldats tuaient, peu importe le nombre d'arbres et de lianes rampantes qu'ils coupaient, la jungle elle-même était un effroyable prédateur. Chaque brin d'herbe et chaque touffe de mousse était soit mortel, soit susceptible de cacher une menace redoutable.

C'est pourquoi chaque légion comptait au moins une centurie composée d'Éveillés ayant une grande affinité avec le feu. Leur tâche consistait à nettoyer la surface blanche des os de l'infestation écarlate une fois le plus gros des combats terminé.

Le contingent militaire affrontait les Créatures du Cauchemar, les abattait, puis mettait le feu à la jungle et avançait une fois la souillure écarlate réduite à l'état de braises et de cendres.

Une chaleur insupportable régnait dans l'air.

Sunny et les Saints, cependant, se battaient à l'avant de la formation de combat. Ils se retrouvaient donc souvent entourés de fumée et de feu, combattant les abominations les plus terribles au milieu de la jungle en flammes. Le monde ressemblait à un enfer sombre et ardent... si l'enfer s'étalait sur les os d'un dieu mort et voulait les consumer.

Malgré cela, les huit Saints sous le commandement de Sunny ne se laissaient pas abattre. Il devait reconnaître que ces hommes et ces femmes étaient faits d'une étoffe plus solide. Même si un Transcendant n'était pas en sécurité dans l'enfer de Godgrave, et qu'ils luttaient tous contre les périls de la jungle écarlate, aucun d'entre eux n'avait reculé devant le danger.

Au contraire, ils tinrent bon et surmontèrent avec ténacité un défi cauchemardesque après l'autre, faisant preuve d'une solide excellence.

Chacun était une force avec laquelle il fallait compter... mieux encore, chacun était unique, possédant de puissants Aspects, de remarquables formes Transcendantes et des arts de combat redoutables — en particulier la minorité d'entre eux qui étaient devenus des Saints avant la Chaîne des Cauchemars, et qui avaient donc passé beaucoup plus de temps à développer leur puissance.

Sunny n'était pas assez arrogant pour s'attaquer à chaque obstacle personnellement. Il savait qu'il devait se ménager, mais surtout, il savait qu'il fallait utiliser le meilleur outil disponible pour résoudre un problème.

Comme dans le cas du Monstre Supérieur qu'il avait tué au début de la bataille, le fait qu'il puisse vaincre un ennemi ne signifiait pas qu'il était la meilleure personne pour le faire. Son Aspect était intrinsèquement flexible, mais selon la situation, quelqu'un d'autre pouvait très bien être un choix plus optimal pour y faire face — comme Fiélon l'avait été lors de l'affrontement avec le Tigre Noir.

Sunny n'était pas un guerrier solitaire aujourd'hui. C'était un commandant.

Il utilisa donc les outils à sa disposition — les Saints — avec une finesse calculée et une efficacité frugale. Le temps, les efforts et les vies humaines étaient les ressources qu'il ne pouvait pas gaspiller, et il devait s'assurer d'en dépenser le moins possible.

...Bien entendu, les outils les plus efficaces dont il disposait étaient ses Ombres.
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Sunny n'hésitait pas à utiliser le pouvoir de ses Saints subordonnés, mais il y avait une limite à l'efficacité avec laquelle il pouvait les manipuler. Après tout, ils étaient répartis sur la longue ligne de front — même s'il pouvait se déplacer à une vitesse stupéfiante, il devait toujours atteindre un Saint et lui expliquer ce qu'il voulait qu'il fasse, ce qui prenait du temps.

Ses Ombres, en revanche, répondaient à sa commande mentale et savaient exactement ce qu'il attendait d'elles sans avoir besoin d'utiliser de mots. De plus, chacune d'entre elles était plus redoutable que n'importe lequel des Saints sous le commandement de Sunny.

Ils étaient donc les trois piliers de l'offensive, marchant devant les soldats pour les défendre des ennemis les plus puissants.

Contrairement à Sunny, qui se déplaçait constamment d'une menace à l'autre, ses Ombres restaient le plus souvent dans des positions fixes par rapport à la formation de combat du contingent militaire, et attiraient plutôt les menaces vers elles.

Sainte défendait l'aile gauche de la formation de combat. La gracieuse chevalière de pierre se battait avec une précision méthodique et impitoyable, laissant dans son sillage une dévastation totale. Sa lame noire était élégante et glaçante, utilisant le minimum d'effort et de mouvement pour infliger des blessures mortelles aux Créatures du Cauchemar qui l'attaquaient en flot continu.

Son bouclier, en revanche, était barbare et sauvage. Lorsqu'il ne bloquait pas un assaut de coups dévastateurs, il écrasait et mutilait les corps des abominations comme une boule de démolition faite de ténèbres pures. Sa surface noire était luisante de sang, et son rebord avait quelques bosses — cependant, son bouclier ne cédait pas, il en était de même pour Sainte.

Ses mouvements ne semblaient pas pressés, mais d'une manière ou d'une autre, la marée d'abominations qui aurait noyé n'importe qui d'autre ne parvenait jamais à la submerger. Elle avançait avec une grâce indifférente, et des corps coupés tombaient au sol partout où elle passait.

Le sang coulait, des membres coupés et des cadavres mutilés jonchaient la mousse fumante, et des rugissements frénétiques se brisaient lamentablement contre son silence froid et indifférent.

Serpent défendait l'aile droite de la formation de combat. Sa présence n'était pas des plus frappantes, mais elle était des plus inquiétantes — le compagnon d'âme de Sunny restait rarement sous la même forme pendant longtemps, changeant continuellement de forme pour répondre à la situation de la manière la plus appropriée.

Parfois, un gigantesque serpent d'onyx se faufilait dans la jungle brûlante, avalant les abominations les plus faibles ou enroulant son grand corps autour des monstruosités imposantes pour les étouffer dans son étreinte écrasante. Parfois, une silhouette humaine fugace apparaissait, se déplaçant dans les ténèbres pour affronter des dangers inconnus.

Parfois, la forme d'une Créature du Cauchemar se révélait dans la fumée, déchirant d'autres abominations. Tous ces êtres n'avaient qu'un seul point commun — leurs silhouettes étaient d'un noir d'encre et entourées d'ombres.

Serpent n'était peut-être pas aussi parfaitement adapté au chaos et au carnage de la bataille que Sainte et Fiélon, mais il compensait facilement ses déficiences par une flexibilité infinie.

Plus important encore, Serpent avait une fonction vitale — chaque ennemi qu'il tuait restaurait un peu de l'essence de Sunny. La valeur de Serpent ne se limitait donc pas aux Créatures du Cauchemar qu'il avait vaincues. Il contribuait également à chaque meurtre de Sunny.

...Et enfin, il y avait Fiélon.

Pour l'instant, Fiélon était la plus puissante de ses Ombres. En tant que Fléau Suprême, son pouvoir était immense et redoutable, et c'est pour cette raison qu'il jouait le rôle principal dans la bataille d'aujourd'hui.

Fiélon défendait le centre du contingent militaire et constituait le point central de la ligne formée par Sainte, Serpent et les huit champions Transcendants. Sa position était plus profonde dans la jungle que celle de tous les autres, et c'est pourquoi il attirait le plus d'ennemis vers lui.

Et lorsque ces derniers le trouvaient, il les mettait en pièces de la manière la plus horrible et la plus effrayante qui soit.

Du haut de ses cinq mètres, avec son corps fait d'argent noir poli et de flammes infernales, il ressemblait à un démon épouvantable sorti des profondeurs de l'enfer. Le bord de ses griffes, semblables à des poignards, était imprégné d'une lueur rouge incandescente, coupant la chair et les os comme du beurre. Le sang des créatures qu'il tuait bouillait et s'évaporait avant de toucher le sol.

Fiélon était sauvage et brutal, se délectant du sang versé en déchirant ses ennemis à mains nues — au nombre de quatre — mais cela ne signifiait pas qu'il n'y avait pas de sophistication dans son massacre apparemment frénétique. Il s'agissait en fait d'une affaire froidement calculée et astucieuse, déguisée en barbarie aveugle.

Non seulement il avait conservé la ruse sournoise et l'intelligence diabolique de sa version originale, mais il avait aussi reçu l'enseignement de Sainte. Toutefois, Fiélon n'avait pas besoin d'armes, et le style qu'elle lui avait enseigné était principalement axé sur le combat au corps à corps.

Lorsque ses griffes et les pointes qui jonchaient son puissant corps d'acier ne suffisaient pas, Fiélon déchaînait ses flammes infernales, crachant de longs jets de feu cramoisi. D'innombrables abominations moururent dans d'atroces souffrances, incinérées par les flammes, ou tellement brûlées que les découper ne posait aucun problème à l'Ombre vorace.

Et même là, il se retenait. En raison de la nature de sa tâche, Fiélon devait se planter au milieu de la jungle brûlante et attirer les ennemis à lui, par conséquent il n'utilisait même pas le Pas de l'Ombre — avec lui, il aurait été encore plus mortel.

Une autre caractéristique rendait Fiélon particulièrement terrifiant. Il était totalement invisible, mais avait un effet indéniable sur le déroulement de la bataille.

Il s'agissait de sa volonté. En tant que créature Suprême, la volonté de Fiélon avait un effet sur le monde — peut-être pas aussi drastique que celui des Créatures du Cauchemar Supérieures en raison de son jeune âge et de sa personnalité, mais tout de même bien réel. De plus, Sunny soupçonnait fortement que l'Attribut [Chanceux] de Fiélon se mêlait à l'influence de sa volonté, ce qui expliquait pourquoi beaucoup de choses se déroulaient comme ce bâtard le souhaitait.

C'était probablement la raison pour laquelle tant d'ennemis parmi les plus puissants émergeant de la jungle finissaient par viser l'Ombre vorace au lieu de se diriger directement vers la formation de combat.

Bien sûr, Sunny ne savait pas si c'était parce que Fiélon voulait vraiment bien faire son travail... ou parce qu'il voulait simplement les manger.

La bataille faisait rage. La jungle brûlait, et le contingent militaire avançait lentement, repoussant l'infestation écarlate de plus en plus loin.

Cette déchirante orgie de violence semblait ne pas avoir de fin, bouillonnant et fulminant sous l'étendue nuageuse du ciel radieux.
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Les soldats du troisième contingent avaient été inquiets avant la bataille. C'était normal, après tout — Godgrave était comme un cauchemar fiévreux, et la plupart d'entre eux avaient déjà été témoins des horreurs glaçantes de la jungle écarlate. Maintenant que la Princesse Morgan n'était plus là et que le Domaine de l'Épée était menacé, un air de doute et d'incertitude planait sur l'armée.

Cependant, la principale raison de leur anxiété était l'identité de leur commandant.

Le Seigneur des Ombres avait une réputation redoutable et une apparence effrayante, assez pour inspirer confiance en ses prouesses martiales. Après tout, il avait survécu seul à Godgrave pendant de nombreuses années — un homme comme lui était donc tout à fait apte à être placé à la tête d'un contingent militaire.

Mais il ne s'agissait là que de rumeurs et de connaissances de seconde main. En vérité, aucun des soldats ne le connaissait vraiment ou ne l'avait vu se battre — à l'exception des Gardiens du Feu au service de Dame Étoile Changeante, personne ne le connaissait. C'était un étranger, et il était donc difficile de croire en sa capacité à les mener au combat.

Mais lorsque la bataille commença...

Les doutes des soldats furent dissipés de la manière la plus frappante qui soit.

Un sentiment d'étonnement silencieux les remplaça.

Le troisième contingent militaire avait une vue parfaite sur le moment où le Seigneur des Ombres sauta par-dessus la formation de combat et plongea dans les profondeurs de la jungle sans montrer la moindre peur ni la moindre hésitation. Un rugissement furieux retentit à l'endroit où il avait atterri, et des dizaines d'arbres basculèrent, laissant présager un terrible carnage dans les environs.

Après cela, ils ne firent que l'apercevoir.

La silhouette enveloppée dans une armure d'onyx complexe semblait être... partout. On aurait dit qu'il était à plusieurs endroits à la fois. Les soldats ne savaient pas comment leur commandant parvenait à se déplacer sur l'immense longueur du champ de bataille avec une telle rapidité, mais il apparaissait toujours là où l'on avait le plus besoin de lui.

Ses cheveux blancs dansaient dans les airs, et son odachi noir frappait juste sans faillir, faisant tomber au sol les Créatures du Cauchemar les plus redoutables. C'était comme s'il était un messager de la mort, fauchant la vie de ses ennemis avec une impitoyable froideur et sans émotion.

Les soldats étaient occupés à combattre leurs propres ennemis et ne prêtaient pas attention à ce qui se passait devant eux. Une marée infinie d'abominations se précipitait sur eux depuis la jungle écarlate — il n'y avait pas assez de mots dans la langue humaine pour décrire leur laideur, et pas assez de temps pour discerner les détails horribles de leur apparence.

Au lieu de rester bouche bée devant les Créatures du Cauchemar, les guerriers de l'Armée de l'Épée se donnèrent à fond, corps et esprit, pour survivre.

Des nuages de flèches s'abattirent sur le tapis mouvant des abominations. Les pouvoirs de certains Aspects pleuvaient des cieux, déchirant les corps hideux. Des milliers de guerriers Éveillés affrontaient l'ennemi au corps à corps, tentant désespérément de bloquer l'avalanche de griffes et de crocs avec leurs boucliers tout en tuant les créatures avec leurs lames enchantées.

Les Maîtres servaient de pierres angulaires à la ligne de front, ralliant les Éveillés autour d'eux. Les officiers beuglaient des ordres, ajustant la formation et faisant tourner de nouveaux centurions vers le front. Une terrible cacophonie de cris, de hurlements et de rugissements enveloppait le champ de bataille...

La machine de guerre tournait à plein régime, réduisant en poussière aussi bien les humains que les Créatures du Cauchemar.

Une fois la vague d'ennemis éradiquée, la jungle s'embrasait. La cendre dansait dans l'air, et une chaleur insupportable envahissait les soldats en sueur comme un nuage suffocant. Repoussant les cadavres des abominations mortes, ils avancèrent à la poursuite de la flamme.

Pendant ce temps, le ciel gris brillait d'un éclat diffus mais aveuglant. Les soldats savaient que Sainte Tyris du clan de la Plume Blanche était là pour les protéger de l'abîme blanc incandescent... et pourtant, c'était toujours un sentiment terrifiant de savoir que seul un fragile voile nuageux se tenait entre eux et une mort certaine.

Les soldats ne parvenaient à garder leur sang-froid que parce que ce qu'ils voyaient dépassait leur sentiment de peur. Celle-ci était une émotion limitée, et une fois un certain seuil de terreur atteint, elle perdait tout son sens.

Néanmoins...

Au bout d'un moment, les combattants du contingent militaire s'aperçurent qu'il se passait quelque chose d'étrange.

Leur terrible assaut contre la jungle écarlate... se déroulait trop facilement.

Ils avaient déjà eu l'occasion de se battre contre la jungle en traversant la Plaine de la Clavicule, et savaient donc à quoi s'attendre. La bataille était terriblement pénible et effroyable, c'est vrai. Des gens mouraient, tués par les Créatures du Cauchemar en furie ou par l'infestation écarlate elle-même. Pourtant, trop peu d'entre eux perdaient la vie.

La raison en était simple — c'était parce que rien de ce qu'ils ne pouvaient affronter n'atteignait la formation de combat.

Il y avait des Créatures du Cauchemar extrêmement puissantes qui se cachaient dans la jungle, même si leur incarnation actuelle n'avait qu'un jour ou deux. Il y avait également des dangers indescriptibles.

Cependant, les seules abominations qui attaquaient le contingent militaire étaient celles dont les Éveillés et les Ascendants pouvaient se débarrasser.

Les soldats ne tardèrent pas à comprendre pourquoi...

C'était à cause du Seigneur des Ombres.

Leur commandant inconnu, froid et sinistre était bien plus compétent que ce à quoi ils s'attendaient.

Peu à peu, les soldats comprirent pourquoi Dame Nephis avait placé le Saint Ermite de Godgrave à la tête du contingent.

Il était comme une force de la nature... une calamité ambulante pour ceux qui se retrouvaient du mauvais côté de sa lame impitoyable.

Au fur et à mesure que la bataille faisait rage, les soldats étaient davantage témoins de ce qu'il faisait.

Leurs yeux s'écarquillèrent et leur moral remonta peu à peu.

Le Seigneur des Ombres était rapide, décisif et incroyablement mortel. En fait, il était plus mortel qu'aucun Saint n'était censé l'être. Son épée ne connaissait pas la pitié et ne se souciait pas des personnes qu'elle abattait — qu'il s'agisse de Tyrans, de Terreurs ou même des mythiques Créatures du Cauchemar Supérieures, dont une seule pouvait potentiellement dévaster un continent entier dans le monde réel.

Il ne semblait pas non plus utiliser de pouvoirs spéciaux — à l'exception de son étrange capacité à se dissoudre dans les ombres et à se déplacer sur le champ de bataille en un instant. Tout ce qu'il avait, c'était sa force, son habileté à manier l'épée et sa volonté sournoise.

Cela suffisait à mettre à genoux les abominations les plus puissantes.

S'il y avait bien une chose qui faisait passer le Seigneur des Ombres pour un demi-dieu, c'était qu'il semblait presque omniscient. Aucun ennemi ne pouvait lui échapper, et aucun péril ne pouvait se soustraire à son attention. C'était cette capacité prodigieuse à tout percevoir, partout, en même temps, qui lui permettait de défendre la formation de combat sans faille.

Le Seigneur des Ombres n'était pas seulement redoutable, il était aussi inéluctable. De plus, il possédait une intelligence aiguë et une prévoyance profonde qui lui permettaient de régner sur le champ de bataille comme un tyran impitoyable, éradiquant froidement et méthodiquement les menaces qui pesaient sur le contingent militaire.

Et puis, il y avait les trois terribles Échos qui suivaient sa volonté.

La gracieuse chevalière. Le fléau d'acier. L'ombre serpentine.

Chacun était suffisamment puissant pour rivaliser avec un Saint... et le plus vaillant des Saints, qui plus est.

Avec eux comme piliers de l'offensive et leur maître menant la bataille avec sa lame sombre, le troisième contingent militaire était en pleine effervescence. Les soldats s'endurcissaient, massacraient les Créatures du Cauchemar et nettoyaient la surface de l'os antique de l'infestation écarlate.

Ils étaient de plus en plus épuisés...

Mais leur commandant était toujours là, devant eux, combattant dans la jungle en flammes sans montrer le moindre signe de fatigue ou d'hésitation.

Son masque redoutable restait sans émotion. Sa lame noire ne perdait jamais son tranchant. Son armure d'onyx était intacte et aucune goutte de son sang ne tombait dans la mousse écarlate.

À la fin des huit heures pendant lesquelles le contingent militaire était censé combattre la jungle, un chœur de cris exaltés s'élevait au-dessus des rangées de soldats.
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Les huit Saints qui avaient suivi l'énigmatique Seigneur des Ombres dans la bataille étaient à la fois ébranlés et ravis. Cette dernière avait été épouvantable, mais ils s'y attendaient.

Ce à quoi ils ne s'attendaient pas, c'était d'apprendre à quel point leur sinistre commandant s'était révélé puissant.

Le Seigneur des Ombres était une existence singulière car, contrairement aux autres, il n'était pas un vassal du Roi des Épées. C'était un Saint mercenaire que Dame Nephis avait réussi à convaincre de mettre sa lame au service de la cause du Domaine de l'Épée — c'est donc elle qui le connaissait le mieux. Par conséquent, personne n'avait douté de sa promesse qu'ils ne seraient pas en mesure de le vaincre dans un combat.

Néanmoins, ce fut un choc saisissant que de voir le mercenaire Transcendant à l'œuvre.

Non seulement il était immensément puissant et mortel, mais il était aussi du même calibre que les deux autres commandants du corps d'expédition — Étoile Changeante elle-même et Chevalier de l'Été, le paladin le plus renommé du Grand Clan Valor.

Les Saints pensaient que le corps d'expédition avait deux piliers, mais ils savaient maintenant qu'il y en avait trois.

Au moment où la plainte stridente du cor de guerre leur signala de battre en retraite, le regard qu'ils portaient sur le Seigneur des Ombres avait changé du tout au tout.

...Sunny était un peu amusé par leur changement d'attitude.

Je vivais seul dans cet endroit maudit, de mon plein gré. À quoi d'autre s'attendaient-ils ? Que je sois un faible ?

Entendant le cor de guerre, il poussa un soupir de fatigue et se prépara à reculer.

Il sentit Nephis entrer dans son champ de perception, suivie par les Gardiens du Feu. Une fois qu'elle et les autres Saints du premier contingent militaire eurent avancé, Sunny ordonna à ses Ombres de se replier et suivit le mouvement.

Il se retrouva rapidement derrière la ligne de front, entouré de ses huit subordonnés Transcendants.

Maintenant que leur service était terminé, Sunny sentit soudain le poids de la fatigue s'abattre sur lui comme une montagne. Il était épuisé, déshydraté et couvert de sueur... à tel point qu'il ne savait plus ce qu'il voulait faire ; invoquer le Printemps Sans Fin pour étancher sa soif, ou l'invoquer pour se laver.

Avec le recul, l'Antarctique n'était pas si mal. Au moins, il n'y faisait pas si chaud...

Rejetant ses Ombres pour les laisser réparer les égratignures qu'elles avaient reçues dans l'obscurité nourricière de son âme, Sunny regarda les Saints épuisés et haussa les sourcils derrière son masque.

"Qu'attendez-vous ? Rentrez au camp. Nous n'avons que seize heures pour récupérer avant le début du second round."

Rivalen d'Aegis Rose soupira.

"...Vous savez vraiment comment remonter le moral des troupes, n'est-ce pas, Seigneur Shadow ?"

Sa voix habituellement galante semblait un peu amère.

Sunny le regarda froidement.

"Bien sûr. Je doute que vous aimiez mes méthodes, cependant."

Grande Muraille sembla presque frissonner, après quoi il détourna le regard en toussant.

Sans lui prêter plus d'attention, Sunny se dirigea vers le camp lointain. Ses bottes raclèrent contre l'os blanc.

La partie de la Première Côte qu'ils traversaient avait été enveloppée par la jungle écarlate avant que son contingent militaire ne la nettoie. Il y avait de la cendre dans l'air, et des piles de cadavres d'abominations brûlées couvaient ici et là.

Une fois le front éloigné, quelqu'un arriverait pour récolter les éclats d'âme — mais pour l'instant, les carcasses recouvraient simplement le sol, permettant de se rendre compte à quel point la bataille avait été terrible.

Sunny soupira.

Ce n'est que le premier jour.

Ils atteignirent rapidement la ligne des soldats éreintés. Les guerriers étaient couverts de suie et à bout de forces, mais leurs yeux enfoncés brillaient de mille feux.

Pour une raison ou pour une autre.

Le contingent militaire était en train de se mettre en formation, mais à l'approche de Sunny et des Saints, tout le monde s'arrêta quelques instants.

Il sentit des milliers de regards l'envahir comme une marée, puis une acclamation assourdissante s'éleva au-dessus de la mer de soldats.

Entouré d'une foule de soldats en liesse, Sunny sentit un froid glacial lui parcourir l'échine, et un sentiment soudain d'effroi lui saisir le cœur avec des griffes glacées.

Il faillit trébucher.

C'était parce qu'il avait reconnu leur chant.

"...Gloire ! Gloire ! Gloire !"

Le visage de Sunny était caché derrière un masque, personne ne pouvait donc voir son expression. Les ombres qui peuplaient le champ de bataille se déplaçaient tandis qu'il s'arrêtait et regardait les soldats en silence.

Il resta immobile quelques longs instants, puis poursuivit sa marche.

"En avant !"

Sa voix était plus froide que les profondeurs gelées de l'enfer.

L'acclamation explosa brièvement, puis se turent. Les guerriers fatigués suivirent leur général à travers le champ de bataille éclairé par les cadavres, jusqu'au camp.

Ah, comme c'est ennuyeux...

Sunny n'avait pas grand-chose à faire une fois le contingent militaire revenu à la base de la clavicule du dieu mort — heureusement, il n'avait pas à s'occuper des détails de la gestion d'une armée en dehors de la bataille. Il voulait simplement se débarrasser de son masque et de son armure pour se nettoyer et boire de l'eau, mais compte tenu de la nature du Seigneur des Ombres, c'était plus difficile à accomplir que cela n'aurait dû l'être.

Finalement, il gaspilla un peu d'essence pour s'éloigner du camp à travers les ombres, se rafraîchir, puis revenir.

Ses soldats avaient mangé et dormaient maintenant — certains dans des tentes, d'autres simplement sur le sol. La plupart d'entre eux s'étaient débarrassés des couches extérieures de leurs armures à cause de la chaleur, si bien que l'on voyait beaucoup de peau. C'était un contraste frappant avec ce à quoi il était habitué depuis l'Antarctique, où tout le monde avait toujours essayé de mettre autant de couches de vêtements que possible.

Sunny étudia la scène du camp en silence, puis secoua la tête.

Je déteste les jungles.

Comme le Seigneur des Ombres n'avait pas besoin de dormir, il se dirigea vers les ascenseurs et grimpa un peu sur la pente de la clavicule pour observer la bataille au loin.

À sa grande surprise, une autre personne assise sur le bord de la plate-forme en bois faisait de même.

C'était un homme d'une beauté frappante, au profil vaillant et au regard pensif. Ses yeux bleu lac étaient calmes, et ses cheveux brillants bougeaient légèrement dans le vent.

Sunny faillit ne pas reconnaître Chevalier de l'Été sous son armure lustrée, mais cette beauté angélique était difficile à oublier.

"Seigneur Gilead."

Il s'assit à proximité, regardant dans la direction où Nephis réduisait actuellement la jungle écarlate en cendres.

Chevalier de l'Été lui jeta un coup d'œil, puis se retourna.

"Seigneur Shadow."

Le vaillant Saint resta silencieux un moment avant de dire d'un ton neutre :

"J'ai observé votre combat. Votre réputation est bien méritée."

Sunny sourit de travers derrière son masque.

"Vous n'êtes pas si mal non plus."

Il marqua une pause, et ajouta d'un ton égal :

"Mais pas aussi bien que moi."

Le Seigneur Gilead s'esclaffa.

Il leva une gourde en alliage battu, but un peu d'eau, puis regarda Sunny avec un sourire subtil.

"Nous saurons qui est le meilleur lorsque nous croiserons le fer. Cependant... j'espère que nous ne le découvrirons jamais."

Il pouvait s'agir d'un souhait sincère, d'une plaisanterie légère ou d'une menace voilée. Chevalier de l'Été prenait ses serments très au sérieux, et puisqu'il avait prêté allégeance au Roi des Épées, sa loyauté était irréprochable. Il aurait pu avoir quelques réserves à l'égard dudit mercenaire Transcendant au caractère égoïste.

C'était le genre de personnes que Sunny devrait combattre un jour, si les choses tournaient mal.

Jetant un coup d'œil au camp où se reposaient ses Saints subordonnés, il se demanda combien d'entre eux il allait devoir tuer à l'avenir.

Sunny finit par pousser un soupir.

"Je l'espère aussi."


  
    

Chapitre 1877 – Les Secrets du Passé


Traducteur/Checker: Gray

Sunny jeta un coup d'œil au brave homme, Seigneur Gilead, derrière son masque.

Honnêtement, Chevalier de l'Été n'était pas si mauvais que ça. De retour dans le Désert du Cauchemar, il avait emmené Morgan et laissé le reste d'entre eux derrière lui — mais avant cela, il avait donné ses plus précieuses Mémoires à Nephis, dans l'espoir de l'aider à conquérir le Troisième Cauchemar.

Il avait hésité à les abandonner, elle et ses compagnons, mais son devoir exigeait que Morgan soit sauvée à tout prix.

Sunny ne savait que penser de cet homme.

D'un côté, Chevalier de l'Été était tout à fait sympathique — et même admirable, à bien des égards. C'était un guerrier bienveillant qui valorisait la loyauté par-dessus tout.

D'un autre côté, sa dévotion mettait Sunny mal à l'aise. La loyauté était généralement considérée comme une noble vertu, mais si l'on considère que le sujet de la loyauté de Gilead était le Roi des Épées, l'était-elle vraiment ?

Que signifiait pour Chevalier de l'Été le fait qu'il ait choisi de servir fidèlement un tel seigneur ?

Sunny avait souvent envie de penser au Seigneur Gilead de la même manière qu'il pensait à Harus, le serviteur zélé du maître du Château Brillant. Cependant, il ne parvenait jamais à établir un parallèle entre les deux — peu importe le nombre de fois où il essayait, ils étaient trop différents l'un de l'autre.

Il était donc en conflit.

Alors que Sunny réfléchissait à la question, Seigneur Gilead le regarda à nouveau.

"Puis-je vous poser une question, Seigneur Shadow ?"

Sunny haussa les épaules d'un air indifférent.

"Certainement."

Chevalier de l'Été tourna à nouveau son regard vers le champ de bataille.

"J'ai entendu dire que vous aviez refusé l'invitation du Clan Song. Cependant, vous n'avez pas refusé Dame Nephis, et vous êtes venu vous battre sous la bannière du Domaine de l'Épée à ses côtés. Je dois avouer que je suis curieux de savoir pourquoi."

Sunny suivit son regard et vit un éclair blanc illuminer le monde au loin. Nephis déchaînait ses flammes quelque part là-bas, sur le champ de bataille.

Il sourit derrière son masque.

Sa voix était sans émotion lorsqu'il parla :

"Je pensais que si c'était Étoile Changeante, elle gagnerait."

Seigneur Gilead sourit et but un peu plus d'eau.

"Elle a l'habitude de rendre les choses impossibles possibles. Tout comme son père."

Sunny haussa les sourcils.

"Épée Brisée ? Vous l'avez connu ?"

Chevalier de l'Été s'esclaffa.

"Non... J'aurais aimé le connaître, cependant. Il est mort peu de temps après que je sois devenu un Dormeur — mais, avant cela, il était en quelque sorte mon idole."

Un sourire triste apparut sur son visage.

"Je l'ai admiré davantage après avoir entendu les récits de ceux qui l'avaient rencontré. De nombreux anciens membres du Clan Valor entretenaient de bonnes relations avec Épée Brisée et Sourire du Ciel — ils étaient, après tout, les camarades du fils du patriarche. Sourire du Ciel en particulier, puisque Seigneur Anvil et elle ont pratiquement grandi ensemble."

Il soupira.

"C'est dommage, ce qui leur est arrivé à la fin... mais ils seraient heureux, je pense, de voir à quel point leur fille a merveilleusement grandi."

Sunny le regarda d'un air dubitatif.

Gilead ne savait-il pas comment Épée Brisée était mort, et qu'Anvil était l'un de ses assassins ? Eh bien... pour être honnête, Sunny lui-même ne le savait pas. La seule chose dont il était sûr, c'est que les Souverains avaient manigancé la mort d'Épée Brisée puisqu'ils avaient ensuite tenté d'éliminer Nephis — sans ce premier élément, il était presque impossible de trouver le reste.

Ce n'était pas étrange que Chevalier de l'Été ne sache rien à ce sujet. Il était adolescent au moment de la trahison, tout comme Sainte Tyris.

Mais il y avait autre chose dans ce qu'il avait dit...

Sunny était un peu curieux.

"Pratiquement grandi ensemble ?"

Seigneur Gilead sembla un instant troublé par la question, puis hocha la tête.

"Oui. Il n'y avait pas vraiment de grands clans à l'époque, mais quelques familles étaient assurément plus renommées et plus puissantes que les autres. Seigneur Valor et Flamme Immortelle étaient les patriarches de deux de ces familles, et leurs enfants étaient donc très proches — puisque Sa Majesté et Sourire du Ciel avaient plus ou moins le même âge, ils étaient des amis d'enfance."

Il sourit.

"Seigneur Jest a beaucoup d'histoires sur les méfaits qu'ils ont commis tous les deux. Bien sûr... écouter ses histoires n'est pas pour les âmes sensibles. Vous voilà prévenu, Seigneur Shadow !"

Sunny resta silencieux un moment.

"Je vois. Merci pour l'avertissement."

Il était logique qu'Anvil et Sourire du Ciel se connaissent depuis l'enfance. Leurs familles étaient parmi les plus importantes de l'époque, somme toute. Leurs parents avaient été les champions les plus distingués de la Première Génération, et avaient combattu côte à côte à de nombreuses reprises. Les futurs grands clans formaient un petit cercle très uni.

Pourtant, Sunny n'avait pas pensé à ce fait auparavant. En vérité, il pensait rarement aux Souverains comme à de vraies personnes, voire pas du tout. C'était étrange d'imaginer qu'ils avaient été des enfants autrefois, même si une telle conclusion était raisonnable.

À la lumière de cette étrange révélation, ce que Nephis avait subi en tant qu'enfant lui paraissait encore plus ignoble. Non seulement les Souverains avaient tué leur camarade et tenté de traquer sa descendance, mais dans le cas d'Anvil, il avait même conspiré pour tuer le mari de son amie d'enfance et éliminer sa fille.

Bien sûr, Sourire du Ciel avait déjà... disparue. Néanmoins, ce changement d'attitude semblait extrême.

Que diable s'était-il passé ?

C'était également logique que Saint Jest connaisse le futur Roi des Épées depuis son enfance — il avait fait partie de la cohorte dirigée par le fondateur du Clan Valor, après tout.

Par extension, il devait connaître Épée Brisée et Sourire du Ciel.

Il savait peut-être même comment Épée Brisée était mort, et comment Anvil avait atteint la Suprématie.

L'expression de Sunny devint un peu plus sombre derrière son masque.

Cassie et lui étaient déterminés à enquêter sur les Souverains pour connaître leurs Défauts. Faire toute la lumière sur la chute du clan de la Flamme Immortelle n'était pas directement lié à cette enquête, mais là encore, cela pouvait très bien être le cas.

Rares étaient les personnes qui en savaient assez pour être une source d'information utile pour eux, et encore plus rares étaient celles qui étaient à leur portée. Saint Jest était l'une de ces personnes.

Cependant, Sunny doutait que l'aimable vieillard soit enclin à partager ce qu'il savait avec eux.

Comme c'est compliqué.

Il réprima un soupir et regarda Chevalier de l'Été.

Dois-je essayer de lui soutirer plus d'informations ?

Non... ce n'était probablement pas une bonne idée, du moins pas maintenant. Même s'il ne le montrait pas vraiment, Seigneur Gilead doutait déjà du Seigneur des Ombres — ce qui était raisonnable. Un homme qui accordait tant d'importance à la loyauté devait avoir des réserves à l'égard d'une personne qui ne semblait se soucier que de son intérêt personnel.

Sunny ne devait donc pas paraître trop pressé d'apprendre les secrets du Roi des Épées. Les convictions de Gilead étaient peut-être naïves, mais l'homme lui-même n'était pas dupe. Il scrutait attentivement chacune de ses paroles, sans doute pour évaluer la fiabilité du Seigneur des Ombres.

Pour l'instant, les motivations de Sunny pour rejoindre l'Armée de l'Épée étaient en effet considérées comme floues, et donc discutables. De plus, il n'avait même pas prêté allégeance au Clan Valor en tant que tel — au lieu de cela, il avait conclu un pacte avec Étoile Changeante à titre individuel.

Sunny devrait-il rendre ses motivations un peu plus transparentes et un peu moins suspectes ?

Pourquoi pas ?

Il sourit.

"Vous avez dit que Dame Nephis avait merveilleusement grandi, n'est-ce pas ?"

Chevalier de l'Été haussa les sourcils, apparemment troublé par cette question soudaine.

"Tout à fait."

Sunny le fixa quelques instants.

"Pensez-vous souvent à la beauté d'Étoile Changeante ?"

Son ton déjà froid se fit encore plus glacial à la fin. Gilead cligna des yeux plusieurs fois.

"...Et vous ?"

Sunny répondit calmement :

"Assez souvent."

Chevalier de l'Été le regarda avec perplexité pendant quelques instants, puis détourna les yeux et toussa.

"C'est... huh... je vois. Je suis désolé de vous décevoir, Seigneur Shadow, mais Dame Nephis a déjà un jeune gentleman dans son cœur..."

Sunny sourit derrière son masque.

"Et alors ? J'ai entendu dire qu'il s'agissait d'un Maître choyé et stupide. Agréable à regarder, mais rien de plus. Une personne inutile."

Seigneur Gilead toussa à nouveau.

"Je ne suis pas... je ne pense pas... ah, regardez l'heure. Mon contingent militaire va bientôt devoir se lancer dans la bataille. En fait, j'étais censé effectuer quelques inspections... si vous voulez bien m'excuser, Seigneur Shadow."

Ce disant, le vaillant Saint se leva, fit une révérence polie à Sunny et sauta en bas de la plateforme. Ses mouvements n'étaient pas du tout précipités.

Sunny le regarda partir avec un sourire satisfait.

Eh bien... ça s'est déroulé sans accroc.

Après cela, les motivations du Seigneur des Ombres devraient être claires.

Voire tout aussi douteuses qu'auparavant...


  
    

Chapitre 1878 – Bilan Intermédiaire


Traducteur/Checker: Gray

Après le départ de Chevalier de l'Été, Sunny resta sur la plate-forme, observant la bataille qui faisait rage au loin. La bataille entrait dans une phase particulièrement redoutable car la force d'expédition s'approchait de l'une des fissures de la surface de la Première Côte — c'est de là que l'infestation écarlate se propageait, et par conséquent, les dangers auxquels les soldats étaient confrontés étaient plus grands à proximité du gouffre sombre.

Le fait d'être aussi près des Creux signifiait également qu'il y aurait plus de vieilles abominations ayant rampé vers la surface depuis le crépuscule obscur — ce qui mettait beaucoup plus de pression sur les Saints à la tête du contingent militaire, et sur sa commandante en particulier.

Même de loin, Sunny pouvait voir que Nephis avait finalement été forcée de prendre sa forme Transcendante. Il soupira, sachant qu'elle en souffrirait.

Si j'avais fait plus de progrès, elle n'aurait pas eu à le faire.

En même temps, s'il avait moins progressé, la lourde tâche d'assiéger la fissure aurait pu devenir la responsabilité de Chevalier de l'Été. Quoi qu'il en soit, il ne servait à rien de se pencher sur de telles questions et de regretter le passé.

Sunny hésita un moment, puis invoqua brièvement ses runes.

Fragments d'Ombre : [1876/6000].

Un autre soupir s'échappa de ses lèvres.

C'était pitoyable. Il avait à peine gagné deux cents fragments au cours des quatre ou cinq derniers mois... bien loin de la progression rapide qu'il avait connue avant la Transcendance.

À ce rythme, il me faudra une décennie pour devenir un titan.

Le corps d'expédition ne progressait qu'après que Sainte Tyris eut brisé le Voile Nuageux pour incinérer la jungle florissante, puis l'eut refermé à nouveau. Cela permettait aux soldats de n'affronter que les premiers stades de l'infestation écarlate et de combattre les Créatures de Cauchemar qui n'avaient pas encore atteint leur maturité, ce qui facilitait leur progression.

Cela signifiait également qu'aussi dangereuses que soient ces abominations naissantes, les tuer ne permettait pas à Sunny d'obtenir de nombreux fragments d'ombre. La situation changerait lorsque la guerre passerait à l'étape suivante, s'étendant à toute la surface de Godgrave et s'enfonçant dans les Creux — mais pour l'instant, il ne pouvait s'empêcher d'éprouver un amer sentiment de déception.

Il ne saturait pas tant que ça ses noyaux... il ne recevait pas non plus de Mémoires ou d'Échos. Tout cela était si peu gratifiant.

Ce qui ne veut pas dire que Sunny ne tirait aucun bénéfice de sa participation à la guerre.

Son art de combat Transcendant progressait régulièrement.

Il en avait déjà établi les principes essentiels il y a longtemps. Non, le seul moyen d'y parvenir était de s'endurcir lentement au cours d'innombrables batailles pour le perfectionner et le forger dans ses os, ce qu'il faisait depuis que l'Armée de l'Épée s'était élevée jusqu'à la clavicule de la divinité morte.

C'était l'occasion que la guerre lui avait offerte.

Dans l'ensemble, le processus se déroulait bien.

Sa technique d'essence était déjà presque parfaite. Son style de combat avait été reconstruit depuis le début pour intégrer ses avantages uniques dans ses principes de base — la capacité de sentir les ombres et de voir ce qui se passait dans son dos, la nature tenace de son sang et de ses os, le pouvoir de changer le poids de son corps et de ses membres à volonté, le Pas de l'Ombre, diverses formes de la Manifestation de l'Ombre...

Tous ces pouvoirs, lorsqu'ils étaient intégrés à une technique de combat, la modifiaient fondamentalement. Sunny avait simplement besoin de pratiquer et d'expérimenter pour éliminer les derniers couacs et maîtriser véritablement l'art qu'il avait conçu — le champ de bataille implacable de Godgrave était l'arène parfaite pour y parvenir.

Il n'y avait qu'un seul élément de son art de combat Transcendant qu'il ne pouvait pas encore pratiquer librement. Il s'agissait de la coopération transparente entre plusieurs avatars qu'il avait envisagée après être devenu un Saint — Sunny cachait cette capacité à tout le monde, à l'exception de ses plus proches alliés.

Enfin... il y avait aussi un autre élément. Le dernier élément, qui avait trait à l'esprit et à la volonté. Il ne savait tout simplement pas comment l'aborder et élever son art de combat Transcendant au rang de Suprême, si bien qu'il n'y avait aucun progrès sur ce front.

Je continue à devenir plus fort.

Sunny était insatisfait à cause du manque de récompenses palpables, mais cela ne signifiait pas que sa croissance entrait dans une période de stagnation. Au contraire, son pouvoir s'intensifiait, car il renforçait ses fondations en vue du saut final et vital.

Pourtant, il n'avait pas l'impression que c'était suffisant.

Jetant un coup d'œil au ciel gris et radieux, Sunny grimaça.

Il faut que j'accélère la partie tissage du plan.

Il travaillait toujours à la création de l'épée liée à l'âme pour Nephis.

Mais une fois que ce serait fait... il pourrait créer quelques Mémoires pour lui-même.

Sunny n'avait pas besoin d'une arme ou d'une armure. S'il y avait une chose qui lui manquait cruellement, c'était des charmes appropriés. Sunny et Sainte possédaient tous deux le pouvoir d'améliorer les enchantements d'un charme choisi, mais malheureusement, ces pouvoirs restaient inutilisés pour l'instant.

Et si Sunny n'avait pas besoin d'une arme enchantée, ce n'était pas le cas de Sainte.

Forger une épée et un bouclier pour sa première Ombre était également quelque chose qu'il prévoyait de réaliser avant que la guerre n'atteigne son point culminant.

Il devait aussi créer un autre [Bracelet Pratique] pour Rain. La Mémoire seule serait inutile pour elle, car Sunny n'avait aucune idée des traits que possédait sa sœur, mais s'il parvenait à faire lire ses runes à Cassie, les informations manquantes pourraient être complétées...

Maître Sunless avait beaucoup à faire pendant que le Seigneur des Ombres menait la guerre contre la jungle écarlate. Même le professeur de Rain était occupé à essayer de la garder en vie maintenant que la Septième Légion bravait la surface de la Plaine de la Clavicule — sans l'aide de quelqu'un comme Sainte Tyris, de surcroît.

Secouant la tête, Sunny se leva et jeta un dernier regard au loin.

Même s'il perfectionnait son art du combat et parvenait à créer des Mémoires liées à l'âme... le principal obstacle auquel lui et Nephis étaient confrontés semblait toujours aussi impossible à surmonter qu'auparavant.

Ils n'avaient pas encore trouvé d'indices sur la manière d'atteindre la Suprématie.

Calme-toi. La guerre ne fait que commencer.

Se consolant avec cette pensée, Sunny recula d'un pas et se fondit dans les ombres.


  
    

Chapitre 1879 – Fissure Osseuse


Traducteur/Checker: Gray

Le second contingent militaire quitta le camp, mais le premier ne revint pas.

C'était parce que Nephis avait conquis la fissure, et que, pendant un certain temps, le corps d'expédition était plus occupé qu'à l'accoutumée.

Tandis que Chevalier de l'Été et ses soldats affrontaient la jungle tentaculaire, tout le campement était démantelé et avançait, poursuivant l'avant-garde jusqu'au bord du gouffre abyssal.

La grande fissure ressemblait à une énorme entaille à la surface de l'os jauni par le soleil, ses profondeurs terrifiantes étant pleines de ténèbres impénétrables. Ces ténèbres avaient disparu, remplacées par une masse bouillonnante de fumée noire et de flammes chatoyantes. Une colonne de fumée s'élevait dans le ciel couvert, retombant dans les nuages orageux.

Le grand pont de lianes qui reliait les Creux à la surface était en feu, mais il s'accrochait obstinément à la vie. De nouvelles pousses écarlates sortaient de la fumée, essayant de se frayer un chemin jusqu'à la surface de l'os blanc. Une chaîne de soldats en sueur était positionnée sur les bords de la fissure, brûlant les jeunes pousses monstrueuses avant qu'elles ne s'installent.

En regardant les vrilles vermillon qui sortaient de la fissure, Sunny ne pouvait s'empêcher de penser qu'elles ressemblaient à des fibres de tissu musculaire sanguinolent.

...Peut-être était-ce là ce que la jungle écarlate était vraiment — la chair et les tendons du squelette colossal qui tentaient désespérément de repousser et d'envelopper à nouveau ses os, mais qui étaient brûlés par le ciel impitoyable avant que le dieu défunt ne puisse se relever de son lit de mort à chaque fois.

Encore et encore, depuis des éons...

Quelle pensée dérangeante !

Sunny arriva près de la fissure en tête de la colonne de marche. Le camp du corps d'expédition allait se relocaliser ici — à la fois pour faciliter la construction d'un avant-poste d'extermination autour du gouffre et pour réduire le temps de retour des troupes qui se battaient dans la jungle. Le premier contingent militaire, qui venait de terminer son service, n'avait pas besoin de revenir cette fois-ci.

Il laissa les soldats derrière lui et marcha jusqu'au bord de la fissure, où l'on pouvait apercevoir une silhouette solitaire qui regardait les flammes naissantes. Nephis avait abandonné sa forme Transcendante et les couches extérieures de son armure, endurant la chaleur suffocante en vêtements légers. Sa peau claire était maculée de cendres et de suie, et des perles de sueur y scintillaient comme de minuscules bijoux.

Il jeta un coup d'œil dans les profondeurs infernales du gouffre brûlant, puis se tourna vers elle.

Sunny resta silencieux un moment.

"Votre armure... a-t-elle encore fondu ?"

Nephis le regarda sans aucune émotion dans ses yeux gris et froids.

Cependant, un sourire subtil finit par se dessiner sur ses lèvres.

"Vous aimeriez bien le savoir ?"

Elle gloussa, puis secoua la tête.

"Non, j'ai été prudente. Je ne peux pas continuer à demander de nouvelles armures aux enchanteurs du Clan Valor. Ils sont déjà assez fâchés avec moi, pour être honnête..."

Dans ce camp, avec ce masque, Sunny ne pouvait pas préparer de délicieux plats à Nephis et la réconforter, ni chasser la froideur sans émotion de ses yeux avec la chaleur d'un contact et d'une interaction humaine. Cependant, il pouvait au moins lui montrer qu'il y avait quelqu'un sur qui elle pouvait s'appuyer ici.

Maître Sunless pouvait faire la première chose, mais seul le Seigneur des Ombres pouvait faire la seconde.

Comme quoi, porter le masque n'était pas si mal en fin de compte.

Il soupira, puis dit avec une pointe d'envie dans la voix :

"Eh bien, vous combattez des Créatures du Cauchemar tous les jours. Je suis sûr que vous recevrez tôt ou tard une Mémoire de type armure résistante."

Nephis eut l'air dubitatif.

"Peut-être. Mais vous n'avez pas remarqué ? Maintenant que nous combattons des abominations plus puissantes, le taux auquel le Sortilège nous octroie des Mémoires semble s'être considérablement réduit. Je ne parle même pas des Échos... Je ne suis pas sûr d'avoir déjà vu un Écho Suprême, à l'exception de votre fléau argenté."

Sunny fut surpris.

"Vraiment ? Je... n'avais pas remarqué."

Il avait tué quelques abominations Supérieures avant d'être effacé de la tapisserie du destin — la Descendance du Vil Oiseau Voleur, Daeron de la Mer du Crépuscule... il avait reçu une Mémoire les deux fois, mais là encore, Sunny avait autrefois [Destin]. Pour lui, le hasard et les probabilités avaient toujours été en désordre, naguère.

Nephis acquiesça.

"Je m'en suis lentement rendu compte au cours des quatre dernières années, et ces jours à Godgrave ne font que confirmer ce soupçon. C'est logique. Cela doit prendre... plus de ce que le Sortilège utilise pour créer des Mémoires et des Échos afin de les transformer en abominations vraiment puissantes. Une Mémoire Suprême doit valoir dix mille Éveillées, c'est pourquoi il se montre frugal."

Il y avait un million d'Éveillés dans le monde, mais seulement trois Souverains. Sa conclusion était donc logique.

Sunny se sentait toujours amer de ne pas avoir pu recevoir de généreuses récompenses du Sortilège, mais son amertume s'était un peu atténuée.

En y réfléchissant, c'est une bonne nouvelle pour nous. Sinon, avec plus d'une décennie pour se préparer, les Souverains se seraient noyés dans les Mémoires Suprêmes et les Échos... peut-être même dans les Sacrés.

Ils pouvaient tout de même en posséder, mais pas un vaste arsenal. Cela rendait également le Tissage de l'Âme bien plus précieux, puisque ses connaissances en tissage étaient suffisamment profondes pour fabriquer des Mémoires Suprêmes, à condition d'avoir les matériaux adéquats et quelques éclats d'âmes Suprêmes.

Regardant les flammes, Nephis demanda soudainement :

"Vous souvenez-vous de ce que vous avez ressenti lorsque vous avez reçu votre première Mémoire ?"

Sunny haussa les sourcils, surpris par la question.

"Ma première Mémoire ? Eh bien... si je me souviens bien, j'étais indigné. Parce qu'elle était tellement inutile."

Il marqua une pause, avant d'ajouter avec un sourire :

"Mais au bout d'un moment, j'ai fini par l'apprécier. En fait, je l'apprécie davantage chaque année qui passe. Elle n'est peut-être pas puissante ou utile, mais c'est un... mémento des choses que j'ai laissées dans le passé. Être capable de se souvenir est une chose précieuse, parfois."

Sunny jeta un coup d'œil à Nephis :

"Et vous ? Qu'avez-vous ressenti lorsque vous avez reçu votre première Mémoire ?"

Elle cligna des yeux plusieurs fois.

"Moi ? Honnêtement, je n'étais pas en état de ressentir quoi que ce soit quand je l'ai reçue, puisque c'est arrivé à la toute fin de mon Cauchemar. Mais plus tard, quand j'ai eu le temps de l'examiner... je crois que je me suis sentie humiliée. À cause de la joie que j'avais eue de recevoir un bienfait du Sortilège."

Nephis soupira.

"Cette Mémoire m'a pourtant bien servie. Je l'ai utilisée pendant de nombreuses années. Sur le Rivage Oublié, dans le Désert du Cauchemar et dans le Monde Souterrain... elle ne m'a jamais trahie. Aujourd'hui, elle est trop faible pour que je puisse l'utiliser, mais je la chéris toujours autant."

Sunny se souvenait très bien de la Mémoire dont parlait Nephis — la Lame des Songes. Après tout, cette épée lui avait sauvé la vie à de nombreuses reprises.

Elle avait également goûté son sang, mutilé sa chair et lui avait causé de terribles souffrances dans la Tour Cramoisie.

Si l'on considère les réalisations historiques de Neph, cette Mémoire Dormante de Niveau Un avait eu une carrière spectaculaire avant de prendre sa retraite.

Il gloussa.

"Je crois que nous sommes tous les deux très sentimentaux."

Nephis le regarda avec une expression surprise. Sa confusion sincère était tout à fait attachante.

"Moi ? Sentimentale ?"

Sunny sourit.

"Je n'ai pas précisé quels sentiments nous rendaient sentimentaux, cependant... la soif de sang est également un sentiment, par exemple..."

L'expression de Neph changea légèrement.

"La première chose qui vous est venue à l'esprit a un rapport avec la luxure ?"

Il se figea, essayant de trouver une réponse.

...Ce foutu Défaut !

Fort loin, dans le camp principal de l'Armée de l'Épée, Maître Sunless arrêta ce qu'il était en train de faire et regarda le lointain d'un air contemplatif.

Ses yeux se rétrécirent, comme s'il réfléchissait à quelque chose.

Au bout d'un moment, il marmonna doucement :

"Lame des Songes, hein ? C'est... prometteur."


  
    

Chapitre 1880 – Marche de l'Enfer
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Le corps d'expédition continua à s'enfoncer dans les profondeurs de Godgrave.

La Première Côte avait une forme courbée, et la première semaine, ils durent faire face à une bataille littéralement verticale. Parfois, la pente traître sous leurs pieds était si raide que les soldats morts roulaient sur le sol ensanglanté, s'écrasant sur la deuxième rangée de la formation de combat. Le rythme impitoyable de l'offensive était rendu encore plus cruel par la difficulté du terrain et la chaleur accablante.

Au fil des jours, l'infestation écarlate s'intensifiait. La jungle devenait de plus en plus cauchemardesque et les abominations qui la peuplaient devenaient de plus en plus puissantes. Cependant, les soldats devenaient également plus forts — ceux qui n'avaient pas encore saturé leur noyau absorbaient les éclats d'âme récupérés, et nombre d'entre eux recevaient de puissantes Mémoires pendant les longues journées de massacre.

Tous acquéraient une expérience précieuse et s'habituaient de plus en plus au terrible péril de Godgrave.

La principale raison pour laquelle la progression du corps d'expédition était si rapide, et pour laquelle les pertes parmi les soldats n'étaient pas aussi terribles qu'elles auraient pu l'être, était les trois chefs de l'expédition — Étoile Changeante, Chevalier de l'Été et le Seigneur des Ombres.

Étoile Changeante était comme un héraut de l'anéantissement. Le champ de bataille se transformait en un enfer radieux et enflammé lorsqu'elle y pénétrait. Sa flamme purificatrice, son épée incandescente et sa détermination éclatante étaient à la fois un réconfort et une source d'inspiration pour les guerriers de l'Armée de l'Épée.

Ceux qui la voyaient combattre trouvaient une force qu'ils ne soupçonnaient pas et levaient leurs épées pour la suivre sans hésiter. De plus, les Mémoires de ceux qui combattaient à ses côtés étaient imprégnées d'une puissance nouvelle, et toutes les blessures, à l'exception des plus mortelles, étaient rapidement guéries par sa flamme apaisante.

Le premier contingent militaire fut le plus féroce et fit reculer la jungle le plus loin possible.

Chevalier de l'Été n'était pas moins rayonnant. Tissé de lumière, il était comme un phare qui dissipait les ténèbres de l'abominable jungle. Semblant ne connaître ni la peur ni l'hésitation, il barrait la route aux Créatures du Cauchemar les plus redoutables et les abattait avec noblesse et vaillance, montrant par son exemple aux soldats ce qu'un vrai chevalier était censé être.

Sa puissance n'était peut-être pas aussi dévastatrice que celle de Dame Nephis, mais sa bravoure et ses prouesses martiales étaient irréprochables. Il était le commandant le plus expérimenté des trois et dirigeait ses compagnons Saints avec la plus grande compréhension de l'utilisation de leurs pouvoirs. Même s'il y avait plus de Transcendants dans son contingent militaire que dans les deux autres, leur coordination était tout aussi parfaite, sinon plus.

Le second contingent militaire était le plus régulier et le plus stable, avançant à un rythme mesuré.

Enfin, il y avait le Seigneur des Ombres.

Le mystérieux Saint de Godgrave était comme une sombre révélation pour les soldats de l'Armée de l'Épée. Personne ne s'était attendu à ce qu'il soit aussi mortel, aussi impitoyable et aussi insidieux lorsqu'il se déchaînait sur le champ de bataille, passant d'une ombre à l'autre et massacrant les Créatures du Cauchemar de la jungle écarlate. Sa férocité silencieuse était à la fois glaçante et stupéfiante, suscitant chez ses soldats un sentiment de fascination méfiante.

Il ne semblait pas avoir une grande affinité pour le combat, de par son Aspect, mais faisait figure de personnification de la mort malgré cela — simplement en raison de ses compétences mortelles, de son intelligence sournoise et de ses intentions meurtrières impitoyables. Avec ses trois puissants Échos et sa connaissance insondable de tous les dangers qui menaçaient la formation de combat, le sinistre Saint n'avait rien à envier aux champions les plus renommés du Domaine de l'Épée.

Le troisième contingent militaire n'était pas le plus rapide, mais c'était celui qui avait subi le moins de pertes au cours de cette marche effroyable.

Le corps d'expédition conquit lentement la Première Côte Est, se déplaçant d'une fissure à l'autre et coupant les sources de l'infestation écarlate l'une après l'autre.

À l'approche de la grande élévation du Passage du Sternum, une petite équipe composée des plus puissants Saints se sépara de la force principale pour escorter Marée Céleste du clan de la Plume Blanche jusqu'à ses pentes.

Le Voile Nuageux s'ouvrit, révélant l'abîme blanc et illimité qui se trouvait au-delà. Des torrents de lumière aveuglante se déversèrent, et les soldats du corps d'expédition assistèrent, terrifiés, au spectacle inoubliable de l'immense étendue du Passage dévorée par les flammes.

Ils étaient suffisamment éloignés de la brèche pour être à l'abri de l'abîme blanc, mais pas assez pour être épargnés par la peur de voir la moitié du monde brûler.

Par la suite, la progression du corps d'expédition ralentit considérablement et devint beaucoup plus périlleuse.

En effet, Sainte Tyris avait fini par épuiser son essence après avoir protégé les soldats pendant plus d'une semaine. Sans l'égide de son pouvoir, rien ne pouvait plus les sauver des cieux impitoyables.

Ils subirent la première brèche trois jours plus tard, alors qu'ils escaladaient les pentes du sternum du dieu mort. Elle fut courte, ne dura que quelques heures, mais de nombreux soldats perdirent tout de même la vie et devinrent des cendres, leurs corps balayés par le vent.

S'il y avait une petite consolation, c'est que l'abominable jungle et les viles créatures qui la peuplaient brûlaient avec eux.

Le Voile Nuageux se brisa une nouvelle fois avant que Sainte Tyris ne retrouve ses pouvoirs, pour le même résultat.

Le corps d'expédition poussa vers le sud, se frayant lentement un chemin à travers la vaste étendue de l'énorme sternum.

Les soldats étaient fatigués. Les seize heures de repos qu'ils recevaient entre deux batailles étaient loin d'être suffisantes pour leur permettre de retrouver leur vitalité. Les batailles en elles-mêmes étaient longues et pénibles, fauchant trop de vies à chaque fois. La marée de Créatures du Cauchemar semblait sans fin, et la chaleur suffocante était difficile à supporter.

Pire encore, la géographie du Passage du Sternum les empêchait de nettoyer définitivement sa surface de l'infestation écarlate — surtout depuis qu'ils poursuivaient un nouvel objectif. Même si un avant-poste d'extermination était établi autour d'une fissure, la jungle s'y propagerait tôt ou tard à partir d'une autre direction.

C'est pourquoi le corps d'expédition se dirigea vers le sud sans se laisser de voie de repli. Quelques jours plus tard, l'infestation reprit les parties nettoyées de la plaine osseuse, encerclant l'armée humaine de toutes parts.

Elle ne serait définitivement bannie de ces terres que si la Citadelle dans les Creux était conquise et que l'autorité du Roi des Épées s'étendait au Passage du Sternum.

Avancer devenait chaque jour plus difficile...

Et pourtant, au bout des trois semaines de ce marathon cauchemardesque, l'armée meurtrie atteignit enfin son objectif.

Devant eux, une énorme fissure fendait la surface blanche de l'os antique, et dans les ténèbres en contrebas, des horreurs inconnues les attendaient.

De là, les meilleurs guerriers du corps d'expédition allaient tenter de braver les Creux pour atteindre et conquérir la Citadelle qui se cachait dans ces sombres profondeurs.


  
    

Chapitre 1881 – Quitter le Camp
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Au cours des derniers jours de l'effroyable marche sur les ossements de la divinité morte, Godgrave n'était plus comme avant. En effet, les nuages orageux qui obscurcissaient toujours le ciel d'un éclat aveuglant avaient enfin donné naissance à une véritable tempête.

Des vents violents assaillaient la plaine osseuse, et une pluie torrentielle s'abattait comme un déluge. La jungle écarlate avait viré au marron dans le crépuscule désaturé, pressée par la pluie diluvienne.

Le gouffre sombre de la grande fissure buvait les torrents d'eau comme une gueule affamée. Au bord cette dernière, quatorze Saints regardaient vers le bas, l'air sombre.

Le corps d'expédition venait de revendiquer la zone autour de la vaste fissure qui divisait la plaine. Les soldats étaient occupés à construire un campement fortifié — cette fois-ci, ils allaient rester au même endroit pendant un certain temps, assiégés de tous côtés par la jungle affamée, il fallait donc que ce campement ressemble à une forteresse.

Tous les guerriers Éveillés et les Maîtres étaient restés à la surface. Il en était de même pour Chevalier de l'Été et environ la moitié des champions Transcendants qui avaient participé à l'expédition — leur tâche consistait à défendre le camp et à s'assurer que les soldats restaient en vie.

Les quatorze Saints qui faisaient face à la fissure étaient ceux qui s'aventureraient dans les Creux pour conquérir la Citadelle.

Nephis et Sunny en faisaient partie. Il y avait aussi Saint Jest de Dagonet, Rivalen d'Aegis Rose... et Roan de la Plume Blanche. Les autres étaient tous des guerriers exaltés que Sunny avait appris à connaître au cours des dernières semaines.

Naguère, un tel nombre de champions Transcendants aurait été considéré comme une force redoutable capable de rivaliser avec un Grand Clan. Ici, à Godgrave, cependant, ils étaient sinistres et mal à l'aise, regardant la fissure sombre avec des yeux méfiants.

Saint Jest laissa soudain échapper un petit rire.

"Je sais qu'il y a une bonne blague à faire ici. Voyons voir... il y a une fissure profonde et sombre devant nous, et nous sommes censés y entrer... entrer, fissure... bon sang, qu'est-ce que ça peut être ? Je l'ai sur le bout de la langue !"

Les autres Saints le regardaient avec un reproche silencieux. Finalement, une belle femme aux cheveux auburn, matriarche d'un des clans vassaux de Valor, prit la parole d'un ton égal :

"S'il vous plaît, abstenez-vous d'essayer de plaisanter, Seigneur Jest."

Le vieil homme la regarda d'un air maussade, puis détourna le regard avec un marmonnement dépité.

"Non mais... tu étais bien plus amusante quand tu étais petite..."

La belle Sainte ne répondit pas, mais son regard s'intensifia.

Rivalen d'Aegis Rose rompit alors le silence en s'adressant à Sunny avec sa galanterie habituelle :

"Seigneur Shadow, vous connaissez les Creux mieux que n'importe lequel d'entre nous. À quoi devons-nous nous attendre ?"

Cet homme odieusement fringant n'avait absolument pas changé depuis le premier jour de l'expédition. Les autres avaient l'air dépenaillés et usés, couverts de sueur et de suie — mais lui était propre et fraîchement rasé, sans la moindre égratignure sur sa resplendissante armure dorée. Même si ses cheveux étaient en désordre et mouillés à cause de la pluie, ils avaient l'air volontairement coiffés de cette façon.

La relation entre Sunny et lui avait quelque peu changé. Saint Rivalen était beaucoup plus amical et respectueux envers le Seigneur des Ombres, tandis que Sunny ne pouvait plus vraiment détester le pompeux Héritier... pour une raison tout à fait stupide.

C'était la forme Transcendante de Rivalen. Lorsque Sunny la vit pour la première fois, il fut un peu hypnotisé. Grande Muraille s'était transformé en une bête imposante aux quatre pattes trapues et à la peau si dure qu'on aurait dit qu'il était recouvert de plaques d'armure lourde. Une corne massive dépassait du nez de la bête, plus longue que le bélier d'un navire...

C'était le légendaire rhinocéros !

Sunny avait un faible pour les rhinocéros — pour des raisons évidentes. Il ne s'attendait pas à en voir un en chair et en os, mais maintenant qu'il en voyait un, détester Saint Rivalen était plus difficile qu'avant.

Il dévisagea froidement l'homme fringant.

La vue de son masque était assez déconcertante, et le sourire galant de Grande Muraille devint un peu forcé.

Sunny soupira.

"...Imaginez la surface de Godgrave, mais en dix fois pire. La jungle ne brûle jamais, elle est donc beaucoup plus dense. Les Créatures du Cauchemar sont plus âgées et plus puissantes. Quatorze d'entre nous sont assez forts pour affronter les abominations Supérieures, mais dans les Creux, il y a aussi des êtres Maudits. Nous ne pouvons pas les provoquer. De ce fait, vous allez me suivre tranquillement, et je veillerai à ce que nous ne nous aventurions pas sur leur terrain de chasse."

Saint Rivalen hocha la tête d'un air sombre.

Au même moment, Roan s'approcha d'un pas du bord de la fissure, puis se retourna et regarda Nephis en souriant.

"Dans ce cas, Dame Nephis... devrions-nous ?"

Aussitôt, deux ailes imposantes apparurent derrière lui.

Étant les deux Saints de l'équipe capables de voler, Roan et Nephis étaient censés descendre dans les Creux en premier — avec Sunny, qui pouvait se transformer en corbeau.

La Transformation de Roan avait également surpris Sunny. Il avait toujours pensé que cet homme accommodant se transformerait en noble griffon, mais avec le recul, il n'y avait aucune raison de penser cela.

Le griffon que Roan montait sur les Îles Enchaînées était un cadeau de sa femme, et ce n'était pas un Écho ordinaire, mais plutôt son Héritage d'Aspect. À présent, la noble bête avait atteint la Transcendance et servait de protectrice à leur fille, l'Éveillée Telle.

Saint Roan, quant à lui, pouvait se transformer en un puissant lion ailé. La créature géante était aussi belle que sa forme humaine, avec une magnifique fourrure blanche et d'énormes yeux ambrés.

Et comme Sunny avait conçu l'[Excuse Tardive] pour qu'elle puisse accueillir la Transformation d'un Saint, le corps du lion géant était le plus souvent recouvert d'une armure raffinée.

Sainte Tyris et Roan devaient être très beaux à voir, s'élevant ensemble dans les cieux...

Nephis invoqua ses propres ailes et hocha la tête.

"Allons-y."

Ce disant, elle sauta par-dessus le bord et plongea dans l'obscurité.

Sunny et Roan la suivirent, et rapidement, ils virent les Grands Creux s'étaler sous eux.


  
    

Chapitre 1882 – Entrer dans les Creux
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Les Creux avaient subi une transformation frappante et ne ressemblaient plus du tout à ce qu'ils étaient d'habitude.

Il y avait toujours une vaste étendue creuse cachée dans le sternum de la divinité morte, noyée dans les ténèbres et envahie par une jungle vermillon. Des arbres et des fougères monstrueux s'élevaient comme des tours, l'épaisse canopée de feuilles écarlates se fondant dans une mer rouge tumultueuse. De grands piliers de lumière tombaient de l'immense dôme d'os blanc ici et là, plongeant certaines zones de la jungle dans un sombre crépuscule.

Cependant, une tempête faisait rage à la surface aujourd'hui. La lumière n'était donc pas la seule à se déverser par les fissures de l'os — des cascades grandioses s'écoulaient également dans la jungle, plongeant dans la canopée vermillon en reliant le sol du Creux à son dôme à la manière de piliers écumants.

La jungle semblait s'être animée, étanchant sa soif illimitée. Cependant, il y avait plus d'eau qu'elle ne pouvait en avaler — de vastes lacs et de profondes rivières en furie s'étaient formés dans les Creux, les transformant en un monde de puissants courants.

Certaines de ces rivières furieuses étaient plus larges et plus abondantes que la plupart des rivières du Domaine de l'Épée.

En fait, lorsque les Creux étaient inondés, un réseau d'entre eux reliait l'intérieur du squelette titanesque comme un grand cours d'eau — si quelqu'un osait naviguer sur les courants, il pouvait passer par les fissures des parois du sternum, être emporté par l'eau le long d'une des côtes, et plonger dans la mer colossale qui s'accumulait dans l'épine dorsale sans fin du dieu défunt.

Heureusement, ce n'était pas le but de Sunny aujourd'hui. Il préférait rester à l'écart de l'eau les jours habituels, et il ne voulait surtout pas avoir affaire au sombre océan souterrain qui reposait dans l'épine dorsale du squelette gargantuesque.

Roan et Nephis furent les premiers à atteindre le sol. Ils se posèrent sur la rive du lac profond qui s'était formé sous la fissure et replièrent leurs ailes, se préparant au combat. Sunny les rejoignit quelques instants plus tard — reprenant sa forme humaine, il ordonna à Serpent de prendre la forme d'un odachi et libéra son sens de l'ombre, scrutant le monde chaotique qui l'entourait.

Il y avait des Créatures du Cauchemar à proximité, se cachant dans la jungle. Certaines buvaient de l'eau, d'autres s'entre-déchiraient, d'autres encore dévoraient brutalement des proies en difficulté.

Il y avait aussi des Créatures du Cauchemar dans l'eau. Certains d'entre elles se dirigeaient déjà vers la surface, attirées par l'odeur des âmes humaines.

Il désigna le lac.

"Préparez-vous."

Tous trois s'étaient déjà occupés d'une vingtaine d'horreurs reptiliennes lorsque le reste des Saints arriva, utilisant des Mémoires pour ralentir leur descente.

L'équipe d'assaut se regroupa sur la rive du lac et se prépara à avancer. Regardant autour de lui, Saint Jest poussa un lourd soupir.

"...Et moi qui pensais que l'humidité était terrible. Non, attendez !"

Son expression devint soudainement tendue.

Les autres le regardèrent avec inquiétude.

"Qu'y a-t-il, Seigneur Jest ?"

Le vieil homme resta silencieux quelques instants, puis dit avec hésitation :

"Entrée, fissure, humidité... os... il doit bien y avoir une blague là-dedans, non ? N'est-ce pas ?"

La même femme qui l'avait réprimandé plus tôt lui jeta un regard noir.

"Seigneur Jest !"

Le vieil homme sourit.

"Je parie que Seigneur Shadow voit où je veux en venir."

Sunny était heureux que son visage soit caché derrière un masque.

Il commençait à prendre conscience de la façon dont le vieil homme avait reçu son Vrai Nom si particulier.

Je crois qu'Effie me manque.

Réprimant l'envie de secouer la tête, il se tourna vers le sud et observa les mouvements des ombres dans la jungle environnante.

Initialement, le corps d'expédition devait aller jusqu'à la Troisième Côte et pénétrer dans les Creux, tout près de l'emplacement supposé de la Citadelle. Cependant, Nephis avait changé le plan pour gagner du temps — à présent, ils étaient beaucoup plus au nord, près de la Deuxième Côte, ce qui signifiait que les Saints devaient parcourir une grande distance pour atteindre leur but.

Cela n'allait pas être facile.

Sunny avait confiance en la puissance de l'Équipe Transcendante. Nephis et lui étaient suffisants pour venir à bout des abominations Supérieures qui habitaient les Creux, tant qu'ils procédaient avec précaution. Avec une douzaine de Saints les accompagnant, atteindre la Citadelle ne devrait pas poser de problème.

Les Créatures du Cauchemar Maudites, en revanche, étaient totalement différentes.

Par chance, la plupart d'entre elles étaient faciles à éviter. Grâce à son sens de l'ombre, Sunny pouvait généralement découvrir où se trouvaient les véritables horreurs de Godgrave — principalement parce que les abominations Maudites étaient si puissantes que leur simple existence exerçait une pression sur le monde.

Cependant, il y avait toujours une exception à la règle. De plus, il craignait que ces êtres terribles n'abandonnent leurs terrains de chasse habituels, attirés par la présence de tant d'âmes humaines puissantes.

Il fallait donc faire un choix.

Les membres de l'équipe d'assaut pouvaient avancer vers leur objectif à toute vitesse en prenant leur forme Transcendante, ou ils pouvaient y aller doucement et avancer en tant qu'humains, en passant plusieurs jours à braver la jungle. Les deux options présentaient leurs propres risques, et la décision finale lui incombait, puisqu'il était censé être le guide.

Sunny hésita.

Il était tenté d'opter pour l'approche la plus rapide, car rester dans les Creux une minute de plus que nécessaire était un pari.

Mais... après trois semaines de lutte sans fin, la fatigue s'était emparée des Saints. Pire encore, ils commençaient tous à manquer d'essence, et tous n'étaient pas comme lui, qui pouvait maintenir sa forme Transcendante indéfiniment — ou du moins la plus grande partie, car garder toutes ses incarnations manifestées consommait toujours son essence.

La plupart des Saints en brûlaient une quantité considérable pour maintenir leur Transformation. Certes, ils n'étaient pas si épuisés au point d'être incapables d'atteindre la Citadelle, mais s'ils allaient aussi vite que possible, tout le monde serait presque à plat au moment où ils l'atteindraient.

Et Sunny avait le sentiment que tuer le gardien de la Passerelle demanderait plus qu'un petit effort, même de la part d'une équipe aussi puissante que celle-ci.

Ainsi, aller lentement et passer quelques jours à reconstituer leurs réserves semblait être une décision plus prudente.

...Suivons ce plan, alors.

Quoi qu'il en soit, leur avancée ne pouvait être qualifiée de lente que si on la comparait à la vitesse de leurs formes Transcendantes. Ce n'était pas comme si les Saints manquaient de vitesse en tant qu'humains.

Faisant signe à l'équipe de le suivre, Sunny choisit un chemin et se lança dans un sprint modéré.

Rapidement, la rive du lac disparut derrière le feuillage écarlate, et la jungle les enveloppa comme un voile affamé.
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Il leur fallut quatre jours pour atteindre la zone désignée, ce qui était un peu plus long que ce à quoi Sunny s'attendait. Ses estimations n'avaient pas tenu compte de l'inondation torrentielle qui avait noyé les Creux, transformant la vaste jungle souterraine en une terre d'une sombre beauté, faite de rivières abondantes, de lacs profonds et d'îles vermillon envahies par la végétation.

De grandes colonnes de lumière pâle se déversaient ici et là, illuminant le feuillage humide et la surface scintillante de l'eau qui s'écoulait.

L'inondation avait ravivé l'ensemble de l'écosystème des Creux. De nombreuses Créatures du Cauchemar faibles avaient été forcées de fuir leurs tanières et leurs repaires à cause de l'inondation, migrant vers les hauteurs en quête de sécurité — de terribles prédateurs se cachaient dans l'eau, attendant avec impatience l'occasion de chasser et de se gaver une fois de plus.

Cela dit, les abominations qui migraient étaient des proies faciles pour les horreurs plus puissantes qui régnaient sur les hautes terres, et nombre d'entre elles finirent tout de même par être dévorées. Les Creux avaient toujours été un endroit cruel, mais ces derniers jours, ils étaient devenus le théâtre d'un carnage inimaginable. Des rivières de sang se déversaient sous le linceul de feuilles écarlates, et de terribles gémissements résonnaient dans les ténèbres sans fin.

Les quatorze Saints se dirigèrent vers le sud. Sunny les guidait à travers la jungle avec la plus grande prudence, mais il était impossible de rester en sécurité dans cet enfer vibrant. De temps à autre, ils devaient mouiller leurs lames de sang — les abominations qui les attaquaient étaient puissantes, féroces, nombreuses... et, pire que tout, diaboliquement rusées.

Il s'agissait d'anciens prédateurs qui avaient survécu à la cruauté impitoyable du monde d'en haut et qui avaient passé d'innombrables années à se battre pour avoir le droit d'exister dans le crépuscule d'en bas.

Pourtant... les porteurs du Sortilège du Cauchemar étaient des bêtes bien plus terrifiantes.

Aucun des quatorze Saints n'était faible, et ensemble, ils formaient une force dont même les terribles habitants des Creux devaient se méfier. La force de conquête tua d'innombrables Créatures du Cauchemar Corrompues et pas mal de Supérieures, également, en se déplaçant vers le sud à une vitesse constante.

Tant qu'ils ne rencontraient pas d'abomination Maudite, les Saints étaient plus que capables de faire face aux périls de l'ancienne jungle.

Tout n'était pas noir non plus.

Bien que le voyage ait été semé d'embûches et de dangers, les champions Transcendants reconstituaient peu à peu leurs réserves d'essence. C'était particulièrement vrai pour Sunny — la surface de Godgrave était éternellement baignée par la lumière du soleil, alors qu'ici, dans les Creux, une profonde obscurité régnait. Entouré d'ombres, il était dans son élément source et pouvait donc absorber l'essence spirituelle présente dans l'air.

Ils ne dormirent pas pendant les trois premiers jours, puis dégagèrent une petite ruine et y campèrent pour se reposer et se préparer à l'assaut de la Citadelle.

Entre-temps, la tempête était passée et les grandes chutes d'eau qui se déversaient dans les Creux depuis la surface s'étaient taries. L'air était humide et brumeux, imprégné d'une chaleur étouffante. Les Saints au repos avaient retiré les couches extérieures de leur armure, ce qui faisait pâlir d'envie Sunny.

Il regrettait que Serpent ne soit pas encore un titan — sinon, il aurait pu lui ordonner de prendre la forme de la Bête Hivernale, ce qui aurait résolu le problème de la chaleur une fois pour toutes.

Au moins, Sunny était assez mature maintenant pour ne pas s'énerver à la vue de tant de belles personnes portant le minimum de vêtements nécessaire pour préserver la dignité de leurs corps sans défaut.

...Ou plutôt, il n'y avait qu'un seul corps qui l'intéressait ici.

À sa grande surprise, l'ambiance parmi les Saints n'était pas du tout tendue. Au contraire, nombre d'entre eux étaient à l'aise, plaisantant et riant tranquillement tout en partageant de la nourriture et de l'eau. Une terrible bataille les attendait demain, mais il s'agissait des meilleurs guerriers du Domaine de l'Épée — ils avaient bravé les Cauchemars et les périls du Royaume des Rêves pour atteindre la Transcendance, alors affronter la mort n'avait rien de nouveau pour eux.

Seigneur Jest était en train de raconter une histoire, faisant des gestes avec sa canne pour illustrer les points les plus importants :

"Lorsque j'ai contracté le Sortilège du Cauchemar, ma mère a cru que j'étais simplement paresseux et que je ne voulais pas aller à l'école — y aller était un grand privilège à l'époque, alors inutile de dire qu'elle était en colère ! C'est ainsi que je me suis retrouvée avec des fesses douloureuses juste avant le Premier Cauchemar. Ma mère n'était peut-être pas une Éveillée, mais elle savait très bien comment donner une bonne correction..."

Il gloussa d'un air nostalgique.

"Quoi qu'il en soit, lorsque je suis revenu du Cauchemar et que j'ai raconté aux gens que j'avais combattu des démons dans un monde magique et que je possédais des pouvoirs surnaturels, ils ont été très impressionnés. Tellement impressionnés, en fait, qu'ils m'ont envoyé dans un asile psychiatrique... c'est là que j'étais quand les Créatures du Cauchemar se sont déchaînées à travers le monde. Remarquez, les enfants, personne ne savait ce qu'étaient les Créatures du Cauchemar à l'époque, et encore moins comment en tuer une. En fait, on ne les appelait pas encore Créatures du Cauchemar — les gens les appelaient plutôt "les infectés", par habitude..."

La belle Sainte qui avait le moins supporté les plaisanteries du vieil homme — Sainte Helie — le regardait avec une pointe d'admiration.

"Oncle Jest... attendez. Mais les Créatures du Cauchemar n'auraient-elles pas dû apparaître avant les premiers Dormeurs ? Comment se fait-il que personne ne vous ait cru ?"

Sa question était assez innocente, mais elle poussa le Seigneur Rivalen à en poser une autre.

"Et il aurait dû y avoir des millions de personnes qui s'endormaient inexplicablement à l'époque. Pourquoi votre mère pensait-elle que vous étiez simplement paresseux ?"

Roan ajouta avec un sourire :

"Mais ne vous a-t-on pas envoyé dans un asile psychiatrique bien avant que vous ne deveniez un Dormeur ? C'est ce que vous avez dit la dernière fois..."

Saint Jest les regarda avec indignation.

"Qu'est-ce que vous en savez, bande de gamins ? Arrêtez de gâcher mon histoire !"

Sunny sourit derrière son masque.

Il aurait aimé rester pour écouter les histoires de la Première Génération — même si le narrateur n'était pas fiable — mais il devait se concentrer sur l'exploration du chemin vers la Citadelle.

Il laissa donc les Saints se reposer et sortit, envoyant deux de ses ombres au sud.

Contrairement aux autres membres de la force de conquête, il était tendu.

À la fois parce que la créature qui gardait la Citadelle était vraiment terrifiante, et pour une autre raison.

J'ai fait une erreur.

Lorsque Mordret avait envahi le Domaine de l'Épée, Sunny avait été trop pressé. Il avait répondu à l'appel de Cassie et était arrivé au camp principal de l'Armée de l'Épée sans savoir que ses ordres allaient changer — au lieu d'attaquer les lignes de ravitaillement de Song, il était ici, dans les Creux, et se préparait à aider Anvil à étendre son Domaine.

Le problème, cette fois, était que le Seigneur des Ombres était là dans toute sa gloire — les quatre ombres qui composaient son personnage étaient présentes.

Ce qui signifiait qu'il n'en restait plus aucune dans le Temple Sans Nom.

Seishan et Chante-Mort étaient actuellement en train de conquérir leur propre Citadelle, loin à l'ouest. Maîtresse des Bêtes protégeait le bastion de l'Armée du Chant et nettoyait lentement l'ouest de la Plaine de la Clavicule.

Tueuse de Lumières ne s'étant jamais montrée après le conseil de guerre, il n'avait aucune idée de l'endroit où elle se trouvait.

La Reine des Vers savait que le Seigneur des Ombres s'était allié à Valor. C'était facile de déduire qu'il serait utilisé pour perturber leurs lignes d'approvisionnement... Revel dirigeait-elle une petite force de guerriers d'élite pour repousser le supposé groupe de raiders ?

Ou avait-elle prévu d'attaquer le Temple Sans Nom directement ?

Dans ce cas...

Cela pourrait être gênant.

La Citadelle de Sunny n'était pas sans défense, même s'il n'y était pas personnellement. Cauchemar la protégeait. Plus important encore, elle avait le Gardien — l'être invisible qu'aucun Saint ordinaire ne pouvait sentir, et encore moins détruire.

Et Sunny était lui-même bien plus proche de la limite sud du Passage du Sternum qu'il ne l'était auparavant. Il pouvait retourner au Temple Sans Nom assez rapidement, si nécessaire. Qui plus est, il pouvait se rendre dans le monde réel et revenir dans la grande salle du Temple Sans Nom en quelques minutes à peine.

Mais tout de même...

Sunny était mal à l'aise.

Je renverrai une ombre juste après la conquête de la Citadelle. Juste au cas où.

Perdre le Temple Sans Nom n'était pas une option, il devait donc être prudent.

Fronçant les sourcils derrière son masque, il tourna son regard vers le sud.

Demain, ils affronteraient le gardien de la vieille ruine et le défieraient dans une bataille...

Et après cela, la nature de la guerre à Godgrave changerait irrévocablement.
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Ils se mirent en route le matin — qui n'était pas différent de la journée à Godgrave. La jungle, qui grouillait de Créatures du Cauchemar auparavant, devenait peu à peu silencieuse et sinistrement vide à mesure qu'ils avançaient vers le sud, ce qui rendait les Saints tendus par cette tranquillité soudaine.

Même les plantes, qui étaient aussi prédatrices que les bêtes de la jungle écarlate, restaient immobiles.

C'était parce que la force de conquête entrait sur les terres du maître de la vieille ruine... la créature qu'elle devait vaincre.

Alors qu'ils avançaient, Saint Jest rattrapa par hasard Sunny, qui menait le groupe. Le vieil homme s'aidait de sa canne pour écarter les branches et les lianes, l'air agacé par la chaleur et l'humidité.

"Ce gardien que nous sommes censés tuer... quel genre de créature est-ce déjà ?"

Sunny tourna brièvement la tête, jetant à Saint Jest un regard impassible.

"Je n'en sais rien. Même si j'ai exploré les Creux avec désinvolture, je n'ai jamais manqué d'éviter de m'approcher trop près de cet endroit. Tout ce que je peux dire, c'est que le gardien de la Citadelle est une Créature du Cauchemar Supérieure... une Terreur, peut-être. Voire un Titan."

Le vieil homme se mordit les lèvres.

"Une Terreur Supérieure, vraiment ? Par tous les dieux, le monde change... il fut un temps où l'existence de tels êtres n'était qu'une théorie. En fait, je me souviens m'être violemment moqué d'une bande d'universitaires pour avoir suggéré l'existence d'une chose aussi déraisonnable ! Et me voilà en route pour la première bataille. Qui est l'imbécile maintenant, hein ?"

Sunny sourit derrière son masque.

"Je dirais que nous sommes tous des imbéciles, pour avoir choisi d'affronter volontairement une telle créature."

Il marqua une pause, avant d'ajouter sur son ton froid habituel :

"Mais qu'y a-t-il de mal à être un imbécile ?"

Saint Jest lui jeta un regard surpris, puis se mit à rire.

"Exactement ! Je n'aurais pas dit mieux. Quel sentiment poignant... maintenant, il ne nous reste plus qu'à travailler sur notre prestation..."

Très vite, la canopée de la jungle s'écarta et ils se retrouvèrent au bord d'un vaste lac. Des dizaines de rivières s'étaient réunies pour le former, et même si la tempête était déjà passée, le lac était toujours rempli et profond.

Au centre du lac, une haute structure émergeait de l'eau. Elle ressemblait à la fois à un magnifique temple et à un grand château... cependant, ce château ne ressemblait à aucun autre que Sunny avait vu.

Ses murs étaient faits de bois pâle et non de pierre, mais pas de planches ou de rondins. C'était comme si d'innombrables arbres blancs avaient poussé et s'étaient fondus en un tout homogène pour prendre la forme d'une structure imposante. L'ensemble formait un grand donjon qui ressemblait à une pagode, avec des toits de tuiles superposés, des avant-toits prononcés et des pignons triangulaires.

Les tuiles cramoisies des toits en pente étaient usées et décolorées, mais elles avaient dû être d'un écarlate éclatant autrefois, tout comme la canopée de la jungle. Le temple blanc était envahi par une mousse vermillon, des lianes et des branches d'arbres dépassaient des trous béants de ses toits brisés et de ses fenêtres vides. Tel quel, il ressemblait presque à un jardin vertical posé au milieu du lac.

Sunny l'étudia avec inquiétude, mais aussi avec curiosité.

Il se demandait à quoi avait servi cette belle structure, avant que la civilisation qui prospérait dans les Creux ne soit détruite.

S'agissait-il d'un lieu sacré où les gens venaient se recueillir ? Une forteresse qui les protégeait des dangers du monde brisé ? Un centre logistique où les navires voguant vers les confins des Creux venaient faire du commerce ?

Vu le nombre de rivières reliées au lac, la dernière hypothèse serait logique. Ou peut-être que les trois théories étaient vraies, et que le temple-jardin remplissait plusieurs rôles alors qu'il était entretenu par les anciens peuples.

Quoi qu'il en soit...

Sunny était presque sûr que Godgrave avait fait partie du royaume du Dieu du Soleil à une époque. En ce sens, la civilisation des Creux aurait été infectée par le Sortilège du Cauchemar, et détruite en conséquence — tout comme la civilisation de la Mer du Crépuscule.

Il avait été témoin de ce dont ces gens étaient capables dans les ruines de Condamnation. Bien qu'ils ne possédaient pas la technologie et les machines de guerre du monde réel, le royaume du Dieu de la Guerre, ils n'étaient pas moins avancés qu'eux à bien des égards... et même supérieurs sur certains points, à en juger par l'ingéniosité de la sorcellerie utilisée pour créer les asuras.

Une telle civilisation s'était effondrée, et à présent, les Créatures du Cauchemar régnaient sur ses ruines.

Le caractère sacré du château-jardin avait disparu, remplacé par une vile corruption. Et l'abomination dont il était devenu le repaire serait terrible, à n'en pas douter.

Sunny soupira et étendit son sens de l'ombre vers l'avant. Quelque chose se cachait là, derrière les murs de bois pâle... il pouvait en sentir l'inquiétante menace, mais pas grand-chose d'autre.

...Damnation.

Il aurait vraiment préféré qu'il ne pleuve pas, et qu'ils puissent rejoindre la Citadelle à pied. Il en avait assez de plonger dans des lacs périlleux.

"Inutile de perdre du temps. Allons-y."

Les Saints se préparèrent au combat. En peu de temps, Saint Roan prit sa forme Transcendante — un magnifique lion à la fourrure blanche et aux yeux ambrés apparut soudain sur la rive du lac, les points vitaux de son puissant corps protégés par une armure raffinée. Tournant son énorme tête, la bête géante abaissa une aile et permit aux autres de grimper sur son large dos.

Les seules exceptions étaient Nephis, qui invoqua ses ailes, et Sunny, qui se transforma en corbeau.

Le lion blanc poussa un grognement grave et réverbéré et se décolla du sol. Ses ailes soulevèrent un petit ouragan, et il prit son envol, dominant les eaux sombres du lac en direction de la Citadelle.

Sunny et Nephis le suivirent.

...À sa grande surprise, ils atteignirent le temple lointain sans encombre. Le lac restait immobile, comme s'il n'y avait pas d'essaims d'abominations terribles se cachant dans ses profondeurs. En fait, Sunny ne percevait aucun mouvement dans l'eau.

Et pourtant, il pouvait jurer que l'eau sentait légèrement le sang. Il avait presque l'impression que quelqu'un l'observait.

Ils atterrirent sur les marches qui menaient aux portes de la Citadelle en ruine. Les Saints descendirent et Roan abandonna sa Transformation.

Nephis prit la tête et s'avança avec une prudence tendue, gardant son épée à portée de main.

Personne ne parla, craignant d'informer l'ennemi de leur arrivée.

Ils venaient à peine de franchir la porte et de pénétrer à l'intérieur du temple-jardin quand Sunny le sentit enfin...

Pas une ombre, mais un mouvement de toutes les ombres, comme si une source de lumière fonçait sur eux à une vitesse terrible.

...Un flash jaillit soudain, et une flèche qui semblait être tissée de clair de lune frôla Nephis, transperçant la poitrine d'un des Saints.
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La flèche visait la tête de Neph, mais malgré sa rapidité, elle parvint à l'esquiver. La pointe de la flèche laissa une longue entaille sur sa joue, puis transperça la poitrine d'un Saint qui se tenait derrière elle.

Un tir depuis les hauteurs.

Ce fut la première pensée qui traversa l'esprit de Sunny, qui avait inconsciemment tracé la trajectoire de la flèche.

Après cela, pendant quelques instants, tout alla trop vite pour qu'il puisse réfléchir.

Le Saint blessé poussa un glapissement étouffé et commença à tomber, le sang se répandant sur le sol en bois. Son armure aurait dû être assez robuste pour, sinon dévier, du moins dissiper la force de la flèche, afin qu'elle ne le transperce le moins possible. Cependant, la flèche de clair de lune sembla ignorer la résistance du métal enchanté et la résilience de la chair Transcendante, le tuant sur le coup.

C'est ainsi qu'un Saint mourut.

"Embuscade !"

Avant que quiconque ne puisse réagir, Sunny invoqua les ombres et créa un mur impénétrable devant eux. Presque instantanément, deux autres flèches éthérées le frappèrent, les impacts produisant des coups de tonnerre. Le mur d'ombres trembla et se fissura.

Nephis se déplaçait déjà.

Curieusement, elle ne s'élançait pas dans les ténèbres pour réduire la distance qui la séparait de l'archer caché. Au contraire, elle tournait sur elle-même, cherchant quelque chose au-delà des portes du château.

La fine coupure sur sa joue ne s'était pas encore mise à saigner et brillait doucement d'une lumière éthérée et pâle.

"Grande Muraille !"

Son épée pointait vers l'extérieur.

Une fraction de seconde après la matérialisation du mur de Sunny, Seigneur Rivalen avait déjà répondu à son appel. L'air derrière eux scintilla, et un champ de force invisible se manifesta dans la porte de la Citadelle. Ses faibles contours ressemblaient à une grille de boucliers fantomatiques imbriqués les uns dans les autres...

Mais avant que les boucliers ne se referment, deux autres flèches — celles-ci faites de bois et d'acier, et non de clair de lune — se glissèrent dans les interstices qui se rétrécissaient rapidement, frappant deux autres Saints dans le dos.

L'une d'elles frappa le mince espace entre le bord du plastron d'un homme et son casque, transperçant son cou. L'autre atteignit la fissure entre la partie avant d'une cuirasse et la partie arrière, se faufilant entre les côtes de la victime.

Le niveau de précision nécessaire pour effectuer de tels tirs était inimaginable.

Le premier Saint fut tué sur le coup, mais le second survécut malgré ses lourdes blessures. À moins qu'un puissant guérisseur ne prenne le temps de soigner sa blessure, il ne participerait pas à la bataille.

Finalement, les deux corps tombèrent au sol. La flèche de clair de lune s'estompa et se dissout dans le néant, laissant dans son sillage une lueur lancinante. La coupure sur la joue de Neph se couvrait de sang... la force de conquête, réduite à douze membres en un instant, était maintenant protégée de toutes parts grâce à la barrière d'ombres et à l'égide invisible de Saint Rivalen.

L'espace d'un instant, rien ne se produisit.

Ils possédaient une puissance dévastatrice, mais encerclés et ne sachant pas où la diriger, les champions du Domaine de l'Épée se trouvaient dans une position délicate.

Sunny tenait l'odachi serpentin, prêt à agir. Nephis restait immobile, le visage profondément renfrogné... il y avait quelque chose d'anormal chez elle, mais il ne pouvait pas dire immédiatement quoi.

Sainte Helie, la femme sévère qui avait réprimandé Jest de Dagonet pour ses plaisanteries, avait encoché une flèche sur la corde de son arc. Le vieillard lui-même avait tordu le manche de sa canne, révélant une épée cachée. Des arcs électriques dorés dansaient autour de la silhouette d'acier de Roan, illuminant son beau visage sombre.

Rivalen d'Aegis Rose était agenouillé près du Saint blessé, le protégeant avec son bouclier.

...Pourquoi je ne sens rien ?

Sunny se sentait très mal à l'aise de ne pas avoir détecté les ennemis à l'avance. De toute évidence, ce qui les avait attaqués n'était pas une Créature du Cauchemar...

Non. C'étaient des humains.

Des champions Transcendants de Song.

Ses yeux s'écarquillèrent légèrement et un sourire tordu se dessina sur ses lèvres derrière le masque.

Quelle audace...

Tout le monde s'attendait à ce que les chefs de l'armée du Chant, qui avait perdu la guerre au début, concentrent toutes leurs forces sur la conquête de la Citadelle située à l'extrémité ouest de la clavicule du dieu mort — celle-ci étant, après tout, assez proche de leur camp

Et c'est ce qu'ils firent. Cependant, les Saints semblaient également s'être attaqués à la Citadelle située au nord du sternum du squelette titanesque, envoyant une petite équipe pour s'y infiltrer en secret et tendre une embuscade à la force de conquête de l'Armée de l'Épée.

Une stratégie audacieuse, surtout si l'on considère qu'il aurait été difficile pour une poignée de Saints de s'enfoncer aussi loin dans les Creux sans l'appui d'une armée.

Mais...

Pouvaient-ils vraiment espérer survivre à une bataille contre Étoile Changeante du clan de la Flamme Immortelle et le Seigneur des Ombres ?

L'audace ne payait pas toujours.

Sunny se serait attendu à ce que Nephis soigne le Saint blessé, mais au lieu de cela, elle leva son épée et dit d'un ton ferme :

"Révélez-vous."

Pendant un instant, il fut stupéfait par la puérilité de sa demande. Pourquoi l'ennemi en embuscade révélerait-il sa position bien cachée et renoncerait-il à l'avantage ?

Il ne répondrait certainement jamais à son appel.

Mais... sans doute n'avait-il pas compris quelque chose au monde.

Car l'instant d'après, il sentit enfin les ombres bouger à nouveau, tandis que quelque chose d'énorme volait vers eux depuis l'obscurité du temple antique.

Une énorme créature s'éleva au-dessus du plancher, puis plongea, s'écrasant contre le mur d'ombres dans un vacarme assourdissant. La barrière s'effondra finalement, et Sunny vit la forme de la chose morte qui s'étalait sans bouger sur le sol.

Il s'agissait d'une abomination imposante, vaguement humanoïde, enveloppée d'une robe sombre flottante. Une armure argentée complexe recouvrait ses longs bras et son torse mince, et six paires d'ailes grises magnifiques sortaient de son dos, gisant sur le sol dans un désordre brisé et ensanglanté.

Cela avait dû être grandiose et éprouvant autrefois. Mais maintenant...

Elle était morte.

Le géant ailé n'avait pas sauté sur la barrière d'ombres. Il avait simplement été lancé sur celle-ci par quelqu'un de puissant, jeté comme un sac de chair morte.

L'expression de Sunny s'assombrit.

C'est... le gardien de la Citadelle.

Il n'y avait pas de flèches de clair de lune volant vers eux depuis les hauteurs. Au lieu de cela, ils entendirent un bruit de pas.

Puis, une silhouette élancée sortit des ténèbres, transperçant les douze Saints d'un regard froid et arrogant.

C'était une femme époustouflante, aux cheveux noir de jais et aux yeux qui semblaient taillés dans de l'obsidienne pure. Son corps svelte était enveloppé d'une armure en cuir sombre, et elle maniait une épée courbée semblable à un tachi, dont le pommeau était enveloppé d'un cordon de soie noire.

Avec sa peau d'albâtre, sa beauté exquise et son expression froide, elle était indéniablement stupéfiante... mais, plus encore, sa présence était vaste et oppressante, comme l'étendue sans lumière d'un océan sombre et illimité.

La femme croisa le regard de Neph et parla fort :

"Je suis Revel, la Tueuse de Lumières."

Ses lèvres séduisantes se tordirent légèrement en un semblant de sourire sombre et sans joie. Elle pointa son épée vers l'avant et dit, d'une voix froide et distante

"...Bienvenue dans le Domaine du Chant."

Au moment où elle prononça ces mots, le cadavre de la Terreur Supérieure s'agita soudainement.

Les corps des deux Saints tués remuèrent également, se dirigeant vers leurs anciens camarades avec des mains meurtrières.


  
    

Chapitre 1886 – Danseuse Sombre


Traducteur/Checker: Gray

Bon sang.

Tueuse de Lumières s'était déjà emparée de la Citadelle...

Et, par conséquent, le Domaine de Ki Song s'était déjà étendu sur Godgrave.

Sunny tira quelques autres conclusions dans l'instant qui précéda la résonance des mots de Revel dans l'obscurité de l'ancien château et la réanimation des cadavres, mais il n'y avait pas beaucoup de temps pour la contemplation.

Puisque Revel était là, la première flèche avait dû être tirée par Voile-Lunaire. Les deux de derrière... devaient appartenir à Traqueuse Silencieuse.

Qui d'autre était là ?

Trois Saintes, qu'elles soient filles de la Reine ou non, n'étaient pas suffisantes pour affronter la force de conquête de l'Armée de l'Épée... même avec l'élément de surprise de leur côté. À moins que Ki Song ne soit ici en personne, il avait du mal à comprendre quel était leur plan.

Et elle ne pouvait pas être là en personne — pour la simple raison que seuls deux des quatorze Saints étaient morts, pas tous.

Les cadavres des deux champions tués s'animèrent, se jetant sur leurs anciens camarades. Ils ne firent pas grand-chose — à peine avaient-ils remué que l'épée de Neph en décapitait un, tandis que l'autre était macabrement démembré par l'épée-canne de Saint Jest. Cela se passa en un battement de cœur, si rapidement que Sunny ne remarqua même pas le mouvement de la fine lame.

Le cadavre de la Terreur Supérieure fut repoussé par un éclair aveuglant que Roan semblait avoir fait jaillir de son épée. La créature fut ralentie, mais pas détruite.

Les autres Saints de l'Épée se mirent tous en mouvement, se dispersant en invoquant la puissance de leurs Aspects ou en prenant leurs formes Transcendantes.

Soudain, la zone devant les portes du château devint très encombrée.

Sunny remarqua que Saint Rivalen, sous sa forme de rhinocéros lourdement armé, fonçait sur les portes en bois de l'ancienne forteresse et les traversait en trombe, en route pour défier Traqueuse Silencieuse.

La forme Transcendante de Sainte Helie était celle d'un centaure imposant et gracieux — utilisant ses quatre sabots pour s'élancer, elle décocha simultanément une flèche.

Il ne perdit pas de temps à regarder.

Sa cible était Revel.

Avant que la flèche d'Helie n'ait pu frapper, Sunny avait déjà traversé les ombres tout en donnant un coup avec son odachi. Il avait un sentiment de lourdeur dans la poitrine — si sa dernière conclusion était correcte, ce serait sa seule chance de mettre fin à la bataille facilement.

Malheureusement, Tueuse de Lumières était trop rapide et trop habile. S'éloignant d'un pas facile, elle dévia son coup avec sa pointe acérée, malgré la nature soudaine et imprévisible de son attaque. Elle esquiva également la flèche d'Helie avec le même mouvement.

"Le Seigneur des Ombres, je présume..."

Sa voix rauque restait calme.

Sunny se maudit intérieurement.

L'instant d'après, un hurlement assourdissant sembla briser le monde, et une silhouette bestiale bondit de quelque part, atterrissant entre les Saints du Domaine de l'Épée.

Un léger sourire tordit les lèvres de Revel.

"...Vous êtes à moi."

Ce disant...

Une marée de ténèbres pures noya soudain tout ce qui les entourait — de vraies ténèbres élémentaires. Elle étouffa le sens de l'ombre de Sunny, le rendit aveugle et le coupa en même temps de son élément source.

Une fraction de seconde plus tard, il sentit l'espace lui-même se tordre autour de lui, et soudain, le fracas de la bataille devint lointain. C'était comme s'il avait été transporté ailleurs dans le château, le séparant du reste de la force de conquête.

Il ne savait pas s'il s'agissait d'une Mémoire utilisée par Revel, d'un pouvoir d'un autre Saint du Chant, ou d'un Composant de la Citadelle du lac. Cependant, il savait que, où qu'il soit, il y avait quelqu'un d'autre avec lui.

Les véritables ténèbres...

Les véritables ténèbres étaient l'ennemi naturel des ombres. Avec l'unicité et la variété des Aspects, Sunny savait qu'il tomberait tôt ou tard sur un Éveillé ayant une affinité avec celles-ci. Il devina également ce qui se tramait après avoir échoué à détecter l'embuscade et à voir Revel jusqu'à ce qu'elle s'avance devant les Saints du Domaine de l'Épée.

Pourquoi fallait-il que ce soit l'une des filles de Ki Song ? Quel rapport y avait-il entre les ténèbres et la lignée du Dieu Bête, que les princesses Song semblaient toutes partager bien qu'elles ne soient pas liées à la Reine par le sang ?

Heureusement... il n'était pas non plus sans défense contre les ténèbres élémentaires.

Sunny relâcha son odachi et le laissa tomber au sol. Avant qu'il ne le fasse, Serpent abandonna la forme d'Arme de l'Âme et se transforma en une Créature du Cauchemar qui ressemblait à une énorme luciole — l'une des abominations Corrompues que Sunny avait tuées il y a longtemps, dans la Forêt Brûlée.

Les ténèbres étaient peut-être l'ennemi naturel des ombres, mais elles craignaient la lumière.

Le corps de Serpent s'enflamma d'un éclat brillant, chassant les ténèbres — instantanément, Sunny put voir qu'il se tenait au milieu d'un vaste hall envahi par la végétation. Des racines et des lianes écarlates poussaient à travers les murs fissurés, le sol bombé et le plafond brisé, donnant l'impression d'être au cœur de la jungle.

Tueuse de Lumières se tenait à quelques mètres de lui, le regardant avec la même expression distante.

Ses ténèbres avaient reculé, mais elles n'étaient pas vaincues — au contraire, elles circulaient autour d'eux comme un nuage sombre, étouffant la lumière produite par Serpent. Pour l'instant, il semblait y avoir un équilibre fragile entre les deux éléments, aucun ne pouvant détruire l'autre.

Sunny sourit derrière son masque tandis que Sainte et Fiélon sortaient de l'ombre.

"Vous ne pensiez tout de même pas que ça allait marcher, n'est-ce pas ?"

Revel étudia Sainte quelques instants, puis hocha la tête.

"Non, en effet."

Ce disant, deux silhouettes sortirent brusquement de derrière elle.

Le cœur de Sunny se glaça.

Des deux côtés de Revel, la Tueuse de Lumières — la première des filles de Ki Song à atteindre la Transcendance — se tenaient...

Deux copies parfaites d'elle.

Elles étaient toutes deux magnifiques, vêtues d'une armure en cuir sombre, avec des cheveux noir de jais et des yeux d'obsidienne... sombres, froids, et à couper le souffle.

Soudain, il y avait trois Revel devant lui... ou une Revel et ses deux incarnations.

C'était comme si Sunny regardait son propre reflet.

Ses yeux s'écarquillèrent légèrement.

Des Reflets...

L'instant d'après, les Reflets déchaînèrent deux marées de ténèbres, et la lumière fut soudain submergée...



Sur les marches en pierre à l'extérieur de l'ancienne Citadelle, plusieurs Saints affrontaient l'insaisissable Traqueuse Silencieuse.

Au-delà des portes, les autres étaient plongés dans un combat féroce contre trois monstres bestiaux. L'un d'eux était Hurlement Solitaire, une autre fille de Ki Song. Les deux autres étaient les Reflets de Mordret. Le cadavre de la Terreur Supérieure morte était également là — endommagé, mais implacable.

Au fond de la salle, Saint Jest de Dagonet faisait face à une imposante gargouille. Le noble visage de la créature, qui semblait taillé dans la pierre grise, arborait une expression distante et lugubre.

Le vieil homme sourit.

"Le Saint de Sorrow, hein ?"

La gargouille baissa légèrement la tête.

Saint Jest secoua la tête d'un air dépité.

"Bonté divine... cette fille, Ravensong, a envoyé l'homme le plus ennuyeux du monde pour se battre contre moi. Quelle méchanceté..."

Et ailleurs, au plus haut étage du majestueux château...

Nephis était entourée de trois jeunes femmes délicates. Chacune d'entre elles avait des traits enchanteurs, des cheveux blancs et de beaux yeux qui semblaient briller à la lumière du clair de lune.

Nephis avait encore la joue coupée et le côté gauche de son visage était couvert de sang.

Elle toucha brièvement la coupure et regarda ses doigts, fronçant les sourcils à la vue du sang.

"...Êtes-vous la Princesse Voile-Lunaire ?"

Les trois jeunes femmes sourirent.

Cependant, une seule prit la parole :

"En effet. Mais..."

L'éclat pâle de ses yeux s'estompa lentement, les transformant en deux fenêtres béantes sur un vide abyssal et sans lumière.

Soudain, la salle parut plus froide, plus sombre, et pleine d'un vide retentissant.

"On m'appelle aussi la Lune Noire. Ce nom, à mon avis, me convient mieux."

Nephis regarda à nouveau ses doigts.

Il n'y avait pas d'éclat sous sa peau. La lame de son épée restait terne, dépourvue de lumière incandescente.

...Sa blessure ne guérissait pas.


  
    

Chapitre 1887 – Jamais Auparavant


Traducteur/Checker: Gray

Une terrible bataille faisait rage sur les terres du château mystique, provoquant des grincements et des tremblements dans la Citadelle. Ses murs anciens se fissuraient, et des tuiles cramoisies pleuvaient des toits en pente, tombant dans les eaux tumultueuses du lac profond.

Le faible crépuscule des Creux était déchiré par des éclairs de lumière aveuglante.

Au bord de l'eau écumante, une femme taciturne vêtue d'une tenue de chasse noire bandait calmement son arc tandis qu'un énorme rhinocéros lui fonçait dessus en descendant l'escalier en pierre, réduisant en poussière les marches abîmées par les intempéries.

Inébranlable, la femme relâcha silencieusement la corde mouillée. Celle-ci fusa, laissant derrière elle un nuage de gouttelettes d'eau en forme de corde — la flèche sinueuse perça l'air humide et frappa infailliblement l'œil droit du rhinocéros, quelques instants avant que la bête géante ne lui enfonce sa corne dans le torse.

Mais la bête était rusée. Elle ferma l'un de ses yeux juste avant que cette dernière ne l'atteigne — la pointe de la flèche utilisa la majeure partie de sa force destructrice pour pénétrer la lourde paupière, endommageant l'œil du rhinocéros, mais ne le tuant pas sur le coup.

Son mugissement furieux fit trembler le monde tandis que le sang coulait le long de son museau.

Cependant, avant que le rhinocéros ne puisse empaler la chasseresse sur sa corne, celle-ci bougea enfin.

Dans l'instant qui suivit, une gigantesque panthère noire bondit sur le géant en train de charger, lacéra de ses griffes la peau résistante de son cou et de son dos, et bondit dans les airs.

Atterrissant sur le mur du château, la panthère courut le long de sa surface, avant de tourner et de se propulser de nouveau en un clin d'œil. Des éclats de bois volèrent dans toutes les directions, et un flou noir se dirigea vers le sol, où deux autres Saints venaient d'émerger des portes brisées...

Une puissante secousse ébranla toute la Citadelle, et une onde de choc dévastatrice jaillit des ténèbres qui régnaient à l'intérieur, réduisant en poussière les vestiges des portes.

L'affrontement entre Grande Muraille et Traqueuse Silencieuse aurait été un spectacle pénible pour beaucoup — il était rare que deux Saints se battent l'un contre l'autre... ou du moins cela n'avait pas été le cas avant la Guerre des Domaines.

Mais aujourd'hui, ce n'était qu'un spectacle mineur en marge de la véritable bataille.

À l'intérieur du château, un enfer dont l'humanité n'avait jamais été témoin auparavant était en train de s'épanouir dans toute sa gloire meurtrière et épouvantable.

Huit champions Transcendants du Domaine de l'Épée affrontaient Hurlement Solitaire du Clan Song et le Saint de Sorrow, aidés par deux Reflets envoyés par Mordret, le Prince de Rien. Ces nombreux humains Transcendants ne s'étaient jamais battus jusqu'à présent.

Les forces violentes libérées par l'affrontement des Saints avaient ravagé l'intérieur de l'ancienne Citadelle, la transformant en une scène de destruction totale — elle avait peut-être résisté à la chute de la civilisation qui l'avait construite, à la réalité impitoyable des Creux, et à des milliers d'années de désolation, mais elle se défaisait lentement sous le carnage oblitérant de la bataille sanglante.

Les murs en bois se fissuraient. Le sol était sur le point de s'effondrer. Le plafond de la grande salle s'effritait, soutenu uniquement par les lianes et les racines des arbres qui avaient envahi le château sacré au cours des innombrables années.

La forme Transcendante de Hurlement Solitaire était celle d'un loup géant et monstrueux. Sa fourrure était noire comme le ciel nocturne, et ses yeux bestiaux brûlaient d'une flamme rouge frénétique. Des crocs terrifiants luisaient dans son énorme gueule, chacun plus grand qu'un homme adulte.

Ils étaient déjà peints en écarlate par le sang frais.

La princesse du Chant s'était elle-même heurtée à un noble lion, les deux s'enchevêtrant dans un ouragan dévastateur de blanc et de noir. Des éclairs dansaient dans l'air, et du sang fumant se répandait sur le sol brisé, s'écoulant dans les entrailles de l'ancienne Citadelle.

Les deux Reflets avaient également pris la forme de terrifiants loups noirs. Seulement... contrairement à Hurlement Solitaire, qui était une Bête Transcendante, tous deux étaient des Suprêmes.

Ils n'avaient pas la volonté et l'ingéniosité des humains, mais étaient bien plus forts. De plus, ils possédaient tous deux la lignée divine du Dieu Bête, tout comme la princesse du Chant, et par conséquent, les Saints de l'Épée ne pouvaient pas vaincre les Reflets malgré leur supériorité numérique.

Et pire que tout...

Le cadavre de la Terreur Supérieure tuée par les sœurs Song bougeait lui aussi, animé d'une volonté malveillante, indifférent à la douleur et presque indestructible.

Les corps des deux Saints tués dans l'embuscade bougeaient également. Celui qui avait été démembré par Jest de Dagonet se débattait faiblement sur le sol, incapable de se relever... celui qui avait été décapité par l'épée d'Étoile Changeante, en revanche, se relevait lentement, le sang coulant de son cou tranché le long de son plastron lustré. Un instant plus tard, il s'élança vers l'humain le plus proche, enfonçant ses doigts dans sa chair.

Surpris et momentanément immobilisé, le Saint saisi activa l'une de ses Capacités d'Aspect pour trancher les bras du mort. Cependant, il n'eut pas l'occasion de le faire — à cause du délai, il ne put esquiver à temps, et la patte d'un loup frénétique s'écrasa sur lui, éventrant son armure, son torse et sa gorge.

Le cadavre ensanglanté tomba au sol...

...Mais quelques instants plus tard, il bougea, se redressant lentement.

Saint Jest observa la scène avec une expression sardonique.

Se retournant vers l'imposante gargouille qu'il avait combattue, le vieil homme sourit.

"Quelle frustration ! Non seulement mon Aspect est inutile contre vous, mais vous protégez même la louve contre moi. Et votre corps de pierre refuse d'être coupé. Ah ! Si ce n'est pas de l'ironie, alors je ne sais pas ce que c'est..."

Son sourire devint peu à peu sombre, sinistre et terriblement glacial.

"Mais vous savez, fils de Sorrow..."

Quelque chose bougea sous les vêtements de Jest, et sa forme commença soudain à changer, les déchirant.

Sa voix avait également changé, devenant grave et inhumaine :

"Le plus drôle, c'est que cela me donne encore plus envie de vous ouvrir..."

Il y eut un fracas assourdissant quelque part au-dessus d'eux, et la Citadelle trembla à nouveau — cette fois-ci beaucoup plus violemment que précédemment. Une partie des murs extérieurs s'effondra, révélant l'intérieur de plusieurs étages envahis par la végétation.

Une marée de ténèbres s'échappa de l'un d'eux, suivie de deux silhouettes qui tombaient.


  
    

Chapitre 1888 – Un Joli Tour


Traducteur/Checker: Gray

Sunny était troublé.

Non seulement parce qu'il se trouvait face à Revel la Tueuse de Lumières et deux Reflets, séparé du reste du groupe et n'ayant aucune idée de l'état de Nephis, mais aussi parce que la voix familière dans sa tête était silencieuse.

[Cassie ?]

Il n'y eut pas de réponse.

Soit les sœurs Song avaient un moyen d'isoler ceux qui entraient dans la Citadelle du monde extérieur — que ce soit à cause de la Citadelle elle-même, d'une facette mystérieuse du Domaine de la Reine, ou d'un autre moyen — soit quelque chose d'autre se passait à la surface, ne permettant pas à Cassie de diviser son attention.

Quoi qu'il en soit, à cet instant, Sunny réalisa qu'il s'était habitué à ce que la voyante aveugle soit sa compagne invisible, et qu'il en était devenu dépendant.

Son silence le mettait mal à l'aise.

Mais il n'avait pas le temps de s'y attarder...

Car Revel était déjà en train d'attaquer.

Les véritables ténèbres invoquées par elle et les deux Reflets avaient pris le dessus sur la lumière émanant de Serpent, noyant une fois de plus le hall envahi par la végétation. Le corps de la luciole géante s'assombrit, son éclat se perdant. Même la lueur infernale de Fiélon s'éteignit.

Sunny était à nouveau aveugle... il parvint tout juste à faire surgir une épée des ombres avant qu'elles ne soient consumées par les ténèbres.

Il recula d'un pas et déplaça son odachi. L'instant d'après, un violent impact se répercuta dans ses os, et il sentit une lame tranchante être bloquée par la sienne. Tournant la lame pour la coincer, Sunny déplaça calmement son poids et donna un coup de pied puissant vers l'avant — il y eut le bruit de semelles souples raclant le bois, comme si quelqu'un avait fait un bond en arrière, et son coup de pied ne frappa rien d'autre que de l'air.

Presque au même moment, il entendit un grognement irrité, et un long jet de flamme rouge repoussa momentanément l'obscurité, révélant les silhouettes des combattants.

Sainte s'était déplacée pour protéger Serpent de l'attaque mortelle lancée par l'un des Reflets — au moment où le hall fut brièvement enveloppé d'une faible lueur rouge, une épée tranchante se posa sur son bouclier, envoyant une puissante onde de choc se propager vers l'extérieur et arrachant les racines ancestrales.

Fiélon avait lui aussi été affaibli par les véritables ténèbres — le jet de flammes qu'il cracha ne parvint pas à attraper le second Reflet, qui bondit aussitôt dans les airs, lui assénant un coup de pied circulaire en pleine poitrine. Une autre onde de choc fendit le sol, et le géant d'acier recula en titubant.

Les deux Reflets ressemblaient à la Princesse Revel, magnifique et ténébreuse.

Mais Revel se tenait devant Sunny, à quelques mètres de là.

Alors qu'ils ignoraient tous deux les ondes de choc et que la lumière de la flamme de Fiélon s'éteignait, sa voix froide résonna dans les ténèbres :

"...Joli tour"

Elle semblait à la fois impressionnée et indifférente au fait qu'il ait réussi à dévier sa première attaque malgré le fait qu'il soit aveuglé par les ténèbres.

Un instant plus tard, sa voix se noya dans la cacophonie assourdissante de ses Ombres contre les Reflets de Mordret.

Merde...

Sunny changea de position et défendit son côté. Il y eut un autre impact, et bien qu'il ait empêché la lame de Revel de mordre dans son armure, sa pointe racla quand même le Manteau d'Onyx, le repoussant et manquant de le déséquilibrer.

La raison pour laquelle Sunny était capable de se défendre contre la Tueuse de Lumières était simple — c'était une combinaison de son expérience et de la Danse de l'Ombre, ainsi que de la triple augmentation offerte par ses ombres. Il n'avait peut-être pas eu le temps de saisir la véritable essence de son style de combat, mais il en savait assez pour prédire d'où elle attaquerait, et comment.

...Plus ou moins. Elle était trop rapide et puissante pour être une simple Sainte, ce qui signifiait que son Aspect lui accordait une sorte d'augmentation.

Néanmoins, l'épée de Revel était très similaire à un tachi, avec lequel Sunny savait très bien se débrouiller. Son Aspect, quant à lui, semblait lui permettre une liberté de mouvement absolue dans les ténèbres — un trait qui rappelait le Chevalier Noir de la cathédrale en ruine, que Sunny avait tué il y a de nombreuses années... ainsi que son propre Pas de l'Ombre, d'une certaine manière.

En fait, Sunny et Revel se ressemblaient même un peu. Ce n'était pas que leurs traits étaient si semblables — il y avait beaucoup de gens pâles aux cheveux de jais et aux yeux sombres dans le monde. C'est juste qu'ils partageaient un style assez austère.

Après tout, les ombres pouvaient facilement être confondues avec les véritables ténèbres, et vice versa.

C'est pourquoi Sunny pouvait deviner qu'elle essaierait de le tuer, jusqu'à un certain point. Il se défendait simplement contre ce qu'il ferait lui-même.

Cela avait fonctionné jusqu'à présent...

Mais combien de temps encore cela lui permettrait-il de rester en vie ?

Sans le sens de l'ombre, il ne pouvait pas deviner les intentions de Revel avec la Danse de l'Ombre. Sans la vue, il ne pouvait pas voir ce qu'elle faisait. Elle pouvait trahir ses attentes et lancer une attaque médiocre juste pour déjouer ses prévisions. Elle pouvait prendre l'avantage sur lui en se montrant simplement patiente.

Elle pouvait même le négliger complètement et s'occuper d'abord de l'une de ses Ombres par derrière.

Bon sang !

Sunny ne s'était pas autant senti impuissant depuis très, très longtemps.

La Citadelle gémissait et tremblait autour d'eux. Il affronta Tueuse de Lumières à plusieurs reprises, réussissant de justesse à éviter la mort face à un barrage d'attaques insidieuses et mortelles. Elle maniait l'épée avec brio et sa maîtrise du combat était redoutable. Il bloqua ou dévia certains coups et affaiblit l'impact des autres — l'épée de Revel ébranla son corps et laissa des cicatrices sur la surface du Manteau d'Onyx, mais son armure tint bon.

La lame tranchante se glissa quelques fois dans ses fissures, lui causant une douleur atroce, mais ne lui infligeant que peu de dégâts.

C'est... un bien vil enchantement...

L'épée de Revel semblait infecter tout ce qu'elle touchait d'un déluge de poisons puissants, provoquant concomitamment une douleur insupportable, une paralysie, un dépérissement et une nécrose.

Le Tissage du Sang les dévora goulûment, empêchant les poisons de se propager jusqu'à son cœur.

Une moquerie froide sortit des ténèbres.

"...Êtes-vous seulement humain ? Je ne sens pas du tout l'odeur de votre sang."

Sunny sourit de travers derrière son masque.

"Humain ? Non... Je ne suis qu'une ombre. Les ombres ne saignent pas vraiment."

Malgré son sourire, il avait l'air sombre. Survivre à l'assaut de Revel ne servait à rien — l'initiative était entièrement de son côté, et ses Ombres étaient ligotées par les Reflets de Mordret. A priori, au moins l'un d'entre eux devait être Suprême... sinon, Sainte aurait déjà anéanti son ennemi.

Si cela continuait, il allait perdre.

Et il y perdra la vie.

Enfin, pas vraiment. Au moins une de ses ombres serait détruite, laissant Sunny affaibli et privé d'une incarnation.

Mais il survivrait très probablement.

Même si les quatre ombres étaient tuées, l'âme de Sunny ne s'effondrerait pas — après tout, elle était fortifiée par le Tissage de l'Âme. L'âme d'un humain normal s'effriterait et se dissiperait si son intégrité était trop gravement atteinte, mais il était différent. Tant qu'il resterait au moins une parcelle de l'âme de Sunny, elle serait capable de se restaurer un jour.

Mais...

Qu'en était-il des autres Saints de la force de conquête ? De Roan ?

...De Nephis ?

Il fallait qu'il trouve une solution. Un changement tactique... une nouvelle stratégie.

Sunny serra les dents.

C'est alors... qu'il donna un ordre mental à ses Ombres.

Un instant plus tard, Fiélon se retourna, se précipita aveuglément sur le mur du hall envahi par la végétation, et le percuta à une vitesse effroyable.

Le poids du fléau et sa puissance Suprême firent trembler la Citadelle. Un pan entier du mur du château s'effondra, et Fiélon — ainsi que le Reflet qui le poursuivait — dégringola à l'extérieur, tombant dans le lac lointain.

Dans le chaos, Serpent se précipita vers Sainte et sauta dans les airs, se transformant en un odachi serpentin. Sainte écarta sa lame sombre et saisit la poignée de l'odachi d'une poigne ferme.

Et Sunny...

Sunny relâcha l'emprise sur son avatar, permettant au Seigneur des Ombres de se transformer.

Les véritables ténèbres consumaient les ombres sauvages, mais elles ne pouvaient pas consumer celles de Sunny — tout comme il ne pouvait pas commander ou manifester les ombres des êtres vivants.

Si son vrai corps était là, il n'aurait pas pu prendre une forme intangible, puisqu'il n'y avait pas d'ombres dans lesquelles plonger. Mais le Seigneur des Ombres était un avatar manifesté — par conséquent, sa forme naturelle était celle d'une ombre.

Sunny pouvait donc abandonner sa forme physique sans perdre le contrôle de l'incarnation. Il était devenu une ombre dans les profondeurs d'une mer de ténèbres.

L'espace d'un instant, quatre ombres — Hautaine et ses trois camarades — se noyèrent dans cette mer. La sensation était étrange et désagréable, comme si quelque chose rongeait l'âme de Sunny.

Cependant, il pouvait encore contrôler l'avatar.

Il fit donc quelque chose qu'il n'avait jamais essayé auparavant.

Suivi par les trois autres ombres, il rampa sur le sol dans la direction où Sainte se battait contre le Reflet...

Et s'enroula autour de son corps, fusionnant avec elle comme n'importe quelle autre de ses ombres.


  
    

Chapitre 1889 – Cœur de Pierre
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Les véritables ténèbres étaient l'ennemi naturel de Sunny.

Cependant, pour Sainte, c'était une arme.

Parce qu'elle était née dans le Monde Souterrain, là où les ténèbres régnaient.

Description de la Capacité [Cœur des Ténèbres] : "Un vestige d’une ancienne obscurité habite le cœur de cette Ombre, lui conférant des pouvoirs ténébreux."

Description de la Capacité [Manteau des Ténèbres] : "Les ténèbres enveloppent cette Ombre. Lorsqu’elle est entourée de ténèbres, et plus encore de ténèbres pures, sa rapidité et sa puissance augmentent. Ses blessures seront guéries, et son cœur se remplira davantage."

Description de la Capacité [Lame des Ténèbres] : "Les véritables ténèbres qui habitent le cœur de cette Ombre peuvent être invoquées sous la forme d'une arme redoutable, à condition que l'Ombre maîtrise l'utilisation de cette arme. La Lame des Ténèbres peut tuer les êtres de chair et d'esprit ; elle ne s'émousse jamais, ne faiblit jamais et ne se brise jamais. Il est également possible d'invoquer les ténèbres pour renforcer une arme ordinaire."

...Quand Revel invoqua la marée de ténèbres élémentaires, les pouvoirs de Sunny furent supprimés. Fiélon et Serpent furent également affaiblis.

Mais Sainte ne fit que se renforcer.

Il n'y avait pas une, mais trois sources de véritables ténèbres autour de la gracieuse chevalière de pierre — la Tueuse de Lumières et deux Reflets qui avaient reproduit son Aspect. Le cœur de Sainte débordait donc de puissance. Son corps était nourri par les ténèbres, devenant plus fort, plus rapide et plus endurant.

Et surtout, elle n'était pas aveuglée par les ténèbres — au contraire, sa perception n'en était que plus fine.

C'est pourquoi Sunny avait abandonné ses habitudes. Dans la plupart des batailles, il jouait le rôle de la lame principale de la Cohorte d'Ombres — tandis que les Ombres le soutenaient, c'était à lui qu'incombait la tâche de porter le coup fatal.

Mais dans la mer des ténèbres élémentaires, Sainte était la meilleure et la seule option. Les autres n'étaient pas seulement un choix peu judicieux, mais aussi un handicap... Sunny avait donc choisi de se retirer de la bataille, misant tout sur Sainte.

La chevalière taciturne était déjà renforcée par les ténèbres. Maintenant, trois de ses ombres lui avaient accordé leur bénédiction.

Et pour couronner le tout, Sunny fit quelque chose qu'il n'avait jamais fait auparavant — se transformant en ombre, il s'enroula autour de son corps de pierre, dans l'espoir d'ajouter la quatrième bénédiction aux trois autres.

Étonnamment, cela fonctionna.

Sunny se sentit... fusionner avec Sainte, comme ses ombres le faisaient habituellement. C'était une sensation étrange et indescriptible, mais pas désagréable. Au contraire, c'était naturel et même un peu euphorique, comme s'il faisait quelque chose qui lui était destiné depuis toujours.

Non pas qu'il aurait pu le faire avant de devenir un Saint. Même maintenant, Sunny ne savait pas si une telle chose aurait été possible s'il avait tenté la fusion avec son corps d'origine au lieu d'une incarnation.

Soudain, il se retrouva partagé entre deux états de conscience. L'un d'eux était le sien — il était conscient de son existence et de son identité, et même s'il ne pouvait pas tout à fait sentir les limites de sa forme intangible, il savait qu'elle était là. S'il le souhaitait, il pouvait s'éloigner de Sainte, retrouvant ainsi son indépendance.

L'autre état, cependant...

Il aurait haleté s'il avait eu une bouche pour le faire.

Sunny ne faisait plus qu'un avec la gracieuse chevalière de pierre.

Il ne contrôlait pas son corps, mais il partageait sa perception du monde. Il pouvait sentir la fraîcheur de l'armure d'onyx complexe au contact de sa peau de pierre, la profondeur feutrée de la grande puissance qui habitait son corps sans défaut, la chaleur de la flamme divine qui brûlait dans sa poitrine comme un moteur éternel, le flux de poussière rubis qui coulait dans ses veines.

Il pouvait également entendre tout ce que Sainte entendait, ce qui était plus qu'un humain Transcendant, et voir tout ce qu'elle voyait. Son champ de vision était quelque peu obstrué par l'étroite fente de la visière de son casque, mais restait étonnamment large.

Tout semblait différent de ce dont Sunny se souvenait, non seulement parce que les yeux de Sainte n'étaient pas du tout comme les siens, mais aussi parce qu'elle était beaucoup plus grande que n'importe quel humain, et que son point de vue était beaucoup plus élevé.

Sunny pouvait également ressentir les parties les plus ésotériques de sa perception — la masse de ténèbres qui habitait son cœur, le flux de ces ténèbres autour de lui, et d'autres choses qui n'avaient pas de nom dans le langage humain.

C'était probablement ce que Cassie ressentait lorsqu'elle utilisait sa Capacité Ascendante et partageait tous ses sens avec un autre être.

Sainte était bien plus semblable à un humain que Sunny ne l'aurait cru. Cependant, en même temps, la structure de son corps et ses sens étaient totalement étrangers, et lui auraient donné le vertige si Sunny ne s'était pas déjà habitué à des perspectives inhumaines grâce à la Danse de l'Ombre et à son utilisation intensive de la Carapace de l'Ombre.

Seulement, de cette façon, il était plongé dans un point de vue étranger beaucoup plus profond, plus poussé et plus complet que jamais auparavant. C'était une véritable révélation. En tout cas, c'était... exaltant. Le corps de Sunny était une machine bien huilée qui avait subi d'innombrables batailles pour devenir un vaisseau parfait pour lui, le summum de l'accomplissement athlétique — il était réactif, fort, agile, endurant, correctement conditionné et surtout Transcendant. Cependant, le physique de Sainte était différent.

Après tout, elle était un chef-d'œuvre créé par le Démon du Choix.

Son être était plus solide, plus monolithique et plus déterminé. C'était une œuvre d'art autant qu'un être vivant, et maintenant, sa puissance était davantage renforcé par les ténèbres et les ombres.

Sunny pouvait également percevoir de faibles échos de la volonté inébranlable de Sainte.

Il le sentait...

Son calme, sa confiance froide, sa fierté. Un soupçon de reconnaissance qu'elle avait ressenti face à Revel... parce que Revel était une descendante de la Bête, et que Sainte avait affronté d'autres membres de sa famille lors de la grande guerre d'autrefois.

Comme c'est étrange.

Sunny ne pouvait pas lire les pensées de Sainte, mais il comprenait quelque chose à son sujet. Les souvenirs de sa vie passée n'avaient pas entièrement disparu. Cependant, ils n'étaient pas tout à fait là non plus... pas complètement effacés, mais faibles, comme un rêve lointain. Un rêve que quelqu'un d'autre avait fait, peut-être.

Avant qu'elle ne soit une Ombre.

C'était une pitié, sans doute, étant donné que la plupart de ces souvenirs étaient entachés par la folie de la Corruption.

En tant qu'Ombre...

Sainte saisit la poignée de Serpent. L'odachi noir ondula et changea de forme, se transformant en une lourde épée droite. Puis, un flot de ténèbres jaillit de sous son gantelet, enveloppant la lame acérée et fusionnant avec l'acier stygien.

Elle tourna la tête et fit face à ses deux ennemis — la Princesse Revel du Grand Clan Song et l'abominable créature qui reflétait son existence.

Sainte les fixa alors avec une froide indifférence, leva calmement son épée et la frappa à deux reprises contre le rebord de son bouclier.

Partageant ses sens, Sunny tremblait d'excitation.

Je crois que je comprends pourquoi elle fait ça maintenant.

Honnêtement, c'était plutôt cool.


  
    

Chapitre 1890 – Marée Noire
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Maintenant que Sunny pouvait voir à travers les yeux de Sainte, le hall ravagé de l'ancienne Citadelle lui apparaissait une fois de plus. Il avait radicalement changé en peu de temps...

Le mur extérieur avait partiellement disparu, éventré par la charge de Fiélon. Des éclats et des débris jonchaient le sol fissuré. Les lianes écarlates et les racines des arbres qui dépassaient du plafond avaient été décimées, emplissant l'air d'un doux parfum tandis qu'elles exsudaient une sève visqueuse — et sans aucun doute toxique.

Tout se noyait dans les ténèbres.

Jadis, Sunny avait toujours vu les ténèbres comme un nuage de néant — une barrière noire impénétrable, uniforme et sans caractéristiques, qui cachait le monde à ses sens. Mais maintenant, il les voyait sous un nouveau jour... ou plutôt, à l'opposé de la lumière.

Aux yeux de Sainte, les ténèbres étaient riches et pleines de nuances. Elles s'écoulaient tout autour d'eux, leurs torrents fluides créant de magnifiques motifs dans l'air. Elles se déplaçaient, s'étiraient, changeaient... presque comme une créature vivante. La splendeur sombre de cette scène était subtile et à couper le souffle.

Malheureusement, Sunny n'eut pas le temps d'apprécier la beauté des ténèbres, car Tueuse de Lumières ne perdait pas un instant.

À sa grande surprise, Revel faisait elle-même partie des ténèbres élémentaires qu'elle avait libérées. Lorsqu'elle se déplaçait, son corps semblait ne faire qu'un avec le flux, se dissolvant en un liquide sombre et éthéré avant de reprendre une forme tangible — grâce à cela, elle pouvait se rendre à n'importe quel endroit dans le hall à une vitesse si grande qu'elle semblait presque instantanée.

Le Reflet, qui reproduisait parfaitement son apparence, était le même.

Une Capacité d'Aspect de mouvement ? Ou une Transformation partielle ?

Sunny ne le savait pas.

Une fraction de seconde plus tard, Sainte fut attaquée des deux côtés.

Revel était bien trop forte et puissante pour une Bête Transcendante, ce qui signifiait qu'au moins une de ses Capacités lui accordait une augmentation physique — assez similaire au [Manteau des Ténèbres] de Sainte. Bien qu'il soit difficile d'en juger, Sunny soupçonnait que l'étendue de cette augmentation était supérieure à celle de l'amélioration physique d'Effie.

La Capacité Dormante d'Effie était universelle, tandis que celle de Revel ne semblait fonctionner que dans les limites des ténèbres. Il y avait donc une sorte d'équilibre dans la puissance déraisonnable de son Aspect, tout au moins.

Bien sûr, une autre de ses Capacités lui permettait d'invoquer un déluge de ténèbres élémentaires où qu'elle se trouve. C'était un vrai problème.

Revel attaqua par la gauche, tandis que le Reflet attaqua par la droite. Les deux coups étaient insidieux, dévastateurs et puissants... mais Sainte ne se laissa pas décourager.

Bloquant un coup avec son bouclier et en déviant l'autre avec son épée, elle évita facilement les lames acérées et fit un petit pas en déplaçant son poids. Simultanément, elle plia le coude de son bras armé et fit pivoter son poignet, contraignant l'épée de Revel et la rapprochant.

Bien que Sainte ait affronté seule deux puissants ennemis, sa propre puissance amplifiée n'était pas moins redoutable que la leur. De plus, elle était bien plus grande qu'eux et possédait une masse bien plus importante.

Quant à ses compétences... on ne l'appelait pas Maître de Guerre sans raison.

Description de l'Attribut [Maître de Guerre] : "Née sur le champ de bataille, la Sainte d'Onyx est compétente dans toutes les formes de combat."

Ses actions, bien que petites et frugales, lui permirent de créer une petite distance entre elle et le Reflet tout en se rapprochant de Revel. Alors que leurs épées étaient toujours enchevêtrées, elle frappa impitoyablement avec le rebord de son bouclier, dans le but d'ouvrir le crâne de Revel.

Tueuse de Lumières fut forcée de se dégager — se dissolvant dans un torrent de ténèbres fluides, elle recula instantanément de plusieurs mètres. Au même moment, le Reflet profita de l'occasion pour porter un coup au flanc de Sainte, momentanément sans protection.

Mais la gracieuse chevalière avait déjà ramené son bouclier en arrière, repoussant la lame de l'ennemi avec son rebord. Le tranchant de la lame raclait inutilement le flanc de sa jambière.

L'affrontement dura moins d'un battement de cœur.

Et dans les douze secondes qui suivirent, d'innombrables affrontements de ce genre se succédèrent sans relâche, transformant le sombre hall de l'ancien château en une scène de destruction effrayante.

Les bruits tonitruants de l'acier qui s'entrechoquait se fondaient en une litanie assourdissante. De puissantes ondes de choc se propageaient dans toutes les directions, décimant les derniers vestiges de l'infestation écarlate. Le plafond s'écroula, le sol s'effondra.

La Citadelle avait manifestement été construite avec des matériaux mystiques, puisqu'elle avait résisté au passage du temps et aux innombrables catastrophes qui avaient dû la frapper dans les Creux — et malgré cela, elle n'avait pas pu résister aux forces violentes déchaînées par la bataille.

Sunny était stupéfait.

Il n'avait jamais eu l'occasion de faire l'expérience de la technique de combat de quelqu'un d'autre avec autant de clarté, de vivacité et d'intimité. Et ce n'était pas l'habileté de n'importe qui — c'était la technique sublime de Sainte, qui était l'une des guerrières les plus redoutables qu'il ait jamais rencontrées.

Mesurée, calculée et insidieusement mortelle.

Solide, bien ancrée et explosivement destructrice.

C'était à la fois une joie et un privilège d'être exposé à une telle excellence sans aucune barrière. Non seulement d'observer comment Sainte se battait, mais aussi de le sentir et de le vivre comme si son corps était le sien, tout comme sa volonté.

Certes... la situation actuelle était plutôt désastreuse.

Sainte traversa le plancher brisé et atterrit lourdement sur la surface en bois de l'étage inférieur, qui se fissura légèrement sous son poids considérable. Des éclats et des débris pleuvaient, et les ténèbres affluaient d'en haut, noyant rapidement tout ce qui se trouvait autour.

Son armure d'onyx complexe était abîmée, sa surface couverte de fissures à quelques endroits. De la poussière rubis était également éparpillée sur la surface polie — elle avait été blessée à plusieurs reprises. Heureusement, ses blessures guérissaient plus vite lorsqu'elles étaient entourées de véritables ténèbres, et comme Revel et ses Reflets avaient généreusement fourni de grandes quantités de l'élément rare, ces coupures superficielles étaient déjà guéries.

Ses deux ennemis suivirent, se regroupant à partir des torrents de ténèbres et reprenant immédiatement leur assaut.

Aucun des deux camps n'avait d'avantage décisif — tandis que Sainte était pressée par Revel et le Reflet, elle était comme un mur indomptable de métal semblable à de la pierre. Leurs attaques se brisaient contre son bouclier et son armure, bien que sa propre lame constituât une menace mortelle.

Malheureusement, Sainte ne put blesser aucun de ses adversaires à son tour. Pour l'instant, le combat furieux avait atteint une impasse fragile.

Quelques instants plus tard, Tueuse de Lumières et le Reflet se dégagèrent, leurs cheveux noir de jais flottant dans le vent. Revel s'arrêta un instant et regarda Sainte, une expression sévère s'installant sur son beau visage.

La Princesse du Chant resta silencieuse une seconde, puis dit à voix basse :

"Une créature des ténèbres... où cet homme t'a-t-il trouvée ?"

Sunny n'avait pas à répondre, et Sainte n'allait pas le faire non plus.

Elle fixa Revel avec son indifférence habituelle, puis leva légèrement son épée, se préparant à attaquer.

Cependant, à ce moment, Tueuse de Lumières sembla avoir pris une décision.

Elle sourit froidement, et l'instant d'après, les ténèbres environnantes l'enveloppèrent comme un manteau...

Au même moment, la Citadelle entière trembla soudainement, et un bruit assourdissant d'éclats de bois leur parvint des hauteurs.
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Traducteur/Checker: Gray

Plus tôt...

Au plus haut étage de l'ancienne Citadelle, Nephis se tenait au milieu d'un jardin en fleurs. Tout autour d'elle, de lourdes branches s'inclinaient sous le poids des fleurs écarlates, et un doux parfum embaumait l'air.

Trois femmes l'entouraient — l'une d'elles était Voile-Lunaire, la Princesse du Chant. Les deux autres étaient probablement des Reflets créés par Mordret, le fils abandonné du Roi des Épées.

Des gouttes de sang tombaient de la coupure sur sa joue.

Nephis regarda ses doigts maculés de sang en fronçant les sourcils.

Ils se sont bien préparés.

La situation actuelle était déjà inquiétante, mais ce qui la consternait le plus, c'était de voir à quel point les filles de Ki Song semblaient bien informées sur Godgrave et les mouvements de l'Armée de l'Épée.

S'aventurer dans les Creux n'aurait pas dû être une tâche facile — sinon, elle n'aurait pas eu besoin d'une armée de soldats Éveillés pour se frayer un chemin à travers la jungle écarlate. Pour cela, il lui aurait suffi de mener une équipe de Saints lors d'une escapade secrète.

Mais elle ne le fit pas. En effet, si les Saints pouvaient braver les périls des Creux, ils ne pouvaient pas le faire longtemps. Tôt ou tard, ils rencontreraient quelque chose qu'ils ne pourraient pas vaincre ou dont ils ne pourraient pas s'échapper — et même si ce n'était pas le cas, leur essence s'épuiserait, les obligeant à rester bloqués au cœur de l'ancienne jungle. Et c'est à ce moment-là qu'ils trouveront la mort.

Même avec un guide comme le Seigneur des Ombres, ses propres forces n'avaient osé descendre dans les Creux qu'après avoir atteint les environs de la Deuxième Côte — et c'était déjà un plan bien plus dangereux que le premier.

Connaître l'emplacement exact des Citadelles était censé être un avantage pour le Domaine de l'Épée.

Cependant, Tueuse de Lumières et ses sœurs avaient atteint cette Citadelle en premier, et sans armée. Seuls les dieux savaient comment elles y étaient parvenues, mais elles l'avaient fait... était-ce grâce à la lignée de la Bête ? Ou quelque chose d'autre ?

Pire encore, elles semblaient en savoir trop sur les champions de l'Armée de l'Épée. Song avait certainement des espions parmi les guerriers de Valor, pour autant étaient-ils si sûrs d'eux ? Ou bien était-ce grâce à Chante-Mort, l'oracle du sang ? En effet, s'il n'était plus possible d'entrevoir l'avenir, il n'en allait pas de même pour le présent.

Ou bien était-ce la faute du Prince de Rien ? Avait-il fait plus que se frayer un chemin jusqu'au Temple Sans Nom lors de sa première rencontre avec le Seigneur des Ombres avant la guerre ?

Nephis ne le savait pas, mais elle savait que l'Armée de l'Épée — son armée — n'avait pas réussi à déjouer les plans de l'ennemi.

Maintenant, ses Saints se faisaient massacrer en bas. Le Seigneur des Ombres combattait la Danseuse Sombre Revel, dont les pouvoirs semblaient directement opposés aux siens.

Et elle-même était acculée par Voile-Lunaire, privée d'une manière ou d'une autre de ses pouvoirs.

La situation était désastreuse. Non seulement Song avait réussi à prendre le contrôle de la Citadelle, mais ils pouvaient très bien porter un coup fatal à l'Armée de l'Épée en éliminant quatorze de ses Saints, dont deux de ses plus puissants champions — elle-même et Sunny.

Sunny...

L'image de lui saignant sous les coups de l'épée de Revel défila dans l'esprit de Neph.

Il n'avait pas vraiment saigné, mais tout de même...

Le coin de sa bouche se courba vers le bas et son regard devint froid.

Elle regarda Voile-Lunaire et lui dit d'un ton égal :

"Votre pouvoir est d'annuler les Aspects des autres."

La princesse du Chant sourit en silence.

Quelle Capacité redoutable...

Nephis lutta contre la barrière imperceptible qui l'empêchait d'invoquer ses flammes, mais ce fut en vain. C'était comme si son Aspect n'existait pas du tout... ou plutôt, qu'il était atténué. Elle sentait bien une résistance, mais la force de la suppression était trop grande pour être surmontée.

Même ses Mémoires semblaient affaiblies. C'était peut-être pour cette raison que la flèche de clair de lune avait transpercé si facilement l'armure de Saint Sagramore.

Peut-être que si Voile-Lunaire était seule, Nephis aurait pu passer au travers — son Aspect était de rang Divin, après tout, et elle était de lignée divine. Son âme était celle d'un Titan. Mais le pouvoir de deux Reflets semblait avoir été ajouté au geis, le rendant presque indestructible.

Le pouvoir de Tueuse de Lumières s'opposait directement à celui du Seigneur des Ombres. Le Saint de Sorrow pouvait empêcher le Seigneur Jest de jouer avec l'esprit des filles de Ki Song.

Et Nephis était elle-même contrée par Voile-Lunaire — ou plutôt, Voile-Lunaire était un contre-pouvoir naturel pour tout Éveillé. Cette femme délicate, à la carrure svelte et aux traits doux...

Était probablement l'ennemi le plus redoutable qu'un Éveillé puisse affronter.

Il devait y avoir des limites à son pouvoir, assurément. Sinon, elle n'aurait pas transporté Nephis loin du reste des Saints — elle aurait simplement annulé tous leurs pouvoirs, les rendant sans défense.

Nephis regarda à nouveau ses doigts ensanglantés.

La flèche.

Elle n'avait découvert que son Aspect était scellé qu'après que la flèche de clair de lune lui ait entaillé la joue, et qu'une partie de son éclat ait semblé persister dans l'entaille.

Nephis resta immobile un moment, puis tourna à nouveau son regard vers Voile-Lunaire.

"Vous avez dit que le nom de Lune Noire vous convenait mieux."

La princesse des chants sourit doucement.

"En effet."

Nephis poussa un profond soupir et fit circuler son essence.

Son Aspect était scellé, mais son essence pouvait encore bouger.

La situation n'était donc pas trop grave.

Elle pouvait encore être sauvée.

Car elle avait remarqué que Voile-Lunaire... Lune Noire... n'utilisait aucune de ses Capacités d'Aspect non plus. Supprimer les pouvoirs de quelqu'un d'autre avait donc dû se faire au prix de la suppression des siens.

Cela signifiait que Nephis était toujours un Titan Transcendant face à trois Bêtes Transcendantes. Bien que son corps soit encore celui d'un humain, elle était plus forte et plus rapide que la plupart des autres Saints. Elle ne perdrait contre personne dans une lutte purement physique et technique.

Non...

Ces Reflets pouvaient reproduire un être Transcendant, mais elle sentait qu'ils étaient bien plus puissants que Voile-Lunaire. Des Bêtes Suprêmes, donc.

Il n'était pas impossible pour elle de gagner.

Et même si cela avait été impossible...

Elle gagnerait d'une manière ou d'une autre, car la défaite n'était pas envisageable.

"Merci de me l'avoir dit, Lune Noire."

Ce disant, Nephis s'élança vers la fille de Ki Song sans perdre une seconde.

Ce faisant, elle brûla son essence et prononça les Noms, les canalisant dans une Phrase rudimentaire.

Dans cette Phrase, le nom de Lune Noire était tissé avec le nom de la destruction.

• • •

Point Définition :

Geis - est un nom féminin qui désigne dans la littérature médiévale irlandaise soit un interdit soit une injonction qui se pose sur autrui généralement, mais pas exclusivement, par la parole. En bref, un être pose une geis sur autrui afin de le ou la forcer à faire, ou ne pas faire, quelque chose.

Professeur Gray toujours là pour vous servir.


  
    

Chapitre 1892 – Pureté de l'Acier


Traducteur/Checker: Gray

Voile-Lunaire était armée d'un sabre. Lorsque Nephis attaqua, sa propre épée — le Parricide — s'abattit sur elle comme un éclair argenté. Elle avait activé l'un de ses enchantements, insufflant à la sombre lame des dégâts élémentaires, et avait en même temps invoqué le Soleil Sans Nom et le Testament de la Malice.

La première conférait à l'épée-miroir la capacité d'endommager les âmes, tandis que la seconde octroyait à son tranchant une qualité corrosive — pas trop agressive, mais cumulative.

Nephis avait également activé les enchantements de son armure — ceux-ci étaient principalement de nature défensive, soutenant ainsi son corps lors de son élan.

Plus elle utilisait d'enchantements, plus son essence était drainée. Mais sans la dépense exigeante de son Aspect Divin, l'essence était la seule chose dont Nephis disposait — il était inutile d'essayer de la conserver.

Toutes ses Mémoires étaient augmentées par la Couronne de l'Aube, qu'elle portait depuis le Rivage Oublié. Et pourtant...

La force de suppression de Voile-Lunaire et de ses Reflets était si puissante que les Mémoires se sentaient encore faibles et impuissantes. C'était comme si son armure était faite de papier et son épée d'acier rouillé.

Le Parricide tenait toujours, mais Nephis avait le sentiment qu'elle devrait demander une autre armure aux enchanteurs du Clan Valor une fois la bataille terminée.

Malheureusement, ils ne pouvaient pas lui fabriquer un nouveau corps.

Malgré l'apparence douce de Voile-Lunaire, c'était une combattante émérite — Nephis n'en aurait pas attendu moins d'une princesse de Song. De plus, son corps délicat semblait posséder une puissance féroce et bestiale. Elle dévia facilement le Parricide, déplaçant son poids et plaçant sa lame à un angle qui canaliserait et dissiperait la force de l'impact.

L'expression de Voile-Lunaire était calme.

Cependant, elle changea à l'instant où les deux lames se rencontrèrent.

Nephis avait à peine commencé à construire la Phrase qu'elle commençait déjà à façonner le monde. La lame fut profondément ébréchée et presque brisée, tandis que les os de Voile-Lunaire manquaient de se fracturer. La fille de la Reine recula avec un sifflement étouffé et regarda son adversaire avec une expression stupéfaite.

Nephis n'eut pas le temps de profiter du choc.

Les deux Reflets étaient déjà sur elle.

Une nuée d'étincelles tourbillonnait autour de son bras — la Mémoire qu'elle tentait d'invoquer ne mit que quelques courtes secondes à se manifester. Cependant, dans une bataille comme celle-ci, quelques secondes pouvaient devenir une éternité.

Le monde explosa dans un tourbillon de violence.

Nephis était forte et rapide, mais se battre contre trois ennemis était une affaire perdue d'avance. Ni Voile-Lunaire ni les Reflets n'étaient faibles, et ils avaient l'avantage inestimable de pouvoir l'attaquer simultanément de toutes parts, travaillant ensemble pour mutiler son corps et mettre fin à ses jours.

Nephis n'avait que ses talents d'épéiste... mais c'était ce qu'elle connaissait le mieux.

Tout semblait disparaître dans le chant mélodieux de l'acier. Son esprit fut nettoyé de toute pensée inutile, entrant dans un état de concentration absolue et transcendante.

Un million d'observations, de conclusions et de calculs y étaient conçus en même temps.

Nephis connaissait chaque muscle, chaque tendon, chaque os, chaque nerf. Son essence coulait et se déchaînait, améliorant son corps au bon moment et dans la bonne mesure.

La longueur de son épée, la force de traction de sa lame argentée. La multitude de forces affectant chaque impact et la manière dont il était résolu. Les mouvements de ses ennemis et les siens — tout cela était comme une danse compliquée qui suivait une belle logique, et celui qui comprenait cette logique pouvait déterminer le rythme et la cadence de la danse.

Au-dessus de tout cela, il y avait une autre couche, bien plus labyrinthique. Celle de l'habileté et de l'intention. Nephis les comprenait également très bien — certes, sa perspicacité était inférieure à celle dont Cassie était capable, comme semblait l'être celle de Sunny. Mais c'était suffisant pour savoir ce que l'ennemi allait faire, la plupart du temps.

Elle tint donc bon.

Son épée était comme un flot de métal argenté, se déplaçant si vite qu'elle semblait presque se transformer en une sphère autour d'elle. Chacun de ses pas, chacun de ses mouvements étaient parfaitement calculés et optimisés, ce qui lui permettait de se défendre contre les trois ennemis en même temps. Elle bloqua, dévia et évita un assaut suffocant de coups, empêchant Voile-Lunaire de la faire saigner.

Pour l'instant.

C'était... étrange de se battre sans utiliser son Aspect.

Nephis avait bien failli oublier ce que c'était que de ne pouvoir compter que sur son corps aguerri et ses talents d'épéiste. En vérité, elle faisait appel à ses pouvoirs aussi rarement qu'elle le pouvait, essayant toujours de gagner sans avoir recours à son Aspect — mais les circonstances le permettaient difficilement, et même si elle parvenait à tenir le coup, le fait de savoir que ses flammes lui appartenaient était toujours présent.

Elle s'était attendue à ce que le fait de devoir se battre sans elles, et même sans la possibilité de les invoquer, soit contraignant et étouffant.

Mais en fait, c'était libérateur.

C'était presque euphorique, car pour la première fois depuis très, très longtemps... elle n'avait plus mal.

Une chose si simple, mais qui changeait complètement le sentiment de cette bataille.

Nephis aurait dû être tendue, sombre et au bord du désespoir.

Elle aurait dû s'accrocher à la possibilité de renverser la situation.

Elle aurait dû regretter amèrement ses pouvoirs.

Mais au lieu de cela, elle était soulagée.

Le soulagement l'envahit comme une marée, et le simple plaisir de se donner entièrement à l'épée lui arracha un léger sourire.

Son sourire sembla surprendre Voile-Lunaire.

La princesse de Song hésita un instant, puis demanda entre deux gracieux coups de sabre :

"Pourquoi souriez-vous, Étoile Changeante ?"

Nephis bloqua une attaque de l'un des Reflets, reçut un autre coup sur son gantelet et tituba en arrière, sentant un flot de sang couler dans sa paume.

Son sourire ne faiblit pas.

"C'est juste... agréable. D'être dépourvue de pouvoir, pour une fois."

Ce disant, elle lâcha la poignée de son épée d'une main et tendit sa paume ensanglantée vers l'extérieur.

À ce moment, les étincelles tourbillonnantes se manifestèrent enfin en une Mémoire.

Cette Mémoire était une torche en bois noir, une masse de flammes bleues fantomatiques brûlant dans une cage argentée à son sommet.

Les flammes bleues se reflétaient dans la profondeur placide de ses yeux gris et calmes.


  
    

Chapitre 1893 – Enfant des Ténèbres


Traducteur/Checker: Gray

Le temple-jardin qui se dressait au milieu du lac sombre trembla, et l'espace d'un instant, le sombre crépuscule des Creux fut illuminé par une brillante flambée de lumière froide.

De puissants torrents de flammes bleues fantomatiques jaillirent des fenêtres envahies par la végétation à l'étage supérieur du château, s'étendant sur des dizaines de mètres dans toutes les directions, comme les rayons d'une étoile ardente. Les lianes et les branches qui couvraient les embrasures furent instantanément réduites en cendres.

Pendant une fraction de seconde, le monde sembla figé. Puis, un réseau de fissures brillantes se révéla sur les murs anciens, et tout le sommet du château disparut dans l'éclat anéantissant d'une violente explosion.

Une immense fleur de flammes bleues s'épanouit au-dessus du lac sombre. Une nuée d'éclats brûlants fut projetée vers l'extérieur comme des shrapnels, et un tonnerre assourdissant roula sur l'eau déferlante comme un rugissement. L'immense flèche du château s'inclina lentement, s'effondrant dans les flammes, avant de dégringoler de toute sa hauteur.

Alors que la masse de flammes s'élevait dans les airs, les arbres et les lianes des étages supérieurs dévastés de la Citadelle s'enflammèrent. Le feu les enveloppa avec avidité, se propageant déjà vers le bas.

Loin en dessous, Sainte tenait bon alors que toute la structure du château tremblait. Devant elle, Tueuse de Lumières était enveloppée par un tourbillon de ténèbres — son corps svelte était obscurci par le torrent sombre, comme si elle ne faisait plus qu'un avec lui.

Soudain, quelque chose bougea dans les ténèbres.

Les ténèbres prirent forme, et tout à coup, Sainte dut lever la tête pour regarder son ennemi dans les yeux.

Revel avait conservé la plupart de ses traits humains... c'est juste que sa beauté était devenue encore plus époustouflante. Sa taille avait également augmenté, atteignant presque quatre mètres. Ses cheveux noir de jais semblaient s'être allongés, et deux cornes d'obsidienne sortaient de sa tête, légèrement incurvées.

Deux ailes noires, semblables à celles d'une chauve-souris, lui poussaient dans le dos, chacune couronnée d'une pointe d'obsidienne.

Avec sa peau d'albâtre sans défaut et ses yeux ténébreux, elle ressemblait à un beau démon des ténèbres... ou à un ange déchu, peut-être.

Un instant plus tard, son regard hypnotique s'illumina d'une intensité soudaine, et elle s'élança aussitôt vers l'avant. Son épée courbée avait également augmenté de taille, se transformant en un semblant d'odachi — ou quel que soit l'équivalent d'un odachi pour une épée.

Son Reflet était à son tour enveloppé dans un tourbillon de ténèbres.

Sainte fit silencieusement un pas en avant en vue de répondre à l'attaque.

L'épée de Revel entra en collision avec son bouclier, faisant presque plier son bras. La chevalière taciturne résista obstinément à la force terrifiante de l'impact, mais celui-ci fut suffisamment violent pour la faire reculer de quelques pas.

Cependant, au même moment, l'une des ailes de Revel fusa sournoisement vers l'avant comme une queue de scorpion, et la pointe d'obsidienne — ou une griffe, peut-être — passa au-dessus du rebord du bouclier rond, transperçant l'armure de Sainte et sa poitrine.

Ce n'est pas facile de briser l'armure d'onyx du Monde Souterrain, mais l'aile de Tueuse de Lumières y parvint aisément.

L'aile se retira aussi vite qu'elle avait frappé, empêchant Sainte de l'entailler avec son épée. Mais l'autre aile plongeait déjà pour la piquer de l'autre côté...

Un flot de poussière rubis s'écoula de l'horrible blessure sur sa poitrine, peignant l'armure d'onyx en rouge.

Sainte déplaça calmement son bouclier pour dévier la griffe d'obsidienne. Le coup la repoussa encore une fois, et une fraction de seconde plus tard, Revel étendit sa première aile en reculant, tailladant l'Ombre avec son bord.

Le bord de son aile était plus tranchant qu'une épée. Sainte la bloqua avec son épée, mais une profonde égratignure fut laissée sur son gantelet.

L'épée de Revel volait déjà pour se glisser dans la visière de son casque. Sa capacité à utiliser son arme et ses ailes pour créer un flot continu d'attaques redoutables était à la fois étrange et hypnotique, élégante comme une danse et mortelle comme l'étreinte de la mort. Chaque mouvement s'enchaînait sans effort, créant un spectacle sombre et morbide.

Derrière elles, le Reflet avait tout juste achevé sa Transformation.

Les créatures démoniaques attaquèrent Sainte simultanément, déchaînant un assaut d'attaques si terrifiantes que n'importe quel autre Fléau Transcendant aurait été anéanti en un instant.

Mais la gracieuse chevalière de pierre qui leur faisait face n'était pas n'importe quel fléau. Elle faisait partie des Saints de Granit, les enfants du Monde Souterrain. Dotée de la bénédiction des ombres, elle était bien trop redoutable pour être facilement vaincue.

De plus, alors que l'Aspect de Revel s'opposait à celui de son maître, Sainte était en harmonie avec les ténèbres élémentaires invoquées par la princesse du Chant.

Le hall sombre fut rapidement dévasté par un ouragan d'onyx et d'acier. Les trois puissantes créatures qui se livraient un combat mortel sous le plafond effondré de l'ancien hall se déplaçaient à une vitesse stupéfiante, la fureur de leur combat étant telle que le bois mystique qui les entourait gémissait et tremblait, et que les ténèbres elles-mêmes semblaient se recroqueviller d'effroi.

Sainte restait aussi froide et indifférente que d'habitude, ses yeux rubis brillant de flammes cramoisies. Son bouclier meurtri avait résisté à d'innombrables coups, et sa lame sombre avait goûté le sang de l'ennemi à plusieurs reprises.

Malheureusement, toutes les blessures qu'elle avait réussi à infliger à Revel et à son Reflet étaient superficielles et insignifiantes.

Son armure, quant à elle, était terriblement déchiquetée, percée en une douzaine d'endroits et maculée de poussière rubis.

Cependant, entouré de véritables ténèbres, Sainte ne succombait pas à ses terribles blessures. Au contraire, elles guérissaient à une vitesse stupéfiante. L'entaille sur sa poitrine s'était déjà refermée, et les autres n'étaient pas loin derrière.

Pourtant... elle ne pouvait pas continuer ainsi plus longtemps. Bien que lentement, ses ennemis prenaient le dessus. Plus la bataille durerait, plus elle s'affaiblirait et plus leur avantage s'accentuerait.

Le hall se remplissait peu à peu d'une odeur de fumée.

Prenant une décision, Sainte força sur son corps en lambeaux et repoussa momentanément les deux créatures des ténèbres.

Celles-ci ne bougèrent pas pendant un court instant, rassemblant leurs forces pour la prochaine attaque.

Sainte fixa la belle démone, Revel, en silence...

Elle laissa tout à coup tomber son bouclier abîmé sur le sol.

Son arme ondula et s'allongea, se transformant en une lourde épée.

C'était comme si elle abandonnait toute prétention à la défense au profit d'une offensive sans concession.

En faveur d'une volonté indomptable de voir ses ennemis morts, quel qu'en soit le prix.

Les flammes cramoisies qui brûlaient derrière sa visière fissurée brillaient d'une lumière froide.


  
    

Chapitre 1894 – Salut Mutuel Assuré


Traducteur/Checker: Gray

Sunny avait été un compagnon silencieux pour Sainte, se perdant dans les sensations de la bataille furieuse. Revel était forte — trop forte, même... avec le recul, il était peut-être devenu quelque peu arrogant après avoir atteint la Transcendance, ce qui l'avait poussé à sous-estimer les champions du Chant.

Pourquoi la première Sainte parmi les filles de la Reine ne serait-elle pas exceptionnellement forte ? Bien sûr, Revel avait toujours été discrète, évitant les projecteurs et l'attention du public. Aucun récit n'avait été fait sur ses exploits ou sur ses réalisations au cours des dernières années. En fait, Sunny ne pensait pas avoir déjà vu un enregistrement d'elle apparaissant en plein jour...

Pourtant, il aurait dû se méfier davantage des sept sœurs Transcendantes, qui avaient été élevées par un Souverain et avaient hérité de la lignée du Dieu Bête.

Sunny restait persuadé qu'il pourrait vaincre chacune d'entre elles au combat — tout comme il était persuadé qu'il pourrait vaincre Morgan.

...Sans le fait que Revel utilisait le pouvoir des ténèbres élémentaires comme arme et qu'elle était aidée par Mordret. Ce bâtard sournois.

Comment pouvait-il encore causer des problèmes à Sunny depuis les rives de Stormsea ?

Heureusement, Sainte avait contré l'Aspect de Tueuse de Lumières tout comme elle avait contré celui de Sunny. Il n'était donc pas trop inquiet...

Jusqu'à ce qu'elle se débarrasse de son bouclier et change de position.

À ce moment-là, Sunny sentit enfin un soupçon d'inquiétude.

Il se souvenait de cette position... c'était le signe qu'elle abandonnait sa technique conservatrice habituelle au profit d'une technique sauvage et mortelle, qui était totalement impitoyable — à la fois pour ses ennemis et pour elle-même.

Les ténèbres étaient imprégnées d'une odeur de fumée.

Le grondement de l'explosion qu'ils avaient entendue plus tôt devait être causé par Nephis. Elle n'avait pas fait exploser ses noyaux d'âme — sinon, toute la Citadelle aurait été réduite à un tas de décombres. Ainsi, l'explosion devait être causée par son Aspect, la Sorcellerie des Noms, ou les deux.

Cela montrait qu'elle était encore en vie et qu'elle se battait, du moins. Cependant, Sunny avait du mal à comprendre ce qui avait pu la bloquer si longtemps... il s'attendait à ce qu'elle s'occupe de l'ennemi plus tôt que prévu.

Tout dépendait de Sainte.

Reste prudente...

Son Ombre fit un pas en avant, puis donna un coup de pied inattendu dans son bouclier rond avec une force terrible. Le bouclier meurtri jaillit du sol fissuré comme un disque, entrant en collision avec le Reflet et le projetant en arrière.

La gracieuse chevalière de pierre s'élançait aussitôt vers Revel.

Sainte ignora les griffes d'obsidienne et les laissa percer librement son armure — l'une d'elles délogea son épaulière et déchira son épaule, l'autre frôla le côté de son casque, le brisant en morceaux.

Ses cheveux flottèrent au gré du vent, et son visage d'une beauté inhumaine se révéla, inexpressif et maculé de poussière rubis.

Dans l'instant qui suivit, son épée noire entra en collision avec la lame de Revel, la projeta sur le côté et se planta dans son aile.

Le corps de Tueuse de Lumières était protégé par une armure en cuir, mais ses ailes ne l'étaient pas. Augmentée par les ténèbres élémentaires, l'épée noire coupa pratiquement l'une d'entre elles, forçant Tueuse de Lumières à pousser un gémissement de douleur.

À la place du sang, des ténèbres pures s'écoulèrent de l'aile tranchée.

Mais Sainte n'en avait pas fini... non, elle ne faisait que commencer.

N'ayant plus besoin de se défendre, elle était devenue un signe avant-coureur de la mort. Même s'il s'agissait d'une destruction mutuelle assurée, ses ennemis étaient les premiers à être détruits...

Ce qui les mettait dans une situation délicate.

Sunny s'agita, commençant à comprendre ce que faisait Sainte.

Elle abattit la garde transversale de son épée sur la poitrine de Revel, la repoussant, puis tourna pour dévier l'attaque du Reflet. Leurs armes s'entrechoquèrent, produisant une onde de choc, et Sainte échangea une nouvelle blessure avec l'ennemi — elle pencha la tête pour éviter de recevoir un coup fatal, et la griffe d'obsidienne s'enfonça dans son épaule à la place.

Ses yeux rubis brillèrent d'un froid mépris.

Retirant une main de la poignée de l'épée, elle saisit la griffe, l'emprisonnant dans sa chair de pierre pour empêcher l'aile de reculer, et enfonça la pointe de l'épée dans l'abdomen du Reflet.

Au même moment, Revel attaqua par-derrière.

Pendant quelques instants, ils s'empêtrèrent tous les trois dans une lutte sanglante, puis se dégagèrent, portant tous de terribles blessures.

Sainte avait été mutilée plus gravement que ses ennemis, mais ces derniers n'en étaient pas sortis indemnes non plus.

Sunny ressentit une rage amère devant la blessure de son Ombre taciturne, mais en même temps...

Il avait envie de rire.

Parce qu'il avait enfin compris l'intention de Sainte.

En vérité, elle n'essayait pas de se sacrifier pour tuer l'ennemi — il ne l'aurait pas permis, de toute façon. Au contraire, elle pariait sa vie sur le fait que l'ennemi ne l'autoriserait pas non plus à le faire.

Sainte se battait contre Revel et son Reflet... mais Revel ne se battait que contre un simple serviteur du Seigneur des Ombres. Si elle se laissait blesser gravement, ou pire encore, tuer, le Seigneur des Ombres gagnerait.

En d'autres termes, Sainte pouvait appliquer la stratégie de la destruction mutuelle assurée pour vaincre l'ennemi, mais Revel ne le pouvait pas, car elle ne détruirait qu'un sous-fifre de l'ennemi, et non l'ennemi lui-même.

Quelle sournoiserie !

Sa noble et orgueilleuse Sainte aurait-elle appris quelques ruses après l'avoir suivi pendant toutes ces années ?

Quoi qu'il en soit, la bataille s'acheva sur une impasse forcée.

La belle démone des ténèbres, Revel, regardait l'Ombre meurtrie avec une expression sinistre.

Au bout de quelques instants, elle prononça, en serrant les dents :

"...Putain."

Sa voix envoûtante ressemblait au chant des abysses sans lumière, mais Sunny était plus intéressé par l'émotion cachée dans ce court mot.

C'était de la colère.

Que vas-tu faire maintenant ?

Sunny n'était pas sûr de ce que Revel allait faire...

Mais il savait déjà quelle serait sa prochaine action, et il devait agir vite.

Il se sépara donc de Sainte et descendit tranquillement le long de son bras...

Sur la lame de Serpent Noir.


  
    

Chapitre 1895 – Corps d'Acier


Traducteur/Checker: Gray

Sunny rompit sa fusion avec Sainte et glissa sur la lame de Serpent Noir, s'enroulant autour de la grande épée serpentine. Privée de son soutien, la chevalière taciturne vacilla légèrement — cependant, compte tenu de la gravité de sa blessure, ce soudain signe de faiblesse ne paraissait pas déplacé.

Revel ne remarqua rien, supposant que cette créature d'une beauté inhumaine était tout simplement gravement blessée.

Sunny fusionna avec Serpent, et fut étourdie pendant une fraction de seconde. Ne faire qu'un avec Sainte était une sensation déjà assez étrange, mais devenir une épée était une expérience tout à fait singulière.

Sunny n'avait plus de sang, plus d'yeux, plus de membres. Son corps était rigide et inflexible, forgé dans un seul but — couper, trancher et tailler, séparant les êtres vivants du concept de la vie. Tenu par la main ferme de son détenteur, il était là où il devait être.

Son tranchant était aiguisé. Son but était clair.

Sa détermination était absolue.

...La différence entre tout ce que Sunny connaissait et cette existence rigide était si immense que son esprit ne parvenait pas à la saisir. Il n'était même pas sûr de savoir quelle partie de lui venait de Serpent, et quelle partie de lui venait de l'épée. Il y avait d'innombrables nuances qu'il ne parvenait pas à saisir, d'innombrables couches de lui-même qu'il pouvait sentir, mais pas comprendre.

Cependant, même ces quelques instants furent une révélation.

En augmentant Sainte, Sunny avait déjà deviné que la fusion avec ses Ombres pourrait le guider vers l'étape suivante de la Danse de l'Ombre. Mais maintenant qu'il ne faisait plus qu'un avec Serpent sous sa forme d'Arme de l'Âme, il fit une autre supposition.

Ses ombres pouvaient aussi augmenter les Mémoires. Alors... son tissage ne s'améliorerait-il pas considérablement s'il étudiait les Mémoires en fusionnant avec elles ? Était-ce là le catalyseur qui lui manquait dans sa quête pour forger une épée liée à l'âme ?

Ces perspectives étaient à la fois fascinantes et alléchantes. Malheureusement, il n'avait pas le temps d'y réfléchir pleinement...

Car il était encore au milieu d'une bataille terrible, et cette bataille était sur le point d'atteindre son apogée.

Le court moment d'inaction touchait à sa fin. Revel et le Reflet se préparaient à bouger malgré leurs blessures... de ce que Sunny pouvait voir, Tueuse de Lumières avait pris sa décision et choisi une solution au problème posé par Sainte.

Elle allait sacrifier le Reflet pour détruire le serviteur du Seigneur des Ombres, après quoi elle s'occuperait elle-même du maître.

C'est du moins ce qu'aurait fait Sunny.

Il fallait donc l'en empêcher.

Il regrettait de ne pas avoir de dents... car c'était le moment idéal pour les faire grincer.

À quoi ressemblerait une épée avec des dents ?

Cette pensée soudaine effleura son esprit, sans y être invitée.

Mieux valait ne pas l'imaginer.

Sainte, maintenant !

Il lui donna un ordre mental.

Avant que Revel et le Reflet ne bougent, Sainte se déplaça légèrement. Son armure brisée gémit et de la poussière rubis se répandit dans l'obscurité. Elle leva les deux mains au-dessus de sa tête, comme si elle s'apprêtait à porter un puissant coup vers le bas.

Mais au lieu de cela, la gracieuse Ombre se pencha en avant...

Et lança l'épée noire sur Revel en utilisant toute sa force Transcendante.

C'était vraiment un geste insensé. Non seulement Tueuse de Lumières pouvait facilement esquiver ou dévier le projectile improvisé, mais en plus Sainte se retrouvait désarmée et sans défense. Une grave erreur dans un combat qu'elle était déjà en train de perdre.

C'était juste que...

Tandis que Revel déplaçait son ssangsudo pour repousser l'épée noire sur le côté, Sunny donna un autre ordre.

Instantanément, l'épée ondula et changea de forme, se transformant en une silhouette vaguement humaine. Cette silhouette gonfla soudainement, se transformant en une silhouette monstrueuse qui atterrit lourdement sur le sol en bois et s'élança vers la princesse du Chant.

Il avait ordonné à Serpent de prendre une nouvelle forme.

Sunny avait mûrement réfléchi à laquelle des ombres silencieuses qui habitaient son âme il choisirait. Il s'était d'abord tourné vers la plus évidente — le Chevalier Noir de la cathédrale en ruine de la Cité Noire, son ancien némésis.

Le Chevalier Noir avait été un ennemi aussi redoutable que craint. Le plus intéressant, c'est qu'il maîtrisait les véritables ténèbres et possédait plusieurs capacités puissantes liées à celles-ci — c'est en tuant l'impitoyable gardien de la cathédrale que Sainte évolua pour la première fois. Maintenant qu'ils étaient entourés du même élément, Serpent pouvait emprunter l'affinité de l'ombre du Chevalier Noir en prenant la forme d'une masse de ténèbres portant une armure maudite.

Cependant, lorsque Sunny contempla davantage ce choix, il se rendit compte qu'il n'était pas très judicieux. Le Chevalier Noir lui avait paru redoutable autrefois, il est vrai, mais il n'était qu'un Fléau Déchu. Ce qui avait été un ennemi mortel autrefois n'était plus qu'une menace insignifiante pour quelqu'un comme Sunny... et pour Revel également.

En vérité, aucune des formes que Serpent pouvait prendre ne représentait une menace pour la princesse du Chant — du moins plus maintenant.

S'ils avaient tendu une embuscade aux forces du Chant, la forme de la Terreur de L049, Sybille de la Grâce Déchue, aurait pu aider Sunny à décimer l'ennemi. S'ils s'étaient battus dans un grand espace, la forme du Vestige de la Reine de Jade aurait pu faire pleuvoir la destruction sur les ennemis depuis le ciel.

Mais à présent, aucune de ces formes ne pouvait rivaliser avec Revel. Elle les détruirait facilement, sans perdre de temps.

Et Sunny avait désespérément besoin qu'elle en perde.

Alors, la forme que Serpent avait adoptée...

C'était une créature qui ressemblait à un monstrueux mélange d'humain et de loup. Elle était grande et couverte d'une épaisse fourrure sauvage. Sa gueule était ouverte dans un grognement bestial, révélant des crocs terrifiants, et chacune de ses griffes était comme une épée courbée.

...C'était la forme de Saint Croc Sinistre, un serviteur déchu du Grand Clan Song, que Sunny avait tué pendant la Bataille du Crâne Noir, et dont il avait ensuite perdu l'Écho dans le Désert du Cauchemar.


  
    

Chapitre 1896 – Diviser pour Mieux Régner


Traducteur/Checker: Gray

Serpent se propulsa vers l'avant en utilisant ses puissantes jambes, tandis que ses longs bras s'étiraient vers Revel.

Ou plutôt, vers l'endroit où Revel se trouvait il y a quelques instants.

Sous la forme d'une épée, Serpent n'avait aucun moyen de voir, d'entendre ou de sentir. Sous la forme de Croc Sinistre, il était aveuglé par les ténèbres — tout comme Sunny.

Bien sûr, ils n'étaient pas totalement sans but.

L'une des Capacités d'Aspect de Croc Sinistre lui permettait d'améliorer considérablement ses sens, somme toute. Ils étaient si aiguisés que Sunny pouvait entendre le moindre son, discerner une myriade d'odeurs et même sentir les vibrations du sol avec suffisamment de précision pour repérer les mouvements de ses ennemis.

Ils avaient donc de bonnes chances d'atteindre Revel.

Malheureusement, ils n'avaient aucune chance de la vaincre dans un combat. Pour avoir combattu Croc Sinistre, Sunny savait parfaitement de quoi le corps bestial du Saint sauvage était capable — et c'était loin d'être à la hauteur de ce que pouvait faire Tueuse de Lumières.

Plus grave encore, la Capacité Éveillée de Croc Sinistre, qui augmentait sa puissance physique proportionnellement à l'intensité de sa colère, était pratiquement inutile lorsqu'elle était utilisée par Serpent. Le Saint originel avait une personnalité brutale et un étrange contrôle de ses émotions, mais Serpent n'était pas très colérique. En fait, Sunny ne savait pas si son Ombre pouvait même ressentir de la colère.

Serpent n'avait pas non plus hérité de l'art de combat Transcendant du Saint défunt.

En somme, ils ne pourraient pas mettre Revel en pièces avec les griffes de Croc Sinistre

Mais ils n'en avaient pas besoin, heureusement. Car leur objectif était différent...

Tout ce qu'ils avaient à faire, c'était de retarder la princesse du Chant suffisamment longtemps pour laisser à Sainte un peu d'espace pour respirer.

Et pour cela, la forme de Croc Sinistre était parfaite.

Revel était suffisamment forte, rapide et impitoyable pour tuer un autre Saint en un instant — surtout dans les profondeurs de son tourbillon de ténèbres, après avoir pris sa forme Transcendante. Sunny n'allait donc pas rivaliser avec elle en termes de force, de vitesse ou d'habileté.

Enfin, techniquement, il n'allait pas faire concourir Serpent.

Au lieu de cela, il allait la frapper avec une attaque mentale. Pas du genre mystique, mais tout à fait banale — ce qui ne la rendait pas moins percutante.

Le fait est que même quelqu'un d'aussi puissant que Revel serait momentanément stupéfait si une personne morte il y a des années apparaissait soudainement devant lui. Notamment s'il s'agissait de quelqu'un qu'il connaissait, et qu'il connaissait bien... comme un fidèle serviteur qui avait servi son clan pendant des décennies.

Et comme Sunny s'y attendait, il entendit un murmure tremblant dans l'obscurité — presque inaudible si ce n'était de l'ouïe incroyable de la forme actuelle de Serpent.

"...Croc ?"

Revel ne s'était peut-être attardé qu'un instant, mais cet instant était tout ce dont Sunny et Serpent avaient besoin.

Avant que leur corps bestial ne soit transpercé par la griffe d'obsidienne mortelle ou coupé par la lame tranchante, ils atteignirent l'ennemi.

Combattre Revel à l'aveugle n'était pas quelque chose que Serpent pouvait faire. Mais la combattre à courte distance ? C'était beaucoup plus facile à réaliser.

Sunny sentit ses bras puissants s'enrouler autour du corps de la belle démone, ses griffes s'enfoncer dans son armure en cuir et percer sa peau. Aussitôt, le corps massif de Croc Sinistre entra en collision avec elle, les envoyant tous deux s'écraser au sol.

Serpent ouvrit sa gueule et mordit aveuglément, visant la gorge de Revel. Cependant, avant que ses crocs acérés ne puissent l'ouvrir, deux mains puissantes attrapèrent ses mâchoires comme un étau, les empêchant de se refermer.

Pendant un instant, ils restèrent tous les deux coincés au sol. Tueuse de Lumières était bien plus forte, mais Serpent parvint à s'accrocher... pour l'instant.

Sunny n'était pas sûr de pouvoir résister longtemps.

Il n'était pas sûr non plus que la griffe d'obsidienne de Tueuse de Lumières ne transpercerait pas son Ombre une fraction de seconde plus tard. Son aile restante semblait être coincée sous son corps, mais la situation pouvait très vite changer.

Serpent tentait d'ouvrir le cœur de Revel, tandis que cette dernière lui arrachait calmement la mâchoire inférieure. Sunny ressentait une douleur atroce, et sentait le sang chaud couler le long de son cou.

Derrière eux, pendant ce temps...

Dès que Sainte lâcha l'épée noire, elle ignora ses blessures débilitantes et s'élança vers le Reflet.

La créature hésita un court instant, surprise par l'apparition soudaine du monstre bestial et son élan immédiat vers Revel — le Reflet était une simple Bête, somme toute, et bien que l'intelligence de ces créatures suive un ensemble de lois différent de celui des Créatures de Cauchemar, il ne semblait pas aussi intelligent qu'un humain, ou que l'avait été la Bête Miroir originelle.

La situation aurait été encore plus désespérée si le Reflet avait été un Démon... ou pire encore, un Fléau. Dans ce cas, il ne se serait pas contenté de refléter Revel, il aurait pu refléter Sainte, ou même Fiélon.

Quoi qu'il en soit, il manqua l'occasion d'intercepter à temps la gracieuse chevalière de pierre.

Un instant plus tard, Sainte l'attaqua dans un silence glacial. Elle n'avait pas essayé de manifester une nouvelle fois une épée des ténèbres, car cela lui aurait pris plus de temps qu'elle n'en avait — à la place, elle utilisa simplement les pointes d'onyx qui dépassaient des jointures de ses gantelets.

Son premier coup brisa la lame endommagée du Reflet.

Sainte n'avait pas besoin d'une épée pour tuer un ennemi — elle maîtrisait toutes les armes, y compris son propre corps. C'était elle qui avait enseigné le combat au corps à corps à Fiélon, et l'élève n'avait pas encore dépassé le maître.

Le Reflet réagit enfin, bougeant ses ailes pour achever la statue vivante avec ses griffes d'obsidienne. Mais Sainte avait combattu cette forme démoniaque suffisamment longtemps pour en connaître les forces et les faiblesses — elle se rapprocha, arrivant presque face à face avec la belle créature.

Les ailes de Revel étaient mortelles, mais leur structure imposait une certaine portée — une fois que quelqu'un était trop près de la princesse du Chant, caché derrière son corps, les griffes mortelles ne pouvaient plus l'atteindre.

Alors que Serpent et la vraie Tueuse de Lumières s'écrasaient au sol, Sainte esquiva les griffes du Reflet, plaça calmement sa deuxième main entre son bras droit et son corps...

Et envoya sa main gauche vers l'avant.

Elle visait l'abdomen de la créature, qu'elle avait déjà transpercé avec son épée.

À cet endroit, l'armure était brisée. La peau du Reflet était également entaillée, tout comme les muscles adamantins qui se trouvaient en dessous.

Sainte regarda le visage volé de la Bête Suprême avec une froide indifférence. Les flammes cramoisies qui brûlaient dans ses yeux clignotaient de façon menaçante, devenant de plus en plus sombres.

L'instant d'après, son gantelet pénétra la terrible blessure. Dans un bain de sang et de ténèbres, elle enfonça impitoyablement son bras dans le corps de la créature, le pliant au niveau du coude pour atteindre sa cage thoracique.

Son poing se referma sur ce qui aurait dû être le cœur du Reflet.

L'instant d'après, il y eut un son calme et mélodieux...

Comme si une immense vitre se brisait quelque part, tout près, mais aussi très loin.


  
    

Chapitre 1897 – En Haut et En Bas


Traducteur/Checker: Gray

Les étages supérieurs de l'ancien château avaient été détruits, ravagés par l'explosion dévastatrice. Les étages inférieurs n'étaient plus qu'un brasier de flammes et de fumée. Une chaleur torride imprégnait l'obscurité suffocante, et les murs brûlants s'effondraient dans les eaux tumultueuses du lac lointain.

Dans cet enfer, quelqu'un toussa de façon rauque, et un tas de débris bougea soudainement. Une femme délicate jeta sur le côté une poutre de soutien fumante pesant plusieurs tonnes et se releva lentement, son beau visage maculé de cendres.

Presque au même moment, une autre silhouette se leva du sol, regardant autour d'elle avec une intensité froide. Il s'agissait d'une jeune femme aux cheveux argentés, portant une armure lustrée gravement endommagée. Dans une main, elle tenait une épée en argent.

Dans l'autre, une torche noire brisée se dissolvait en un tourbillon d'étincelles blanches.

La peau d'ivoire de Neph était aussi immaculée qu'auparavant. Le corps de Voile-Lunaire, en revanche, était couvert d'horribles brûlures. Elle poussa un sifflement douloureux et chancela légèrement, regardant Nephis avec une grimace torturée.

Finalement, ses lèvres s'entrouvrirent.

"...Vous êtes une Façonneuse."

La voix de Voile-Lunaire était pleine d'un choc à peine contenu. Il était louable qu'elle connaisse le Façonnage et parvienne à le reconnaître — car après tout, il n'y avait plus de véritables praticiens de cette sorcellerie éteinte de nos jours... du moins aucun à la connaissance de Nephis, à part elle-même.

Elle fit un pas dans la direction de Voile-Lunaire, se préparant à lancer une attaque fulgurante.

"À peine."

Le temps était compté.

Nephis avait en effet invoqué le Vrai Nom du Feu et l'avait transformé en une simple Phrase pour provoquer une puissante explosion. Son propre Aspect ayant été supprimé, elle avait utilisé la torche noire comme source de flamme.

Le résultat avait dépassé ses espérances, mais c'était loin d'être suffisant pour gagner la bataille.

Nephis s'en était sortie presque indemne, car elle était pratiquement immunisée contre tous les types de feu, à l'exception du sien. Les Reflets s'en sortaient relativement bien, eux aussi — ils étaient bien trop puissants pour être détruits par une simple conflagration. Il ne lui restait donc que quelques précieux instants pour s'occuper de Voile-Lunaire.

Voile-Lunaire, quant à elle, avait subi le plus de dégâts.

Non seulement parce qu'elle n'était qu'une Bête Transcendante, mais aussi parce que Nephis brûlait toujours son essence pour canaliser le Vrai Nom de la Destruction. L'invoquer exigeait beaucoup de la part du Façonneur, mais cela en valait la peine pour une tueuse comme elle. L'invocation de la Destruction ne faisait pas jaillir un éclair des cieux pour frapper ses ennemis, et ne les écrasait pas non plus comme une onde de choc.

Au contraire, le résultat de l'invocation de ce Vrai Nom était insidieux et subtil.

Nephis n'avait pas été faussement modeste en répondant à la question de Voile-Lunaire — sa maîtrise du Façonnage était en effet rudimentaire et dépourvue de nuances. Grâce aux leçons d'Ananke et à son Héritage d'Aspect, elle avait découvert un bon nombre de Noms, mais les moyens qu'elle utilisait pour les canaliser étaient grossiers, et ses Phrases étaient primitives.

Pourtant, même sur ses lèvres, le Vrai Nom de la Destruction était un instrument redoutable. Si elle se contentait de le canaliser sans grande précision, ses attaques deviendraient plus destructrices qu'elles n'étaient censées l'être. Si elle l'associait au nom d'un ennemi — et surtout à son Vrai Nom — celui-ci devenait maudit, comme si un maléfice lui avait été jeté.

Chaque coup qu'il recevait était plus profond, et chaque coup qu'il endurait le meurtrissait davantage. C'est pourquoi Voile-Lunaire avait le plus souffert de l'explosion.

C'était comme si le monde lui-même était remodelé pour la détruire.

Tel était le pouvoir du Façonnage — le pouvoir de plier le monde à sa volonté.

C'est peut-être parce que Nephis avait été privée de son Aspect, devenant impuissante pour la première fois depuis de nombreuses années, qu'elle avait vu le Façonnage sous un nouvel angle à ce moment précis.

La volonté...

Alors que Nephis attaquait, une pensée soudaine fit surface dans son esprit.

N'était-ce pas là l'essence même de la Suprématie, imposer sa volonté au monde ? Elle commandait les flammes et avait jeté un sort de destruction sur Voile-Lunaire. Dans les deux cas, elle pliait le monde pour qu'il corresponde à ses désirs. Bien sûr, elle n'y parvenait pas par sa propre volonté — au lieu de cela, elle utilisait la Sorcellerie des Noms comme moyen de transmission.

Mais y avait-il un indice sur le chemin qu'elle devait emprunter pour atteindre la Suprématie dans le pouvoir miraculeux du Façonnage ?

Avant que l'épée de Neph n'atteigne Voile-Lunaire, il y eut un fracas retentissant et l'un des Reflets traversa un mur en flammes, sa lame tranchant le bois adamantin comme du papier.

Nephis avait perdu sa torche, mais le feu les entourait à présent. Elle canalisait toujours son Vrai Nom, aussi exerça-t-elle sa volonté et fit gonfler les flammes brûlantes qui s'abattirent sur la créature, lui barrant la route.

Tenter de vaincre Voile-Lunaire et deux Bêtes Suprêmes n'était pas un pari sûr. Nephis avait donc choisi la stratégie la plus prometteuse — ignorer les Reflets et chercher à tout prix à éliminer le maillon faible, la princesse du Chant.

Elle perdit tout de même un instant de concentration pour bloquer le premier Reflet.

Voile-Lunaire profita de cette fraction de seconde pour brandir sa lame.

Elle était elle-même une épéiste très douée.

L'acier tranchant pénétra profondément dans le flanc de Neph par la brèche dans son armure mutilée, et le sang écarlate coula comme un torrent...

Un humain ordinaire aurait été assommé par la douleur après avoir reçu une blessure aussi horrible. Même un guerrier entraîné et aguerri aurait réagi, en essayant de se sauver ou en reculant. Au minimum, il aurait tressailli.

Mais Nephis ne réagit pas du tout, comme si la douleur n'avait pas d'importance pour elle. Comme si être coupé par une lame tranchante n'était rien.

Pour couronner le tout, elle tourna indifféremment son corps juste un instant avant que la lame n'entaille sa chair — non pas pour l'éviter, mais pour s'assurer qu'elle frappait ses côtes au lieu de plonger dans son abdomen.

De ce fait, son épée laissa une marque sanglante sur le corps de Voile-Lunaire, obligeant la princesse du Chant à reculer d'un bond.

Sans prêter attention à la blessure sanguinolente sur son flanc, Nephis poursuivit son assaut. Son visage était impassible, et ses yeux étaient calmes comme deux lacs profonds.

Pourtant, à l'intérieur, elle regrettait un peu.

Car elle ne pourrait plus profiter de la libération de la douleur. Même si être coupée par une lame tranchante était un tourment léger et maigre, cette blessure n'était qu'une parmi tant d'autres qu'elle devrait recevoir pour gagner.

Tandis que les flammes se propageaient et que Nephis affrontait Voile-Lunaire, étrangement indifférente à l'agonie atroce et au mal fait à son corps, la princesse du Chant semblait de plus en plus troublée.

Elle finit par demander, un sourire curieux tordant ses lèvres pâles :

"Étoile Changeante... quel genre de monstre êtes-vous ?"

Nephis abattit son épée et répondit de son ton habituel et égal :

"Monstre ?"

Son épée siffla alors qu'elle volait dans les airs, manquant le cou de Voile-Lunaire d'un millimètre.

En un seul mouvement fluide et sans faille, elle convertit son coup en une périlleuse poussée.

"Je ne m'en souviens pas. Je ne suis plus un Monstre depuis très, très longtemps..."



Loin en contrebas, sur la rive du lac sombre, Saint Rivalen d'Aegis Rose poussa un cri de douleur et dévala les escaliers en pierre, laissant une traînée sanglante dans son sillage. Sa forme Transcendante s'était depuis longtemps effondrée, et il n'était plus qu'un simple humain.

Il lui manquait un œil et son armure d'or était percée en une demi-douzaine d'endroits. Tombant dans l'eau, il poussa un gémissement étouffé et lutta pour se relever.

Ses ennemis ne semblaient pas pressés d'en finir avec lui, et pourtant... sa mort était inévitable.

"Malédiction..."

Seigneur Rivalen vacilla et tomba à genoux, son sang se mêlant à l'eau agitée. Il releva la tête avec une expression résolue.

Une bête géante ressemblant à une panthère gracieuse descendait lentement les marches en pierre. Mais le pire, c'est que...

Deux silhouettes humaines marchaient devant elle, chacune portant de terribles blessures.

Il s'agissait des cadavres de deux paladins de Valor que la fille de Ki Song avait déjà tués, ramenés à un semblant de vie perverse par la méchante reine. Ses anciens pairs, camarades et compagnons.

Seigneur Rivalen serra les dents, sachant qu'il n'y avait pas d'échappatoire.

Il n'avait pas vraiment peur de la mort, tant que c'était pour une noble cause. Mais... devenir l'une de ces choses, être utilisé pour nuire à ses compagnons chevaliers...

Cela lui paraissait trop vil.

Il regarda son reflet ensanglanté dans l'eau et murmura doucement :

"...Je vais devoir m'assurer que mon corps soit entièrement détruit, alors."

Sa voix était faible, mais pleine de détermination.

Les ennemis se rapprochaient...

Mais avant que Saint Rivalen ne puisse faire quoi que ce soit, il sentit l'eau devenir étrangement chaude autour de lui... brûlante, même.

Puis, soudain, elle se mit à bouillonner et à déferler.

Un instant plus tard, un monstre effroyable surgit du lac, juste derrière lui.

C'était un grand monstre forgé de métal noir, avec quatre longs bras et des flammes infernales brûlant dans ses yeux malveillants. Des rivières d'eau jaillissaient de sa carapace polie et hérissée de pointes, sifflant en s'évaporant et en se transformant en nuages de vapeur.

Surplombant Rivalen agenouillé, le monstre regarda Traqueuse Silencieuse et les deux cadavres Transcendants.

Il ouvrit ensuite sa terrible gueule et cracha une bouchée d'éclats de verre dans le lac.

Saint Rivalen fut momentanément déconcerté.

Quoi ?

Pourquoi l'effroyable créature semblait-elle avoir une expression de mécontentement sur son visage féroce ?

...Et pourquoi avait-elle l'air de mâcher du verre ?


  
    

Chapitre 1898 – Mâcher du Verre


Traducteur/Checker: Gray

À l'intérieur de l'ancienne Citadelle, une bataille terrifiante était sur le point de s'achever. L'intérieur du grand hall était dévasté, et bien que la fumée ne l'ait pas encore atteint, l'étendue sombre était imprégnée d'une chaleur étouffante. Le sol brisé était inondé de sang.

La bataille ne s'était pas bien passée pour les Saints de l'Armée de l'Épée. La plupart d'entre eux étaient morts — il n'en restait que quatre, chacun luttant pour rester en vie.

Saint Roan était meurtri et ensanglanté, sa crinière blanche peinte en rouge. Ses éclairs s'étaient éteints, et bien que son armure enchantée — un cadeau de sa fille pour célébrer sa Transcendance — lui ait bien servi, elle n'était plus qu'un amas de métal déchiqueté, à deux doigts de se désagréger en une rivière d'étincelles éthérées.

Seigneur Jest était cerné de toutes parts. Sa forme Transcendante était celle d'une abomination démoniaque avec des cornes de chèvre et des yeux malveillants, son regard débordant d'une malice terrifiante. Il s'en était bien sorti contre le Saint de Sorrow, infligeant de graves blessures à son adversaire de pierre, mais alors que ses compagnons de Valor tombaient les uns après les autres, la situation changea pour le pire.

Sainte Helie était, elle aussi, gravement blessée. Ses flancs étaient couverts de sang, lacérés par de terribles griffes. Son beau visage était pâle de douleur et de fatigue, et son puissant arc était détruit depuis longtemps. Même son bouclier était sur le point de se briser, tandis que sa lance présentait de nombreuses fissures sur sa longue lame.

Le quatrième Saint survivant reposait sur le large dos de la forme Transcendante, à peine conscient après avoir perdu trop de sang. C'était celui qui avait été touché par la flèche de Traqueuse Silencieuse lors de l'embuscade — assez ironiquement, les autres étaient morts, mais lui s'accrochait tant bien que mal à la vie. Malgré cela, il n'était pas d'une grande utilité dans la bataille.

Quant à leurs ennemis...

Deux redoutables grands loups tournaient autour de Roan, s'apprêtant à l'achever — il s'agissait de Hurlement Solitaire et de l'un de ses Reflets, tous deux en bien meilleure forme que le lion ailé.

Le second Reflet poursuivait Helie, à peine repoussé par sa lance et son bouclier.

Le cadavre de la Terreur Supérieure avait été détruit, ainsi que deux des Saints ressuscités. Cependant, trois autres avaient été enlevés par la Reine Song — à présent, ils encerclaient Seigneur Jest, le prenant d'assaut pour aider le Saint de Sorrow.

La situation était sombre, et aucun des Saints de l'Épée ne voyait d'issue. Même Seigneur Jest ne semblait plus aussi amusé.

Ses yeux malveillants se rétrécirent, et une voix profonde et inhumaine résonna dans la salle dévastée, glaçant l'échine du Saint de Sorrow :

"Comme c'est ennuyeux... comme c'est frustrant. À ce rythme, je ne verrai pas si vos intestins sont aussi faits de pierre..."

Sa bouche monstrueuse se tordit en un grognement.

Seigneur Jest jeta l'un des cadavres sur le côté et s'élança vers la gargouille de pierre, ignorant les mains qui déchiraient sa chair.

Mais à ce moment-là, le grand loup qui poursuivait Helie tournoya soudain et bondit sur le monstrueux satyre, sa gueule s'ouvrant pour déchiqueter le sinistre Saint.

Sainte Helie vacillait et titubait, sur le point de succomber à ses blessures. Hurlement Solitaire était déjà en train d'abaisser son corps gracieux vers le sol, grognant alors qu'elle se préparait à plonger et à enfoncer ses crocs dans la gorge de Saint Roan.

Mais tout à coup...

Il y eut un bruit étrange, et chaque être vivant dans le hall en ruine s'attarda un instant, tournant son attention vers le portail sombre que formaient les portes du château en ruine.

Il ne se passa rien pendant une fraction de seconde, puis une silhouette massive surgit des ténèbres, s'écrasant sur le sol avec un gémissement pitoyable.

C'était une énorme panthère noire, dont la fourrure zibeline était déchiquetée et trempée de sang — elle était encore en vie, mais à peine.

Hurlement Solitaire se figea pendant une fraction de seconde.

Et pendant cette fraction de seconde, une silhouette infernale de métal noir tordu apparut silencieusement des ombres au milieu du hall.

Fiélon ne perdit pas de temps avant de plonger la bataille déjà chaotique dans un état de carnage absolu. Ses quatre mains bougèrent en même temps — la paire inférieure taillada les deux cadavres Transcendants, les réduisant instantanément en deux tas de viande sanguinolente, tandis que la paire supérieure se tendit vers l'avant et attrapa la tête du Reflet.

Ses griffes en forme de poignard transpercèrent la fourrure épaisse et percèrent facilement le crâne du loup. Dans la foulée, il écrasa la tête de la Bête Suprême comme une citrouille pourrie et la mit en pièces.

...Ayant appris une leçon amère, Fiélon n'essaya pas de prendre une bouchée de l'appétissant Reflet.

Ce n'était pas de la viande ! C'était plutôt du verre insipide.

Avec son arrivée, le cours de la bataille changea instantanément.



Quelque part là-haut, Sainte saisit le cœur du Reflet de Revel et l'écrasa dans son poing.

Il y eut un bruit semblable à celui d'un miroir que l'on brise, et la créature sombre se figea, la lumière de la vie disparaissant lentement de ses beaux yeux. Puis, une étrange ondulation se répandit sur son corps, et un réseau de fines fissures se révéla sur sa peau d'albâtre.

Un instant plus tard, le Reflet se brisa en une pluie de verre argenté. Les éclats de verre s'éparpillèrent sur le sol avant de se dissoudre en un flot de lumière, qui fut ensuite dévoré par les ténèbres.

Sainte baissa la main d'un air fatigué.

Sunny ne sut ce qui s'était passé qu'après avoir entendu le léger bruit de verre brisé. Fusionné avec Serpent, il était au milieu d'un combat féroce contre la vraie Revel — la belle démone des ténèbres et le monstre bestial qu'était devenu Serpent étaient tous deux au sol, leurs corps enchevêtrés, essayant de se déchirer l'un l'autre en lambeaux.

Tueuse de Lumières gagnait.

Il y eut un craquement dégoûtant, et une vague de douleur aveuglante plongea Sunny dans l'hébétude. La mâchoire inférieure de Croc Sinistre était maintenant presque arrachée et restait accrochée grâce à plusieurs lambeaux de chair mutilée, tandis qu'un torrent de sang se déversait sur les bras et la poitrine de Revel.

Serpent frémit et recula, affaiblissant involontairement sa prise sur son corps. Cela donna à Tueuse de Lumières suffisamment d'espace pour repousser la créature massive et placer une jambe entre son corps et le sien.

D'un puissant coup de pied, elle envoya le corps monstrueux de Croc Sinistre valdinguer.

Toujours désorienté, Serpent s'écrasa une douzaine de mètres plus loin, faisant trembler le sol sous la force de l'impact.

Ah...

Sunny fit abstraction de la douleur atroce et tenta de comprendre la situation... ce qui n'était pas évident, étant donné qu'il était toujours aveugle.

Sainte avait dû détruire le Reflet. Alors...

Qu'allait-il se passer maintenant ?


  
    

Chapitre 1899 – Ténèbres Reflétées


Traducteur/Checker: Gray

Sunny savait ce qui devait se passer.

En fait, c'était très simple — la réponse était rien.

Les Reflets de Mordret étaient d'étranges créatures, après tout. Ils n'étaient ni morts ni vivants, ni divins ni profanes. Il y a longtemps, lorsqu'il avait tué la Bête Miroir sur l'Île du Jugement, le Sortilège avait annoncé sa mort, mais n'avait rien murmuré sur le fait que son ombre se renforçait.

Sunny était désormais banni du Sortilège du Cauchemar, mais le résultat serait le même. Tuer les Reflets ne lui conférait pas de fragments, et aucune ombre n'apparaissait dans le silence de son âme.

Il était donc peu probable que Sainte reçoive une quelconque récompense pour avoir tué le Reflet Suprême. Même ses ténèbres n'étaient qu'un reflet de celles de Revel — maintenant que le miroir vivant avait disparu et qu'il n'y avait plus rien pour le refléter, les fausses ténèbres disparaîtraient probablement elles aussi.

...Ce qui était vraiment dommage. Sunny pensait vraiment que Sainte méritait de recevoir une aubaine après avoir mené une bataille aussi épouvantable que celle-ci — surtout si l'on considère qu'elle avait forgé son chemin vers la Transcendance en absorbant l'essence de Créatures du Cauchemar dotées de pouvoirs sur les véritables ténèbres.

Sunny n'avait jamais compris comment Sainte avait pu augmenter sa Classe. Il ne savait pas non plus comment l'aider à atteindre un nouveau Rang sans l'aide du Sortilège. Il avait donc espéré que vaincre un être des véritables ténèbres, même s'il s'agissait d'un Reflet, lui apporterait une sorte de récompense.

Mais ce n'était pas le cas...

Du moins, c'est ce qu'il pensait.

Même si Sunny ne voyait rien, il sentit un changement soudain dans l'atmosphère de l'ancien château.

S'il avait pu voir, il aurait été témoin de la sombre splendeur de ce qui se passait autour de lui et de Serpent.

Sainte restait immobile, sa main inébranlable formant toujours un poing. Du sable de verre s'écoulait lentement d'entre ses doigts, et en même temps, les ténèbres fluides autour d'elle s'agitaient.

Elles s'écoulèrent comme un vaste tourbillon autour de la gracieuse chevalière de pierre, dont les yeux rubis continuaient de brûler de froides flammes cramoisies dans les ténèbres déferlantes. Le tourbillon éthéré tournait de plus en plus vite, entraînant dans son torrent silencieux d'autres brins de ténèbres.

À quelques mètres de là, Revel se redressait. Pressentant quelque chose, elle jeta un regard acéré à Sainte.

Cette dernière l'accueillit calmement, aucune émotion ne transparaissant sur son visage d'onyx, d'une beauté inhumaine et sans faille.

À cet instant, le torrent de ténèbres s'anima et se déversa dans son corps. Les ténèbres pénétrèrent dans sa poitrine comme un flot furieux et furent absorbées par son cœur ardent.

Mais ce n'était pas tout.

Soudain, Sunny ressentit un léger frisson familier et terrifiant.

S'il avait pu voir, il aurait vu les ténèbres reflétées commencer à changer en l'absence du Reflet tué. Une partie se dissout en un brouillard blanc, inquiétant et glaçant...

Il ne connaissait que trop bien ce brouillard.

Cependant, Sainte ne bougea pas d'un iota. Fixant toujours Revel en silence, elle restait immobile... et absorbait avidement les volutes de brouillard blanc.

Tout cela se passa en l'espace de quelques battements de cœur, et à la fin, la sphère de ténèbres enveloppant le hall de l'ancienne Citadelle s'était un peu rétrécie.

Cependant, elle noyait toujours leur environnement, emprisonnant Sunny dans son étreinte froide. Revel sourit froidement.

"...Que de surprises."

Alors qu'elle se levait et regardait autour d'elle à la recherche de son épée, une voix froide sortit soudainement des ténèbres :

"Ne soyez pas encore choquée."

Cette voix appartenait à Sunny, qui s'était séparé de Serpent et avait à nouveau manifesté son avatar sous une forme corporelle.

Sans la perception améliorée de l'Aspect de Croc Sinistre, il se sentit tout à coup sourd et perdu. Les véritables ténèbres enveloppaient tout ce qui l'entourait, le rendant aveugle. C'était une position inconfortable.

Mais il fallait le faire.

Serpent était plus fragile que Sainte et Fiélon — il avait déjà reçu de nombreuses blessures horribles, aussi Sunny écarta-t-il silencieusement l'Ombre qui saignait.

Sainte, quant à elle, était mutilée de façon encore plus terrible. Il aurait bien voulu la rappeler dans le havre nourricier de son âme sans lumière... mais ce n'était pas encore le moment. Au lieu de cela, Sunny dépensa davantage de son essence pour prendre le contrôle d'une autre incarnation — en l'occurrence l'une des trois ombres qui étaient restées fusionnées avec la gracieuse chevalière de pierre, augmentant son corps malmené.

Instantanément, il était revenu à l'état d'unité précédent avec son Ombre taciturne. Il pouvait voir le hall en ruine à travers ses yeux... y compris son propre dos, qui se tenait entre elle et Revel.

Il pouvait également sentir à quel point son corps était faible et brisé. Les ténèbres fluides le caressaient doucement, aidant les terribles blessures à guérir — mais elles ne guérissaient pas assez vite, et les dégâts étaient trop importants.

Sainte n'était pas en état de poursuivre le combat.

Il y avait aussi autre chose...

Quelque chose en elle avait changé, mais il n'arrivait pas à savoir ce que c'était.

Ce n'était pas une évolution vers un Rang supérieur, et ce n'était pas non plus une évolution vers une nouvelle Classe.

Cependant, un pouvoir profond et inconnu s'était installé dans son corps et dans son âme — ou plutôt, dans la vaste ombre qui lui servait d'âme.

Pour l'instant, cela n'avait pas d'importance. L'incapacité de Sainte à le soutenir dans la bataille contre Revel n'avait pas non plus d'importance — maintenant que la princesse du Chant était sans soutien, Sunny était assez confiant pour l'affronter seul.

D'autant plus qu'il n'était plus aveugle.

Bien sûr, se voir du point de vue de Sainte était un peu étrange, comme s'il s'observait à la troisième personne. Le fait d'avoir été privé du sens de l'ombre avait également laissé Sunny dans un état d'hébétude.

Mais il n'était rien s'il n'était pas suprêmement adaptable. Même dans cet état étrange, il pouvait encore se battre... et gagner.

La défaite n'était pas une option, et honnêtement, il avait un désir brûlant de faire payer à Revel le fait d'avoir blessé ses Ombres.

Souriant vicieusement derrière son masque, Sunny leva les yeux vers elle.

Maintenant...

Tout d'abord, il devait l'empêcher d'atteindre son épée. Serpent n'était plus là, après tout, et aucune ombre ne pouvait se manifester sous forme d'arme — par conséquent, Sunny était désarmée.

Si Revel parvenait à prendre son épée, ou vivait assez longtemps pour l'écarter et la rappeler, les choses pourraient devenir... problématiques.

Ordonnant à Sainte de battre en retraite, Sunny serra les poings et s'élança vers l'avant.


  
    

Chapitre 1900 – Lumière Victorieuse


Traducteur/Checker: Gray

Au milieu des flammes qui consumaient ce qui restait du pinacle du temple-jardin, Nephis se battait contre Voile-Lunaire et ses deux Reflets. D'innombrables blessures jonchaient son corps, et elle ressentait une étrange sensation, presque oubliée, de s'affaiblir à force de perdre trop de sang.

Les corps Transcendants étaient résistants, mais ils n'étaient pas indestructibles. Elle avait tenu compte de son physique miraculeux lorsqu'elle avait calculé le nombre de coups que son corps pouvait encaisser sans trop sacrifier ses fonctionnalités... et cette limite approchait à grands pas.

Néanmoins, son expression était calme, et ses mouvements étaient tout aussi fluides et libres qu'auparavant. Ses mains ne quittaient jamais la poignée de son épée.

La bataille était impitoyable et implacable. Le triomphe et la défaite n'étaient séparés que par une ligne mince et fragile.

Voile-Lunaire était forte... mais Nephis l'était encore plus. Voile-Lunaire maniait son sabre comme s'il s'agissait d'une extension de son corps, son habileté étant à la fois belle et polie jusqu'à un état proche de la perfection... mais Nephis était une bien meilleure épéiste, et maîtrisait bien mieux la cadence de la bataille.

Même sans son Aspect, elle aurait pu vaincre la fière princesse du Chant.

Mais c'est précisément pour cette raison que deux Reflets Suprêmes aidaient Voile-Lunaire... et qu'il était beaucoup plus difficile de les affronter.

Quelqu'un avait très bien évalué la force des champions du Domaine de l'Épée.

Nephis utilisait le Façonnage pour contrôler les flammes environnantes et tenir les Reflets à distance. Parfois, elle parvenait à les ralentir, parfois elle échouait. Lorsqu'elle faisait face à deux ou plusieurs ennemis en même temps, elle suivait sa stratégie périlleuse — faire fi de tout pour tuer Voile-Lunaire, même si cela signifiait sacrifier son sang et ses os.

De ce fait, la belle princesse était obligée de se défendre sans avoir la possibilité de contre-attaquer, mais ses Reflets se rattrapaient à merveille.

Ah. Ça fait mal...

Nephis et Voile-Lunaire étaient toutes deux ensanglantées... mais Nephis saignait beaucoup plus. Ses blessures étaient plus graves et plus nombreuses. Cela commençait déjà à nuire à sa force et à sa mobilité — non pas parce qu'elle était paralysée par la douleur, mais simplement parce que ses muscles étaient coupés, ses tendons endommagés et ses os fissurés.

Elle avait réussi à éviter les dommages vraiment importants, mais le mal causé par d'innombrables petites blessures s'accumulait lentement.

Voile-Lunaire le voyait bien.

C'est pourquoi... elle prit un peu plus confiance en elle.

Nephis aurait souri si elle n'avait pas eu l'air de faire beaucoup d'efforts.

Je l'ai eue.

Elle se souvenait avoir été une personne assez directe, il y a longtemps. Mais au fil des années — elle ne se souvenait plus très bien comment — Nephis en était venue à apprécier la tromperie et la fausse piste, même si ce n'était pas quelque chose pour lequel elle était naturellement douée.

Elle avait dû apprendre à utiliser les mensonges à son avantage en observant discrètement les gens autour d'elle. Si tel était le cas, elle avait été bénie par de bons professeurs.

Déplaçant son poids d'une jambe à l'autre, comme s'il se préparait à lancer une nouvelle attaque, Nephis grimaça et se balança. On aurait dit que sa jambe droite, qui avait été horriblement tailladée par l'un des Reflets précédents, l'avait finalement trahie.

Le Reflet lui-même était à une douzaine de mètres, repoussé par un torrent de flammes. L'autre se trouvait juste derrière Nephis, puisqu'elle venait d'esquiver son attaque et de contourner la créature.

Il lui faudrait un peu de temps pour tourner sur lui-même et reprendre son assaut.

Ainsi, la seule personne qui pouvait profiter de sa perte d'équilibre momentanée était Voile-Lunaire.

Curieusement, Nephis était une bonne actrice. Son jeu était subtil, mais convaincant. La grimace qu'elle avait faite était juste assez petite pour paraître involontaire. La nature de son faux pas était raisonnable et crédible, puisque sa jambe droite était en effet gravement endommagée. Ses yeux s'écarquillèrent même légèrement, accentuant le moment de la prise de conscience.

Si Voile-Lunaire hésitait, elle ne le montrait pas.

Au contraire, elle s'élança résolument dans une attaque rapide, ses cheveux blancs flottant dans le vent.

Le regard de Neph devint instantanément froid et lourd.

...Trop honnête.

Qui aurait cru que la redoutable princesse du Chant serait un peu naïve ?

Abandonnant tout semblant de faiblesse, elle redressa sa position et envoya son épée longue dans une simple poussée.

Son attaque était simple et sans fioritures... mais cela ne la rendait pas moins mortelle.

Car même lorsque deux champions Transcendants s'affrontaient, les principes fondamentaux du combat jouaient un rôle important dans l'issue de la bataille.

Vitesse, masse, force. Le temps, le mouvement et l'espace.

En l'occurrence, le principe fondamental qui condamna Voile-Lunaire était plutôt évident, quelque chose dont la plupart des humains du monde réel avaient appris l'importance dès l'enfance.

C'était le simple fait que l'épée de Neph était plus longue que son élégant sabre.

Et par conséquent...

Avant que Voile-Lunaire ne puisse décapiter Nephis d'un coup de tranchant décisif, le Parricide lui transperça la poitrine, pénétra son cœur, brisa sa colonne vertébrale et sortit par le dos. Le sang se répandit sur le sol. Le sabre tomba avec fracas.

La femme délicate regarda Nephis avec incrédulité, ses beaux yeux s'écarquillant d'horreur.

J'ai gagné.

Nephis avait atteint son but... mais elle ne ressentait ni joie ni allégresse. Tout ce qu'elle ressentait, c'était du regret.

Parce que l'humanité avait perdu une puissante Sainte — une parmi tant d'autres qui allaient mourir dans cette guerre effroyable et insensée.

C'était un véritable gâchis.

Mais la bataille n'était pas encore terminée. Elle n'avait pas le temps de...

Poussant son corps mutilé aussi fort qu'elle le pouvait, Nephis recula pour éviter le sabre du Reflet.

La créature passa à côté d'elle, la lame tranchante sifflant près de son cou. Dans l'instant qui suivit, une petite main la frappa à la poitrine, projetant Nephis en arrière — elle heurta le sol quelques dizaines de mètres plus loin et roula maladroitement, sa vision se brouillant momentanément sous l'effet d'une terrible poussée de douleur.

Le temps qu'elle se remette debout en titubant, les deux Reflets étaient près de Voile-Lunaire. L'un d'eux la tenait dans ses bras, tandis que l'autre se tenait entre eux et Nephis.

Elle poussa un peu d'air dans ses poumons brûlants.

La suite dépend de la nature de l'Aspect de Voile-Lunaire.

Soit la geis placée sur elle disparaîtrait avec la mort de Voile-Lunaire, dévoilant son Aspect... soit elle ne disparaîtrait pas.

Dans le premier cas, elle pourrait s'occuper des Reflets assez facilement.

Dans le second cas... les choses allaient vraiment mal tourner.

Cependant, dans la seconde qui suivit, quelque chose d'inattendu se produisit... quelque chose que Nephis n'avait pas anticipé, même si elle aurait dû le faire.

Voile-Lunaire était en train de mourir, mais ses yeux retrouvèrent leur acuité pendant une fraction de seconde, transperçant Nephis d'un regard lourd.

C'est alors que...

Nephis sentit le sceau qui liait son Aspect s'effondrer soudainement. Voile-Lunaire l'avait libéré.

Au même moment, le Reflet qui tenait la princesse du Chant dans ses mains scintilla légèrement. Et changea, prenant une nouvelle forme.

Des cheveux argentés, une peau claire et des yeux gris et calmes.

Un visage qui aurait pu être beau s'il était expressif et vivant au lieu d'être froid et immobile comme un masque sans vie.

Un corps léger et svelte.

C'était son propre visage, et son propre corps.

Le Reflet avait reproduit les traits de Nephis.

Elle comprit tardivement son erreur.

Un instant plus tard, un doux rayonnement enveloppa les mains du Reflet, se déversant dans le corps de Voile-Lunaire.

Et les terribles blessures de cette dernière guérirent miraculeusement.

...Nephis la regarda de loin, consternée.

Quelle tricheuse !

La princesse du Chant était comme neuve.

...Bien sûr, maintenant que Nephis avait retrouvé son Aspect, ses blessures guérissaient également, et une flamme rageuse montait dans son âme.

Pendant un moment, personne ne bougea. Voile-Lunaire haletait lourdement, regardant Nephis avec un soupçon de méfiance.

Nephis, quant à elle...

Sourit un peu.

D'un autre côté... ça me va aussi.

Voile-Lunaire et ses deux Reflets arboraient des expressions sombres alors qu'ils se préparaient à poursuivre la bataille — qui deviendrait infiniment plus dévastatrice et terrible maintenant, sans aucun doute.

Mais Nephis était sur le point de les surprendre.

Elle libéra le pouvoir refoulé de son Aspect, prenant la forme incandescente de l'esprit radieux. En même temps, elle fit appel à la mer de flammes qui les entourait, l'enroulant autour d'elle comme un manteau.

Cependant, elle ne dirigea pas toute cette puissance sur ses ennemis.

...Au contraire, elle la dirigea vers le sol en bois sous ses pieds.

Entourée d'une lumière aveuglante et d'une marée de feu dévastateur, Nephis s'enfuit du combat et se précipita en contrebas, perçant un niveau de l'ancienne Citadelle après l'autre comme une étoile filante. D'innombrables couches de bois mystique se brisèrent devant elle, se réduisant en cendres, tandis qu'elle s'enfonçait dans les profondeurs du château.

De plus en plus bas...

Sans cesse plus bas.

Jusqu'à ce qu'elle plonge dans une mer de ténèbres impénétrables, qu'elle vainc par sa lumière.


  
    

Chapitre 1901 – Soleil Tombant


Traducteur/Checker: Gray

Sunny était en proie à un état familier de clarté impitoyable. Il combattait Revel dans les ruines du hall sombre, poussant son corps et son esprit aux limites absolues, chaque respiration brûlant ses poumons comme de l'acide.

La fureur dévastatrice de leur affrontement faisait trembler le monde. Tout ce qui les entourait était enveloppé d'une obscurité fluente et d'une fumée suffocante, l'air était imprégné d'une chaleur étouffante.

Sunny et Revel n'étaient pas armés, ils n'utilisaient que leur corps pour se détruire mutuellement. Les échos de leurs impacts étaient comme des coups de tonnerre assourdissants, et tous deux se déplaçaient à une vitesse bien supérieure à ce qu'un humain ordinaire aurait pu percevoir.

La bataille était féroce, redoutable et d'une impitoyabilité à faire froid dans le dos. Son rythme effréné était intimidant. Sa brutalité était effroyable...

Sunny avait du mal à s'en sortir.

Privé de la possibilité de faire appel à son Aspect, il ne pouvait compter que sur sa force physique et ses techniques de combat pour affronter Revel. Le problème, cependant, était que la forme Transcendante de cette dernière faisait plus de deux fois sa taille, avec des bras et des jambes bien plus longs, ce qui lui donnait un énorme avantage en termes de portée... et cela sans compter l'aile qu'il lui restait.

Le désavantage de Sunny était d'autant plus grand qu'il assistait à la bataille à travers les yeux de Sainte, et non les siens. Il était certes habitué à se voir à travers la troisième perspective, en raison de longues années passées à percevoir le monde à travers les ombres, mais c'était tout de même une expérience déstabilisante que de se battre en ne comptant que sur la vue de quelqu'un d'autre.

Revel avait compris qu'il s'appuyait sur Sainte pour le guider presque instantanément et tenta à plusieurs reprises de détruire l'Ombre blessée. Sunny parvint à l'empêcher d'atteindre Sainte, mais elle l'attaqua méthodiquement depuis des positions où son propre corps bloquait la vue de la statue vivante.

Le pire, cependant, était que Tueuse de Lumières pouvait encore utiliser son Aspect librement, ce qu'elle fit avec beaucoup de prévoyance et d'habileté. À tout moment, la belle démone pouvait se transformer en un torrent de ténèbres fluides pour s'échapper, avancer, contourner Sunny ou simplement éviter son attaque.

C'était exaspérant, rappelant à Sunny le combat qu'il avait mené contre Fiélon à Falcon Scott. Il avait l'impression de se battre contre lui-même... ce qui n'était en rien plaisant. Maintenant qu'il souffrait aux mains d'un ennemi qui possédait une telle Capacité, il apprenait douloureusement à quel point son Pas de l'Ombre relevait de la tricherie.

Il ne pouvait rien faire contre sa Capacité d'Aspect, mais il pouvait quelque peu annuler son avantage de taille en manipulant son poids avec la [Plume de Vérité]. Sunny était peut-être plus petit, mais sa masse était nettement supérieure à celle de l'imposante démone — ses coups étaient donc particulièrement dévastateurs, et il était plus difficile pour elle de le déséquilibrer.

Son armure avait volé en éclats et son corps lui faisait mal.

Et pourtant...

Il en était de même pour elle.

Sunny tenait bon alors qu'il était entouré de véritables ténèbres, rendant coup pour coup avec la Sainte.

Seulement, il y avait cette maudite aile...

Alors que Sunny bloquait la main griffue de Revel, la griffe d'obsidienne lui piqua le flanc, où la surface du Manteau d'Onyx était déjà fissurée. Sentant une pulsation de douleur aiguë, il siffla et tenta d'attraper l'aile qui battait en retraite — avant d'être projeté en arrière par un coup de pied dévastateur

Une fine fissure zébrait la surface de son masque.

La situation était particulièrement critique, car Revel était déjà en train de se transformer en un torrent de ténèbres, se précipitant vers Sainte...

Bordel !

Sunny ignora la douleur et s'élança pour l'intercepter.

Mais à ce moment-là...

Il sentit la Citadelle trembler, et un fracas assourdissant retentit loin au-dessus de lui, suivi d'un autre quelques instants plus tard... puis d'un autre, et encore d’un autre, presque sans interruption.

C'était comme si quelque chose traversait l'ancien château, se dirigeant vers le sol à une vitesse effroyable.

C'est alors que la chaleur qui imprégnait l'air sembla décupler d'intensité, et Sunny resta un instant confus.

Qu'est-ce que c'est ?

Pendant une fraction de seconde, il ne comprit pas ce qui se passait.

Il réalisa ensuite qu'il... qu'il voyait quelque chose de ses propres yeux. Quelque chose brillait dans l'obscurité, au-dessus de lui.

Le plafond du vaste hall s'était effondré depuis longtemps, et plus haut encore, plusieurs taches orangées semblaient s'être révélées dans la partie supérieure de l’ancien château, prenant de l'ampleur au fur et à mesure qu'elles grandissaient.

Soudain capable de voir à nouveau, Sunny se figea un court instant.

...Pendant ce court instant, le plafond en feu explosa dans un grondement assourdissant, et un éclat irradiant l'aveugla à nouveau. C'était comme si le soleil s'était levé au milieu de la Citadelle — ou plutôt, était tombé du ciel.

Entouré d'une mer de flammes, un être incandescent plongea du brasier, s'écrasant sur le sol entre Sunny et Revel et y mettant instantanément le feu.

Se couvrant les yeux, il recula en titubant.

Les ténèbres de Revel étaient vaincues, et il pouvait enfin sentir les ombres à nouveau. Une silhouette blanche se tenait au milieu de la conflagration, si belle et si pure qu'elle ne semblait pas à sa place dans ce monde sale et imparfait.

Les lèvres de Sunny se tordirent en un sourire derrière son masque fissuré.

Nephis...

Nephis était revenue de la bataille dans laquelle elle s'était engagée, entraînant pratiquement toute la Citadelle dans son sillage.

D'après le bref aperçu que Sunny avait eu, tous les étages de l'ancien château au-dessus d'eux semblaient avoir été partiellement détruits et enflammés. Cela expliquait certainement la fumée et la chaleur insupportable...

L'esprit de lumière rayonnant regarda lentement autour de lui, prenant connaissance du hall ravagé. Les murs brisés, les blessures hideuses qui jonchaient le corps de Sainte, les brèches dans l'armure de Sunny...

Finalement, son regard se posa sur la silhouette ensanglantée, mais toujours d'une beauté à couper le souffle, de la créature des ténèbres qui la fixait avec une expression sinistre.

Revel regarda Nephis, puis sourit froidement.

Ses lèvres s'entrouvrirent, et un seul mot s'échappa de ses lèvres :

"...Merde."


  
    

Chapitre 1902 – Affaire Macabre


Traducteur/Checker: Gray

Les ténèbres de Revel avaient été chassées et atténuées, mais elles tourbillonnaient toujours autour d'elle comme un nuage. Enveloppée par ce nuage, elle regarda Nephis.

Nephis la regardait également.

Soudain, une voix mélodieuse résonna dans le hall en ruine, contenant à la fois la férocité de la surface brûlante du soleil et la tranquillité des rayons de soleil se reflétant sur de l'eau claire :

"...Vous êtes la Tueuse de Lumières ?"

Revel resta silencieuse pendant un battement de cœur.

Son corps meurtri et ensanglanté ressemblait en tout point à une impureté face à l'esprit de lumière immaculée et rayonnante.

"C'est ainsi qu'on m'appelle, oui."

Nephis resta silencieuse quelques instants, puis reprit son ton égal habituel :

"Je ne suis pas impressionnée."

Son ton était peut-être dépourvu d'émotion, mais cela ne faisait que rendre la remarque plus dérisoire.

C'était comme si elle disait... c'est tout ? Je suis censée être tuée par toi ? En entendant cela, Revel sourit sombrement.

"Je suis désolée de vous avoir déçue, Dame Nephis."

Ce disant, le hall en ruine se mit à nouveau à bouger... le moment de paix fut de courte durée.

Les flammes brûlantes s'abattirent sur la princesse du Chant, comme si elles possédaient une vie propre. L'esprit de radiance sembla se transformer en un trait de lumière, se précipitant sur elle à une vitesse inimaginable.

Sunny n'était pas loin derrière, sachant qu'il s'agissait de leur meilleure chance de tuer Revel.

Revel, quant à elle...

Recula d'un pas et se transforma en un torrent de ténèbres.

Mais les ténèbres n'attaquèrent pas. Elles n'essayèrent pas non plus de se défendre — au lieu de cela, elles coulèrent et s'infiltrèrent dans les planches fissurées, où elles disparurent.

Les flammes ne firent que lécher le bois ancien, le brûlant. Le coup de Neph fut manqué. Sunny sortit des ombres une fraction de seconde trop tard.

Revel s'était enfuie.

L'espace d'un instant, il se retrouva face à Nephis, sentant sa chaleur malgré l'incroyable résistance élémentaire que lui conférait le Manteau d'Onyx.

Il resta silencieux un instant.

"...Vous allez bien ?"

L'esprit de lumière acquiesça, sa silhouette gracieuse se noyant dans l'éclat aveuglant.

"Et vous ?"

Sunny sourit derrière son masque

"Je suis vivant, si c'est ce que vous voulez dire."

La conversation n'avait plus lieu d'être. Ils savaient tous deux ce que signifiait la retraite de Revel — elle avait fui vers le bas, dans la direction où le reste de leurs camarades se battaient probablement pour leur vie.

"Allez-y ! Détruisez le cadavre de la Terreur à tout prix !"

Sunny jeta un bref regard à Sainte, lui ordonnant de rester en sécurité, et traversa à nouveau les ombres.

Un instant plus tard, il émergea dans le chaos du vaste hall où les Saints de l'Armée de l'Épée avaient été pris en embuscade par les filles de Ki Song.

Un seul regard suffit à effacer le sourire de son visage pour le remplacer par une expression sombre.

Tant de gens sont morts...

Les pertes subies par le Domaine de l'Épée étaient effroyables. Il ne voyait plus que quatre membres de l'équipe de conquête qui respiraient encore — Roan, Helie, Jest, et le malheureux Saint qui avait été blessé par Traqueuse Silencieuse au début de l'affrontement.

Rivalen était introuvable, et les autres Saints n'étaient plus que des cadavres, certains trop abîmés pour être utiles à la Reine des Vers, d'autres encore en mouvement.

Traqueuse Silencieuse n'était plus qu'un amas de sang, s'accrochant à peine à la vie. Hurlement Solitaire et le seul Reflet qui lui restait étaient engagés dans une rixe féroce avec Fiélon, protégeant son fragile corps humain contre lui.

Le cadavre de la Terreur Supérieur, au moins, semblait avoir été détruit. Sunny ne savait pas pourquoi Nephis lui avait demandé de s'en débarrasser en priorité, mais il était heureux de savoir que l'abominable créature ne représentait plus aucune menace.

Revel venait de surgir des ténèbres et se tenait à l'autre bout du couloir. Elle avait abandonné sa forme Transcendante et ressemblait à nouveau à une humaine, son visage pâle étant maculé de sang.

Au moment où il l'aperçut, elle cria :

"Reculez !"

Immédiatement, les deux grands loups s'éloignèrent d'un bond. Le Reflet s'attarda un moment avant de battre en retraite pour bloquer Fiélon, tandis que Hurlement Solitaire en personne attrapa délicatement Traqueuse Silencieuse entre ses dents et la traîna vers Revel comme un chaton.

Sunny forma une masse d'ombres sauvages en odachi et se prépara à défendre les Saints blessés contre les championnes du Chant.

"Fiélon ! Viens ici !"

Le troll infernal regarda les loups qui battaient en retraite avec regret, puis traversa les ombres pour se tenir aux côtés de Sunny.

Les quatre Saints survivants étaient maintenant derrière eux, l'air soulagé à la vue du Seigneur des Ombres.

Ils étaient en piteux état — même Seigneur Jest, qui s'en était sorti avec relativement peu de blessures, était couvert de sang.

En fait, la seule personne dans le vaste hall dont l'armure n'était pas couverte de sang était Sunny. C'était parce qu'il était plutôt difficile de le faire saigner — cependant, pour ceux qui ne connaissaient pas cette particularité, il semblait s'être sorti entièrement indemne du terrible combat contre la Danseuse Sombre Revel.

Son armure était néanmoins percée et brisée, et certains se demandaient s'il y avait vraiment un corps humain sous l'armure.

Sunny, quant à lui, s'interrogeait sur la forme Transcendante de Seigneur Jest. Où était passé le vieil homme amical ? Une sinistre abomination avait pris sa place, la malice pure brûlant dans ses yeux inhumains. Elle avait le corps d'un homme et les jambes d'un bouc, et deux cornes effrayantes sortaient de sa tête bestiale et inquiétante. Le seul mot qui pouvait être utilisé pour le décrire était... démoniaque.

S'agissait-il d'un satyre ou d'un véritable ami venu des profondeurs de l'enfer ?

Sunny sentit soudain un frisson lui parcourir l'échine.

...En face d'eux se trouvaient Revel, Hurlement Solitaire, Traqueuse Silencieuse, le Reflet, et les Saints morts-vivants restants. L'air semblait crépiter de tension, et aucun des camps n'était pressé de faire un geste.

C'est alors qu'une violente explosion secoua le hall, et que Nephis arriva en trombe dans une pluie de débris enflammés.

Au même moment... Sunny eut l'impression que sa vision se brouillait pendant un instant.

Soudain, une beauté délicate aux cheveux blancs et aux yeux étincelants — Voile-Lunaire — apparut près de Revel, le visage pâle et maculé de sang. Elle était accompagnée...

Il cligna des yeux.

La belle princesse était accompagnée d'un Reflet de Nephis. La créature lui ressemblait, et avait la même présence qu'elle... et pourtant, Sunny trouvait que la copie comportait des lacunes.

Il était tout simplement impossible de la confondre avec la véritable Étoile Changeante, même en étant aveugle.

L'apparition du Reflet répondit à la récente question de Sunny, qui se renfrogna derrière son masque.

Ce n'est pas étonnant.

Maintenant qu'il avait vu la copie de Nephis, il savait pourquoi elle lui avait dit de détruire le cadavre de la Terreur Supérieure aussi vite que possible. Étant donné que le Reflet était capable de la répliquer, il ne pouvait pas s'agir d'une simple Bête.

Nephis avait déjà reformé le noyau d'âme qu'elle avait fait exploser pour échapper au Tyran Maudit, Condamnation, et était redevenue un Titan Transcendant — par conséquent, le Reflet devait également être un Titan. Soit un Transcendant... soit un Suprême.

Les yeux de Sunny s'écarquillèrent un peu.

Ce salaud...

Si la Terreur Supérieure était restée entière, cette satanée créature aurait pu la refléter. Ils auraient alors dû affronter cette abomination en plus des filles de Ki Song.

Malheureusement, Sunny ne pouvait voir que le reflet des noyaux d'âme de Neph, et avec le désordre des différentes auras puissantes qui s'entrechoquaient dans le hall sombre, il ne pouvait pas mesurer la puissance du Reflet avec précision... il était peut-être aussi en train de cacher sa puissance.

Peut-il vraiment être Suprême ?

Qu'est-ce que Mordret avait bien pu faire pour nourrir un Titan Suprême ? Comment aurait-il pu en créer un, sachant que chaque Reflet exigeait le sacrifice d'autant de noyaux d'âme qu'une créature de sa Classe était censée en posséder ?

Il se posait tant de questions, et aucune des réponses possibles ne promettait rien de bon pour l'avenir.

Alors que Nephis atterrissait doucement sur le sol, un silence inquiétant s'installa dans l'obscurité du hall dévasté.

Un instant plus tard, cependant, une douce lumière chassa l'obscurité.

Les blessures de Roan, d'Helie et du Saint affalé sur le dos d'Helie brillaient d'un éclat blanc et commençaient à guérir à une vitesse surprenante.

Presque au même moment, le Reflet de Nephis posa ses mains sur Revel et Traqueuse Silencieuse, les soignant à leur tour.

Génial.

Sunny soupira.

C'était une aubaine incroyable que d'avoir un guérisseur à ses côtés.

Cependant, si l'ennemi avait, lui aussi, accès à un guérisseur, une bataille déjà terrible pouvait devenir une affaire vraiment macabre.

C'était précisément ce qui semblait se passer en ce moment.


  
    

Chapitre 1903 – Manches Larges
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Pendant un court instant, aucun des deux camps ne bougea.

Les Saints de l'Armée de l'Épée s'étaient presque remis de leurs blessures — tous sauf Seigneur Jest, curieusement. Sunny ne put s'empêcher de remarquer que Nephis était capable de guérir les autres à distance, mais que le vieil homme n'en faisait pas partie.

De l'autre côté, Revel et Traqueuse Silencieuse étaient également sur le point d'être guéries. Au même moment, ce que Sunny avait pris pour une statue très abîmée d'une gargouille redoutable bougea, révélant qu'il s'agissait d'une créature vivante.

Le Saint de Sorrow.

Même s'ils étaient ennemis dans cette bataille, Sunny était quelque peu content que le père de Tamar ait survécu.

Pour l'instant, du moins.

Même si ceux qui avaient été le plus gravement blessés étaient maintenant sauvés des griffes de la mort par des flammes d'un blanc pur, les deux camps étaient toujours dans un état lamentable. La plupart étaient épuisés, mentalement secoués et méfiants. De plus, la plupart des combattants avaient dépensé une grande quantité d'essence dans ce combat acharné.

Fait amusant, Sunny était une exception, puisqu'il n'avait pas pu faire appel à son Aspect lors de son affrontement contre Revel. Par ailleurs, il n'avait pas utilisé de Mémoires — celles-ci mettaient l'essence à rude épreuve, surtout avec des arsenaux d'âmes aussi puissants que ceux que les Saints possédaient habituellement. Plus une Mémoire était puissante, plus ses enchantements consommaient d'essence.

Contrairement aux autres combattants, Sunny était frais et pouvait continuer à se battre avec la même intensité pendant un long moment.

Nephis semblait, elle aussi, déborder d'essence — il ne savait pas ce qu'elle avait affronté avant de descendre dans une tempête de flammes, pour autant, elle ne semblait pas avoir utilisé son Aspect de façon intensive. En outre, elle était un Titan Transcendant — son réservoir d'essence était sept fois plus volumineux que celui des autres Saints. Sa lignée venait davantage l'enrichir.

Ainsi, les deux champions les plus puissants du côté du Domaine de l'Épée étaient en bonne forme... ce qui n'était pas le cas des filles de Ki Song.

Honnêtement, les choses ne s'annonçaient pas bien pour elles.

Elles avaient commencé la bataille dans une position extrêmement avantageuse — non seulement elles avaient eu l'élément de surprise de leur côté, éliminant immédiatement plusieurs adversaires, mais elles avaient également été en mesure d'isoler et de supprimer les chefs de la force de conquête.

Or, ces avantages n'existaient plus. Pire encore, plusieurs des Reflets de Mordret avaient déjà été détruits. Le cadavre de la Terreur Supérieure avait également été anéanti, et il ne serait pas facile de contrer les pouvoirs de Sunny à côté de Nephis. La puissance de Revel était maintenant neutralisée.

Nous devrions pouvoir les décimer.

À moins que Tueuse de Lumières n'ait d'autres atouts cachés dans sa manche, il ne voyait pas comment elle pourrait sauver la situation.

À en juger par son expression sombre, Revel était arrivée à la même conclusion.

Elle leva les yeux vers le plafond brûlant du vaste hall et le brasier vertical laissé par la descente de Neph depuis les étages supérieurs du temple-jardin.

Revel baissa ensuite le regard et fixa directement Nephis.

"...N'êtes-vous pas venue conquérir cette Citadelle pour le Roi des Épées, Étoile Changeante ?"

Nephis s'attarda quelques instants sur la réponse.

"Tout à fait."

Tueuse de Lumières sourit froidement.

"C'est une stratégie intéressante que de déchaîner ses flammes au cœur d'une Citadelle faite de bois. Sans le savoir, j'aurais supposé que votre but était plutôt de la détruire."

Sunny dut admettre qu'il y avait du vrai dans ses paroles. De la fumée s'échappait déjà du haut du vaste hall, et l'incendie se propageait. L'ancien château avait déjà subi de lourds dommages sous l'effet des forces furieuses déchaînées par l'affrontement de tant de Saints — en fait, c'était un miracle qu'il soit encore debout.

Sunny se souvint de la première bataille Transcendante à laquelle il avait assisté. À l'époque, deux Saints — Tyris et Cormac — avaient oblitéré une île lors de leur affrontement.

Les gens qui avaient laissé derrière eux cette magnifique forteresse étaient de remarquables bâtisseurs, semblait-il.

Nephis considéra les paroles de Revel pendant un moment ou deux. Puis, son éclat diminua et elle abandonna sa Transformation, redevenant humaine. Miraculeusement... cette fois, son armure avait survécu.

Cependant, Sunny serra les dents en la voyant.

Il n'y avait aucune blessure sur son corps, mais son armure noircie était terriblement abîmée, percée en au moins une douzaine d'endroits, et sur le point de s'effondrer dans un tourbillon d'étincelles.

Elle avait beaucoup souffert lors de la bataille contre Voile-Lunaire, visiblement.

Derrière son masque fissuré, ses yeux brillaient d'une froideur meurtrière.

...Je vais les tuer lentement.

La fatigue que Sunny avait ressentie disparut, remplacée par une intention virulente.

Nephis se tenait à ses côtés et fixait Revel d'un air impassible.

"Si cela signifie empêcher la Citadelle d'entrer dans le Domaine du Chant... Je pourrais bien aller de l'avant et la détruire. Pourquoi pas ?"

Un coin de sa bouche se retroussa légèrement, et elle ajouta d'un ton égal :

"Bien sûr, je m'assurerai de vous détruire avant."

L'expression de Revel devint sombre.

Elle hésita quelques instants, puis prononça en serrant les dents :

"Vous pouvez essayer. Vous pourriez même vivre assez longtemps pour apprécier le résultat. Mais qu'en est-il de vos camarades ? Survivront-ils ?"

Sunny fronça les sourcils, ne sachant pas trop pourquoi elle disait cela.

Revel essayait-elle, peut-être, de négocier une solution pacifique au lieu de continuer la bataille sanglante ?

Si c'était le cas, elle était extrêmement naïve. Il était hors de question que Nephis renonce à ses prétentions sur cette Citadelle — elle préférerait même la réduire en cendres, si c'était le seul choix possible. Ce qui n'était pas le cas, puisque les restes de la force de conquête étaient prêts à remporter la victoire.

Mais Revel n'était pas naïve, alors...

Elle gagne du temps.

Sunny se maudit mentalement et se prépara à s'élancer vers l'avant.

Mais il était déjà tard.

Voile-Lunaire avait déjà terminé ce qu'elle faisait en secret.

Elle leva les mains et les rapprocha, formant un triangle avec ses pouces et ses index.

Une fraction de seconde plus tard, une goutte de sang cramoisi vibrant se matérialisa soudain au milieu du triangle...

Les sens de Sunny lui crièrent qu'il était en grand danger.

En fait, Revel avait un autre atout dans sa manche.


  
    

Chapitre 1904 – Sang de la Reine
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Le temps de réagir était très court, et celui de comprendre ce qui se passait l'était encore moins.

Sunny parvint néanmoins à reconnaître la goutte de sang noir et à deviner ce qu'elle représentait.

Il avait déjà vu quelque chose de semblable, il y a longtemps.

À l'époque, lui et un groupe de survivants de la Bataille du Crâne Noir avaient désespérément tenté d'échapper au Marcheur de Peau, perdus dans les dunes blanches du Désert du Cauchemar. Malheureusement, les vaisseaux de l'abomination Supérieure avaient réussi à les rattraper.

Certains survivants choisirent de se séparer, mais la plupart restèrent ensemble. C'est alors que Morgan invoqua un essaim d'épées volantes — Sunny savait maintenant qu'il s'agissait d'épées forgées par son père.

Seishan, quant à elle, avait invoqué une goutte de sang presque identique à celle qui flottait dans l'air entre les doigts de Voile-Lunaire en ce moment même.

Sunny avait couru pour sauver sa vie, et n'avait donc pas vu ce que la goutte de sang avait accompli. Il se souvenait juste d'un étrange sentiment de crainte, et que le monde entier avait été momentanément peint en nuances de rouge lorsque son immense et terrifiant pouvoir s'était déchaîné.

Il pouvait cependant émettre une hypothèse.

Étant donné qu'Anvil avait conféré les épées — conduits de son pouvoir — à Morgan avant de l'envoyer en Antarctique, n'était-il pas raisonnable de supposer que Ki Song avait également conféré quelque chose à sa fille ?

Si c'était le cas, alors la goutte de sang était un réceptacle du pouvoir d'un Souverain.

...Ce qui ne signifiait rien de bon pour Sunny, Nephis et le reste des Saints du Domaine de l'Épée.

Bon sang !

Il était déjà trop tard lorsque Sunny réalisa que Revel était en train de manigancer quelque chose.

La goutte cramoisie tourbillonna dans les airs...

Et explosa en un raz-de-marée de lumière rouge.

Sunny trébucha, momentanément étourdie par la force écrasante que représentait cette présence tyrannique. C'était comme si le regard froid et pénétrant de la vaste et insondable conscience de quelqu'un le frôlait, faisant frissonner son âme de peur.

Le flot de lumière cramoisie se précipita sur eux comme une vague de sang déchaînée, submergeant le monde d'un éclat rouge. Il tenta de dresser un mur d'ombres sur son passage, mais la lumière éthérée ne fit que le traverser... un instant plus tard, le mur s'effondra, les ombres qui le formaient étant détruites.

La silhouette de Neph s'enflamma d'un éclat aveuglant. Sa lumière pure sembla retenir la marée de sang pendant quelques instants, mais elle fut ensuite maîtrisée et peinte en rouge.

Sunny s'arc-bouta, conscient qu'il aurait à résister à la puissance d'un Souverain dans quelques instants.

Mais juste avant que la vague de sang éthéré ne les atteigne...

Une façade fantomatique de boucliers entrelacés scintilla dans l'air autour des restes de la force de conquête, les enveloppant comme un dôme. Le flot de lumière cramoisie s'y heurta et se sépara, les dépassant de part et d'autre.

En se retournant, Sunny vit la silhouette pitoyable de Saint Rivalen d'Aegis Rose s'affaisser contre le mur près des portes de la Citadelle.

L'insupportable imbécile est vivant, en fin de compte...

Il se laissa aller à un bref soulagement, puis reporta son attention sur la situation désastreuse.

D'après les souvenirs de Sunny, la puissance que Seishan avait libérée dans le Désert du Cauchemar s'était dissipée au bout de quelques instants. Mais encore une fois, elle n'était qu'un simple Maître à l'époque — peut-être qu'un Saint serait capable de mieux canaliser le pouvoir d'un Suprême.

Il s'approcha de Nephis d'un pas et ordonna à Fiélon d'avancer, protégeant le groupe de la lumière rouge.

Malheureusement, Sunny avait raison — quelques instants passèrent, auxquels se rajoutèrent d'autres instants. L'éclat sanglant qui noyait le monde ne faiblissait pas.

Le champ de force créé par Rivalen, lui, semblait s'affaiblir.

Les boucliers fantomatiques étaient devenus invisibles après s'être manifestés une seconde, mais Sunny pouvait pratiquement les entendre plier sous la pression, prêts à céder.

Le mur de boucliers qui les protégeait du pouvoir de Ki Song se couvrait lentement d'un réseau de fissures. Ou peut-être était-il en train de rouiller, se dissolvant lentement en poussière rouge.

Dans le meilleur des cas, je peux m'échapper en utilisant le Pas de l'Ombre.

Il pourrait emmener Nephis avec lui. Peut-être Roan aussi... mais Sunny n'avait jamais transporté plusieurs Transcendants avec lui dans les ombres. Il n'était pas sûr de pouvoir sauver les autres.

Cela signifiait qu'il devrait laisser derrière lui une partie des Saints de l'Armée de l'Épée. Qui abandonnerait-il ? Jest ? Rivalen ? Helie ?

...Heureusement, il n'eut finalement pas à faire ce choix.

Au bout d'une dizaine de secondes, l'éclat rouge qui enveloppait le monde finit par s'atténuer. Elle se dissipa lentement, puis disparut complètement.

Le vaste hall était à nouveau plongé dans une obscurité ténue, éclairé par la lueur orangée du plafond brûlant et la lumière de plusieurs Mémoires lumineuses. Sunny écarquilla les yeux.

Le hall... était vide.

Tandis que Rivalen s'affaissait sur le sol et que les autres Saints poussaient des soupirs rauques, il regarda autour de lui, puis étendit son sens de l'ombre vers l'extérieur.

Il ne sentit rien.

Revel et ses sœurs n'étaient plus là. Le Saint de Sorrow et les Reflets aussi. Même les cadavres Transcendants réanimés par l'autorité de la Reine Song étaient introuvables.

Ils avaient fui.

La bataille était terminée, aussi inattendue qu'elle avait commencé.

Sunny poussa un soupir.

Il ne savait même pas de quel genre de soupir il s'agissait — était-ce un soupir de soulagement ou de déception ?

Quoi qu'il en soit, maintenant que la bataille était terminée...

Il fallait s'occuper des conséquences avant de penser à autre chose.

"Ils sont partis."

Nephis ne répondit pas immédiatement, levant les yeux vers la mer de flammes qui se déchaînait au-dessus d'eux. Son expression était sombre.

Sunny s'attarda un instant.

"Pouvez-vous éteindre les feux ?"

Elle secoua lentement la tête.

"Peut-être. Mais la Citadelle est déjà trop endommagée... elle est sur le point de se briser. Le temps que j'éteigne toutes les flammes, elle se sera déjà effondrée."

Seigneur Jest reprit sa forme humaine — heureusement — essuya le sang sur son visage, et dit d'un ton ironique :

"Supporter un incendie au milieu d'un lac... à l'intérieur d'un os desséché. Quelle ironie !"

Il regarda autour de lui, comme s'il cherchait quelque chose, puis demanda :

"Alors, que faisons-nous, ma dame ?"

Nephis s'approcha de l'endroit où Rivalen était étendu sur le sol et s'agenouilla à côté de lui, posant ses mains sur son corps ensanglanté.

"...Peu importe que la Citadelle s'effondre. Nous devons juste préserver la Passerelle. Tant que celle-ci survit, la forteresse peut être reconstruite autour d'elle."

C'était vrai.

Bien sûr, cela dépendait entièrement de la façon dont le Sortilège avait façonné cette Passerelle en particulier. Certaines existaient par elles-mêmes, comme l'autel du Sanctuaire de Noctis. Mais il y en avait aussi qui tiraient leur énergie de la structure qui les entourait, comme la Passerelle de la Tour Cramoisie.

Ils n'avaient pas d'autre choix que d'essayer. Sinon, l'expédition serait un échec cuisant.

Grimaçant tandis qu'une douce radiance blanche enveloppait ses mains, Nephis regarda Sunny et dit :

"Nous devons d'abord localiser la Passerelle."

Il acquiesça, puis s'enfonça dans les ombres pour aller la chercher.

En vérité, Sunny ne se souciait guère du fait qu'Anvil revendique une autre Citadelle à Godgrave. Maintenant que la bataille était terminée, son esprit était préoccupé par d'autres questions.

À savoir, toutes les révélations qu'il avait faites en combattant Tueuse de Lumières, et toutes les bénédictions qu'il avait reçues...


  
    

Chapitre 1905 – Victoire à la Pyrrhus


Traducteur/Checker: Gray

De manière inattendue, la Citadelle abritait de nombreux et vastes niveaux souterrains. C'était logique, étant donné la nature éphémère du lac environnant — il s'élevait lorsque les Creux étaient submergés et se retirait une fois que les eaux avaient traversé les côtes de la déité défunte jusqu'à sa colonne vertébrale titanesque.

Par conséquent, ces niveaux souterrains ne se trouvaient sous la surface que lorsque le lac était à son apogée. La plupart du temps, ils restaient hors de l'eau, avec une grande entrée supplémentaire située plus bas que l'immense hall où avait eu lieu l'embuscade.

Sunny découvrit la Passerelle sous un dôme cristallin situé non loin de cette entrée.

Il resta immobile quelques instants, déconcerté par ce qu'il voyait et ressentait.

Un petit bosquet poussait derrière les parois transparentes du dôme. Des lianes écarlates l'enveloppaient de l'extérieur — pourtant, des plantes tout à fait normales poussaient à l'intérieur.

De l'herbe émeraude, des chênes centenaires, de la mousse douce et de magnifiques fleurs s'épanouissaient au cœur du bosquet, où un petit étang pur dormait dans une obscurité paisible.

C'étaient les premières plantes qui n'avaient pas été tordues par la Corruption que Sunny trouvait à Godgrave — dans tout le Royaume des Rêves, peut-être, à part celles apportées ici par les habitants du monde réel.

De plus, il sentit quelque chose en pénétrant dans le dôme de cristal. Un sentiment de pureté et de sacralité imprégnait l'air ambiant, comme si la souillure qui consumait le reste de cette région maudite n'avait jamais réussi à se frayer un chemin à l'intérieur du dôme de cristal.

L'étang est la Passerelle.

Sunny jeta un coup d'œil à l'eau calme, réalisant qu'il ne pouvait pas déterminer sa profondeur. Il se détourna ensuite avec un haussement d'épaules et traversa les ombres pour retourner là où il avait laissé Nephis et les autres Saints.

Tous se réfugièrent très vite dans le bosquet.

La Citadelle au-dessus d'eux brûlait et s'effondrait. Ses murs étaient suffisamment résistants pour repousser les flammes incandescentes invoquées par Nephis... du moins pendant un certain temps. Cependant, le château avait été envahi par l'infestation écarlate au fil des ans — les lianes et les arbres qui perçaient sa structure étaient comme du petit bois, aidant le feu à se propager et à détruire les murs ancestraux.

Le feu atteindrait bientôt les niveaux inférieurs. Néanmoins, Nephis était en mesure de protéger au moins un étage de la destruction par les flammes.

Les Saints ensanglantés étaient assis en silence sur l'herbe, trop fatigués et secoués pour parler. Seul Seigneur Jest semblait de bonne humeur, mais même lui se taisait, se concentrant sur le nettoyage de sa canne, qu'il avait ramassée sur le sol avant de quitter le rez-de-chaussée.

L'un d'entre eux devait effacer l'empreinte de Revel sur la Citadelle et la remplacer par la sienne. Cependant, six des sept Saints survivants contrôlaient déjà leur propre Citadelle et devaient donc renoncer à leur autorité sur celle-ci. La personne la plus apte à faire ce travail était le Saint qui avait été blessé dans l'embuscade, mais il était actuellement inconscient.

Il y avait plusieurs choses à faire, mais après en avoir discuté, les Saints de l'Armée de l'Épée avaient décidé d'attendre un peu.

...Bien sûr, Sunny aurait pu faire de la Citadelle sienne. Après tout, il avait sept incarnations et pouvait placer sept ancres au lieu d'une — mais ce n'était pas quelque chose qu'il voulait que le Roi des Épées sache. Il se contenta donc de s'asseoir et de regarder au loin.

Il avait beaucoup de choses à penser.

La bataille... techniquement, ils l'avaient gagnée. Ils avaient repoussé l'embuscade et conquis la Citadelle — la Passerelle, du moins — remplissant ainsi l'objectif du corps d'expédition. Sous peu, l'autorité du Roi des Épées s'étendrait au centre de Godgrave, et son Domaine s'étendrait de la Plaine de la Clavicule au Passage du Sternum.

Même si Seishan et sa Septième Légion parvenaient à s'emparer de la Citadelle de l'ouest, le Domaine du Chant posséderait toujours moins de Citadelles, contrôlerait moins de territoire et serait contraint de s'enfoncer plus profondément dans les Creux à partir de son bastion éloigné.

L'Armée de l'Épée avait remporté une victoire aujourd'hui.

Cependant... c'était une victoire à la Pyrrhus.

Sunny soupira.

Revel avait peut-être choisi de battre en retraite, mais c'était en partie dû au fait que la retraite était encore un bon résultat pour les forces du Chant. Certes, elles avaient perdu la Citadelle, mais dans le même temps, leur ennemi avait subi une perte énorme.

Sept Saints du Domaine de l'Épée étaient morts.

Traqueuse Silencieuse avait récolté plus de vies que quiconque, tuant trois champions Transcendants de l'Armée de l'Épée. Hurlement Solitaire et ses Reflets la suivaient de près, avec deux morts à eux trois. Voile-Lunaire en avait tué un, et le dernier Saint tombé avait été terrassé par les morts ressuscités... Revel n'avait tué personne, mais elle avait orchestré toute la bataille.

En échange, l'Armée du Chant n'avait perdu que trois des Reflets de Mordret. Leur destruction n'était pas une perte insignifiante, mais elle n'était pas comparable aux pertes subies par l'équipe de Nephis.

L'Armée de l'Épée était déjà désavantagée par le nombre réduit de Saints dans ses rangs. Avec la perte de ces sept champions, l'écart entre le nombre de Transcendants de Valor et de Song allait avoir une influence désastreuse sur toutes les batailles à venir.

Ainsi, aucun des vainqueurs factuels n'était de bonne humeur.

Cachée derrière son masque, Sunny jeta un regard secret à Nephis.

Elle avait déjà fini de soigner Seigneur Jest. Ses propres blessures avaient été soignées, et elle était maintenant assise au bord de l'étang, regardant l'eau avec son expression détachée.

Elle se trouvait dans une situation difficile.

En tant que commandante de l'expédition, Nephis était responsable de la mort de ses hommes — chaque perte devait peser lourd sur son âme. Sunny ne connaissait que trop bien l'agonie de ceux qui vous avaient confié leur vie... de nombreux soldats avaient péri pour les aider à atteindre la Citadelle, et présentement, sept Saints étaient morts — chacun d'entre eux était un talent singulier et un camarade de confiance.

Nephis avait plus d'expérience que lui en tant que chef, et elle avait ordonné à bien plus de gens de mourir. Mais on ne s'habitue jamais à ce genre de choses... en réalité, cette affirmation était peut-être erronée. Anvil et Ki Song semblaient avoir acquis une certaine tolérance à l'idée de sacrifier des vies humaines pour atteindre leurs objectifs, et il devait y en avoir des tas d'autres comme eux.

Mais ce n'était pas le cas de Nephis. Elle devait donc souffrir en ce moment même.

D'un autre côté... alors qu'elle dirigeait ces guerriers, elle complotait également contre leur roi. En un sens, elle était une étrangère parmi eux — une traîtresse, même. Elle ne se souciait que de savoir qui finirait par prendre le contrôle de la Citadelle, dans la mesure où il fallait que les deux Souverains s'affaiblissent l'un l'autre.

Cela devait être une situation difficile à gérer, tant sur le plan moral qu'émotionnel.

À cela s'ajoutait le fait que sa capacité d'émotions et de moralité — à l'égard de l'humanité elle-même — était actuellement quelque peu emportée par les flammes immolantes de son Aspect.

Sunny voulait lui parler, mais ils pouvaient difficilement échanger un mot honnête alors qu'ils étaient entourés par le reste des Saints.

Au bout d'un moment, les membres de la force de conquête retrouvèrent leur calme, ou peut-être se lassèrent-ils simplement du silence. Ils commencèrent à parler, partageant les informations sur la bataille.

Sunny écouta un moment, apprenant ce dont Voile-Lunaire et Hurlement Solitaire étaient capables. Il partagea brièvement sa propre expérience face à Revel, ce qui lui valut un regard lourd de la part de Nephis.

Après cela, il ne pouvait plus attendre. Le feu se propageait déjà, sans compter que le monde avait subi une terrible secousse il y a quelque temps, que les niveaux supérieurs de la Citadelle s'étaient effondrés. Comme Nephis allait être occupé à empêcher les flammes d'endommager le dôme de cristal, Sunny annonça qu'il allait vérifier la situation et se dissout dans les ombres.

Il allait prendre des nouvelles de Sainte.


  
    

Chapitre 1906 – Armure Sombre
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Un instant plus tard, il émergea des ténèbres sur le grand bûcher de décombres en flammes. Le temple-jardin s'était en effet effondré, consumé par un brasier ardent. La montagne de débris était encore en feu, et la chaleur était si brûlante qu'un humain ordinaire aurait été réduit en cendres en un instant.

Même un Saint aurait pu être brûlé à mort ou étouffé dans le nuage de fumée noire. Cependant, Sunny s'en sortait plus ou moins bien grâce à son Manteau d'Onyx — ce n'était peut-être pas très confortable, mais il pouvait explorer les ruines en flammes en toute liberté.

Il ne lui fallut pas longtemps pour trouver Sainte. Elle était assez visible — au milieu des débris en flammes, il y avait une zone plongée dans une obscurité impénétrable, dont les limites étaient silencieuses et tranquilles.

Son Ombre était à l'intérieur. Il ne pouvait pas la voir, bien sûr, mais il sentait sa présence, ainsi que celle de ses ombres.

Sunny hésita quelques instants au bord de la sphère de véritables ténèbres.

...C'est nouveau.

Sainte portait en elle un peu de ténèbres élémentaires, c'est vrai. Mais elle avait rempli le réservoir du Cœur des Ténèbres à ras bord, ce qui avait permis à ses pouvoirs d'évoluer. À vue de nez, Sainte avait acquis une Capacité similaire à celle dont Revel était capable — maintenant, elle pouvait couvrir une zone entière avec ses ténèbres. La zone n'était pas aussi vaste que celle de Revel, mais cela n'avait pas d'importance.

Sunny sourit.

Ce qui comptait, c'était la synergie entre ce pouvoir et la Capacité [Manteau des Ténèbres] de Sainte.

Lorsqu'elle est invoquée par les ténèbres, et plus encore par les véritables ténèbres, sa rapidité et sa puissance augmentent. Ses blessures seront guéries...

Maintenant que Sainte pouvait librement répandre les ténèbres élémentaires, elle pouvait en être entourée à tout moment. Cela signifie qu'elle pourra presque toujours bénéficier de tous les avantages du [Manteau des Ténèbres].

Et ce n'était pas tout.

Bien que Sunny ne sache pas comment aider Sainte à évoluer, il sentait que ce nouveau pouvoir... pourrait bien être la première étape pour devenir un Tyran. Ces derniers étaient des êtres qui exerçaient leur autorité sur le monde — un peu comme les Souverains, mais d'une manière différente.

La plupart des Tyrans contrôlaient soit un territoire, soit une armée de serviteurs, généralement les deux à la fois. Et être capable de noyer une zone dans des ténèbres élémentaires revenait à en prendre le contrôle.

N'est-ce pas ?

Sunny s'avança et prit en même temps le contrôle d'une des incarnations enroulées autour du corps de Sainte — sinon, il aurait été aveuglé par le pouvoir de sa propre Ombre, ce qui aurait été assez embarrassant.

Maintenant qu'il n'était plus accaparé par l'urgence du combat, Sunny se sentit stupéfait par l'étrange et miraculeuse sensation que lui procurait la fusion avec une autre créature.

Il resta hébété quelques instants, profitant de la sensation complexe et étrangère de ne faire qu'un avec le corps de Sainte. Il se sentit également soulagé en remarquant que ses terribles blessures guérissaient — elle avait passé tout ce temps blottie dans l'étreinte de ses propres ténèbres invoquées, après tout, nourrie et entretenue par elles.

C'est alors qu'un bruit sourd le distraya.

C'était le bruit d'un plastron d'onyx abîmé que l'on laissait tomber par terre.

Sunny cligna des yeux plusieurs fois.

Il cligna de nouveau plusieurs fois des yeux.

Non, attends. Quoi ?

Sainte... semblait retirer son armure.

Il n'y avait pas d'erreur. La gracieuse chevalière de pierre se tenait dans l'obscurité, enlevant méticuleusement son armure brisée. Elle en était déjà presque débarrassée, et il n'en restait que quelques morceaux.

Sunny avait déjà eu l'occasion d'apercevoir le visage et la peau de Sainte, mais il ne l'avait jamais vue débarrassée de sa redoutable armure. Ce fut un véritable choc.

Sainte portait des vêtements simples sous le plastron d'onyx, comme n'importe quel chevalier. Sa silhouette était d'une perfection séduisante, en accord avec son visage d'une beauté inhumaine. Sa peau était de la même couleur que l'armure d'onyx, ce qui donnait l'impression qu'elle était faite de pierre... mais ce n'était pas le cas.

Bien que le corps de Sainte ait l'air d'être taillé dans la pierre et qu'il en ait de nombreuses propriétés, il était purement et simplement en pierre. Maintenant que Sunny pouvait le sentir, il réalisait plus clairement que jamais qu'elle était un être de chair et de sang... enfin, de chair et de poussière.

En la voyant ainsi, Sunny ne put s'empêcher de se souvenir de la magnifique statue du Dieu de la Tempête qu'il avait vue une fois dans le sanctuaire de la Tour d'Ébène.

Il était clair que Nether s'était inspiré de lui pour créer les Saints de Granit, du moins en termes d'apparence.

Sainte, quant à elle, lui jeta un regard indifférent et continua à retirer son armure.

Ses cnémides et ses gantelets tombèrent au sol, la laissant entièrement sans défense.

Sunny se souvint alors qu'il n'était pas venu ici pour la fixer.

Mais pourquoi enlève-t-elle son armure au lieu de la restaurer ?

Sa réponse arriva peu après.

Sainte s'agenouilla à côté de l'armure brisée et la fixa un moment.

On aurait presque dit... qu'il y avait un soupçon d'émotion inconnue et sombre dans ses yeux rubis.

C'est alors qu'elle leva la main et abattit son poing.

L'onyx adamantin se brisa comme du verre...

Il fut ensuite absorbé par son corps, tout comme l'avaient été les Mémoires qu'elle avait l'habitude de consommer.

Soudain, les flammes cramoisies qui brûlaient dans ses yeux devinrent plus profondes, et Sainte sembla devenir plus forte.

Se relevant avec une expression fière, elle redressa le dos.

Un instant plus tard, sa belle silhouette fut enveloppée par des ténèbres fluides, et ces ténèbres...

Se solidifièrent, enfermant le corps de l'Ombre taciturne dans une carapace impénétrable d'armure d'onyx complexe. Immaculée et neuve.

Sunny resta immobile.

...Que je sois damné.

Sainte venait de manifester son propre Manteau d'Onyx, semblait-il.


  
    

Chapitre 1907 – Qualité Négative
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Après avoir enfilé sa nouvelle armure, Sainte se tourna légèrement et regarda Sunny avec son habituelle indifférence. Il aurait aimé étudier le design de la tenue d'onyx — ce n'était pas tous les jours que l'on voyait une armure forgée d'obscurité pure, après tout — mais malheureusement, il ne le pouvait pas.

C'était parce que Sunny ne voyait le monde qu'à travers les yeux de Sainte, et qu'elle le regardait lui, pas elle.

Que c'est frustrant.

C'est ce que Cassie devait ressentir lorsqu'elle discutait avec quelqu'un en privé. La confusion était d'autant plus grande que Sunny ne partageait pas seulement la vision de Sainte — il partageait tous ses sens, tout comme Cassie partageait tous les sens de ceux qui étaient marqués par sa Capacité Ascendante.

Bien sûr, il était beaucoup plus facile pour lui de s'habituer à une façon aussi étrange de percevoir le monde, puisqu'il avait déjà partagé sa conscience à travers de nombreuses incarnations. La quantité de perspectives n'était pas un problème pour Sunny... seule leur qualité l'étonnait.

Ses avatars étaient des copies identiques de son propre corps, somme toute, alors que Sainte était très différente de lui. Au moins, il s'était déjà habitué à sa nature de pierre après tant d'années passées ensemble...

C'est du moins ce qu'il pensait.

En fin de compte, son Ombre n'avait pas fini de le surprendre aujourd'hui. La capacité à invoquer un bassin de ténèbres élémentaires et à manifester une armure n'était pas la totalité de ce qu'elle avait gagné en tuant le Reflet de Revel.

Il y avait encore une certaine distance entre Sunny et Sainte. Les débris étaient carbonisés et très instables, ce qui rendait ses mouvements difficiles — elle qui faisait près de trois mètres de haut et pesait littéralement une tonne. Plusieurs tonnes, en fait. Les débris pouvaient donc très bien ne pas supporter son poids.

C'est pourquoi Sainte ne marcha pas. Au lieu de cela, elle se transforma simplement en un torrent de ténèbres et parcourut tout le chemin jusqu'à l'endroit où se tenait Sunny en un battement de cœur.

Ce n'était pas aussi instantané que de passer d'une ombre à l'autre avec le Pas de l'Ombre, mais c'était tout de même assez rapide. La sensation de devenir un torrent de ténèbres était également très différente de ce que Sunny ressentait habituellement lorsqu'il se déplaçait dans les ombres, de bien des façons qu'il avait du mal à décrire, mais principalement à cause de la sensation... de creux qu'il ressentait, de ne faire qu'un avec les ténèbres.

Il ne se sentait pas étreint par le flux de ténèbres élémentaires. Au contraire, c'était une chose froide et insondable, trop étrangère et indifférente pour être accueillante. Bien qu'il en fasse partie, Sunny ne ressentait rien d'autre qu'une profonde solitude.

Un instant plus tard, Sainte le surplombait, ne se tenant qu'à quelques mètres des débris de bois brûlés.

Le sol tremblait de façon précaire, et le bois noirci grinçait, comme s'il était prêt à s'effondrer en braises et en cendres.

Uh-oh.

Bien sûr, ni Sainte ni Sunny ne seraient sérieusement blessés s'ils tombaient sous la couche supérieure des débris. Ils ne seraient pas non plus brûlés dans les profondeurs infernales de la ruine fumante.

Pourtant, il aurait aimé éviter de se retrouver barbouillé de suie de la tête aux pieds...

Mais avant que Sunny ne puisse faire quoi que ce soit, quelque chose chez Sainte changea subtilement.

Et finalement, pas si subtilement.

Il ouvrit grand les yeux.

Est-ce qu'elle vient de...

En effet. Sainte avait modifié sans effort le poids de son corps de pierre, le rendant aussi léger qu'une plume.

Sunny cligna des yeux plusieurs fois.

Plume de Vérité ?

C'était la même capacité que celle qu'il possédait, octroyée par la Coquille d'Onyx. Sainte ne pouvait pas ajuster sa masse lorsqu'elle portait son armure d'origine, mais maintenant qu'elle faisait partie de ses propres ténèbres, elle le pouvait.

L'effet était plus ou moins le même, mais le processus était différent.

Sunny ne l'avait que vaguement senti, mais c'était comme si elle n'avait pas simplement changé sa masse... au lieu de cela, c'était comme si une qualité négative y avait été ajoutée, réduisant ainsi le poids. D'où venait cette négativité ? Il ne le savait pas.

Mais il ne savait pas non plus comment fonctionnait la [Plume de Vérité]. Peut-être avait-il toujours fait la même chose sans s'en rendre compte.

Quoi qu'il en soit, Sunny était heureux de savoir que Sainte pouvait désormais changer de poids à volonté. Naturellement, une telle capacité était un atout incroyable au combat — il l'avait si profondément intégrée à son propre art du combat que toute autre méthode de combat lui semblait désormais maladroite et inefficace.

Cependant, elle était également très utile en dehors des combats, car le poids important de Sainte posait souvent un problème dans les situations ordinaires. Comme marcher sur des sols fragiles, voyager en bateau... ou nager.

Compte tenu de la fréquence à laquelle Sunny se retrouvait inexplicablement projeté dans de grandes étendues d'eau, cela représentait à lui seul un avantage inestimable.

Sainte le regarda un peu de haut.

Elle le fixa davantage.

Son regard était froid et indifférent, comme toujours...

Cependant, cette fois-ci, Sunny eut une réaction tout à fait différente.

Il se déplaça d'une jambe à l'autre, essayant de ne pas se vexer.

Non, mais... suis-je vraiment si petit ?!

Puisqu'il regardait à travers les yeux de Sainte en ce moment, il se voyait depuis sa grande taille. De ce point de vue, Sunny avait en effet l'air d'un petit jouet.

Est-ce ainsi que Sainte le voyait toujours ?

Il grinça des dents, regrettant l'époque où elle n'était qu'un Monstre de la même taille que lui.

Fiélon n'était au départ qu'un maigre gremlin, lui aussi... mais maintenant, cet idiot glouton mesurait cinq mètres de haut.

Sunny ne voulait même pas imaginer à quoi il ressemblait du point de vue de Fiélon...

Il est peut-être énorme, mais c'est toujours un diablotin ennuyeux à l'intérieur ! En fait, je devrais recommencer à l'appeler Diablotin, juste pour que ce bâtard ne prenne pas la grosse tête !

Sainte, quant à elle, pencha un peu la tête.

Puis... il sentit son corps se transformer à nouveau en un torrent de ténèbres.

Mais il ne se dirigea nulle part. Au contraire, il rétrécit, puis se solidifia pour redevenir la silhouette de la gracieuse chevalière. Seulement, elle était plus petite.

Soudain, Sunny se regarda d'une nouvelle perspective... au niveau de ses propres yeux.

Huh ?

Il resta immobile un moment.

Huh !

Sainte n'avait donc pas seulement acquis la capacité de réduire son poids. Elle avait également acquis la capacité de réduire sa taille, et l'avait utilisée pour retrouver sa modeste stature d'origine...

C'était une excellente nouvelle pour Sunny !

Une merveilleuse nouvelle...

Il sourit derrière son masque.

"C'est beaucoup mieux."

Mais dès qu'il eut fini de parler, Sainte leva légèrement le menton, et changea encore une fois de taille.

Cette fois, elle fit en sorte de dépasser Sunny d'une bonne tête.

Ce dernier se figea.

Hochant la tête avec un soupçon de satisfaction, Sainte le regarda, puis s'éloigna.

Sunny resta immobile, absolument abasourdi par l'enchaînement scandaleux des événements.

Il ne reprit ses esprits que quelques secondes plus tard.

Qu'est-ce que c'est que ce bordel ? Où va-t-elle ? Il n'y a nulle part où aller !


  
    

Chapitre 1908 – Considérer la Mortalité


Traducteur/Checker: Gray

Finalement, Sunny congédia Sainte pour la laisser poursuivre son rétablissement dans le sombre silence de son âme. De nouveau capable de voir, il regarda autour de lui et réfléchit à ce qu'il avait appris.

Sainte semblait avoir acquis plusieurs nouveaux pouvoirs. L'un d'entre eux consistait à invoquer un bassin de ténèbres élémentaires, un autre à se transformer en un torrent de ténèbres, un autre à manifester une tenue de combat, et les deux derniers avaient trait à la réduction de son poids et de sa taille.

Cependant, Sunny ne savait pas s'il s'agissait vraiment de nouveaux Attributs et Capacités, ou simplement d'évolutions de ceux qu'elle possédait déjà. L'armure forgée à partir de ténèbres pures, par exemple, était une extension logique de sa [Lame des Ténèbres]. Le pouvoir d'invoquer un déluge de ténèbres élémentaires n'était peut-être que le résultat du renforcement de son [Cœur des Ténèbres].

Sunny n'en était pas sûr. De plus, il ne savait même pas si les nouveaux pouvoirs que Sainte lui avait montrés représentaient toute l'étendue de son changement. Il ne savait pas non plus combien de fragments d'ombre elle avait reçus après avoir absorbé son ancienne armure d'onyx.

En tout cas, elle semblait... plus forte. Sa présence était devenue plus profonde, les flammes froides et cramoisies qui brûlaient dans ses yeux étaient devenues plus féroces... même si Sainte n'avait pas évolué vers une nouvelle Classe, elle donnait l'impression d'être bien plus proche de devenir un Tyran à présent.

Le problème était que Sunny n'avait aucun moyen de savoir ce qui avait changé chez elle.

Son [Bracelet Pratique] imitait les runes scintillantes, mais ce qu'elles lisaient provenait de la tête de Sunny, pas du réservoir de connaissances omniscient que possédait le Sortilège.

Ainsi, il n'y avait qu'un seul moyen pour lui de comprendre les nouveaux pouvoirs de Sainte — il devait demander à Cassie des informations sur elle.

Mais...

Cela constituait un problème en soi.

En effet, Sunny avait été incapable de contacter Cassie depuis le moment où Revel et ses sœurs avaient tendu une embuscade aux Saints du Domaine de l'Épée — ou peut-être bien avant cela, car même avant l'embuscade, il ne lui avait pas touché un mot.

Dès que Sunny avait découvert qu'il ne pouvait pas entendre Cassie, son incarnation dans le camp de guerre de l'Armée de l'Épée s'était mis à sa recherche. Mais Maître Sunless n'avait pas encore réussi à trouver la voyante aveugle.

Regardant le lac souterrain à travers la fumée, Sunny soupira.

Je me demande ce qu'elle prépare.

La fumée étant irritante, Sunny se transforma en ombre et glissa jusqu'aux abords des ruines fumantes, où l'air était plus pur.

Prenant une profonde inspiration, il regarda l'eau.

L'obscurité des Creux était éclairée par la lueur orange du bûcher imposant, et les flammes dansantes se reflétaient à la surface du lac. C'était calme et joli — une scène apaisante après la fureur violente de la récente bataille. En regardant cela, Sunny sentit qu'une émotion qu'il avait réprimée depuis que les filles de Ki Song s'étaient retirées se libérait enfin.

Une marée de fureur sombre et terrifiante s'échappa de sa cage et inonda son cœur.

...Lune Noire.

La Princesse Voile-Lunaire, ou quel que soit son nom... avait presque tué Nephis aujourd'hui. Pendant que Sunny s'amusait à apprendre de nouvelles choses et à tester ses limites face à Revel, Neph s'était vidée de son sang dans un endroit éloigné, seule et privée de ses pouvoirs.

Il ne comprenait pas bien tout cela.

Nephis était... Nephis. Son image publique était celle d'une héroïne plus grande que nature, et même si Sunny savait qu'elle avait été méticuleusement élaborée par le gouvernement et Cassie, il ne pouvait s'empêcher d'oublier qu'elle n'était qu'une simple mortelle, parfois.

Elle avait accompli l'impossible trop souvent — tout comme lui — et avait surmonté des obstacles invraisemblables à de trop nombreuses reprises. De plus, son Aspect la rendait presque immortelle.

Sunny n'envisageait donc pas souvent la possibilité que Nephis soit tuée. Même lorsqu'il imaginait comment il combattrait lui-même une personne dotée de pouvoirs similaires aux siens, il ne pensait jamais à la tuer — ce serait une perte de temps et d'énergie insensée.

Au lieu de cela, il réfléchissait soigneusement à la façon de maîtriser l'adversaire et de le rendre impuissant, ce qui était le meilleur moyen de vaincre un tel ennemi.

Mais aujourd'hui, ce préjugé subconscient avait volé en éclats. Chaque Aspect était unique, et il en existait de toutes sortes... même un pouvoir aussi insidieux que celui d'annuler tous les autres pouvoirs existait, manié par l'une des princesses du Domaine du Chant.

Et Voile-Lunaire avait utilisé ce pouvoir contre Nephis.

Sunny ne savait même pas à quel point il avait failli la perdre, et il... n'était pas d'accord avec ce fait.

Ses mains se transformèrent en poings sans qu'il s'en rende compte.

Momentanément, Sunny envisagea d'utiliser son incarnation dans le camp de l'Armée du Chant pour se livrer à un massacre. Il n'était pas très loin de Seishan et de Chante-Mort — peut-être que les tuer serait une punition suffisante pour le Clan Song, qui avait osé porter la main sur Nephis.

Si ce n'était pas le cas, il pourrait au moins se sentir mieux.

Cependant, il abandonna rapidement cette idée. Non seulement cela mettrait Rain en danger, mais il ne pouvait pas vraiment tuer des Saints pour des raisons personnelles. Peut-être que le fait de jouer un soldat de Valor lui avait un peu monté à la tête — pendant un moment, Sunny oublia que le Grand Clan Song n'était pas son ennemi.

Sa Reine l'était, ainsi que le Roi des Épées. Tous les autres étaient une ressource précieuse qui ne pouvait être gaspillée — avec chaque Saint qui périssait dans la guerre insensée entre les deux Domaines, l'avenir de l'humanité était compromis. Chaque puissant Éveillé qui mourrait à Godgrave ne serait pas en mesure de sauver d'innombrables vies dans un avenir funeste et inévitable.

Sunny poussa un soupir de frustration.

Plus que tout, cette impulsion était puérile.

Il se laissait emporter par ses émotions. Il était stupide.

Bien sûr, Nephis pouvait mourir. Aussi impossible que cela puisse paraître, elle pouvait être tuée comme les autres. Il l'avait toujours compris par logique, mais la compréhension et l'acceptation étaient deux choses différentes.

Sunny pouvait également être tué malgré sa ténacité miraculeuse. Ou pire, être capturé vivant — le souvenir de la sombre cellule-miroir où Mordret avait été enfermé pendant de nombreuses années le fit frémir. Ce n'était pas quelque chose qu'il souhaitait pour lui-même...

Ni pour Nephis.

Alors qu'il pensait à elle, les faibles flammes qui l'entouraient s'éteignirent soudain, et elle émergea de la fumée, se protégeant le visage d'une main.

"Vous voilà."

Sunny l'étudia un moment, comme pour s'assurer qu'elle était bien vivante, puis sourit faiblement derrière son masque.

"Oui. Je suis là."


  
    

Chapitre 1909 – Se Sentir Vivant


Traducteur/Checker: Gray

Nephis s'approcha du bord de l'eau, l'observa quelques instants, puis s'assit par terre.

Sa voix était un peu rauque, mais elle était toujours la même :

"Il a repris conscience et est en train de se lier à la Passerelle. L'empreinte de Revel est forte, cela prendra du temps... dix minutes, tout au moins. Peut-être une demi-heure."

Elle soupira.

"Certains d'entre nous devront ensuite retourner dans le monde réel pour ramener les premiers renforts. Vous connaissez la suite."

Sunny le savait.

Une fois que la Passerelle serait liée par un Saint de l'Armée de l'Épée, le Domaine d'Anvil se manifesterait dans les Creux. Le Roi des Épées arriverait probablement lui-même à la Citadelle en ruines, et la guerre éclaterait enfin sous la surface des anciens ossements.

L'asservissement des Creux s'annonçait à la fois spectaculaire et éprouvant. Compte tenu de la puissance des prédateurs de l'ancienne jungle, le roi devrait mener personnellement la conquête... du moins pendant un certain temps.

Lorsque l'Armée de l'Épée aurait conquis les environs immédiats du lac, les deux camps se seraient déjà bien implantés à Godgrave. La première phase de la guerre serait terminée, et les deux armées commenceraient à s'affronter dans des batailles à grande échelle, se disputant le contrôle.

Le contrôle de la surface, le contrôle des Creux, le contrôle des chemins menant aux deux Citadelles restantes.

Tout ce qui s'était passé auparavant n'était qu'un prélude, et le véritable carnage allait commencer sous peu.

Enfin... il restait au moins dix minutes avant que cela n'arrive.

Nephis soupira et baissa les yeux sur son armure noircie et déchiquetée. Elle l'écarta et invoqua une tunique blanche et douce à la place.

Sa voix était un peu sombre :

"Vous savez... Je crois que je vais renoncer à porter une armure. Quel est l'intérêt d'une armure si elle finit par être détruite ? Ou pire, un fardeau. Surtout ces armures de plates que les Chevaliers de Valor préfèrent — lors de la dernière bataille, l'articulation du coude gauche s'est pliée presque immédiatement. J'ai dû lutter à chaque fois que j'ai eu besoin de plier le bras."

Un léger sourire se dessina sur son visage.

"Je pense que ce serait génial... moins de charge, plus de mobilité, un champ de vision plus large. Sans parler de la chaleur — tous ceux qui cuisinent encore dans une armure d'acier seront verts de jalousie en regardant mon corps bien ventilé."

Sunny la fixa longuement, pas du tout heureux à l'idée que les gens regardent le corps... bien ventilé... de Neph.

Et malheureux pour une autre raison.

"Sans votre armure, vous auriez eu le bras coupé au lieu de l'articulation du coude pliée."

Nephis haussa les épaules nonchalamment.

"Je peux soigner mon bras. Je ne peux pas réparer une armure cassée."

Il fronça les sourcils.

"Seulement, cette fois-ci, vous n'avez pas pu."

Elle ne répondit pas, regardant l'eau avec une pointe de nostalgie dans le regard. Au bout d'un moment, Sunny soupira. La façade de froideur arrogante que le Seigneur des Ombres arborait habituellement s'effaça quelque peu, et il reprit d'un ton plus humain :

"Cela a dû être difficile, de se battre contre un tel ennemi sans vos pouvoirs. J'avais mes Ombres avec moi, au moins. Vous étiez seule."

Nephis s'attarda quelques instants, puis secoua lentement la tête.

"...En fait, c'était agréable."

Son regard se fit distant.

"J'avais presque oublié ce que l'on ressentait — tenir une épée sans la promesse de la douleur. Il fut un temps où j'aimais le maniement de l'épée, vous savez ? C'est parce que... Je n'ai pas beaucoup de souvenirs de mon père, et dans ceux que j'ai, il m'apprend à tenir une épée. Ainsi, même après sa disparition, l'entraînement m'a permis de garder un lien avec lui."

Elle regarda l'eau.

"Mais je n'aime plus ça. Brandir une épée est devenu simplement quelque chose que je fais, parce que c'est l'un des outils à ma disposition... le plus aiguisé d'entre eux, peut-être. En fait, je ne sais pas s'il y a encore quelque chose que j'aime."

Sunny resta silencieux, mais son visage se décomposa un peu derrière le masque.

Ouch.

Il savait que les sentiments de Neph pour lui étaient plus superficiels que ceux qu'il éprouvait pour elle — après tout, de son point de vue, ils ne se connaissaient que depuis quelques mois. Mais ce n'était quand même pas très agréable d'entendre sa supposée petite amie dire quelque chose comme ça.

Ignorant son amertume, Nephis soupira.

"Parfois, je me demande ce que ma grand-mère aurait pensé si elle me voyait maintenant. Aurait-elle été fière ? Ou aurait-elle eu le cœur brisé ? Aurait-elle voulu que je sois comme ça ? Probablement pas... J'en doute."

Sunny s'assit à côté d'elle, puis se tourna et la regarda à travers les fentes sombres des yeux de son masque.

Sa voix était un peu hésitante :

"D'après ce que je sais... elle aurait été heureuse que vous soyez en vie. Elle aurait dit — merci d'être restée en vie, ma chérie. Ou quelque chose comme ça. Quoi qu'il en soit, vous êtes une personne à part entière. Votre grand-mère ne pouvait pas connaître le fardeau que vous portez et les cicatrices qui subsistent dans votre cœur. Elle ne pouvait pas comprendre les choix que vous faites, ni pourquoi vous les faites. Personne n'est mieux qualifié que vous pour savoir ces choses, et personne n'a donc le droit de critiquer vos décisions. Ne vous inquiétez pas pour cela."

Les dieux savaient que c'était la même chose pour Sunny. Ses deux parents avaient été des ouvriers subalternes — il doutait qu'ils aient eu beaucoup d'informations sur la vie d'un Saint, et encore moins sur celle d'un Saint aussi exceptionnel que Sunny. Leur vie mondaine s'était déroulée loin des affaires de dieux, de démons, de tyrans Suprêmes et de guerres qui mettaient fin au monde.

Mais ils auraient été heureux de savoir que Rain et lui étaient en vie et en bonne santé. Qu'ils traçaient leur propre chemin, malgré la dureté et l'impitoyabilité du monde. Qu'ils n'avaient pas été pliés et déformés par sa froide cruauté.

Nephis le regarda, resta silencieux quelques instants, puis reprit d'un ton égal :

"...Votre masque est fissuré."

Sunny cligna des yeux.

C'est vrai.

Il s'était fissuré pendant la bataille contre Revel. Les enchantements fonctionnaient encore, mais avec l'arrivée potentielle d'Anvil dans quelques minutes, il était préférable d'écarter [Définitivement Pas Moi] et d'enfiler le vrai masque.

Il soupira et rejeta la Mémoire endommagée, invoquant le Masque de Weaver à la place.

...Cependant, peu après que le premier masque se soit dissous dans le néant et avant que le second ne se manifeste dans la réalité, Nephis plaça soudainement une main sur la nuque de Sunny, l'attira plus près de lui et l'embrassa.

Il se figea un instant, puis se dépêcha d'écarter la Mémoire Divine qui se manifestait et répondit à son baiser passionné.

La douceur de ses lèvres, la chaleur de sa peau... étaient enivrantes.

Elles étanchaient une soif dont il ignorait souffrir, et allumaient en même temps en lui un feu bien plus brûlant que les flammes qui dévoraient les ruines de la Citadelle déchue autour d'eux.

Hébété et enchanté, Sunny maudissait le Manteau d'Onyx qui l'empêchait de ressentir la chaleur et la douceur de son étreinte.

Leur baiser fervent dura longtemps.

Nephis ne s'éloigna que lorsqu'ils furent tous deux sur le point de manquer d'air. Respirant difficilement, ils restèrent silencieux un moment.

Sunny se toucha les lèvres, cligna des yeux plusieurs fois, puis demanda d'un ton timide et inattendu :

"Qu'est-ce... qu'est-ce que c'était que ça ?"

Elle se détourna avec un léger sourire et haussa les épaules.

"En fait... j'ai cru mourir, pendant quelques instants, là-bas. Alors, tout à coup, j'ai voulu me sentir vivante."

Il resta silencieux un moment.

"Alors, vous sentez-vous vivante, maintenant ?"

Nephis considéra sa question avec sérieux, puis le regarda avec une expression solennelle.

"Disons que... Je suis à peu près à mi-chemin de la réanimation ?"

Ses yeux brillèrent.

...Très vite, tous deux sentirent un imperceptible changement dans l'air. C'était comme si une présence invisible, mais palpable, s'était installée dans la zone, la modifiant subtilement — et en même temps, irrévocablement. Le rendant plus froid, plus tranchant et plus lourd d'intentions concrètes.

Le Domaine de l'Épée était descendu dans les Creux.


  
    

Chapitre 1910 – Porte-Rivière
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Porte-Rivière, la Citadelle du Clan Dagonet, était construite sur une large rivière. Elle la traversait comme un grand mur — ou plutôt une série de murs, descendant de hautes falaises comme des marches destinées à un géant.

C'était à la fois un barrage et une écluse. Le mur le plus haut retenait le puissant courant. Chaque marche en dessous était séparée par une vaste enceinte aux portes imposantes, qui pouvaient être remplies ou vidées d'eau à l'aide d'anciens enchantements.

Un navire en partance ou à destination de Stormsea pouvait descendre des falaises ou les escalader grâce à l'ancien système d'écluses, sans jamais quitter la rivière. En même temps, rien ne pouvait remonter plus loin sans détruire la Citadelle — et même dans ce cas, l'assaillant devait ramper hors de l'eau et voyager par voie terrestre puisque les écluses avaient été détruites.

Il y avait près d'un kilomètre de distance verticale entre le point le plus haut de Porte-Rivière et son point le plus bas. Chaque mur descendant était incroyablement haut et épais, construit en pierre monolithique et surmonté de créneaux. De redoutables armes de siège se dressaient sur ces derniers — certaines enchantées par la sorcellerie ancienne, d'autres fabriquées par les maîtres-forgerons du Clan Valor.

Des centaines d'Éveillés se pressaient le long des murs, dirigés par une douzaine de Maîtres.

Sept Saints se tenaient sur le plus haut des murs de la forteresse, regardant vers le bas avec des expressions sombres.

Il s'agissait de Morgan, la Princesse de la Guerre, et de six champions dont elle avait obtenu l'aide... ou qu'elle avait contraints.

À ce stade, il n'y avait guère de différence.

Trois des six Saints avaient appartenu à la Maison de la Nuit — Saint Naeve, Saint Flot Sanglant et Saint Aether.

Les trois autres faisaient partie du gouvernement — Chanteur Nocturne, Bête de Guerre et Faucheuse d'Âmes Jet.

À ce moment, Naeve parlait à Bête de Guerre — Sainte Athena, Élevée par les Loups.

"...Vous avez donc déjà rencontré ce démon ?"

Elle le regarda longuement, puis sourit ironiquement.

"Nous l'avons même déjà tué."

Naeve se tourna vers un homme d'une beauté saisissante, aux cheveux auburn et aux yeux verts envoûtants, une expression de stupéfaction sur le visage.

"Saint Nightingale, est-ce vrai ?"

Saint Kai se déplaça mal à l'aise.

"Ce n'est pas tout à fait vrai. Ce que nous avons tué n'était pas ce démon — c'était plutôt une version Corrompue de lui, qui était Transcendante, et qui avait été conjurée par le Cauchemar. Et encore, aucun de nous trois n'ose s'en attribuer le mérite. C'est Dame Étoile Changeante qui l'a éradiqué."

Il soupira.

"Quand bien même. Nous en savons plus que quiconque sur ce dont il est capable. Cela devrait nous aider."

Naeve baissa les yeux, puis jeta un regard sombre vers le sud.

"...Au moins, nous savons qu'il peut être tué."

Moins d'un jour s'était écoulé depuis que Mordret de... de Nulle part, en fait, avait débarqué sur le rivage du Domaine de l'Épée. Les six Saints que Morgan avait recrutés avaient à peine eu le temps de parler pendant qu'elle les emmenait à Porte-Rivière.

Le voyage de Bastion à ici avait été rapide grâce à la présence de trois champions Transcendants de la Maison de la Nuit. Morgan ne leur avait pas dit grand-chose, passant la majeure partie du voyage à réfléchir à sa tâche avec une expression sombre sur le visage.

Elle avait cependant offert à chacun des Six Saints une amulette en forme d'enclume transpercée par une épée — tous sauf Nightingale, qui en possédait déjà une.

Son expression avait été solennelle en confiant à ses compagnons les amulettes d'acier.

"Pour l'instant, il n'en existe que sept. J'ai gâché pas mal de relations pour les reprendre à leurs anciens propriétaires. Alors, gardez-les précieusement. Ne vous séparez jamais de l'amulette et ne laissez pas cet homme vous la prendre. À moins que vous ne vouliez devenir l'un de ses vaisseaux."

Saint Naeve étudia l'amulette d'un air triste. Au bout d'un moment, il demanda :

"...Vous n'en avez pas une pour vous, Dame Morgan ?"

Elle secoua la tête.

"La septième... a été perdue en Antarctique et n'a jamais été retrouvée. Mon oncle la portait. Bien sûr, le Clan Valor possède d'autres moyens de défense contre cet homme, mais aucun n'est aussi facilement transportable. Quoi qu'il en soit, ne vous inquiétez pas. Je m'en sortirai."

En entendant ses mots, Faucheuse d'Âmes haussa les sourcils.

"Oh ? Comment ça ?"

Morgan lui répondit par un sourire acerbe.

"Eh bien, s'il entre dans mon âme... Je n'aurai plus qu'à le tuer là-bas, n'est-ce pas ? Comme l'a fait ma chère sœur, dans le Cauchemar."

Cela faisait quatre ans qu'elle se préparait à affronter à nouveau son frère. Morgan doutait qu'il oserait la défier dans un duel d'âmes, mais s'il le faisait... tous deux ne survivraient pas à la bataille, cette fois-ci.

Morgan espérait presque qu'il le fasse.

En fait, les amulettes étaient une mauvaise solution à leur situation. En effet, d'après tout ce que sa famille avait appris sur cet homme, le seul moyen de le tuer était de détruire son véritable reflet au cours d'un duel d'âmes... même cela n'avait été appris que par le rapport d'Étoile Changeante sur les événements de son Troisième Cauchemar.

Ainsi, en portant les amulettes, ses champions rejetaient la seule méthode pour vaincre l'ennemi.

Mais il n'y avait pas grand-chose à faire. Les laisser sans défense était un trop grand risque — elle ne pouvait absolument pas permettre à son frère de prendre plus de Saints, car il serait capable de conquérir plus de Citadelles en portant leurs corps.

Et perdre davantage de Citadelles au profit du Domaine du Chant n'était pas envisageable.

Elle soupira.

"Combien de temps avant qu'il n'arrive ?"

C'était Saint Flot Sanglant, avec sa voix grave, qui avait posé la question.

Morgan s'attarda un instant.

"Il est déjà là. Il ne fait que se cacher et nous observer, pour le moment."

Ses paroles semblèrent déstabiliser les six Saints — ou plutôt, cinq d'entre eux. Faucheuse d'Âmes restait détendue et distante, s'appuyant sur sa faux de guerre fantomatique tout en étudiant paresseusement les anciens murs de Porte-Rivière.

Élevée par les Loups se déplaçait d'une jambe à l'autre, puis regarda Morgan avec un sourire.

"Vous savez ce qu'ils font habituellement dans de telles situations dans les romans héroïques, n'est-ce pas ?"

Morgan ne put s'empêcher d'admettre... que cette femme la laissait continuellement perplexe.

Elle cligna des yeux plusieurs fois, essayant de se rappeler si elle avait déjà lu un roman héroïque dans sa vie.

Ce n'est certainement pas le cas.

"Je ne peux pas dire que c'est le cas, Sainte Athena."

La grande femme — belle comme une statue de la déesse de la guerre devenue vivante — sourit.

"Les héros pleins de ressources font toujours sauter un barrage et noient une armée de dix mille hommes, remportant ainsi une victoire impossible et prouvant leur génie stratégique. Vous êtes la stratège, alors... nous n'allons pas faire sauter Porte-Rivière, par hasard ? Oh, et appelez-moi Effie."

Morgan la dévisagea quelques instants, puis secoua lentement la tête.

"Non, nous n'allons pas faire sauter Porte-Rivière. Pourquoi essaierais-je de noyer un ennemi dont les vaisseaux sont tous des Saints de la Maison de la Nuit ? Cela n'a aucun sens."

Élevée par des Loups... Effie... hocha la tête en connaissance de cause.

"Une bonne décision. Vous êtes vraiment un génie !"


  
    

Chapitre 1911 – Chaos Indompté


Traducteur/Checker: Gray

Morgan contempla l'ancienne forteresse en contrebas. Les Chevaliers de Valor et les guerriers du clan Dagonet se préparaient à la bataille — ils protégeaient la rivière depuis des décennies, ne laissant pas une seule abomination de Stormsea atteindre le Lac Miroir.

Bien sûr, les plus brillants d'entre eux se trouvaient maintenant à Godgrave... et l'invité qui était venu de la mer cette fois-ci était une créature bien plus redoutable que les horribles habitants des profondeurs.

Elle grimaça.

La rivière passa la série de grandes écluses et s'écoula vers le sud, disparaissant au-delà de l'horizon. Stormsea se trouvait quelque part par là, à quelques jours d'ici.

En vérité, Morgan n'avait pas besoin de détruire Porte-Rivière...

Parce qu'elle était déjà condamnée.

Les guerriers qui se pressaient sur les murs de la forteresse ne le savaient pas, et les six Saints qu'elle avait recrutés ne le savaient pas non plus. Mais en vérité, il n'y avait aucun moyen d'arrêter son frère ici. Il détruirait Porte-Rivière lui-même — tout sauf la Passerelle — et libérerait la rivière en cage, emportant tous les signes témoignant de la bataille destructrice.

Les guerriers allaient mourir. Les civils vivant dans la jeune ville qui s'était développée en amont de Porte-Rivière deviendraient très probablement des dommages collatéraux dans l'affrontement des Transcendants.

Le but de Morgan n'était pas de sauver la maison ancestrale du clan Dagonet, mais de mesurer la force de l'ennemi et, avec un peu de chance, de détruire quelques-uns de ses vaisseaux Transcendants.

Mais tout de même...

Mener une bataille perdue d'avance n'était pas agréable.

Morgan avait hérité de la lignée du Dieu de la Guerre, et c'est pourquoi on l'appelait souvent la Princesse de la Guerre. Elle combattait les Créatures du Cauchemar avant même d'être une Éveillée — en fait, Morgan avait à peine terminé le collège lorsqu'elle fut envoyée dans une arène pour affronter une Bête Dormante pour la première fois.

Son Premier Cauchemar avait été impitoyable, et elle avait subi l'épreuve du solstice d'hiver comme n'importe quel Dormeur ordinaire. En tant qu'Éveillée, elle avait mené d'innombrables guerriers dans des batailles pour protéger les terres contrôlées par son père, ainsi que diverses villes du monde réel.

Elle avait vaincu le Second Cauchemar sans perdre un seul membre de sa cohorte, et excellait dans toutes les tâches qui lui étaient confiées en tant que Maître...

Jusqu'à l'Antarctique.

Au cours des quatre années qui s'étaient écoulées depuis, la renommée de Morgan n'avait fait que croître. Elle avait défié seule le Troisième Cauchemar, atteint la Transcendance et pris la place qui lui revenait de droit en tant que générale de l'armée de Valor.

Étoile Changeante brillait peut-être davantage sur le champ de bataille, mais c'était Morgan qui dirigeait la puissante machine de guerre du Domaine de l'Épée, veillant à ce que l'empire en plein essor ne subisse aucun revers.

Aujourd'hui, de nombreuses personnes la qualifiaient de stratège de génie...

Bien sûr, la plupart de ces gens n'avaient aucune idée de ce que ce mot signifiait réellement. En vérité, aucune stratégie ne pouvait être mise en œuvre lors d'une guerre entre Éveillés.

Il n'y avait que le chaos.

Sur un champ de bataille où s'affrontaient Saints et Fléaux, le chaos régnait en maître. Il y avait trop d'Aspects étranges, trop de pouvoirs bizarres, trop de variables inconcevables. La plupart des leçons enseignées par l'histoire de la guerre s'envolaient, ne laissant dans leur sillage que pagaille et carnage.

La seule chose qu'un stratège pouvait faire était de maîtriser le chaos, de l'apprivoiser et de le mettre au service de ses objectifs.

...Prenons l'exemple de Porte-Rivière.

C'était une puissante forteresse — qui aurait dû être quasiment imprenable pour tout ennemi venant du sud.

Mais quelle importance si l'ennemi possédait la Capacité de relier deux reflets par l'intermédiaire de son petit royaume miroir personnel et de voyager entre les deux, emmenant son armée avec lui ?

Les guerriers sur les murs se préparaient à repousser une attaque venant du sud, les armes de siège étaient dirigées vers l'aval, et même Morgan regardait de ce côté. Mais son frère pouvait facilement attaquer par le nord, en prenant d'abord en otage la ville située derrière la forteresse.

En fait, il pourrait tout simplement contourner Porte-Rivière et se rendre directement à Bastion.

Mais il ne le ferait pas.

Parce que Morgan était ici, en train de maîtriser le chaos.

L'objectif de Mordret était Bastion, mais il ne savait pas quels pièges son père et le Clan Valor lui avaient tendus. Il ne l'attaquerait donc pas sans réfléchir — la conquête de la Grande Citadelle était une affaire de longue haleine.

Et s'il laissait Morgan derrière lui pour avancer vers le nord...

Elle irait simplement vers le sud et prendrait, en contrepartie, le Jardin Nocturne.

C'était aussi la raison pour laquelle Mordret ne pouvait pas disperser ses vaisseaux et attaquer les villes du Domaine de l'Épée situées plus à l'intérieur des terres — non seulement il aurait dû abandonner les Citadelles de Stormsea pour placer de nouvelles attaches, mais l'ancienne Grande Citadelle de la Maison de la Nuit aurait été laissée sans défense.

...En fait, Morgan était sûre que son frère voulait qu'elle attaque le Jardin Nocturne. Sinon, il ne l'aurait pas ramené sur le rivage, le transformant en un appât presque irrésistible. Qui savait quel genre de piège il avait préparé pour elle ?

Après tout, Mordret — cette chose qui prétendait être son frère — était aussi un héritier de la Guerre, même si son père voulait le nier.

Mordret savait aussi apprivoiser le chaos.

À eux deux, celui qui y parviendrait le mieux survivrait, et l'autre mourrait.

C'est drôle.

Morgan sourit, profitant de la brise chaleureuse.

Elle n'avait pas vraiment de souvenirs de son frère depuis sa plus tendre enfance. Il était déjà parti lorsqu'elle avait atteint l'âge de se souvenir de quoi que ce soit. La mère de Morgan était morte en la mettant au monde, et son père était au mieux une présence distante — il était plus un professeur qu'un parent, plein d'attentes exigeantes, mais dépourvu de tendresse.

Elle fut principalement élevée par les anciens du Clan Valor. Mais il y avait une certaine distance entre elle et les membres des branches familiales, ainsi que les enfants des clans vassaux. En grandissant, la chose qui se rapprochait le plus d'amis de son âge était les filles de Ki Song... qui étaient maintenant ses ennemies, fait amusant.

Malgré tout, son enfance n'avait pas été malheureuse.

...Jusqu'à ce que le frère dont elle ne se souvenait pas revienne.

Morgan avait dix ou onze ans lorsqu'il est arrivé à Bastion, après avoir vaincu le Premier Cauchemar. Elle fut d'abord heureuse, mais ensuite... ensuite, elle comprit rapidement que quelque chose n'allait pas chez ce garçon étrange qui se faisait appeler Mordret.

Mordret lui avait appris ce qu'était la peur, jadis.

Et maintenant, debout sur le mur de Porte-Rivière, Morgan la ressentait à nouveau.

Elle détestait l'admettre, mais elle avait un peu peur.

Un sourire amusé apparut sur son visage.

Comme c'est agréable.

C'était une émotion si nostalgique. Elle ne l'avait pas ressentie depuis très, très longtemps.

Se tournant vers ses six compagnons Transcendants, Morgan s'attarda un moment, puis dit :

"Qu'est-ce que vous attendez ? Mettez-vous au travail."

Nightingale lui jeta un regard confus.

...Même sa confusion semblait élégante et pimpante.

Il était si ennuyeux.

"Quel travail ?"

Morgan haussa les sourcils.

"Quoi d'autre ? Ordonnez aux soldats de battre en retraite, faites-les sortir des murs, commencez à évacuer la ville. Mettez tout le monde sur des bateaux et envoyez-les remonter la rivière jusqu'à Bastion."

Porte-Rivière était peut-être condamnée, mais cela ne signifiait pas que tout le monde ici devait mourir ou devenir l'otage du Prince de Rien. Même s'il y avait une certaine valeur stratégique à utiliser la garnison comme chair à canon pour retarder ses vaisseaux, Morgan décida de renoncer à la voie la plus rationnelle cette fois-ci.

Elle secoua la tête.

"Arrêtez de me fixer et bougez-vous. Allez-y ! Je veux que la ville soit vide à la tombée de la nuit..."


  
    

Chapitre 1912 – Propre Reflet
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Évacuer une ville entière en l'espace d'une journée n'était pas chose aisée, même si elle était plusieurs fois plus petite que Bastion. Heureusement, Morgan était accompagnée de Nightingale — grâce à sa voix autoritaire, tout se déroula sans heurts et rapidement.

Les guerriers qui défendaient la forteresse hésitaient à quitter leur poste, mais ils n'osaient pas lui désobéir. Les membres du clan Dagonet étaient encore plus réticents à l'idée d'abandonner leur Citadelle sans bataille, mais Morgan les persuada sans trop de difficultés. De toute façon, il s'agissait surtout de non-combattants — la véritable force du clan se trouvait loin au nord, en train de se battre à Godgrave.

Les autres savaient qu'ils ne seraient pas d'une grande aide dans l'affrontement contre le prince banni de Valor.

Lorsque le soleil commença à rouler vers l'horizon, Porte-Rivière était devenu sinistrement silencieuse. Il ne restait plus que les sept Saints dans l'ancienne forteresse, se préparant calmement au combat. Les Saints de la Maison de la Nuit étaient grimés et animés d'un désir de vengeance meurtrier... les trois Saints du gouvernement étaient étrangement désinvoltes.

Ou peut-être pas si étrangement. Deux d'entre eux étaient les survivants du Rivage Oublié, après tout, tandis que le troisième était Faucheuse d'Âmes Jet — Morgan n'était même pas sûre qu'il soit possible pour eux de perdre leur sang-froid.

Comme Nephis.

Morgan envisagea brièvement de détruire la Passerelle de Porte-Rivière, mais abandonna cette idée. Cela ne signifierait pas grand-chose pour la guerre, de toute façon — pas à long terme, en tout cas. L'infrastructure du Domaine de l'Épée en souffrirait grandement, et il serait difficile de la reconstruire une fois la guerre terminée.

Si tant est qu'il y ait encore quelqu'un pour reconstruire.

"Mort ! Mort !"

Morgan fixa le corbeau agaçant qui semblait toujours suivre Faucheuse d'Âmes avec mécontentement.

Elle se renfrogna légèrement.

"Qu'est-ce que tu dis, stupide oiseau ?"

Le corbeau la regarda fixement, puis battit des ailes dans les airs.

"Oiseau ! Oiseau !"

Morgan soupira et secoua la tête. Qu'est-ce qui lui prenait de parler à un Écho ? Finalement, les préparatifs étaient terminés. Elle jeta un dernier coup d'œil à la rivière, qui brillait magnifiquement dans l'éclat d'un coucher de soleil flamboyant, et prit une gourde d'eau à sa ceinture.

Après avoir ôté le couvercle, Morgan but une gorgée d'eau, puis versa le reste sur la surface pavée du rempart.

Pendant un instant, elle vit son reflet dans la flaque, entouré des reflets des six Saints.

Puis, son reflet sourit.

Et parla.

"...Cela fait longtemps, ma chère sœur."

Aucun des Saints ne recula, mais ceux de la Maison de la Nuit pâlirent visiblement... même Saint Aether, qui avait l'habitude de représenter l'idéal de calme et de bienséance dans le passé, semblait troublé.

Morgan hocha la tête sombrement, sans prêter attention au jeune homme.

"En effet. La dernière fois que je t'ai vu... c'était quand tu as échoué à me tuer et que tu t'es enfui pour sauver ta peau ? Et juste après avoir fait un grand discours sur l'intransigeance de ton désir de me voir morte, qui plus est. Ça a dû être assez embarrassant pour toi."

Son reflet se mit à rire.

"Ah... quel doux souvenir ! Toi qui t'enfonçais dans la terre, trop faible pour te lever... Je le chéris vraiment beaucoup."

Morgan serra les dents, le sentiment familier de honte la coupant comme une lame. Mordret lui avait aussi appris ce qu'était la honte.

Son reflet, quant à lui, faisait mine de regarder autour de lui.

"Je vois que tu as évacué la ville. Cela ne te ressemble pas, ma chère sœur. Je me serais plutôt attendue à ce que tu alignes tous les hommes et toutes les femmes qui y vivent sur les murs de la forteresse, pour qu'ils servent de boucliers. Ce serait plus conforme au style de notre famille, n'est-ce pas ?"

Le reflet sourit agréablement.

"...Bien sûr, rien ne m'empêche de m'attaquer d'abord aux bateaux, puis de revenir ici pour t'achever."

Morgan répondit à son sourire par le sien.

"C'est drôle que tu parles des bateaux. Dis-moi, est-ce que tu as fait s'écraser le Jardin Nocturne sur le rivage à cause d'un plan diabolique, ou simplement parce que tu n'arrivais pas à le contrôler correctement ?"

À ce moment-là, Faucheuse d'Âmes soupira.

"Vous allez vraiment vous lancer dans des échanges de piques ?"

Le reflet de Morgan déplaça son regard vers les trois Saints du gouvernement. Son sourire s'illumina soudainement.

"Sainte Jet, Saint Kai, Sainte Athena... cela me fait chaud au cœur de vous revoir, mes anciens camarades. Naeve, Flot Sanglant et Aether aussi. Je chéris les souvenirs de la conquête des Cauchemars et de la lutte contre Stormsea, côte à côte avec vous tous."

Saint Naeve fixa froidement le reflet, puis prononça en serrant les dents :

"Vile créature..."

Le reflet resta silencieux quelques instants, son sourire s'effaçant peu à peu. Finalement, il les fixa avec une expression étrange et inhumaine.

Voir son propre visage être porté était un peu dérangeant, même pour Morgan.

Le reflet reprit la parole, cette fois sans prendre la peine de mettre un masque humain :

"Je vais le dire une fois. Vous six... n'avez rien à voir là-dedans. C'est entre moi et le Grand Clan Valor — une affaire de famille, si vous voulez. Alors, je vous donne une chance de vous échapper. Abandonnez la forteresse et partez. Ainsi, j'épargnerai vos vies."

Saint Naeve regarda son reflet d'un air sombre.

"C'est en effet une affaire de famille. Notre famille, que tu as massacrée !"

Faucheuse d'Âmes Jet, quant à elle, se contenta de hausser les épaules avec nonchalance.

"Ce serait vraiment gênant pour moi si tu conquiers Bastion. Alors... désolée. Nous restons."

Son corbeau choisit ce moment solennel pour croasser bruyamment :

"Désolé ! Désolé !"

Morgan jeta un coup d'œil à l'oiseau stupide, secoua la tête et regarda à nouveau son reflet.

"Ça doit être sacrément chargé dans ta tête, hein ?Tu pensais vraiment qu'ils allaient accepter ton offre ?"

Le reflet resta immobile quelques instants, avant de se mettre à sourire soudainement.

"Pas vraiment. Mais je devais leur proposer par politesse. Maintenant que c'est fait..."

Son sourire devint sombre et inquiétant.

"...Préparez-vous à mourir, je suppose. Ah, cela fait vraiment très longtemps que j'attends ce moment."

Un instant plus tard, le mur sous leurs pieds trembla légèrement.

Au même moment, l'eau de la rivière en aval s'agita, révélant plusieurs formes gargantuesques.

Morgan regarda le coucher de soleil et prit une longue et profonde inspiration.

Des étincelles écarlates dansèrent autour de sa tête, formant un casque noir.

"Préparez-vous au combat."

Et c'est ainsi que commença la bataille de Porte-Rivière.


  
    

Chapitre 1913 – Dévastation
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La bataille de Porte-Rivière commença au coucher du soleil.

...Lorsque le soleil se leva à nouveau derrière l'horizon, l'ancienne forteresse avait disparu.

Les portes imposantes des grandes écluses étaient tordues, brisées et arrachées de leurs gonds. Les murs imprenables s'étaient effondrés. Les armes de siège enchantées avaient été réduites en poussière.

La rivière, retenue par l'immense barrage depuis des milliers d'années, s'était libérée et se précipitait vers la lointaine mer.

L'inondation dévastatrice avait démoli les ruines fumantes et effacé les traces de l'effroyable bataille. Le lac artificiel autour duquel la ville avait été construite s'était asséché, révélant ses pentes boueuses. Le bassin de la rivière en contrebas des falaises était au contraire inondé.

Tout le paysage de la région avait été dévasté et remodelé, devenant presque méconnaissable. Une grande cascade grondait en dévalant des hautes falaises, tandis que la forteresse du Clan Dagonet n'existait plus.

...Quel dommage.

Morgan regarda les ruines de Porte-Rivière d'un air mélancolique.

Avec la perte de l'ancienne forteresse, le Domaine de l'Épée deviendrait un peu plus faible, tandis que le Domaine du Chant deviendrait un peu plus fort. Mais ce n'était pas la raison de son regret.

La véritable raison était que Bastion avait perdu son lien avec la mer. Même si Godgrave était conquise par les humains, elle ne serait jamais un endroit sûr. Ainsi, quel que soit le camp qui remporterait la guerre à la fin, Stormsea deviendrait le lien entre les deux parties du grand empire humain dans le Royaume des Rêves.

Sans Porte-Rivière, il serait beaucoup plus difficile d'établir des routes commerciales vers et depuis Bastion. Or, le commerce était le véritable moteur de la civilisation.

...Pourquoi est-ce que je pense à ça ?

Morgan écarta son casque avec fatigue et cracha un torrent de sang.

Son casque s'était ouvert sous l'effet d'un coup dévastateur, tout comme le côté droit de son visage. Elle pouvait sentir les bords tranchants de ses dents brisées couper sa langue et l'intérieur de sa joue déchirée... une sensation désagréable, sans aucun doute, mais loin d'être la pire de ce qu'elle ressentait en ce moment.

Mordret avait été comme une calamité, s'abattant sur eux dans toute sa fureur froide et inhumaine. Ils avaient réussi à lui livrer un bon combat, un excellent combat même, mais en fin de compte, tout cela n'avait servi à rien. Ils n'avaient aucune chance face à lui.

Morgan avait donc ordonné à ses six subordonnés de battre en retraite, et était restée en arrière pour bloquer l'ennemi pendant un petit moment.

Elle commençait à regretter un peu cette décision.

"Tu n'as pas l'air en forme, ma chère sœur."

La voix insidieuse de son frère n'était pas moqueuse ou pleine d'une sombre jubilation, mais plutôt froide et indifférente. Étrangement, cela ne faisait que la rendre plus effrayante.

Morgan se regarda tranquillement.

C'est vrai...

Son armure était perforée et brisée. Son corps était terriblement mutilé, et l'un de ses bras était pratiquement coupé... un exploit louable, vraiment, compte tenu de la solidité et de la résistance de sa chair. Le sang coulait de ses innombrables blessures, peignant les pierres brisées sous elle en de vibrantes nuances d'écarlate — la même couleur que ses étranges yeux.

Ses lèvres ensanglantées se tordirent en un rictus.

"Vraiment ? Je crois que le rouge est ma couleur."

Mordret se contenta de la regarder, essayant sans doute de deviner ce qu'elle allait faire.

Son propre corps ne présentait pas beaucoup de blessures, car il avait utilisé les vaisseaux Transcendants pour le protéger. Les corps volés des Saints de la Nuit étaient plus abîmés — surtout ceux qui avaient combattu Élevée par les Loups — mais malheureusement, aucun n'avait été détruit. Son âme n'avait pas été touchée trop gravement non plus, malgré le fait qu'il ait affronté Faucheuse d'Âmes Jet.

Mordret savait à quel point elle était dangereuse, c'est pourquoi il avait veillé à la contenir tout particulièrement pendant la bataille.

Tous s'étaient vaillamment battus, mais aucun n'avait réussi à stopper son terrifiant assaut.

Naeve et Flot Sanglant avaient affronté leurs anciens camarades de clan dans les profondeurs de la rivière, à deux contre quatre, et l'avaient fait bouillir. Nightingale, à lui seul, avait engagé quatre autres vaisseaux du Prince de Rien qui attaquaient en amont.

Élevée par les Loups avait plongé dans l'eau et avait presque déchiré le plus puissant des léviathans, un terrifiant kraken — et ce, après en avoir blessé plusieurs en les bombardant de javelots gargantuesques depuis les hauteurs. Aether avait défendu les murs, tandis que Faucheuse d'Âmes avait joué un jeu mortel du chat et de la souris avec quatre vaisseaux de Mordret au sud.

Morgan s'était elle-même lancée à l'assaut du véritable corps du spectre du miroir.

...D'où sa triste apparence actuelle.

Elle prit une respiration rauque.

"Je vais te le dire... mon frère. Tu es vraiment grand et terrible. Penser que tu as été capable d'anéantir tout un Grand Clan... non seulement cela, mais tu es même devenu un Grand Clan toi-même. Quelle phrase bizarre à dire... oh, mais en tout cas, c'est un exploit assez étonnant, qu'un seul individu puisse changer tout le cours de la guerre par ses accomplissements personnels."

Elle cracha encore du sang, se redressa légèrement, et ajouta d'un ton neutre :

"Mais tu sais quoi ?"

Mordret haussa les sourcils et resta silencieux. Après quelques instants, il secoua la tête.

"Je suis un peu déçu. Mes attentes étaient plus grandes, ma sœur."

Morgan sourit.

"Ah oui ? Tu penses vraiment que c'est tout ? Aucunement. Non... toi et moi, nous ne faisons que commencer."

Ce disant, elle le transperça d'un regard acéré et fit appel à l'un des enchantements stockés au plus profond de son corps.

Instantanément, son essence coula comme une marée, inondant son corps et s'infiltrant dans chacune de ses cellules.

Le sourire de Morgan s'atténua rapidement. Son visage creusé reprit sa forme initiale, les profondes coupures qui entachaient sa peau sans défaut se refermèrent comme si elles n'avaient jamais existé. Ses dents cassées retrouvèrent leur état d'origine. Les innombrables blessures sur son corps mutilé se cicatrisèrent, tandis que son bras, qui ne tenait plus qu'à un fil, fut tiré en arrière par des cordes de muscles en pleine croissance, avant d'être rattaché à l'endroit où il devait être.

En quelques instants, Morgan retrouva une santé parfaite, son corps débordant d'énergie et d'essence d'âme. C'était comme si elle n'avait pas du tout enduré une bataille exténuante contre son frère.

Elle bougea une main, et une profonde entaille fendit les pierres entre elle et l'un des vaisseaux de Mordret, lui tranchant presque la tête.

Se tenant à une certaine distance, Mordret se renfrogna.

"...Où as-tu trouvé un enchantement de guérison aussi puissant que celui-là ?"

Morgan sourit simplement.

"On peut dire que je l'ai vu dans un Cauchemar."


  
    

Chapitre 1914 – Ouverture des Vannes
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Morgan leva son épée et la pointa vers l'homme qui se faisait appeler son frère.

"...J'ai rassemblé plusieurs enchantements en vue de te rencontrer un jour, mon frère. Veux-tu les voir ?"

Lentement, une lumière dangereuse s'alluma dans ses yeux semblables à des miroirs, et ses fines lèvres se tordirent en un sourire froid.

"Bien sûr, pourquoi pas ? Ah... Je me demande combien de temps ton essence durera. Si je te coupe les deux bras cette fois-ci, devras-tu en dépenser davantage ? Non, en fait, je pense que je vais prendre tes yeux. Je me souviens en avoir perdu un une fois à cause de ta lame, alors ce ne sera que justice."

Morgan le transperça d'un regard brûlant, souhaitant pouvoir détruire ce monstre ici et maintenant.

Elle serra finalement les dents et fit appel à un autre enchantement.

Il y avait toutes sortes de Mémoires dans le monde, et la Capacité Ascendante de Morgan lui permettait d'assimiler leurs enchantements dans son corps. Il y avait des limites à ce pouvoir, bien sûr, et un prix à payer pour l'utiliser.

Cependant, cela lui conférait une polyvalence unique, la rendait extrêmement imprévisible au combat et, surtout, lui conférait une grande puissance.

Si elle le souhaitait et avait suffisamment de temps pour se préparer, elle pouvait voler comme Nightingale, devenir un colosse comme Élevée par les Loups, découper des âmes comme Faucheuse d'Âmes Jet, commander les ténèbres comme le Seigneur des Ombres... et même déchaîner des flammes incandescentes comme Étoile Changeante.

Malheureusement, rien de ce qu'elle pouvait faire — du moins actuellement — ne lui permettait de vaincre son monstrueux frère et ses treize vaisseaux Transcendants à elle seule.

Elle n'essaya donc pas.

Son objectif à Porte-Rivière avait été atteint, de toute façon.

L'enchantement qu'elle avait invoqué était puissant, mais simple — il lui permettait de parcourir de grandes distances en un instant, à condition d'avoir établi un point d'ancrage à l'avance.

Morgan avait placé une ancre enchantée sur le lit de la rivière alors qu'elle se rendait à Porte-Rivière depuis Bastion, et maintenant, c'était comme si elle était ramenée vers elle par une force suffisamment écrasante pour transpercer l'espace lui-même.

Alors que Mordret et ses vaisseaux se préparaient à repousser l'attaque de Morgan...

Celle-ci se volatilisa, ne laissant aucune trace derrière elle.

Mordret se figea un instant, fixant avec incrédulité l'endroit où se trouvait sa sœur il y a une fraction de seconde. Son regard se détacha un instant, parcourant la myriade de reflets dans la vaste zone autour de Porte-Rivière.

Morgan était introuvable.

Soudain, un petit rire ironique s'échappa de ses lèvres et il jeta un regard amusé vers le nord.

Ses yeux brillaient d'une sombre et folle intention de tuer.

"...Je te verrai à Bastion, alors."



Un instant plus tard, Morgan se retrouva sur le lit de la rivière, voyageant dans les airs à une vitesse effarante. Elle heurta le sol brutalement et roula plusieurs fois, réduisant quelques rochers en poussière avec son corps d'acier. Finalement, elle s'arrêta dans un nuage de poussière, à quelques mètres du bord de l'eau.

Le moins que l'on puisse dire, c'est que son entrée ne fut pas des plus gracieuses.

Grimaçant de contrariété, elle se retourna sur le dos et se redressa lentement.

Les ruines désolées de Porte-Rivière avaient disparu, remplacées par la vue pittoresque du cœur du Domaine de l'Épée. L'eau claire de la rivière scintillait dans la lumière dorée de l'aube, et les arbres anciens se balançaient dans la brise légère, leurs feuilles émeraude bruissant comme une mer.

Bien sûr, toutes sortes d'horreurs se cachaient sous la surface de l'eau, et les grands arbres pouvaient vous tirer sous terre avec leurs racines pour servir de nourriture aux feuilles bruissantes. Le Royaume des Rêves était certes beau, mais jamais tendre.

Aujourd'hui, cependant, tout était paisible et silencieux, comme si la rivière et la forêt craignaient de faire un bruit.

Et pour cause.

Un dragon majestueux était allongé sur le lit de la rivière, ses écailles bleu nuit devenant presque noires à la lumière du soleil. Une femme aux yeux bleus glacés était appuyée sur son flanc, dégageant une sensation de froid mordant. Une autre femme, apparemment faite d'acier poli, rongeait les os d'une abomination tuée près d'un feu.

Deux grandes ombres se cachaient sous l'eau, et un jeune homme vêtu d'une armure endommagée était assis sur le rivage, fixant l'eau d'un air sombre.

Lorsqu'elle apparut, tout le monde se tourna dans sa direction.

Ils étaient meurtris et ensanglantés, mais vivants.

Le jeune homme fut le premier à parler :

"Dame Morgan ! Vous... vous avez survécu."

Elle lui jeta un bref regard, puis se détourna.

"...C'est assez insultant de vous voir agir avec autant de surprise, Seigneur Aether. Naturellement."

Morgan ne put s'empêcher de traiter le jeune homme froidement.

Aether était l'un des jeunes Saints les plus prometteurs de la Maison de la Nuit... quand elle existait encore. Il était fort, talentueux, vaillant et excellent à tous points de vue. En fait, à l'époque où le Clan Valor était en pourparlers avec la Maison de la Nuit pour forger une alliance par le mariage, c'est Saint Aether qui était censé devenir son fiancé.

Les négociations avaient échoué, bien sûr, et même si Morgan savait que c'était pour une raison politique... elle ne pouvait s'empêcher de se sentir personnellement lésée par cet homme. Ce qui était ironique, honnêtement, étant donné qu'elle n'avait pas vraiment voulu que les négociations aboutissent, se sentant ambivalente à propos de toute l'affaire.

Pourtant...

Regardez qui est revenu me supplier de l'aider après m'avoir rejeté si fermement...

Bien sûr, elle ne laissa pas transparaître ces pensées enfantines sur son visage.

À ce moment, la surface de l'eau se brisa, et la tête d'un énorme serpent de mer émergea de l'eau, la fixant de ses deux yeux géants indigo. Saint Naeve reprit sa forme humaine et s'avança sur le rivage, l'air un peu amoché après la rude bataille.

Il lui fit une révérence.

"Dame Morgan."

Le Noctambule expérimenté hésita quelques instants, puis secoua la tête.

"C'est une bonne chose que vous soyez indemne. Cependant, l'ennemi... Je n'arrive pas à comprendre comment un individu peut être aussi fort. Quel genre de monstre votre clan a-t-il créé ?"

Elle le regarda d'un air sombre.

"Tout d'abord, ce n'est pas nous qui l'avons créé. Au contraire, mon clan a protégé le monde de cette chose pendant de nombreuses années. Deuxièmement, s'il est aussi fort, c'est parce qu'il est le premier humain de l'histoire de notre monde à avoir acquis un Aspect Divin. Oui, cela existe. Mais en fait... nous avons de la chance."

Naeve se renfrogna.

"Vous appelez ça de la chance ?"

Morgan laissa échapper un soupir fatigué et lui sourit.

Contrairement à Aether, elle aimait bien Saint Naeve. C'était parce qu'elle avait rencontré sa fille brièvement pendant qu'elle s'occupait des survivants de la Maison de la Nuit, et la petite fille était absolument adorable.

"En effet. Ce que vous avez vu à Porte-Rivière n'est que la moitié de la force de ce monstre. Il n'a même pas sorti ses Reflets... étant donné les circonstances, on peut très bien supposer qu'il en est incapable pour le moment, quelle qu'en soit la raison. Alors, oui. Estimez-vous chanceux."

Le dragon leva la tête et la regarda, ce qui fit frissonner Morgan.

Un instant plus tard, une voix grave et mélodieuse résonna à ses oreilles :

"Nous avons perdu Porte-Rivière. Et maintenant ?"

Morgan hésita quelques instants.

Elle pouvait évacuer la modeste ville qui s'était développée autour de la Citadelle de la Maison Dagonet, mais des dizaines de millions de personnes vivaient à Bastion. Ils ne pourraient pas fuir n'importe où lorsque la guerre viendrait frapper à leur porte.

Bien sûr...

Bastion n'était pas une Citadelle comme les autres, mais une Grande de surcroît. Elle possédait un pouvoir qui lui était propre, et si elle l'utilisait bien, l'issue de son combat contre Mordret serait...

Moins immuable qu'il n'y paraissait pour l'instant.

Se levant, Morgan haussa les épaules.

"Maintenant, il nous faut retourner en vitesse à Bastion et nous préparer à un siège."

Un pâle sourire tordit ses lèvres ensanglantées.

"Si j'arrive à faire ce que je veux, le siège sera long..."


  
    

Chapitre 1915 – Équilibre Rompu
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Une abomination particulièrement hideuse se jeta sur un soldat hurlant, mais une flèche lui transperça l'œil et il tomba au sol. Alors que la bête gigantesque roulait dans la mousse rouge, une autre était déjà en train de grimper sur son cadavre.

"Attrapez-le !"

Rain recula d'un pas tremblant, encochant une autre flèche sur la corde. Alors qu'elle tendait ses muscles pour bander la Bête de Proie, deux guerriers Éveillés de la Septième Légion s'élancèrent vers l'avant, attrapèrent le soldat et le traînèrent vers la phalange en déroute.

L'homme avait perdu ses deux jambes et saignait énormément, ses cris se noyant dans l'horrible cacophonie de la bataille. Il allait bientôt se vider de son sang — sans Fleur, dont l'Aspect lui permettait d'endiguer les hémorragies et d'accélérer la guérison.

Le soldat mourant fut jeté au sol derrière la ligne de l'avant-garde, et Fleur tomba immédiatement à genoux à côté de lui, tendant ses deux mains ensanglantées pour soigner ses terribles blessures.

La délicate jeune femme avait perdu sa douceur et son éclat habituels, elle avait l'air sinistre et hagard. Sa belle robe de soie était peinte en rouge par le sang, et ses cheveux roux étaient trempés de sueur. Elle serra les dents, ce qui rendit son beau visage encore plus pâle.

Rain n'eut pas le temps de voir si son amie allait bien. Elle parvint à peine à viser avant de lâcher la corde, puis fit un autre pas en arrière en trébuchant.

De toutes parts, le corps d'expédition de l'Armée du Chant se noyait dans une marée d'abominations apparemment sans fin. Les cadavres hideux ne cessaient de s'empiler, formant un rempart morbide autour des légions humaines qui s'obstinaient à résister.

Ce rempart de chair saignante, au moins, ralentissait les Créatures du Cauchemar.

L'ampleur de la bataille était inconcevable. D'innombrables guerriers Éveillés, plus d'un millier de Maîtres et trois douzaines de Saints se battaient contre les hordes frénétiques de Créatures du Cauchemar sous l'éclat aveuglant du ciel nuageux.

Le sol tremblait, l'air était imprégné d'une insupportable odeur de sang, et l'abominable jungle brûlait tout autour d'eux, des colonnes de fumée noire s'élevant au-dessus du champ de bataille chaotique.

Tamar et Ray étaient juste devant, retenant le flot de Créatures du Cauchemar en première ligne. Rain utilisait son arc enchanté et sa compétence en archerie pour les soutenir, tandis que Fleur jouait le rôle d'infirmière de terrain.

La situation était désastreuse.

Le corps d'expédition dirigé par Dame Seishan avait traversé la Plaine de la Clavicule jusqu'à la grande fissure qui menait aux environs de la supposée Citadelle. La marche avait été un cauchemar fiévreux de batailles épouvantables et d'effusions de sang, mais ils étaient arrivés à destination avec une relative facilité.

La jungle avait été repoussée et brûlée, ses habitants avaient été anéantis. Une chaîne de forts avait été érigée le long du chemin, encerclant des fissures moins importantes dans la plaine osseuse, leurs garnisons étant chargées de contenir l'infestation écarlate.

Les soldats s'étaient habitués à la menace mortelle que représentait le ciel, et ils étaient de moins en moins nombreux à perdre la vie lorsque le voile nuageux s'écartait. Les champions Transcendants du Domaine du Chant apprenaient également à mieux gérer l'infestation écarlate.

La grande fissure était maintenant derrière eux, vaste comme une vallée, d'où dépassaient des vrilles écarlates semblables à des collines bombées. Les terribles Creux se trouvaient bien plus bas, grouillant d'horreurs anciennes et de Créatures du Cauchemar si féroces que même les Saints n'étaient pas à l'abri de leurs crocs et de leurs griffes...

Le plan prévoyait que l'armée campe au bord de la fissure pendant que l'élite de la force de conquête s'enfonçait dans l'obscurité des Creux pour conquérir la Citadelle. Malheureusement, il y avait eu une faille dans ce plan.

En effet, une horde terrifiante et inexplicable de Créatures du Cauchemar avait soudain émergé de la jungle et s'était précipitée sur le corps d'expédition comme un raz-de-marée, menaçant d'engloutir toute l'armée.

Personne ne savait d'où venaient ces abominations en si grand nombre, ni pourquoi. Godgrave n'était pas seulement un lieu, après tout, mais aussi un écosystème étrange et bizarre. Ici, tout était lié.

Lorsque l'Armée de l'Épée avait entamé sa conquête de la Plaine de la Clavicule par l'est, elle avait détruit et incendié de vastes pans de la jungle écarlate. Leur avancée avait perturbé l'équilibre de l'écosystème, poussant d'innombrables Créatures du Cauchemar vers l'ouest — qui, à leur tour, avaient déplacé encore plus d'abominations, formant une terrible ruée de monstres.

L'armée dirigée par Dame Seishan risquait à présent d'être ensevelie sous cette monstrueuse avalanche.

La cause et le moment étaient si meurtriers et malheureux pour les guerriers du Chant que Rain ne pouvait s'empêcher de penser que le responsable de l'Armée de l'Épée avait su que cela se produirait, et l'avait provoqué délibérément. À quel point fallait-il être sournois pour utiliser le chaos absolu à son avantage ?

Quoi qu'il en soit, l'Armée du Chant était à présent encerclée, le dos appuyé au bord de la grande fissure, sans possibilité de retraite et sans autre chance que de se battre.

C'est ce qu'ils faisaient depuis de nombreuses heures, tuant d'innombrables abominations... qui n'en finissaient pas.

Pire encore, de terribles Créatures du Cauchemar sortaient des Creux pour attaquer l'arrière de la formation de combat — chacune étant bien plus puissante que celles qui attaquaient depuis l'avant. De ce fait, l'attention des Saints du Chant était divisée, et la ligne de front recevait bien moins de soutien de la part des champions Transcendants qu'elle n'en avait besoin.

Dame Seishan était également à l'arrière, retenant les anciens prédateurs des Creux tandis que son armée était lentement consumée par la ruée de cauchemars. La Septième Légion était actuellement commandée par les Sœurs de Sang, son escorte personnelle.

Alors que Rain y pensait, l'une d'entre elles apparut.

La silhouette fine d'une belle femme aux traits fins descendit de quelque part, plongeant dans la horde de Créatures du Cauchemar comme une éclaboussure de rouge. Le sang se déversait comme une rivière, et ses vêtements cramoisis flottaient tandis qu'elle traversait le flot d'abominations, les déchirant avec ce qui semblait être ses mains nues.

Même si les Sœurs de Sang n'étaient que des Maîtres, chacune d'entre elles valait une cohorte d'Ascendants au combat. Avec cette seule femme dans la mêlée, la pression sur la ligne de front de Rain diminua considérablement, et elle put enfin reprendre son souffle.

Ah... Je suis fatiguée...

Les Sœurs de Sang étaient froides et inapprochables, elles se tenaient généralement à l'écart, ce qui les rendait un peu mystérieuses. Pour cette raison, de nombreuses rumeurs étranges circulaient à leur sujet, mais Rain s'en moquait éperdument.

En ce qui la concerne, ces sœurs aînées étaient l'incarnation même de la grâce et de la sérénité. En ce moment, elle était prête à se prosterner devant elles et à leur chanter des louanges à n'en plus finir.

Profitant d'une accalmie momentanée dans l'assaut des abominations, elle tituba vers Fleur et tapota l'épaule de la délicate jeune fille.

"Fleur... recharge, s'il te plaît..."

Même son endurance Éveillée, apparemment inépuisable, était mise à rude épreuve par les exigences exténuantes de cette bataille. La Capacité Dormante de la délicate jeune femme, quant à elle, pouvait atténuer la fatigue.

C'était exactement ce dont Rain avait besoin après avoir tiré tant de fois la lourde corde de son arc enchanté.

Fleur la regarda, força un sourire et leva la main.

Dans l'instant qui suivit, Rain eut l'impression de retrouver un second souffle. Bien sûr, il s'agissait plutôt d'un sixième ou d'un septième souffle, à vrai dire... quoi qu'il en soit, son corps se sentait revigoré, et une force nouvelle emplissait ses membres.

Elle lui rendit son sourire.

"Merci."

Après quoi, elle encocha une autre flèche et redressa son arc, cherchant rapidement une nouvelle proie. Elle avait déjà blessé, mutilé et tué de nombreuses Créatures du Cauchemar...

Ce qui l'effrayait, cependant, c'était que peu importe le nombre de créatures qu'ils tuaient, la quantité de ces horribles créatures qui brûlaient d'envie de goûter leur sang ne diminuait pas...


  
    

Chapitre 1916 – Brûler les Ponts
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Quelques instants plus tard, la Sœur de Sang s'échappa de la marée d'abominations, glissant des dizaines de mètres en arrière sur la surface glissante de l'os ancien. S'arrêtant juste derrière la première ligne, elle se redressa calmement, son beau visage maculé de sang... mais qui n'était pas le sien.

Du sang coulait également de ses mains, trempant le bord de ses manches.

Ses yeux, cependant, étaient étrangement calmes, un peu comme si elle ne venait pas de perpétrer un massacre au milieu d'une horde frénétique de Créatures du Cauchemar et qu'elle s'en était sortie indemne. Ses vêtements cramoisis n'étaient pas déchirés, et son expression était froide et sans émotion.

Par pure coïncidence, la Sœur de Sang se tenait à quelques pas d'elle, et Rain pouvait donc en voir tous les détails. Elle s'autorisa à la fixer un instant, puis reporta son regard sur le carnage devant elle, cherchant avec inquiétude la silhouette prompte de Tamar.

Il était facile de repérer la jeune Héritière car elle se déplaçait comme l'éclair, marchant sur l'air pour tuer les abominations tout en évitant leurs griffes. Sa zweihander géante était comme un flou blanc, coupant d'énormes bêtes en deux et leur arrachant les membres.

...Toujours vivante.

La formation entière fut repoussée, et Rain fit également un pas en arrière. Son corps n'était pas encore épuisé grâce à Fleur, et son esprit n'était pas encore engourdi dû aux effets du Linceul du Marionnettiste.

Elle banda son arc, visa et décocha une nouvelle flèche dans l'œil d'une abomination.

D'ordinaire, il lui aurait été difficile de tuer une Bête d'un tel Rang d'un seul coup, mais son arc avait un enchantement qui augmentait les dégâts infligés par chacune de ses flèches. Elle visait encore mieux, et ne manquait que rarement de toucher un point faible.

Une autre Sœur de Sang apparut aussitôt près de la première — celle-ci venait de l'arrière de la formation, avec un air sombre sur le visage.

La première Ascendante tourna son visage ensanglanté vers elle.

"Qu'y a-t-il ?"

La seconde répondit d'un ton égal :

"Dame Seishan transmet ses ordres."

Rain ne pouvait s'empêcher d'entendre leur conversation, et son cœur se mit à battre plus vite.

Elle ne voyait pas comment l'armée pourrait survivre à cette avalanche de Créatures du Cauchemar... pas sans subir des pertes considérables, du moins. Mais peut-être que la personne en charge de l'expédition avait une solution.

La Sœur de Sang marqua une pause, puis poursuivit :

"Il est vain d'espérer résister à cette débandade dans une bataille frontale. Nous devons nous replier dans les Creux."

La première haussa les sourcils.

"Tout le monde ? Les soldats Éveillés aussi ?"

L'autre Ascendante acquiesça.

"Dame Seishan est déjà descendue dans la fissure pour nettoyer une zone d'atterrissage pour l'armée. Les autres Saints tiendront la ligne pendant que les troupes suivront. Les ordres précis de la Septième Légion sont..."

Rain déglutit.

De toutes les manœuvres militaires, une retraite organisée était probablement la plus difficile à réaliser. Une retraite qui incluait une descente ordonnée d'une falaise verticale... c'était presque du jamais vu.

Et ils n'étaient pas en train de descendre pour se mettre à l'abri. Au contraire, ils descendaient dans les Creux, un endroit où la plus faible des abominations pouvait dévorer un Saint.

Elle eut soudain froid malgré la chaleur suffocante.

Une armée d'Éveillés ne survivrait jamais dans les Creux... pas sans le soutien du Domaine d'un Souverain, du moins. Leur seule chance de survie était donc d'atteindre la Citadelle et de la conquérir.

En donnant un tel ordre, Dame Seishan brûlait les ponts derrière elle.

Ce n'était pas comme s'ils avaient le choix. Ils n'allaient pas non plus survivre à cette marée cauchemardesque.

Rain soupira, puis jeta un coup d'œil furtif à son ombre.

Il a intérêt à me donner une autre Mémoire si je survis à tout ça. Deux Mémoires, même.

En peu de temps, un cor de guerre retentit, et l'Armée du Chant commença à battre en retraite dans l'immense fissure.

Avec le nombre de soldats que comptait le corps d'expédition, le processus n'était pas rapide, et la bataille n'avait fait que s'intensifier à mesure que les troupes étaient retirées et envoyées en rappel dans la fissure.

Le contingent d'ingénieurs avait rapidement mis en place des plates-formes mobiles pour accélérer le processus, et ceux qui possédaient des Capacités d'Aspect susceptibles d'aider à la descente furent rappelés à l'arrière.

Entourées de toutes parts, les légions du Chant reculaient peu à peu sous l'assaut d'un flot ininterrompu de Créatures du Cauchemar. Si elles étaient trop lentes, elles seraient englouties par le flot d'abominations. Si elles étaient trop rapides, la fragile formation s'effondrerait, et d'innombrables soldats seraient poussés dans le gouffre, trouvant une mort atroce après une longue chute.

Des rivières de sang se déversaient sur la surface blanche de l'os antique.

Malgré tout, Rain et sa cohorte étaient restés en vie.

Fleur avait épuisé son essence et cessé de soigner les soldats, n'utilisant que sa Capacité Dormante pour les aider à rester dans le combat. Ray était revenu en chancelant, misérable et portant une blessure atroce. Tamar avait pris le commandement de toute la centurie à laquelle ils étaient assignés, à un moment donné — simplement parce que le centurion Ascendant était mort, et qu'il n'y avait personne d'autre pour le remplacer.

Rain avait elle-même utilisé toute l'essence stockée dans la Bête de Proie, tuant une abomination particulièrement puissante d'un coup de Donneur de Mort. À ce moment-là, la ligne de front de la légion présentait quelques brèches, alors elle congédia son arc, manifesta la Marque des Ombres en un tachi noir serpentin, et s'avança pour rejoindre les combattants de mêlée.

Elle protégeait maintenant le dos de Tamar tandis que toutes deux se battaient désespérément contre les Créatures du Cauchemar frénétiques.

Rain contrôlait son essence d'âme avec une grande finesse, ce qui lui permettait de déployer une force et une vitesse supérieures à celles de la plupart des Éveillés, tout en dépensant moins d'essence. Ses coups d'épée étaient précis et mortels, et son esprit était dans un état de clarté... c'est ainsi qu'elle parvenait à peine à rester en vie.

La Septième Légion fut l'une des dernières à descendre dans la fissure.

La plupart des soldats Éveillés avaient déjà pénétré dans les Creux, et seuls les Saints étaient restés à la surface, défendant de toutes leurs forces un front bien plus étroit.

Rain aurait aimé observer ces personnages légendaires déchaîner leurs pouvoirs en toute autre circonstance, mais aujourd'hui, elle voulait juste s'éloigner de la fureur invoquée par ces monstres humains.

Pouvait-on encore les appeler des humains ?

D'après les quelques aperçus qu'elle avait eus, les Saints étaient bien plus proches des demi-dieux.

"Réveille-toi, Rani !"

Tamar, couverte de sang de monstre et pâle comme un fantôme, la poussa sur une plate-forme en bois branlante, puis entraîna Ray et Fleur à sa suite.

Une centaine d'autres soldats s'entassèrent sur la plateforme, qui commença à descendre par à-coups. Les cordes grincèrent et, quelques instants plus tard, la surface de l'os blanc leur cacha le champ de bataille. Tout le monde était tendu, heureux d'échapper à ce terrible combat, mais aussi inquiet de la solidité de la plate-forme et de ce qui allait se passer ensuite.

Rain poussa un soupir de fatigue, puis s'approcha à quatre pattes du bord de la plate-forme et regarda attentivement vers le bas.

Là, loin en dessous...

Les Creux les attendaient, plongés dans les ténèbres et la terreur.


  
    

Chapitre 1917 – Promotion Éclair
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Une fois que la plate-forme eut franchi la grande largeur de la pierre poreuse, ils furent entourés de vide de toutes parts. Le vaste Creux s'étendait sous eux, noyé dans les ténèbres. Ici et là, des piliers de lumière rayonnante tombaient des fissures présentes dans le dôme et éclairaient l'ancienne jungle...

Personne ne savait quelles horreurs indicibles se cachaient sous cette impénétrable voûte écarlate, aussi les soldats frissonnèrent-ils, essayant de s'éloigner le plus possible des bords de la plate-forme.

Rain s'assit simplement sur le bois grinçant, essayant de reprendre son souffle. Elle regarda le paysage étranger en contrebas, mais seulement pendant un court instant — les chasseurs chevronnés comme elle savaient qu'il ne fallait pas regarder le Royaume des Rêves de trop près.

De peur que quelque chose ne la regarde en retour.

Elle regarda Ray.

"Comment va ta blessure ?"

Le jeune homme était pâle et inhabituellement silencieux. Fleur le soignait, mais vu son manque d'essence, le processus prenait du temps.

Le jeune homme esquissa un sourire peu convaincant.

"Je survivrai."

Il baissa ensuite les yeux et pâlit encore plus.

"...Jusqu'à ce que nous atteignions le sol, du moins."

Tamar retira son casque et s'assit près de Rain, essuyant ses cheveux trempés de sueur. Elle se renfrogna et le regarda avec mépris.

"Pourquoi t'inquiètes-tu ? Tu t'es déjà échappé des Creux — en tant que simple Dormeur et complètement seul. Tu es un Éveillé maintenant, et nous sommes entourés d'une armée."

Ray la regarda d'un air sombre.

"Ne me le rappelle pas ! Je fais encore des cauchemars de ce jour-là... Je veux dire, je l'aurais fait si j'avais pu rêver..."

Les autres soldats entendirent leur conversation et se retournèrent, regardant le jeune homme avec incrédulité.

"...C'est vrai, Ray ? Tu as survécu aux Creux en tant que Dormeur ?"

Ray sembla surpris par la question.

"Qu'est-ce que... attendez, je ne vous ai pas raconté l'histoire étonnante de notre terrifiant solstice d'hiver ? Si c'est le cas, alors... oui ! Écoutez-moi bien... cela s'est passé par une nuit sombre et lugubre..."

Il se lança dans l'histoire, ce qui fit grimacer Rain — elle l'avait entendue contée une bonne douzaine de fois, après tout, et chaque fois, elle était plus lourde que la précédente.

Pourtant, elle ne put s'empêcher de remarquer que les expressions des soldats s'atténuaient un peu en écoutant Ray parler. Ils étaient tous effrayés, et le fait d'apprendre que trois Dormeurs s'étaient échappés vivants des Creux leur apportait le réconfort dont ils avaient tant besoin, et peut-être même un peu d'espoir.

C'était probablement la raison pour laquelle Tamar avait évoqué le solstice d'hiver à ce moment-là. Ray avait également été distrait de sa blessure.

Comme c'est sournois.

Cette fille savait aussi être subtile.

Peu après, la plate-forme atteignit le sol, et tous descendirent, regardant autour d'eux avec une appréhension méfiante.

De toutes parts, les soldats meurtris du corps d'expédition s'étalaient sur le sol, se reposant ou dévorant à la hâte leurs rations. Les blessés étaient traités, les morts et les disparus étaient recensés et pleurés.

"Septième Légion ? Votre position est juste devant !"

Ils furent rassemblés dans une zone particulière et laissés à eux-mêmes pendant un certain temps. Personne ne savait combien de temps durerait ce repos, aussi les soldats ne perdirent pas de temps et se laissèrent tomber, déballant leurs provisions et écartant leurs armures pour panser leurs blessures superficielles.

La cohorte de Tamar n'était pas différente.

"Que pensez-vous que les commandantes vont faire maintenant ?"

La voix de Fleur paraissait discrète... mais en rien faible. Rain avait d'abord pensé que la délicate jeune fille était vraiment tendre, mais après avoir appris à mieux la connaître, elle s'était rendu compte que leur douce guérisseuse avait plus de cran que la plupart des Éveillés.

Elle haussa les épaules et plongea son regard dans l'obscurité.

"Nous le saurons bientôt."

Ils n'étaient pas encore vraiment dans les Creux. La fissure que l'armée avait empruntée pour descendre jusqu'ici était si vaste que le soleil s'y déversait librement, et donc, l'infestation écarlate dans une large zone n'était pas plus ancienne qu'à la surface. Elle avait déjà été anéantie par le détachement précurseur mené par Dame Seishan, rendant la zone d'atterrissage relativement sûre.

Mais pas paisible.

Les bruits des combats ne parvenaient guère jusqu'ici, mais d'autres sons parvenaient au camp de fortune depuis quelque part dans les ténèbres — Dame Seishan et Chante-Mort s'y trouvaient actuellement, affrontant les vieux monstres des Creux dans une bataille sanglante afin de dégager un chemin pour l'armée.

Des Créatures du Cauchemar mortelles devant eux, une vaste horde d'abominations derrière eux...

Le corps d'expédition se trouvait dans une position périlleuse.

Eh bien… il n'y a pas grand-chose que nous puissions faire.

Tout ce qu'ils pouvaient faire, c'était se remplir l'estomac, reconstituer leurs forces et se préparer au combat.

C'est exactement ce qu'ils firent.

Une demi-heure plus tard, un adjudant fatigué s'approcha des profondeurs du camp et donna quelque chose à Tamar, puis s'enfuit après avoir prononcé quelques mots. La jeune Héritière resta immobile quelques instants, puis soupira et se rassit.

Elle attacha ensuite une épingle en forme de goutte de sang à son armure et en lança une autre, bien plus petite, à Rain.

"Félicitations, Rani. Je suppose que tu es mon bras droit maintenant, ce qui techniquement fait de toi une officière subalterne."

Rain attrapa l'épingle, haussa les sourcils et demanda d'un ton amusé :

"Bonté divine. Je suis tellement honoré que je pourrais pleurer. Bon... qu'est-ce que ça fait de toi, alors ?"

Tamar la regarda d'un air sombre.

"Une capitaine. Non, attends... une centurion, techniquement, puisque nous sommes dans une Légion Royale."

Ray siffla.

"Toujours plus loin dans l'accomplissement."

La composition de l'Armée du Chant était un peu désordonnée. Il y avait des brigades et des divisions, qui suivaient la structure d'unité empruntée aux armées mondaines, mais aussi les sept Légions Royales, qui ne la suivaient pas.

Les légions étaient composées de centuries, qui étaient censées être composées d'une centaine de guerriers Éveillés, mais qui étaient en fait plus nombreuses que cela. Quoi qu'il en soit, ces unités d'Éveillés étaient généralement dirigées par un officier Ascendant, appelé centurion.

Tamar n'était pas la première Éveillée de l'Armée du Chant à se voir confier le commandement d'une centurie, mais elle était sans conteste la plus jeune.

C'était un véritable exploit.

La jeune Héritière ne semblait toutefois pas très impressionnée. Au lieu de cela, elle grimaça et demanda d'un ton grincheux :

"Peu importe. Le repas est-il prêt ?"

Fleur sourit.

"Ça arrive très bientôt !"

Ils mangèrent tranquillement un repas simple mais rassasiant. Un autre messager arriva peu après, déposant devant eux des cristaux scintillants.

Les yeux de Rain brillèrent.

Enfin !

Les cristaux étaient, bien sûr, des éclats d'âme.


  
    

Chapitre 1918 – Accroître sa Force
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Les éclats d'âme faisaient partie de ceux que les ingénieurs avaient eu le temps de récupérer sur les cadavres des Créatures du Cauchemar lors de la dernière bataille. Cette tâche était suffisamment importante pour être accomplie même au milieu des affrontements les plus terribles... après tout, chaque soldat qui parvenait à saturer complètement son noyau d'âme augmentait la puissance de l'Armée du Chant.

Tamar avait depuis longtemps saturé le sien, aussi la part de leur cohorte était-elle divisée en trois entre Rain, Fleur et Ray.

Aujourd'hui, cela signifiait que Rain recevait une douzaine d'éclats. Les récompenses étaient distribuées en fonction de la contribution d'une cohorte, et la leur avait toujours été exemplaire... certes, dans une situation chaotique comme celle-ci, personne ne comptait les points — d'habitude, les centurions faisaient des rapports au commandement de la légion après la bataille, et l'attribution du butin était décidée plus tard. Mais leur centurion était mort, et la bataille n'était même pas encore terminée. Rain s'estimait donc chanceuse d'avoir reçu quoi que ce soit.

De plus, tous ces éclats étaient d'un Rang supérieur à celui de Rain. C'était une aubaine non négligeable.

Oubliant ses soucis pour quelques minutes, elle se concentra sur l'éclatement des cristaux scintillants dans son poing.

Quel résultat ! Elle n'avait même pas besoin d'utiliser le pommeau de son couteau pour les briser. Sa seule force Éveillée suffisait.

Je ne m'y habituerai jamais...

Un sourire égaré se fraya un chemin sur le visage de Rain.

Elle n'était pas une Éveillée depuis longtemps, et la nouveauté de posséder une force surhumaine n'avait pas encore perdu de son éclat. Elle aimait le sentiment d'être forte, d'être puissante... à vrai dire, c'était le sentiment d'impuissance qui lui avait donné le désir de s'engager sur le chemin de l'Ascension, il y a tant d'années, pour commencer.

Rain se souvenait encore parfaitement du jour où une Porte du Cauchemar s'était ouverte près de son école. La panique, les visages hébétés des élèves, les professeurs qui essayaient de paraître calmes devant les enfants, mais qui n'arrivaient pas à cacher leur peur.

Elle était censée mourir ce jour-là, très probablement. Mais par un coup du sort, elle avait survécu. Une guerrière Éveillée était apparue de nulle part au dernier moment, protégeant Rain de l'abomination qui s'élançait et la tuant d'un seul coup d'épée.

Les souvenirs de Rain concernant cette Éveillée étaient étrangement flous... enfin, ce n'était pas si surprenant, vu l'état de son esprit à ce moment-là. Elle se souvenait vaguement d'une gracieuse armure noire, d'une silhouette féminine, et d'une froide indifférence avec laquelle l'inconnue abattait les Créatures du Cauchemar les unes après les autres, sans en laisser passer une seule.

Au final, aucun élève n'était mort. Les professeurs avaient également survécu. Et Rain... Rain avait compris qu'elle ne voulait plus jamais se sentir aussi faible.

Pour ses parents, pour ses frères et sœurs, et pour elle-même.

Son chemin vers l'Éveil avait été long et brutal. Elle s'était souvent plainte et avait réprimandé son professeur pour ses caprices et ses exigences déraisonnables, se demandant pourquoi elle s'infligeait tout ce mal... mais elle n'avait jamais regretté sa décision de rechercher la force, et n'avait jamais regretté d'avoir accepté l'offre de son professeur.

Même si Rain mourait dans cette terre perdue, elle mourrait probablement en se félicitant d'avoir choisi la force plutôt que la faiblesse. La force... était un peu enivrante, comme une drogue douce.

Et avec chaque éclat d'âme qu'elle absorbait, Rain devenait plus forte.

L'amélioration était petite et progressive, mais perceptible... surtout maintenant qu'elle en avait déjà absorbé près de deux cents. Comme la plupart des Créatures du Cauchemar de Godgrave, si ce n'est toutes, étaient d'un Rang supérieur à celui de Rain, son noyau était censé être proche de la saturation. Il en allait probablement de même pour la plupart des guerriers Éveillés de l'Armée du Chant.

...Elle ne savait toujours pas comment faire l'Ascension sans l'aide du Sortilège, mais ce gain de puissance était le bienvenu.

"Pourquoi ce sourire stupide, Rani ?"

Écrasant le dernier éclat d'âme, Rain jeta un coup d'œil à Ray et lui fit un clin d'œil.

"Ça ? Oh, je suis juste contente d'être une archère. Comment le travail en première ligne te traite-t-il, garçon furtif ?"

Il serra les dents et siffla d'indignation :

"Hé ! C'est un coup bas !"

Elle se contenta de rire.

Malheureusement, Rain n'avait pas ri longtemps lorsqu'un nouvel ordre arriva, mettant tout le camp en émoi.

"Rassemblement ! En formation ! Vite, vite, vite ! Dépêchez-vous !"

Tamar soupira et se leva d'un bond, s'attelant à ramener leur centurie à l'ordre. Les soldats semblaient un peu désorientés, mais pas très surpris par cet ordre soudain — personne ne s'attendait à se reposer dans les Creux.

Mais pourquoi les ordres semblaient-ils si urgents ?

Ils ne tardèrent pas à le découvrir.

"Par les dieux morts..."

Au-dessus d'eux, des silhouettes de fourmis apparurent sur les grands ponts de lianes qui s'étendaient jusqu'à la surface, parcourant leur largeur tortueuse comme une marée. Les ingénieurs, qui avaient désespérément tenté de détruire leurs racines, poussèrent un juron et prirent leurs jambes à leur cou, laissant tomber leurs outils.

C'était une bonne décision — quelques secondes plus tard, la première Créature du Cauchemar tombait des hauteurs, son corps heurtant l'os ancien dans un claquement dégoûtant.

L'énorme bête poussa un cri d'agonie, puis se débattit faiblement, essayant de se relever. Bien que son corps soit terriblement endommagé, elle était encore en vie.

Une fraction de seconde plus tard, il y eut un autre claquement, puis un autre.

...Rendue folle par l'odeur des âmes humaines, la horde de Créatures du Cauchemar avait suivi le corps d'expédition dans les Creux.

Rain dérogea à sa règle et fixa le flot de silhouettes fourmillantes qui couvraient la surface des ponts de lianes, loin au-dessus.

Ses mains tremblèrent un peu.

Eh... merde.

En y réfléchissant bien, elle aurait peut-être dû choisir la faiblesse plutôt que la force !

C'est alors que le cri impérieux d'une des Sœurs de Sang la ramena à la réalité.

"Bougez-vous !"

À peine reposée, l'Armée du Chant abandonna la sécurité relative de la zone éclairée et s'engagea dans l'obscurité des Creux.

Ils suivaient la trace de sang laissée par leur commandante, la Princesse Seishan.

Derrière eux, de plus en plus de Créatures du Cauchemar tombaient des hauteurs. Les plus rapides de ces abominations qui avaient réussi à rester sur les piliers de lianes étaient déjà à mi-chemin.

L'avenir s'annonçait sombre, à l'image de l'étendue peu lumineuse du grand Creux qui s'étendait devant eux.


  
    

Chapitre 1919 – Jungle Ancienne
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Alors que l'armée s'enfonçait dans la jungle, plusieurs silhouettes descendirent des hauteurs pour l'encercler. Cette fois-ci, il ne s'agissait pas de Créatures du Cauchemar — même si certaines avaient un aspect tout à fait monstrueux.

Il s'agissait plutôt des Saints qui avaient retenu la marée d'abominations à la surface, et qui battaient en retraite maintenant que l'ennemi ne pouvait plus être bloqué.

Certains avaient repris leur forme humaine pour descendre en toute sécurité avec l'aide de Mémoires, d'autres étaient naturellement capables de voler lorsqu'ils étaient Transformés. D'autres se contentaient d'encaisser la chute, comptant sur la nature de leur corps bestial pour résister aux dégâts. L'épaisse canopée de la jungle amortissait quelque peu leur chute, mais les impacts restaient glaçants.

Pendant ce bref instant, Rain remarqua toutes sortes de créatures impressionnantes.

Il y avait une harpie monstrueuse, mais étrangement belle, dont les griffes acérées et les lèvres rouges laissaient couler des flots. Un géant à tête de chacal, dont le corps imposant avait la couleur de l'obsidienne. Un canidé à trois têtes de la taille d'une colline, dont les mâchoires ensanglantées étaient assez puissantes pour réduire des montagnes en poussière. Ainsi qu'une créature horrible qui ressemblait à un lion cornu avec une vipère à la place de la queue, des gouttes de venin dégoulinant de ses crocs.

Il y avait même un énorme reptile aux pattes arrière puissantes et aux bras courts et sous-développés, dont les pas tyranniques faisaient trembler le sol.

Les Saints étaient meurtris et ensanglantés, leurs corps puissants étaient une carte de blessures. Cependant, ils ne semblaient pas y prêter attention — atterrissant sur le sol, ils prirent instantanément position autour de l'armée, prêts à défendre les soldats contre les habitants de l'ancienne jungle qui avaient survécu au passage des filles de Ki Song.

Malheureusement, le corps d'expédition était si important que même trois douzaines de champions Transcendants ne suffisaient pas à protéger tout le monde. Le sentiment de sécurité que procurait leur présence n'était qu'une illusion.

Rain serra nerveusement son arc tandis que la voûte écarlate masquait le dôme lointain du grand Creux.

D'innombrables Mémoires lumineuses chassaient l'obscurité, facilitant la vision des environs. La jungle des Creux... était à la fois similaire et différente de celle qui infestait la surface.

Les formes, les couleurs et l'odeur étaient les mêmes. Cependant, cette jungle était beaucoup plus ancienne, et donc plus angoissante.

Les arbres étaient beaucoup plus hauts, les lianes étaient aussi épaisses qu'un corps humain, et la mousse était assez profonde pour avaler une personne à certains endroits...

Bien sûr, pour les digérer.

Les arbres étaient tout aussi affamés, et certaines lianes se déplaçaient comme d'énormes serpents, emprisonnant les gens et déchirant leur corps avec leurs épines aiguisées comme des lames de rasoir.

Il y avait des insectes suceurs de sang de la taille d'une tête humaine et des bestioles rampantes avec des mandibules assez longues pour mordre un pied... celles-ci se déplaçaient en essaims, bien sûr, abattant les gens et les dévorant en l'espace de quelques secondes. Très vite, la jungle fut remplie du bruissement des armes et de cris glaçants.

L'ancienne jungle des Creux était absolument mortelle — et ce, même après le passage de la Princesse Seishan et de Chante-Mort, qui avaient éliminé les prédateurs les plus dangereux.

Les traces de leur passage étaient partout. Les arbres imposants étaient brisés, les lianes prédatrices déchirées. Les cadavres énormes et hideusement déchiquetés de terrifiantes Créatures du Cauchemar gisaient ici et là comme de sombres collines de chair en lambeaux, des lacs de sang fétide s'accumulant au-dessous d'eux.

À certains endroits, des pans entiers de la jungle étaient entièrement détruits, comme si un ouragan était passé par là.

Un liquide sombre coulait sous les arbres abattus.

Rain fut d'abord stupéfaite et horrifiée par la réalité cauchemardesque qui l'entourait, mais elle s'y habitua rapidement. De toute façon, elle n'avait pas le temps d'avoir peur.

"En voilà une !"

Elle banda son arc et décocha une flèche, visant le bourdonnement d'ailes au-dessus de sa tête.

Les horreurs suceuses de sang se cachaient dans l'épaisse canopée de la jungle et étaient trop rapides pour qu'un Éveillé puisse les voir lorsqu'elles attaquaient — cependant, elle pouvait sentir leurs ombres, voir dans l'obscurité et les entendre. C'était tout juste suffisant pour lui donner une chance de frapper l'abominable vermine avant qu'elle ne tue quelqu'un.

Leurs bouches allongées, semblables à des lames, était suffisamment mortelle pour laisser de terribles blessures sur le corps de leurs victimes. Qui plus est, elles sécrétaient une sorte de toxine qui paralysait la victime et arrêtait le cœur d'un être humain en l'espace de quelques secondes. Habituellement, le temps que la créature soit remarquée, il était déjà trop tard.

Mais pas cette fois-ci.

Une silhouette floue se dirigea vers les soldats en marche depuis les hauteurs, mais fut interceptée par sa flèche dans les airs. Les ailes et la carapace de ces créatures étaient si résistantes que son arc enchanté ne pouvait même pas les transpercer, mais leur ventre mou était quelque peu vulnérable.

Touché par la flèche, le suceur de sang perdit l'équilibre et tomba au sol. Immédiatement, les soldats Éveillés se précipitèrent sur lui.

Leurs Mémoires n'étant pas assez puissantes pour tuer la créature, ils s'efforcèrent de l'immobiliser — des filets métalliques spéciaux furent jetés sur l'épouvantable insecte, qui se déchira rapidement pour s'échapper. Heureusement, le délai fut suffisant pour que l'un des Ascendants apparaisse, brisant la carapace de la créature d'un violent coup de masse.

À ce moment-là...

Non loin de là, un soldat hurlait en se noyant dans la mousse écarlate. Ses camarades parvinrent à le dégager, mais le bas de ses jambes s'était déjà dissous dans le liquide digestif.

Au même moment...

Un grand arbre trembla et une pluie de feuilles vermillon tomba de ses branches. Chaque feuille était comme une lame dentelée, tranchant facilement les armures enchantées, la chair et les os. Une douzaine de soldats tombèrent au sol, en sang, certains morts, d'autres gravement blessés. Les morts et les vivants furent ensuite entraînés sous terre par les racines qui émergeaient du sol. D'autres humains tentèrent de les déterrer, mais cela ne servit à rien.

Au même moment...

Une vigne couverte de fleurs magnifiques libéra un nuage de pollen écarlate dans l'air, et quelques soldats qui n'étaient pas assez rapides pour s'échapper laissèrent tomber leurs armes au sol, marchant dans la brume rouge avec des expressions vides. Le temps que le pollen se dissipe, ils étaient partis — disparus sans laisser de traces, sans même que des empreintes de pas n'indiquent ce qui avait pu leur arriver.

Rain se couvrit la bouche d'une main, regardant autour d'elle avec horreur.

C'est... c'est l'enfer. C'est forcément ça.

Tout autour de l'armée en marche, les Saints menaient des combats désespérés contre les abominations Supérieurs qui émergeaient de temps à autre de la jungle, attirées par l'odeur des âmes humaines.

Et derrière l'armée, la marée de Créatures du Cauchemar se rapprochait à chaque minute, menaçant de rattraper la queue de la formation.

Encerclés et poursuivis, les guerriers du Chant marchaient vers la lointaine Citadelle.


  
    

Chapitre 1920 – Marche en Enfer


Traducteur/Checker: Gray

Finalement, la situation déjà désastreuse se transforma en un chaos absolu.

La horde de Créatures du Cauchemar avait rattrapé le corps d'expédition, et l'arrière de la formation s'engagea dans une bataille mouvementée. Plusieurs Saints prirent la tête des efforts défensifs, massacrant les abominations menaçantes de toutes leurs forces.

Le nombre de morts parmi les Créatures du Cauchemar était élevé, mais les soldats subissaient également de lourdes pertes.

Heureusement — ou peut-être malheureusement — la frénésie des Créatures du Cauchemar qui les poursuivaient avait provoqué une réaction en chaîne destructrice dans les Creux. Les prédateurs locaux étaient assaillis par la faim et la soif de sang à la vue des troupes humaines, mais ils n'étaient pas non plus ravis de voir les nombreuses abominations de la surface envahir leur territoire.

Pour les Supérieures qui habitaient l'ancienne jungle, les faibles habitants de la surface n'étaient rien d'autre que des proies, tout comme les humains.

C'est pourquoi la horde de poursuivants subit un massacre terrifiant lorsque d'effroyables silhouettes s'élancèrent vers elle depuis la jungle. Les anciens prédateurs devinrent fous à cause de la puanteur du sang, massacrant tout ce qu'ils voyaient avec une cruauté effrayante... plusieurs d'entre eux tombèrent également, ensevelis sous une avalanche de monstres hideux.

Les conflits internes entre les souverains légitimes des Creux et les envahisseurs de la surface atténuèrent quelque peu la pression sur l'armée, mais pas énormément.

Le corps d'expédition continuait à perdre des vies — pas un nombre effarant, mais plus que jamais.

Les personnes piégées dans cet enfer morbide ne tardèrent pas à regretter l'éclat imprévisible et inéluctable du ciel mortel. Qui l'eût cru ?

Rain, de son côté...

Regrettait les étranges pitreries et les histoires ridicules de son professeur.

Au cours des quatre dernières années, elle avait vécu de nombreuses situations effrayantes. Chasser des Créatures du Cauchemar en tant que fille ordinaire n'était pas une vocation sûre, après tout... mais il était toujours là, avec elle, lui parlant des épreuves difficiles et prenant soin d'elle lorsqu'elle se sentait perdue.

Il était toujours avec elle, caché dans son ombre, mais comme ils étaient entourés de milliers de soldats, son professeur ne pouvait pas parler.

Même si Rain ne l'admettrait jamais, elle aurait aimé l'entendre raconter une histoire scandaleusement absurde avec un visage impassible en ce moment.

Voyons voir...

Respirant bruyamment, elle aida Tamar à s'occuper d'une monstrueuse tique qui s'était jetée sur elles depuis une branche et évalua la quantité d'essence qu'il lui restait.

L'un des avantages de ne pas avoir d'Aspect était qu'elle en manquait rarement, contrairement à d'autres Éveillés. Rain se débrouillait donc très bien, pour l'instant.

Qu'est-ce qu'il dirait dans cette situation ?

Probablement quelque chose comme... "Quoi, ça ? Ce n'est rien ! Je t'ai déjà raconté la fois où j'ai grimpé dans le nid d'une Terreur Maudite et où j'ai volé son œuf ? En fait, je cherchais un fruit savoureux pour faire plaisir à quelqu'un de spécial, mais ce nid était sur mon chemin..."

En fait, il aurait pu lui raconter cette histoire.

Ou bien...

"Les Creux ? Oh, j'y suis déjà allé. Lors d'un rendez-vous, en quelque sorte. Avec Dame Étoile Changeante. Qui est ma petite amie..."

Malgré la situation épouvantable, Rain sourit de travers.

Oui, c'est vrai.

Elle pouvait croire que son professeur avait volé un jour une Terreur Maudite — il avait l'air d'être le genre de vaurien à tenter une telle folie — mais la dernière histoire était trop ridicule, même pour lui.

Manifestant une autre flèche dans son carquois enchanté, elle l'accrocha à la corde de son arc et prit une profonde inspiration.

Survivons. Faisons confiance à Dame Seishan... elle ne mènera pas son armée à une mort certaine.

Pas parce qu'elle était une cheffe vertueuse...

Mais parce qu'elle avait besoin de cette armée pour combattre les forces du Domaine de l'Épée à l'avenir.

La Citadelle ne doit plus être très loin.

Et ce n'était pas le cas.

Quelque temps plus tard, la Septième Légion fut envoyée à l'arrière de la formation. Elle s'arma de courage et plongea dans le bain de sang, battant lentement en retraite tout en retenant la foule frénétique des Créatures du Cauchemar. Les Saints se battaient à une certaine distance, brisant la marée, tandis que les soldats servaient de bouclier à la formation.

D'une certaine manière, la situation était bien plus dangereuse ici, à l'arrière de l'armée en fuite, car les abominations étaient nombreuses et poussées à la folie totale, à la fois par leur soif d'âmes humaines et par la terreur des Supérieures qui se déchaînaient dans la horde loin derrière.

Entre les anciens maîtres des Creux et les soldats humains, d'innombrables Créatures du Cauchemar avaient déjà été tuées, et davantage mouraient chaque minute.

Mais d'un autre côté, il était bien plus sûr de se battre contre elles que de marcher plus loin dans la formation de l'armée. En effet, la plupart des dangers qui se cachaient dans l'ancienne jungle — comme les horreurs suceuses de sang, les feuilles tombantes tranchantes, les plaques de mousse mangeuses d'hommes et les nuages de pollen écarlate — seraient traités ou au moins découverts par ceux qui marchaient à l'avant.

Après avoir résisté un moment au déluge d'abominations, la Septième Légion fut placée en tête de colonne.

L'armée avait alors presque rattrapé les filles de Ki Song.

Rain et les autres légionnaires traînèrent leurs corps fatigués jusqu'à l'avant de la formation, où ils étaient censés se reposer un peu. Depuis que Dame Seishan et Chante-Mort étaient si proches, la jungle était plus sûre qu'avant — ses habitants venaient d'être massacrés par les princesses Transcendantes, et les nuisibles qui avaient survécu se cachaient, craignant d'attirer leur attention.

Ils finirent par apercevoir leur générale.

Dame Seishan se tenait sur le tronc d'un arbre tombé, sa robe cramoisie déchirée et trempée de sang. Ses yeux étaient enfoncés et un sourire sombre tordait ses séduisantes lèvres rouges.

Sa sœur s'appuyait sur le tronc, recroquevillée et se couvrant le visage avec la capuche de sa robe noire.

Rain était curieuse de savoir ce qu'elles regardaient.

Devant elles, derrière l'arbre tombé, la jungle se retirait, révélant une vaste clairière. Et là, au loin...

Elle pouvait enfin voir la Citadelle.


  
    

Chapitre 1921 – Des Légendes à Foison


Traducteur/Checker: Gray

Là, devant eux, la jungle se fendit et révéla une vaste étendue d'os blanc. Elle était presque entièrement inondée, mais l'eau était si peu profonde qu'elle atteignait à peine les tibias d'un humain. Plus étonnant encore, la clairière inondée était complètement dépourvue de l'infestation écarlate — il n'y avait ni arbres, ni lianes, ni herbe, ni mousse...

C'était comme si l'ancienne jungle avait peur de s'approcher de la colline sombre qui trônait au cœur de l'étendue vide et avait reculé de peur.

La colline était haute et de forme étrange, ses pentes sombres et arides. De temps à autre, d'étranges ondulations s'en échappaient et se propageaient dans l'eau peu profonde, jusqu'à la lisière de la jungle. Comme si quelque chose d'énorme respirait quelque part là-bas, derrière la colline, le poids mesuré de ses respirations se répercutant dans les os anciens.

Rain et sa cohorte n'étaient pas loin de l'arbre tombé sur lequel se tenait Dame Seishan, et elle put donc l'observer de près.

À cet instant, la Sainte régalienne se retourna, regardant sa sœur depuis la hauteur considérable de l'ancien tronc.

Debout au-dessus des masses meurtries de la Septième Légion, elle était comme une divinité sinistre. Sa beauté d'un autre monde était à la fois époustouflante et glaçante — la Princesse Seishan avait l'air subtilement inhumaine à cause de sa peau grise et soyeuse, et la moitié inférieure de son visage exquis était maculée de sang cramoisi, comme si elle avait déchiré les Créatures du Cauchemar Supérieures avec ses dents.

Elle ressemblait à un esprit malveillant invoqué dans le monde par un grand sacrifice de sang.

...Malgré cela, Rain se calma à la vue de la gracieuse princesse. Son cœur fut envahi par un sentiment apaisant de tranquillité, et elle sentit ses peurs se dissiper.

Ce sentiment de paix et de sécurité était comme une bouffée d'air frais dans la chaleur étouffante de cet enfer sombre et épouvantable.

Cependant, Rain se sentait étrangement troublée.

Parce que, pour elle... ce n'était pas le genre de calme bienfaisant. C'était plutôt le genre de fausse relaxation que les prédateurs mortels instillent dans leur proie avant de planter leurs crocs dans la chair de la victime.

Mais ce prédateur est de notre côté. C'est bien... non ?

Dame Seishan, quant à elle, s'adressait à sa sœur d'une voix agréable et veloutée :

"Que ressens-tu, Hel ?"

Chante-Mort, qui s'appuyait sur l'arbre tombé, la tête baissée, tressaillit et leva les yeux. Son capuchon glissa, révélant sa chevelure luxuriante et son beau visage.

En ce moment, cependant, ce visage était déformé par une terrible grimace. Ses beaux yeux étaient écarquillés, envahis par la peur.

"L-la mort... la mort arrive ! Notre sang coulera à flots, notre chair pourrira, nos yeux seront dévorés par des corbeaux affamés, nos viscères deviendront un festin pour les asticots ! Il n'y aura pas d'espoir, pas d'échappatoire, pas de soulagement, pas de salut... la mort arrive ! Elle est là !"

En entendant cette terrible prophétie, Rain frémit. Même Tamar sembla pâlir, serrant plus fort la poignée de sa zweihander.

Dame Seishan, en revanche, semblait imperturbable. Elle sourit et hocha patiemment la tête.

"Oui, oui. C'est ce que tu dis depuis que nous sommes à l'orphelinat. Je suis sûre que nous mourrons un jour, toi et moi... mais maintenant ? Que ressens-tu actuellement ?"

Chante-Mort fixa sa sœur pendant quelques instants, son visage étant un masque de terreur. Elle soupira subitement et secoua la tête.

"Oh, ça. Eh bien..."

La petite princesse fronça les sourcils et se gratta maladroitement l'arrière du crâne. Au bout d'un moment, elle reprit d'un ton nonchalant :

"C'est un Démon Supérieur, je suppose."

Chante-Mort était peut-être nonchalante, mais tous les soldats qui l'entendirent frissonnèrent.

Rain en fit de même.

Fou... c'est complètement fou !

Que faisait-elle ici, dans une Zone de Mort, à entendre parler de Démons Supérieurs ? Les Créatures du Cauchemar Supérieures étaient des créatures dont les humains connaissaient théoriquement l'existence, mais qu'ils n'étaient jamais censés rencontrer. Elles faisaient partie des légendes — le genre de légendes trop terrifiantes pour être racontées dans l'obscurité. Les abominations Supérieures étaient synonymes de mort avant même la naissance de Rain...

Ce n'est pas pour rien que les régions du Royaume des Rêves où elles vivaient étaient appelées Zones de Mort !

Mais à présent, les règles et les lois qui semblaient inviolables changeaient rapidement. Des humains Suprêmes étaient présents dans le monde, et des gens comme Rain se retrouvaient soudainement à côtoyer des Créatures du Cauchemar Supérieures.

Elle en avait déjà vu plusieurs mourir dans la jungle, et en avait aperçu d'autres se déchaîner dans la horde des abominations les plus faibles.

Mais ces terribles êtres n'étaient que des Bêtes et des Monstres.

Un Démon... un Démon était un être différent.

Parce que les Démons étaient intelligents, et possédaient leur propre volonté maligne.

D-damnation...

Seule Dame Seishan restait calme.

Elle tourna son visage ensanglanté vers la colline lointaine, resta silencieuse quelques instants, puis hocha la tête.

"Ainsi soit-il. Dans ce cas... guerriers de l'Armée du Chant, écoutez-moi !"

Sa robe cramoisie bougeait dans le vent tandis qu'elle parlait d'une voix mélodieuse :

"Fortifiez cette position et tenez bon. Hel, Siord, Ceres — avec moi ! Nous revendiquerons cette Citadelle... au nom de la Reine !"

Chante-Mort soupira à nouveau, rajusta sa robe sombre et sauta sur l'arbre tombé. Au même moment, Dame Seishan descendit — le tronc faisait plusieurs mètres de haut même couché sur le côté, aussi Rain ne la vit pas atterrir dans l'eau peu profonde, elle entendit seulement l'éclaboussement.

Peu après, deux Saints rejoignirent les filles de Ki Song au bord de la clairière — l'un d'eux était la belle harpie que Rain avait déjà vue, l'autre était le canidé à trois têtes.

D'après ce qu'elle savait, les deux étaient des descendants des Clans d'Héritier de moindre envergure, comme Tamar, et avaient atteint l'état de Sainteté avec Dame Seishan en tant que membres de sa cohorte.

Rapidement, les quatre Saints disparurent en direction de la colline lointaine.

Et quelques instants plus tard...

La colline se mit soudain à bouger, remuant et déployant lentement ses immenses membres.

Rain la fixa un instant avec horreur, puis se força à détourner le regard et baissa les yeux.

En fait, le Démon Supérieur ne se cachait pas derrière la colline. C'était la colline — une bête gargantuesque qui sommeillait au milieu de la vaste clairière, et qui se réveillait présentement à l'odeur des âmes Transcendantes.

Rain prit une respiration tremblante et pensa aux quatre courageux Saints.

…Que le Dieu Bête leur vienne en aide d'outre-tombe.

Le Clan Song semblait avoir un lien étroit avec les bêtes et la chasse, aussi pensa-t-elle que cette prière serait appropriée.

Rain envisagea également de prier pour elle-même.

Elle était certaine que si Dame Seishan ne parvenait pas à conquérir la Citadelle et périssait, le reste du corps d'expédition périrait également.

Eh bien...

Au moins, elle avait sa déité sombre personnelle à qui adresser ses prières.


  
    

Chapitre 1922 – Pas un Dernier Combat
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Maintenant que la terrible marche était terminée, le corps d'expédition meurtri se trouvait dans une position un peu plus favorable.

La clairière inondée les défendait efficacement d'un côté, ce qui signifiait qu'ils ne seraient pas encerclés, du moins. L'armée pouvait donc se rassembler en une formation de combat solide.

C'était un véritable miracle de persévérance et de discipline que d'avoir réussi à maintenir un semblant d'ordre et à ne pas se faire décimer par l'ennemi tout en se frayant un chemin dans la jungle cauchemardesque — or, les armées n'étaient pas censées mener des batailles en se déplaçant.

Arrivée à destination, l'Armée du Chant s'arrêta et s'étendit le long des bords de la plaine inondée, construisant une véritable ligne de front. Elle comportait deux lignes, de sorte que les unités situées à l'avant pouvaient reculer et céder la place à des troupes fraîches — puis permuter à nouveau après une période de repos. Un hôpital de campagne fut également installé à la hâte derrière les deux lignes.

Entre-temps, les robustes Saints avaient déjà abattu les terrifiants prédateurs qui s'étaient jetés sur le corps d'expédition par les flancs pendant la marche. Il s'agissait des véritables maîtres des Creux, d'anciennes abominations de Rang Supérieur — heureusement, ils étaient bien moins nombreux que les Saints, si bien que les champions de l'armée humaine purent faire équipe et abattre chacun des monstres par groupes de trois ou quatre.

La situation aurait pu être différente sans Dame Seishan et la Princesse Hel, qui avaient éliminé les maîtres de la jungle écarlate sur le chemin de la Citadelle. Désormais, les Saints étaient libres de prendre position devant la ligne de front, servant de piliers et de points d'ancrage.

Quoi qu'il en soit, la situation de l'Armée du Chant, même si elle ressemblait encore à un cauchemar infernal, était bien meilleure qu'auparavant.

Cependant, elle était aussi beaucoup plus périlleuse que précédemment, car leur sort dépendait désormais du succès de Dame Seishan et de son groupe. Si le Démon Supérieur qui gardait la Citadelle triomphait, tous les avantages obtenus par le corps d'expédition seraient réduits en cendres. Le Démon attaquerait la formation de combat par l'arrière, et ils seraient dévorés des deux côtés.

De toute évidence...

Avant tout, l'armée devait survivre assez longtemps pour savoir qui avait gagné la bataille de la Citadelle.

Tout va bien se passer. Oui... sans aucun doute...

Rain regardait avec appréhension la marée de Créatures du Cauchemar qui approchait, essayant de se convaincre que les préparatifs actuels de l'Armée du Chant ne ressemblaient pas à des préparatifs pour un dernier combat héroïque.

Perdus dans un enfer perdu, étouffés par une chaleur étouffante, le dos appuyé contre le territoire d'un Démon Supérieur, et faisant face à un flot incessant de Créatures de Cauchemar — cela sonnait définitivement comme un matériau de choix pour une ballade inspirante et déchirante qui serait chantée à travers les âges. Mais Rain ne voulait pas être chantée... elle préférait survivre.

Les héros étaient admirables, mais ils étaient aussi très morts. Elle n'aspirait pas à devenir un héros.

Et puis zut.

"Archers !"

La Septième Légion était actuellement sur la ligne de front, se préparant à affronter l'avant-garde de la horde cauchemardesque. Les Sœurs de Sang — il y en avait une douzaine — étaient très visibles parmi les centurions avec leurs vêtements rouges et leur beauté frappante. Les voir donnait confiance aux soldats, et ce sont elles qui commandaient la légion en l'absence de Dame Seishan.

Ainsi, la voix qui appelait les spécialistes du combat à distance à déchaîner leur fureur sur la horde en approche était plutôt mélodieuse, rendant la scène sinistre moins horrible.

Rain banda son arc, visa et décocha une flèche. Vu le nombre de Créatures du Cauchemar, il ne serait pas étonnant qu'elle n'ait pas besoin de bien viser pour toucher quelque chose... mais malheureusement, ce n'était pas le cas. Comme ses flèches n'étaient pas assez puissantes pour transpercer la peau des abominations, elle devait les frapper précisément dans un point faible.

C'est pourquoi la horde n'était pas du tout ralentie par le barrage dévastateur de flèches, de projectiles divers et de Capacités d'Aspect déclenché par l'armée humaine. C'était comme si des archers ordinaires arrosaient de flèches une cavalerie lourdement blindée — quelques abominations trébuchaient et tombaient, mais la plupart restaient indemnes. Pour couronner le tout, les Créatures du Cauchemar n'étaient nullement découragées par ces pertes.

Peu après, elles s'écrasèrent sur la formation de combat.

Rain continuait à tirer, essayant de rester stable sur le sol qui tremblait. Devant elle, la marée de monstres se brisait contre les Saints, les dépassait et atteignait la ligne de front de la Septième Légion. Tamar et Ray étaient devant elle, entourés des guerriers Éveillés de leur centurie — qui était dans une situation pire que la plupart des autres car elle était privée d'un Ascendant, mais heureusement bien positionnée.

A quelques mètres d'eux, le Saint dont la forme Transcendante était celle d'un reptile géant dominait le flot de Créatures du Cauchemar. Il baissa le cou et fit claquer ses mâchoires, éviscérant plusieurs d'entre elles en même temps, puis fit glisser sa longue queue sur le côté, en écrasant encore plus.

Une bête particulièrement imposante sauta sur son dos, mais le reptile tyrannique fit claquer ses mâchoires une fois de plus, l'attrapa et projeta le cadavre sanguinolent à des centaines de mètres en arrière d'un coup de tête.

Il poussa ensuite un rugissement glacial et s'enfonça dans la horde d'abominations.

...L'arc est inutile.

Maintenant que les Créatures du Cauchemar s'étaient rapprochées, il était plus difficile pour elle de toucher quoi que ce soit avec une flèche. La situation aurait pu être différente s'ils étaient dans un champ ouvert, mais la jungle bloquait sa ligne de mire, tandis que l'épaisse canopée l'empêchait de tirer au-dessus de la tête de ses camarades.

Se maudissant, Rain congédia la Bête de Proie et laissa son tatouage de serpent se transformer à nouveau en un tachi noir. Serrant les dents, elle quitta Fleur et avança.

Couper, trancher, percer... bloquer, esquiver, échapper.

Ces maudites Créatures du Cauchemar étaient trop fortes !

Elle parvenait à peine à couper leur peau, et il lui fallait des dizaines de coups pour en abattre une seule. Rain, elle, serait morte ou estropiée après avoir reçu un seul coup, ce qui rendait la situation incroyablement effrayante, au point qu'elle en avait mal au ventre.

L'air humide était imprégné d'une terrible odeur de sang, et partout où elle regardait, elle ne voyait que des gueules terribles, des crocs acérés et des yeux frénétiques.

Autour d'elle, les Éveillés s'unissaient en petits groupes, chacun luttant contre une seule Créature du Cauchemar. Rain se battait aux côtés de Tamar et de Ray, tous trois partageant un accord tacite sur la façon de traiter ces terribles ennemis.

Leur cohorte n'était peut-être pas réunie depuis longtemps, mais Tamar était une cheffe compétente, tandis que Rain était très expérimentée, bien qu'elle vienne tout juste de s'Éveiller. Ainsi, du point de vue des autres, elle était tout simplement extrêmement compétente dans tout ce qu'elle faisait. Elle était elle-même une combattante acharnée, une bonne partenaire pour les autres dans une bataille, et aussi un peu une mentore pour ses trois compagnons un peu plus jeunes dans de nombreuses questions pratiques.

Sans parler de son incroyable capacité à survivre dans la nature et à se sentir à l'aise, elle et sa cohorte, dans n'importe quel environnement.

Toute la centurie se rallia à leur petite cohorte, résistant avec une détermination désespérée au déluge de créatures de cauchemar.

Les cadavres hideux des abominations tombèrent au sol.

Des cadavres humains tombèrent également.

Des rivières de sang coulèrent, s'infiltrant dans l'eau peu profonde de la clairière inondée et la peignant en rouge.

Au loin, la silhouette gargantuesque du Démon Supérieur se déplaçait, ses pas faisant déferler l'eau rouge en vagues écumantes.
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"...Meurs, bon sang !"

Rain recula en titubant, soutenant la lame de son tachi d'une main pour bloquer un dard plongeant — sa vitesse était si grande qu'elle avait à peine réussi à réagir à temps, et sa force était si terrible qu'elle fut projetée en arrière d'une douzaine de mètres.

Ses bras étaient engourdis.

Lorsque l'on combat des Créatures du Cauchemar d'un Rang supérieur, le blocage n'était vraiment pas une bonne idée. Mais cette maudite chose était si rapide qu'elle n'avait tout simplement pas le temps de s'écarter.

Heureusement, elle avait effectué sa tâche.

Une fraction de seconde après que Rain ait été projeté en arrière, la zweihander de Tamar tomba sur la queue de l'abomination, frappant précisément à l'endroit où son armure avait déjà été brisée. Le dard sectionné vint s'écraser au sol dans un flot de sang fétide, et la créature monstrueuse se tourna vers la jeune centurion, ses griffes filant à la vitesse de l'éclair.

Tamar n'eut pas le temps de se désengager et de s'élancer sur le côté — elle marcha simplement sur l'air et sauta par-dessus les griffes, puis recommença. Cette fois, la plateforme invisible semblait être située perpendiculairement au sol, si bien qu'elle lança son corps sur le côté au lieu de l'élever, le faisant vriller et atterrir en glissade.

La Créature du Cauchemar s'élançait déjà vers elle, mais à cet instant, Ray — qu'elle n'avait pas remarqué, aveuglé par la douleur — sauta sur sa carapace et lui planta son épée dans un de ses yeux.

L'abomination convulsa et tomba, se déplaçant de façon aléatoire. Elle était encore en vie, mais complètement hébétée — les trois Éveillés se ruèrent sur elle et déchaînèrent un barrage d'attaques, qui finirent par l'achever.

Ils respiraient tous les trois bruyamment, résistant difficilement à l'épuisement — et ce, malgré les infusions occasionnelles d'énergie de Fleur.

Le reste des soldats s'en sortait encore plus mal.

Rain frissonna, remarquant qu'une autre Créature du Cauchemar fonçait déjà dans leur direction.

Combien...

Le sol était déjà jonché de tant de cadavres qu'il était difficile de voir la mousse écarlate en dessous. Ils ne pouvaient pas continuer plus longtemps.

Heureusement, à cet instant, la voix familière et rassurante de la Sœur de Sang leur parvint comme la plus belle mélodie du monde :

"Septième Légion ! Battez en retraite !"

Leur tour sur la ligne de front était terminé... ce tour, du moins.

La légion battit en retraite de manière ordonnée, et au même moment, une autre brigade s'avança entre leurs rangs.

Très vite, leurs dos cachèrent le champ de bataille de la vue de Rain, qui poussa un soupir de soulagement.

Reculant presque jusqu'au bord de l'eau, la Septième Légion s'arrêta. Les soldats tombèrent au sol, choqués, épuisés et couverts de sang. Certains renoncèrent à leur armure malgré le danger — la chaleur était trop insupportable et ils se noyaient tous dans la sueur.

Tout le monde souffrait de déshydratation et la première chose que beaucoup faisaient était de boire goulûment l'eau de leur gourde.

Rain ne fit pas exception à la règle.

"Ah..."

Après avoir bu toute son eau, elle se sentit enfin revivre.

Tandis que Fleur soignait leurs blessures — toutes mineures, heureusement — et leur insufflait une vitalité rafraîchissante, les trois membres de la cohorte qui avaient activement participé à la mêlée restaient silencieux. Honnêtement, ils étaient trop abasourdis par l'ampleur et la férocité de la violence, trop hébétés et trop fatigués pour parler.

Même Tamar, qui avait été programmée par son clan pour toujours garder son sang-froid, semblait submergée et ébranlée.

Aucun d'entre eux n'était encore mort, du moins. On ne pouvait pas en dire autant de la plupart des autres cohortes. Le nombre de Créatures du Cauchemar tuées était incalculable, mais les pertes subies par l'Armée du Chant étaient également lourdes.

...Ce n'est pas le dernier combat.

Rain savait que ce n'était pas le cas, mais cela semblait l'être de plus en plus à chaque minute qui passait.

La Septième Légion s'était bien battue lors de sa première rotation, et lors de la deuxième aussi. Cependant... au cours de la troisième, les soldats fatigués commencèrent à commettre de plus en plus d'erreurs. En conséquence, ils étaient de plus en plus nombreux à mourir.

Ils venaient de terminer la cinquième rotation, et la situation commençait à s'assombrir, non seulement pour eux, mais aussi pour toute l'armée.

Les guerriers du Chant étaient désespérés, épuisés, et succombaient lentement à la peur.

Leur moral avait particulièrement chuté lorsque l'un des Saints — celui dont la Transformation ressemblait à un lion cornu avec une vipère venimeuse en guise de queue — était finalement tombé, affaibli par d'innombrables blessures, et avait été immédiatement englouti par la marée de Créatures du Cauchemar. C'est ainsi que l'Armée du Chant perdit son premier champion Transcendant.

Voir un Saint mourir fut un choc pour tout le monde... non seulement parce qu'ils assistaient à la mort d'une légende vivante, mais aussi parce que cela obligeait les soldats à se poser une question simple.

Si même les demi-dieux mouraient, quel espoir restait-il aux simples mortels comme eux ?

Rain jeta un regard à son ombre, y puisant de la force, puis se tourna vers la clairière inondée et fixa le lointain d'un air détaché.

La bataille avait été insupportablement dure pour l'armée, durant une éternité... elle ne pouvait imaginer comment Dame Seishan et son groupe pouvaient encore être en vie alors qu'ils combattaient un Démon Supérieur, mais ils l'étaient, continuant la bataille dévastatrice.

Même si les silhouettes des filles de Ki Song étaient trop éloignées pour être discernées, tous ceux qui se trouvaient dans la deuxième ligne de la formation de combat pouvaient se retourner et regarder la plaine inondée pour voir la forme massive du Démon qui se déplaçait sur l'eau, la faisant gonfler et bouillir.

À un moment donné — Rain ne savait pas quand — l'eau, qui était claire et transparente auparavant, était devenue entièrement rouge, comme un lac de sang. Une partie était due au sang qui coulait du rivage où l'Armée du Chant se battait, mais la plus grande partie... elle n'avait aucune idée d'où elle venait.

Quelque chose clignota au loin, et quelques instants plus tard, l'écho d'un rugissement terrifiant leur parvint. Le sol trembla, et le lac de sang se mit à déferler, une grande vague s'écrasant sur la rive basse.

Les filles de la Reine étaient toujours en train de combattre le Démon Supérieur.


  
    

Chapitre 1924 – Gouffre de Désespoir
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Au milieu de la clairière inondée, Song Seishan se tenait dans l'eau cramoisie, regardant la créature gargantuesque devant elle avec un sourire tordu. Ses yeux brillaient d'une étrange lueur rouge dans la pénombre des Creux, et sa longue tresse flottait dans le vent qui s'était levé à la suite de la dernière attaque du Démon.

Le Supérieur était semblable à une montagne, son corps puissant étant recouvert d'une fourrure noire hérissée. Son corps n'était pas tout à fait bestial, mais pas tout à fait humain non plus... la créature ressemblait à un abominable singe, ses crocs dépassant comme des falaises, ses yeux brûlant d'une ruse diabolique et d'une fureur meurtrière. Elle brandissait une grande massue faite d'os, et chaque fois qu'elle frappait le sol, le monde entier tremblait.

Siord, la belle harpie, jouait un jeu mortel du chat et de la souris avec le singe démoniaque en volant autour de sa tête, esquivant de justesse ses attaques oblitérantes. Ceres, l'énorme canidé à trois têtes, était dans une position encore plus précaire, dansant entre les pieds de l'abomination et essayant d'arracher des morceaux de chair de ses tibias.

Aucun des deux n'avait encore réussi à blesser le Démon Supérieur.

Cependant, le Démon saignait.

Ouvrant sa gueule, la terrible créature poussa un rugissement assourdissant et trembla, oubliant un instant l'agaçante mouche et le parasite à trois têtes.

Elle se mit soudain à vomir une effroyable cascade de sang.

Le sang coulait de sa bouche, de son nez... et même du coin de ses yeux, se déversant dans l'eau peu profonde comme une rivière rouge.

C'était parce que Seishan utilisait sa Capacité Éveillée. Il avait fallu un certain temps pour que sa Capacité fasse effet, compte tenu de la puissance de son ennemi... toutefois, elle n'était pas impuissante non plus.

Le plus difficile était de limiter la zone d'effet de sa Capacité pour éviter à ses alliés de subir le même sort que le Démon.

L'odeur enivrante du sang la rendait folle, et en même temps la rendait beaucoup plus forte — debout au milieu d'un lac de sang déversé par une abomination Supérieure, Seishan était imprégnée d'un brasier rageur de puissance affamée et furieuse. C'était l'augmentation de puissance que lui conférait sa Capacité Ascendante.

C'était en partie grâce à cette puissance qu'elle avait pu se déplacer à une vitesse stupéfiante pour esquiver les attaques dévastatrices du Démon et se remettre des terribles blessures qui jonchaient son corps, restant en vie malgré l'ampleur de l'écart qui la séparait du gardien de la Citadelle.

La deuxième raison était sa Capacité de Transformation.

Seishan possédait la capacité de se transformer en monstre depuis l'époque où elle était une jeune Dormeuse, perdue dans les ténèbres du Rivage Oublié. Par conséquent, elle n'avait pas acquis la capacité de se transformer en quelque chose d'autre lorsqu'elle avait atteint la Transcendance...

Au contraire, elle avait acquis la capacité de Transformer les autres — ceux qu'elle transformait devenaient plus forts, et leur force pouvait renforcer la sienne à son tour.

Enfin, la troisième raison était le sang du Dieu Bête qui coulait dans ses veines, qui lui avait été donné — qu'elle l'ait voulu ou non — par sa mère... la Reine Raven.

Et pour finir, il y avait son Défaut.

Seishan grimaça et s'élança, volant au-dessus de l'eau rouge à une vitesse stupéfiante. Le Démon, furieux, repoussa Siord et donna un coup de pied dévastateur à Ceres, faisant voler le canidé géant comme un petit chiot. Les deux Saints s'écrasèrent dans l'eau peu profonde, le corps en sang et brisé.

Après cela, elle fut la seule cible de la fureur du Supérieur.

Ah...

L'énorme massue d'os s'écrasa sur le sol, déplaçant d'innombrables tonnes d'eau et faisant trembler le monde. Seishan ne ralentit pas, pivotant et sautant gracieusement. Avant même que l'eau déplacée ne commence à pleuvoir, elle avait déjà atterri sur la surface de la massue et s'était élancée sur celle-ci, s'élevant en un clin d'œil à des centaines de mètres au-dessus de la clairière.

Ses ongles vernis se transformèrent en griffes terrifiantes, et la lueur rouge de ses yeux devint furieuse et prédatrice, animée d'une intention meurtrière.

Malheureusement...

Elle savait qu'elle ne pourrait pas tuer le Démon Supérieur.

Peut-être que si elle avait le temps d'observer et d'étudier l'abomination, d'apprendre ses forces et ses faiblesses, d'acquérir une connaissance approfondie de ses pouvoirs et de comprendre le fonctionnement de son esprit pervers, elle aurait une chance.

Mais elle était obligée de l'attaquer aveuglément, sans préparation concrète, de ce fait, ses chances étaient proches de zéro. La simple taille de ces abominations était déjà un obstacle, sans parler de tous les traits et Attributs impies qu'elles possédaient.

Siord et Ceres étaient gravement blessés et ne se joindraient plus au combat.

...Mais ce n'était pas grave.

Il y avait une raison pour laquelle Seishan avait survécu le plus longtemps parmi tous ceux qui avaient été envoyés au Rivage Oublié. Cette raison était qu'elle savait comment se sortir de la situation la plus désespérée... avant de noyer ses ennemis dans le gouffre de désespoir auquel elle avait échappé.

En ce moment, par exemple, il y avait peu de chances de vaincre le Démon Supérieur. Par conséquent, il n'y avait aucune raison d'essayer.

Au lieu de cela, son objectif était simplement d'attirer son attention — ce qu'elle avait déjà fait — et de l'immobiliser pendant un moment.

Après tout, ils n'étaient pas venus ici pour tuer un Démon Supérieur.

Ils étaient venus conquérir une Citadelle.

Et tandis que Seishan dansait avec la mort en subissant la colère de l'abomination, sa sœur Hel se faufilait dans la Citadelle pour s'emparer de sa Passerelle.

Le Démon Supérieur leva sa massue, élevant Seishan toujours plus haut au-dessus de la surface de l'eau.

L'espace d'un instant, elle se retrouva au niveau de son énorme tête et vit les cascades de sang qui s'écoulaient de sa gueule et de ses narines.

Elle frissonna, sentant son Défaut l'appeler de quelque part au plus profond d'elle-même. Seishan lécha ses lèvres rouges et séduisantes.

Ah. Je veux le goûter...



"Avancez !"

La Septième Légion, meurtrie, s'élança à nouveau vers l'avant. Les soldats qui battaient en retraite trébuchaient entre eux, saignant et tenant à peine debout. Leurs visages pâles et leurs yeux enfoncés étaient empreints d'une terreur insensible.

En atteignant la ligne de front, Rain vit un tapis de cadavres couvrir le sol partout où elle regardait. La plupart appartenaient à d'affreuses Créatures du Cauchemar, mais beaucoup étaient ceux d'humains — certains maladivement mutilés, d'autres étrangement intacts.

Le nombre de morts était tel que l'ancienne jungle semblait incapable de tous les avaler, sa faim profane assouvie pour la première fois depuis des éons.

Que tout soit maudit...

L'Armée du Chant persistait à tenir bon, mais son point de rupture se rapprochait. Une fois qu'ils l'auraient atteint et que la ligne de front se serait effondrée, un massacre encore plus cruel aurait lieu, et tous seraient dévorés par les Créatures du Cauchemar en furie.

"Restez en vie ! En avant toute ! Pour la Reine !"

Le cri de Tamar lui fit reprendre ses esprits.

Saisissant la poignée de son tachi noir, Rain serra les dents et s'arc-bouta.

Un instant plus tard, les Créatures du Cauchemar étaient sur eux.

Sans espoir. C'est sans espoir...

Ils avaient beau se battre, tuer, mourir... le déluge d'abominations n'en finissait pas.

Et ces Créatures du Cauchemar n'étaient qu'un moindre mal. Même si le corps d'expédition parvenait à toutes les éradiquer, les véritables horreurs des Creux ne tarderaient pas à arriver, attirées par l'odeur irrésistible du sang.

Rain sentit un frisson glacial lui parcourir l'échine lorsqu'elle réalisa qu'elle pouvait, en fait, mourir ici aujourd'hui.

Ses sueurs devinrent froides, et elle inspira d'un souffle tremblant.

Mais ensuite...

Quelque chose d'imperceptible changea dans le monde.

C'était comme si la chaleur étouffante de Godgrave se dissipait un peu, et qu'une brise fraîche caressait doucement sa peau.

Rain ne se contentait pas de l'imaginer. Elle voyait ses compagnons d'armes réagir, eux aussi, à cet étrange changement.

Même les Créatures du Cauchemar étaient affectées. Leur assaut incessant devint plus lent, pendant un moment, puis se calma.

Qu'est-ce que...

Confuse et peinant à croire ce qu'elle voyait, Rain fixa les abominations. Les abominations s'étaient en fait arrêtées, et reniflaient maintenant l'air, grognant, et... et...

On aurait presque dit que certaines d'entre elles se recroquevillaient de peur.

...Loin derrière elle, au milieu de la clairière inondée, le Démon Supérieur gargantuesque tomba sans bruit.

Et, au même moment...

Rain se figea de terreur.

Les innombrables cadavres qui jonchaient l'immense étendue de la jungle furent tous animés d'un même mouvement.

Les Créatures du Cauchemar mortes, les humains tombés au combat... tous remuèrent, bougèrent, puis se levèrent lentement du sol.

Loin derrière elle, le Démon Supérieur tué émergeait lui aussi de l'eau sanglante, ses yeux morts rivés vers l'avant, sans la moindre émotion.

Rain recula d'un pas, son visage devenant encore plus pâle que d'habitude.

La... la Reine...

Un instant plus tard, la légion des morts s'anima et se lança à l'assaut de la horde cauchemardesque.

Peu de temps après, la bataille était terminée.

La Reine des Vers était enfin arrivée à Godgrave.
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Loin de là, Sunny — son corps d'origine, sous les traits du charmant Maître Sunless — était assis au bord de l'Île d'Ivoire, un sourire résigné sur le visage, souffrant en silence.

D-amn... nation. Quelle torture.

Son nez le démangeait.

Cela faisait déjà une éternité que ça le démangeait, mais malheureusement, il ne pouvait pas le gratter. Il ne pouvait faire le moindre mouvement, en fait, car le Voile Nuageux était déchiré au-dessus du camp de guerre de l'Armée de l'Épée, noyant le monde dans une lumière blanche aveuglante.

Le camp s'étendait sous ses pieds, ressemblant à une ville — aucun mouvement n'animait les avenues bien ordonnées, et les innombrables personnes qui y vivaient s'étaient toutes transformées en statues immobiles. Leurs silhouettes étaient comme des ombres noires peintes sur la toile de fond blanche et floue, se fondant dans l'éclat de la lumière.

Heureusement, c'était simplement parce que ses yeux pleuraient, et non parce qu'ils se transformaient en cendres.

Maintenant que Sainte Tyris était partie accompagner le corps d'expédition dans sa conquête de la Citadelle, le camp principal de l'Armée de l'Épée avait perdu sa protection. C'est pourquoi tout le monde avait dû apprendre à survivre au regard anéantissant de l'abîme incandescent — à présent, plusieurs semaines plus tard, rares étaient les personnes qui mouraient lorsque les nuages s'écartaient.

Bien sûr, des mesures avaient été mises en place pour les avertir à l'avance du danger imminent.

Sunny n'était pas tout à fait sûr de la manière dont cela avait été réalisé, mais le Domaine de l'Épée comptait d'innombrables talents, qu'ils soient ordinaires ou Éveillés. Il ne doutait pas que quelqu'un aurait trouvé une méthode pour prédire le mouvement des nuages — néanmoins, les avertissements arrivaient difficilement plus d'une minute avant l'éclatement des nuages, rendant la méthode encore perfectible.

Cette fois-ci, les nuages se séparèrent pendant que Sunny cherchait Cassie, ne lui laissant pas d'autre choix que de s'asseoir et d'attendre patiemment que le danger passe. Près d'une heure s'était écoulée depuis, et le voile gris commençait enfin à se réparer.

Dix minutes plus tard, l'éclat aveuglant se dissipa enfin, et Sunny se gratta furieusement le nez.

"Ah... bon sang..."

Il se demanda si quelqu'un à Godgrave était déjà mort suite à un éternuement, avant de se lever et de regarder autour de lui.

Sunny avait déjà vérifié tous les endroits de l'Île d'Ivoire, y compris le sous-sol de cette dernière et les quartiers personnels de Cassie. Il avait également vérifié toutes les cabines du Briseur de Chaînes et s'était renseigné auprès des Gardiens du Feu.

Personne n'avait vu la voyante aveugle, ce qui ne pouvait signifier qu'une chose — elle exerçait ses fonctions de Sénéchale du Grand Clan Valor quelque part dans le camp.

À moins qu'il ne se soit passé quelque chose de particulier...

Fronçant les sourcils, il se dirigea vers l'une des sept chaînes ancrant l'Île d'Ivoire au sol et descendit en la traversant. Sunny était réticent à l'idée d'utiliser son sens de l'ombre ici, et son meilleur choix était donc d'aller vérifier personnellement.

Heureusement, le Donjon de Valor — la forteresse de pierre qui servait de quartier général à l'Armée de l'Épée et de résidence au Roi — n'était pas loin. Il l'atteignit en quelques minutes et hésita à l'entrée, se sentant mal à l'aise sous les regards dubitatifs des gardes.

Le fait est que... Sunny n'était jamais entré dans le Donjon qu'en accompagnant Nephis ou Cassie. Il n'était jamais venu seul, et n'était même pas sûr d'être autorisé à entrer.

Se raclant la gorge, il hésita un instant, grimaça intérieurement et s'adressa aux gardes d'un ton autoritaire :

"Je suis Sire Sunless, Chevalier Commandant des Gardiens Ardents. Écartez-vous."

Mon Dieu, je l'ai vraiment dit...

Les gardes le fixèrent encore un peu. Finalement, l'un d'eux ricana.

"Oh, oui. Nous savons précisément qui vous êtes... Sire Sunless."

La dérision dans sa voix n'était même pas cachée, mais les gardes s'écartèrent.

Sunny les regarda un instant, puis franchit la porte.

Cependant, à mi-chemin du seuil, il s'arrêta, recula de quelques pas et regarda le garde impoli pendant un moment.

Un sourire plaisant apparut soudainement sur son visage.

"...Voulez-vous me provoquer en duel ?"

Le garde pâlit quelque peu, frissonna, et secoua lentement la tête.

"N-non... Chevalier Sunless, monsieur."

Le sourire de Sunny s'éclaira de façon menaçante.

"C'est bien ce que je pensais."

Ce disant, il pénétra dans la forteresse sans se retourner.

Nephis n'était plus au camp non plus, et les gens devenaient de plus en plus courageux pour lui montrer leur mépris. Sunny n'y voyait pas vraiment d'inconvénient, mais cela commençait à devenir lassant. Il était peut-être temps de leur donner une autre leçon d'humilité...

Mais pas maintenant.

Soupirant, Sunny trouva la personne la plus proche portant les couleurs du Clan Valor et demanda si Chant des Déchus se trouvait dans les environs.

Il ne s'attendait pas vraiment à une réponse positive, mais à sa grande surprise, l'homme hocha simplement la tête et lui indiqua une certaine chambre dans les profondeurs du donjon.

La chambre était gardée par plusieurs Chevaliers, ce qui le fit réfléchir. Bien que rien n'apparaisse sur son visage, Sunny sentit tout son corps se crisper pendant un moment, et son cœur commença à s'emballer.

Ces gardes Ascendants avaient-ils été envoyés pour protéger Cassie afin de montrer à quel point elle était estimée par le Clan Valor... ou étaient-ils là pour s'assurer qu'elle ne puisse pas s'échapper ? Y avait-il à l'intérieur de la chambre une cage magique qui la privait de ses pouvoirs, comme celle dans laquelle ils avaient tous les deux passé un moment inoubliable dans le Temple de la Nuit ?

C'était le fardeau d'être un agent double pour une insurrection régicide... Sunny ne savait jamais s'il était à deux doigts de voir sa trahison révélée.

Il s'attarda un instant, puis demanda avec bienséance :

"Sainte Cassia est-elle à l'intérieur ?"

L'un des Chevaliers le regarda sévèrement... puis hocha la tête et se retourna pour frapper poliment à la porte.

"Vous avez de la visite, ma dame."

Entendant la réponse de Cassie, il ouvrit la porte et fit entrer Sunny.

La chambre était peu meublée, mais assez confortable. Il y avait un canapé moelleux, plusieurs fauteuils, une table en bois avec des fruits succulents et des rafraîchissements, et même une Mémoire qui gardait l'air frais, sans parler de quelques boissons du monde réel. Les rideaux vermillon bougeaient légèrement sous l'effet du vent, et la lumière du soleil pénétrait par une étroite fenêtre.

Cassie était mi-assise, mi-allongée sur le canapé, son beau visage montrant des signes de fatigue extrême. L'une de ses mains était baissée, impuissante, tandis que l'autre tenait un gobelet argenté.

Sunny s'inquiéta un instant, puis constata qu'il n'y avait aucune blessure sur son corps et poussa un soupir de soulagement.

La voyante aveugle, quant à elle, tourna la tête dans sa direction.

"...Qui est-ce ?"

Il fronça les sourcils.

Ne devrait-elle pas déjà le savoir ?

Mais encore une fois... leur lien mental semblait inactif, ce qui signifiait que la Capacité Ascendante de Cassie était désactivée, pour une raison ou une autre. S'il en était de même pour sa Capacité Éveillée, qui lui permettait de sentir ce qui se passerait quelques secondes dans le futur, alors elle serait vraiment et complètement aveugle.

Sunny fronça les sourcils.

"C'est moi, Sainte Cassia. Maître Sunless."

Il jeta un coup d'œil à ses gardes Ascendants et referma la porte sans cérémonie. Cela ne les empêcherait pas d'écouter leur conversation, mais c'était mieux que rien.

Un pâle sourire illumina le visage de Cassie.

"Sunny... c'est bien que vous soyez là. Je pensais justement demander à quelqu'un de m'escorter jusqu'à l'Île d'Ivoire."

Sunny prit une profonde inspiration, réfléchit un instant, puis demanda sans détour :

"Que vous est-il arrivée ?"

Il pensait déjà connaître la réponse. Avec le recul, elle était plutôt évidente.

Cassie soupira, avant de laisser tomber sa tête sur l'accoudoir moelleux du canapé.

Sa voix était un peu fatiguée :

"...Épuisement d'essence."


  
    

Chapitre 1926 – Interrogatoire Amélioré
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Peu de temps après, Sunny conduisit Cassie hors de la forteresse. Comme elle était privée de toutes ses Capacités, à l'exception de celle qui était Dormante, elle était redevenue la jeune fille sans défense qu'il avait guidée sur le Rivage Oublié... ce qui était à la fois nostalgique et un peu déchirant à voir.

Sunny lui offrit son bras, et elle le prit timidement. Leur proximité physique lui valut quelques regards méprisants de la part des passants, qui semblaient prêts à le frapper comme s'il s'agissait d'un ignoble coureur de jupons... avec une bonne dose d'envie mélangée à la colère, peut-être.

Il fut momentanément heureux que Cassie ne puisse pas voir ces réactions.

Ignorant les idiots, Sunny la conduisit vers l'Île d'Ivoire.

Épuisement d'essence...

Bien sûr, c'était la réponse la plus évidente. Il avait juste omis de la considérer sérieusement car Cassie, contrairement à Nephis et à Sunny, ne s'était que très rarement retrouvée dans cet état auparavant, voire jamais.

Ce qui posait la question.

Qu'est-ce qui l'avait poussée à brûler autant d'essence ?

La réponse devrait attendre qu'ils se retrouvent dans un endroit plus privé.

Pendant leur marche, Cassie demanda doucement :

"Qu'est-ce qui s'est passé ? On m'a dit que le Roi était parti pour le monde réel. Vu la difficulté qu'il éprouve à le faire... Je suppose qu'Étoile Changeante et le Seigneur des Ombres ont conquis la Citadelle."

Sunny s'attarda sur la réponse.

Finalement, il dit d'un ton neutre :

"Ils l'ont fait. Cependant, il y a eu des complications..."

La poigne de Cassie se resserra.

"Quel... quel genre de complications ?"

Il grimaça.

Ce n'était pas impossible que Maître Sunless soit au courant, mais c'était assurément un peu étrange. Malheureusement, Cassie semblait trop agitée et ne lui laissa pas d'autre choix que de répondre.

Sunny regarda devant lui d'un air sombre.

"Il y a eu... une embuscade. Plutôt sournoise, à tel point qu'elle a failli se solder par un désastre. Enfin, techniquement, c'est le cas. Plusieurs Saints de l'Armée de l'Épée sont morts."

Il s'arrêta un instant, puis ajouta :

"Étoile Changeante et le Seigneur des Ombres s'en sont sortis, néanmoins."

Cassie laissa échapper un souffle tremblant, et demanda d'un ton ferme :

"Comment ?"

Il soupira.

"Quatre filles de la Reine, chacune étant une Transcendante de lignée divine. Et quatre Reflets. Elles..."

Sunny hésita un peu avant de terminer sa phrase.

"Elles en savaient trop, alors que nous en savions trop peu. Il semble y avoir un puissant devin parmi eux, ainsi que quelques espions très compétents qui se cachent parmi nous."

Son ton était neutre, mais il devait sonner comme une accusation pour Cassie. Après tout, elle était la première devineresse de leur petite faction — non, de toute l'Armée de l'Épée. Cet échec était, en grande partie, le résultat de son incapacité personnelle à surpasser l'oracle du Clan Song... Chante-Mort, très probablement.

Cela pourrait être facilement interprété comme une preuve de son incapacité à s'acquitter de sa tâche.

La délicate jeune femme devint silencieuse et ne parla plus jusqu'à ce qu'ils atteignent la Tour d'Ivoire.

Sunny la guida jusqu'à ses appartements. Alors qu'ils montaient les escaliers, Cassie sembla enfin retrouver un peu de son essence. Elle lui lâcha doucement la main et fit le reste du chemin seule, laissant traîner ses doigts sur la pierre froide du mur de la grande pagode.

Cachés dans son bureau et protégés des oreilles indiscrètes par quelques Mémoires spéciales, ils pouvaient enfin parler. Par chance, Anvil était, lui aussi, absent.

Cassie s'assit sur sa chaise et poussa un lourd soupir.

"Que s'est-il passé exactement ?"

Sunny s'appuya sur le mur et croisa les bras, puis dit sombrement :

"...Ils se sont attaqués à deux Citadelles en même temps. L'armée a marché là où nous l'attendions, mais une petite équipe de Saints particulièrement puissants s'est rendue directement là où nous voulions aller. Elles sont arrivées plus vite que nous... bien sûr, nous ne savons pas si elles ont perdu quelqu'un dans l'opération, ni combien. Cependant, ils ont tué la Terreur Supérieure qui défendait la Citadelle et l'ont revendiquée. Inutile de dire qu'une fois entrés, nous nous sommes retrouvés à l'intérieur du Domaine de Ki Song."

À chaque mot qu'il prononçait, l'expression de Cassie s'assombrissait. Sunny resta silencieux quelques instants, avant de poursuivre :

"De plus, elles étaient préparées à nous affronter, moi et Nephis en particulier. Danseuse Sombre Revel et Voile-Lunaire ont su contrer nos Aspects presque à la perfection. Seules, elles n'auraient peut-être pas réussi un tel exploit, mais avec les Reflets de Mordret qui reproduisaient leurs pouvoirs, ce fut le cas. C'était... un combat difficile. Cela faisait longtemps, très longtemps, que je ne m'étais pas sentie autant sous pression."

Il secoua lentement la tête.

"Nous avons réussi à les repousser, mais non sans avoir subi de lourdes pertes. J'ai même obtenu un avantage assez précieux au cours du processus. Mais... ça se serait peut-être mieux passé si vous n'aviez pas souffert de l'épuisement d'essence en même temps."

Enfin, ce fut à son tour de poser des questions.

"Qu'avez-vous fait ? Comment avez-vous fini comme ça au milieu du camp de guerre ?"

Cassie ne répondit pas tout de suite, troublée par ce qu'il venait de dire.

Au bout d'un moment, elle soupira et s'adossa à la chaise, touchant brièvement son bandeau.

"Vous avez dit qu'il y avait des espions cachés parmi nous."

Sunny acquiesça.

"En effet."

L'expression de Cassie s'assombrit.

"J'étais... en train d'interroger ces espions. C'est ainsi que j'ai dépensé toute mon essence."

Huh.

Il réfléchit quelques instants à ce qu'elle venait de dire.

"Depuis quand êtes-vous devenue l'interrogatrice de Valor ?"

Un sourire amer se dessina sur ses lèvres. Cassie prit une profonde inspiration, puis haussa les épaules.

"Depuis qu'Anvil a décidé de m'utiliser comme tel, je suppose. La situation était... délicate. Je ne sais pas comment Valor a réussi à flairer et à capturer ces espions, mais ils se sont révélés trop aguerris et trop zélés pour trahir les secrets de leur Reine. Aucune des Mémoires que Valor utilise habituellement pour obtenir la vérité n'a fonctionné, et leurs interrogateurs ont également échoué. Torturer ces gens n'aurait servi à rien, et donc... Je suppose que le Roi s'est souvenu que je pouvais lire les souvenirs des gens. J'ai donc été convoquée."

Sunny se renfrogna.

L'Aspect de Cassie faisait effectivement d'elle une entité terrifiante pour ceux qui voulaient garder des secrets. Cependant, violer la mémoire de personnes captives semblait être une affaire assez vile, qui ne convenait pas à la magnifique Chant des Déchus.

Le fait qu'Anvil l'ait forcée à faire quelque chose d'aussi sale irritait Sunny au plus haut point. Non pas qu'il pensait que Cassie était au-dessus de ce genre de choses... il était presque sûr qu'elle ne reculerait devant rien pour atteindre ses objectifs, même s'ils étaient brutaux ou répugnants.

Seulement, le Roi des Épées ne le savait pas, alors de quel droit pouvait-il exiger une telle chose de Cassie ?

Ce salaud. Je le tuerai lentement un jour.

Ou rapidement, dans l'ombre, en le poignardant dans le dos. L'un ou l'autre fonctionnera.

Cassie, quant à elle, se frotta l'arête du nez.

"Lire les souvenirs profonds de quelqu'un contre sa volonté peut être un processus... intense, pour moi. Surtout si leur résistance mentale est élevée. C'est pourquoi j'ai dû dépenser beaucoup d'essence pour obtenir les réponses qu'Anvil voulait."

Elle s'attarda quelques instants, puis sourit soudain d'un air sombre.

"...Mais ce n'est pas la raison pour laquelle je l'ai complètement épuisée."

Sunny s'approcha et s'assit sur la chaise en face d'elle.

"Oh ?"

Cassie acquiesça.

"Non. La vraie raison, c'est que j'ai profité de cette occasion pour obtenir les réponses que je voulais moi-même. Des réponses sur Song et Valor, qui pourraient nous permettre d'en savoir plus sur les Souverains... peut-être même sur leur faiblesse."

Son sourire s'effaça, puis disparut.

"Et j'y suis parvenue. Mais ce n'est qu'un fil. Nous devrons continuer à le tirer pour découvrir la vérité."

Sunny se pencha un peu en avant.

"Et quel est exactement ce fil ?"

Cassie hésita quelques instants, puis leva une main et retira son bandeau.

"Ce sera plus facile si je vous montre."

Il fronça les sourcils, considérant l'implication de ses mots.

"Vous voulez dire ?"

Elle acquiesça.

"Oui. Jusqu'à présent, c'est moi qui ai jeté un coup d'œil à vos Souvenirs. Maintenant, je vais partager les miens avec vous. Si... si vous les acceptez."

Sunny cligna des yeux plusieurs fois, soudainement réticent à regarder ses beaux yeux.

Mais il se força à les regarder attentivement.

Ses lèvres se tordirent en un sourire sombre.

"Bien sûr. Pourquoi pas ?"

L'instant d'après, les yeux de Cassie changèrent.

Mais une fois de plus, Sunny ne perçut pas la nature de ce changement, car il fut brusquement entraîné dans un souvenir étrange et étonnamment vif.


  
    

Chapitre 1927 – Voyante Aveugle


Traducteur/Checker: Gray

Sunny avait une excellente mémoire, mais Cassie était d'un tout autre niveau. Sa mémoire était tout simplement... absolue. Elle était incroyablement vivante, détaillée et globale, comme s'il lui était impossible d'oublier quelque chose, même si elle le souhaitait.

Il savait qu'il n'en avait pas toujours été ainsi. La capacité de Cassie à se souvenir de tout avec une clarté parfaite s'était lentement développée au fur et à mesure qu'elle gravissait le Chemin de l'Ascension, atteignant probablement son état actuel grâce à la Transcendance.

Par conséquent, c'était une ironie amère de constater que sa mémoire était fragmentée et enveloppée de brouillard.

Le fait d'être entraîné dans les souvenirs de Cassie ne signifiait pas que Sunny pouvait lire dans son esprit — les seules pensées qu'il pouvait sentir et entendre étaient celles qu'elle se souvenait avoir pensées, après tout. Cependant, il pouvait encore sentir à quel point elle était accablée par la nature brisée de son passé.

Des pans entiers de sa vie avaient disparu, et ce vide fracturé s'infiltrait dans les fondements mêmes de son être, donnant au monde entier l'impression d'être un sable mouvant et dangereux.

Néanmoins, Cassie ne se laissait pas décourager, avançant avec confiance malgré l'impossibilité de regarder en arrière.

Sunny, quant à lui, était beaucoup moins calme. Dès que ce souvenir inconnu s'imposa à son esprit, il fut pris d'un violent vertige et se mit à osciller. S'il n'était pas assis sur une chaise, il aurait probablement perdu l'équilibre.

Le monde de Cassie... était bien trop écrasant.

Il se doutait qu'elle avait dû être étourdie en revivant ses propres souvenirs — car la façon dont Sunny percevait le monde était unique et extraordinaire. Non seulement son esprit était partagé entre plusieurs incarnations, mais il possédait également un sens que les humains n'avaient pas, naviguant dans un monde peuplé d'ombres.

Sunny n'était donc pas étranger aux points de vue complexes.

Mais la façon dont Cassie percevait le monde était tout simplement bouleversante par sa stupéfiante complexité.

Pour commencer, tous ses sens étaient incroyablement aiguisés — plusieurs fois plus aiguisés que ceux des autres Saints, qui étaient déjà très, très supérieurs à ceux des humains ordinaires.

...Tous les sens, sauf la vue, bien sûr. Le monde de Cassie était un monde de ténèbres, et le fait d'être aveugle était en soi un léger choc pour Sunny. Il avait déjà été aveuglé auparavant, mais jamais de façon permanente et inséparable de son existence.

Pourtant, ce n'est pas tout...

Le point de vue de Cassie était déjà suffisamment désorientant, mais ce n'était pas le seul qu'elle vivait. Alors qu'elle marchait dans un couloir de pierre, elle percevait également le monde à travers plusieurs autres personnes.

Il y avait Nephis, qui laissait derrière elle le corps d'expédition de l'Armée de l'Épée pour descendre dans les Creux. La chaleur étouffante de Godgrave se déversait du ciel radieux, et des gouttes de sueur roulaient sur son corps maigre et puissant. Elle fut soudain envahie par une vague d'agonie déchirante, qui la brûla vive, et deux magnifiques ailes blanches se déployèrent derrière elle.

Il y avait aussi Sunny et son monde d'ombres — la représentation de sa première incarnation était nette et claire, les deux autres l'étaient moins.

Il y avait Jet, debout sur un mur en ruine, qui regardait la lune brisée, fasciné par sa beauté. Il y avait Effie et Kai... et bien d'autres encore.

Il y avait un homme dans les profondeurs du siège du gouvernement, regardant avec une épouvante sourde le mur plein d'écrans. Il y avait une femme Ascendante qui luttait pour sa vie dans les profondeurs de la jungle écarlate, soutenue de part et d'autre par ses compagnons soldats du Chant. Il y avait un vieil homme debout au-dessus d'un creuset incandescent, déversant un torrent d'essence dans l'acier en fusion...

L'avalanche de sensations envahit l'esprit de Sunny, rendant toutes les autres perspectives floues. S'il n'avait pas eu l'habitude de projeter des ombres sur de vastes étendues, il en aurait fait une crise d'épilepsie. En l'état, il n'était qu'hébété, luttant pour trouver son chemin dans ce kaléidoscope de vies variées.

Mais ce n'était pas tout — le pire restait à venir.

En effet, le point de vue de Cassie était partagé entre deux moments, comme si elle vivait simultanément le présent et le futur proche.

Et cela incluait les commentaires qu'elle recevrait de ses notes dans le futur, doublant ainsi le terrifiant flot de connaissances qui se déversait dans son esprit.

Ce poids était si lourd qu'il en était presque insupportable.

Sa capacité à le supporter était monstrueuse.

Cela prit du temps à Sunny pour apprendre à ne pas se noyer dans la vision du monde de la voyante aveugle. Il limitait son attention et ne se concentrait que sur le point de vue de Cassie, repoussant tout le reste dans un coin sombre de son esprit.

Cassie marchait dans un long couloir de pierre.

Elle était aveugle, et même si les pas mesurés de quelqu'un résonnaient à côté d'elle — lourds et métalliques, éloignés les uns des autres, trahissant la personne comme un grand homme portant une armure — son point de vue ne faisait pas partie de ceux qu'elle partageait. Par conséquent, Cassie naviguait dans le couloir à l'aide de sa Capacité Éveillée, ce qui était une expérience désorientante et bizarre.

Sentant un changement dans le courant d'air qui soufflait dans le couloir et sachant qu'un virage approchait, elle posait habituellement une main sur la poignée de la Danseuse Calme.

Soudain, Sunny comprit pourquoi Cassie portait souvent son Écho dans un fourreau à la taille, d'où venait l'habitude de poser sa main sur la poignée, et pourquoi elle utilisait toujours la rapière capricieuse malgré sa faiblesse relative par rapport aux ennemis qu'elles affrontaient habituellement ces temps-ci.

...Je vois. Bien sûr !

Les Éveillés partageaient une sorte de connexion avec leurs Échos, ce qui leur permettait de donner des ordres mentaux aux constructions magiques. Danseuse Calme, cependant, s'avérait être un Écho un peu particulier — bien sûr que c'était le cas, étant donné sa nature inhabituelle.

Lorsque Cassie tenait sa poignée, leur connexion s'intensifiait et elle pouvait vaguement percevoir ce que la rapière volante ressentait.

Bien entendu, Danseuse Calme ne percevait pas le monde comme le ferait un être de chair et de sang. Elle n'avait ni vue, ni ouïe, ni odorat, ni aucune notion de ce qu'étaient ces notions. Cependant, elle percevait quelque chose — ce qui était logique, en fait. Après tout, l'Écho naviguait dans son environnement avec une grande précision lorsqu'il volait à grande vitesse et combattait ses ennemis.

Sunny ne savait pas exactement comment, mais l'Écho avait une façon de percevoir les formes et, surtout, les mouvements. Ainsi, lorsque Cassie tenait la Danseuse Calme, elle pouvait très vaguement discerner les formes et les mouvements, elle aussi.

Lorsque l'homme qui marchait à ses côtés tourna le coin de la rue, elle le suivit sans problème, réussissant à ne pas se cogner et à garder son allure gracieuse.

C'est au moment où l'homme dit quelque chose que Sunny fut tiré de sa fascination.

"...donc, Dame Cassia, vous devez réussir."

Sunny se figea au son de la voix froide et autoritaire. Une voix qui ne tolère aucune désobéissance.

Il connaissait cette voix.

Et il savait aussi de quel côté marchait Cassie.

Elle baissa la tête en signe d'inclinaison et répondit respectueusement :

"Je comprends, Votre Altesse. Ce sera fait."

C'était Anvil, le Roi des Épées.

Poussant une lourde porte, Anvil entra dans une pièce froide et humide et attendit que Cassie le suive.

À l'intérieur de la pièce...

Il y avait l'odeur du sang et le bruit des chaînes qui s'entrechoquaient lorsque quelqu'un bougeait.

Elle pouvait sentir le regard du prisonnier, mais il n'y avait pas de mots.

Il n'y avait que le silence.

Cassie marqua l'un des gardes postés à l'intérieur de la cellule et put enfin voir ce qui l'entourait.

Devant elle... un vieil homme autrefois digne était enchaîné au mur, ses vêtements trempés de sang. Son regard était calme et lourd.

Il lui fallut un moment pour reconnaître qu'il s'agissait d'un ancien d'un des Clans d'Héritier qui avaient juré fidélité à Valor.

Néanmoins, le vieil homme s'était avéré être un espion du Domaine du Chant.
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Le vieil homme possédait un esprit extraordinaire — ce qui n'était pas surprenant, en fait. En tant que membre de la Première Génération, il avait traversé l'époque la plus sombre de l'humanité, affrontant d'innombrables épreuves terribles et les surmontant avec beaucoup de ténacité et de détermination.

Le fait qu'il ait vécu jusqu'à son âge respectable était une preuve suffisante de la force de volonté qu'il possédait.

Cependant, aujourd'hui, le vieil homme était confronté à une épreuve qu'il ne pourrait pas surmonter...

C'était Cassie.

Agenouillée près du prisonnier ensanglanté, elle retira son bandeau et le regarda dans les yeux — bien sûr, ceux de Cassie l'avaient déjà marqué, alors ce qu'elle voyait en réalité, c'était elle-même.

Le vieil homme sourit d'un air sombre et finit par parler.

"Chant des Déchus. J'ai entendu parler de vous."

Elle répondit calmement :

"Et moi de vous, Maître Orum."

Elle savait qu'il pourrait tenter de se suicider si on lui en laissait le temps — en fait, il l'aurait déjà fait si la nature de son Aspect n'avait pas été un secret bien gardé. Il n'y avait donc pas de temps à perdre, d'autant plus qu'il y avait de nombreux espions capturés qu'elle devait encore interroger.

Mais celui-ci... celui-ci avait plus de valeur aux yeux de Cassie, car il avait vécu une longue vie, et devait connaître de nombreux secrets qui n'avaient rien à voir avec le côté discret de la Guerre des Domaines.

Regardant l'homme dans les yeux, Cassie activa sa Capacité Transcendante.

Les formidables défenses mentales de Maître Orum s'effondrèrent facilement sous son attaque tyrannique...

Après cela, Sunny ressentit quelque chose de très étrange. Il revivait les souvenirs de Cassie, qui à son tour revivait les souvenirs du vieil homme. C'était plutôt un soulagement, car Maître Orum était très humain — son point de vue était infiniment moins écrasant que le sien.

Les souvenirs récents étaient les plus faciles d'accès. La peur, la douleur, le désespoir d'être pris... mais en dessous de tout cela, un étrange sentiment de calme et de froide détermination, comme s'il avait été préparé à une telle fin depuis le début.

Les souvenirs de la guerre étaient plus profonds que ces expériences récentes. Le laps de temps était trop long, et la mémoire de Maître Orum n'était pas très différente de celle d'un humain ordinaire, de nombreux détails de son passé récent ayant déjà été effacés par le passage du temps — Cassie parvint à passer au crible le vaste volume de souvenirs aléatoires, se concentrant uniquement sur les plus importants.

Elle compléta l'ordre royal avec une relative facilité, trouvant les détails de l'activité secrète d'Orum. Depuis combien de temps il transmettait des informations à Song, quelles méthodes il utilisait, quels secrets il avait partagés, qui étaient ses contacts dans l'Armée de l'Épée... et ainsi de suite.

C'était étrange et effrayant de voir avec quelle facilité elle avait appris ses secrets les plus précieux, et à quel point le robuste vieil homme était impuissant face à elle.

Cependant, même après avoir appris tout ce que le Roi des Épées voulait savoir, Cassie ne montrait aucun signe d'avoir atteint son but. Au contraire, elle continuait à regarder Orum dans les yeux, plongeant plus profondément dans ses souvenirs... plus profondément, et encore plus profondément, jusqu'à ce que toute sa vie soit étalée devant elle comme un livre.

Il y avait trop de pages dans ce livre pour toutes les lire, mais certaines étaient plus consistantes et plus importantes que d'autres. Il s'agissait de ses souvenirs essentiels, ainsi que de ceux qui étaient restés gravés dans son esprit pour une raison ou une autre, parfois sans aucune raison.

Même ceux-là étaient trop nombreux pour qu'elle puisse les appréhender en un court laps de temps, sans révéler ses actions secrètes aux badauds. Cassie se concentra donc encore plus, son esprit tournant à plein régime pour trouver les précieuses informations qu'elle désirait désespérément connaître.

Et là, enfin... elle découvrit quelque chose.

L'instant d'après, Sunny fut transporté dans un vieux, très vieux souvenir. Malgré son ancienneté, il était incroyablement vif et précis, ce qui laissait présager de l'importance de ces événements pour Maître Orum.

Quelques secondes plus tard, Sunny comprit pourquoi.



La ville était en feu, et une fumée âcre enveloppait les rues. Des véhicules militaires gisaient sur l'asphalte fondant comme des cadavres de bêtes métalliques, leurs armures tordues et déchiquetées. Ici et là, des cadavres humains gisaient également sur le sol, atrocement mutilés et entourés de flaques de sang et d'eau.

Des cris de terreur résonnaient dans la fumée, noyés dans la cacophonie inhumaine des rugissements bestiaux.

"Orie ! Orie !"

Orum — un jeune homme mince à l'aube de l'âge adulte — courait pour sauver sa vie, submergé par la douleur et le désespoir. Mais au son d'une voix enfantine qui l'appelait, il s'arrêta et se retourna.

Sa petite sœur, qu'il traînait avec lui, était étalée sur le sol à une dizaine de mètres de là, tombée il y a quelques instants.

L'espace d'un instant, une peur froide envahit son esprit.

Il... il n'avait même pas remarqué que sa main avait glissé hors de la sienne.

Revenant précipitamment en boitant, il la releva du sol et essuya ses larmes.

"C'est bon. Tout va bien. Viens, nous devons..."

À ce moment-là, une silhouette hideuse sortit de la fumée et s'élança vers eux, une folie frénétique brûlant dans ses yeux terrifiants.

C'était l'un des infectés... ou ce qu'étaient ces démons.

Orum se figea.

... Par chance, son corps bougeait même si son esprit était paralysé. Il repoussa sa sœur et brandit un bras vers l'avant — un geste insensé, compte tenu de la puissance et de l'invincibilité des infectés.

Cependant, Orum avait été l'un de ces infectés il n'y a pas si longtemps.

Mais il ne s'était pas transformé en monstre. Au lieu de cela, il avait rêvé d'un endroit terrible, luttant pour sa vie dans un pays épouvantable où les dieux et les démons étaient réels, et où les humains possédaient des pouvoirs incroyables. À son réveil, il avait emporté avec lui des éléments de ce rêve.

Alors que l'infecté s'apprêtait à déchirer sa chair, l'asphalte sous lui se sépara soudain, puis se referma comme des mâchoires de pierre, écrasant les os de la créature et la piégeant.

Orum recula, tremblant, et sortit de la poche de sa veste déchirée une arme de poing militaire, celle qu'il avait ramassée sur le cadavre d'un soldat quelques minutes auparavant.

Visant l'infecté, il retira le cran de sûreté et appuya à plusieurs reprises sur la gâchette.

Il visait si mal que seules sept balles sur douze atteignirent le monstre malgré la faible distance. Trois d'entre elles avaient ricoché sur le crâne adamantin de la créature... mais les quatre autres avaient heureusement suffi à la tuer.

L'infecté s'affaissa, et Orum frissonna lorsqu'une voix fantomatique résonna dans sa tête :

[Vous avez tué une Bête Dormante, Bête Charognarde.]

[Vous avez reçu une Mémoire].

Abaissant l'arme vide, Orum réalisa tardivement qu'il avait oublié de chercher des chargeurs de rechange sur le cadavre du soldat. Il n'avait plus de balles.

Comment allaient-ils survivre ?

Comment... comment quelqu'un allait-il survivre ?

Autour du jeune Orum et de sa sœur...

La fin du monde approchait.


  
    

Chapitre 1929 – Première Génération


Traducteur/Checker: Gray

Le choc d'avoir tué un infecté ébranla Orum. Il avait tué plusieurs monstres dans son rêve étrange... mais il s'agissait de monstres dans le rêve. La créature hideuse qui se trouvait devant lui avait été un humain autrefois, et ils étaient dans le monde réel.

Les monstres n'avaient pas leur place dans le monde réel.

...Mais les tueurs, eux, en avaient une.

Après tout, le monde réel n'était pas si différent d'un cauchemar.

Essuyant sa sueur, il se détourna, rapprocha sa sœur et la protégea du spectacle macabre.

Nous ne pouvons pas rester immobiles. Nous devons nous éloigner de ce quartier avant que le feu ne se propage.

"Orie..."

Il regarda sa sœur et se força à sourire.

"Ça va. Je ne suis pas blessé. Tout... tout va bien se passer."

Il se souvenait avoir entendu la voix fantomatique dire qu'il avait reçu quelque chose... une sorte de mémoire. Ce n'était pas la première fois qu'il entendait ces mots, mais leur sens lui échappait.

Il était certain qu'il n'oublierait pas ces jours terribles tant qu'il serait en vie, mais n'était-il pas naturel de garder en mémoire ce qui vous est arrivé ? Pourquoi la voix avait-elle ressenti le besoin d'annoncer une chose aussi étrange ?

Serrant les dents, Orum se leva, haleta sous la douleur de sa jambe blessée, puis ramassa sa sœur et commença à s'éloigner en boitant. Le chiffon qu'il avait utilisé pour panser la blessure était déjà imbibé de sang, qui s'accumulait maintenant dans sa chaussure. Ignorant cette sensation répugnante, il pressa le pas.

Entendant un autre hurlement, il ignora la douleur et se mit à courir.

Orum courait aussi vite qu'il le pouvait — un rythme incroyablement rapide par rapport à ce qu'il était capable de faire il y a quelques jours. Son corps s'était considérablement renforcé après ce rêve étrange, atteignant le summum de ce dont les humains devraient être capables. Tout cela était très magique.

Et pourtant, ce n'était pas suffisant.

Très vite, Orum s'arrêta, regardant autour de lui en désespoir de cause.

Ils se trouvaient à une large intersection, entourés de chars en flammes. Il... il n'y avait plus d'endroit où fuir.

En effet, plusieurs infectés s'étaient régalés des cadavres des soldats qui jonchaient le sol ici, et le fixaient à présent avec des yeux carnassiers. D'autres accouraient de l'arrière, à quelques secondes de le rattraper.

Orum serra sa sœur contre lui, ne sachant que faire.

Non, il savait ce qu'il devait faire. Il devait se battre. Mais se battre contre ces monstres, c'était du suicide, même s'il avait encore son arme.

Ou... il pouvait essayer de s'échapper. Seul. S'il se débarrassait du paquet de provisions qui l'alourdissait... ainsi que sa sœur...

Il frissonna, révolté et se détestant pour cette pensée passagère.

Il ne laisserait jamais sa sœur derrière lui, et cela signifiait... cela signifiait qu'ils allaient tous les deux mourir ici.

Orum déposa lentement la petite fille sur le sol, puis ramassa un tuyau de fer qui se trouvait à proximité, légèrement plié et lourd dans sa main.

S'il devait mourir, alors il mourrait en combattant. Il mourrait en emportant avec lui le plus grand nombre possible de ces monstres.

Mais...

Orum ne mourut pas.

Au moment où les infectés s'apprêtaient à se jeter sur lui, quelque chose siffla dans l'air et la tête de l'un d'entre eux explosa.

Une fraction de seconde plus tard, un autre tomba au sol, suivi d'un autre.

Tous furent frappés en pleine tête.

Il se remit de son choc et souleva le sol devant eux comme un mur, l'asphalte fissuré s'éparpillant dans l'air. Le mur trembla lorsque deux créatures monstrueuses lui foncèrent dessus, produisant un épouvantable bruit d'os brisés.

Orum fit basculer le mur de terre sur eux et leva son tuyau, l'abattant sur le crâne fissuré de la première créature à émerger de sous les débris.

La voix fantomatique lui murmura à nouveau à l'oreille :

[Vous avez tué...]

Il tua également le second infecté, bien qu'il lui fallut plusieurs coups.

À ce moment-là, leurs poursuivants étaient déjà sur eux — ou plutôt, ils étaient étalés sur le sol, le sang coulant des trous déchiquetés dans leurs têtes.

Orum baissa faiblement son tuyau, prit la main de sa sœur et regarda autour de lui d'un air confus.

Quelques instants plus tard, il se figea.

Quelqu'un était sorti de la fumée. Il s'agissait d'une belle jeune femme vêtue de vêtements militaires sombres, visiblement trop grands d'une ou deux tailles pour sa carrure. Elle avait de magnifiques cheveux noir de jais et un regard confiant. Elle utilisait un fusil magnétique à haute puissance comme canne pour s'aider à marcher.

Et elle avait besoin d'aide, parce qu'elle... elle semblait être en fin de grossesse. Son ventre dépassait comme un fruit mûr, et elle se servait de son autre main pour le soutenir.

Orum la reconnut comme sa sauveuse et s'inclina précipitamment.

"M-merci..."

La jeune femme lui jeta un coup d'œil, puis plaça le fusil sur son épaule et tendit la main. Ses yeux s'écarquillèrent lorsqu'un couteau de chasse à l'allure effrayante y apparut, comme sorti de nulle part.

Elle l'étudia un instant, puis sourit légèrement.

"Quel est ton nom, mon garçon ?"

Orum déglutit.

"C'est... c'est Orie."

Elle fit un signe de tête, puis eut un grand sourire et lui tendit l'étrange couteau.

"Eh bien, qu'est-ce que tu attends ? Nous devons récupérer les éclats avant que d'autres n'apparaissent. Et j'ai un peu de mal à me baisser, pour l'instant... alors..."

Il la regarda avec incompréhension.

"Les... les éclats ? Quels éclats ? Attendez, d'où vient ce couteau ? Comment avez-vous..."

La jeune femme cligna des yeux plusieurs fois.

"C'est vrai. Je suppose que tout le monde n'a pas compris ce genre de choses au cours de l'épreuve. Ne t'inquiète pas, Orie... Je vais t'expliquer ce qu'est un éclat d'âme, ce qu'est une Mémoire, et comment survivre à la fin du monde."

Elle s'attarda un instant, puis ajouta avec un sourire :

"Oh, au fait, je m'appelle Jiwon... Song Jiwon."

Elle se tapota le ventre.

"Et ce petit haricot est ma future fille. Ce sera une vraie princesse, sans aucun doute..."


  
    

Chapitre 1930 – Avenir Radieux


Traducteur/Checker: Gray

C'est... la mère de Ki Song.

Alors que Sunny pensait cela, surpris, le souvenir se dissolvait dans le flux de conscience de Cassie, et un autre remontait à la surface.

Orum, maintenant un Éveillé, se tenait au bord d'une place bondée de CSQN. Sa silhouette était plus musclée, et sa posture était droite et assurée — bien loin du jeune réfugié maigre qu'il avait été autrefois.

Il avait survécu à la fin du monde... surtout grâce à Song Jiwon, qui lui avait appris à récolter des éclats d'âme, à les absorber pour devenir plus fort, à invoquer les runes pour connaître son Aspect et ses Attributs, à manifester des Mémoires, et bien d'autres choses encore.

Ce jour-là, il y a de nombreuses années, ils s'étaient battus pour échapper au déluge d'infectés... les Créatures du Cauchemar, comme on les appelait maintenant... puis avaient rejoint une caravane d'autres survivants, s'échappant à travers les terres désolées en direction de la Capitale de Siège du Quadrant Nord.

Song Jiwon — désormais connu sous le nom de Ravenheart — était également responsable du fait qu'il avait survécu au solstice d'hiver quelques mois plus tard. Ils se séparèrent par la suite, projetés dans différents coins du Royaume des Rêves par le Sortilège du Cauchemar, mais Orum pensait souvent à sa sauveuse et se demandait comment elle allait maintenant.

Et de sa fille, qui était née peu après leur Éveil à tous les deux.

C'est pourquoi il avait été heureux de tomber sur elle aujourd'hui, à l'improviste.

Ravenheart n'avait pas beaucoup changé. Elle était toujours aussi avenante et confiante, prompte à sourire, et un peu mystérieuse... seulement, il semblait y avoir une pointe de lourdeur cachée au fond de ses beaux yeux maintenant, et elle paraissait plus mature.

"Prends ça."

Elle lui tendit un encas acheté à un vendeur ambulant — le même gâteau en pâte synthétique que tout le monde mangeait, saupoudré d'une quantité excessive d'épices artificielles — et regarda l'immense projection qui surplombait la foule au milieu de la place.

Une cérémonie solennelle s'y déroulait.

Orum accepta l'encas avec gratitude et regarda également l'écran. Ravenheart prit une bouchée, grimaça, puis pointa du doigt la projection.

"Oh, je reconnais certains de ces types. Voyons voir — celui qui a l'air de n'avoir qu'une seule expression doit être ce bon vieux Gardien de Valor... il n'est pas si mal, en fait, juste terriblement raide. Le beau démon à côté de lui, c'est Flamme Immortelle. Ensuite... bonté divine, est-ce que c'est bien celui que je crois ? Ce doit être lui. Noctambule... les rumeurs sont donc vraies ! Il existe bel et bien. Voyons voir, qui d'autre..."

D'autres guerriers de renom se trouvaient à leurs côtés.

Les personnes dont l'image était projetée au-dessus de la foule étaient les meilleurs et les plus brillants que l'humanité avait à offrir... les héros de la nouvelle ère. Tout le monde s'était battu sans relâche pour que le monde ne s'écroule pas, bien sûr, mais ces individus remarquables avaient gravé leur nom dans l'histoire.

Et maintenant, ils étaient sur le point de le faire à nouveau.

Orum jeta un coup d'œil à Ravenheart et demanda, un peu gêné :

"Tu les connais ?"

Elle secoua la tête.

"Non, pas vraiment. Les petites personnes comme nous ont rarement l'occasion de côtoyer les grandes, n'est-ce pas ?"

Il sourit.

Ravenheart était faussement modeste. Certes, sa renommée n'atteignait pas celle de Gardien ou Flamme Immortelle, mais elle était loin d'être ordinaire. Après tout, elle était l'une des rares personnes à avoir obtenu un Vrai Nom du Sortilège.

L'une des personnes dans la projection, pendant ce temps, terminait son discours.

"...mais nous avons enduré. Nous avons survécu. Nous avons prospéré ! Les Créatures du Cauchemar sont désormais totalement éradiquées dans d'innombrables villes, et nous avons reconquis notre planète. Cependant... il est encore trop tôt pour se réjouir. Il reste encore de nombreuses villes à libérer et de nombreuses personnes à sauver. Ainsi, pour atteindre ce but glorieux et protéger l'humanité des périls d'un avenir incertain..."

L'orateur marqua une pause dramatique, puis termina avec un sourire radieux :

"Je suis fier d'annoncer la formation du Gouvernement Humain Unifié !"

La foule explosa d'applaudissements et d'acclamations.

Les anciens pays avaient disparu et, dans le chaos de la nouvelle ère, les survivants s'étaient unis autour de puissances locales — pour la plupart des champions Éveillés. Il y avait beaucoup de coopération entre les différentes villes forteresses, surtout dernièrement... en grande partie parce que ces mêmes puissances se battaient souvent côte à côte dans le Royaume des Rêves lorsqu'elles dormaient.

Ainsi, ces nouvelles étaient les bienvenues. Les gens avaient l'impression qu'un semblant de stabilité revenait dans le monde.

Ravenheart frappa également dans ses mains.

"Bien. Les choses sont devenues folles dans certaines parties du monde ces derniers temps... dans les deux mondes, je veux dire. Il y a toutes sortes de fous là-bas, dont certains jouissent d'un grand pouvoir. Ce nouveau Gouvernement Unifié va probablement les pousser vers la sortie, lentement mais sûrement."

Orum acquiesça.

"Oui. Je suis juste content qu'une sorte d'ordre universel soit établi. Honnêtement, je craignais que nous ne retombions dans le féodalisme pendant un certain temps."

Il était même assez puissant pour devenir lui-même un seigneur féodal... un petit seigneur, peut-être, mais un seigneur quand même. Pourtant, ce n'était pas le monde dans lequel il voulait que sa sœur grandisse.

Ravenheart lui jeta un regard curieux.

"Eh bien... ce sera probablement encore le cas. Mais au moins, cette nouvelle féodalité aura un beau vernis et un service de relations publiques efficace."

Ce disant, elle termina son encas et s'éloigna de la place.

"Viens, Orie. Toute la ville va faire la fête aujourd'hui... on devrait s'amuser tant qu'on peut, non ?"

Orum gloussa, jeta un dernier coup d'œil à la projection et suivit.

"Bien sûr. Juste nous deux ?"

Ravenheart lui adressa un sourire.

"En fait, j'avais une autre personne en tête..."

Une demi-heure plus tard, Orum se retrouva face à une petite fille timide et incroyablement douce qui se cachait derrière sa mère et lui jetait des regards prudents.

Il cligna des yeux.

"C'est toi, Petite Ki ? Mon Dieu, quand es-tu devenue si grande ?!"

La dernière fois qu'il l'avait vue, elle n'était qu'un bébé minuscule et ridé, emmailloté dans un paquet de tissu.

Tant de gens étaient morts pendant les premiers mois du Sortilège du Cauchemar que le simple fait de survivre était considéré comme une grande réussite. Survivre tout en étant enceinte, comme le fit Ravenheart, n'était rien de moins qu'un miracle... et un témoignage de son caractère exceptionnel.

La vie de cette petite fille était donc un miracle. Elle était née et avait survécu contre toute attente.

Mais ce n'est qu'en la regardant maintenant, adulte et ressemblant à un véritable humain, qu'Orum le ressentait enfin.

Le chemin parcouru...

Et que le monde n'était plus en train de s'éteindre.

Qu'ils l'avaient sauvé.

Regardant la petite fille timide, il sourit.

"Quoi, tu ne te souviens pas de Tonton Orie ? Ah, je suis blessé. J'étais là quand tu étais un tout petit bébé, tu sais..."

Il ne put s'empêcher de se demander quel avenir attendait cette douce enfant.

Elle vivra certainement une longue vie. Son avenir sera chaleureux, lumineux et plein de bonheur...


  
    

Chapitre 1931 – Porteur de Flambeau


Traducteur/Checker: Gray

Il l'a vraiment fait.

Aujourd'hui était un autre jour de célébration, mais Orum se souvenait de trop de choses, et en ressentait trop, pour partager l'excitation qui avait apparemment pris le monde entier d'assaut.

Il était vêtu de ses plus beaux habits, au cœur de la grande salle d'assemblée du siège du GHU. L'espace sombre avait été transformé en un lieu somptueusement décoré pour l'occasion, et une foule animée profitait du généreux banquet — ceux qui exerçaient un pouvoir sur l'humanité et les membres de leur famille, tous sur leur 31 et rayonnants de joie.

Orum aurait dû être fier d'être l'un d'entre eux, mais le cœur n'y était pas.

Il n'était plus tout jeune, ayant dépassé la trentaine l'année dernière. Il n'était pas non plus un jeune homme inexpérimenté qui savait à peine comment tuer une Créature du Cauchemar. Au contraire, il était l'un des Éveillés les plus renommés du Monde Réel, dirigeant sa propre Citadelle dans le Royaume des Rêves... son statut n'était pas aussi élevé que celui des brillants héros qui étaient devenus les idoles de l'humanité, peut-être, mais il ne leur était nullement inférieur.

C'est pourquoi Orum avait le sentiment d'être figé et solennel au milieu de cette joyeuse célébration.

Il y en avait d'autres comme lui — surtout ceux qui avaient enduré les horreurs du Sortilège du Cauchemar dès le premier jour de sa descente.

C'est parce qu'ils comprenaient mieux que quiconque ce que signifiait la cérémonie d'aujourd'hui, et combien de vies avaient été perdues pour préparer le terrain.

Aujourd'hui... ils célébraient Flamme Immortelle, l'ardent champion de l'humanité, qui avait accompli quelque chose qu'ils considéraient tous comme impossible.

Il avait conquis le Second Cauchemar.

Orum porta un verre de cristal à ses lèvres et but une gorgée du liquide qu'il contenait, sans en sentir le goût.

Flamme Immortelle n'était pas le premier Éveillé à avoir répondu à l'Appel et à avoir mené une cohorte dans une Graine du Cauchemar... en fait, beaucoup avaient essayé avant, certains brûlant d'ambition, d'autres simplement incapables de résister à l'Appel. C'est juste qu'aucun d'entre eux n'en était revenu vivant — Orum avait perdu beaucoup d'amis de cette façon, leur absence laissant de profondes cicatrices dans son cœur.

Certains gardaient encore espoir, mais la plupart avaient abandonné l'Ascendance depuis longtemps.

Flamme Immortelle avait tout changé. Son exploit impossible avait ébranlé les fondements mêmes de l'ordre mondial établi, et changerait inévitablement et complètement l'avenir... Orum en était sûr.

La nouvelle avait été annoncée il y a seulement quelques jours, et partout où il allait, il entendait déjà des murmures de prudence quant à la possibilité de défier à nouveau les Cauchemars. Il était même tenté d'y songer lui-même... mais non, il ne pouvait pas. Il avait une famille à s'occuper. Peut-être plus tard, quand les enfants auront passé l'âge de devenir des Rêveurs...

Mais tout de même.

L'Ascendance...

Flamme Immortelle n'était pas dans la salle, embarqué par les autres puissances pour une réunion à huis clos, mais Orum l'avait brièvement croisé en entrant dans la salle. Bien sûr, il ne pouvait pas dire à quel point cet homme était devenu puissant, précisément, mais il était impossible de le confondre avec un Éveillé.

Tout comme une abomination Déchue était incomparable à un Éveillé, un humain Ascendant devait être une existence invincible pour des gens comme Orum. Ce qui était à la fois inquiétant et rassurant.

Faisant taire son cœur qui battait à tout rompre, il avala sa boisson et expira d'un souffle tremblant.

Nous sommes tous redevables à Flamme Immortelle. Ce qu'il a fait... prouve que la conquête des Cauchemars est possible.

Ce qui était une bénédiction inestimable, compte tenu de sa nécessité.

La plupart des gens l'ignoraient, mais Orum était suffisamment haut placé dans la hiérarchie de l'humanité pour avoir de bons rapports avec le GHU. Ayant accès à son réseau d'information, ainsi qu'au sien, il savait que les rumeurs concernant l'ouverture d'une grande Porte dans le Quadrant Est n'étaient pas du tout des rumeurs... en fait, plusieurs de ces terrifiantes failles s'étaient ouvertes à travers le monde ces dernières années, bien plus dévastatrices que toutes les précédentes, et d'innombrables vies avaient été perdues.

Après la chute du Sortilège du Cauchemar, les gens pensaient que le monde était sauvé pour quelques années. Il se souvenait encore de l'allégresse et de l'optimisme de ces jours précieux... mais ils n'avaient pas duré longtemps.

Très vite, les Portes du Cauchemar commencèrent à s'ouvrir, et leur vie se transforma à nouveau en peur et en effusion de sang. Et maintenant, les Portes devenaient de plus en plus puissantes... un système de classification fut proposé, désignant ces nouvelles failles comme étant celles de Catégorie Trois. Bien que rien n'ait encore été prouvé, trois autres Catégories furent théorisées, jusqu'à une Porte de Catégorie Six.

...Ou peut-être même de Catégorie Sept.

Orum ne savait pas à quoi ressemblerait une telle horreur, et ne pouvait pas l'imaginer.

Il savait cependant une chose. C'est qu'il n'y aurait rien d'autre qu'une escalade effrayante à l'avenir, avec de plus en plus d'êtres terrifiants entrant dans le Monde Réel chaque année. Si les humains voulaient survivre, ils devraient également faire face à la tyrannie du Sortilège du Cauchemar.

D'où l'importance de ce qu'avait accompli Flamme Immortelle.

Non pas parce qu'il était le premier humain à faire l'Ascension, mais parce qu'il avait prouvé qu'il était possible de conquérir un Cauchemar. L'Ascension n'était qu'une étape de plus sur le long et sinueux chemin du salut... le chemin de l'Ascension.

Flamme Immortelle leur avait donné de l'espoir.

Orum posa son verre sur une table voisine et se rendit à l'autre bout de la salle, prévoyant de cacher ses lourdes pensées derrière une assiette d'amuse-gueule.

Il était encore en train de réfléchir à cet avenir funeste lorsque sa concentration fut interrompue par un rire contagieux.

En baissant les yeux, il vit un groupe d'enfants qui faisaient ce que les enfants faisaient habituellement pendant les réunions d'adultes — s'ennuyer et s'amuser partout où ils le pouvaient.

Parmi eux, une fille attirait particulièrement l'attention. Elle avait peut-être onze ou douze ans, portait une robe à froufrous qui lui donnait l'air d'une petite princesse et arborait un sourire si éclatant que même les lèvres d'Orum se retroussèrent légèrement.

En ce moment, la jeune fille traînait un garçon sérieux du même âge par la main, en disant quelque chose d'endiablé :

"...allez, Vale ! J'ai vraiment vu un Écho. Il est juste à l'extérieur !"

Le garçon se pinça les lèvres, mécontent.

"Mais Madoc a dit que je devais rester ici."

La fille se moqua.

"Qu'est-ce qu'il en sait ! Pourquoi te donne-t-il des ordres ? Il n'a qu'un an de plus que nous !"

Orum reconnut le joli duo. Le garçon était le fils cadet de Gardien. La fille... devait probablement être la fille de Flamme Immortelle.

Il soupira et détourna le regard avec un sourire.

Les petits monstres...

Orum n'était jamais devenu père lui-même, mais il aidait à élever sa nièce et ses neveux. Il fut un temps où il pensait que les enfants de la nouvelle ère grandiraient en ne connaissant que la paix et la chaleur... mais le destin était cruel. Au lieu de cela, ils grandissaient entourés de terreur, de sang, de monstres, de pertes et de morts.

Ils avaient été élevés dans le monde du Sortilège du Cauchemar et, par conséquent, ils étaient bien plus féroces et sauvages que les enfants de son époque.

En pensant à cela, il leva les yeux et se figea.

Là, à l'écart du groupe d'enfants turbulents, se tenait une autre fille... celle-ci plus âgée de quelques années et un peu sombre. Personne ne semblait vouloir lui parler, elle était donc seule, tenant maladroitement le tissu terne de sa robe bien moins opulente.

Orum ne prêta pas attention à ses vêtements.

Il se contenta de regarder son visage, qui lui était douloureusement familier.

Il lui fallut quelques instants pour se rappeler à qui elle lui faisait penser.

Cette fille... était le portrait craché de sa mère.

Oubliant tout, Orum ne put s'empêcher de s'approcher et de demander, sa voix cachant une émotion réprimée :

"...Petite Ki ?"


  
    

Chapitre 1932 – Deuxième Génération
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Depuis le jour où ils avaient passé la journée ensemble à CSQN, Orum n'avait pas vraiment revu Ravenheart et sa fille.

Ils vivaient une époque turbulente et tumultueuse, et il avait dû s'occuper de ses affaires familiales à l'époque. Plus tard, il se concentra sur le Royaume des Rêves. Il poursuivit ses ambitions et finit par conquérir sa propre Citadelle, dans le but d'assurer sa survie et celle de sa famille.

Les Éveillés étaient naturellement regroupés en fonction de la région du Royaume des Rêves où ils se rendaient la nuit. Ravenheart était tout simplement trop loin, dans un endroit où peu de personnes avaient été envoyées par le Sortilège du Cauchemar. De plus, comme elle n'était pas très sociable, tous deux s'étaient éloignés l'un de l'autre et avaient fini par perdre complètement le contact.

Il entendait parler d'elle de temps à autre, heureux de savoir qu'elle allait bien. La vie de Ravenheart semblait assez difficile, compte tenu de l'éloignement et du danger que représentait son coin du Royaume des Rêves. Il n'y avait pas beaucoup d'Éveillés dans cette région, et encore moins de Citadelles — contrairement à la région où Orum était lui-même ancré.

Les gens s'étaient rassemblés autour de l'impressionnante Citadelle de Gardien de Valor, qui était un bastion de l'humanité dans ce dangereux monde extraterrestre. C'était un peu comme si elle était le centre du Royaume des Rêves, tout le reste n'existant que dans sa périphérie.

Il y avait bien sûr l'insaisissable Noctambule et d'autres âmes malheureuses qui s'étaient retrouvées dans une mer nébuleuse, ainsi que des Citadelles isolées disséminées ici et là dans la vaste étendue du Royaume des Rêves. Compte tenu de sa nature, il était difficile d'établir où elles se trouvaient par rapport aux zones plus peuplées, et encore plus de se frayer un chemin jusqu'à elles.

La dernière fois qu'Orum avait entendu parler de Ravenheart, elle avait conquis une Citadelle quelque part loin au nord, près d'une chaîne de montagnes colossale qui s'étendait d'est en ouest aussi loin que les humains pouvaient l'explorer.

Préoccupé par d'autres choses, il n'avait pas pensé à elle pendant de nombreuses années.

Mais aujourd'hui, en voyant sa fille, les souvenirs de tout le temps qu'ils avaient passé ensemble envahirent son esprit.

Orum ressentit de la nostalgie, de la tendresse, une mélancolie douce-amère... et de la honte.

Ravenheart avait tant fait pour lui, mais il ne lui avait jamais rendu la pareille. Au contraire, il l'avait simplement oubliée, trop occupé par ses propres affaires et les complexités de la vie.

Petite Ki — déjà adolescente — leva les yeux vers lui et fronça les sourcils, confuse.

Une fois de plus, elle semblait ne pas se souvenir de qui il était.

Encore un peu étonné, Orum lui offrit un sourire.

"Je suis l'Éveillé Orum... Tonton Orie. Je suis un ami de ta mère."

Il n'y avait aucun signe de reconnaissance dans ses yeux.

L'adolescente se déplaça maladroitement, son visage sombre n'affichant aucun sourire.

"Oh... c'est un plaisir de vous rencontrer, Éveillé Orum."

Il hésita, ne sachant que dire, puis regarda soudain autour de lui.

"Ta mère est-elle ici ?"

Petite Ki... bien qu'il devrait probablement cesser de l'appeler ainsi... secoua la tête.

"Non... la Citadelle de maman est située dans une région dangereuse du Royaume des Rêves, et beaucoup de gens s'y réfugient. Comme ils ont besoin de sa protection, elle passe le plus clair de son temps à dormir."

Elle resta quelques instants dans l'expectative, puis ajouta avec rigueur :

"Maman m'a dit de passer plus de temps avec les enfants des autres familles Éveillées, alors j'ai accepté l'invitation en son nom. Pour représenter notre famille."

Il y avait une pointe de fierté dans ses derniers mots, ce qui poussa Orum à la regarder de plus près.

"Tu n'as pas l'air de passer du temps avec les autres enfants."

Les yeux de la petite Ki s'écarquillèrent.

"Eh bien ! C'est... c'est... Je les aborderai en temps voulu. Je ne fais que rassembler mes idées."

Orum sourit, se doutant bien de la raison pour laquelle Ravenheart avait dit à sa fille de fréquenter davantage d'autres enfants.

"Tu as du mal à t'en sortir ?"

Petite Ki le regarda longuement, avant de soupirer.

"...Un peu."

Elle ajouta aussitôt avec amertume :

"Ils se connaissent déjà tous. En plus, les familles des autres Éveillés Nommés sont toutes... sont toutes... mieux loties que la nôtre. Quand je me suis présentée, ils ont juste dit bonjour et se sont désintéressés immédiatement."

Orum réprima une grimace.

Les familles de personnages tels que Flamme Immortelle et Gardien étaient en effet un club un peu exclusif. Il le fallait bien, vu le nombre de flagorneurs qui cherchaient à s'attirer leurs faveurs, souvent avec peu ou pas de sincérité.

Il regrettait que sa nièce et ses neveux ne soient pas là... bien qu'ils soient beaucoup plus jeunes que cette fille délaissée. Elle ne saurait sans doute pas non plus de quoi leur parler.

Il resta silencieux quelques instants, avant de sourire à nouveau.

"J'allais chercher de quoi grignoter... veux-tu venir avec moi ? Après tout, il est bien plus facile d'endurer ces événements avec un estomac plein. De plus, j'aimerais en savoir davantage sur l'état de santé de ta mère. Nous venons de la même ville, tu sais ? En fait, je ne serais pas en vie aujourd'hui si elle n'avait pas été là. Ma sœur aussi. En y réfléchissant, je dois absolument te raconter comment elle nous a sauvés — ce serait un crime si tu ne savais pas à quel point ta mère est extraordinaire..."

Finalement, le sourire timide habituel apparut sur le visage de l'adolescente.

"Oh... d'accord. Mais je sais déjà à quel point elle est extraordinaire..."

Orum passa un peu de temps avec Petite Ki, lui parlant de Ravenheart et des premiers jours du Sortilège du Cauchemar. Elle était toujours la même enfant douce sous le vernis de la morosité adolescente, ce qui le rendait heureux. Il lui présenta quelques personnes et l'aida à se mêler à la foule. Sa gêne s'estompa et elle finit par le quitter pour aller parler à quelques enfants de familles moins influentes.

Il était heureux de pouvoir aider la fille de sa bienfaitrice, même si c'était d'une façon très modeste.

Un petit sourire se dessina sur ses lèvres.

J'espère que les petits trublions de ma sœur apprendront à la connaître quand ils seront grands.

Après ce jour, la vie redevint turbulente. L'exploit de Flamme Immortelle avait fait un énorme bruit, et un raz-de-marée de changements avait secoué le monde entier. Ces changements étaient particulièrement poignants pour les Éveillés comme lui.

Rapidement, d'autres Ascendants — appelés désormais Maîtres — firent leur apparition. L'existence des Portes de Catégorie Trois fut révélée, plongeant l'humanité dans le chaos pendant un certain temps.

Finalement, Orum commença à se préparer, prévoyant de défier lui-même le Second Cauchemar.

Dans toute cette agitation, il n'avait pas beaucoup pensé à la petite Ki Song.

Jusqu'au jour où il le regretta amèrement.

En effet, la première génération d'enfants nés après la descente du Sortilège du Cauchemar avait atteint l'âge où ils pouvaient être infectés par ce dernier.

Et les Éveillés comme lui découvrirent rapidement que les enfants de ceux qui avaient passé l'épreuve du Sortilège étaient beaucoup plus susceptibles d'en être les victimes.


  
    

Chapitre 1933 – Héritage


Traducteur/Checker: Gray

Plusieurs années plus tard, Orum se retrouva au bord d'un terrain vague, observant d'énormes machines de construction qui se déplaçaient à une certaine distance. Un grand mur en alliage avait été érigé près du périmètre extérieur de CSQN, entourant un vaste espace. La ville était devenue très peuplée ces derniers temps, et de nombreuses personnes avaient même dû s'installer à l'extérieur des barrières... comment survivaient-elles là-bas, il ne pouvait pas l'imaginer. Mais elles y arrivaient.

Ainsi, la valeur de ce terrain était astronomique — elle se mesurait en vies humaines, après tout.

Les travaux de construction touchaient à leur fin. La muraille était pratiquement achevée, les douves avaient été creusées devant elle. De redoutables tourelles étaient déjà installées au sommet du rempart, bien qu'aucune n'ait encore été mise en service. L'ensemble ressemblait à une forteresse prête à repousser l'attaque d'un titan.

Pendant qu'il regardait, un grand groupe d'Éveillés utilisait leur force inhumaine pour hisser une immense porte en alliage, peinte en rouge, qui se détachait nettement de la surface métallique terne du mur. Quelques instants plus tard, une nuée d'ouvriers descendirent en rappel, prêts à guider l'énorme plaque en alliage rouge dans un mécanisme de verrouillage sophistiqué.

"Quand les dieux ferment une porte, le Sortilège du Cauchemar ouvre une fenêtre..."

Entendant quelqu'un parler à côté de lui, Orum tourna la tête, surpris. Il n'avait jamais senti la présence de quelqu'un à cet endroit. Compte tenu de la finesse de son instinct, se faufiler jusqu'à lui était une tâche difficile — et pourtant, quelqu'un semblait avoir réussi à le faire.

Déconcertant.

Orum nota les mots bredouillés et le ricanement ivre qui suivit cette déclaration soudaine, et sentit l'odeur de l'alcool dans l'air. Il fronça les sourcils.

Là, à un pas de lui, un homme échevelé portant des vêtements de luxe s'appuyait sur le mur, tenant à la main une bouteille d'alcool presque vide. Il avait un sourire narquois sur les lèvres et une expression étrange dans ses yeux froids.

Orum détourna le regard et sourit.

"Je ne savais pas qu'il était possible pour un Maître de se saouler. Tu me fais une farce, Ascendant Jest ?"

L'homme se tourna vers lui et sourit.

"Yo, Éveillé Orum ! C'est drôle de tomber sur toi ici."

Orum pinça les lèvres.

Il connaissait assez bien Jest, et même si les deux étaient en bons termes, l'homme le mettait toujours mal à l'aise. Tout le monde connaissait le rôle joué par Jest dans la cohorte de Gardien, et le nombre de personnes mortes de sa main... de nombreuses factions marginales avaient été discrètement éliminées pour rétablir l'ordre dans le monde, somme toute. Malgré son attitude insouciante et son apparence humoristique, l'homme avait un côté bien tordu et sinistre.

Jest se tourna vers l'imposant mur en alliage et demanda d'une voix curieuse :

"Es-tu aussi venu jeter un coup d'œil, Orum ? L'Académie des Éveillés... quel beau nom ! Ah, mais ces fainéants... l'ouverture est dans quelques jours, et ils n'ont même pas fini d'installer les systèmes de défense."

Il soupira.

"Eh bien, d'un autre côté, certains diront qu'ils sont dans les temps."

L'Académie des Éveillés était un projet qui avait été imposé au gouvernement par les factions de plusieurs Maîtres renommés.

Ou plutôt, le gouvernement fut contraint d'en faire une priorité - il avait toujours été question de créer un centre d'éducation centralisé pour les porteurs du Sortilège du Cauchemar nouvellement infectés et les jeunes Éveillés, mais compte tenu de la difficulté et de la complexité de la logistique d'une telle entreprise, elle avait toujours été reléguée au second plan. Jusqu'à aujourd'hui.

En effet, près de dix-huit ans s'étaient écoulés depuis l'apparition du Sortilège, et les enfants de nombreux Éveillés de la première heure approchaient rapidement de l'âge qui leur permettrait d'être infectés.

En fait, certains l'étaient déjà.

Pire encore, il avait été prouvé que le taux d'infection parmi les proches des Éveillés était beaucoup plus élevé que dans la population générale. Cette sombre nouvelle avait beaucoup ébranlé les Éveillés.

Aussi, le pouvoir avait fini par prendre des gants et montrer au gouvernement, en termes clairs, quelle était sa place.

Jest regarda le mur en alliage d'un air sombre, son sourire disparaissant peu à peu de son visage.

"Tu dois être au courant, n'est-ce pas ? Le plus jeune garçon du Vieux Valor est infecté. La fille de Flamme Immortelle aussi... et tant d'autres. Ils seront la première promotion de l'Académie des Éveillés."

Orum resta silencieux quelques instants.

"Et tes enfants ?"

Jest sourit.

"Non, mes enfants ne sont pas infectés. Mon plus jeune n'est pas encore majeur. Mon aîné... est mort. Il n'a pas passé la première épreuve, donc techniquement, il n'est pas infecté. Voilà. Cette Académie ne me concerne pas."

Alors qu'Orum détournait le regard en soupirant, Jest prit une nouvelle gorgée d'alcool et se mit à rire.

"N'est-ce pas amusant, Orum ? Le cauchemar... ne s'arrête jamais. Toutes les sales choses que nous avons faites, et ça ne cesse d'empirer. De pire en pire... ah, c'est hilarant."

Il baissa les yeux, son regard redevenant froid.

"Les enfants de ta sœur ont quoi, une dizaine d'années ? Tu dois penser à beaucoup de choses en ce moment, toi aussi. Hein, Orum ?"

Orum hocha lentement la tête.

"Oui. J'y pense... J'espère vraiment qu'ils ne seront pas infectés. Bien sûr, je dois bien les préparer, au cas où."

Tout le monde pensait probablement la même chose en ce moment. L'Académie des Éveillés était une chose, mais c'était tout le système éducatif qui devait être revu. Il y avait de plus en plus de cas d'infection chaque année, et il ne suffisait plus d'enseigner aux enfants la littérature, les sciences et les rudiments de l'autodéfense. Il fallait leur apprendre à survivre, à se battre et à tuer...

Ce qui les rendrait encore plus aiguisés et cruels qu'ils ne l'étaient déjà.

Jest sourit à nouveau.

"...C'est pourquoi je t'aime bien, Orum. Grâces soient rendues aux dieux, tu es encore normal, au moins."

Son expression changea à nouveau, devenant froide et rancunière. À ce stade, on ne savait plus s'il était vraiment ivre ou s'il faisait semblant, en tout cas, Jest prononça, en serrant les dents, une voix pleine de mépris :

"Sais-tu ce que les autres pensent, cependant ?"

Orum secoua silencieusement la tête.

Jest sourit d'un air sombre.

"Ils prient pour que leurs enfants soient infectés et perpétuent leur héritage. On parle de dynasties, de contrôle de Citadelles et de consolidation du pouvoir partout. Je comprends... les idiots comme nous se sont habitués à notre statut élevé, et ce statut n'existe que grâce à la force. Si nos enfants restent banals, ce statut disparaîtra comme la rosée après notre mort. Il n'y aura de ce fait aucun héritage."

Orum le regarda, peu amusé.

"Je préférerais ne pas laisser d'héritage, alors."

Jest se contenta de rire.

"Comme si tu avais le choix. Orum, mon ami, écoute le fou que je suis... abandonne tout espoir. À notre époque, la seule chose en laquelle il faut croire, c'est le Sortilège du Cauchemar, et le Sortilège est une salope cruelle. Il faut juste... bien éduquer ses enfants. Éduque-les vraiment bien, mon salaud."

Ce disant, il termina sa bouteille, fit un faible signe de la main et s'en alla.

"On se voit à la cérémonie d'ouverture, Orum ! Le Vieux Valor fait un discours... ah, j'adore cette ordure, mais il est d'un ennui mortel. Et pourtant, il refuse d'accepter les blagues que j'ai écrites pour lui ! Honnêtement, à ta place, je zapperais tout ça..."

Orum le regarda partir en silence, le regard lourd.

Malgré ce conseil amical, il se rendit à la cérémonie d'ouverture de l'Académie des Éveillés quelques jours plus tard.

C'est là qu'il retrouva Ki Song...


  
    

Chapitre 1934 – Première Classe
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Les tourelles sur l'imposante muraille étaient encore en train d'être calibrées par une armée de techniciens, mais l'Académie accueillait déjà sa première promotion de jeunes Rêveurs. En cette fin d'année, ils étaient nombreux, près de cinq cents.

Certains étaient originaires d'ici, de CSQN, mais aussi d'autres villes du Quadrant Nord. Beaucoup avaient même traversé les océans à bord de convois navals lourdement blindés, non seulement depuis l'Afrique, l'Antarctique et l'Australie, mais aussi depuis les Amériques. C'était un signe clair du sérieux avec lequel le gouvernement prenait la création de l'Académie.

Il y avait également de nombreux invités de marque. Orum était l'un d'entre eux, observant la cérémonie en silence. Jest n'était pas venu, ce qui était sans doute mieux, mais il voyait beaucoup de visages familiers.

Gardien de Valor avait effectivement fait un discours... et c'était effectivement un peu ennuyeux. Filtrant la voix sévère de l'homme, Orum regarda les jeunes Rêveurs.

Ils avaient parfaitement réussi à survivre au Premier Cauchemar. En fait, il y avait beaucoup plus de survivants cette année qu'auparavant. C'était probablement parce que les enfants infectés par le Sortilège cette année étaient tous nés après sa descente, et avaient grandi dans ses griffes impitoyables. Ils étaient d'une autre trempe.

Honnêtement, Orum avait parfois peur de la nouvelle génération.

Quoi qu'il en soit, une autre épreuve les attendait maintenant. Le solstice d'hiver n'était plus très loin, et prochainement, ils seraient envoyés dans le Royaume des Rêves. Combien d'entre eux resteraient en vie ? Il espérait qu'ils le resteraient tous, mais bien sûr, son souhait n'était pas destiné à se réaliser.

Au moins, l'impressionnante liste d'instructeurs employés par l'Académie serait en mesure de mieux les préparer au voyage. Bien sûr, ces instructeurs n'étaient pas des Éveillés de haut standing, mais ils étaient suffisamment compétents pour mériter sa confiance.

Il reconnut également quelques Dormeurs.

Le grand jeune homme à l'expression froide était Anvil, le fils du Vieux Valor. Il donnait l'impression d'être inaccessible, et on le remarquait facilement à cause de son assurance et de son sang-froid sans faille. Ses cheveux noirs étaient coupés avec soin, son regard était vif... contrairement à la plupart des Dormeurs, qui semblaient traumatisés par leurs Cauchemars et effrayés par le solstice, il était calme et posé.

Comme s'il était né pour porter le Sortilège du Cauchemar.

Le plus jeune fils de Valor n'était pas au centre de l'attention. Au contraire, c'était une belle jeune femme qui se tenait à ses côtés, un sourire facile aux lèvres. Elle était comme un rayon de soleil dans l'atmosphère sombre de la salle souterraine, attirant de nombreux regards furtifs de la part des autres jeunes.

C'était Sourire du Ciel, la fille de Flamme Immortelle... et déjà une pionnière, tout comme son père. Après tout, elle était la première humaine à avoir obtenu un Vrai Nom dans le Premier Cauchemar. Son avenir était sans aucun doute prometteur.

Orum se souvenait vaguement avoir vu ces deux-là il y a quelques années, alors qu'ils étaient encore de jeunes enfants. Aujourd'hui, ils avaient tous les deux seize ans, et ils avaient déjà subi la cruauté du Sortilège du Cauchemar.

Mais à sa grande surprise...

Quelqu'un d'autre attira son attention. Il ne connaissait pas ce jeune, et ne pouvait pas le situer. Le jeune homme ne ressemblait pas à un enfant de l'une des puissantes familles qui avaient émergé depuis l'apparition du Sortilège...

Contrairement à Anvil et à Sourire du Ciel, le jeune homme portait des vêtements bon marché qui n'étaient pas loin de devenir des haillons. Il avait des cheveux noirs et des yeux gris perçants, et son regard était étrangement chaleureux. Il y avait en lui une qualité d'acuité que seuls ceux qui avaient été témoins de beaucoup de choses possédaient, mais aussi un soupçon de douceur qui était à la fois attachant et déplacé.

L'instinct d'Orum lui disait que ce jeune était spécial d'une certaine manière, mais il ne pouvait pas mettre le doigt dessus.

Ah. Je vois.

Il comprit enfin pourquoi le jeune homme se distinguait de ses pairs, et sourit légèrement.

C'était parce que tous les autres essayaient de cacher leurs regards, mais le jeune homme fixait Sourire du Ciel avec effronterie.

Quel brave garçon !

Secouant la tête, Orum détourna le regard et jeta un autre coup d'œil à la mer de visages jeunes.

Il se figea ensuite un instant.

Il y avait un autre visage familier dans la foule, assez loin du centre d'attention. Un visage qu'il connaissait bien mieux que celui du fils de Valor ou de la fille de Flamme Immortelle.

Petite Ki.

Une douleur sourde transperça le cœur d'Orum.

Elle était âgée de quelques années de plus que les deux autres, à la limite de l'âge sensible au pillage du Sortilège du Cauchemar.

Elle était presque en sécurité.

La maladresse de sa jeunesse avait disparu, remplacée par une confiance tranquille. Un soupçon de morosité subsistait cependant.

Orum serra les dents et détourna le regard.

...Bien sûr.

Sa mère était une Éveillée hors pair, après tout. Si même sa nièce et ses neveux étaient en danger, alors Petite Ki le serait aussi.

Il soupira lourdement.

Tout va bien.

C'était la fille de Ravenheart. Une pomme ne tombait pas loin de l'arbre, et sa mère l'avait bien préparée.

Petite Ki avait déjà survécu à son Premier Cauchemar, prouvant qu'elle était assez forte pour endurer la cruauté du Sortilège du Cauchemar. Oui, son avenir serait fait d'effusions de sang et de dangers, comme celui de tous les Éveillés... mais Orum avait vécu cette vie pendant un certain temps, et il allait bien.

Elle s'en sortirait sûrement aussi.

Sa mère dirigeait une Citadelle dans le Royaume des Rêves. Même si la famille Song n'était pas très renommée, elle n'en restait pas moins l'une des plus distinguées de l'ère moderne. Petite Ki disposait d'une multitude d'avantages qui lui permettraient de survivre aussi bien dans le Monde Réel que dans le Royaume des Rêves.

Quant à lui, il avait ses propres problèmes à régler. Trop nombreux pour perdre du temps avec l'enfant d'une vieille connaissance...

La cérémonie se termina rapidement. Les Dormeurs furent conduits à leurs dortoirs par les accompagnateurs, et les invités de marque furent guidés vers une salle de banquet. Orum se retrouva une fois de plus au milieu d'une fête. Il n'essaya cependant pas de socialiser avec ses pairs, se tenant dans un coin avec une expression sombre.

Il finit par se rendre au centre de la salle, où une petite foule était rassemblée autour d'un personnage exalté.

"...Félicitations, monsieur !"

"Votre fils a définitivement hérité de la bravoure de son père."

"Comment se passe la lutte contre la Forêt Noire ? Cela fait longtemps que je n'ai pas visité Bastion..."

Orum se fraya patiemment un chemin à travers le cercle de flagorneurs et s'inclina légèrement.

"Ascendant Gardien."

L'homme — Gardien de Valor — le regarda un instant avec confusion, puis sourit légèrement.

"Éveillé Orum. C'est un plaisir de vous revoir... comment se porte votre Citadelle ? Si ce Démon Déchu continue de semer le trouble sur votre territoire, je peux envoyer quelques-uns de mes chevaliers pour vous assister."

Orum sourit poliment.

"Merci, mais je me suis déjà occupé de ce problème. Je voulais plutôt vous parler d'autre chose..."

Le sourire de Gardien s'éclaircit un peu et il tapota l'épaule d'Orum.

"Vous avez vaincu un Démon Déchu, Orum ? Comme attendu... génial ! C'est ce qu'un Éveillé devrait s'efforcer d'être."

Il jeta un regard dérisoire aux autres personnes autour d'eux, puis se tourna à nouveau vers Orum.

"De quoi vouliez-vous parler ?"

Orum s'attarda un instant, avant de dire d'un ton neutre :

"En fait... j'ai été assez touché par votre discours. Tout ce que vous avez dit est vrai, ces enfants sont en effet notre avenir. Je me demandais donc s'il restait un poste d'instructeur à l'Académie. Je suis très occupé par mon territoire et la Citadelle, bien sûr, mais je pense pouvoir rester à l'Académie pendant quelques mois. Apprendre auprès d'un vétéran expérimenté comme moi devrait être bénéfique pour les enfants, vous ne pensez pas ?"
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"Je suis l'Instructeur Orum."

Orum regarda les jeunes qui se pressaient dans le dojo, cachant sa confusion derrière une expression froide. Comment diable s'était-il retrouvé à devenir professeur ? Faire quelque chose comme ça n'avait jamais fait partie de ses plans.

En fait, il était censé se préparer à affronter le Second Cauchemar en ce moment même. Son noyau d'âme était saturé depuis longtemps, et il avait soigneusement rassemblé un puissant arsenal de Mémoires appropriées. Il était même en train de négocier l'achat d'un puissant Écho.

Il était également en contact avec plusieurs Éveillés chevronnés, à la recherche de compagnons fiables pour entrer dans la Graine. Chacun d'entre eux avait enduré les horreurs du Sortilège du Cauchemar aux côtés d'Orum à un moment ou à un autre dans le passé, et il avait donc confiance en leurs compétences et leur caractère. Cependant, la constitution d'une cohorte solide ne se résumait pas à une simple question de puissance.

Il fallait aussi compléter les pouvoirs des uns et des autres, couvrir leurs faiblesses... sans compter que la plupart des gens ne voulaient même pas envisager l'idée de jouer leur vie en défiant le Second Cauchemar. En somme, le processus était lent.

Alors pourquoi se trouvait-il à l'Académie des Éveillés, se préparant à donner un cours de combat ?

Le regard d'Orum se posa brièvement sur une jeune femme aux cheveux noir de jais et aux yeux sombres.

Voilà sa raison.

Bien sûr, il n'en laissa rien paraître. Cela ne ferait pas de bien à Petite Ki si tout le monde savait qu'elle était favorisée par l'un des instructeurs, et plus encore, il n'était pas ici pour être son ami. Il était là pour lui apprendre à survivre, et les leçons qu'elle devait apprendre étaient toutes dures et impitoyables. Il se devait donc de maintenir une façade sévère.

De plus... Orum avait honte d'admettre qu'il n'avait pas été un bon aîné pour Petite Ki. Par conséquent, la question se posait de savoir s'il avait le droit d'être amical avec elle.

Regardant la foule de Dormeurs, il s'attarda quelques instants, puis déclara d'une voix froide :

"Je vais vous enseigner le combat. Vous avez tous déjà affronté le Premier Cauchemar, vous n'êtes donc plus des enfants. Vous serez traités comme des adultes. N'attendez aucune pitié de ma part — le monde est impitoyable, après tout, et le Sortilège ne vous fera pas de cadeau."

Orum eut un sourire sombre.

"...Quelle est, selon vous, l'essence du combat ?"

La plupart des jeunes restèrent silencieux, craignant de parler devant le sévère instructeur. Seuls quelques-uns restèrent calmes.

Anvil — le grand jeune homme à l'expression froide et inaccessible — leva légèrement le menton et répondit d'une voix calme et claire :

"L'essence du combat est une confrontation entre guerriers. Le guerrier qui manie une meilleure arme et qui sait l'utiliser avec plus d'habileté gagne. Le combat est l'expression la plus pure de la valeur et de la volonté d'un individu, et son essence est donc la gloire."

Orum le fixa en silence.

Tant de mots... si peu de sens !

Ce pauvre enfant devait passer trop de temps avec son père. Gardien de Valor était un grand homme, certes, mais son adhésion solennelle aux valeurs chevaleresques allait souvent trop loin. C'était plus qu'il n'en fallait pour endoctriner un enfant impressionnable et lui inculquer des idées étranges, sans aucun doute.

Cela dit, le jeune Anvil semblait bien plus doué qu'il n'aurait pu l'être. À tout le moins, Orum voyait en lui un soupçon de pragmatisme froid — ses paroles étaient peut-être nobles, mais il restait terre à terre.

Maintenant, comment puis-je le détromper de ces notions absurdes sans paraître trop dur...

Avant qu'Orum ne puisse dire quoi que ce soit, une autre voix résonna dans le dojo — c'était le jeune aux cheveux noirs et aux yeux gris qu'il avait remarqué pendant la cérémonie, qui parlait d'un ton assuré :

"L'essence du combat est le meurtre."

Sa simple réponse provoqua quelques rires dans la foule des Dormeurs. Orum, cependant, le regarda avec intérêt.

"Développe."

"Qu'y a-t-il à développer ? L'ennemi veut vous assassiner, et vous voulez assassiner ce salaud en premier. C'est tout ce qu'il y a à dire — tout le reste n'est que balivernes."

Orum réprima un sourire.

Quel enfant féral !

Le jeune homme avait été amené dans le Quadrant Nord par bateau, il n'avait donc pas d'amis ni de famille ici... ni nulle part ailleurs, compte tenu de sa façon d'être et de son attitude. Orum secoua légèrement la tête.

"Toutes les batailles ne sont pas menées avec l'intention de tuer l'ennemi."

Le jeune homme sourit soudain.

"Eh bien, cela signifie simplement que vous vous trompez de combat."

Il y eut une autre vague de rires, et Orum cligna des yeux.

Ce vaurien...

Quelque chose lui disait qu'il aurait fort à faire avec lui.

Sourire du Ciel jeta un coup d'œil au jeune cynique et se couvrit précipitamment la bouche d'une main, essayant de réprimer l'hilarité. Anvil, quant à lui, ne semblait pas amusé... il perdit même son calme parfait pendant un moment, secouant la tête et prononçant un ton désapprobateur :

"Ridicule..."

Au moins, le fils de Gardien était encore un humain.

Orum déplaça son regard vers Petite Ki, qui se tenait au dernier rang, et lui demanda d'un ton neutre :

"Qu'en penses-tu ?"

Les Dormeurs se retournèrent, ne sachant pas trop à qui il s'adressait. Ki Song n'avait pas l'air d'avoir fait bonne impression, et beaucoup avaient l'air confus.

Mise sur la sellette, elle fronça légèrement les sourcils.

Sa réponse, cependant, était calme :

"L'essence du combat est l'échec. Si vous êtes obligés de vous battre, vous avez déjà perdu."

Orum haussa les sourcils, surpris par sa réponse. Elle avait un certain mérite, bien sûr — plus que cela, il était quelque peu enclin à être d'accord. La deuxième meilleure façon de résoudre un conflit était de ne jamais donner à l'ennemi une chance de vous combattre — en le tuant avant même que la bataille ne commence. La meilleure façon de résoudre un conflit était de l'empêcher de se produire.

Cependant, peu de gens auraient donné une telle réponse en cette ère de conflits et d'effusions de sang. Les Éveillés se targuaient d'être avant tout des guerriers compétents.

Sourire du Ciel regarda la fille plus âgée avec une pointe d'humour dans les yeux.

"Tu viens d'insulter tous les Éveillés du monde... euh... Ki ? Y compris nos vénérables parents... et l'Instructeur Orum..."

Petite Ki lui jeta un regard sombre, puis orienta son regard vers Orum et le regarda droit dans les yeux.

"...Ce n'est pas mon problème s'ils se sentent insultés par la vérité."

Sourire du Ciel ne put finalement se retenir et se mit à rire.

Orum soupira doucement.

Je vais avoir du pain sur la planche avec celle-là aussi, n'est-ce pas ?

Il ne pouvait pas savoir, bien sûr...

Mais Sunny, qui vivait ses souvenirs, le savait.

Il savait qu'il s'agissait de la première conversation entre quatre personnes qui allaient ébranler les fondements mêmes du monde.
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Les mois précédant le solstice d'hiver étaient précieux et courts, aussi le personnel de l'Académie — et Orum, qui s'était retrouvé à jouer le rôle d'instructeur — ne perdaient-ils pas de temps.

Les Dormeurs étaient entraînés et éduqués selon un programme rigoureux. Le système n'était pas encore très sophistiqué, mais il donnait déjà de bons résultats. Les jeunes apprenaient à utiliser leurs nouveaux pouvoirs, absorbaient des connaissances sur le Royaume des Rêves et apprenaient à se connaître les uns les autres — ce qui les aiderait à combattre côte à côte avec d'autres Éveillés à l'avenir.

Bien sûr, leur enseigner n'était pas une mince affaire. Chaque Dormeur possédait un Aspect unique, après tout, et avait reçu un entraînement préalable de niveau différent. Évaluer leur potentiel n'était pas non plus chose aisée.

Néanmoins, quatre d'entre eux s'imposèrent d'emblée comme les meilleurs.

La première, sans surprise, était Sourire du Ciel, la fille qui avait reçu un Vrai Nom dans son Premier Cauchemar. Elle était belle et lumineuse, et il y avait en elle quelque chose de subtil qui rendait les gens chaleureux et à l'aise en sa compagnie.

Mais le plus important, c'est qu'elle était forte — étonnamment forte, en fait. Son Aspect restait un mystère pour Orum, puisqu'elle n'avait jamais rien dit à ce sujet, mais son talent extraordinaire était évident même sans cela.

Ses prouesses physiques, ses techniques martiales, son intelligence du combat et sa volonté étaient toutes incroyables, faisant de Sourire du Ciel une leadeuse naturelle parmi les Dormeurs. Mais sa personnalité n'était pas assez sérieuse pour s'installer dans cette position, et elle ne semblait pas non plus intéressée par l'autorité et le statut. En somme, elle faisait plus figure de personne préférée de tout le monde que de cheffe de meute.

Au lieu de cela, deux garçons se disputaient le titre.

L'un d'eux était naturellement Anvil. Ce jeune homme sérieux était excellent à tous points de vue, sa conduite était irréprochable et ses prouesses au combat étaient exemplaires. Ajouté à l'immense renommée de sa famille, il n'était pas surprenant que les autres Dormeurs l'admirent.

Fait intéressant, il semblait plus désireux de connaître les armes que de les manier — même si sa technique de combat était excellente. Son Aspect lui conférait une grande affinité avec le métal, qu'il utilisait pour contrôler habilement une épée volante ou pour améliorer ses talents d'épéiste de plusieurs façons ingénieuses et assez insidieuses.

Sourire du Ciel et Anvil faisaient tous deux preuve d'une force physique et d'une endurance qu'Orum ne parvenait pas à expliquer, et qu'il trouvait honnêtement un peu monstrueuses. Cependant, il était heureux de voir la nouvelle génération s'épanouir dans le monde périlleux dans lequel elle était née.

Le deuxième candidat au titre de meilleur parmi les Dormeurs fut cependant une surprise totale. Il s'agissait du jeune effronté aux yeux gris dont les remarques amusantes avaient fait glousser toute la classe lors du premier cours de combat.

Le jeune homme était sorti de nulle part et n'avait aucun antécédent. Pourtant, il était un véritable génie pour tout ce qui touchait à l'épée et au combat, se mesurant aisément aux descendants des familles les plus prestigieuses et les battant à la chaîne.

Son talent se distinguait même des meilleurs Dormeurs de sa classe... voire de tous les Dormeurs, en fait. Sa technique était rudimentaire, certes, mais elle s'améliorait de jour en jour. À tel point qu'Orum se sentait presque exaspéré et peu sûr de lui, ne sachant pas s'il aurait encore quelque chose à enseigner à ce garnement dans quelques mois.

L'Aspect du garçon était également peu commun. Il n'avait rien à voir avec le combat, mais était plutôt lié à la perception. Le jeune homme était capable de percevoir les éléments sous-jacents de divers concepts et d'en déduire les liens entre eux, ce qui lui permettait d'avoir une vision incomparable de toutes sortes de choses — de la façon dont un style de combat se déroulait à la façon dont les communicateurs étaient construits.

Et pour finir, il y avait Ki Song.

Bien qu'elle ne soit pas aussi brillante et attirante que les trois autres, elle s'imposa tout doucement comme l'une des personnes les plus fortes de sa génération. Tout en elle était équilibré et sans défaut flagrant — elle pouvait manier une grande variété d'armes de mêlée avec une habileté mortelle, ne manquait jamais son coup lorsqu'elle maniait un arc et pouvait mettre à terre la plupart de ses adversaires au corps à corps.

Par-dessus tout, elle possédait un profond bagage de connaissances et de compétences dans un domaine où beaucoup d'autres Dormeurs ne connaissaient que le strict minimum — la survie en milieu sauvage. Tout comme sa mère, qui était une chasseuse expérimentée, Ki Song excellait dans l'adaptation à n'importe quel environnement, les subterfuges, la traque et l'élimination des ennemis de la manière la plus efficace.

Elle ne pouvait pas vraiment utiliser son Aspect lors de l'entraînement, car il était assez étrange — sa Capacité Dormante était à peu près l'opposé de la guérison, lui permettant d'exacerber n'importe quelle blessure dans un processus lent, mais exponentiel. Même si elle ne pouvait pas réellement l'utiliser contre d'autres Dormeurs, ce serait une Capacité très puissante à utiliser dans de vraies batailles.

Orum fit en sorte d'accorder une attention particulière à sa préparation au Royaume des Rêves — autant qu'il le pouvait sans donner l'impression que cette élève était plus importante pour lui que tous les autres.

Il fit de son mieux...

Mais le passage du temps était impitoyable.

En un clin d'œil, plusieurs mois passèrent et le jour du solstice d'hiver approcha.

Le dernier jour, les instructeurs conduisirent les Dormeurs vers leurs dortoirs désignés dans le nouveau complexe médical de l'Académie. Orum abandonna finalement ses prétentions et guida personnellement Petite Ki jusqu'à sa capsule.

Finalement, ils se retrouvèrent tous les deux dans une petite chambre souterraine. La jeune femme avait déjà l'air endormie et fatiguée, et il savait qu'il devrait bientôt partir pour lui permettre de se préparer et d'entrer dans la capsule de sommeil.

Orum s'attarda, ne sachant que dire. Au bout d'un moment, il soupira.

"Tu t'es bien débrouillée, Petite Ki. Très bien même. Je devrais dire que je suis moins inquiet pour toi que pour les autres Dormeurs qui vont entrer dans le Royaume des Rêves aujourd'hui, mais ce serait un mensonge. En fait, je suis très inquiet, contre toute attente."

Elle le regarda avec son expression sombre habituelle, puis sourit légèrement du coin des lèvres.

"...Ce n'est pas grave, Oncle Orie. Je ne te laisserai pas tomber."

Un petit sourire se dessina sur les lèvres d'Orum en guise de réponse.

Oh. Elle s'en souvient finalement !

Il hésita quelques instants, se sentant heureux, puis posa enfin la question qu'il voulait poser depuis longtemps.

"Au fait, comment va ta mère ?"

Ki Song se détourna et fit face à la capsule de sommeil, dont la silhouette élancée étant découpée par sa pâle lueur dans l'obscurité de la chambre.

Elle répondit d'une voix égale :

"Elle est morte."

Ses mots frappèrent Orum comme un marteau. Il se figea, paralysé par l'immensité de ce qu'elle venait de dire, et effrayé à l'idée de les comprendre.

Une douleur aiguë lui transperça le cœur, le faisant frémir.

La jeune femme soupira, puis dit doucement :

"Elle est morte peu de temps avant mon Premier Cauchemar. L'être qui vivait dans le volcan a émergé et a attaqué la Citadelle, alors... elle a décidé de le combattre au lieu de s'enfuir, pour protéger la Passerelle et les gens qui y sont ancrés. Mais ceux qu'elle essayait de protéger ont tous décidé de se cacher et de la laisser seule. Les lâches."

Ki Song appuya sur un bouton et le couvercle de la capsule s'ouvrit.

Se tournant vers Orum, elle le regarda calmement.

Son visage n'était pas celui d'une adolescente. Au contraire, c'était déjà le visage d'une adulte.

"La prochaine fois que nous nous verrons, je serai une Éveillée. À bientôt, Oncle Orie."

Quelques semaines plus tard, elle retourna dans le monde réel et tint sa promesse.
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Orum passa plusieurs semaines après le solstice à se sentir apathique. Il n'y avait plus grand-chose à faire à l'Académie maintenant que les élèves étaient partis, et il ne voulait pas veiller à côté de leurs capsules de sommeil, comme d'autres instructeurs le faisaient en secret.

Il rentra donc chez lui, passant du temps avec sa sœur et ses enfants pendant la journée et se concentrant sur l'entretien de sa Citadelle pendant la nuit.

Mais même lorsqu'Orum était en compagnie d'autres personnes, il restait silencieux et détaché, son expression était discrète. Son esprit était loin.

Il pensait à Ravenheart, le cœur plein d'angoisse et de regret.

La mort était une vieille amie pour les premiers Éveillés comme lui, et il avait perdu beaucoup d'amis et de camarades entre ses griffes. Pourtant, sa mort le blessait bien plus profondément que tout ce qu'il avait pu connaître par le passé.

Avec le recul, c'était d'une ironie amère. Orum avait vécu une longue vie, et le temps qu'ils avaient passé ensemble n'était pas si long. La dernière fois qu'il l'avait vue, c'était il y a plus de dix ans. Et pourtant... maintenant que Ravenheart n'était plus là, il se rendait compte que l'espace qu'elle occupait dans son cœur était incomparable à la brièveté des quelques mois qu'ils avaient passés ensemble.

Mais il ne pouvait plus rien faire. Il ne pourrait plus jamais la revoir, et il ne pourrait plus jamais rembourser sa dette envers elle. Il était trop tard. Ravenheart était morte seule, loin de tout, sans personne à ses côtés.

Dorénavant, sa présence dans son cœur était remplacée par une absence creuse, et il ne lui restait que des regrets.

La seule trace d'elle qui restait était sa fille.

"Orie, tu vas bien ?"

Il jeta un coup d'œil à sa sœur, entendant l'inquiétude dans sa voix, et sourit doucement.

"Bien sûr. Ne t'inquiète pas."

Orum hésita quelques instants, puis demanda soudainement :

"Tu te souviens de Ravenheart ?"

Voyant la confusion dans ses yeux, il se corrigea.

"Jiwon. Tu te souviens d'elle ?"

Sa sœur fronça les sourcils, commença à secouer la tête, puis s'illumina.

"Ah ! Tante Jiwon ? Elle était avec nous quand nous sommes arrivés à CSQN, n'est-ce pas ? Bien sûr, je m'en souviens... elle était très gentille. Pourquoi me demandes-tu cela ?"

Orum détourna le regard.

"Ce n'est rien. J'ai rencontré sa fille à l'Académie récemment, alors je pensais juste au passé."

Sa sœur sourit.

"Sa fille ? Alors tu dois bien t'occuper d'elle ! Oh, et protège-la bien des élèves masculins... si elle est aussi jolie que sa mère, ils vont lui causer des ennuis !"

Orum força un autre sourire et acquiesça.

"Bien sûr. Je le ferai."

Peu de temps après, il se retrouva à l'Académie. À ce moment-là, de nombreux Dormeurs avaient subi l'Éveil et étaient revenus du Royaume des Rêves. Un jeune effronté aux yeux gris avait même réussi à se faire attribuer un Vrai Nom lors de sa première visite dans le Royaume des Rêves, et était désormais connu sous le nom de... Épée Brisée ? Orum devrait vérifier à nouveau les registres pour s'en assurer.

Ki Song était la dernière des quatre têtes de liste à revenir.

Il la trouva dans la cafétéria du dortoir, mangeant un repas léger en solitaire. L'Éveil avait rendu la jeune femme encore plus belle, ce qui lui valait quelques regards, mais il ne pouvait la voir autrement que comme une enfant...

Même s'il savait qu'elle ne l'était pas — plus maintenant, et de loin.

"Oncle Orie."

Il s'assit en face d'elle et la regarda en silence, ne sachant que dire.

Devait-il lui présenter ses condoléances ? La supplier de lui pardonner ? Lui promettre que tout ira bien ?

Tous ces mots sonnaient hypocrites et creux dans son esprit.

Finalement, Orum dit :

"J'ai entendu dire que tu t'étais retrouvée au sud de Bastion."

Ki Song hocha lentement la tête.

"Oui. J'ai été envoyé sur les rives de Stormsea. Il m'a fallu du temps pour arriver jusqu'à Porte-Rivière."

Il considéra la géographie connue du Royaume des Rêves pendant quelques instants, et sourit.

"Ce n'est pas si loin de ma propre Citadelle. Si tu veux... Je peux me rendre à Porte-Rivière dans quelques semaines et te ramener avec moi. Tu seras la bienvenue parmi les miens. Je prendrai soin de toi."

La jeune femme le regarda en silence, le regard calme et étrangement sombre. Il n'arrivait pas à lire ce qu'elle pensait.

Finalement, elle demanda :

"Pourquoi te donnes-tu tant de mal pour moi ?"

Orum croisa son regard, puis se pencha en arrière avec un soupir.

En effet, ce n'étaient au mieux que des connaissances de passage. Petite Ki était orpheline à présent, sans aucune relation digne de ce nom. Bien que talentueuse, elle n'avait pas encore fait ses preuves, et il n'y avait donc pas de factions qui cherchaient à la recruter à tout prix. Compte tenu de tout cela, son offre de braver les dangers du Royaume des Rêves pour elle pouvait difficilement être expliquée... à moins que l'on ne considère des motifs moins louables.

Orum secoua la tête et répondit simplement :

"Parce que j'ai une dette envers ta mère."

Il avait voulu dire qu'il était l'ami de Ravenheart, mais il se rendit compte qu'il ne méritait même pas cette affirmation.

Ki Song soupira profondément et détourna le regard.

Au bout d'un moment, elle demanda soudain :

"Quelle est l'ampleur de la dette ?"

Orum hésita, ne sachant que répondre. Finalement, il haussa simplement les épaules et dit d'un ton neutre :

"Assez importante."

La jeune femme acquiesça lentement et lui fit à nouveau face.

"Alors j'ai une faveur à te demander, Oncle Orie. Une grande."

Elle marqua une pause, puis reprit d'un ton déterminé :

"S'il te plaît, aide-moi à atteindre la Citadelle de ma mère."

Orum fronça les sourcils.

La Citadelle de Ravenheart...

D'après ses souvenirs, elle s'appelait le Palais de Jade, et on en savait très peu sur elle — parce qu'elle était si éloignée, infiniment loin des enclaves humaines les plus peuplées du Royaume des Rêves.

De nombreuses régions du Royaume des Rêves avaient déjà été explorées, mais peu d'entre elles étaient sous contrôle humain. La région autour de Bastion était relativement connue, s'étendant jusqu'à la chaîne de montagnes inhospitalière du nord. Au-delà des montagnes s'étendaient de vastes étendues sauvages, et plus loin encore, une chaîne de montagnes titanesque connue sous le nom de Montagnes Creuses s'élevait vers le ciel.

Quelques téméraires avaient déjà franchi la première chaîne de montagnes, mais personne n'était jamais revenu vivant des Montagnes Creuses. Il s'agissait d'une Zone de Mort, nom donné aux régions du Royaume des Rêves où aucun humain ne pouvait survivre.

D'après les dires, le Palais de Jade se trouvait près des Montagnes Creuses, mais loin, très loin à l'ouest. Le problème, cependant, était que si une personne se rendait à l'ouest de Bastion, elle se heurterait également à une barrière impénétrable de Zones de Mort.

Par conséquent, le seul moyen de faire ce que Petite Ki voulait faire était de voyager au sud de Porte-Rivière, d'atteindre Stormsea, de naviguer vers l'ouest le long de son rivage, de toucher terre au-delà du mur des Zones de Mort, puis de braver les périls du Royaume des Rêves jusqu'à la limite septentrionale de sa zone connue.

C'était un voyage de plusieurs dizaines de milliers de kilomètres, parsemé de dangers inconnus et de menaces mortelles. Même s'ils parcouraient la plus grande partie de la distance en bateau, il leur faudrait plusieurs mois pour atteindre leur destination... s'ils n'étaient pas dévorés par une Créature du Cauchemar en chemin, bien sûr.

L'autre option était de trouver une Porte des Cauchemars connectée à une Graine dans les environs du Palais de Jade et d'y suivre l'Appel.

La faveur que lui demandait Petite Ki était en effet de taille.

Orum resta silencieux pendant quelques instants, étudiant sombrement son jeune visage.

Il finit par demander :

"Pourquoi veux-tu aller là-bas ?"

La jeune femme croisa son regard lourd avec une sombre détermination, puis leva légèrement le menton et répondit d'un ton égal :

"Parce qu'elle est à moi."

Orum la dévisagea avant de détourner le regard avec un soupir.

Beaucoup de choses devaient être prises en compte avant qu'il ne prenne sa décision. Sa propre Citadelle, les préparatifs pour défier le Second Cauchemar, les risques potentiels... si cela valait la peine de se mettre en danger pour aider cette jeune femme, qui était pratiquement une étrangère, avant toute chose...

Mais au fond, il savait déjà ce qu'il allait faire.

Orum acquiesça.

"Très bien, Petite Ki... Éveillée Song. Je vais t'aider à atteindre le Palais de Jade."

Et il s'assurerait qu'elle y arrive vivante et en bonne santé.


  
    

Chapitre 1938 – Dépossédée


Traducteur/Checker: Gray

Cela prit quelques jours à Orum pour préparer ses affaires et partir pour Porte-Rivière. Il n'était pas un pilier de l'humanité, loin s'en faut, mais il était tout de même un homme très aisé — même si le pire arrivait, sa sœur et ses enfants ne manqueraient de rien. Ils partageaient également son rang élevé dans le système de citoyenneté controversé mis en place par le gouvernement il y a quelques années.

Cela dit, Orum n'avait pas l'intention de mourir dans un coin perdu du Royaume des Rêves sur le chemin du Palais de Jade. Il n'était pas arrogant, mais il avait confiance en lui. Les Éveillés chevronnés comme lui étaient rares — dans le monde entier, il n'y en avait peut-être que quelques douzaines.

Il avait non seulement survécu, mais aussi prospéré pendant les jours les plus sombres de l'humanité. Le Sortilège du Cauchemar allait donc devoir travailler très dur pour l'abattre.

Laissant son corps dans une capsule de sommeil et franchissant les portes de sa Citadelle, Orum se dirigea vers le sud. Traverser la nature sauvage lui rappelait ses jeunes années, mais il ne laissait pas la nostalgie le rendre complaisant. Quelques semaines plus tard, il arriva à la lisière d'une ancienne forêt.

Son armure avait quelques égratignures et son sac contenait quelques éclats d'âme. Il laissait dans son sillage une traînée d'abominations mortes.

La forêt, cependant... la forêt était une bête d'un tout autre genre. Y pénétrer seul, c'était tout simplement demander à être avalé par elle.

Orum installa donc son campement et attendit un moment. La mer de feuilles bruissait au loin, et la rivière voisine murmurait en coulant vers le sud, disparaissant entre les grands arbres.

Il passa une nuit agitée sur sa rive. L'équipage fut surpris de le voir, mais heureux d'avoir une autre lame Éveillée avec eux pour la dernière et la plus dangereuse étape du voyage.

La rivière regorgeait de Créatures du Cauchemar, mais elle était tout de même plus sûre que les sombres étendues de la forêt. Ainsi, à moins d'être escorté par une cohorte de chevaliers de Gardien, les voyageurs préféraient se déplacer par voie maritime.

Orum atteignit le Lac Miroir, changea de navire à Bastion et poursuivit sa route jusqu'à Porte-Rivière.

Lorsqu'il y rencontra Petite Ki, il avait sur lui quelques éclats d'âme.

"Tiens. Prends-les... plus ton noyau sera saturé, plus nous pourrons voyager facilement."

La jeune femme prit les éclats en silence et les écrasa un par un dans son poing.

Ils se trouvaient actuellement dans le réfectoire de Porte-Rivière. Une petite foule d'Éveillés y prenait son repas — certains étaient des guerriers au service de Jest, d'autres de simples personnes ancrées dans l'ancienne forteresse.

Le maître de la Citadelle, heureusement, n'était nulle part. Maintenant qu'Anvil s'était Éveillé, les anciens camarades de son père — ceux qui étaient encore en vie — étaient probablement occupés à guider le jeune homme dans la chasse aux Créatures du Cauchemar dans la nature, à la fois pour saturer son noyau et pour l'aider à acquérir de l'expérience. Gardien avait de grands espoirs pour son plus jeune fils.

Orum regarda tranquillement Petite Ki.

Elle portait une armure en cuir noir enchantée et essayait de paraître calme et confiante. Cependant, il savait qu'elle était probablement désorientée et effrayée. Il fallait du temps pour s'habituer au Royaume des Rêves... et la plupart des gens n'y parvenaient jamais.

Ceux qui, comme lui, se sentaient à l'aise ici étaient une minorité.

Il hésita quelques instants.

"Pourquoi veux-tu vraiment aller au Palais de Jade ? As-tu l'intention de te venger de la Créature du Cauchemar qui a tué ta mère ? Si c'est le cas... faisons-le. Mais nous devons être prudents. Ravenheart était forte, alors si cette chose a réussi à la tuer, nous aurons du pain sur la planche."

Elle marqua une pause, puis secoua la tête.

"Non. La Créature du Cauchemar... est déjà morte. Maman l'a tuée avant de succomber de ses blessures."

Orum haussa les sourcils.

"Pourquoi, alors ?"

Petite Ki lui jeta son habituel regard sombre et resta silencieuse un moment. Elle finit par dire :

"Elle a fait en sorte que la Citadelle devienne la mienne, au cas où il lui arriverait quelque chose. Les oncles et les tantes qui y vivent... ils étaient censés prendre soin de moi et accomplir sa volonté."

Orum fronça les sourcils, se doutant déjà de ce qui s'était passé.

"Mais ils ne l'ont pas fait ?"

Elle sourit d'un air sombre.

"Non. Ils m'ont pris les éclats et les Mémoires qu'elle avait mis de côté, et ont aussi pris la Citadelle. Ils m'ont dit qu'ils me la rendraient volontiers si je m'Éveillais et venais réclamer la propriété du Palais de Jade."

Orum soupira. Bien sûr, ils avaient dit cela — sachant parfaitement que le Royaume des Rêves était vaste, et que ses chances d'arriver vivante dans cet endroit lointain étaient très minces. Une jeune fille sans relations n'oserait pas voyager loin à travers les terres sauvages, en premier lieu.

Diriger une Citadelle était à la fois prestigieux et lucratif, et le Palais de Jade, qui venait de perdre sa propriétaire, attisait la convoitise des gens.

Mais ils avaient sous-estimé la détermination de Petite Ki.

Ainsi que ses relations.

Il secoua la tête et demanda d'un ton professionnel :

"Quelle est ta Capacité Éveillée ?"

Elle hésita quelques instants.

"...Je peux animer des objets inanimés et les contrôler comme des marionnettes."

Orum considéra cette Capacité pendant un moment. Elle semblait utile... presque comme si Petite Ki pouvait créer des Échos de substitution sans les recevoir du Sortilège. Bien sûr, il faudrait voir à quel point ses marionnettes étaient puissantes, et à quel point elle pouvait les contrôler dans un combat.

Un marionnettiste était une existence assez effrayante. Orum avait déjà affronté plusieurs abominations dotées de pouvoirs similaires par le passé, et chaque fois, c'était un véritable cauchemar.

Il acquiesça.

"Et ton Défaut ?"

La jeune femme le fixa en silence.

"...Je ne le dirai pas."

Orum rit.

"C'est bien. Je t'aurais arrêtée si tu avais essayé. Ne révèle jamais ton Défaut à qui que ce soit, petite. Même pas à ta famille."

Elle continua à le fixer avec la même expression.

"Je n'ai pas de famille."

Il cacha sa douleur et sa gêne derrière un sourire.

"Eh bien, tu en auras une. Avec un peu de chance, un jour prochain."

À ce moment-là, son expression changea subtilement, devenant encore plus sombre.

Le lendemain, ils quittèrent Porte-Rivière et prirent un bateau pour se rendre sur les rives de Stormsea. Là, un grand navire les attendait déjà — Orum avait tiré quelques ficelles et organisé le passage vers l'ouest pour lui et Petite Ki. Même s'il connaissait le capitaine, l'engager lui avait coûté une fortune.

Peu après, le navire prit le large et s'enfonça dans les brumes périlleuses de l'océan nébuleux.


  
    

Chapitre 1939 – La Vie et la Mort
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Orum avait vu trop de choses terribles pour pouvoir les compter, avant et après la descente du Sortilège du Cauchemar... mais la traversée de Stormsea fut de loin l'expérience la plus éprouvante de sa vie.

L'océan nébuleux était sans limites et d'une profondeur insondable, et ses vagues agitées abritaient d'innombrables horreurs. Il était tantôt enveloppé d'un brouillard impénétrable, tantôt déferlant et bouillonnant dans les affres de tempêtes dévastatrices. La nuit et le jour ne suivaient jamais un schéma bien défini, allant et venant parfois en un instant, s'attardant parfois bien trop longtemps.

La plupart du temps, cependant, c'était le crépuscule, avec d'innombrables étoiles pâles qui brillaient sur le fond de velours du ciel lointain. Tout cela donnait l'impression que le monde était fragmenté et déconnecté ici, et Orum se sentait perdu.

Le fait qu'il soit loin de la terre, qui était le fondement de son Aspect, n'aidait en rien.

Le navire en bois sur lequel ils naviguaient était constamment assailli — soit par les vagues démesurées et les ouragans, soit par les terribles abominations qui vivaient sous les vagues. Et ce, même si leur capitaine expérimenté avait choisi de passer à côté des habitations des Créatures du Cauchemar les plus mortelles et de rester près du rivage, où le danger était moins grand.

Orum et Petite Ki durent participer à de nombreuses batailles, et survécurent de justesse à quelques-unes d'entre elles.

...Et moi qui pensais que Gardien et les siens, qui avaient choisi de s'installer au milieu d'un véritable Titan, étaient fous.

Noctambule et ses semblables étaient nettement plus fous. La capitaine — une belle Ascendante aux étranges yeux indigo — semblait pourtant parfaitement à l'aise dans ces eaux terrifiantes, ne perdant jamais sa bonne humeur. Les seules fois où elle paraissait triste, c'était lorsqu'elle parlait de son nouveau-né, un petit garçon nommé Naeve, qu'elle avait laissé dans le monde réel pour faire ce voyage.

Orum se sentait un peu coupable d'avoir utilisé la faveur qu'elle lui devait.

Quoi qu'il en soit, il avait du mal à garder son calme en mer. Étant donné que Petite Ki venait de s'Éveiller et n'avait pas beaucoup d'expérience, il se serait attendu à ce qu'elle ait beaucoup plus de mal... mais à sa grande surprise, elle prit les horreurs de Stormsea à bras-le-corps, ne montrant jamais aucun signe de peur ou d'agitation.

Cela lui prit du temps pour comprendre que c'était parce qu'elle n'avait jamais rien attendu d'autre de ce monde, pour commencer. Orum et les autres Éveillés de sa génération avaient un cadre de référence et pouvaient comparer la réalité à ce qu'elle était avant le Sortilège du Cauchemar.

Petite Ki et ses pairs, en revanche, étaient nés dans l'effroi du Sortilège et avaient grandi entourés de Portes du Cauchemar, d'abominations meurtrières et d'histoires glaçantes sur le Royaume des Rêves. Ils n'avaient jamais rien connu d'autre, et les terreurs de l'ère moderne n'étaient donc pour eux qu'une réalité banale.

Orum comprenait cela rationnellement, mais l'indifférence insensible de la jeune femme lui paraissait toujours aussi étrange. C'était plus qu'un peu inhumain.

Néanmoins, elle lui fut d'une grande aide dans ce dangereux voyage.

Stormsea fut éprouvante, mais ils n'y perdirent pas la vie. Le navire finit par toucher terre sur un rivage désolé, loin à l'ouest de Bastion et de Porte-Rivière, au-delà de la barrière impénétrable des Zones de Mort.

Orum et Petite Ki firent leurs adieux à l'équipage et à la capitaine du navire et s'enfoncèrent seuls dans l'intérieur des terres.

Il leur fallut quelques semaines pour atteindre le Fleuve des Larmes, qui leur servirait de guide pour remonter vers le nord. L'estuaire du grand fleuve était gouverné par une Créature du Cauchemar particulièrement terrifiante, et les navires ne pouvaient donc pas y pénétrer depuis Stormsea — c'est pourquoi Orum et la jeune femme qu'il escortait devaient voyager par voie terrestre.

Regardant l'immense fleuve, Petite Ki soupira.

"C'est dommage. Si quelqu'un avait réussi à tuer cette chose et à conquérir l'estuaire, les territoires humains de l'ouest auraient été reliés à Stormsea, et donc aux enclaves de l'est. Ils se seraient développés beaucoup plus rapidement."

Orum sourit.

"Eh bien, peut-être que quelqu'un le fera un jour dans le futur. Pour l'instant, cependant, une Terreur Corrompue est un adversaire trop redoutable pour nous, humains... ce n'est pas impossible d'en tuer une si suffisamment d'Ascendants unissaient leurs forces, mais beaucoup d'entre eux périraient probablement."

Son sourire s'estompa un peu et il soupira.

"Pour l'instant, tout ce que nous, les humains, pouvons faire dans le Royaume des Rêves, c'est survivre... et encore, à peine. Je ne pense pas que nous puissions nous préoccuper de choses comme le progrès et le développement de sitôt."

Petite Ki resta immobile un moment, regardant la vaste étendue d'eau avec une expression pensive. Finalement, elle se détourna et dirigea son regard vers le nord.

"Allons-y, Oncle Orie."

Et c'est ce qu'ils firent.

Il y avait une Citadelle sur la rive du Fleuve des Larmes, à quelques semaines de voyage vers le nord. De là, ils pourraient louer une barque et remonter le courant — soit jusqu'aux abords des Plaines de Rive-Lune, soit jusqu'à ce que le bateau soit détruit par les abominations qui peuplent le fleuve.

Orum et Petite Ki eurent de nombreuses occasions de se battre côte à côte sur le chemin de la Citadelle. Bien sûr, c'est lui qui constituait la force principale de la petite cohorte — mais grâce à sa puissance et à son expérience. Cependant, ces escarmouches permirent à Orum de comprendre à quel point l'Aspect de la jeune femme était précieux.

Ce n'était même pas sa Capacité Éveillée, qui permettait à Petite Ki de donner vie à des marionnettes inanimées — celles-ci étaient fortes et pratiques à avoir sous la main, certes, mais fortement limitées par sa capacité à les construire. Après tout, animer une bûche ne serait pas très utile, étant donné qu'une bûche était relativement fragile et, surtout, qu'elle n'avait pas de membres articulés.

La jeune femme avait fabriqué quelques poupées rudimentaires avec de l'argile qu'Orum avait invoquée, durcie pour ressembler à du granit, et façonnée. Elles étaient très pratiques, car elles attiraient l'attention des Créatures du Cauchemar, ralentissaient les ennemis et lui donnaient une chance de tuer les abominations sans risquer son propre corps. Si une poupée était détruite, il était possible d'en construire une autre.

Malheureusement, ces poupées étaient encore trop faibles, pas plus fortes que des humains ordinaires et bien plus maladroites. Peut-être que si Petite Ki avait dépensé une fortune pour en commander une ou deux à un artisan Éveillé, les choses auraient pu être différentes, mais ce n'était pas quelque chose qu'ils pouvaient faire maintenant.

...C'était sa Capacité Dormante, cependant, qui poussa Orum à réévaluer l'Aspect de la jeune femme.

Le pouvoir insidieux de Petite Ki était raisonnablement puissant en lui-même... mais c'était lorsqu'elle se battait aux côtés de quelqu'un d'autre qu'il brillait vraiment. Particulièrement quelqu'un comme Orum, qui possédait un Aspect capable d'infliger des dégâts directs à l'ennemi.

Avec la jeune femme à ses côtés, son efficacité augmentait de façon exponentielle. En effet, Orum n'avait plus besoin d'infliger des blessures mortelles aux Créatures du Cauchemar, ce qui était assez difficile à faire. Au lieu de cela, n'importe quelle blessure suffisait, qu'elle soit relativement grave ou insignifiante et superficielle.

S'il parvenait ne serait-ce qu'à égratigner une abomination en contrôlant la terre, le pouvoir de Petite Ki infecterait la petite blessure, la rendant lentement de plus en plus grave. La coupure s'élargirait continuellement et deviendrait plus profonde, de plus en plus de sang s'en écoulerait et la chair qui l'entourait commencerait à pourrir.

Si le temps passait, l'égratignure deviendrait une blessure mortelle, vidant la Créature du Cauchemar de toute vie. Et plus la blessure initiale était profonde, moins le temps passait.

Regarder les abominations agoniser faisait froid dans le dos... mais c'était aussi très satisfaisant.

Plus que cela, Orum se sentait en paix, sachant qu'avec un tel pouvoir, Petite Ki serait accueillie par n'importe quelle cohorte. Même les meilleurs guerriers bénéficieraient grandement de sa présence à leurs côtés, sans parler de ses excellents talents martiaux et de son esprit vif. Son avenir était donc tout tracé.

Si elle survivait à ce voyage, bien sûr...

C'était son travail de s'en assurer.
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La confiance d'Orum n'avait pas été vaine. En fin de compte, ils parvinrent à traverser l'intégralité de la zone explorée du Royaume des Rêves en vie, même si cela leur prit de nombreux mois.

Le voyage avait été épouvantable et imprégné de la puanteur du sang, mais Petite Ki et lui n'avaient pas eu à l'endurer sans répit. Ils allaient d'une Citadelle à l'autre, se déplaçant lentement vers le nord, et faisaient des pauses lorsqu'ils arrivaient dans un nouveau bastion humain.

Parfois, ils restaient simplement à la Citadelle, profitant de l'hospitalité des habitants, pansant leurs blessures et récupérant. Parfois, ils utilisaient les Passerelles pour retourner dans le monde réel, sortir de leur capsule de sommeil et laisser leur esprit et leur âme fatigués se reposer en profitant des riches services de l'ère moderne.

Ce faisant, Orum dut réévaluer son opinion sur le territoire humain occidental du Royaume des Rêves. Certes, il était bien moins animé et peuplé que les enclaves de l'est, mais il y avait tout de même beaucoup plus de gens qu'il ne l'aurait cru qui utilisaient les Citadelles isolées comme abris.

Avec le recul, c'était logique. Le nombre d'Éveillés dans le monde augmentait d'année en année, et il était déjà incomparable aux premiers jours du Sortilège du Cauchemar dont il se souvenait.

À l'époque, le Royaume des Rêves était étranger et effrayant, et rencontrer un seul humain ici ressemblait à une bénédiction. Mais aujourd'hui, des communautés entières comptant des centaines, voire des milliers d'Éveillés vivaient ici. Beaucoup de ces Éveillés n'avaient même pas besoin de se battre pour leur vie chaque jour, fournissant de précieux services aux guerriers ou travaillant à l'entretien et à l'amélioration des Citadelles — même à l'ouest.

Certaines Citadelles étaient petites et constamment assiégées par des abominations, mais d'autres ressemblaient à de petites villes, avec des garnisons solides et des seigneurs puissants qui menaient le peuple vers, sinon la prospérité, du moins la stabilité. La seule chose qui manquait était une figure comme Gardien — quelqu'un d'assez fort et d'assez influent pour unir les groupes disparates d'Éveillés en lutte et établir des liens entre leurs forteresses, permettant aux humains de coopérer et de se soutenir mutuellement.

Petite Ki absorbait la réalité de cette terre sauvage comme une éponge, observant la vie des Éveillés locaux avec ses yeux sérieux et sombres. Elle ne parlait pas beaucoup, mais plus ils avançaient vers le nord, plus son regard semblait animé d'une grande détermination.

Ils finirent par escalader les Plaines de Rive-Lune et arrivèrent en vue des montagnes où se dressait la Citadelle de sa mère.

Ce jour-là, Orum regarda le ciel et vit des flocons de cendres sombres tomber comme de la neige.

Il s'attarda un moment, puis soupira et regarda la jeune femme silencieuse à ses côtés.

Au cours des mois qu'ils avaient passés ensemble, Petite Ki était passée du statut de novice fraîchement Éveillée à celui de guerrière expérimentée. L'excellente base de techniques martiales que lui avait enseignée Ravenheart s'était épanouie, devenant une véritable compétence. Cette compétence avait été aiguisée par d'innombrables combats contre les Créatures du Cauchemar, et son caractère avait subi un changement subtil, lui donnant plus d'assurance.

Son noyau d'âme était également beaucoup plus puissant, renforcé par des centaines d'éclats d'âme. En outre, elle avait acquis de nombreuses Mémoires et n'était plus du tout l'Éveillée démunie qu'elle avait été après que son héritage ait été volé par des gens sans scrupules.

Cependant...

Orum ne lui avait pas enseigné la leçon la plus importante. Une leçon qu'il hésitait à enseigner à la fille de sa défunte amie et bienfaitrice, mais qu'il devait néanmoins lui enseigner.

La naïveté et l'innocence n'avaient pas leur place dans le Royaume des Rêves.

Il soupira.

"Petite Ki... nous atteindrons bientôt le Palais de Jade."

Elle acquiesça, puis sourit un peu.

Son sourire était un peu sombre, la cendre tourbillonnant autour de son visage pâle.

"Enfin."

Orum hésita un instant.

"...Que penses-tu qu'il se passera lorsque nous y arriverons ? Quand ces gens ont promis de renoncer à leurs prétentions sur la Citadelle de ta mère, ils n'étaient pas forcément sincères... tu le sais, n'est-ce pas ?"

La jeune femme le fixa en silence, comme si elle ne comprenait pas la question.

Il se pinça les lèvres.

"Tu es devenue très douée pour combattre les Créatures du Cauchemar, Petite Ki. Tu as bien réussi à survivre jusqu'à présent. Mais tu dois te rendre compte d'une chose importante... ici, dans le Royaume des Rêves, les abominations ne sont pas le seul danger. Les humains peuvent être tout aussi dangereux que les abominations, et tout aussi monstrueux. Comprends-tu ce que j'essaie de dire ?"

Orum avait mûri dans le chaos causé par la descente du Sortilège du Cauchemar, et il ne savait donc que trop bien à quel point les humains pouvaient être hideux et vils. Or, Petite Ki avait été élevée dans un monde où une relative stabilité avait déjà été établie — elle n'avait pas encore eu l'occasion de voir le côté hideux de l'humanité.

Ce qui était une bonne chose, en ce qui le concernait.

La jeune femme considéra sa question pendant un moment, puis pencha légèrement la tête, la confusion toujours visible dans ses yeux.

"Bien sûr, je comprends."

Elle s'attarda un instant, puis ajouta d'un ton détaché :

"Je suis aussi une humaine."

Orum soupira, fit un signe de tête et se dirigea vers l'ouest.

"C'est bien. Finissons-en avec ce terrible voyage, alors."

Ils traversèrent la Plaine de Rive-Lune et escaladèrent les montagnes, pour finalement arriver en vue d'un colossal pont de pierre. De l'autre côté, un magnifique palais qui semblait taillé dans l'obsidienne se dressait, enveloppé d'un nuage de cendres.

C'est ici que Ravenheart avait vécue, s'était battue et était morte.

Le paysage austère était solitaire et magnifique, tout comme elle l'était dans l'esprit d'Orum.

Il frissonna dans le froid et fit un pas en avant.

"Nous devrions traverser le pont aussi vite que possible."

Petite Ki lui emboîta le pas. Alors qu'ils posaient le pied sur le pont et le traversaient, luttant contre les vents puissants, elle dit soudain :

"Oncle Orie..."

Il lui jeta un coup d'œil.

La jeune femme resta silencieuse quelques instants, puis dit posément :

"Quoi qu'il arrive une fois que nous aurons atteint la Citadelle, n'interviens pas. Je dois m'en occuper moi-même. Promets-le moi."

Orum hésita, mais finit par acquiescer.

"D'accord. Je ne ferai rien."

Sauf si tu es en danger.

Elle regarda l'édifice lointain du sombre palais, une froide détermination brûlant dans ses yeux.

Soudain, Orum sentit un pressentiment glacial s'emparer de son cœur.

Il n'arrivait pas à l'expliquer, mais il était néanmoins tendu.
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Les habitants de la Citadelle remarquèrent de loin leur approche. Lorsque Orum et Petite Ki atteignirent les portes du palais, une petite foule s'était déjà rassemblée dans le grand hall, les regardant avec diverses émotions.

Il y avait très peu d'Éveillés ancrés ici, pas plus d'une trentaine. Certains avaient l'air surpris, d'autres étaient tendus. Ces derniers étaient probablement ceux qui avaient reconnu Petite Ki, et qui savaient qu'ils avaient péché contre cette jeune femme.

Les deux poupées d'argile abîmées qui la suivaient attirèrent également quelques regards. Orum resta en retrait, laissant de l'espace à Petite Ki. Elle s'avança d'un pas assuré, la main sur la garde d'une épée qui reposait dans un fourreau de fortune à sa ceinture.

L'un des Éveillés fit également quelques pas en avant, lui faisant face avec un sourire. C'était un homme un peu plus jeune qu'Orum, avec de beaux traits et de longs cheveux blonds.

La chaleur de sa voix amicale n'était pas sincère :

"Petite Ki ! Ou devrais-je dire Éveillée Song ? Bienvenue au Palais de Jade... nous avons tous été heureux d'apprendre que tu avais survécu au solstice d'hiver sans encombre. Cela me fait chaud au cœur, vraiment, de savoir que tu te portes bien... cela dit, je suis surpris de te voir ici. Le Sortilège ne t'a-t-il pas envoyé à Porte-Rivière ? Comment se fait-il que tu n'y sois pas ?"

La jeune femme resta silencieuse un moment, l'étudiant lui et les autres Éveillés rassemblés dans le hall obscur. Son expression était froide, et ses yeux étaient à nouveau empreints d'une sombre tristesse... non, pas même une once de tristesse.

Ils étaient simplement empreints de noirceur, dépourvus de toute chaleur humaine.

Petite Ki regarda l'homme blond et dit calmement :

"Où d'autre pourrais-je être ? C'est ma Citadelle. Je suis venue réclamer ce qui m'appartient."

L'homme hésita, son sourire devenant un peu froid.

"...Allons, ma fille. Tu n'as certainement pas pris au sérieux ce que j'ai dit la dernière fois que nous nous sommes rencontrés ? Je n'ai fait que me montrer poli, car nous étions tous reconnaissants envers ta mère. Tu es une adulte maintenant, tu devrais donc être mieux informée. Toi et ton ami êtes les bienvenus ici... dans notre Citadelle. Mais quelqu'un d'aussi jeune et inexpérimenté que toi n'est pas digne de la diriger. Tu ne crois pas ?"

Petite Ki le fixa en silence et ignora sa question.

Au lieu de cela, elle posa soudain la sienne :

"Où étiez-vous quand ma mère est morte ?"

L'homme cligna des yeux.

"Quoi ?"

Elle parcourut le hall du regard, transperçant chaque Éveillé d'un regard froid, et répéta sa question.

"Où étiez-vous quand ma mère est morte ? Vous tous. Elle vous avait accueillis ici. Elle vous avait nourris et protégés. Et pourtant, alors qu'elle se battait contre cette chose, qu'elle saignait, qu'elle était mourante... où étiez-vous ?"

Certains Éveillés détournèrent les yeux, d'autres croisèrent son regard avec colère.

La jeune femme grogna.

"Vous êtes tous complices. Vous êtes tous ses meurtriers. Et pourtant, vous avez l'audace de prétendre que cette Citadelle est la vôtre. Que je suis trop faible pour la diriger. Vous... vous, les lâches, vous me traitez de faible ?"

Le sourire du blond disparut, remplacé par une expression sombre. Ses yeux étaient soudain pleins de malice, ce qui fit se crisper Orum.

"Écoute, fillette... C'est la première fois et la dernière fois que je pardonne ton impolitesse. Je suis quelqu'un de magnanime, après tout, et mon peuple l'est aussi. Compte tenu de ce que nous devons à ta mère, nous sommes prêts à oublier ce malentendu. Elle aussi était une personne bienveillante et généreuse... alors, tu vas donc faire preuve de la même grâce et nous pardonner, comme elle l'aurait fait. Garder de la rancœur dans ton cœur ne sera pas bon pour toi."

Il y avait une menace subtile dans cette dernière phrase.

Petite Ki le regarda un instant, puis secoua lentement la tête.

"...Les dieux peuvent pardonner. Mais pas moi."

Il fronça les sourcils.

"Quoi ?"

Petite Ki ferma les yeux un instant.

"Mais les dieux sont morts. Et ma gentille mère est morte, elle aussi."

Le froncement de sourcils de l'homme s'accentua...

Mais avant qu'il ne puisse dire quoi que ce soit, la main de la jeune femme bougea et son épée lui transperça le cou.

Ses yeux s'écarquillèrent et un torrent de sang s'écoula de sa bouche.

Debout près de la porte du palais, Orum tressaillit, choqué.

Petite Ki, quant à elle, secoua le cadavre de l'homme blond pour en retirer son épée et s'avança d'un pas. Son expression ne changea pas, comme si elle ne venait pas de tuer un être humain.

Les autres Éveillés réagirent quelques secondes trop tard. Certains reculèrent, d'autres saisirent leurs armes ou commencèrent à invoquer des Mémoires.

La jeune femme à l'épée ensanglantée ne dit plus rien et s'élança dans un silence inquiétant. Ses deux marionnettes se déplacèrent à leur tour.

Orum resta figé près du mur, observant le combat avec horreur. Il savait déjà à quel point Petite Ki était douée, et à quel point son Aspect était étrange... mais il n'avait jamais vu sa Capacité utilisée contre d'autres humains.

Ce n'est que lorsqu'il vit l'Éveillé hurler et tenter d'endiguer le sang de blessures qui semblaient peu profondes, tombant au sol dans d'atroces souffrances, qu'il réalisa à quel point le pouvoir de la jeune femme était vraiment terrifiant et morbide.

Et à quel point elle était impitoyable.

Prendre des vies, donner la mort.

Il y avait près de trente Éveillés dans le Palais de Jade, mais ils ne faisaient pas le poids face à l'une des étudiantes les plus talentueuses de l'Académie. S'ils étaient forts, ils n'auraient pas fui ou ne se seraient pas cachés lorsque Ravenheart fit face à son dernier ennemi... pourtant, ils auraient pu facilement submerger Petite Ki par leur seul nombre.

S'ils avaient été assez courageux et déterminés.

Mais ce n'était pas le cas, et elle ne leur laissa pas le temps de maîtriser leur peur.

Non... en fait, elle les terrorisa et les intimida délibérément, tuant les premiers de la manière la plus horrible et la plus cruelle qui soit.

Ensuite, ce fut un véritable massacre.

Les marionnettes d'argile finirent par tomber, leurs corps brisés et déchiquetés, mais la jeune femme était implacable.

Tandis qu'Orum restait immobile, elle tua méthodiquement la plupart des Éveillés présents dans le hall. Certains tentèrent de s'échapper, mais elle les traqua sans relâche. Personne n'était épargné. Son châtiment était cruel, minutieux et sans pitié.

Quelque temps plus tard, le sombre hall du Palais de Jade fut le théâtre d'un massacre morbide. Des dizaines de corps mutilés jonchaient le sol, et un lac de sang s'y accumulait, scintillant froidement à la lumière de torches rudimentaires.

Petite Ki se tenait au centre de ce lac cramoisi, respirant bruyamment. Elle était elle-même trempée de sang de la tête aux pieds — une partie de ce sang était le sien, mais la plus grande partie ne l'était pas.

Et pourtant...

Son expression était toujours calme et indifférente, comme si ce qu'elle avait fait n'avait rien d'exceptionnel.

Comme si ce qu'elle avait fait était naturel.

Ce n'était pas le massacre, mais l'absence de choc, de traumatisme et de remords qui donnait à Orum l'impression d'avoir le cœur serré et envahi par la terreur.

Voilà ce qu'ils étaient...

Les enfants de la nouvelle ère.

Ceux qui sont nés dans le monde du Sortilège du Cauchemar.

Fronçant les sourcils, Orum bougea enfin et marcha lentement vers Petite Ki... vers Ki Song.

En s'approchant, il le regarda et lui sourit.

"Oncle Orie... J'en ai fini ici. Nous pouvons maintenant nous occuper de la Passerelle."

Elle ne sembla même pas remarquer à quel point il était perturbé, et n'avait pas supposé qu'il le serait.

Orum étudia les cadavres ensanglantés en silence.

Il finit par lui faire face et lui demanda, la voix un peu tremblante :

"C'est... c'est... tu penses que c'est ce que ta mère aurait voulu ?"

La jeune femme le regarda étrangement.

Elle fronça un peu les sourcils, comme troublée par sa question une fois de plus.

Elle secoua ensuite la tête.

"Non, bien sûr que non. Ma mère était une personne très gentille."

Avant qu'il ne puisse dire quoi que ce soit, Ki Song soupira et ajouta, sa voix étant un étrange mélange de chagrin, de nostalgie et de ressentiment :

"C'est pour cela qu'elle est morte."

Elle regarda les personnes qu'elle avait tuées, donna un coup de pied à l'un des cadavres et regarda Orum avec une indifférence calme.

"C'est ce que tu nous as appris, Oncle Orie. Le monde est impitoyable et le Sortilège n'aura aucune pitié pour nous. Il n'y a pas de place pour la gentillesse dans ce monde."

Il frissonna légèrement en entendant ses propres mots sortir de sa bouche ensanglantée, prononcés si facilement et avec tant d'assurance. Comme s'il s'agissait d'une vérité banale.

Ce n'est pas... ce que je voulais dire...

Mais au lieu de dire cela, Orum grimaça et se couvrit le visage d'une paume pendant un moment.

Il finit par soupirer.

"Tu as quand même fait une erreur, Ki Song. Qu'ils aient mérité de mourir ou non, tu avais besoin d'eux. Une seule personne ne peut pas défendre une Citadelle... tu aurais dû exécuter les chefs et mettre les autres à genoux. Tu as besoin de guerriers pour te servir ! Sinon, la première nuée de Créatures du Cauchemar fera du Palais de Jade son nid."

La jeune femme regarda autour d'elle, avant d'esquisser un sourire radieux.

"À ce propos... J'ai pensé à mon Aspect ces derniers temps, Oncle Orie. Ces marionnettes d'argile que nous avons fabriquées, je pense qu'elles n'étaient pas la bonne solution depuis le début."

Orum fronça les sourcils, ne comprenant pas ce qu'elle voulait dire.

...Il resta confus jusqu'au moment où le premier des cadavres bougea subitement, puis se releva lentement.

Ki Song se frotta le menton, et hocha la tête en signe de satisfaction.

"Oui. Ça marche à merveille."


  
    

Chapitre 1942 – Maître Orum


Traducteur/Checker: Gray

Le dernier souvenir de Maître Orum que Cassie montra à Sunny se déroula plusieurs années plus tard. À cette époque, le Palais de Jade — désormais connu sous le nom de Ravenheart — jouissait déjà d'une réputation florissante, attirant des milliers d'humains venus des confins orientaux du Royaume des Rêves.

Ki Song était elle-même devenue une Éveillée de renom, sa notoriété n'ayant d'égale que celle des trois brillantes étoiles de sa génération — Sourire du Ciel, Épée Brisée et Anvil de Valor. Son influence et son autorité s'étendaient jusqu'à l'estuaire de la Rivière des Larmes, où vivait encore une Terreur Corrompue qui bloquait l'accès à Stormsea.

Les grandes familles de la Première Génération étaient dorénavant appelées les Clans d'Héritier. Valor, Flamme Immortelle et la toute nouvelle Maison de la Nuit étaient à l'apogée de leur puissance et étaient considérés comme les meilleurs parmi leurs pairs. Personne ne les appelait encore les Grands Clans, mais l'idée que certaines familles éminentes se distinguaient des autres était déjà évidente.

Le Clan Song était relativement petit et modeste par rapport à ces titans.

Les relations entre Orum et Ki Song s'étaient toutefois distendues au fil des ans. Après l'avoir aidée à s'installer dans le Palais de Jade récemment repris, il fit le long voyage inverse pour rentrer chez lui, où sa propre Citadelle l'attendait. Ils se voyaient de temps à autre dans le monde réel, mais pas trop souvent.

C'était en partie parce qu'ils étaient tous deux terriblement occupés par leurs propres affaires, et en partie parce qu'Orum ne se sentait plus tout à fait à l'aise en présence de Petite Ki. Cet étrange malaise le rendait à la fois honteux et inquiet, mais il ne pouvait rien faire pour y remédier.

Cette jeune femme... lui faisait un peu peur.

Bien des choses s'étaient produites depuis le jour où elle avait massacré les gens que sa mère avait défendus jusqu'à la mort. De nouvelles régions du Royaume des Rêves furent explorées et conquises. Le nombre d'Éveillés continuait de croître de façon exponentielle. Orum finit par défier le Second Cauchemar et devint un Maître, recevant en récompense sa Relique d'Héritage.

Sa nièce atteignit l'âge de seize ans et devint porteuse du Sortilège du Cauchemar.

C'est pourquoi il était de retour à l'Académie des Éveillés, se préparant à continuer à l'éduquer de manière officielle.

Le premier groupe de Dormeurs n'étant pas encore arrivé, il n'avait pas grand-chose à faire. Orum vérifia l'équipement du dojo, puis visita le complexe médical, et se rendit finalement à la cafétéria pour prendre un déjeuner matinal.

Ses pas ralentirent dès qu'il entra dans la cafétéria.

C'était parce que quelqu'un de familier était assis à l'une des tables de ce réfectoire presque vide.

Petite Ki n'avait plus la même allure. Elle était encore jeune, mais l'adolescente dont il se souvenait avait disparu, remplacée par une jeune femme mûre. Elle devait avoir... vingt-quatre, vingt-cinq ans maintenant ? Sa maladresse morose avait été remplacée par une grâce confiante, et il était impossible d'ignorer sa beauté ravissante.

Orum hésita un instant, puis afficha un sourire et se dirigea vers elle.

"Éveillée Song. C'est un plaisir de te voir, jeune fille... comment vas-tu ?"

Son propre sourire charmant semblait tout à fait sincère.

"Maître Orum ! Je ne m'attendais pas à te rencontrer ici. Je vais bien, merci... et toi ?"

Il soupira.

"Ma nièce vient de conquérir son Premier Cauchemar, je suis donc de retour à l'Académie pour l'aider à se préparer au solstice d'hiver. Mais qu'est-ce qui t'amène ici ? As-tu l'intention de donner un cours ou de consulter l'un des spécialistes ?"

Ki Song se pencha un peu en arrière, jeta un coup d'œil aux chaises vides qui entouraient sa table, et fit écho à son soupir.

"Non. Je rencontre quelques collègues pour discuter d'une affaire importante. Nous avons choisi l'Académie pour nous remémorer quelques souvenirs. Malheureusement, ils semblent être un peu en retard... mais on peut dire que leur temps est plus précieux que le mien."

Il y avait un léger soupçon de mécontentement dans sa voix.

Orum resta silencieux un moment, puis sourit.

"Eh bien, je les gronderai si tu veux. Mais pour l'instant, je vais te laisser et aller manger quelque chose... nous devrions rattraper le temps perdu à la fin de ta réunion. J'ai vraiment envie de savoir comment se porte ta Citadelle."

La politesse superficielle de leur conversation le peinait profondément. Mais en même temps, il se sentait un peu soulagé d'avoir une porte de sortie.

Orum s'excusa et alla s'asseoir à quelques tables de là.

Le temps que son repas arrive, deux nouveaux visages apparurent dans la cafétéria.

C'était une auguste réunion.

Sourire du Ciel et Épée Brisée — ses anciens élèves — arrivèrent les premiers. Ces deux-là étaient liés par la hanche depuis leur passage à l'Académie, mais étaient désormais officiellement mariés.

Ils formaient un beau couple.

Épée Brisée prit la parole en premier, sa voix calme était trop forte et confiante pour être ignorée :

"Éveillée Song. Pardonne-nous d'être en retard."

Sourire du Ciel sourit et atterrit sur une chaise à côté de Ki Song, saisissant son épaule de manière amicale.

"Song ! Je ne t'ai pas vu depuis longtemps... depuis le mariage, je crois ? Quoi, tu n'as pas aimé le gâteau ? Impossible... maman l'a fait elle-même..."

Peu de temps après, deux autres personnes arrivèrent.

L'une était Anvil de Valor, toujours aussi calme et sérieux, tandis que l'autre... l'autre était un jeune inconnu avec un sourire agréable sur les lèvres. Orum l'aurait pris pour l'un des Dormeurs qui devaient arriver à l'Académie dans les prochains jours, si ce n'était que l'adolescent était manifestement déjà un Éveillé.

Tous deux prirent place en face d'Épée Brisée et de Sourire du Ciel, Anvil saluant tout le monde de quelques mots.

Les cinq Éveillés restèrent silencieux pendant quelques instants, puis Épée Brisée frappa soudainement Anvil à l'épaule et lui adressa un sourire radieux.

"Alors, comment ça se passe ? Avec ta charmante femme, je veux dire ! Mon Dieu, je n'arrive toujours pas à croire que tu nous aies devancés pour le mariage... tu ne perds pas de temps, n'est-ce pas Vale ?"

Anvil lui jeta un regard froid sur son épaule, puis se racla la gorge.

"Eh bien... Oui. Quoi qu'il en soit... nous devrions discuter des préparatifs, non ? Vous savez que j'ai invité l'Éveillée Song à se joindre à nous. Naturellement, elle n'a pas besoin d'être présentée — nous connaissons tous l'excellence de Ki. Mais ce jeune homme..."

Il regarda le jeune homme souriant, s'attarda un instant, puis ajouta calmement :

"Voici Asterion. Nous nous sommes rencontrés à Bastion, et je pense qu'il nous sera d'une grande aide lorsque nous affronterons le Second Cauchemar..."



Le souvenir d'Orum s'arrêta là. Il s'éloigna pour éviter d'écouter la conversation, sans savoir qu'il assistait à la naissance de la légendaire cohorte qui allait ébranler les fondations du monde.

Après cela, Sunny se retrouva de nouveau dans la cellule humide, regardant les beaux yeux bleus de Cassie à travers ceux d'Orum. Derrière elle, la silhouette d'acier du Roi des Épées trônait, à la fois familière et méconnaissable.

Les traits du jeune homme qu'Orum avait autrefois enseigné étaient encore reconnaissables sur le visage sombre du Souverain, mais à peine. Le regard d'Anvil était infiniment plus lourd qu'il ne l'avait été, et il n'y avait plus aucune trace d'émotions humaines.

Seulement la froide indifférence de l'acier aiguisé.

Cassie s'attarda un moment, se sentant fatiguée et vidée de son essence. Il y avait d'autres espions qu'elle devait interroger...

Elle soupira, puis se releva. Elle recula d'un pas et fit face à Anvil.

"...J'ai appris ce que vous avez demandé, Votre Majesté."

Cassie s'attarda un instant avant d'ajouter :

"Pour ce que ça vaut, la famille de Maître Orum ne semble pas être au courant de ses actions. Sainte Helie... sa loyauté n'a pas été compromise."

Anvil lui fit un signe de tête sec et se rapprocha d'Orum, le regardant avec une expression froide.

Lorsqu'il prit la parole, cependant, un soupçon d'émotion se glissa enfin dans sa voix habituellement égale :

"...Cela en valait-il la peine, professeur ? Trahir les vôtres pour cette femme ? Je me demande ce qu'elle vous a offert pour que vous changiez de camp."

Orum leva les yeux vers lui et lui sourit sombrement, aucun signe de peur ou de regret n'apparaissant sur son visage usé par le temps.

Après quelques instants de silence, il reprit lentement :

"Cela en valait-il la peine ? Oui... Sans doute. Au moins, j'ai réussi à rembourser ma dette."

Anvil prit une grande inspiration et détourna le regard.

"Vous êtes un imbécile. C'est un monstre, vous ne le savez pas ? Pour elle, la vie des gens n'a que peu de valeur. Elle régnera volontiers sur les vivants, mais si ce n'est pas possible... elle régnera aussi sur les morts. Souhaitez-vous vraiment laisser votre famille dans un monde qu'elle créerait ?"

Orum le regarda un moment, puis grogna, ses yeux devenant froids de mépris.

"Un monstre ? Vous êtes tous des monstres. Mais elle... nous voit comme des personnes, au moins. Pour toi, nous ne sommes que des outils à étudier, à utiliser et à reforger. Nous ne sommes que tes épées. Dis ce que tu veux de cette fille, mais Petite Ki... elle n'a jamais traité les gens comme des objets. Regarde ses filles. Elle a fait ce qu'il fallait pour elles."

Il regarda Anvil avec pitié et sourit.

Son sourire était pâle et triste, mais il y avait aussi une pointe de fierté défiante dans ses yeux fatigués.

"...Qu'as-tu fait ? Quel genre de monde sans cœur vas-tu créer ?"

Anvil fixait le vieil homme de haut, sans rien dire.

Le silence se prolongea quelques instants, puis...

Quelque chose bougea.

Cassie ressentit une douleur fulgurante et tressaillit, sa main se levant brusquement pour saisir son cou.

Au même moment, sa vision se mit à tournoyer.

Pendant un instant, elle vit le toit de pierre de la cellule, suivi d'un mur humide, puis du sol. Enfin, elle vit un corps tomber, entouré d'un cliquetis de chaînes.

Cassie redevint à nouveau aveugle.

Elle se tenait immobile près du Roi des Épées, tandis que Maître Orum... le corps décapité de Maître Orum gisait à ses pieds.

Il était mort.

L'odeur nauséabonde du sang assaillit les narines de Cassie, qui retint son souffle.

Elle leva ensuite les mains et cacha ses yeux derrière son bandeau bleu.

Non loin de là, Anvil poussa un lourd soupir.

Il resta silencieux pendant une douzaine de secondes, puis se tourna vers elle, retrouvant son calme sans émotion.

Sa voix était calme :

"Dame Cassia... il y a d'autres prisonniers qui attendent d'être interrogés. Si vous le voulez bien."

Elle s'attarda un instant, avant d'incliner respectueusement la tête.

"...Oui, mon roi."


  
    

Chapitre 1943 – Reine Raven


Traducteur/Checker: Gray

Cassie mit un terme à sa Transformation, ce qui libéra Sunny du torrent de souvenirs étrangers qui l'assaillaient.

Il expira lentement et détourna le regard, fixant le lointain d'un air absent.

Être témoin de souvenirs humains n'était pas du tout comme lire un livre ou regarder un enregistrement — ils étaient souvent vagues et décousus, parfois flétris et superficiels, parfois frais et intensément vivants. Il était difficile de leur donner un sens, et encore plus de comprendre leurs moindres nuances.

Sunny était encore sous le choc d'avoir reçu une telle quantité d'informations en si peu de temps.

De surcroît... il était encore sous le choc d'avoir assisté à la vie de Maître Orum.

C'était vraiment étrange. Le vieil homme était un parfait inconnu pour lui, et pourtant, Sunny se sentait si proche de lui. Comment pouvait-il en être autrement, après avoir vécu ce que Cassie avait glané ?

C'est à cause de cette proximité non méritée que Sunny se sentit ébranlé par la mort d'Orum des mains du Roi des Épées.

Comme s'il avait perdu un vieil ami.

Il soupira et baissa les yeux, considérant la longue vie et la mort amère de Maître Orum.

C'était injuste qu'un membre de la Première Génération meure de façon aussi peu glorieuse, à l'abri des regards, dans une petite cellule de pierre... par la main d'un autre humain. Le vieil homme avait été témoin de tant de choses, s'était battu si durement et avait survécu à tant d'épreuves terribles. Il avait vécu les jours les plus sombres de l'humanité et avait vu un nouveau monde se construire sur les ruines de l'ancien.

Et pourtant, sa vie bien remplie s'était terminée de façon si tragique.

Ah.

Au moins, dans ces derniers instants, il était en paix. Il mourut fidèle à ses principes, enfin rassuré d'avoir remboursé sa dette à son amie disparue.

Cela n'apaisait pas vraiment l'amertume que Sunny ressentait... mais c'était au moins quelque chose.

Orum s'était profondément attaché à Ravenheart et à sa fille, après tout.

Ki Song.

Sunny se demanda si la Reine des Vers se souciait également du vieil homme. Sa mort l'attristerait-elle, comme elle l'avait fait pour lui ? Ou bien la petite fille timide qu'Orum avait rencontrée une fois, il y a longtemps, avait-elle complètement disparu ?

Remplacée par un être Suprême dont le cœur et l'esprit étaient plus proches de ceux d'une divinité que de ceux d'un humain, et donc dépourvu d'humanité...

Sunny ne le savait pas.

Ses pensées dérivèrent vers Ki Song.

Cassie ne s'était pas trompée — ils avaient beaucoup appris sur les Souverains, et sur Ki Song en particulier, grâce aux souvenirs de Maître Orum.

Ses racines, ses cicatrices... les détails de son Aspect, les expériences formatrices qui avaient fait d'elle ce qu'elle était aujourd'hui. Bien sûr, Sunny ignorait beaucoup de choses sur la Reine Song, car Orum n'avait pas eu accès à de vastes pans de sa vie. Mais il en savait assez pour en déduire beaucoup de choses.

En fait, il y avait presque trop de choses à étudier pour lui.

Il ne savait même pas par où commencer.

D'abord... son caractère.

La Reine Song était sans aucun doute un être totalement différent de la personne que Petite Ki avait été. Le temps transformait les gens, tout comme les événements marquants... et elle en avait vécu beaucoup. Plus que la plupart des gens.

Si même le monde avait été fondamentalement modifié par les événements que Ki Song avait vécus et réalisés, comment aurait-elle pu rester la même ? Et c'était sans compter les changements inévitables qu'entraînait le fait de suivre le Chemin de l'Ascension.

Sunny et Cassie étaient tous deux des exemples de la transformation profonde que subissaient les gens lorsqu'ils atteignaient des Rangs plus élevés. Leur façon de vivre, de penser et de percevoir le monde était bien différente de celle des humains ordinaires. Ki Song, quant à elle, avait parcouru le Chemin de l'Ascension bien plus loin qu'eux... que n'importe quel humain du monde réel, à l'exception des deux autres Souverains.

...Or, certaines choses chez une personne ne changeaient jamais.

Si tu connais l'ennemi et que tu te connais toi-même, tu n'as pas à craindre le résultat de cent batailles.

N'était-ce pas ce que Nephis lui avait dit un jour, dans les profondeurs du Troisième Cauchemar ?

Sunny n'irait pas jusqu'à dire qu'il connaissait Ki Song maintenant, mais il la connaissait un peu.

Elle était née l'année de la descente du Sortilège du Cauchemar. Sa mère était une guerrière Éveillée bienveillante, mais solitaire. Ravenheart passait le plus clair de son temps dans le Royaume des Rêves, et Ki Song avait dû se sentir bien seule en grandissant près de sa capsule de sommeil qui ronronnait doucement.

Et pourtant, elle avait aimé sa mère d'un amour féroce. Elle avait aussi été fière d'elle, car sa mère était l'une des plus puissantes Éveillées du monde... mais pas la plus puissante.

Il n'échappa pas à Sunny que la jeune Ki Song s'était sentie négligée en compagnie de véritables aristocrates comme Anvil et Sourire du Ciel. Ce devait être une position délicate pour un enfant — venir d'une famille assez importante pour être incluse dans les rassemblements des Clans d'Héritier naissants, mais pas assez importante pour obtenir beaucoup de respect ou d'attention de la part de ces derniers.

Surtout si l'on considère son talent, qui n'avait rien à envier à ceux qu'on considérait comme meilleurs qu'elle.

Sans oublier la mort tragique de Ravenheart et le châtiment impitoyable que la jeune Ki Song avait infligé à ceux qui étaient restés sans rien faire pendant que sa mère se mourait.

C'était drôle... Orum avait été terrifié par son mépris total pour le caractère sacré de la vie humaine et par sa cruelle impitoyabilité, mais Sunny n'y voyait rien de mal. Bien sûr, Ki Song n'avait pas seulement tué les personnes directement responsables du vol de son héritage, mais aussi tous les passants qui n'avaient pas aidé Ravenheart...

Cela dit, Sunny était loin d'être certain qu'il aurait été plus clément si la lâcheté de quelqu'un avait contribué à la mort de Rain. En fait, il aurait probablement été beaucoup plus impitoyable.

Cela prouvait bien que les nouvelles générations étaient différentes de celles nées avant le Sortilège du Cauchemar... pour le meilleur et pour le pire.

Quoi qu'il en soit, même si les souvenirs d'Orum ne montraient pas ce qui s'était passé après le massacre du Palais de Jade, Sunny en savait déjà beaucoup, et pouvait déduire le reste.

En l'espace de quelques années, Ki Song avait élevé le statut de sa Citadelle au rang de l'un des bastions humains les plus peuplés de l'Ouest. Elle étendit peu à peu sa sphère d'influence, ouvrant des voies dans le Royaume des Rêves pour relier plusieurs Citadelles entre elles, et devint la pierre angulaire des forces humaines, tout comme Gardien de Valor et Bastion l'étaient à l'Est.

À un moment donné, elle rejoignit la cohorte d'Épée Brisée et défia le Second Cauchemar, devenant un Maître et gagnant une grande renommée. Ki Song vainquit ensuite la Terreur Corrompue qui régnait sur l'estuaire de la Rivière des Larmes, ouvrant ainsi la voie vers Stormsea et renforçant les liens entre l'Ouest et l'Est.

Cela permit à tous les Éveillés de s'enraciner dans le sol inhospitalier du Royaume des Rêves.

Tandis qu'Anvil menait la guerre contre la Forêt Noire et dirigeait la conquête humaine de nouveaux territoires au nord, elle s'employait à développer le bassin de la Rivière des Larmes et à y renforcer la position humaine. C'est ce qui permit au Clan Song de se hisser au sommet de la gloire.

...Et au cours de ces années, elle avait également trouvé et revendiqué la lignée divine du Dieu Bête.


  
    

Chapitre 1944 – Les Empreintes de la Guerre


Traducteur/Checker: Gray

Sunny ne manqua pas de remarquer que ni Ravenheart ni sa fille n'avaient semblé posséder la lignée dans les premières années de l'ère du Sortilège du Cauchemar. À l'Académie, Orum avait remarqué que Sourire du Ciel et Anvil faisaient preuve de prouesses physiques et d'une force inexplicables... ce qui n'était pas le cas de Ki Song.

En effet, Flamme Immortelle avait déjà revendiqué la Mémoire de Lignée du Dieu du Soleil, tandis que Gardien de Valor avait de son côté trouvé la Mémoire de Lignée du Dieu de la Guerre. Quant à Noctambule, il avait probablement mis la main sur la Mémoire de Lignée du Dieu de la Tempête.

Sunny ne savait pas comment Ki Song avait obtenu sa propre Mémoire de Lignée, ni où, mais elle n'avait certainement pas hérité d'une lignée divine, comme Sourire du Ciel et Anvil. Au contraire, elle l'avait trouvée après l'Éveil, tout comme leurs parents.

Elle suivit ensuite Épée Brisée dans le Troisième Cauchemar et atteignit la Sainteté. À ce moment-là, le Clan Song était déjà considéré comme l'un des Grands Clans.

Et enfin... après la disparition de Sourire du Ciel et d'Épée Brisée... la Reine Raven naîtrait dans le creuset du Quatrième Cauchemar, consolidant ainsi son pouvoir sur le monde.

C'était admirable, vraiment. Sunny ne pouvait s'empêcher d'être émerveillé par ce que cette femme avait accompli. Il aurait applaudi Ki Song... s'il n'avait pas prévu de la tuer, et s'il ne risquait pas d'être tué par elle en premier.

Sunny aurait même préféré que son adversaire soit moins remarquable.

Il se frotta le visage et soupira.

Sunny se sentait un peu en conflit maintenant que l'ennemi auquel il pensait tant avait un visage dans son esprit. Ki Song et Anvil — même s'il était précieux d'avoir vu d'où ils venaient, c'était plus difficile de les haïr après les avoir observés en tant qu'enfants et jeunes inexpérimentés.

Mais en même temps, cela ne faisait qu'accroître son ressentiment à leur égard. Parce qu'il avait vu le monde au temps de leur jeunesse, avec toutes ses innombrables possibilités... et qu'il savait ce qu'ils en avaient fait, en fin de compte.

Quoi qu'il en soit...

En sachant ce qu'il savait présentement sur Ki Song, il avait l'impression de pouvoir comprendre un peu mieux ses actions pendant la guerre, et peut-être même de pouvoir prédire ce qu'elle ferait ensuite, dans une certaine mesure.

Sunny regarda Cassie.

"Son Défaut..."

Bien que Petite Ki ne l'ait jamais avoué à Orum, il y avait quelques indices. En observant les souvenirs du vieil homme et en sachant comment sa vie se déroulerait à l'avenir, il pouvait faire une supposition prudente.

Cassie s'adossa à sa chaise.

"C'est forcément lié à la famille, n'est-ce pas ?"

Sunny acquiesça.

"Oui."

À cette époque, Ki Song venait de perdre sa mère et avait affronté son Premier Cauchemar presque immédiatement après. C'est là qu'elle avait gagné son Aspect et son Défaut.

Son expression avait subtilement changé lorsqu'elle avait dit à Orum qu'elle n'avait plus de famille... comme si elle voulait dire qu'elle n'en aurait plus jamais.

Ki Song avait-elle adopté Seishan et d'autres orphelines parce qu'elle ne pouvait pas avoir d'enfants ?

Ce serait un Défaut amer à porter pour quelqu'un d'aussi solitaire, en effet.

Bien sûr, Sunny ne pouvait en être certain.

Il fronça les sourcils.

"Ce n'est... pas exactement ce que j'espérais. Si c'est bien son Défaut, il ne sera pas facile à exploiter."

Cassie soupira.

"Mais pas impossible."

Son expression devint sombre.

"Vous ne l'avez pas raté, n'est-ce pas ?"

Sunny secoua lentement la tête, sachant de quoi elle parlait.

Le détail le plus important des souvenirs d'Orum n'avait peut-être rien à voir avec Ki Song, en fait.

Il s'agissait plutôt d'Anvil.

Comme Ki Song avait été une enfant solitaire et qu'elle avait massacré tous ceux qui auraient pu la connaître, Sunny et Cassie n'avaient personne à qui s'adresser pour en savoir plus sur ses secrets les plus importants. Même ses filles ne savaient pas grand-chose de leur mère régalienne.

Mais c'était différent pour Anvil. Orum se souvenait que le plus jeune fils du fondateur du Clan Valor avait été confié aux camarades de son père peu après l'Éveil, pour être formé par eux et acquérir de l'expérience dans le Royaume des Rêves.

Ces personnes en savaient plus sur lui que n'importe qui d'autre. Ainsi, si Sunny et Cassie voulaient connaître les faiblesses du Roi des Épées, c'était à eux qu'il fallait s'adresser.

Sunny fixa Cassie avec une expression lourde.

"...Combien de membres de la cohorte de Gardien sont encore en vie ?"

Elle laissa échapper un lourd soupir.

"Beaucoup d'Éveillés importants de la Première Génération ont péri en essayant de conquérir le Troisième Cauchemar, comme vous le savez... y compris Gardien de Valor. C'est pourquoi ils sont si peu nombreux. Quant à sa cohorte, à ma connaissance, il n'en reste qu'un seul. Nous devons le retrouver."

Sunny s'attarda un instant.

"Vous n'êtes pas en train de suggérer que nous devrions kidnapper Saint Jest, n'est-ce pas ?"

Cassie haussa les sourcils.

"Pourquoi ? L'air aimable du vieil homme vous a-t-il trompé ?"

Sunny secoua lentement la tête.

"Pas vraiment."

Elle se pencha un peu en avant.

"Parfait. Parce qu'il est plus sinistre que vous ne pouvez l'imaginer, et probablement le tueur le plus prolifique de cette époque. Le pire dans tout ça, c'est que d'un côté, il y a les gens fidèles à Valor, et de l'autre, il y a Jest de Dagonet. Sa dévotion au Roi est absolue. Alors... qu'on le veuille ou non, il tournera tôt ou tard sa malice vers nous."

Sunny la regarda d'un air sombre.

"C'est peut-être vrai, mais c'est un Saint et l'une des personnes les plus proches d'Anvil. Je doute qu'il partage volontairement ce qu'il sait, alors comment voulez-vous que nous nous emparions de lui sans qu'Anvil s'en aperçoive ?"

Cassie grimaça, puis haussa les épaules.

"La guerre est chaotique. Il y aura une opportunité, j'en suis sûre."

Sa voix semblait déterminée, mais fatiguée. Avant même de montrer les souvenirs d'Orum à Sunny, elle était déjà épuisée, et sa fatigue n'avait fait qu'empirer.

Il ferma les yeux un instant.

La quantité de choses à penser était énorme. Il allait devoir ressasser tout ce qu'il avait appris, examiner chaque événement et chaque détail à la recherche d'indices qui lui auraient échappé. Il lui faudrait aussi contempler tout cela en profondeur.

Naturellement... Nephis devrait être également mise au courant.

Sunny regarda soudain Cassie.

"Ces souvenirs... les montrerez-vous à Nephis ?"

Elle acquiesça sans mot dire.

Un soupir s'échappa des lèvres de Sunny.

"...Bien."

Ces scènes n'étaient qu'une source d'information pour eux.

Mais pour Nephis, elles représentaient quelque chose de plus.

Elle avait perdu son père alors qu'elle n'était qu'une enfant, après tout. Quant à sa mère, Nephis ne l'avait jamais rencontrée. La seule image qu'elle avait de Sourire du Ciel était celle d'une coquille vide.

Les voir comme Sunny et Cassie les avaient vues dans les souvenirs d'Orum, jeunes et heureux, signifierait beaucoup pour Étoile Changeante... la dernière fille du Clan de la Flamme Immortelle.

Sunny soupira, se sentant un peu heureux pour Nephis.

Mais aussi un peu envieux d'elle.

Après tout, absolument personne au monde ne se souvenait de ses propres parents. La seule image qui lui restait d'eux était cachée dans sa propre mémoire, devenant de plus en plus floue avec les années.

Se levant de sa chaise, Sunny jeta un dernier regard à Cassie et se détourna.

"Reposez-vous bien, Cas. Et... bon travail. Nous avons en effet beaucoup appris aujourd'hui."

Quittant son bureau, il descendit les escaliers et sortit de la Tour d'Ivoire.

À l'extérieur, le camp de guerre de l'Armée de l'Épée bouillonnait d'activité.

La guerre faisait rage.

En fait...

Maintenant que les deux Domaines étaient descendus à Godgrave, la guerre était sur le point de s'intensifier.
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La nature de la guerre avait en effet changé après que les armées d'invasion de l'humanité eurent conquis deux des anciennes Citadelles de Godgrave.

L'autorité du Roi des Épées s'étendait désormais d'est en ouest, couvrant de vastes zones de la Plaine de la Clavicule jusqu'au Passage du Sternum. Anvil avait mené une bataille terrifiante contre les habitants des Creux après son arrivée dans les ruines fumantes de la Citadelle, et avait fini par dégager une zone de sécurité autour du lac.

Ce dernier devint peu profond et s'assécha en quelques jours, se transformant en un marais presque infranchissable.

L'Armée de l'Épée établit un camp secondaire au-dessus de la fissure la plus proche et posta une redoutable garnison pour garder la Passerelle dans les Creux. De là, ils commencèrent à explorer les voies d'accès aux deux Citadelles restantes, l'une située loin en contrebas, dans l'échine de la divinité morte, l'autre aux confins de la Mer de Cendres, sur l'un des fémurs titanesques du squelette.

Ni l'une ni l'autre n'étaient faciles à atteindre, et encore moins à conquérir. Le chemin vers l'Océan de l'Épine Dorsale était périlleux et difficile à parcourir, tandis que les eaux sombres en contrebas abritaient des horreurs indicibles. La Citadelle du fémur, au sud, était relativement plus facile à atteindre, surtout si l'on considère que le Temple Sans Nom, la forteresse du Seigneur des Ombres, se trouvait à l'extrême sud du Passage du Sternum.

Cependant, le territoire du Tyran Maudit, Condamnation, se trouvait entre les terres conquises par l'Armée de l'Épée et le Temple Sans Nom. D'autres Maudits habitaient dans les Creux, et même les Souverains n'osaient pas les provoquer à la légère.

La conquête du Roi des Épées était donc momentanément bloquée.

De l'autre côté de Godgrave, l'impact de l'Armée du Chant augmentait également.

Seishan et Chante-Mort avaient conquis la Citadelle située dans la partie ouest de la Plaine de la Clavicule, permettant enfin au Domaine du Chant de s'abattre sur Godgrave... ainsi que de permettre à la Reine des Vers d'y apparaître en personne.

L'arrivée de la Reine sauva les soldats du Chant des profondeurs du désespoir. Immédiatement après son apparition, elle tua un Démon Supérieur et éradiqua la ruée de Créatures du Cauchemar qui menaçaient d'engloutir le corps d'expédition pris au piège, sauvant ainsi les guerriers épuisés et ses deux filles.

Et Rain, qui s'était battu en première ligne avec la Septième Légion.

La pression exercée sur l'ensemble de l'Armée du Chant s'était considérablement réduite depuis qu'elle était soutenue par Ki Song et son Domaine. Leur position précaire à l'ouest de la Plaine de la Clavicule était devenue presque inattaquable, et les territoires qu'ils avaient conquis empiétaient lentement sur la frontière nord du Passage du Sternum.

Bien entendu, l'Armée du Chant visait également les deux Citadelles restantes. Ils n'avaient pratiquement aucun espoir d'atteindre la Citadelle du sud avant les forces de Valor en raison de la distance, mais celle située dans la colonne vertébrale de la divinité morte était encore à leur portée.

Sur le papier, Song semblait encore être le camp perdant. Après tout, ils ne contrôlaient qu'une seule Citadelle à Godgrave, coincée dans la partie ouest de la Plaine de la Clavicule.

L'Armée de l'Épée, quant à elle, en contrôlait trois ou deux et demie, si l'on considère la tiède loyauté du Seigneur des Ombres, sa vaste sphère d'influence éclipsant celle de Song et s'étendant de l'extrémité orientale de la clavicule de la divinité morte jusqu'à la limite méridionale du Passage du Sternum.

Cependant, au-delà du simple marquage sur la carte, la puissance des deux armées semblait plus ou moins égale.

Si l'Armée du Chant contrôlait beaucoup moins de territoire, elle possédait néanmoins beaucoup plus de Saints. De plus, le Prince Mordret assiégeait toujours le Domaine de son père depuis le sud. Sa marche vers le nord, qui semblait inévitable, avait été stoppée par les hauts murs de Bastion — pour l'instant — mais personne ne savait combien de temps la Princesse Morgan serait capable de contenir le pouvoir terrifiant de son traître de frère.

L'issue de la guerre était encore incertaine, et l'avenir du monde en équilibre fragile.

Ce qui était une bonne nouvelle pour Sunny et Nephis, qui comptaient sur les Souverains pour s'affaiblir l'un l'autre.

Les trois chefs du corps d'expédition de l'Armée de l'Épée s'étaient temporairement séparés.

Le Seigneur des Ombres fut renvoyé au Temple Sans Nom afin de le défendre et de préparer des raids sur les lignes de ravitaillement de l'Armée du Chant, comme il était censé le faire avant la chute de la Maison de la Nuit. Chevalier de l'Été fut laissé à la tête du petit camp de l'Armée de l'Épée dans le Passage du Sternum.

Nephis fut finalement renvoyée au camp principal afin de mobiliser les forces fraîches qui s'y trouvaient et de veiller à l'expansion du territoire du Domaine de l'Épée.

C'est à ce moment-là que Sunny apprit un fait particulier sur les Domaines — quelque chose qu'il ignorait auparavant.

Dans son esprit, le territoire d'un Domaine avait toujours été strictement dicté par le pouvoir de son dirigeant et l'emplacement des Citadelles fidèles. Sunny avait généralement imaginé l'influence d'un Souverain semblable à son propre sens de l'ombre comme une sphère informe qui s'étendait sur une certaine distance, centrée autour de sa source.

Seulement, dans le cas des Domaines Suprêmes soutenus par le Sortilège du Cauchemar, leur source était les Souverains eux-mêmes, tandis que chaque Citadelle leur appartenant servait de relais puissant qui augmentait la portée de leur autorité.

Mais la réalité était plus nuancée que cela.

Non seulement les Citadelles canalisaient le pouvoir des Souverains, mais chacun de leurs sujets ancrés dans ces Citadelles était également un vaisseau de leurs Domaines. C'était du moins ce que Sunny avait déduit en observant les mouvements des deux armées.

Peut-être le processus était-il plus complexe, mais la vérité restait la même — plus les soldats gagnaient du terrain, brûlant la jungle écarlate et établissant des forteresses à la surface de l'os ancien, plus la portée des Domaines s'étendait. L'augmentation était minime par rapport à l'avantage d'avoir une Citadelle à proximité, mais elle était tout de même significative.

À présent, les ordres précédents d'Anvil et de Ki Song prenaient tout leur sens aux yeux de Sunny.

La conquête laborieuse du territoire entre le camp de guerre principal et la fissure menant au Château-Jardin n'avait pas pour seul but d'aider l'armée à se retrancher dans Godgrave et de fournir un soutien fiable aux combattants de première ligne — il s'agissait également d'aider le Domaine de l'Épée à s'étendre, sans interruption, du nord-est au centre du Passage du Sternum dès que la Citadelle aurait été conquise.

Maintenant que c'est chose faite...

Les deux armées continuèrent à repousser la jungle écarlate et à s'approprier de plus en plus de terres.

Le Domaine du Chant s'étendait vers le sud, en direction du Domaine de l'Épée. Le Domaine de l'Épée s'étendait vers le nord, en direction du Domaine du Chant.

Cela signifiait que les deux armées allaient bientôt s'affronter.

L'infestation écarlate ne serait plus leur seul ennemi à Godgrave pour très longtemps.

...Il restait encore quelques jours avant que cela n'arrive.

Et Sunny était bien décidé à utiliser ces quelques jours à bon escient. Il espérait notamment explorer à fond les avantages inattendus qu'il avait obtenus lors de la bataille contre Revel, en poussant sa maîtrise du tissage à un niveau supérieur.
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Bien que la bataille dans les Creux ait porté un coup dur à l'Armée de l'Épée, Sunny avait personnellement bénéficié d'un avantage certain en affrontant Revel et ses véritables ténèbres. Privé de la plupart de ses pouvoirs, il avait été contraint de s'appuyer sur ses Ombres pour triompher, et avait découvert une nouvelle facette de son Aspect au cours de l'affrontement.

Cette découverte opportune avait aidé Sunny à vaincre la fille de Ki Song... mais ses répercussions allaient bien au-delà d'un triomphe momentané. Il sentait que la capacité d'augmenter personnellement ses Ombres et ses Mémoires pourrait potentiellement propulser sa maîtrise de la Danse de l'Ombre et du tissage vers de nouveaux sommets.

En fait, Sunny soupçonnait qu'il était tombé sur l'une des pierres angulaires de ce qu'une ombre divine comme lui était censée être. Non pas qu'il soit obligé de suivre les plans de quelqu'un d'autre — il s'était plutôt bien débrouillé en étant sa propre personne indépendante jusqu'à présent, après tout, au lieu d'agir comme un serviteur loyal de l'être qui l'avait sculpté.

Même si son Aspect provenait directement du Dieu de l'Ombre, il était insensé de supposer qu'une divinité morte depuis longtemps savait mieux que lui quelles seraient ses utilisations dans le futur lointain et désastreux du Sortilège du Cauchemar.

Pourtant, cette découverte était si prometteuse qu'elle rendit Sunny impatient, grisé par l'anticipation et presque à bout de souffle. Il ressentait quelque chose qu'il n'avait pas ressenti depuis longtemps — l'excitation pure d'un explorateur. Même si ce qu'il allait explorer était les profondeurs de son propre pouvoir, il s'agissait toujours d'un territoire inexploré.

Le Seigneur des Ombres était retourné au Temple Sans Nom, tandis que Nephis était en route vers le camp principal de l'Armée de l'Épée. Ainsi, Maître Sunless n'avait pas grand-chose à faire pour l'instant — s'enfermant dans le sous-sol de la Mimique Merveilleuse, Sunny se consacra à la recherche et à l'expérimentation.

Il y avait deux voies qu'il voulait explorer.

La première était la capacité qu'il venait de découvrir d'augmenter ses Ombres, ce qui lui permettait d'acquérir une compréhension profonde de leur physionomie. Cela lui permettait également d'avoir un aperçu de la nature de leurs pouvoirs et de leur état d'esprit, bien qu'à un degré plus superficiel — pour l'instant, du moins.

Inutile de dire qu'une telle source de connaissances approfondies sur la façon dont les corps de ses Ombres étaient construits et fonctionnaient pouvait potentiellement faire des merveilles pour sa capacité à construire des Carapaces de l'Ombre fidèles, ainsi que pousser la complexité de son contrôle sur la Manifestation de l'Ombre à un stade supérieur.

Sunny soupçonnait que le chemin vers la prochaine étape de la Danse de l'Ombre se trouvait dans cette direction.

Pour l'instant, ses Carapaces n'étaient qu'une fusion grossière d'émulation et d'improvisation. Sa Carapace la plus naturelle, par exemple, était la version géante de lui-même — Sunny connaissait le mieux son propre corps, et le reconstruire était donc relativement facile.

Ce qui ne voulait pas dire que c'était simple. La construction de cette puissante Carapace nécessitait de nombreux éléments, allant d'une connaissance approfondie de l'anatomie humaine, de la science des matériaux et de la physique de base à des sujets plus ésotériques tels que l'âme, l'essence et la volonté. Une grande partie de cette complexité fut miraculeusement résolue par la Danse de l'Ombre, mais le processus exigeait toujours beaucoup d'efforts conscients de la part de Sunny.

Une Carapace de l'Ombre ne représentait pas une réplique parfaite de l'original, mais elle s'en approchait suffisamment. Par exemple, Sunny n'avait pas besoin de recréer des choses comme le cœur, le sang et le système digestif lorsqu'il se transformait en Colosse de l'Ombre — mais il devait créer un semblant de structure osseuse, de musculature, de tendons, etc.

C'est ainsi que le Colosse de l'Ombre put se déplacer et se battre efficacement. Les fondations furent reconstruites, tandis que toutes les parties que Sunny avait négligé de façonner furent remplacées par l'utilisation complexe du Contrôle de l'Ombre, et toute la Carapace fut renforcée par son essence.

Bien sûr, la construction d'une Carapace aussi complexe l'obligeait à faire preuve d'inventivité dans l'utilisation de la Manifestation de l'Ombre. Sunny était devenu très habile dans l'art de manifester les ombres de diverses manières, en manipulant non seulement leur forme, mais aussi leurs propriétés physiques.

Il pouvait facilement contrôler les propriétés des ombres manifestées, comme la rigidité, l'élasticité, la viscosité, la densité, et ainsi de suite. Il pouvait les rendre rugueuses ou glissantes, solides ou fluides, denses ou poreuses... bien sûr, il y avait des limites à la sophistication de ces manipulations.

Sunny pouvait manifester une ombre sous forme de liquide, mais il ne pouvait pas la faire ressembler parfaitement à de l'eau. Il pouvait rendre la surface d'une ombre manifestée glissante, mais il ne pouvait pas la transformer en véritable glace. Bien que suffisante pour ses besoins, sa capacité à contrôler finement les attributs physiques des ombres était relativement rudimentaire.

...Cela allait changer maintenant.

En augmentant Sainte, Sunny avait perçu la structure et la composition de son corps de pierre avec une clarté stupéfiante, comme s'il s'agissait de son propre corps. C'était même plus que cela, compte tenu de la nature mystique et de l'origine légendaire de son Ombre taciturne.

Ces seuls moments d'agitation lui avaient permis de comprendre comment améliorer sa Manifestation de l'Ombre et potentiellement construire une Carapace de la Sainte de Granit, supérieure en qualité et en fidélité à toutes les autres Carapaces qu'il avait créées jusqu'alors. L'avantage ne s'arrêtait pas là, bien au contraire, cette étincelle d'inspiration n'était qu'un amuse-gueule.

Sunny pouvait également augmenter Fiélon, Cauchemar et Mimique Merveilleuse, en apprenant davantage sur la façon dont leurs corps étaient construits. Plus il avait d'exemples à comparer, plus il était capable de comprendre et de déduire, et plus sa compétence s'améliorerait.

Et c'est là que se trouvait la source de son excitation...

Parce qu'il avait Serpent.

Et Serpent pouvait prendre la forme de milliers de créatures dont les ombres silencieuses habitaient l'âme de Sunny, attendant de devenir le carburant de son développement.

...J'ai touché le jackpot.

Ce que Sunny possédait maintenant était en fait une vaste bibliothèque de toutes sortes d'êtres, tous prêts à être étudiés et sondés par lui. Du Roi des Montagnes aux abominations de Godgrave, il pouvait potentiellement tirer des leçons de chacun d'entre eux.

Et en acquérant toutes ces connaissances... qui savait ce que Sunny serait capable de réaliser ?

Il ne pouvait même pas l'imaginer.

Ou plutôt... peut-être qu'il le pouvait.

Debout dans le sous-sol du Brillant Emporium, Sunny frissonna soudainement. Ses yeux s'écarquillèrent un peu, emplis de choc et de peur, brillants d'ambition et d'avidité.

La Danse de l'Ombre.

Il s'était souvent demandé, bien sûr, quelle était la forme finale de la Danse de l'Ombre. Il avait déjà maîtrisé quatre de ses étapes, mais il en restait encore trois, à la fois séduisantes et insaisissables.

Les quatre premières étapes de la Danse de l'Ombre consistaient à sentir l'essence d'un être afin d'observer son esprit, ses compétences et sa forme générale. La quatrième étape en particulier avait permis à Sunny de pénétrer plus profondément et plus rapidement dans la structure physique des créatures, ce qui lui permettait de les suivre plus parfaitement en prenant la même forme qu'elles grâce à l'utilisation de la Carapace de l'Ombre.

Mais il y avait une différence flagrante entre les formes que Sunny prenait et les êtres qu'il s'efforçait de reproduire.

Il ne pouvait pas copier leurs Attributs, leurs Aspects et leurs pouvoirs mystiques.

Il pouvait devenir un troll adamantin de cinq mètres de haut pour ressembler à Fiélon, mais il ne pouvait pas cracher des jets de flammes infernales.

...Et s'il le pouvait ?

S'il était censé être une ombre divine, à quoi devait ressembler l'ombre d'un dieu ? Devait-elle seulement reproduire la forme générale de l'être qui la projetait, ou devait-elle en reproduire davantage ?

La totalité, peut-être ?

Submergée par ces pensées, Sunny tenta de deviner quelle était la forme finale de la Danse de l'Ombre. Il s'agissait de la capacité à devenir une véritable ombre d'un être — de tous les êtres, y compris leurs pouvoirs mystiques et leurs autorités — et pas seulement de leur forme.

La cinquième étape de la Danse de l'Ombre...

Devrait englober la capacité de reproduire les Attributs d'un être.

Certains d'entre eux, du moins.


  
    

Chapitre 1947 – Absence de Forme


Traducteur/Checker: Gray

La théorie de Sunny selon laquelle la maîtrise des étapes restantes de la Danse de l'Ombre lui permettrait de reproduire les Attributs et Aspects d'autres personnes, ainsi que les pouvoirs profanes des Créatures du Cauchemar, n'était pas entièrement fondée sur de pures conjectures.

Bien sûr, son intuition lui disait qu'il avait raison, mais malheureusement, son intuition n'était plus ce qu'elle était maintenant que Sunny était coupé du destin.

Cependant, il y avait aussi quelque chose qui corroborait sa théorie. Une information que Sunny avait notée il y a longtemps, mais qu'il n'avait jamais réussi à expliquer jusqu'à présent.

Il s'agissait de l'étendue des pouvoirs que le Prince Fou semblait posséder.

Le Prince Fou, le moi passé de Sunny, était un Titan Corrompu. Il avait atteint la Transcendance — ou plutôt, était descendu dans l'abîme de la Corruption — par ses propres moyens. Il avait également formé le Noyau du Titan dans les profondeurs du Tombeau d'Ariel, malgré le nombre impressionnant de fragments d'ombre que cela aurait nécessité.

Sunny était lui-même confronté au problème de la lenteur du processus de construction d'un nouveau Noyau d'Ombre, et il savait donc très bien quel était le moyen le plus facile d'absorber une grande quantité de fragments d'ombre.

C'était de tuer d'autres créatures de l'ombre.

Par conséquent, il soupçonnait fortement le Prince Fou d'avoir tué ses propres Ombres pour devenir un Titan. Étant donné que le peuple du Grand Fleuve n'avait entendu parler d'aucune des Ombres, ce soupçon était presque confirmé.

Alors...

Comment le Prince Fou avait-il pu rendre visite à Ananke dans ses rêves et lui indiquer où rencontrer Sunny et Nephis ? Si Cauchemar avait été tué, il n'aurait pas pu utiliser l'Attribut [Marcheur Onirique] du cheval noir.

A moins que le Prince fou n'ait appris à reproduire cet Attribut.

Avec le recul, c'était logique. Le vil fou avait passé des centaines d'années dans le Tombeau d'Ariel, et si de nombreuses voies pour accroître son pouvoir n'y étaient pas disponibles, l'une d'entre elles restait grande ouverte — parce qu'elle ne dépendait de rien ni de personne d'autre que Sunny lui-même.

Il s'agissait d'approfondir sa maîtrise de ses propres pouvoirs.

Sunny ne savait pas combien d'années exactement le Prince Fou — la dernière version du Prince Fou, pour être précis — avait passé sur le Grand Fleuve. Mais si sa maîtrise du tissage s'était suffisamment développée pour créer l'époustouflante Clé de l'Estuaire, alors cela devait faire très, très longtemps.

Il aurait donc pu maîtriser d'autres étapes de la Danse de l'Ombre.

Ce n'était pas pour rien qu'Ananke l'avait appelé Maître Épéiste.

Bâtard fou.

Bien que Sunny n'ait pas vraiment envie de suivre les traces de son passé dément, le Prince Fou était la preuve de ce que l'avenir lui réservait.

En pensant à lui, Sunny se sentait optimiste quant au potentiel de la Danse de l'Ombre, mais il lui rappelait aussi qu'il devait être prudent.

Doucement et sûrement.

Prenant une profonde inspiration, il resta immobile quelques instants, puis invoqua Sainte, Fiélon et Serpent.

Au cours des heures qui suivirent, Sunny réalisa un grand nombre d'expériences différentes. Il s'était dit qu'il ne fallait pas se presser, mais son excitation et sa motivation étaient trop fortes. Au final, il dépensa plus d'essence qu'il ne l'avait prévu et s'épuisa mentalement plus que de raison.

Ses yeux étaient encore pleins d'excitation, malgré le fait que ces premiers résultats étaient, au mieux, progressifs.

La première chose que Sunny confirma fut que l'augmentation de ses Ombres était en effet une excellente méthode pour améliorer la complexité de sa Manifestation de l'Ombre. La chair de pierre de Sainte, le corps d'acier de Fiélon, et les innombrables formes que Serpent pouvait prendre étaient comme un guide pratique pour rendre les ombres qu'il manifestait plus sophistiquées.

Bien sûr, il ne s'agissait pas d'un succès instantané, mais plutôt d'une progression graduelle. Sunny devrait s'entraîner beaucoup plus pour élever la Manifestation de l'Ombre à un niveau entièrement nouveau — en fait, la simple quantité d'entraînement qu'il devrait entreprendre était un peu intimidante. Mais cela n'avait rien à voir. Le seul fait important était qu'il avait découvert une méthode d'amélioration fiable et efficace.

Le plus dur était donc derrière lui... le plus dur de ce défi relativement mineur.

L'étape suivante consistait à mettre en œuvre cette nouvelle compétence pour créer des versions plus fidèles des Carapaces de l'Ombre. Pour l'instant, Sunny se concentra sur deux nouveaux prototypes — une Carapace émulant la Sainte d'Onyx, et une autre émulant Fiélon. Le but n'était pas simplement de copier leur apparence extérieure et leur structure corporelle, mais de rapprocher tous les éléments de ces Carapaces des originaux.

Ainsi, pour la Carapace de la Sainte de Granit, Sunny tenta de reproduire les propriétés pierreuses de Sainte. Pour la Carapace du Charognard, Sunny essaya de faire en sorte que les ombres manifestées qui la composent ressemblent le plus possible à de l'acier béni.

C'était une expérience entièrement nouvelle pour lui. Il avait déjà manipulé librement les propriétés de ses ombres manifestées, les rendant aussi dures que de l'acier trempé ou aussi douces qu'un duvet de plume, mais il n'avait jamais essayé d'émuler un matériau de façon parfaite. Augmenter les Ombres avec une incarnation activement contrôlée était certainement d'une grande aide, mais le processus restait immensément difficile et insaisissable.

Néanmoins, Sunny faisait de bons progrès. Il était particulièrement à l'aise avec les caractéristiques du corps de pierre de Sainte, probablement parce qu'il les connaissait déjà un peu grâce à sa propre Coquille d'Onyx. Au bout d'un moment, Sunny parvint à créer quelque chose qui n'était peut-être pas exactement ce qu'il voulait obtenir, mais qui y ressemblait étroitement.

C'était un bon résultat pour un premier jour d'expérimentation.

Essayer de reproduire la carapace d'acier de Fiélon était un peu plus difficile, mais Sunny avait aussi beaucoup d'expérience dans l'imitation des métaux. Après tout, l'une des utilisations les plus persistantes de la Manifestation de l'Ombre dans son arsenal était la création d'armes qu'il pouvait manier — il possédait donc une expérience pertinente dans ce domaine également, mais à un niveau plus superficiel.

Étant donné que Fiélon avait hérité de certains de ses traits les plus fondamentaux en mangeant la chair de Sunny en Antarctique, il y avait des similitudes entre son imposant corps à quatre bras et la Carapace de la Créature de l'Ombre. Sunny expérimenta donc en reproduisant la forme gloutonne de l'Ombre et en modifiant sa toute première Carapace pour qu'elle lui ressemble un peu.

Ce faisant, il passa également plusieurs minutes à rester immobile, se délectant de partager la puissance féroce d'une créature suprême.

Sunny espérait un peu que l'augmentation d'un Fléau Suprême lui révélerait instantanément les secrets de la Suprématie, mais malheureusement, ce n'était pas le cas. Bien qu'il s'agisse d'une expérience nouvelle et surprenante, Fiélon n'était pas un Souverain.

Les créatures comme lui étaient différentes des humains, et suivaient un chemin différent... et même si Fiélon possédait une volonté naissante capable d'influencer le monde, il était trop jeune et inexpérimenté pour en être le véritable maître. En fait, Sunny avait l'impression que sa propre volonté était infiniment plus robuste et dominatrice que celle de son Ombre, même si elle perdait en puissance.

Il y avait aussi quelque chose dans le fait même d'être une Ombre qui rendait Fiélon différent des Créatures du Cauchemar Supérieures que Sunny avait affrontées auparavant — quelque chose qu'il ne pouvait pas vraiment expliquer, mais qu'il ressentait néanmoins comme une limitation.

Sunny ne s'attarda pas longtemps sur ce vague sentiment, l'ajoutant à la pile de questions sans réponses et à peine formées qu'il pourrait, il l'espérait, explorer plus tard. Au lieu de cela, il retourna à ses expériences en cours.

Le prochain sur la liste... était Serpent.

Sunny se tourna vers l'Ombre serpentine et lui sourit largement, ses yeux brillant si dangereusement que l'Ombre siffla d'inquiétude.

Quelques heures plus tard, Sunny se frotta furieusement les tempes et poussa un soupir de frustration.

"Bon sang ! Merde !"


  
    

Chapitre 1948 – Barrière Familière


Traducteur/Checker: Gray

Serpent était en effet d'une valeur incommensurable pour Sunny dans ses efforts pour maîtriser l'étape suivante de la Danse de l'Ombre. Pouvant prendre la forme de n'importe quelle ombre reposant dans l'âme de Sunny — du moins celles qui sont égales ou inférieures à Serpent en termes de Classe et de Rang — l'Ombre Héritée pouvait être utilisée pour accéder à un vaste répertoire de formes que son maître pouvait étudier en détail.

Tant que Sunny utilisait une incarnation pour augmenter Serpent, il pouvait faire l'expérience d'une union complète avec d'innombrables êtres, des Bêtes Dormantes aux Terreurs Corrompues.

En fait... maintenant que Sunny y réfléchissait, la Capacité [Sans Forme] de Serpent n'était-elle pas plus ou moins identique à ce qu'il essayait d'accomplir ? Ce qu'il voulait, c'était apprendre à imiter non seulement la forme extérieure d'un être, mais aussi ses Attributs et ses pouvoirs mystiques. Et c'est ce que Serpent avait réussi à faire depuis le début.

L'objectif final était devant Sunny depuis tout ce temps.

Le problème, cependant...

Était que le même obstacle qui l'avait empêché d'apprendre lentement l'essence des formes de Serpent avec l'aide de la Danse de l'Ombre l'empêchait à présent d'atteindre l'état d'unicité avec ces êtres — la menace de se perdre dans l'absence de forme, d'oublier qui il était et ce qui le séparait des êtres qu'il reproduisait.

Le risque était encore plus grand maintenant, car il ne se contentait pas de sonder l'essence des êtres étrangers. Au contraire, il fusionnait entièrement avec eux, ne faisant plus qu'un avec leurs formes bestiales.

Sunny avait réussi à conserver son identité tout en faisant l'expérience de l'unicité avec Sainte et Fiélon — peut-être parce qu'ils étaient nés de son Aspect et qu'ils vivaient dans son âme, à la base. L'augmentation de Serpent ne posait pas de problème non plus, mais c'est lorsque Serpent utilisa [Sans Forme] qu'il fut soudainement submergé par un sentiment d'altérité.

Sunny persista pendant un certain temps, puis prononça quelques jurons et rappela son incarnation. Il fixa Serpent un moment avec une expression sinistre, puis claqua la langue et détourna le regard.

Je suis toujours handicapé...

Le fait d'avoir été banni du Sortilège du Cauchemar et d'avoir perdu son Vrai Nom lui rendait toujours la vie difficile, même après toutes ces années. Sunny pensait qu'il avait finalement réussi à s'adapter à son existence sans-destin, mais maintenant qu'une opportunité séduisante se présentait à lui, sa déficience se manifestait à nouveau.

Il resta immobile un moment, puis poussa un nouveau soupir de dépit.

Peu importe. Je finirai bien par trouver un moyen de franchir cette barrière... de toute façon, il y a plein d'autres choses à explorer pour moi en ce moment.

En fait, avec tout ce qu'il avait à faire, plonger dans le puits infini de connaissances contenu dans la Capacité [Sans Forme] de son Ombre serpentine était peut-être trop pour lui actuellement... même avec sept corps, Sunny n'était pas en mesure de l'explorer à fond pour l'instant.

Il continua à expérimenter la construction de la Carapace de la Sainte de Granit et de la Carapace du Charognard pendant un moment, et finit par perdre la notion du temps. Sunny choisit même d'augmenter la Mimique Merveilleuse, devenant ainsi une maison transdimensionnelle pendant un court moment...

Le moins que l'on puisse dire, c'est qu'il s'agissait d'une expérience assez bizarre.

Si Cauchemar n'avait pas été occupé à endormir un Maudit, Sunny l'aurait également fait venir ici.

...Finalement, quelque chose tonna dans le sous-sol, et tout le Brillant Emporium trembla un peu.

Aiko, qui dormait sur une chaise en bois opulente, tressaillit et se mit à flotter dans les airs. Essuyant la bave sur son visage, elle regarda autour d'elle, hébétée.

"Quoi, impossible ! Je n'étais pas assise sur votre précieuse chaise !"

Constatant qu'il n'y avait personne autour d'elle, elle se calma un peu... et remarqua que la porte du sous-sol était ouverte, révélant une entrée sombre.

Une voix insidieuse résonnait dans l'obscurité, lui donnant la chair de poule.

"Hé, Aiko... tu peux descendre un moment ?"

La petite femme hésita un peu, soudain mal à l'aise.

"Euh, patron... en fait, je dois partir... de toute urgence. Mon chien est terriblement malade et la tante de ma famille a été écrasée par un VTP... attendez, non, c'est l'inverse..."

Les ténèbres reprirent la parole :

"Ce ne sera pas long. Descends..."

Aiko poussa un lourd soupir et se glissa dans le sous-sol d'un air résigné.

Son patron était assis par terre, un air fou sur le visage et une lueur effrayante dans les yeux.

Elle atterrit doucement sur le sol et se gratta l'arrière de la tête.

"Bonjour, patron. Je vous préviens — Si vous perdez la tête et décidez de me manger ou quelque chose comme ça... Je vous demanderai un énorme bonus le jour de la paye !"

Sunny fixa Aiko avec une expression stupéfaite.

"...Qui veut te manger ? Tsk, ne te flatte pas !"

Il secoua la tête.

"Honnêtement, parfois, je n'ai aucune idée de ce qui se passe dans ta tête... tu es vraiment bizarre. Quoi qu'il en soit, ne bouge pas. Je serai rapide."

Aiko le fixa avec incrédulité, comme si elle ne s'était jamais attendue à entendre une telle accusation venant de lui.

Sunny, quant à lui, laissa son incarnation se séparer de Fiélon.

Il la contrôla aussitôt pour qu'elle glisse sur le sol... et s'enroule autour d'Aiko.

La petite fille poussa un glapissement.

"Ah ! C'est quoi ce bordel ?!"

Inconsciemment, elle se mit à flotter, cette fois-ci en s'élevant presque jusqu'au plafond.

Sunny laissa échapper un sifflement.

"Alors... ça marche aussi."

Aiko reprit son calme, atterrit et regarda ses petites mains.

Après les avoir transformées en petits poings plusieurs fois, elle cligna des yeux.

"Bon sang, pourquoi suis-je soudainement si forte ?"

Sunny prit une grande inspiration.

Son Aspect pouvait être utilisé pour s'augmenter lui-même, ses Mémoires, ses Échos et ses Ombres. Il pouvait également augmenter les objets inanimés, dans une certaine mesure. Mais il n'avait jamais été capable d'augmenter d'autres êtres vivants — à la seule exception de Nephis, à qui il avait été connecté par le Lien de l'Ombre auparavant.

Ce dernier n'existait plus, et bien que Sunny n'ait plus de maître, il était lié à deux autres personnes. Il s'agissait de Rain et d'Aiko, toutes deux porteuses de la Marque des Ombres.

Sunny avait donc décidé de voir s'il pouvait aussi augmenter ses adeptes.

Étonnamment, cela avait fonctionné.

C'était une excellente chose, car garder Rain en vie au milieu de Godgrave devenait de plus en plus difficile, et le deviendrait encore plus une fois que les deux armées s'affronteraient pour de bon. Elle n'avait même pas d'Aspect, alors Sunny était bien content de trouver un moyen d'augmenter sa force.

Regardant Aiko — et se regardant lui-même à travers ses yeux — Sunny sourit.

"Ne t'inquiète pas. C'est juste un petit avantage d'être membre du Clan de l'Ombre. En fait, j'ai utilisé une de mes incarnations pour fusionner avec toi, doublant ainsi ta force. Inutile de me regarder avec admiration..."

La petite fille le fixait en effet. Cependant, l'émotion dans ses yeux était très loin de l'admiration.

"Fusionner avec moi ? Qu... enfoiré, vous avez un sacré culot de fusionner avec des femmes sans méfiance et sans permission ! Merci, mais non merci, je n'ai pas donné mon accord pour une quelconque fusion ! Défusionnez-moi tout de suite !"

Sunny cligna des yeux plusieurs fois, puis se souvint de son incarnation et toussa maladroitement.

"C'est vrai..."

Avec le recul, il aurait pu simplement envoyer son ombre augmenter Aiko sans la contrôler directement. Il l'avait juste oublié dans toute cette excitation.

Bien. C'est embarrassant.

Sunny se racla la gorge.

"Peu importe. De toute façon, tu peux y aller... Je penserai à te donner une prime. Un petit bonus, attention !"

Aiko ouvrit la bouche, voulant répliquer, mais il ajouta sévèrement :

"Et, au fait... tu t'es assise sur ma chaise ?"

La petite fille se retourna et se précipita à l'étage.

"J'y vais, patron ! Mon grand-oncle et le chat de ma famille... enfin, ma tante et mon chien... bref, à plus tard !"

Sunny se moqua et regarda ses Ombres.

Au bout d'un moment, il les congédia, décidant qu'il était temps de passer à autre chose.

Maintenant, les Mémoires.

Il était temps de se plonger dans la deuxième piste qu'il voulait explorer.

La première avait trait à l'augmentation des Ombres pour faire progresser sa maîtrise de la Danse de l'Ombre, tandis que la seconde... la seconde avait été inspirée par l'expérience de la fusion avec Serpent sous la forme d'Arme de l'Âme, et avait trait aux Mémoires.

Sunny espérait faire progresser sa maîtrise du tissage en les augmentant.


  
    

Chapitre 1949 – Sunny d'Argent Sonore


Traducteur/Checker: Gray

Sunny attendait beaucoup de la prochaine étape de ses expériences. Après tout, il gagnait sa vie en vendant des Mémoires, et il était obligé de forger une épée exceptionnelle pour Nephis.

Le monde comptait de nombreux Saints, dont certains possédaient même des Aspects Divins. Cependant, il était le seul tisserand existant. Certains pouvaient enchanter des armes et fabriquer des Mémoires, mais leur capacité n'était qu'une pâle imitation de la sienne.

C'est pourquoi ce que Sunny s'apprêtait à faire maintenant l'enthousiasmait encore plus que l'avancée possible de la Danse de l'Ombre. Il était juste un peu fatigué, aussi son excitation était-elle calme et concentrée.

Il allait fusionner avec ses Mémoires, ce qui lui permettrait, espérait-il, d'en apprendre plus sur leurs trames.

Voyons voir...

Il invoqua les runes pour étudier son arsenal d'âme.

Mémoires : [Cloche d'Argent], [Roche Extraordinaire], [Printemps Sans Fin], [Masque de Weaver], [Lanterne de l'Ombre], [Chaise de l'Ombre], [Selle Hors de Prix], [Aiguille de Weaver], [Manteau Nébuleux], [Bracelet Pratique], [Perle de Quintessence], [Définitivement Pas Moi].

Il possédait beaucoup moins de Mémoires à présent, après avoir été banni du Sortilège du Cauchemar. Mais c'était déjà un bon début.

Les Mémoires qu'il possédait pouvaient être divisées en trois catégories : celles qu'il avait créées lui-même, celles qu'il avait modifiées... et les deux Mémoires Divines qu'il avait reçues par hasard.

Sunny soupçonnait qu'il en apprendrait très peu dans la première catégorie, et beaucoup dans la dernière... si tant est qu'il ait la capacité de comprendre la sophistication infinie du Masque de Weaver et de la Lanterne de l'Ombre, ce qui était peu probable.

Quoi qu'il en soit, c'était logique. Après tout, il savait tout ce qu'il y avait à savoir sur la trame des Mémoires qu'il avait lui-même créées. La [Chaise de l'Ombre], la [Selle Hors de Prix] et l'[Aiguille de Weaver] pouvaient à peine être qualifiées de Mémoires — il s'agissait simplement d'objets qu'il avait dotés d'enchantements rudimentaires propres à chaque Mémoire.

Le [Bracelet Pratique], la [Perle de Quintessence] et le [Certainement Pas Moi] étaient bien plus complexes, chacune ayant été créée après qu'il soit devenu un Transcendant. Les étudier serait plus utile... mais probablement pas autant que d'étudier les Mémoires initialement forgées par le Sortilège.

Il y avait la [Cloche d'Argent], la [Roche Extraordinaire] et le [Printemps Sans Fin]. Chacune l'avait accompagné bien des années durant.

Il y avait aussi le [Manteau Nébuleux], dont l'origine était un peu particulière. Ni Sunny ni le Sortilège du Cauchemar ne l'avaient créé. Il avait été tissé par les sorciers qui vénéraient Weaver, transmis à Ananke, et finalement transformé en Mémoire par Sunny.

Enfin, il y avait la [Lanterne de l'Ombre] et le [Masque de Weaver]. Sunny ne savait pas comment la Lanterne de l'Ombre avait vu le jour — s'agissait-il d'une véritable relique du Dieu de l'Ombre ou simplement d'une réplique ? Il l'avait reçue en tant que Relique d'Héritage, et puisque les Héritages d'Aspect semblaient provenir du Sortilège, il était raisonnable de supposer que c'était le Sortilège qui l'avait créée.

Cependant, une autre Relique d'Héritage que Sunny avait reçue était le Fragment du Royaume de l'Ombre, et même le Sortilège ne semblait pas savoir comment s'en accommoder — au point qu'il ne savait pas comment décrire le Fragment avec des runes, ni où les placer.

Sunny connaissait pourtant l'origine du Masque de Weaver. Il s'agissait en effet d'une simple réplique du masque que le Démon du Destin avait personnellement porté — un des deux qui fut attribué aux Grands Prêtres du Sortilège du Cauchemar dans un passé lointain.

Cependant...

Il avait été créé de la main même de Weaver. Ainsi, il s'agissait bien d'une véritable relique laissée par le daemon nébuleux, au même titre que le Sortilège du Cauchemar.

Sunny fixa les runes décrivant le Masque de Weaver pendant quelques instants... puis détourna le regard et jeta un coup d'œil à la [Selle Hors de Prix].

Un soupir triste s'échappa de ses lèvres.

Chassant le sentiment soudain de grande incapacité, Sunny leva la main et invoqua la Cloche d'Argent.

Une magnifique cloche se tissa à partir d'étincelles de lumière, son poids familier lui faisant ressentir une pointe de nostalgie douce-amère.

Sunny ferma les yeux un instant.

[Un petit souvenir d'une maison perdue depuis longtemps, qui apportait autrefois à son propriétaire réconfort et joie...]

Il fit sonner la cloche doucement et écouta son tintement sonore, après quoi il sourit, un soupçon de tristesse se dessinant dans ses yeux.

Lorsque le son mélodieux de la cloche se dissipa dans le silence, Sunny prit une profonde inspiration et contrôla son incarnation pour glisser sur la petite Mémoire.

Immédiatement, sa conscience se divisa en deux états distincts.

Sunny était la personne assise par terre, tenant la Cloche d'Argent dans sa main.

Mais il était aussi la cloche tenue par la personne.

Accablé par l'étrangeté de cette sensation étrangère, Sunny frissonna.

Parce que la main qui le tenait tremblait, Sunny se balança et produisit un magnifique son.

Ah... c'est trop étrange...

Ne faire qu'un avec la Cloche d'Argent était encore plus étrange que de fusionner avec l'Arme de l'Âme de Serpent ou avec la Mimique Merveilleuse se faisant passer pour un chalet pittoresque... nettement plus étrange. Ses Ombres étaient des êtres vivants qui prenaient la forme d'objets inanimés. La Cloche d'Argent... était simplement la Cloche d'Argent.

C'était une chose coulée dans l'argent, qui n'avait aucune conscience du monde, d'elle-même ou de quoi que ce soit d'autre — elle n'avait aucun sens, aucun sentiment, aucune peur, aucune pensée, aucun désir. C'était juste... une chose.

Les yeux de Sunny s'écarquillèrent et son expression se figea.

Il resta immobile un moment, l'esprit tiraillé entre deux états incongrus et inconciliables.

Quelque part au loin, le Seigneur des Ombres trébuchait en plein mouvement, et une ombre cachée frémissait dans l'obscurité de la tente de Rain.

...Est-ce que c'est ce que l'on ressent quand on est vraiment fou ?

Qui d'autre serait dans l'état d'esprit de se considérer comme une petite cloche, si ce n'est un parfait fou ?

Lentement, laborieusement, il fit appel à ses nombreuses expériences en tant qu'ombre d'êtres étrangers et parvint à reprendre le contrôle de son esprit défaillant. Sunny construisit un mur autour de la partie de son esprit qui ne faisait plus qu'un avec la Cloche d'Argent, la séparant de lui-même, et expira finalement avec soulagement.

"B-bon sang... wow."

Sunny savait qu'il vivrait quelque chose d'extrêmement bizarre en augmentant personnellement une Mémoire, mais rien n'aurait pu le préparer au caractère insolite de cet état d'être étranger.

Pourtant, cela l'éclairait.

Même si la Cloche d'Argent n'avait aucun sens, aucun concept de soi et aucun moyen de percevoir quoi que ce soit, elle avait quand même... quelque chose.

Une conscience subtile du mouvement, de la vibration et du son.

Et en dessous de tout cela, quelque chose de bien plus concluant.

La Cloche d'Argent était peut-être inanimée et simple sur le plan matériel, mais au-delà, c'était une merveille de lumière rayonnante et d'énergie fluide qui existait dans le vaste vide d'un abîme sans lumière. Après tout, elle était tissée d'essence d'âme et contenait des enchantements complexes conçus par le Sortilège du Cauchemar.

Même l'enchantement [Sonore] n'avait pas été inventé par Sunny, mais simplement copié d'une autre Mémoire dans la trame de la Cloche d'Argent.

En son sein, l'essence d'âme circulait selon un schéma élégant, complexe et infiniment ingénieux, son mouvement et ses voies étant dictés par la tapisserie complexe des cordes éthérées intégrées à la nature de la Cloche d'Argent au-delà du plan matériel.

C'était sa trame et le mécanisme de ses enchantements qui brillaient dans l'obscurité.

Et, par conséquent...

C'était la trame de Sunny et le mécanisme de ses enchantements.

Il inspira lentement, regardant au loin.

Sunny avait déjà vu beaucoup de trames.

Mais...

Il n'avait jamais vécu l'expérience d'être une trame. Il n'avait jamais ressenti chaque détail et chaque nuance de sa sorcellerie aussi profondément, aussi vivement, aussi profondément.

Ses yeux, grands ouverts, se mirent soudain à scintiller d'une lumière vive.

Et au fond d'eux, des fils d'or brillèrent un instant, puis disparurent dans des profondeurs sans lumière.


  
    

Chapitre 1950 – Grand Sorcier


Traducteur/Checker: Gray

Quelque temps plus tard, Sunny expira en tremblant et s'étala sur le sol. Il avait l'impression que son esprit était en feu, et une myriade de pensées se bousculaient dans sa tête.

Il avait raison !

L'utilisation d'une incarnation pour augmenter une Mémoire changeait la donne. Le fait de fusionner avec une Mémoire lui permettait de mieux comprendre le fonctionnement de ses enchantements et la façon dont sa trame permettait à ces enchantements d'exister.

C'était une chose de voir la tapisserie de cordes éthérées, mais en faire l'expérience en tant que partie de lui-même était complètement différent.

Auparavant, Sunny pouvait étudier une trame et tirer des conclusions logiques sur le fonctionnement de ses éléments, ainsi que sur le rôle de chaque corde dans la tapisserie. En observant la structure et les principes directeurs d'innombrables tissages et en les comparant les uns aux autres, il pouvait déduire la raison d'être de certains motifs et Mémoires tissées en les recréant. C'est ainsi que sa carrière de sorcier avait commencé... et il avait fait de grands progrès depuis.

Sunny avait régulièrement augmenté le répertoire des motifs qu'il pouvait tisser. Il avait même fini par comprendre les principes de ces structures, ce qui lui avait permis de les changer et de les modifier. Il en était arrivé à un point où il pouvait tisser de nouveaux motifs et ainsi créer des enchantements plus ou moins originaux, tout seul.

Cependant, Sunny demeurait toujours aveugle face à la véritable essence du tissage. Il avait discerné comment de nombreuses trames fonctionnaient, mais il n'avait jamais compris pourquoi. En d'autres termes, il n'avait fait qu'observer les principes directeurs du tissage sans jamais connaître les raisons profondes de leur fonctionnement.

Son expérience en tant que sorcier avait été purement empirique, sans la compréhension théorique du fonctionnement interne et de la causalité de la sorcellerie qu'il pratiquait. Il était au mieux un alchimiste, pas un chimiste.

Maintenant... tout cela pouvait changer.

Bien sûr, Sunny n'avait pas encore compris les lois sous-jacentes du tissage. Mais il avait obtenu un outil pour les observer, pour les personnifier, ce qui signifiait qu'avec le temps, il serait capable de les comprendre et de les apprendre.

Lorsqu'il y parviendrait...

Un petit rire s'échappa des lèvres de Sunny.

S'il parvenait à saisir le "pourquoi" du tissage plutôt que le "comment", il n'aurait plus besoin de s'appuyer sur l'imitation pour créer des enchantements. Il n'aurait plus besoin d'un répertoire de trames et de motifs — car il serait capable de résoudre n'importe quel problème en connaissant simplement les règles à suivre.

Bien sûr, cela ne ferait pas de Sunny un sorcier omnipotent en un instant. Après tout, posséder les outils nécessaires à la résolution d'un problème ne signifiait pas les maîtriser. Sinon, les gens auraient été capables de résoudre... eh bien... quelque chose de terriblement compliqué en mathématiques immédiatement après avoir formulé les règles de l'arithmétique.

À sa grande honte, Sunny n'en savait pas assez sur les mathématiques pour trouver un exemple.

Pourquoi est-ce que je pense à ça ?

C'est vrai... il y pensait parce qu'il avait décidé de se reposer un peu après que son cerveau ait presque fondu suite à la fusion avec la Cloche d'Argent.

Mais tout de même.

Il s'était déjà suffisamment reposé. Non ?

Se redressant, Sunny secoua énergiquement la tête... et invoqua la Roche Extraordinaire.

"Voyons voir quels mystères tu caches !"

Sunny n'avait pas dit cela. C'est la Roche Extraordinaire qui avait dit cela.

Mais l'instant d'après, Sunny était devenu la Roche Extraordinaire.

Immédiatement, il trembla.

Quelque part au loin, le Seigneur des Ombres percuta un pilier en sortant du Temple Sans Nom. Ailleurs, une ombre cachée poussa un soupir de frustration, ce qui fit remuer un peu Rain dans son sommeil.

Continuons.



Un peu plus tard, Aiko revint au sous-sol, portant un plateau de nourriture. Son patron était étendu sur le sol dans un état échevelé, fixant le plafond avec des yeux vitreux.

Elle le toucha prudemment avec le bord de sa chaussure.

"Hé, patron... Euh... vous êtes vivant ?"

Sunny tourna la tête et la regarda en fronçant les sourcils.

"De quel moi s'agit-il ? Aussi, définis le sens du mot "vivant". De plus... définis ce que tu veux dire."

Il cligna des yeux plusieurs fois, puis secoua la tête.

"Peu importe. Oui, je suis vivant. Mais que fais-tu ici ?"

Aiko poussa un soupir et posa le plateau sur le sol près de lui.

"Tenez, mangez un peu. Je pensais que vous auriez faim."

Sunny pencha légèrement la tête.

"Hein ? Pourquoi aurais-je faim ?"

La petite fille haussa les épaules.

"Je veux dire... ça fait trois jours que vous êtes enfermé dans la cave sans jamais en sortir..."

Il la fixa quelques instants, puis baissa les yeux sur la nourriture.

L'odeur était très appétissante.

"Cela fait déjà trois jours ? Wow. C'est dingue."

Approchant le plateau, Sunny attrapa l'assiette la plus proche et enfourna une cuillerée de soupe parfumée dans sa bouche.

"Est-ce que Nephis est revenue, par hasard ?"

Aiko le regarda manger d'un air dubitatif, avant de secouer la tête.

"Pas encore. Elle est toujours sur la route... elle inspecte les avant-postes d'extermination ou quelque chose comme ça, d'après ce que j'ai entendu. Elle sera probablement là dans quelques jours."

Sunny acquiesça.

"D'accord. Fais-moi savoir quand ce sera le cas. Je resterai au sous-sol en attendant."

Puis, en y réfléchissant, il la transperça soudain d'un regard intense.

"Attends, comment se passe notre affaire de profit de guerre ?"

La petite fille tressaillit.

"Quoi ? Quel profit de guerre ? Il n'y a pas le moindre profit de guerre ici ! Il s'agit juste d'un programme de redistribution de Mémoire tout à fait bénin, officiellement sanctionné, pour la gloire et le bénéfice de la grande Armée de l'Épée."

Sunny fit un geste de la main.

"Oui, oui. Peu importe. Tu devrais avoir au moins un petit stock de Mémoires dans ton inventaire, non ? Elles attendent d'être... redistribuées. Prête-les-moi pour quelques jours. Oh, aussi ! Dis aux Gardiens du Feu que puisque j'ai du temps libre, je peux modifier quelques Mémoires pour eux, gratuitement. Il devrait y en avoir au moins quelques-uns dans le camp, non ?"

Aiko cligna des yeux.

"Je refuse."

Sunny se figea un instant.

"Quoi ? Pourquoi ?"

Elle croisa les bras et afficha une mine sévère.

"Gratuitement ? Qu'est-ce que c'est que ça ? Nos services sont à la fois exclusifs et de premier ordre, alors pourquoi devrions-nous les offrir gratuitement ? Vous rêvez !"

Sunny fixa la petite fille quelques instants, puis fit un signe de la main.

"Très bien, comme tu veux, trouve-moi juste quelques Mémoires — plus il y en a, mieux c'est !"

Souriant de satisfaction, Aiko dit à Sunny de profiter de son repas et s'envola hors du sous-sol... littéralement.

Il sourit.

"Bien."

Étant banni du Sortilège, il ne pouvait pas transférer ou recevoir directement des Mémoires. Chacune devait être légèrement modifiée avant qu'il ne puisse la donner ou en revendiquer la propriété — si l'autre partie était d'accord, bien sûr.

Sunny devait donc faire un effort pour obtenir les Mémoires d'Aiko.

Mais cela en valait la peine, car s'il y parvenait...

Il pourrait les augmenter et les étudier librement, ce qui lui permettrait d'alimenter ses recherches en cours. L'avarice intransigeante d'Aiko mise à part, Sunny aurait dû payer les Gardiens du Feu pour avoir un accès gratuit à leurs arsenaux d'âme, à la place...

Mais, tant pis.

Il s'attaqua avec avidité au plateau de nourriture, affichant un sourire jusqu'aux oreilles.

J'ai déjà bien progressé.

Dans un jour ou deux, il serait probablement prêt à mettre en pratique ses nouvelles connaissances et à tester les premiers résultats de sa récente percée.

Il serait donc temps de tisser quelques Mémoires...


  
    

Chapitre 1951 – Les Nuances d'une Bonne Grammaire
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Cela allait prendre un peu de temps à Aiko pour préparer les nouvelles Mémoires afin que Sunny puisse les examiner. En attendant, il hésita un moment, regardant les runes chatoyantes avec un peu d'inquiétude.

Il avait déjà exploré les Mémoires qu'il avait lui-même créées ou modifiées. Mais il en restait encore deux...

Le Masque de Weaver et la Lanterne de l'Ombre.

Sunny les redoutait un peu.

Il avait déjà vu leur trame, après tout — et elle ne ressemblait à rien de ce qu'il avait jamais vu. Même les Mémoires les plus puissantes qu'il avait possédées par le passé, la Clé de l'Estuaire et la Couronne du Crépuscule, semblaient être des jouets destinés à un enfant, comparées à l'insondable complexité de la trame qui se cachait dans les Mémoires Divines.

Sunny avait failli se tuer à plusieurs reprises en voyant plus que ce que les mortels étaient censés percevoir — comme la tapisserie infinie du destin que le Masque de Weaver pouvait lui montrer.

Le simple fait de regarder la trame des Mémoires Divines ne lui avait pas fait de mal, bien sûr. Mais il y avait une grande différence entre les regarder et ne faire qu'un avec elles — fusionner avec la Cloche d'Argent fut un véritable choc, alors Sunny hésitait à faire de même avec le Masque de Weaver ou la Lanterne de l'Ombre.

Pourtant, la tentation était trop forte.

Rassemblant enfin son courage, Sunny soupira et invoqua la Lanterne de l'Ombre. Très vite, une lanterne de la taille d'une paume de main apparut dans la sienne. Elle était faite d'un matériau noir qui ressemblait à de la pierre, mais qui n'en était pas, gravé de motifs complexes qui ressemblaient aux écailles d'un serpent. Une courte chaîne était attachée à un anneau de métal à son sommet, également noir.

La porte de la lanterne était taillée dans un morion brillant... inutile de préciser qu'aucune lumière ne la traversait. Au contraire, les ténèbres autour de Sunny semblèrent soudain devenir plus profondes, plus froides et plus impénétrables.

La Lanterne de l'Ombre était belle, mais modeste — elle ne ressemblait aucunement à une relique laissée par un dieu. Mais peut-être était-ce exactement le genre de chose que l'insaisissable Dieu de l'Ombre aurait laissé derrière lui.

De plus, elle ne possédait qu'un seul enchantement... qui était à la fois très simple et traitait de concepts absolus tels que l'infini et l'infinissable.

Enchantement : [Portes de l'Ombre].

Description de l'Enchantement : [Cette lanterne dévore la lumière et peut contenir, puis libérer, une quantité infinie d'ombres.]

Cet enchantement avait bien servi Sunny par le passé. En fait, c'était l'un des outils les plus utiles et les plus irremplaçables de son arsenal.

Il resta immobile un moment, étudiant la sombre Mémoire, puis soupira à nouveau et commanda à son incarnation lugubre de s'enrouler autour de la lanterne de pierre serpentine.

L'instant d'après...

Sunny poussa un glapissement horrifié et jeta la lanterne au loin. Bien sûr, cela ne servit à rien, et il se souvint tardivement de se séparer de la Mémoire Divine en permettant à son ombre tremblante de s'enfuir.

La Lanterne de l'Ombre tomba par terre et roula plusieurs fois, sa chaîne sonnant dans le silence.

"Ah... putain..."

Sunny se retrouva allongé sur le sol, qu'il avait heurté durement avec son front. Bien entendu, sa tête était assez solide, par conséquent, il n'avait aucunes d'ecchymoses... la Mimique Merveilleuse, cependant, semblait avoir subi quelques dommages. Le plancher était fissuré et se réparait lentement.

Une maison en briques ne pouvait pas vraiment exprimer d'émotions, mais Sunny avait l'impression d'être entouré d'une aura de ressentiment.

Il laissa échapper une respiration tremblante.

Ouais... Je ne recommencerai pas de sitôt.

Comme il s'y attendait, fusionner avec une Mémoire Divine n'était pas quelque chose qu'un simple mortel comme lui était censé faire. Son esprit était trop petit, trop fugace et trop fragile pour contenir l'immensité de la trame de la Lanterne de l'Ombre, le poids de son enchantement et l'humilité de son étendue invisible. La Mémoire Divine ne semblait peut-être pas plus grande qu'une paume de main sur le plan matériel, mais en vérité... son essence était bien trop immense pour qu'on puisse la sonder.

Sunny se redressa lentement et laissa échapper un faible gémissement.

Au moins, je n'ai pas commencé avec le Masque de Weaver.

La Lanterne de l'Ombre était une Mémoire Divine de Niveau Un, tandis que le Masque de Weaver... était une Mémoire Divine de Niveau Sept. Il possédait également de nombreux enchantements, tissés par la main même de Weaver.

Sunny fut soudain reconnaissant d'avoir un peu peur de son masque, ayant été traumatisé par son enchantement [Où est mon œil ?] il y a bien longtemps. Il l'avait utilisé à plusieurs reprises, la dernière fois déjà en tant que Saint, pour voir s'il était vraiment libéré des ficelles du destin et déconnecté de sa tapisserie. Le souvenir de ces moments le faisait toujours frémir.

Bien sûr, la fusion avec le Masque de Weaver serait bien plus clémente que le fait d'assister au destin sans avoir le privilège de détourner le regard. Son esprit ne fondrait pas, ne se briserait pas et ne s'effondrerait pas sous la pression... c'était juste que ne faire qu'un avec quelque chose de tellement plus grand que lui posait un risque élevé de voir son identité remplacée par cette chose.

Sunny n'avait pas l'intention de passer le reste de sa vie à croire sincèrement qu'il n'était pas une personne, mais un masque de bois.

Il avait déjà failli être irrévocablement convaincu qu'il était une lanterne de pierre complexe.

Secouant la tête, Sunny ferma les yeux un instant, puis jeta un regard noir à la Lanterne de l'Ombre.

Il s'en est fallu de peu.

L'expérience de la fusion avec la Mémoire Divine avait en effet été périlleuse...

Cela dit, elle n'avait pas été inutile.

Lentement, l'expression de Sunny changea.

Se souvenant de ce court moment où il ne faisait qu'un avec la Lanterne de l'Ombre, il examina attentivement ses impressions.

Il n'avait pas vraiment réussi à comprendre les nuances de la trame de la Mémoire Divine, mais il avait brièvement pris conscience de sa véritable essence. Cette perception, bien que momentanée, lui permit de mieux comprendre la Lanterne de l'Ombre.

Et de son enchantement unique.

Soudain, les yeux de Sunny s'écarquillèrent et il fixa la porte en morion brillant de la lanterne de pierre avec une incrédulité totale.

Non... ce n'est pas possible.

Et pourtant, ça l'était.

Il était paralysé par le choc.

"Les Portes de l'Ombre ?"

Il y a longtemps, peu après avoir reçu la Lanterne de l'Ombre, Sunny s'était demandé comment elle pouvait contenir une infinité d'ombres. Où allaient vraiment les ombres qu'il envoyait dans la Lanterne ? Il avait même envoyé l'une de ses propres ombres à l'intérieur, sans apprendre grand-chose.

Il avait également essayé de stocker le Fragment du Royaume de l'Ombre dans la petite lanterne de pierre, essayant de tester si sa capacité était réellement infinie. Le Fragment pouvait en effet être envoyé dans la Lanterne de l'Ombre — malheureusement, peu importe les efforts de Sunny, il ne pouvait pas être récupéré.

Sunny ne savait pas pourquoi le Fragment du Royaume de l'Ombre ne revenait pas de l'intérieur de la Lanterne, comme toutes les autres ombres, mais c'est ce qu'il avait découvert sur l'île d'Aletheia. Cette découverte avait anéanti son espoir de pouvoir déplacer librement son morceau de Domaine Divin où il le souhaitait.

Mais maintenant... maintenant, Sunny avait un fort soupçon sur la raison de ce phénomène.

C'était parce que le nom de l'enchantement unique de la Lanterne de l'Ombre était bien plus littéral qu'il ne l'avait pensé.

Les Portes de l'Ombre... pas des Ombres, mais de l'Ombre.

Rendu pâle et faible par la lumière du jour. L'Ombre rit et se leva du sol.

C'est ainsi que le Sortilège du Cauchemar appelait le Dieu de l'Ombre dans la description de la Lanterne.

Ainsi, les Portes de l'Ombre étaient en réalité les Portes du Dieu de l'Ombre.

Mais...

Où mèneraient les Portes du Dieu de l'Ombre ?

Sunny fixa la petite lanterne de pierre et sa minuscule porte en morion avec une expression d'horreur.

Il n'y avait qu'une seule réponse logique.

Elles menaient au Royaume du Dieu de l'Ombre.
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Ça ne s'arrête pas aujourd'hui !

Sunny fixait la Lanterne de l'Ombre avec une expression étrange.

Aujourd'hui, il avait découvert la clé pour maîtriser l'étape suivante de la Danse de l'Ombre. Par la suite, il avait trouvé un moyen d'élever sa sorcellerie à de nouveaux sommets.

Et maintenant, il découvrait que la porte menant au Royaume de l'Ombre se trouvait dans sa poche depuis tout ce temps !

Bon, d'accord... techniquement, ces révélations s'étaient déroulées sur plusieurs jours, comme Aiko le lui avait si bien rappelé. Mais tout de même.

Comment son pauvre cœur était-il censé supporter autant de révélations stupéfiantes ?

Qui se soucie de mon cœur ? J'en ai six de rechange, de toute façon...

Se levant, Sunny s'approcha de la Lanterne de l'Ombre et la ramassa soigneusement. Il l'étudia en silence, un profond froncement de sourcils apparaissant sur son visage.

Il était presque sûr que sa conjecture était correcte. Pendant ce bref moment de fusion avec la Mémoire Divine, les deux n'avaient fait qu'un. Il avait donc eu un petit aperçu de ce qu'était vraiment la Lanterne de l'Ombre, et de ce qui se cachait sous sa surface.

Il n'avait pas tout compris, bien sûr, mais il en avait appris assez pour comprendre la nature de l'enchantement [Portes de l'Ombre].

Sunny était presque sûr que la porte de la Lanterne de l'Ombre menait directement au Royaume de l'Ombre.

Ce qui expliquerait certaines choses.

Par exemple, pourquoi une quantité infinie d'ombres pouvait entrer dans la Lanterne de l'Ombre et en ressortir. Ou pourquoi le Fragment du Royaume de l'Ombre pouvait être stocké à l'intérieur, mais ne pouvait pas être récupéré.

Après tout, ce Fragment avait été arraché au Royaume de l'Ombre lorsqu'un être effroyable s'en était échappé. Ainsi, en remettant le Fragment à sa place, Sunny réparait une faille dans le Royaume de l'Ombre.

Et il n'aurait pas été capable d'extraire tout le Domaine Divin de la Lanterne, n'est-ce pas ?

Le simple fait de penser à ces choses rendait Sunny incrédule.

Le Royaume de l'Ombre...

Il existait six Royaumes Divins. Après la naissance du septième Royaume Divin — le Royaume des Rêves — il consuma lentement les royaumes mortels, les assimilant à lui. Cinq des six Royaumes Divins avaient subi le même sort... du moins d'après Anémone.

Sunny soupçonnait fortement que Stormsea était ce qu'il restait du Royaume Divin du Dieu de la Tempête. Godgrave avait probablement été le Royaume Divin du Dieu du Soleil à une époque. Bien qu'il n'ait aucune preuve, il pensait que la Forêt Brûlée avait été le Royaume Divin du Dieu du Cœur. Le Royaume Divin du Dieu Bête se trouvait quelque part dans le Domaine du Chant... les Plaines de Rive-Lune auraient pu être l'une de ses parties dans le passé.

Enfin, il y avait son propre monde, la Terre, qui semblait être l'ancien Royaume Divin du Dieu de la Guerre, la divinité protectrice de l'humanité.

Cinq des Royaumes Divins étaient connus, mais le Royaume de l'Ombre restait toujours un mystère. Où était-il ? Avait-il été dévoré par le Royaume des Rêves ? Si c'était le cas, dans quelle région de ce monde cauchemardesque se trouvaient les vestiges du Royaume du Dieu de l'Ombre ?

Sunny n'avait jamais vu ou entendu parler d'un endroit ressemblant au Royaume de l'Ombre. Il avait donc toujours été curieux de savoir où il se trouvait.

Et maintenant... il pouvait aller le découvrir.

Est-ce que je peux ? Devrais-je ?

Il était facile de répondre à la première question — oui, il le pouvait.

Son ombre avait pu pénétrer dans la Lanterne de l'Ombre dès qu'il l'avait reçue pour la première fois. Maintenant que Sunny avait l'Incarnation de l'Ombre et pouvait prendre le contrôle direct de ses ombres, il pouvait le faire lui-même.

En fait, il aurait probablement pu le faire avant même la Transcendance, en utilisant le Pas de l'Ombre pour prendre la forme d'une ombre incorporelle. C'est juste que Sunny n'avait pas eu envie d'essayer, étant donné qu'il ne savait rien de ce qui se trouvait à l'intérieur de la Lanterne de l'Ombre, et qu'il n'y aurait plus personne pour le rappeler s'il y entrait.

Mais désormais...

L'un de ses avatars pouvait tenir la Lanterne pendant qu'un autre s'aventurait à l'intérieur. Il pouvait maintenir au moins deux avatars indéfiniment. De plus, l'utilisation passive du Pas de l'Ombre ne consommait plus son essence.

La possibilité existait donc.

Mais Sunny n'était pas sûr de devoir en faire usage.

Il y avait une grande raison pour laquelle il voulait aller dans le Royaume de l'Ombre, et une énorme raison pour laquelle il s'en méfiait.

Cette dernière n'avait pas vraiment besoin d'être expliquée. Il lui suffisait de regarder autour de lui pour comprendre pourquoi s'aventurer aveuglément dans un Royaume Divin déchu était une mauvaise idée. Godgrave, Stormsea et la Forêt Brûlée — ces trois endroits étaient la définition même de la mort, représentant certains des coins les plus cauchemardesques de ce monde déjà éprouvant.

Et bien que Sunny n'ait aucune raison de le croire, il avait l'impression que le Royaume de l'Ombre pourrait bien être le plus terrible des cinq Royaumes Divins déchus, et de loin.

Cela dit, il y avait aussi une raison très importante pour laquelle il se sentait obligé de l'explorer, au moins un peu. C'était tout aussi simple.

C'était l'absence de son Noyau de Titan.

L'Aspect de Sunny était particulièrement cruel en ce qui concernait la saturation de son âme... ce qui était, peut-être, tout à fait approprié pour un Aspect provenant du Dieu de la Mort. La collecte de fragments avait toujours été plus ardue pour lui que pour la plupart des Éveillés, et cette difficulté semblait encore plus grande maintenant qu'il était un Saint.

D'autant plus qu'il n'y avait pas de Créatures de l'Ombre à tuer — corrompues ou non.

Mais ne serait-il pas raisonnable de supposer qu'il y en aurait beaucoup à l'intérieur des ruines du Royaume de l'Ombre ?

Sunny pensait qu'il était tout à fait raisonnable de le supposer.

Entrer dans le Royaume de l'Ombre était donc le moyen le plus sûr de devenir un titan.

Si Sunny devenait un Titan Transcendant...

Non seulement il recevrait un autre noyau, une autre ombre et un autre avatar...

Mais Serpent le deviendrait aussi. Ce qui lui permettrait de prendre la forme des titans que Sunny avait tués.

Le Titan Déchu Goliath, la Bête Hivernale... avoir la capacité d'invoquer l'un ou l'autre ajouterait un nouvel atout à l'arsenal de Sunny. Et il en avait désespérément besoin, étant donné que les chances de vaincre les Souverains au combat semblaient encore très minces.

Un long soupir s'échappa des lèvres de Sunny.

"Damnation..."

Il avait déjà tant à faire !

Il avait prévu de commencer à fabriquer des Mémoires à l'instant même. Il y avait aussi cette foutue guerre, la nécessité d'en apprendre plus sur les Souverains avant de les affronter... et Nephis revenait enfin au camp, ce qui signifiait qu'il pourrait enfin la revoir.

Maintenant, la tâche d'explorer le royaume sans lumière d'un dieu mort s'ajoutait à la pile de choses qu'il devait accomplir.

Sunny se couvrit le visage d'une paume et gémit.

Qu'est-ce que c'est que ce bordel ?

Il possédait sept corps à présent, alors pourquoi était-il plus occupé que jamais ?!

Secouant la tête, il prit une profonde inspiration et fixa le plafond.

Pour l'instant, la seule question était... qu'allait-il faire en premier ?

Se faufiler dans le Royaume de l'Ombre ou faire une percée dans le tissage ?
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Sunny savait parfaitement quelle serait la meilleure décision à prendre.

La meilleure décision serait de se concentrer sur le tissage pour le moment, de réfléchir lentement aux dangers potentiels de s'aventurer dans le Royaume de l'Ombre, et de se préparer minutieusement avant d'entrer dans la Lanterne.

Par exemple, il devait décider laquelle de ses incarnations explorerait le Royaume de l'Ombre. Allait-il envoyer le Seigneur des Ombres et ses trois ombres de compagnie, afin de disposer d'autant de pouvoir que possible dans la situation présente ? Ou bien enverrait-il une seule incarnation en éclaireur, pour réduire les dégâts au minimum au cas où elle serait détruite par une menace écrasante ?

Avant de franchir les Portes de l'Ombre, il valait mieux réfléchir à beaucoup de choses, faire des recherches approfondies, consolider ses récentes avancées et prendre des dispositions.

Cela dit...

Ah, au diable tout ça.

L'attrait d'un Royaume Divin inexploré — le Royaume de l'Ombre — était trop irrésistible. Même si Sunny savait qu'il serait plus sage de rester patient, il ne pouvait imaginer se plonger dans le lent et méticuleux processus de fabrication des Mémoires sans d'abord satisfaire sa curiosité et sa fascination.

Comment pouvait-il se concentrer sur le tissage de motifs complexes de cordes éthérées alors qu'un portail vers un véritable Royaume Divin se trouvait dans sa poche ? Et pas n'importe quel Royaume Divin, d'ailleurs, mais celui qui avait appartenu au dieu même qui était à l'origine des pouvoirs de Sunny.

Ce serait beaucoup trop difficile.

Cela dit, il n'avait pas l'intention de se lancer dans une véritable expédition pour l'instant. Sunny voulait plutôt jeter un premier coup d'œil au Royaume de l'Ombre et l'explorer brièvement, simplement pour savoir ce qui l'y attendait, et de quoi il devrait se protéger.

Grâce à ces connaissances, il serait en mesure de mieux se préparer à l'expédition. Il pourrait même vouloir fabriquer quelques Mémoires spécifiques pour l'aider à affronter les périls du Royaume de l'Ombre, et il fallait donc le faire avant de se lancer dans le tissage.

Ceci devait être fait maintenant.

Sunny se retourna, marcha jusqu'au milieu du sous-sol et tendit la main. La Lanterne de l'Ombre pendait librement à ses doigts. Suivant une commande mentale, la petite porte en morion s'ouvrit, révélant une entrée obscure.

Il resta immobile quelques instants, absorbé par un silence solennel.

Il baissa ensuite les yeux vers son ombre.

"...Eh bien, qu'est-ce que tu attends ? Hop, hop ! Rentre à l'intérieur."

Lugubre le regarda avec stupeur, puis se désigna du doigt, comme si elle demandait...

"Qui ? Moi ?"

Sunny haussa les sourcils.

"Oui. Je veux dire, qui d'autre ? Quoi, tu pensais que j'allais bannir mon corps d'origine dans le Royaume de l'Ombre ?"

Il se moqua.

"Bien sûr que non. C'est la Terre de la Mort, tu sais !"

L'ombre lugubre resta stupéfaite quelques instants, puis baissa les mains... et referma lentement les poings, fixant Sunny d'un regard meurtrier.

Sunny ignora ses pitreries et activa l'Incarnation de l'Ombre, prenant ainsi le contrôle direct de son ombre.

C'est parti.

Il glissa le long de sa jambe, de son bras, et se dirigea vers la porte ouverte de la Lanterne de l'Ombre.

Le Royaume de l'Ombre...

Pendant le court instant qui précéda son entrée dans les ténèbres, Sunny réfléchit à ce qu'il savait à ce sujet.

En vérité, ce n'était pas grand-chose, et l'essentiel de ce qu'il savait provenait de la description du Fragment.

[Quand l’Ombre créa la mort, il devint la mort. Tout ce que l’Ombre avala mourut, et tout ce qui mourut fut avalé par l’Ombre. La mort était une loi absolue, et ainsi, ce qui était changeant n’était plus changeant. Le temps était une loi absolue, et ainsi, ce qui était éternel n’était plus éternel. L’espace était une loi absolue, et ainsi, ce qui était sans fin n’était plus sans fin. En maniant le temps, l’espace et la mort, les dieux vainquirent et lièrent leurs ennemis.

Mais certains défiaient les lois absolues. L’un de ces êtres se libéra du Royaume de l’Ombre après avoir été englouti par celui-ci et, ce faisant, en éclata plusieurs petits fragments. Voici l’un de ces fragments.]

C'était vraiment étrange. Le Sortilège du Cauchemar semblait ne pas faire de distinction entre le Dieu de l'Ombre, son Domaine, son Royaume, et la mort elle-même. C'était presque comme si le Royaume de l'Ombre se trouvait... à l'intérieur du Dieu de l'Ombre.

Mourir et être avalé par le Dieu de la Mort étaient des termes interchangeables. Tout ce qu'il avalait mourait, et tout ce qui mourait était avalé par lui, finissant ainsi dans le Domaine de l'Ombre... dans le Royaume de l'Ombre.

Alors...

Le Royaume de l'Ombre est-il... la Mer de l'Âme du Dieu de l'Ombre ?

L'idée ne paraissait pas si farfelue, mais elle n'était pas non plus très plausible — principalement parce que Sunny ne savait pas grand-chose sur les dieux, qui étaient insondables.

Les dieux possédaient-ils une âme ?

Eurent-ils un corps physique ? Si oui, à quoi ressemblaient-ils ?

Tout le monde savait que les dieux étaient morts, mais où étaient leurs cadavres ?

Godgrave était appelé ainsi parce que les gens supposaient que le squelette titanesque avait autrefois appartenu à un dieu, mais Sunny ne partageait pas cette opinion...

Un instant avant que son incarnation n'entre dans la Lanterne, Sunny frissonna subitement.

S'il supposait que le Royaume de l'Ombre était bien la Mer de l'Âme du Dieu de l'Ombre, ou du moins un équivalent divin de celle-ci...

Dans ce cas, n'était-ce pas une similitude troublante avec sa propre âme sans lumière ?

Après tout, les ombres de tout ce que Sunny tuait finissaient dans sa Mer de l'Âme. En un sens, ceux qu'il tuait étaient également avalés par lui.

Il se souvenait également de la description du Royaume de l'Ombre.

Tout ce que vous chérissez, tout ce que vous nourrissez, tout ce qui naît de vous sera un jour à moi, sera accueilli par moi, avalé par moi, et trouvera la paix en moi. Telle est la miséricorde de l’Ombre...

Les ombres silencieuses contenues dans l'obscurité tranquille de l'âme de Sunny étaient en effet... en paix.

Ses yeux s'écarquillèrent un peu, et une graine de pensée apparut dans son esprit.

Mais avant qu'elle ne puisse s'épanouir et germer, son incarnation traversa les Portes de l'Ombre...

Et se retrouva ailleurs.

Sunny sursauta.
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Sunny se retrouva au sommet d'un haut monticule, avec une étendue désolée de collines sombres s'étendant devant lui dans toutes les directions. Il n'y avait ni herbe, ni arbres, ni mousse, ni fleurs. Aucun signe de vie, rien que le calme et le silence.

C'était un contraste saisissant avec les terribles étendues de Godgrave, où tout était dévoré par la jungle vermillon tentaculaire qui grouillait d'une vie affamée, agitée et abominable.

Le sol était recouvert d'une fine couche de poussière noire, qui semblait plus solide qu'une dune.

Ce qui le fit sursauter n'était pas le paysage désolé, mais plutôt tout ce qu'il percevait.

...Il y avait de la lumière.

Il s'attendait à ce que le Royaume de l'Ombre soit une terre de ténèbres éternelles, entièrement dépourvue de lumière et recouverte d'un voile d'ombres. Mais au lieu de cela, l'étendue sombre était illuminée par une magnifique radiance argentée, comme si elle reposait sous un ciel étoilé... c'est juste qu'il n'y avait pas d'étoiles.

En levant les yeux, Sunny vit un ciel noir. Du moins, il supposait qu'il s'agissait d'un ciel, car il n'y avait aucun moyen de le savoir. Il n'y avait ni étoiles ni lune, juste une étendue d'obscurité apparemment sans fin.

Cependant, il y avait des nuages.

Au loin, un vaste front de rafales se déplaçait sur la plaine sombre. C'est ainsi que Sunny voulait l'appeler, en tout cas — en vérité, les nuages n'étaient pas vraiment des nuages, et la tempête n'était pas vraiment une tempête.

Les nuages n'étaient pas formés de vapeur d'eau, mais de particules de lumière éthérées. Brillant d'un éclat argenté, elles se déplaçaient et tourbillonnaient, comme portées par des vents fantomatiques. Les courants empyréens étaient comme de magnifiques rivières d'étoiles qui illuminaient la terre désolée, faisant couler et danser les ombres immenses et anciennes qui la peuplaient.

C'était un spectacle à couper le souffle.

Mais plus encore... même de loin, Sunny pouvait ressentir la violence terrifiante de la tempête rayonnante. C'était à la fois intimidant et glacial, ce qui lui donnait envie de plonger plus profondément dans l'étreinte des ombres pour s'y cacher.

C'était une tempête de lumière.

Non...

Pas de lumière.

En regardant de plus près, Sunny frissonna légèrement.

Ces étincelles de lumière argentée... il les reconnut à leur juste valeur.

C'était de l'essence d'âme.

La tempête qui faisait rage au-dessus de la plaine sombre était une tempête d'essence.

Il ne savait pas trop quoi en penser.

En même temps que ses yeux étaient captivés par le spectacle de cette magnifique et terrible tempête d'âme, les autres sens de Sunny inondaient son esprit de sensations intenses.

À commencer par son sens de l'ombre, bien sûr.

Alors que celui-ci se répandait dans toutes les directions, Sunny se sentait... chez lui.

Il n'était entouré que d'ombres, toutes indescriptiblement anciennes et d'une profondeur insondable. Leurs sombres profondeurs étaient si vastes qu'il se sentait presque perdu, et si immenses qu'il se sentait presque intimidé par leur ampleur. Leur indifférence tranquille et endormie lui donnait un sentiment de calme et de paix.

Les ombres étaient son élément source, après tout.

Ici, dans le Royaume de l'Ombre, Sunny sentait plus d'essence spirituelle que jamais se déverser dans son âme, l'apaisant et la rassasiant. C'était à un point tel que la vitesse à laquelle il remplissait l'essence d'ombre était devenue assez rapide pour qu'au moins un avatar de plus puisse être maintenu indéfiniment, sans causer de perte.

...C'est bien.

Sunny s'efforçait de maintenir un équilibre prudent entre la dépense et la reconstitution de son essence. Maintenir deux avatars en permanence — le Seigneur des Ombres et le compagnon de Rain — était ce qu'il pouvait faire sans épuiser constamment ses réserves. Savoir qu'il pourrait envoyer une incarnation supplémentaire explorer le Royaume de l'Ombre sans dépasser les limites était donc une bonne nouvelle.

Bon... est-ce que je devrais jeter un coup d'œil aux alentours ?

Il ne semblait pas y avoir de danger immédiat autour de lui, mais Sunny restait encore sous la forme d'une ombre incorporelle pour le moment. Il ne voyait aucune structure et ne sentait aucun mouvement dans les environs.

Mais il se sentait mal à l'aise, pour une raison ou une autre.

En fait, il était tout à fait raisonnable qu'il se sente mal à l'aise. Le Royaume de l'Ombre était censé être la terre de la mort, somme toute. Si tout ce qui mourait finissait ici, alors...

Les ombres des Titans Impurs et des horreurs indescriptibles s'y trouveraient également, n'est-ce pas ? Bien sûr, ces créatures terribles étaient censées être déjà mortes... mais les êtres de Rangs supérieurs étaient souvent au-dessus de ces limites.

Le Dieu de l'Ombre ne l'avait-il pas béni d'outre-tombe ?

En y réfléchissant bien...

Les ombres des dieux et les sept daemons se trouveraient-elles également ici ?

Sunny frissonna et avança prudemment de quelques pas, s'approchant de la crête de la colline.

Quelque chose... ne va pas, je crois.

Il se sentait un peu bizarre.

Il ne souffrait d'aucune douleur ni d'aucun malaise, mais il sentait bien que quelque chose en lui n'allait pas.

Son malaise s'accentua.

Qu'est-ce que c'est ?

C'est alors qu'il se figea.

Si Sunny avait eu des yeux à ce moment-là, ils se seraient sans aucun doute rétrécis.

C'est parce qu'il vit une minuscule tache de lumière argentée s'élever lentement au-dessus de sa forme incorporelle, dansant dans le vent fantomatique. Puis, une autre, et encore une autre...

Pourquoi émanait-il des étincelles d'essence d'âme ?

Cela n'avait aucun sens. Non seulement parce qu'il n'était pas censé faire écouler de l'essence au hasard, mais aussi parce que Sunny n'avait jamais possédé d'essence d'âme, à vrai dire — il était plutôt unique, possédant plutôt de l'essence d'ombre.

Suite à un mauvais pressentiment, Sunny invoqua les runes et regarda avec tension le compteur de ses fragments d'ombre.

Un instant plus tard, il ressentit une pointe de terreur. Ses fragments d'ombre... diminuaient.

Le taux n'était pas très élevé, juste un ou deux à chaque instant, mais c'était indéniable.

Son âme était en train de se vider.

Non, pas tout à fait. Elle ne se vidait pas — au contraire, elle se désintégrait lentement. C'était bizarre et inconcevable, mais il ne pouvait pas le nier. Il ne subissait pas d'attaque de l'âme et ne recevait pas de dommages de l'âme, il ne ressentait même pas de douleur, mais son âme se désagrégeait lentement.

Elle se décomposait et se transformait en essence d'âme pure.

S'il n'y avait pas eu les mottes de lumière rayonnantes, Sunny n'aurait rien soupçonné.

Pris d'un sentiment de terreur, il regarda au loin, où l'immense tempête d'âme faisait rage au-dessus de la plaine sombre.

Une tempête composée d'un nombre incalculable d'étincelles d'essence.

Si Sunny avait eu des cheveux en ce moment, ils se seraient hérissés.

D-damnation...

Que diable était cet endroit ?

Suivant son instinct, Sunny reprit sa forme humaine et manifesta immédiatement le Manteau d'Onyx. Une ombre était assez vulnérable, après tout, laissant l'âme sans la protection d'un corps physique.

Finalement, le flux d'étincelles d'essence s'élevant au-dessus de lui fut interrompu.

Sunny trembla et poussa un soupir de soulagement.

C'était moins une...

Mais avant qu'il ne puisse célébrer son salut, son sens de l'ombre perçut un mouvement subtil à une courte distance.

...Et soudain, une flèche noire jaillit des ténèbres, transperçant facilement sa poitrine.
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Sunny se trouvait au cœur du Royaume de l'Ombre — un endroit où il était censé avoir un avantage absolu sur ses ennemis. Et pourtant, jusqu'au dernier moment, il n'avait pas perçu le moindre mouvement.

Avec le recul, c'était logique.

Qui d'autre que des créatures semblables à lui pouvait exister dans cette terre sombre et mortelle ?

Il ne perçut la flèche noire que lorsqu'il fut déjà trop tard pour l'esquiver. Sunny parvint seulement à tourner un peu son torse, se préparant à l'impact. Il avait un faible espoir que le Manteau d'Onyx protège son corps — c'était une armure Transcendante, après tout, dont le plastron était conçu spécifiquement pour dévier les coups au lieu de les subir directement.

Mais ses espoirs furent vains.

La pointe de la flèche transperça facilement son armure. Elle transperça également sa peau et ses muscles, glissant entre ses côtes et mordant son cœur.

Sans ce léger revirement de dernière minute, son cœur aurait été entièrement détruit. Or, à présent, il était simplement endommagé.

Une fraction de seconde plus tard, la pointe de la flèche sortit de son dos et vint heurter la surface intérieure du Manteau d'Onyx. Ayant perdu son momentum, elle ne parvint pas à percer une nouvelle fois l'armure de pierre.

Consumé par la douleur, Sunny fut projeté en arrière par la force dévastatrice de l'impact. Il vola une dizaine de mètres en arrière, tomba dans la poussière noire et dévala la pente de la colline à une vitesse effroyable. Le monde tourna, et il eut un goût de fer sur la langue.

Ah...

Le choc de l'impact fut violent et féroce. Se faire embrocher par la flèche faisait un mal de chien.

De plus, Sunny n'avait aucune idée de l'endroit où se trouvait l'ennemi... et de qui il s'agissait. L'initiative était entièrement du côté de l'archer invisible, et il était à tout le moins assez puissant pour briser sans effort une armure Transcendante extrêmement résistante.

Les choses ne s'annonçaient pas bien pour lui.

Bien sûr, Sunny pouvait faire beaucoup de choses.

Ici, dans le Royaume de l'Ombre, il était incroyablement puissant... en fait, il se sentait plus puissant que jamais, comme si le monde lui-même lui insufflait une force terrible.

Il y avait autour de lui un océan d'ombres à manifester. Il y avait aussi ses Ombres — Sainte, Fiélon, Serpent. Il pouvait les invoquer pour le protéger. Il disposait également du Pas de l'Ombre, qui lui permettait de parcourir de grandes distances en un clin d'œil.

Même sans le soutien d'autres incarnations et sans pouvoir s'augmenter, Sunny pouvait essayer de livrer bataille à l'ennemi mortel qui se cachait dans les ténèbres.

Mais il ne le fit pas.

Il y avait une solution bien plus sûre, après tout.

...Debout dans le sous-sol du Brillant Emporium, Sunny regarda la porte ouverte de la Lanterne de l'Ombre et rappela son incarnation.

Un instant plus tard, son avatar disparut de la pente de la colline sombre et s'écrasa sur le sol de la Mimique Merveilleuse, laissant échapper un gémissement étouffé, glissant sur quelques mètres et entrant en collision avec un présentoir de Mémoires vide.

Sunny observa le présentoir avec une expression douloureuse.

À la fois parce qu'il ressentait l'agonie de l'avatar et parce que ce maudit présentoir lui avait coûté un bras à Bastion.

Sa première tentative d'incursion dans le Royaume de l'Ombre... semblait terminée, juste comme ça.

Eh bien. Ce n'est pas le meilleur retour que j'aurais pu espérer, je suppose. Mais pas le pire non plus...

S'approchant de l'avatar, qui était étalé sur le sol, Sunny se regarda d'un air sombre.

Il réfléchit attentivement aux quelques instants qu'il avait passés dans le Royaume de l'Ombre.

Ce n'était pas... ce à quoi il s'attendait.

Cette terre sombre était nébuleuse et belle, mais aussi capable de détruire les âmes. Si son âme n'avait pas été aussi résistante, elle aurait pu être endommagée bien plus gravement... en fait, Sunny avait l'impression que sans le Tissage de l'Âme, les dégâts auraient pu être irréparables.

En plus de cela, il avait reçu une flèche dans la poitrine. Son cœur avait presque été entièrement transpercé.

À vrai dire, la blessure aurait été fatale pour la plupart des humains... même pour les Saints. Son avatar n'était en vie que grâce au Tissage du Sang, qui lui permettait d'ignorer les dégâts infligés à son cœur et de continuer à faire couler le sang dans ses veines.

Pour l'instant.

L'avatar le fixait depuis le sol, le visage pâle et les lèvres rougies par le sang.

Sunny soupira.

"Qu'est-ce que tu attends, imbécile ? Dépêche-toi de redevenir une ombre."

Cela ne guérirait pas sa blessure, mais cela empêcherait au moins la blessure de tuer son corps.

L'avatar serra les dents, s'attarda un instant, puis dit d'un ton rancunier :

"Va en enfer, espèce de bâtard prétentieux !"

Sunny sourit agréablement.

Se faire des reproches était toujours aussi amusant.

"Mais nous sommes déjà en enfer."

Ce disant, il relâcha le contrôle de son incarnation et laissa l'avatar redevenir une ombre.

Lugubre était un peu endommagée et semblait ébranlée par l'expérience, mais au moins, elle ne vomissait pas de sang.

Sunny soupira et regarda le plafond.

Je vais... devoir réfléchir un peu avant de m'aventurer à nouveau dans le Royaume de l'Ombre.

Il baissa le regard et observa les ténèbres qui se cachaient derrière la porte ouverte de la Lanterne de l'Ombre.

Ses pensées revinrent sur ce qu'il avait vu, senti et vécu de l'autre côté. C'était un peu accablant. Cependant...

Sunny avait le sentiment qu'il lui manquait quelque chose en particulier en ce moment.

Quelque chose d'important.

Tandis qu'un air renfrogné apparaissait sur son visage, son ombre s'agita sur le plancher.

L'instant d'après, les yeux de Sunny s'écarquillèrent et il recula.

Presque au même moment, il y eut un bruissement silencieux, et une autre flèche noire sortit soudain de la porte de la Lanterne de l'Ombre, manquant sa tête d'un cheveu.

Elle frappa le plafond, le trouant et faisant frémir la Mimique Merveilleuse.

C'est... c'est capable de me suivre !

Sonné et terrifié, Sunny tomba à la renverse. Il resta un instant figé, hébété, puis s'empressa de claquer la porte de la Lanterne de l'Ombre.

Quelques instants s'écoulèrent dans un silence tendu, mais rien d'autre ne se produisit.

Le sous-sol du Brillant Emporium était silencieux et paisible.

...L'esprit de Sunny, cependant, était tout autre.

Fixant la Lanterne de l'Ombre d'un visage pâle, il inspira brusquement, puis expira lentement.

Qu'est-ce... qu'est-ce que j'ai failli ramener de ce lieu maudit ?


  
    

Chapitre 1956 – Considérer la Mort
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En fin de compte, Sunny avait perdu plus qu'il n'avait gagné lors de sa première aventure dans le Royaume de l'Ombre.

Il avait acquis de précieuses connaissances sur ce qui l'attendait de l'autre côté des Portes de l'Ombre... ainsi que deux flèches noires, dont l'une était maculée de son propre sang.

Après avoir récupéré la seconde flèche du plafond de la salle à manger du Brillant Emporium, Sunny les étudia d'un air sombre.

Les flèches n'étaient pas enchantées. En fait, elles avaient l'air assez simples, presque artisanales — les hampes étaient faites de bois sombre, les pointes des flèches étaient taillées dans de l'obsidienne, et l'empennage était fait de plumes de corbeaux. Pourtant, elles n'avaient rien de banal.

Rien qu'en tenant les deux flèches noires, Sunny pouvait dire qu'il tenait quelque chose de mystique. Une aura calme et mortelle les entourait, comme si les flèches elles-mêmes avaient une présence, semblable à celle d'un Saint. Chaque flèche était également beaucoup plus lourde qu'il ne l'aurait cru, ce qui indiquait que les matériaux utilisés pour les fabriquer n'étaient pas du tout ordinaires.

Sunny ne savait pas qui avait fabriqué ces flèches et à partir de quoi, mais en les regardant de plus près, il ne fut pas du tout surpris par le fait que le Manteau d'Onyx avait été transpercé.

Il avait créé suffisamment de Mémoires pour reconnaître les matériaux mystiques lorsqu'il les voyait. Les matériaux utilisés pour fabriquer les deux flèches noires... étaient pour le moins semblables à ceux qu'il aurait récoltés sur une Créature du Cauchemar Supérieure, mais d'une nature encore plus intimidante.

Même les ombres projetées par les flèches étaient quelque peu menaçantes.

Il y avait aussi quelque chose d'autre à leur sujet.

L'expression de Sunny devint encore plus sombre lorsqu'il sentit que les flèches noires lui étaient familières.

S'il ne se trompait pas... elles semblaient être imprégnées de l'intention meurtrière du traqueur de l'ombre anonyme, gravées de son désir de voir sa proie mourir.

Les flèches portaient leur propre volonté.

Bien. Je suis toujours en vie, n'est-ce pas ?

Qui plus est, il était maintenant en possession de deux flèches extrêmement meurtrières. Sunny avait de nombreux usages pour quelque chose d'aussi précieux... qui sait, peut-être pourrait-il un jour rendre la pareille et les enfoncer dans le cœur de ce maudit archer.

Malheureusement, il avait perdu quelque chose de bien plus précieux en retour.

Et ce n'était pas la santé de l'un de ses avatars...

Grimaçant, Sunny jeta un coup d'œil à la Lanterne de l'Ombre.

C'était sa capacité à utiliser l'enchantement des [Portes de l'Ombre].

Bien sûr, il pouvait toujours envoyer des ombres à l'intérieur ou les rappeler. Cependant, maintenant que l'assaillant invisible avait montré son étonnante capacité à suivre les ombres à travers la porte de la Lanterne de l'Ombre, Sunny hésitait à la rouvrir.

Qui savait ce qui sortirait du Royaume de l'Ombre la prochaine fois qu'il l'ouvrirait ? En franchissant personnellement les Portes de l'Ombre, Sunny semblait avoir attiré l'attention d'au moins une créature qui y habitait. Maintenant que l'archer de l'ombre connaissait son odeur, il ne lui serait pas impossible d'attendre patiemment dans la zone où menait la Lanterne.

Sunny prononça un juron silencieux et rejeta la Lanterne de l'Ombre.

Ce n'était pas le moment de perdre l'un de ses outils les plus utiles. La guerre faisait rage, et la bataille contre les Souverains se rapprochait de jour en jour.

Il allait devoir pénétrer dans le Royaume de l'Ombre et tuer le mystérieux archer le plus tôt possible.

...Mais pas présentement.

Sunny devait désormais rassembler ses pensées et s'occuper de ses autres projets.

Tout d'abord, sa sorcellerie.

Il regarda le présentoir détruit, soupira et fit appel aux ombres pour nettoyer les débris.

Il avait beaucoup à faire, et pas de temps à perdre.

Alors qu'il se dirigeait vers l'entrepôt caché derrière la Boutique de Mémoires, au sous-sol du Brillant Emporium, Sunny s'attarda, regardant au loin avec une expression compliquée.

Il était toujours tourmenté par la curiosité, souhaitant apprendre les secrets du Royaume de l'Ombre. En fait, sa soif n'avait fait que croître après avoir été témoin de la vue inoubliable de cette terre sombre et silencieuse. Mais il pouvait attendre un peu avant d'essayer de l'étancher...

Néanmoins, il devait penser à quelque chose.

Il devait considérer la mort.

La tempête d'âmes qui faisait rage au loin et le fait étrange que sa propre âme avait commencé à se désintégrer presque immédiatement après son entrée dans le Royaume de l'Ombre étaient manifestement liés. En fait, Sunny avait une idée de ce qu'était la tempête d'essence d'âme...

Si son ombre avait été presque réduite à un tourbillon d'essence, d'autres ombres le seraient aussi. Et comme les ombres de tous les êtres vivants qui mouraient étaient censées entrer dans le Royaume de l'Ombre...

Il pouvait donc supposer que la tempête d'âme avait été formée par d'innombrables ombres transformées en essence par l'étendue sombre du Royaume de l'Ombre.

D'innombrables êtres vivants périssaient chaque jour dans le Royaume des Rêves et le monde réel. Ici même, à Godgrave, le cycle constant de la jungle écarlate étendant ses vrilles à la surface, donnant naissance à des légions de créatures et étant réduite en cendres par l'abîme incandescent au-dessus enverrait probablement un flot infini d'ombres dans le Royaume vide du Dieu de l'Ombre.

Elles y seraient lentement réduites en poussière, se transformant en rivières d'essence tourbillonnantes.

Peut-être cette essence était-elle ensuite relâchée dans l'univers, donnant naissance à une nouvelle vie...

Si c'était le cas, Sunny venait peut-être d'assister au mécanisme interne de l'existence.

Il venait vraisemblablement de voir les véritables rouages de la mort.

Qu'est-ce que la mort, au fond ?

La mort... était une arme créée pour lutter contre le Vide et sa Corruption.

La mort était un outil pour mettre fin à ce qui avait été sans fin auparavant.

Il y avait un détail particulier qu'il n'avait pas vraiment pris en compte auparavant. Les âmes des Créatures du Cauchemar étaient entachées par l'ignoble corruption du Vide. Pourtant, lorsqu'une Créature du Cauchemar était tuée, les éclats d'âme récupérés sur son corps ne portaient aucun signe de Corruption. Aucun Éveillé n'avait jamais été corrompu par l'absorption d'éclats d'âme.

Cela signifiait que la mort avait en quelque sorte purifié les âmes des Créatures du Cauchemar de la sombre souillure du Vide, y mettant un terme.

Mais comment mettre fin à quelque chose qui est censé être sans fin ?

Sunny baissa la tête et se frotta le visage d'un air fatigué.

Pensait-il à des choses inutiles ?

Peut-être que oui...

Mais d'un autre côté, peut-être que non.

Détruire quelque chose pouvait y mettre fin, mais si une chose était indestructible... alors la transformer en quelque chose de nouveau était aussi une sorte de fin.

Le Dieu de l'Ombre avait créé la mort, mais il était aussi devenu la mort. Il avait avalé tout ce qui était mort, et avait donné aux morts la paix d'une fin.

Cette paix était-elle... le processus consistant à se débarrasser de tout ce qui faisait un être, à broyer son âme en une rivière d'essence, et à relâcher cette essence dans le monde pour qu'il vive à nouveau ?

Si tel était le cas, c'était une pensée terrifiante.

Mais aussi... un peu réconfortante.

Surtout, cela fit réfléchir Sunny à sa propre âme, et aux ombres qu'il portait dans ses sombres profondeurs.

Son âme était-elle... une faible et minuscule graine d'un nouveau Royaume de l'Ombre ?

"C'est vraiment terrifiant."

Frissonnant, Sunny chassa ces pensées de sa tête et se dirigea d'un pas décidé vers l'entrepôt de matériaux du Brillant Emporium.
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Sunny passa les heures qui suivirent à explorer les divers matériaux mystiques qu'il avait accumulés au fil des ans et à réfléchir à ce qu'il allait fabriquer.

Les réminiscences du Royaume de l'Ombre ne cessaient de s'insinuer dans son esprit, mais il les ignorait résolument et s'efforçait de se concentrer sur la tâche à accomplir. Malheureusement, juste au moment où il le faisait, il y eut une autre distraction.

C'était Aiko, qui voulait savoir d'où venait le grand trou dans le sol de la salle à manger.

Jetant un regard neutre à son assistante déconcertée, Sunny se retourna vers les étagères et lui adressa un haussement d'épaules sans engagement.

"Oh, tu sais. J'ai trouvé les Portes de la Mort par hasard, et j'ai décidé de jeter un coup d'œil à ce qu'il y avait de l'autre côté. C'était plutôt joli, en fait... malheureusement, mon âme n'a cessé de se désintégrer, et quelqu'un m'a tiré une flèche dans le cœur. Je me suis offusqué et je suis parti."

Il soupira.

"Mais j'ai oublié de fermer la porte après mon retour. Comme tu peux le voir... nous avons perdu un peu de plancher. Et un présentoir ! Une vitrine chic avec des incrustations argentées et en cristal trempé..."

Aiko le dévisagea un instant, avant de baisser la tête d'un air fatigué.

"Uh-huh. Je vois."

Son regard se posa naturellement sur les deux flèches noires posées sur une table à proximité. Elle les étudia un moment, puis frissonna.

"Qu'est-ce que c'est ?"

Sunny lui jeta un coup d'œil distrait.

"Oh, ça ? Ce sont des flèches du Royaume de la Mort. Au fait, tu peux aller nettoyer celle de gauche ? Je l'ai salie... tu sais, avec le sang de mon cœur."

Il se gratta ensuite l'arrière de la tête et ajouta d'un ton dubitatif :

"En fait, oublie ça. Ne la nettoie pas... en fait, ne la touche absolument pas. Elle est empreinte d'un peu d'essence de mort, alors qui sait ce qui se passera si tu le fais ?"

Sunny était un Saint, mais Aiko n'était qu'une Éveillée. Il se rappelait encore avoir été tué par un simple aperçu de l'intention meurtrière de Nether, figée dans les reflets du Grand Fleuve. Il valait donc mieux garder ces flèches loin d'elle... au cas où.

La petite fille jeta un regard tendu aux flèches noires et s'éloigna d'un pas pressé.

"H-ha ! Vous et vos blagues, patron. Ha-ha !"

Néanmoins, elle recula de nouveau d'un pas et se mit même à flotter.

Jetant un coup d'œil à Sunny, Aiko hésita un moment, puis quitta précipitamment l'entrepôt.

Il acquiesça.

"C'est probablement une bonne décision..."

Ce disant, Sunny retourna à ses pensées.

Le tissage. Il y avait beaucoup de Mémoires qu'il voulait créer.

Son objectif final était l'épée qu'il avait promise à Nephis... une lame pour tuer les dieux. Au sens figuré comme au sens propre. Cette épée devait l'accompagner dans la bataille contre les Souverains, mais Sunny voyait plus loin. Il pensait à ce qui se passerait après la disparition des Souverains — au moment où elle deviendrait Sacrée, puis Divine.

C'est pourquoi il voulait lier l'épée à son âme, et c'est pourquoi il ne pouvait pas commencer à la forger de suite. Après tout, cette épée devait être l'apogée de son talent actuel de sorcier, et non un outil pour l'aiguiser.

Outre l'épée, Sunny voulait également créer quelques Mémoires pour lui-même. Il voulait notamment fabriquer plusieurs charmes liés à l'âme, en particulier, pour que le trait [Armure du Monde Souterrain] de l'Armure d'Onyx puisse enfin être réutilisé. Il avait quelques idées, mais il n'était pas encore certain de ce que seraient ces charmes. Il ne savait pas non plus combien il voulait en créer...

Un suffirait, mais sept seraient plus appropriés. Ainsi, chacune de ses incarnations serait capable d'utiliser un charme unique lié à l'âme, et toutes seraient capables d'utiliser les charmes simultanément.

Ai-je assez d'imagination pour inventer sept charmes adéquats ?

Il était toujours déterminé à n'utiliser les Mémoires que par commodité ou pour mieux exprimer son propre pouvoir, et à ne pas emprunter le pouvoir des Mémoires elles-mêmes.

Quoi qu'il en soit, il était trop tôt pour penser à créer des charmes. De toute façon, il n'avait pas encore découvert le moyen de lier les Mémoires aux âmes — par conséquent, envisager de les forger était un peu prématuré.

Et puis, il y avait Sainte. Contrairement à ses autres Ombres, elle pouvait, elle aussi, utiliser des Mémoires. Mais pas n'importe quel type de Mémoire — seulement des armes et des charmes. La gracieuse chevalière de pierre avait la capacité de manifester des armes à partir de ses ténèbres ou d'augmenter les armes existantes grâce à elles. Pour l'instant, elle n'utilisait que la première possibilité, mais la seconde pouvait lui permettre d'atteindre une force encore plus grande.

Et, tout comme Sunny, son armure pouvait augmenter les enchantements d'un seul charme.

Et pour finir, il y avait Rain. Sa sœur avait beaucoup souffert depuis son arrivée à Godgrave. Elle avait enduré de nombreuses batailles éprouvantes, survivant contre toute attente alors qu'elle était entourée de Créatures du Cauchemar bien plus puissantes qu'elle... comme l'avait fait chaque soldat dans cet endroit paumé.

Elle avait également tué un grand nombre d'abominations, et comme le Sortilège du Cauchemar ne pouvait pas la récompenser, Sunny avait dû prendre sa place.

C'est vrai. Je dois quelques Mémoires à Rain.

Ces dernières étaient probablement les plus faciles à forger pour lui en raison de son faible Rang. Donner à Rain des Mémoires de Rangs plus élevés était... une option, mais pas une très bonne. D'une part parce que son réservoir d'essence serait rapidement drainé par leurs enchantements énergivores, et d'autre part parce qu'elle ne serait pas capable de les manier très efficacement.

De plus, elle apprendrait à trop compter sur les Mémoires fournies par Sunny, ce qui freinerait sa propre croissance.

Il y avait aussi le problème des gens qui se demandaient où une jeune Éveillée sans soutien avait reçu des Mémoires d'une grande puissance. Non seulement cela jetterait la suspicion sur Rain, mais il y avait un léger danger que quelqu'un décide d'essayer de les lui prendre.

Sa sécurité étant déjà garantie par sa présence à ses côtés, Sunny ne voulait pas en faire trop avec son équipement.

Je vais commencer par fabriquer quelque chose pour Rain.

Ce serait un bon début, ainsi qu'un moyen de concrétiser ses récentes découvertes.
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Sunny avait beaucoup de choses à prendre en compte.

Il voulait donner à Rain les meilleures chances, sinon de prospérer, du moins de s'imposer dans la guerre entre Song et Valor. Le problème était qu'il n'y avait qu'une poignée d'individus dans le monde qui pouvaient tenir bon dans l'enfer étouffant de Godgrave.

Les autres — les soldats Éveillés, les officiers Ascendants, et même les généraux Transcendants — n'étaient vraiment pas à la hauteur. Ils n'étaient pas censés se trouver ici, au milieu d'une Zone de Mort éprouvante, et ils n'étaient certainement pas censés verser leur sang au profit de deux Souverains insensibles.

Si même les Saints ne pouvaient garantir leur survie dans la guerre, les simples Éveillés comme Rain ne pouvaient compter que sur la chance et la bonne fortune pour survivre. Bien sûr, Rain avait son fidèle compagnon de l'ombre pour veiller à sa sécurité... mais elle ne savait pas jusqu'où son professeur était prêt à aller pour la protéger.

C'était voulu. Sunny s'était volontairement donné l'air excentrique et peu fiable devant elle, afin qu'elle ne soit pas étouffée par sa vaste ombre.

Pourtant, il avait quelques idées qui pourraient aider Rain dans les jours et les mois à venir.

Voyons voir...

Il repensa à son expérience sur le Rivage Oublié, et aux Mémoires sur lesquels il s'était appuyé pour survivre.

D'une certaine manière, Godgrave et le Rivage Oublié se ressemblaient. Ce dernier était un creuset funeste dans lequel les Rêveurs de la Cité Noire avaient été forgés pour devenir des guerriers hors pair... ceux qui avaient survécu, bien sûr. Même Aiko était quelqu'un de bien plus dangereux et compétent qu'un Éveillé moyen, malgré son apparence fantaisiste et lâche.

Il en allait de même pour les soldats des deux grandes armées. Ceux qui étaient destinés à survivre sortiraient bien plus redoutables et robustes de l'autre côté.

Sunny pouvait donc très bien s'appuyer sur sa propre expérience pour déterminer ce dont Rain avait le plus besoin en ce moment.

La nature de la guerre changeait également. Auparavant, au début de la guerre, les dangers auxquels sa sœur avait dû faire face étaient principalement ceux posés par le Royaume des Rêves lui-même. La jungle écarlate, les abysses d'un blanc incandescent, les hordes de puissantes Créatures du Cauchemar que ses armes pouvaient à peine blesser...

Mais les choses allaient changer. Les deux Domaines s'étaient d'ores et déjà établis sur les ossements de la divinité morte, ce qui signifiait qu'un jour viendra, très bientôt, les affrontements entre leurs soldats deviendraient bien plus fréquents. Il y aurait des escarmouches sanglantes, des embuscades sournoises et des batailles à grande échelle sous le voile gris des nuages.

Se battre contre des humains était très différent de se battre contre des Créatures du Cauchemar, surtout si Rain avait la malchance d'affronter un Maître ou un Saint sur le champ de bataille.

...Tuer des humains était également très différent de tuer des Créatures du Cauchemar.

Sunny ne savait même pas comment il allait gérer la prochaine étape de la Guerre des Domaines à cause de cela.

Non, il ne pouvait même plus parler de Guerre des Domaines. Maintenant que la Maison de la Nuit avait été anéantie et que le gouvernement avait été contraint de rompre sa neutralité, il n'y avait plus aucun parti qui n'était pas impliqué dans la guerre — le monde entier était entraîné dans le conflit entre le Roi des Épées et la Reine des Vers. Les deux mondes, en réalité... ainsi, il était question d'une Guerre Mondiale.

Ou une Guerre des Royaumes, pour être précis.

Il soupira.

L'arsenal d'âme de Rain était certainement de qualité — il avait forgé son arc lui-même, après tout, et lui avait donné le carquois de flèches et le petit serpent d'ombre, qui pouvait lui servir d'arme de mêlée. Cependant, la collection de ses outils et de ses Mémoires manquait de quantité...

Surtout parce que Sunny avait été un peu négligent dans son rôle de remplaçant du Sortilège du Cauchemar.

Alors, de quoi Rain a-t-elle le plus besoin ?

Il y avait plusieurs domaines à améliorer.

Le premier, et le plus évident, était son manque de capacité à tuer des ennemis de Rangs supérieurs. La plupart des Créatures du Cauchemar de Godgrave étaient Transcendantes, de sorte que de nombreux Éveillés étaient physiquement incapables de leur faire du mal.

Bien sûr, les abominations locales étaient également étranges, puisqu'elles naissaient plus faibles que la plupart des créatures de leur Rang, puis mûrissaient et gagnaient en force en quelques jours — du moins en apparence. C'est ainsi que les deux grandes armées avaient pu repousser la jungle écarlate, en tuant ces Créatures du Cauchemar avant que l'ennemi n'atteigne sa puissance naturelle.

Néanmoins, Rain était en mesure d'utiliser une arme capable de percer les peaux d'abominations d'âge mûr avec au moins un certain degré d'aisance.

Étant donné que son arme de prédilection était un arc, cela signifiait des flèches.

Sunny jeta un coup d'œil aux deux flèches noires, et secoua la tête.

Si même Aiko n'était pas en sécurité avec elles, Rain ne le serait pas non plus.

Le deuxième point à améliorer était la défense de Rain.

Le Linceul du Marionnettiste était une bonne armure, mais pas la plus résistante. Ses principaux avantages étaient qu'il était léger, suffisamment résistant et qu'il protégeait l'esprit. De plus, il avait un effet revigorant sur l'esprit, aidant son détenteur à mieux gérer la fatigue mentale — ce qui était peut-être le cadeau le plus précieux que Sunny aurait pu offrir à Rain dans cette guerre épouvantable.

Cela dit, il n'avait pas prévu qu'elle se retrouverait si souvent au milieu d'une mêlée en transférant le Linceul du Marionnettiste. N'était-elle pas censée être une archère ?! Pourquoi sa sœur se battait-elle constamment aux côtés de cette fille, Tamar de Sorrow ?

Sunny grimaça et secoua la tête.

D'un autre côté, il était censé être un assassin furtif, lui aussi. La vie ne se déroulait jamais comme on le souhaitait...

Le Linceul du Marionnettiste lui avait semblé suffisant au début de la guerre. Mais maintenant que les deux grandes armées étaient sur le point de s'affronter, Rain allait se battre contre des humains... contre des Éveillés. Elle serait exposée à d'innombrables Aspects, et ceux-ci étaient variés et imprévisibles.

Ainsi, elle devait à la fois renforcer sa défense et acquérir des résistances contre un éventail varié d'attaques, des plus élémentaires aux plus étranges et sophistiquées.

Enfin, il y avait le troisième domaine... peut-être le plus important.

Cela concernait l'utilitaire et les outils.

Sunny avait en effet utilisé l'Éclat de Minuit et le Linceul du Marionnettiste sur le Rivage Oublié, mais si quelqu'un lui demandait quelles étaient les Mémoires qui lui avaient le plus sauvé la vie là-bas... il aurait tendance à dire qu'il y avait le Printemps Sans Fin et d'autres Mémoires utilitaires, comme l'Aile Sombre, la Sans Limite de Neph, ou même l'Épine Rôdeuse.

En fait, si Rain avait eu l'Aile Sombre au temps où elle était ouvrière sur le chantier routier, elle n'aurait pas frôlé la mort dans l'un des canyons de la Plaine de Rive-Lune. Bien sûr, elle ne s'était pas encore Éveillée à l'époque, alors c'était un point discutable.

Sunny hésita un moment, observant l'entrepôt surchargé.

Il finit par hocher la tête.

Flèches, équipement défensif, Mémoires utilitaires.

Il avait du pain sur la planche.


  
    

Chapitre 1959 – Dans le Sac


Traducteur/Checker: Gray

Sunny avait tissé de nombreuses Mémoires par le passé. Mais aujourd'hui, il avait un tout autre objectif — tisser quelque chose d'entièrement nouveau sans s'appuyer sur l'imitation.

En théorie, il était prêt à relever ce défi. Ses fondations étaient assez solides — premièrement, il avait méticuleusement étudié d'innombrables trames, si bien que sa bibliothèque mentale de motifs de cordes était suffisamment vaste. Deuxièmement, il avait passé de nombreuses heures à étudier ces motifs, essayant de comprendre comment ils fonctionnaient.

Ces efforts lui permirent d'acquérir suffisamment de connaissances pour changer et modifier les trames qui lui étaient familiers comme bon lui semblait... enfin, peut-être pas. Bien que Sunny ait pu réaliser beaucoup de choses, il était néanmoins quelque peu limité dans l'échelle et la portée de ces altérations.

Pour l'instant.

Et enfin, sa nouvelle capacité à fusionner avec les Mémoires en sa possession lui permettait d'appréhender le lien entre les trames et les enchantements que celles-ci généraient à un niveau bien plus profond.

C'était ce dernier point qui était censé lui donner le coup de pouce dont il avait besoin pour s'affranchir de ses limites passées.

Sunny jeta un coup d'œil à la réserve de matériaux, puis se dirigea vers la section contenant divers cuirs — qu'il avait lui-même fabriqués à partir de peaux de Créatures du Cauchemar au fil des ans.

Il choisit un rouleau qui n'avait pas trop de valeur et l'examina brièvement. Bien sûr, la faible valeur de ce cuir était relative — Sunny pouvait se permettre de ne pas en tenir compte, mais ce serait un véritable trésor pour la plupart des Éveillés, ainsi que pour plus d'un Maître.

Hochant la tête en signe de satisfaction, Sunny ramassa le rouleau de cuir, puis rassembla d'autres matériaux et se rendit pour l'atelier. Une fois sur place, Sunny déroula le cuir, le traça grossièrement, puis le coupa promptement. Le matériau était suffisamment solide pour résister aux armes enchantées, mais il le coupa sans effort, en se servant uniquement de ses ongles.

Sunny se mit ensuite au travail.

S'asseyant, il manifesta quatre mains. Ces mains d'ombre étaient chargées de tisser les fils d'essence, tandis que la paire d'origine s'occupait du cuir.

Curieusement, Sunny invoqua également l'Aiguille de Weaver. Aujourd'hui, elle devait faire de la couture ordinaire...

Lentement, un sac à dos en cuir prit forme dans ses mains. Le sac à dos était plus petit que la moyenne, mais fabriqué avec le plus grand soin — en fait, il pouvait facilement rivaliser avec les sacs en cuir les plus luxueux vendus par les grands couturiers du monde réel. C'était dire à quel point il était devenu un bon artisan...

Après avoir payé une quantité ridicule de crédits pour ce qui allait devenir la [Selle Hors de Prix], Sunny avait fait le serment solennel de ne plus jamais se faire voler comme ça et d'apprendre à manier le cuir lui-même. Le nom de cette Mémoire n'était pas une blague, mais plutôt l'expression de sa profonde et inconsolable angoisse !

Il continua à se concentrer sur son travail. Lorsque Sunny avait besoin d'outils supplémentaires, il les manifestait à partir d'ombres. Lorsqu'il avait besoin de fil, il utilisait le fil de diamant de la Tour d'Ébène. Finalement, il ne resta plus qu'à ajouter les fermoirs pour maintenir le rabat du sac à dos bien fermé lors des déplacements.

Une fois cette étape achevée, il jeta un coup d'œil appréciateur au sac à dos.

"Bon sang... c'est dommage que je ne puisse pas te vendre tout de suite."

Aiko possédait déjà le marché de l'équipement de combat du côté de Valor à Godgrave, mais personne n'avait dit qu'ils ne pouvaient pas s'étendre à la mode... les gens voulaient être beaux, même au milieu d'une guerre apocalyptique, après tout. Prenons l'exemple de Kai, qui choisissait son armure en fonction de sa beauté.

Cet imbécile...

Secouant la tête avec regret, Sunny se dirigea vers un coffre massif et en ouvrit le couvercle, révélant une pile rayonnante d'éclats d'âme. La majeure partie de sa fortune était conservée en toute sécurité au Temple Sans Nom, mais il avait également beaucoup d'éclats à portée de main ici.

Pêchant quelques éclats Ascendants dans la pile, Sunny retourna à son établi. Il ne savait pas encore de combien d'ancres sa trame aurait besoin, alors mieux valait prévenir que guérir.

Il invoqua ensuite le Printemps Sans Fin, le posa sur la table et lui jeta un regard curieux.

Sunny avait toujours soupçonné que la belle bouteille en verre était, au fond, une Mémoire de stockage spatial semblable au Coffre de la Convoitise. Cependant, après l'avoir récemment explorée, il réalisa qu'il n'aurait pas pu être plus loin de la vérité.

Le Printemps Sans Fin était... unique, c'était le moins qu'on puisse dire. Avec le recul, il s'agissait d'une Mémoire vraiment remarquable, bien au-delà de ce que les autres outils enchantés de son Rang et de sa Classe étaient censés être. Mais encore une fois, Cassie — la personne qui l'avait initialement reçue du Sortilège — était elle-même une Éveillée plutôt inhabituelle.

Si l'on considère que son Aspect était de Rang Sacré, presque inédit, le Cauchemar d'où provenait le Printemps Sans Fin avait dû être une épreuve remarquable.

Quoi qu'il en soit, le Printemps Sans Fin ne pouvait pas aider Sunny dans ce qu'il essayait de faire en ce moment.

En revanche, le Mimique Merveilleuse, oui.

Sunny augmenta donc son Ombre au lieu de la magnifique bouteille en verre.

Il voulait créer une Mémoire de stockage spatial pour Rain, et pour cela, il n'y avait pas de meilleur point de référence que le Coffre de la Convoitise, dont la Mimique Merveilleuse était issue.

Sunny ferma les yeux et soupira, réfléchissant à la prochaine étape... tout en continuant à tisser des fils d'essence d'ombre avec ses autres mains, bien sûr.

L'espace était une loi absolue, et la violer n'était pas une tâche facile. Il ne savait pas s'il existait des Mémoires capables d'y parvenir, mais s'il y en avait, elles devaient être de Rang Divin. Il était loin d'être en mesure de créer une telle chose.

Heureusement, il existait de nombreux moyens de manipuler l'espace sans violer ses lois.

C'est ce qu'avait fait le Coffre de la Convoitise originel, et la Mimique Merveilleuse avait hérité de cette capacité. Elle contenait un espace indépendant en son sein — une dimension de poche, en somme — et servait en même temps de portail entre le monde et cet espace. Mais ce n'était pas tout...

Sunny se pencha en arrière avec une expression contemplative.

D'une certaine manière, le Coffre de la Convoitise avait également été une Mémoire liée à l'âme. Pas au même degré et d'une manière différente que le Manteau du Monde Souterrain, mais sa capacité à imiter divers objets, ainsi que le volume de son espace interne, dépendait de la puissance de l'âme de son détenteur.

C'était définitivement quelque chose que Sunny devait explorer davantage. Même s'il ne pouvait pas répéter ce que Nether avait fait avec le Manteau, il y avait tout de même moyen d'obtenir l'effet désiré.

Quoi qu'il en soit, créer une dimension indépendante et la relier au monde par le biais d'une Mémoire restait une tâche difficile. Sunny était persuadé de pouvoir le faire, si on lui laissait suffisamment de temps pour la recherche et l'expérimentation... mais Rain n'avait pas besoin de quelque chose d'aussi sophistiqué, et il existait un moyen bien plus simple.


  
    

Chapitre 1960 – Maître Tisserand


Traducteur/Checker: Gray

Sunny pourrait simplement créer un peu d'espace dans le sac à dos, le rendant beaucoup plus grand à l'intérieur qu'il ne l'est à l'extérieur. Bien sûr, cela créerait plusieurs problèmes, qu'il devrait alors résoudre.

Par exemple, il y avait la question du poids — une simple Mémoire comme celle-ci serait capable de contenir beaucoup d'objets, mais elle pèserait également très lourd. Avoir une Mémoire de stockage spatial ne servait pas à grand-chose si son détenteur ne pouvait pas la soulever, après tout. Heureusement, Sunny maîtrisait depuis longtemps les enchantements permettant de manipuler le poids. En ajoutant une version simplifiée de la [Plume de Vérité], il pourrait donner au sac à dos la capacité de réduire le poids de tous les objets qu'il contient.

Ensuite, il y avait la question de la continuité. Effie possédait sa propre Mémoire de stockage spatial bien avant le Médaillon de la Bête Noire, sur le Rivage Oublié. Cependant, elle présentait un défaut flagrant par rapport au Coffre de la Convoitise — une fois qu'elle était rejetée, tout ce qu'elle contenait était jeté par terre au lieu d'être stocké en toute sécurité dans son âme.

La même chose serait valable pour le sac à dos en cuir, à moins que Sunny ne trouve une parade.

Huh...

Il devait encore tisser de nombreux fils d'ombre, ce qui lui laissait le temps de réfléchir.

En fait... j'ai l'impression que la réponse est cachée dans les enchantements rudimentaires que possèdent toutes les Mémoires. Le plus élémentaire d'entre eux—la capacité de supprimer une Mémoire et de la manifester à nouveau à partir d'essence. Si je parviens à faire en sorte que le sac à dos considère tout ce qu'il contient comme une fausse Mémoire... peut-être une partie de lui-même ? Ça vaut le coup d'être exploré...

Il planifia mentalement les enchantements souhaités dans sa tête.

Tout comme le sac à dos lui-même, qui était fait de cuir, mais qui nécessitait l'ajout de nombreux petits détails — comme des fermoirs, des poches, des ornements, et ainsi de suite — la trame fondamentale nécessitait également de nombreux ajouts pour fonctionner correctement.

De nombreuses choses étaient à penser.

Sunny finit par prendre une profonde inspiration et se concentra sur le sac à dos, regardant sous sa surface.

Il était prêt... autant qu'il le serait jamais.

L'ébauche de la trame se dessina dans son esprit. Contrairement à ce qu'il avait fait auparavant, imaginant méticuleusement chaque torsion et chaque tour de chaque fil d'essence, Sunny s'y prit différemment cette fois-ci.

Au lieu d'une image précise et claire, la trame dans sa tête était plus... abstraite. Il y avait des sections clairement définies, celles qui étaient responsables de la structure générale et du cadre de la tapisserie entière. Il y avait aussi plusieurs motifs précisément tracés, surtout les plus petits.

Cependant, certains segments restaient lâches et vagues, relevant davantage d'un concept que d'une solution détaillée.

Ces derniers, il allait les achever en appliquant ses connaissances, son intuition et son inspiration.

Avant de commencer, Sunny purifia son esprit, l'amenant à un état de clarté — quelque chose qu'il ne faisait habituellement que lorsqu'il allait au combat, mais qui lui semblait étrangement approprié.

Il prit ensuite l'Aiguille de Weaver et l'un des éclats d'âme...

Et commença à tisser.

Sunny commença lentement, créant le cadre du tissage et ses enchantements rudimentaires. Ce faisant, il plongea plus profondément dans l'état d'unicité avec la Mimique Merveilleuse, explorant son lien avec l'espace.

Bien entendu, la Mimique Merveilleuse était une Ombre à présent, et non plus une Mémoire. Mais Sunny se souvenait très bien de la trame du Coffre de la Convoitise. En devenant la Mimique, il pouvait mentalement relier ses traits et Attributs aux motifs correspondants du Coffre.

Je crois... que je comprends...

Suite à une intense étincelle d'inspiration, Sunny entra dans l'état de flow et passa aux motifs conceptuels des cordes d'essence qu'il avait vaguement planifiés. Il ne s'agissait pas d'une improvisation absolue... plutôt d'une improvisation guidée qui cherchait à inventer les connexions correctes entre les concepts et les éléments de la trame qu'il avait préparés à l'avance, formant ainsi le modèle fonctionnel.

Il y avait une logique étrange, insondable et magnifique dans la trame, que Sunny ne comprenait pas tout à fait, mais qu'il pouvait ressentir intuitivement. Il se sentait proche maintenant, juste hors de portée.

Il était l'héritier de Weaver, après tout.

Armé de cette parenté intuitive, du puits profond de connaissances théoriques qu'il avait construit et de l'état d'unicité avec la Mimique Merveilleuse, Sunny utilisa ses six mains pour former les motifs complexes des fils d'essence.

À un moment donné, ses yeux s'écarquillèrent.

C'est... c'est ça !

Comme par magie, l'enchevêtrement chaotique des cordes se transformait lentement en une tapisserie harmonieuse, donnant naissance à l'ordre. Les bonnes décisions s'imbriquaient les unes dans les autres. À cet instant, Sunny ressentit pleinement la nature d'une trame magique, où tout était lié et interconnecté.

La résolution d'un problème entraînait celle d'un autre, qui laissait entrevoir la façon d'en traiter deux autres. C'est ainsi que naquit une cascade de compréhension qui l'aida à résoudre des dilemmes dont il n'avait aucune connaissance préalable, et qui poussa la trame jusqu'à sa forme finale.

C'est... merveilleux...

Enfin, plusieurs heures plus tard, Sunny poussa un long soupir et congédia les mains d'ombres, regardant le sac à dos en cuir magnifiquement travaillé avec satisfaction.

Il avait réussi.

Il avait créé une Mémoire de stockage spatial — non pas en copiant un motif créé par le Sortilège, ni même en en modifiant un.

Au lieu de cela, il avait enchanté le sac à dos simplement en ayant une compréhension suffisante des règles fondamentales du tissage, passant de l'imitation à l'originalité.

Il s'agissait de sa première Mémoire entièrement originale.

Sunny sourit d'un air fatigué.

Bon sang. Suis-je un véritable maître tisserand maintenant ?

Sa compétence était au moins égale à celle du sorcier inconnu qui avait créé le Manteau d'Ananke, et même supérieure à bien des égards.

Et elle ne cessait de croître.

En fait, il était sur le point d'entrer dans une période de croissance explosive. Le ciel était la limite.

Enfin... peut-être qu'ici, à Godgrave, cette expression n'était pas la meilleure à utiliser.

Quoi qu'il en soit...

Il restait une dernière étape à franchir.

Sunny fixa le sac à dos en cuir avec amour.

"Quel va être ton petit nom, huh ?"

Il voulait que Rain l'utilise à bon escient.

Sunny se gratta le menton.

À quoi servait une Mémoire de stockage spatial ?

De toute évidence, elle servait à contenir des objets.

Pas seulement de contenir des objets, bien sûr, mais de les mettre à l'abri des mains avides des autres humains.

Et là, devant lui, se trouvait un sac en cuir.

Les yeux de Sunny brillèrent et il leva un doigt en l'air.

"Ah, je sais !"

C'était tellement évident.

Il hocha la tête en signe de satisfaction, comme s'il avait trouvé la réponse parfaite.

"Je t'appellerai... le Havresac !"


  
    

Chapitre 1961 – L'Âme d'un Poète


Traducteur/Checker: Gray

Plusieurs jours passèrent ainsi... Sunny aurait perdu le compte du nombre de jours, honnêtement, sans la présence de deux de ses incarnations dans le monde — l'une marchant avec l'Armée du Chant, l'autre se préparant à faire un raid et à détruire ses lignes de ravitaillement.

Il avait passé ces journées plongé dans le tissage.

À un moment donné, Aiko livra une collection de Mémoires au sous-sol du Brillant Emporium. Elle en avait acheté certaines et s'apprêtait à les revendre, tandis que d'autres provenaient des Gardiens du Feu. Sunny était contraint de faire des pauses pour reposer son esprit en ébullition, reconstituer son essence et tisser d'autres fils d'ombre, ce qui lui permettait de passer ses pauses à étudier ces Mémoires.

Chaque Mémoire avec laquelle il fusionnait lui permettait d'approfondir ses connaissances.

Près de deux semaines s'étaient écoulées depuis son combat contre Revel. La Mimique Merveilleuse avait depuis longtemps guéri le trou fait dans le sol de la salle à manger par la flèche noire, et Nephis devait arriver d'un moment à l'autre.

Poussant un soupir de fatigue, Sunny recula d'un pas et regarda les Mémoires posées sur l'établi devant lui.

La première d'entre elles était le [Havresac], la Mémoire de stockage spatial qui l'avait aidé à faire progresser sa sorcellerie.

À côté, il y avait une gourde en cuivre vert, placée dans un étui en cuir noir sur lequel était gravé un serpent enroulé. La gourde en elle-même était ornée de divers motifs décoratifs, tous dans la même veine.

En réalité, Sunny l'avait fabriquée à partir des restes de la hache du Chasseur. La gourde était aussi une sorte de Mémoire de stockage, bien que très différente du Havresac — elle pouvait stocker une grande quantité d'eau et la purifier. Inutile de préciser qu'il s'agissait d'une tentative rudimentaire de reproduire le Printemps Sans Fin.

Il l'avait baptisé la [Gourde Verte].

...La [Contrefaçon du Printemps Sans Fin] fut envisagée, mais finalement rejetée.

La fabrication de la [Gourde Verte] ne lui avait pas pris beaucoup de temps. Cependant, contrairement à l'original, elle devait être remplie à la main — Sunny envoya donc Aiko s'en charger. La gourde pouvait en effet contenir beaucoup d'eau, de sorte que sa pauvre assistante dut passer une journée entière à la remplir sous le regard confus des Gardiens du Feu. Ils la chassèrent même de l'Île d'Ivoire lorsque le niveau du lac commença à baisser...

La troisième Mémoire que Sunny avait créée pour Rain avait un enchantement très simple, mais était extrêmement difficile à concevoir. En termes de complexité, c'était peut-être le plus difficile de tous, obligeant Sunny à se surmener mentalement.

Il s'agissait d'une longue bande de soie noire pouvant servir de ceinture ou d'écharpe, agrémentée d'une broderie subtile. Après avoir réfléchi un moment, Sunny l'avait appelé [En Cas d'Urgence].

[En Cas d'Urgence] était censé servir de protection contre un danger très particulier — l'éclat incandescent de l'abîme blanc qui surplombait Godgrave. Sa fonction était simple — si on lui donnait un ordre mental, elle rendait instantanément la personne qui la portait complètement immobile.

Qu'importe que la personne se tienne debout, qu'elle soit en train de tomber, ou même qu'elle saute dans les airs. Dès que l'enchantement de [En Cas d'Urgence] était activé, la personne se figeait sur place.

Sunny avait mis beaucoup de temps à construire la trame de cette Mémoire, non seulement parce qu'elle était beaucoup plus complexe que prévu, mais aussi parce qu'il devait la rendre aussi efficace que possible pour qu'elle ne consomme pas beaucoup d'essence.

Après tout, Rain pouvait potentiellement basculer après quelques heures d'immobilité à cause d'un manque d'essence, ce qui rendrait la Mémoire inutile. Sunny s'était donc efforcé de faire en sorte que [En Cas d'Urgence] consomme moins d'essence qu'un Éveillé ne pourrait en reconstituer naturellement, rendant ainsi son enchantement quelque peu passif — tant qu'il était utilisé par une personne du poids de Rain.

C'était tout pour les Mémoires utilitaires que Sunny avait préparées. Pressé par le temps, il dut finalement tourner son attention vers d'autres domaines.

À côté de la ceinture soigneusement roulée se trouvaient trois flèches, chacune possédant un enchantement unique.

Il y avait [Coup Violent], [Bordure à Midi], et [Ne Te Coupe Pas].

Les trois flèches avaient une tige noire fabriquée à partir du bois calciné de la Forêt Brûlée. Les empennages et les pointes de flèches, en revanche, étaient différents.

[Coup Violent] avait un empennage gris et une pointe de flèche forgée dans un métal terne. Son enchantement était une version améliorée du [Fardeau de Paix] — l'un des enchantements de l'[Arc Long de Morgan]. Une fois que la flèche avait percé la chair de l'ennemi, son détenteur pouvait déverser son essence pour la rendre immensément lourde. Plus la quantité d'essence dépensée était importante, plus la flèche devenait lourde.

[Coup Violent] était destiné à ralentir les ennemis puissants.

[Bordure à Midi] était également destinée à affaiblir un ennemi puissant, mais d'une manière bien plus insidieuse. Son empennage était blanc, et sa pointe de flèche était taillée dans de l'os — un éclat d'os que Sunny avait ramassé ici à Godgrave. Bien que l'enchantement ait été créé par Sunny, il s'inspirait de la [Bénédiction de Dusk] du Linceul de la Pénombre Sans Grâce.

Sunny avait stocké une image mentale à l'intérieur de la flèche — une copie mentale de la désorientation qu'il avait ressentie après avoir enveloppé les faubourgs de CSQN de son sens de l'ombre pour la première fois. Sitôt que la flèche frappait juste, cette terrible cacophonie de sensations était projetée dans l'esprit de la victime, avec l'espoir de provoquer une surcharge sensorielle complète.

Bordure à Midi avait pour but d'étourdir l'ennemi. Le détenteur de la flèche pouvait continuer à dépenser de l'essence pour maintenir l'effet de désorientation.

Pour terminer, il y avait [Ne Te Coupe Pas]. Sa flèche et sa pointe étaient vertes, cette dernière étant forgée dans le même métal que la [Bête de Proie] et la [Gourde Verte].

Contrairement aux deux autres flèches, destinées à affaiblir les ennemis, celle-ci était destinée à tuer. Elle possédait une toxine mortelle qui infecte le sang de ceux qui sont transpercés par sa pointe aiguisée. Plus le détenteur de la flèche alimentait l'enchantement en essence, plus l'ennemi était empoisonné.

Le mal infligé par la toxine était cumulatif, c'était donc une arme parfaite pour Rain, qui était généralement confrontée à des ennemis bien supérieurs à elle en termes de puissance. Même si elle était beaucoup plus faible, avec suffisamment de détermination et de ténacité, elle serait capable de tuer lentement les bêtes les plus terrifiantes de la jungle.

En fait, Sunny avait créé les trois flèches en réfléchissant à la manière d'aider sa sœur à faire face aux Créatures du Cauchemar qu'elle n'avait pas à combattre, mais qu'elle n'avait pas d'autre choix que d'affronter.

Malheureusement, les flèches avaient des enchantements actifs, et elle devrait donc faire preuve de tactique pour savoir quand et comment les utiliser. Néanmoins, il lui offrait un éventail d'outils efficaces.

Pour finir, il y avait les Mémoires défensives qu'il avait créées.

L'une d'entre elles ne payait pas de mine — il s'agissait d'un morceau de verre volcanique poli accroché à un cordon en cuir. C'était un charme puissant qui pouvait conférer passivement à son porteur une résistance modérée aux attaques élémentaires ou un haut degré de protection s'il l'utilisait activement. De plus, le maître du charme pouvait limiter la portée des résistances actives, les augmentant ainsi encore plus. En prime, il pouvait refroidir son porteur en cas de chaleur ou le réchauffer en cas de froid intense.

Sunny avait appelé ce charme [Magnum Opus].

...Il n'avait aucune idée de ce que ces mots signifiaient exactement, mais cela semblait fantaisiste et vaguement approprié.

En plus du charme, Sunny avait également créé une Mémoire inspirée de la chemise en cotte de mailles que Nephis avait l'habitude de revêtir — une œuvre singulière sous la forme d'une armure enchantée qui pouvait être portée par-dessus ou par-dessous d'autres Mémoires de ce type..

La Mémoire qu'il avait conçue était destinée à augmenter les propriétés défensives du Linceul du Marionnettiste et était faite de cuir noir et sans éclat. Il y avait également une doublure en cotte de mailles légère de couleur gris foncé afin de rendre l'ensemble plus résistant, ajoutant ainsi une seconde couche de protection physique au Linceul du Marionnettiste.

Il l'avait appelé [Sécurité d'Abord].

Voilà toutes les Mémoires que Sunny avait créées pour Rain.

Son regard se porta sur un autre objet posé sur l'établi.

C'était un bracelet semblable au sien.

Mais... Sunny n'avait pas encore eu l'occasion de l'achever. Il avait besoin de l'aide de Cassie pour parachever la trame de cette Mémoire sans prétention, mais profondément compliquée.

Je me suis quand même surpassé cette fois-ci, si je puis dire.

Un léger sourire apparut sur le visage de Sunny.

Il avait hâte de présenter ces Mémoires à Rain !

Toutefois, une seule chose le dérangeait...

Sunny fronça les sourcils, invoqua les runes et jeta un coup d'œil à la liste de ses propres Mémoires.

[Chaise de l'Ombre], [Selle Hors de Prix], [Aiguille de Weaver], [Bracelet Pratique], [Perle de Quintessence], [Certainement Pas Moi]...

Son regard se porta sur les Mémoires qu'il venait de fabriquer ces derniers jours.

[Havresac], [Gourde Verte], [En Cas d'Urgence], [Ne Te Coupe Pas], [Bordure à Midi], [Sécurité d'Abord]...

Il ferma les yeux et poussa un soupir silencieux.

Il ne pouvait pas le nier.

Eh bien... Je suppose que j'ai aussi une âme de poète...

Sunny commençait à comprendre comment Rain et lui s'étaient retrouvés avec des noms bizarres.


  
    

Chapitre 1962 – L'Ombre la plus Sombre


Traducteur/Checker: Gray

Sunny massa ses épaules fatiguées et bâilla. En tant que Saint — qui plus est très spécial — il ne se fatiguait pas facilement. Pourtant, ce dernier marathon avait été un peu épuisant. De la bataille contre Revel à la fusion avec les Ombres et les Mémoires, en passant par le tissage sans relâche pendant une semaine... son esprit avait grand besoin de se ressourcer.

D'autant plus que ni le Seigneur des Ombres ni le professeur de Rain n'eurent le loisir de se reposer.

Secouant la tête, Sunny prit le Havresac, ouvrit son fermoir et rangea le reste des Mémoires à l'intérieur. Cela fait, il quitta rapidement le sous-sol du Brillant Emporium, prévoyant de s'écraser dans son lit luxueux au premier étage et de s'endormir.

Mais avant cela, il se dirigea vers l'entrée et remit la Cloche d'Argent à sa place habituelle, au-dessus de la porte.

"Voilà. Tout est en ordre."

Sunny fixa la cloche pendant quelques instants.

C'est un peu amusant.

Il se souvenait avoir déploré une fois l'absence d'un foyer, ce qui avait incité Noctis — un autre Saint loin de sa demeure d'origine — à lui donner des conseils sincères et réfléchis. Noctis avait lui-même construit le Sanctuaire et en avait fait sa maison, tandis que Sunny...

Sunny avait le Brillant Emporium.

Cela montrait vraiment à quel point il était pathologique, de faire une maison qui était littéralement capable de le suivre partout où il allait, afin qu'il ne la perde plus jamais.

Mais cela fonctionnait plutôt bien. Il vivait toujours confortablement dans son cottage malgré son départ de Bastion et son arrivée à Godgrave, après tout.

Sunny sourit.

"...Je suis peut-être un génie."

Il se demanda brièvement à quoi ressemblerait la Mimique Merveilleuse un jour, dans un avenir lointain. Nephis et lui vivraient-ils ensemble à ce moment-là ? Avec un peu de chance, oui.

Imaginer une vie oisive avec Nephis dans ce cottage douillet fit s'élargir le sourire de Sunny. Bien sûr, il devrait apporter quelques modifications à l'intérieur. Elle aurait certainement besoin d'un dressing bien à elle... plus que cela, connaissant Neph, elle aurait d'abord besoin d'un terrain d'entraînement. Plusieurs pièces devraient être ajoutées. Une autre salle de bain, un bureau, une bibliothèque...

Une... une chambre de bébé ?

Sunny toussota.

Si ces deux-là devaient avoir un avenir, ils seraient Suprêmes. Ce qui signifiait que Nephis serait une reine — la seule dirigeante de l'humanité, très probablement, responsable de tout le territoire humain dans le Royaume des Rêves et de leur monde natal qui s'effondrait lentement.

Une reine ne pouvait pas vivre dans un modeste cottage.

Ce n'est pas un problème, cependant.

La Mimique Merveilleuse avait une autre particularité — elle pouvait changer de forme. La taille et la complexité de sa forme dépendaient de la puissance de l'âme de Sunny. Ainsi, lorsqu'il deviendrait un Souverain, son cottage pourrait très bien être transformé en palais.

Sunny se frotta le visage.

Il pensait à des choses étranges.

"Il est temps d'aller dormir."

Il se retourna et se dirigea vers les escaliers. Mais avant qu'il ne puisse les atteindre, la Cloche d'Argent sonna, et Aiko entra dans la salle à manger, un sourire heureux aux lèvres.

L'apercevant, elle se figea.

"Patron ! Vous êtes sorti du sous-sol ?"

Elle n'a pas besoin d'avoir l'air si surprise... ce n'est pas comme si j'étais un ermite qui vit dans une grotte !

Sunny l'étudia quelques instants, puis acquiesça.

"Ouais. Pourquoi es-tu si heureuse ?"

La petite fille sourit.

"Oh... Sainte Tyris est enfin de retour au camp. Cela signifie qu'il n'y aura plus de Brise-Nuages, du moins pendant un certain temps. Bah, c'est tellement agaçant... pendant le dernier, je me dirigeais vers les toilettes et je suis restée coincée pendant quatre heures !"

Sunny lui jeta un regard désabusé.

"Merci de m'avoir fait part de cette anecdote. J'aurais pu me passer de ce dernier détail, cependant."

C'est alors que le sens de ce qu'elle venait de dire lui apparut.

Sainte Tyris est de retour...

Marée Céleste voyageait avec le groupe de Neph.

Ce qui signifiait que Nephis était également de retour...

Ses yeux s'illuminèrent.

Enfin.

Souriant, Sunny oublia Aiko, se retourna et se dirigea vers la porte.

Après un moment de réflexion, il utilisa le Pas de l'Ombre pour se rendre au premier étage du Brillant Emporium.

Il était resté au sous-sol pendant deux semaines, après tout... et prit ses dispositions en conséquence.

Rencontrer Nephis dans un état aussi peu recommandable était tout simplement inacceptable.

D'abord, une douche...



Sunny était naturellement excitée par le retour de Nephis... mais toute l'Armée de l'Épée l'était aussi.

Actuellement, elle était divisée en deux camps. La plupart des soldats restaient dans le camp principal, tandis que l'ancien corps d'expédition s'installait dans le camp secondaire, au niveau du sternum de la divinité morte.

Maintenant que Nephis et son groupe étaient de retour, le déploiement des troupes allait probablement changer — après tout, si elle avait mis tant de temps à revenir, c'était parce qu'elle était censée avoir sécurisé une route plus large et plus sûre pour que les soldats puissent se déplacer entre les deux camps sur le chemin.

Le camp secondaire servirait de fer de lance dans la guerre contre l'Armée du Chant, tandis que le camp principal deviendrait son bastion à l'arrière. De même, les troupes actuellement stationnées dans les profondeurs dans le Passage du Sternum étaient les soldats les plus expérimentés de l'Armée de l'Épée, ayant enduré l'expédition infernale pour soumettre la Citadelle du Lac Disparu — c'était le nom que les gens avaient choisi après que Nephis ait brûlé la plus grande partie de la Citadelle pendant son combat contre Voile-Lunaire.

Ceux qui étaient restés au camp principal avaient également connu de nombreuses batailles, revendiquant peu à peu l'étendue orientale de la Plaine de la Clavicule et luttant contre l'infestation écarlate. Cependant, ils n'avaient appris que par les rumeurs le voyage harassant du corps d'expédition et la bataille dévastatrice pour le Lac Disparu.

Sunny ne savait pas qui était à l'origine de ces rumeurs — les anciens du Clan Valor, qui souhaitaient soutenir le moral des troupes, ou Cassie — mais elles donnaient une image héroïque de Chevalier de l'Été, du Seigneur des Ombres et d'Étoile Changeante... surtout les deux derniers.

Bien qu'il ait passé le plus clair de son temps à s'enfermer dans le sous-sol, il savait ce qui se disait au sujet du Seigneur des Ombres. Si Sunny n'avait pas été le Saint nébuleux lui-même, il aurait fini par croire que le Seigneur des Ombres était un personnage assez impressionnant.

Mystérieux, immensément puissant, et mentalement impitoyable. Un guerrier intrépide qui maniait les ténèbres et la mort comme des armes, menant une cohorte de créatures effroyables pour massacrer et abattre d'innombrables hordes d'abominations... et, en même temps, un commandant réfléchi et rusé qui sut garder ses soldats en vie en dépit des pires obstacles.

Eh bien... Je suis plutôt génial, à vrai dire.

Sunny oubliait parfois à quel point il était incroyablement puissant — ce qu'on ne pouvait pas lui reprocher, en fait, étant donné que le calibre des ennemis qu'il affrontait semblait toujours évoluer et atteindre des niveaux de puissance comiquement déraisonnables plus rapidement que lui.

Mais du point de vue d'un Éveillé ordinaire, le Seigneur des Ombres apparaissait comme une existence absolument monstrueuse, quelqu'un dont la puissance sombre et effrayante défiait toute raison et toute logique.

Les soldats de l'Armée de l'Épée se sentiraient naturellement bénis de l'avoir à leurs côtés. Les soldats de l'Armée du Chant, quant à eux, apprendraient rapidement à être terrifiés par les ombres.

...Heureusement, aucun d'entre eux ne savait que le Seigneur des Ombres n'était que la moitié de Sunny, et qu'il ne possédait que la moitié de son véritable pouvoir.

S'ils l'avaient su, ils n'auraient pas pu dormir en paix.


  
    

Chapitre 1963 – L'Étoile la plus Brillante


Traducteur/Checker: Gray

Bien sûr, quelle que soit la renommée du Seigneur des Ombres, elle ne pouvait être comparée à celle d'Étoile Changeante, la dernière fille du clan de la Flamme Immortelle.

C'était compréhensible. De par leur nature même, l'une était destinée à briller de mille feux, tandis que l'autre devait rester caché et discret. De plus, le Seigneur des Ombres était encore un étranger, alors que Nephis était l'idole vivante pour la plupart du peuple.

Ils avaient connu et admiré sa famille il y a des décennies, s'étaient pris d'affection pour Nephis après son incroyable exploit sur le Rivage Oublié, l'avaient acclamée et célébrée lorsqu'elle était revenue de son long et solitaire voyage à travers le Royaume des Rêves en tant que Maître, et avaient appris à compter sur elle et sur son épée au cours des années qui s'étaient écoulées depuis la Chaîne des Cauchemars.

Nephis jouissait d'un lien avec l'humanité que Sunny n'avait pas.

Il était donc naturel que tout le camp de l'Armée de l'Épée soit impatient de la voir revenir.

Curieusement... Sunny savait qu'elle était également très populaire dans le camp de l'Armée du Chant.

C'était un peu étrange, étant donné qu'Étoile Changeante était une ennemie des guerriers du Chant, mais aussi un peu attendu, puisque le même lien qui existait entre elle et les soldats de l'Armée de l'Épée existait aussi entre elle et les soldats de l'Armée du Chant.

En outre, tout le monde dans le camp du Chant savait que Nephis était la seule parmi les champions de Valor à avoir protesté contre la décision du Roi de déclarer la guerre au Domaine du Chant.

Cassie avait probablement veillé à ce que ce soit le cas.

Par conséquent, les soldats de l'Armée du Chant ne détestaient pas particulièrement Nephis. Ils manifestaient de la colère et du mépris à l'égard des autres Saints du Domaine de l'Épée, et en particulier du Roi des Épées lui-même, mais ne nourrissaient pas de tels sentiments à l'égard d'Étoile Changeante du clan de la Flamme Immortelle.

Au contraire, lorsqu'ils parlaient d'elle, il n'y avait que... de la mélancolie et un peu de regret.

C'était particulièrement vrai pour Rain. Elle mentionnait rarement Nephis et ses compagnons, mais Sunny savait que sa sœur ressentait un mélange compliqué d'émotions à cet égard — après tout, elle se rappelait qu'elle les connaissait, même si dans son esprit, c'était parce qu'Effie avait brièvement vécu dans une maison voisine.

Elle se souvenait d'avoir été enseignée par Nephis et Kai, d'avoir sympathisé avec Effie, et d'avoir rencontré Cassie à quelques reprises. Savoir qu'ils étaient ses ennemis maintenant, et qu'elle pourrait les rencontrer sur un champ de bataille un jour... était un conflit difficile à gérer.

Mais encore une fois, cela correspondait à ce que ressentaient tous les soldats de Godgrave. Bien que la guerre entre Anvil et Ki Song ait été présentée comme un conflit entre deux Domaines indépendants, il s'agissait en fait d'une guerre civile acharnée.

Tout le monde connaissait et appréciait quelqu'un dans l'autre armée. Des amis avaient été forcés de devenir des ennemis malgré eux, et dans certains cas, même des membres d'une famille s'étaient retrouvés à combattre dans des camps différents.

C'était la nature même d'un Éveillé — beaucoup d'entre eux n'avaient pas choisi la région du Royaume des Rêves qu'ils considéraient comme leur foyer. Au lieu de cela, le Sortilège du Cauchemar avait choisi pour eux, et relativement peu étaient capables de voyager entre des Citadelles éloignées, sans parler de traverser Stormsea, d'employer les services d'un Saint, ou d'accéder à une Porte des Rêves pour atteindre l'autre Domaine.

Il en était de même pour Maître Orum, dont le clan n'avait d'autre choix que de devenir un vassal de Valor simplement parce que leur Citadelle était située à l'Est. Si le Sortilège l'avait envoyé à l'ouest de Godgrave, il n'aurait pas eu à devenir un traître et à mourir dans une cellule obscure — il aurait simplement soutenu Ki Song, sa reine, ouvertement et fièrement.

Ainsi, les deux grandes armées connurent de nombreux bouleversements. Maintenant que le chaos initial s'était apaisé et que le jour où les humains devraient verser leur sang approchait, beaucoup éprouvaient du ressentiment et de l'inquiétude face à la situation.

Mais que pouvaient-ils faire ? Les grands Suprêmes avaient pris une décision, et les petites personnes comme eux ne pouvaient pas aller à l'encontre de cette dernière, même s'ils le souhaitaient.

Sunny pensait que le mécontentement ne ferait qu'empirer au fur et à mesure que la guerre se poursuivrait et que les blessures qu'elle infligeait au cœur des soldats s'aggraveraient... il s'y fiait, en fait. La guerre était une affaire épouvantable, après tout, et ses horreurs ne feraient que s'aggraver dans les mois à venir.

Plus les valeureux guerriers des deux Domaines seraient désillusionnés par le règne des Souverains, plus ils seraient disposés à accepter la rébellion régicide de Neph.

...À en juger par l'enthousiasme des soldats à son retour, les choses se déroulaient comme prévu, du moins pour l'instant.

La renommée et l'estime du Seigneur des Ombres aideraient également Nephis. Plus il serait respecté et craint, plus ses prétentions au pouvoir sembleraient légitimes — en effet, la force était le fondement de la légitimité dans ce monde violent, et être capable d'attirer quelqu'un d'aussi fort à ses côtés deviendrait la meilleure preuve de son propre pouvoir.

Sunny avait abandonné l'Île d'Ivoire et s'était rendu aux portes du camp de guerre pour regarder le groupe de Neph entrer, se mêlant à la foule. Autour de lui, des voix excitées s'élevaient...

"Ils sont de retour !"

"Regardez, c'est elle ! Dame Nephis !

"Merci aux dieux, les Gardiens du Feu semblent tous être en vie..."

"Dame Nephis ! Dame Nephis ! Ici !"

"Gloire ! Gloire !"

Les gens parlaient aussi de Sunny.

"Attendez, où est le Seigneur des Ombres ?"

"Il ne reviendra pas, idiot. Il est retourné à son temple pour commander le front ouest."

"Un temple ? Pourquoi ce type a-t-il un temple ? C'est quoi, un dieu ?"

"Bien sûr que non ! Je veux dire... du moins je ne pense pas qu'il le soit ?"

"Il pourrait l'être..."

Sunny sourit de travers, mais il laissa échapper un soupir d'espoir.

C'était comme si aucun d'entre eux ne réalisait que ce qui s'était passé au Lac Disparu, bien qu'important pour la propagation du Domaine de l'Épée à travers Godgrave, était en réalité une victoire à la Pyrrhus. Sept Saints de l'Armée de l'Épée avaient péri, ce qui n'était pas seulement une perte douloureuse pour l'humanité, mais aussi la raison pour laquelle d'autres soldats allaient mourir à l'avenir.

Bien sûr, certaines personnes le savaient. Les clans auxquels appartenaient les Saints disparus avaient été informés, et la nouvelle s'était répandue. Personne n'avait essayé de garder le secret, tout au plus avait-on essayé d'attirer l'attention du public ailleurs.

Sur le triomphe supposé d'Étoile Changeante et du Seigneur des Ombres, par exemple, ou sur la défaite apparente de Danseuse Sombre Revel et de ses sœurs.

Mais tout cela ne concernait que l'avenir.

Pour l'heure, Sunny souhaitait simplement revoir Nephis après avoir été séparé d'elle trop longtemps.

Rapidement, son sourire revint.

"Te voilà."


  
    

Chapitre 1964 – Belle Expérience


Traducteur/Checker: Gray

Nephis marchait en tête de la colonne de soldats fatigués, toujours aussi pure et rayonnante. Ses cheveux argentés semblaient briller dans les rayons de lumière diffuse qui traversaient le voile de nuages, et sa silhouette élancée se dessinait joliment dans le doux tissu de sa tunique blanche.

Sunny cligna des yeux.

Elle ne plaisante pas...

Nephis semblait avoir renoncé à porter une armure. D'habitude, elle était vêtue d'une combinaison d'acier lustré, paraissant vaillante et chevaleresque, mais aujourd'hui, l'armure avait été remplacée par une tunique légère et des sandales en cuir. C'était un look beaucoup plus doux, mais aussi beaucoup plus attirant.

Sunny n'allait cependant pas se plaindre.

Les Gardiens du Feu, qui se trouvaient derrière elle, avaient tous l'air abattus par la chaleur, mais Nephis semblait fraîche et propre, comme si elle n'avait pas passé de nombreux jours sur la surface périlleuse de Godgrave.

Il pencha la tête en signe de confusion après avoir remarqué des perles d'eau dans ses cheveux.

Mais pourquoi est-elle si propre ?

C'était un mystère.

Les soldats autour de Sunny explosèrent en acclamations, mais il se contenta de l'observer en silence.

Nephis semblait avoir perçu son regard et tourna la tête pour regarder en arrière.

Ses lèvres se tordirent en un magnifique sourire.

Les acclamations se firent plus fortes.

Soudain, quelqu'un attrapa Sunny par l'épaule et lui cria à l'oreille avec une excitation indescriptible :

"H-hé ! T'as vu ça ? Elle m'a souri !"

Immédiatement, une autre voix lui assaillit l'autre oreille :

"Qu'est-ce que tu racontes, imbécile ? Pourquoi Dame Étoile Changeante te sourirait-elle ? De toute évidence, c'est à moi qu'elle a souri !"

Il y eut une troisième voix :

"Non, non, c'était clairement à moi !"

Les soldats débordaient d'excitation.

Sunny leur jeta un coup d'œil grimaçant.

"Ouais, j'ai vu ça."

Mais bien sûr, il savait qu'ils se trompaient tous.

Sunny se retourna vers l'endroit où Nephis entrait dans le camp.

Elle m'a souri.

C'était seulement pour lui.



Après avoir vu Nephis arriver, Sunny retourna tranquillement à l'Île d'Ivoire. Maintenant qu'Anvil était parti superviser la défense du Lac Disparu et que Morgan était partie défendre Bastion, elle était la seule membre de la famille royale dans le camp principal de l'Armée de l'Épée — il allait donc falloir un peu de temps avant qu'elle ne soit libre de retourner à sa Citadelle et de se reposer.

En attendant, Sunny pouvait se préparer à l'accueillir chez lui.

Comme par magie, sa fatigue semblait avoir disparu. Au lieu de cela, Sunny se sentait plein d'énergie — si ce n'était des bâillements occasionnels, personne n'aurait soupçonné qu'il fonctionnait à plein régime.

Maintenant, que dois-je faire...

Sunny avait envie de passer du temps en amoureux avec Nephis, mais malheureusement pour lui, Godgrave ne regorgeait pas d'opportunités romantiques. De plus, il ne savait que vaguement ce que les gens étaient censés faire lorsqu'ils se faisaient la cour.

Les bases étaient assez simples... se balader ensemble, regarder des films ou des pièces de théâtre, dîner dans des établissements raffinés. Visiter des musées, aller dans des parcs d'attractions — quels qu'ils soient — et assister à des concerts. Toute activité permettant au couple de passer du temps ensemble dans un environnement agréable et de vivre de belles expériences.

Mais à Godgrave, il n'y avait pas d'endroit où se promener, pas de théâtre, pas de restaurant. Pas de musées, pas de parcs d'attractions, pas de concerts. La plupart du temps que Sunny et Nephis passaient ensemble était consacré à combattre d'affreuses Créatures du Cauchemar, et les expériences qu'ils partageaient, bien que... plutôt agréables... n'étaient pas vraiment romantiques.

Il laissa échapper un soupir.

Damnation.

Sunny était vraiment limité dans ce qu'il pouvait faire pour montrer son affection. Il pouvait lui préparer de délicieux plats, lui faire des massages et écouter ce qu'elle avait à dire.

C'était bien, mais il avait l'impression qu'il lui manquait quelque chose.

Les yeux de Sunny s'écarquillèrent soudainement, et il se frappa le front.

Les cadeaux ! J'ai oublié les cadeaux... bon sang, je suis un idiot !

Il aurait dû lui faire une Mémoire. Pourquoi n'y avait-il pas pensé plus tôt ?

Il était trop tard...

Secouant la tête avec découragement, Sunny dévalisa le garde-manger du Brillant Emporium, utilisa le Pas de l'Ombre pour se téléporter à la Tour d'Ivoire et s'attela à l'une des rares choses qu'il pouvait faire — préparer un repas somptueux pour Nephis.

Elle devait être lasse des rations militaires depuis deux semaines, et ils n'avaient également pas bien mangé pendant la marche vers le Lac Disparu. Aussi, elle serait certainement heureuse de goûter à quelque chose de délicieux.

Il gloussa en cuisinant.

En y pensant... Je suis moi-même connu pour avoir un goût merveilleux.

Ce n'était pas une vantardise vide de sens. Sunny était persuadé qu'il était vraiment délicieux — sinon, d'innombrables Créatures du Cauchemar n'auraient pas essayé de se repaître de sa chair malgré sa taille modeste et sa carrure svelte.

Si ce n'était pas à cause de son goût raffiné, alors pourquoi d'autre ?

Sunny était tellement concentré sur la cuisine qu'il n'entendit pas les pas légers derrière lui. Ce n'est que lorsqu'une voix familière résonna derrière lui qu'il sursauta.

"Qu'est-ce qui vous fait rire ?"

Sunny se figea un instant, puis se retourna lentement.

Nephis se tenait derrière lui, souriant faiblement. De près, elle était encore plus fascinante qu'aux portes du camp de guerre, faisant battre son cœur à tout rompre.

Son cœur s'emballait aussi pour une autre raison — parce que cette question ne pouvait pas tomber au plus mauvais moment !

Sunny haleta, et répondit honnêtement... de la seule façon dont il pouvait le faire :

"C'est, euh... Je pensais à moi-même. Que je devrais être assez délicieux... sur le plan gustatif, je veux dire."

Le sourire de Neph s'élargit un peu, et son gris éclatant scintilla dans la lumière du soleil.

Elle resta silencieuse quelques instants, puis reprit son ton égal habituel :

"...J'en jugerai moi-même."

Ce disant, Nephis posa ses mains sur les épaules de Sunny et l'attira dans un profond baiser.

Il enroula ses mains autour de sa taille fine, se sentant satisfait de sa réponse.

Qu'est-ce que je peux dire ? Je suppose que c'est vrai...

Il semblait qu'ils allaient reprendre là où ils s'étaient arrêtés lorsque Anvil les avait interrompus sans ménagement sur la rive du Lac Disparu. Ce qui convenait parfaitement à Sunny.


  
    

Chapitre 1965 – Brûlure Lente


Traducteur/Checker: Gray

Ils finirent par s'asseoir à une table face à face. Nephis se délectait du repas que Sunny avait préparé, le savourant avec un sourire satisfait sur ses lèvres captivantes. Elle se montrait calme et posée, mais son visage était encore un peu rougi. Ses yeux brillaient dans l'étendue ensoleillée de la spacieuse salle en pierre.

Sunny, quant à lui, se délectait de regarder Nephis manger. Il restait assis tranquillement, suivant ses mouvements du regard et souriant faiblement. Il se sentait satisfait, et son cœur était en paix...

En fait, non. Au contraire, il battait la chamade, et il avait l'impression que tout son corps était en feu. Il lui fallut toute sa volonté pour rester immobile, garder son sang-froid et empêcher la faim profonde et charnelle d'atteindre ses yeux.

Il avait vraiment besoin d'une douche froide... une douche très, très froide.

Honnêtement, c'était trop cruel. Nephis était inexpérimentée, et donc irresponsable lorsqu'il s'agissait de lui montrer de l'affection physique... s'attendait-elle vraiment à ce qu'il aille se rafraîchir après avoir été enflammé par son toucher, son parfum et ses lèvres ? Bien sûr, elles avaient un goût plus sucré qu'il ne pouvait le décrire — mais Sunny était un homme, et les hommes n'étaient généralement pas rassasiés par cette petite douceur. En fait, il se sentait plutôt insatiable en ce moment.

Sa présence, qui inspirait naturellement des désirs passionnés, n'arrangeait pas la situation.

Sunny était prêt à la dévorer comme une bête.

Mais il ne pouvait pas.

Malédiction. Pourquoi ai-je donné cette image douce et galante ? J'aurais dû faire semblant d'être un commerçant sauvage et effréné à la place !

Un soupir silencieux s'échappa de ses lèvres.

Qu'est-ce que cette douce torture ?

Pourtant, il n'était pas pressé. Il appréciait beaucoup la lenteur de leur étrange romance. Le flirt, les tendres moments de proximité, l'exaltation de la passion physique... il voulait en savourer chaque seconde.

Et, au fond de lui, il hésitait déjà un peu à passer à l'étape suivante.

Sunny et Nephis étaient des adultes, et ils savaient tous deux ce qu'ils voulaient. Cependant... il était très conscient de la différence de perception qu'ils avaient l'un de l'autre. Nephis était amoureuse de lui, c'est certain. Elle appréciait beaucoup sa compagnie, et il y avait une attirance physique indéniable entre eux.

Elle avait peut-être même commencé à développer un lien émotionnel, apprenant à se soucier de lui et à dépendre de lui. Elle lui accordait sans doute une grande confiance.

Mais en fin de compte, Sunny était toujours un étranger pour Nephis. Elle ne le connaissait que depuis quelques mois, après tout... et même si certaines des expériences qu'ils avaient partagées étaient assez intenses, elles ne pouvaient jamais se comparer au lien de toute une vie qui demeurait dans le cœur de Nephis.

Un lien dont Nephis ne se souvenait pas.

Alors... au fond de lui, Sunny espérait qu'elle apprendrait au moins à l'apprécier davantage avant que leur relation n'évolue vers quelque chose de plus significatif et irréversible.

Avant que cela n'arrive, il devait se contenter de ce qui existait entre eux maintenant. C'était bien... il avait attendu d'être avec elle pendant de nombreuses années, et il pouvait bien attendre encore un peu. Ces petits moments de douceur étaient suffisamment précieux, et il n'allait pas se précipiter.

Alors que Sunny pensait à cela, Nephis le regarda en souriant et... et lui fit un clin d'œil innocent.

Son corps frissonna.

Non, je retire ce que j'ai dit.

Quel était l'intérêt d'être lent et régulier ? La fortune sourit aux audacieux ! Il avait déjà attendu près de dix ans, il n'y avait donc aucun mal à se précipiter !

Si Nephis lui faisait signe du doigt, il n'hésiterait pas à franchir la ligne d'arrivée sur-le-champ.

Les meubles de la chambre de Neph risquaient de ne pas survivre.

Regardant ses yeux s'assombrir de quelques nuances, Nephis gloussa.

"Vous êtes très amusant."

Sunny resta silencieux quelques instants, puis demanda d'une voix un peu rauque :

"Oh ? Comment ça ?"

Elle porta un raisin à sa bouche, le savoura pleinement, et haussa les épaules en souriant.

"C'est juste que... vous êtes si intense, mais vous ne pouvez pas non plus vous empêcher de bâiller. C'est tellement mignon... Je veux dire, quel contraste !"

Elle attrapa un autre raisin, puis sembla changer d'avis.

"Vous ne vous êtes pas reposé dernièrement ?"

Sunny cligna des yeux plusieurs fois.

Est-ce que j'ai bâillé ?

Il ne l'avait pas remarqué.

Soudain, il se sentit gêné.

Je ne bâillais pas... avant... n'est-ce pas ?

Pas seulement embarrassé, mortifié !

Sunny toussota.

"Oh... oui. Pour être honnête, je n'ai pas dormi depuis quelques semaines. J'ai travaillé sur ma sorcellerie depuis la bataille du Lac Disparu. C'est vrai ! J'ai créé quelques Mémoires pour m'entraîner. Laissez-moi vous montrer..."

Il s'apprêtait à invoquer le Havresac, mais se figea aussitôt.

"Euh... avant ça..."

Ce disant, il transforma l'ombre lugubre en avatar.

Une seconde plus tard, un second Sunny se tenait près de la table, enveloppé dans des vêtements faits d'ombres. Nephis le regarda avec surprise, et à ce moment-là, l'avatar vacilla, se serra la poitrine avec une grimace, et tomba à genoux.

La blessure que lui avait infligée la flèche noire refusait de cicatriser. D'ordinaire, un Saint se remettait assez rapidement d'une blessure non mortelle, mais celle-ci s'était révélée exceptionnellement têtue. Même si la situation ne s'aggravait pas, elle ne s'améliorait pas non plus.

Ce qui était vraiment dommage, car Sunny aurait pu tisser beaucoup plus rapidement avec l'aide d'un avatar supplémentaire.

"Qu'est-ce qui s'est passé ?"

La voix de Neph était pleine d'inquiétude.

Sunny supporta la douleur, leva les yeux vers elle, le visage pâle, et sourit faiblement.

"Eh bien, comment dire... J'ai visité le Royaume de l'Ombre et j'ai reçu une flèche en plein cœur..."

Elle écarquilla les yeux.

Nephis resta immobile un court instant, et repoussa les raisins.

"Et vous ne me dites ça que maintenant ?!"

Alors qu'une douce radiance blanche enveloppait ses mains, Sunny toussota — cette fois-ci parce qu'il se noyait dans le sang, et non par embarras — et lui adressa un sourire d'excuse.

"Je ne voulais pas... vous faire souffrir..."


  
    

Chapitre 1966 – Fleurs Fragiles


Traducteur/Checker: Gray

Une fois de plus, Sunny sentit le doux contact de Neph, et une agréable chaleur enveloppa son corps, effaçant toute sa douleur.

Le soulagement était palpable et exaltant, l'étourdissant pendant un court instant.

Bien sûr, il fut également mécontent par le fait de savoir que la douleur dont il avait été libéré était au moins égale, et très probablement bien inférieure, à celle que Nephis avait endurée pour lui en retour.

Alors que la douce radiance enveloppant ses mains s'atténuait et s'éteignait, elle soutint l'avatar et regarda Maître Sunless, qui était toujours assis à la table.

Son expression fut étrangement sombre pendant un moment, puis devint sévère.

"...Fini les bêtises."

Confus, Sunny haussa les sourcils.

"Que voulez-vous dire ?"

Nephis resta silencieuse un moment, avant de pousser un profond soupir et de lâcher l'avatar.

Lui tapotant l'épaule, elle se leva et retourna à sa chaise.

"L'absurdité de m'épargner la douleur."

Nephis prit un verre rempli de vin parfumé, en but une grande gorgée, puis le reposa soigneusement.

"Si j'étais blessée et souffrais devant vous, et que vous aviez le pouvoir d'arrêter mes souffrances, auriez-vous hésité à m'aider à cause de quelques instants d'agonie fugaces ?"

Sunny secoua la tête.

"Non. Je veux dire... voir quelqu'un que je chéris souffrir aurait été assez angoissant, de toute façon."

Nephis hocha lentement la tête.

"Exactement. Alors, n'hésitez pas à me demander de l'aide... au besoin."

Sunny ne dit rien pendant un moment. Il congédia ensuite l'avatar et sourit d'un air malicieux.

"...Est-ce votre façon détournée de dire que vous vous souciez de moi, Dame Nephis ?"

Elle se moqua.

"Sérieusement... pourquoi ne suis-je qu'entourée par de telles personnes ?"

Nephis soupira et secoua la tête en signe de résignation.

"Vous et Cassie. Elle a cette habitude exaspérante de refouler les choses, de souffrir en silence, et de me traiter comme une sorte de fleur fragile. Je l'ai vue se replier sur elle-même pendant quatre années entières, sans jamais admettre ce qui n'allait pas..."

Les yeux de Sunny brillèrent.

Il savait que Cassie pouvait très bien entendre cette conversation, mais ne pouvait pas supporter la tentation de partager ses griefs avec une autre victime de la nature méfiante de la voyante aveugle.

"C'est vrai ? Elle est si secrète ! Qui, dans son esprit, garderait autant de choses pour elle ? Pendant des années ! Des informations vitales, en plus !"

Bien entendu, il savait que Cassie s'était vraisemblablement renfermée sur elle-même au cours des quatre dernières années parce qu'elle n'arrivait tout simplement pas à faire en sorte que Nephis — ou quiconque, en fait, à l'exception de Sunny lui-même — se souvienne de ce qu'elle avait à dire.

Et il savait que l'habitude de Cassie de garder ses secrets près de sa poitrine était due au traumatisme de voir ses visions se transformer en prophéties auto-réalisatrices de la manière la plus horrible qui soit — Sunny était personnellement responsable d'avoir cimenté ce traumatisme dans son cœur, après tout.

Mais tout de même. Y avait-il quelqu'un qui pouvait laisser passer l'occasion de se plaindre d'un ami à quelqu'un qui le connaissait aussi bien ?

Les yeux de Neph brillèrent de ferveur.

"C'est vrai ! Elle ne m'a même pas dit que vous étiez le Seigneur des Ombres ! C'est méprisable !"

Sunny ouvrit la bouche pour acquiescer, puis la referma en toussant.

"Eh bien, c'était... ma faute, vraiment..."

Nephis le regarda avec une expression consternée, mais ne put la maintenir longtemps et se mit à rire.

"Oh, je sais."

Elle baissa aussitôt la tête et lui jeta un coup d'œil curieux.

On aurait dit qu'elle voulait demander quelque chose, mais finalement, elle ne le fit pas.

Ce n'est qu'à ce moment-là que Sunny réalisa qu'il avait laissé échapper plus qu'il ne voulait. Ses paroles laissaient entendre qu'il connaissait Cassie depuis très longtemps.

Nephis avait dû le remarquer, mais avait décidé de garder le silence.

Elle devait maintenant savoir qu'il existait un lien étrange entre elle et Sunny. Mais, peut-être à cause de la conversation qu'ils avaient eue à Bastion, elle ne l'avait jamais pressé de lui dire la vérité.

Sunny en était reconnaissant, car il savait qu'il ne pourrait pas répondre.

...Mais en même temps, cela le peinait, parce qu'il voulait tellement qu'elle pose la question.

C'était une chose étrange.

Nephis étudia son visage pendant un moment, avant de se pencher en arrière et de laisser échapper un soupir.

Elle haussa ensuite les sourcils.

"Alors... qu'est-ce qui vous a pris de visiter le Royaume de l'Ombre et de vous faire transpercer le cœur par une flèche ?"

Ses yeux se rétrécirent.

"...Qui a osé ?"



Sunny passa un certain temps à parler à Nephis de la découverte qu'il avait faite pendant le combat contre Revel, des expériences qu'il avait faites par la suite, et de sa brève visite dans le Royaume de l'Ombre.

La conversation avait pris plus de temps qu'il ne l'avait prévu, car il devait faire très attention à ses mots. Il y avait des choses qu'il pouvait partager librement. D'autres, il devait rester très vague pour éviter de voir Nephis oublier tout ce qu'il avait dit.

Au bout du compte, elle comprit la plupart des choses qui s'étaient passées.

Sunny se mit alors à vanter les mérites des Mémoires qu'il avait créées.

"...Et voici la [Gourde Verte]. Il s'agit d'une Mémoire de stockage spatial, mais pas n'importe laquelle ! Bien sûr, j'ai dû gérer son poids en premier lieu, tout comme le Havresac. Mais ce n'est pas tout. J'ai également pu tisser un enchantement qui lui permet de purifier l'eau — voire de la dessaler, quoique lentement. Cela a créé un problème en soi — comment séparer l'eau purifiée, l'eau polluée et les sous-produits de la purification, y compris le sel..."

Remarquant que Nephis le regardait avec un sourire amusé, Sunny s'arrêta.

"...Quoi ?"

Elle secoua légèrement la tête.

"Ce n'est rien, Sunny. Je vois juste un autre de vos nombreux visages. Je ne vous ai jamais vu aussi enthousiaste à propos de quelque chose, je crois."

Le regard de Sunny glissa sur ses lèvres.

Il s'y attarda un instant.

"Je suis sûr qu'il y a quelque chose pour lequel j'étais plus enthousiaste."

Nephis rit.

"Oh, oui... j'ai clairement ressenti votre enthousiasme..."

Sunny cligna des yeux plusieurs fois.

"Qu'est-ce que ça veut dire ?"

Il secoua rapidement la tête.

"Vous n'avez pas tort. Nous sommes différents, après tout, vous et moi."

Nephis pencha un peu la tête.

"Différents ? En quoi ?"

Sunny hésita quelques instants, regardant la gourde enchantée dans sa main. Il lui offrit ensuite un léger sourire.

"Vous êtes née dans une famille de guerriers. Vous avez hérité de l'art de l'épée de votre père, et le maniement de celle-ci est à la fois votre passion et votre vocation. Quant à moi, je n'ai appris à manier l'épée que par nécessité. J'ai appris à bien la manier, c'est vrai. Mais si on m'avait laissé faire, j'aurais préféré faire autre chose. Comme tenir un magasin de Mémoires, écrire des articles académiques ou gérer un petit restaurant."

Nephis parut surpris par ses paroles.

"Vraiment ?"

Une fois de plus, on aurait dit qu'elle voulait en savoir plus. Mais elle se retint, sentant qu'il ne répondrait pas.

Sunny tenta d'ignorer la pause gênante et acquiesça.

"Bien sûr. Je ne suis pas une personne très courageuse et vertueuse par nature. En fait, ma vraie nature, c'est cinquante pour cent de cupidité et cinquante pour cent d'hédonisme. Oh, et un peu de méchanceté."

Neph sourit doucement.

"Il semble que vous soyez plus remarquable que je ne le pensais, Maître Sunless. Cela demande beaucoup d'efforts pour devenir ce que vous êtes maintenant tout en allant à l'encontre de votre nature."

Elle soupira.

"Cela me fait même perdre confiance en mes propres talents d'épéiste. Après tout, comme vous l'avez dit, ce n'est pas seulement ma vocation, mais aussi mon héritage."

En entendant cela, Sunny se figea un instant.

C'est vrai.

Son héritage...

Il voulait passer plus de temps avec Nephis, mais il y avait quelque chose de plus important que leurs retrouvailles.

Sunny hésita un peu, puis rejeta la [Gourde Verte] et dit timidement :

"À ce propos... Je pense que vous devriez vite parler à Cassie. Nous avons découvert quelque chose d'important. Et quelque chose qui pourrait vous être très utile, à vous et à vous seule."


  
    

Chapitre 1967 – Perdus Ensemble


Traducteur/Checker: Gray

Nephis venait tout juste de revenir au camp, elle n'était donc pas encore au courant des souvenirs de Maître Orum. Sunny voulait égoïstement rester en sa compagnie encore un peu, mais il était important pour elle de retrouver Cassie.

Non seulement parce que les souvenirs d'Orum contenaient des informations sur les Souverains, mais aussi parce qu'ils témoignaient de la vie de ses parents.

Épée Brisée, Sourire du Ciel...

Ces deux-là, qui avaient été les étoiles brillantes de l'humanité, étaient partis depuis bien longtemps. Et ils n'avaient pas laissé grand-chose à leur fille, qui portait seule le poids de leur héritage.

Lorsque Sunny prit la parole, Nephis hocha légèrement la tête et se leva. Posant une main sur son épaule, elle sourit.

"D'accord. Attendez un peu, je reviens sous peu."

Ce disant, elle s'en alla. Les quartiers de Cassie n'étaient qu'un étage en dessous des siens, elle n'avait donc pas besoin d'aller bien loin... cependant, Sunny savait qu'il lui faudrait beaucoup de temps pour revenir.

Laissé seul, il soupira doucement.

Soudain, la fatigue qu'il avait oubliée revint, rendant ses paupières lourdes.

Sunny resta un moment à table, ramassant distraitement quelques grains de raisin. Il se leva et alla sur le grand balcon, observant le paysage du camp militaire en contrebas.

La chambre de Neph était spacieuse et peu meublée. Les murs blancs étaient dépourvus d'ornements et il n'y avait nulle part où se reposer, à l'exception du lit caché sous un baldaquin qui flottait doucement au gré de la brise. Les ombres et la lumière du soleil s'intercalaient dans les espaces ouverts, créant une mosaïque magnifique et complexe.

Sunny hésita quelques instants, puis s'assit sur le lit et ferma les yeux, dans l'intention de les laisser se reposer un peu.

Au lieu de cela, il s'endormit.

Son corps fatigué avait désespérément besoin d'un répit, tout comme son esprit surchargé.

Sunny décida donc de ne pas se réveiller. Maître Sunless n'avait rien à faire pour le moment, de toute façon. Ses deux autres incarnations pouvaient prendre le relais.

Le Seigneur des Ombres se préparait à attaquer l'Armée du Chant par l'arrière. Le professeur fantasque de Rain était occupé à se cacher de la Reine des Vers tout en protégeant sa disciple têtue.

Il se laissa donc emporter par la douce étreinte du sommeil.

…Au bout d'un moment, se sentant reposé et rafraîchi, il reprit conscience de son environnement et ouvrit lentement les yeux.

Il semblait avoir dormi bien plus longtemps que prévu. L'air sentait la pluie imminente et la chambre en pierre était beaucoup plus sombre qu'auparavant. Comme il n'y avait pas de nuit à Godgrave, cela signifiait que des nuages orageux s'amoncelaient dans le ciel, jetant une ombre profonde sur le camp de guerre de l'Armée de l'Épée.

Sunny était encore un peu sous l'emprise du sommeil. Le lit était doux et accueillant, et son corps comme son esprit se sentaient revigorés. Il était de très bonne humeur.

Les Creux vont de nouveau être inondés.

Du moins les Creux de la partie orientale de la Plaine de la Clavicule. Il ne savait pas quelle serait l'ampleur de la tempête qui s'annonçait.

En tournant la tête, Sunny remarqua que Nephis était revenue à un moment donné. Elle était assise sur une chaise à quelques mètres de là, regardant le morceau de ciel gris visible à travers les arches du balcon. Ses yeux distants étaient de la même couleur que le ciel orageux, avec une pointe de mélancolie.

En la regardant, Sunny réalisa tardivement qu'il était allongé confortablement sur son lit, la tête reposant sur un oreiller moelleux. Cependant, il ne bougea pas, réticent à l'idée de perturber ses pensées.

Néanmoins, Nephis dut sentir son regard — ou peut-être quelque chose de plus profond — et se retourna. Son visage resta immobile quelques instants, puis s'illumina d'un léger sourire.

"Vous êtes réveillé."

Sunny acquiesça.

"Oui. Désolé... J'ai juste fermé les yeux un moment, et cela semble m'avoir mis en veilleuse."

Elle secoua légèrement la tête.

"Ce n'est pas grave. C'était... mignon, en fait. J'ai pu voir un autre de vos visages. Vous êtes très différents quand vous dormez."

Il haussa les sourcils, cachant son embarras.

Sunny s'était récemment qualifié de délicieux, mais personne ne l'avait jamais décrit comme mignon — du moins pas qu'il s'en souvienne.

Son expression vacilla un instant.

Attends. Est-ce qu'elle me regardait dormir ?

Il ne savait pas trop quoi en penser.

Cela signifiait notamment qu'il se sentait suffisamment en sécurité ici pour ne pas prendre la peine de rester conscient de son environnement avec l'aide de l'ombre lugubre.

La regardant brièvement, Sunny se tourna à nouveau vers Nephis et hésita un instant.

"Avez-vous rencontré Cassie ?"

Elle se tourna à nouveau vers le ciel gris et hocha la tête après une courte pause.

"Oui. Nous avons appris pas mal de choses sur les Souverains. C'est... une bonne nouvelle."

Dans le silence qui suivit, Sunny poussa un profond soupir.

"Et le reste ?"

Nephis leva les yeux et sourit.

Il y avait une pointe d'amertume dans son sourire.

Elle finit par soupirer.

"C'est quelque chose de spécial, n'est-ce pas ? Le pouvoir de Cassie. Je n'aurais jamais cru pouvoir revoir ma mère un jour. Je veux dire... comment elle était avant de devenir Creuse. Je n'avais qu'entendu dire à quel point elle était brillante et merveilleuse par les autres."

Nephis s'attarda quelques instants et ajouta, sa voix devenant un peu distante :

"Mon père aussi. Je me souviens encore un peu de lui, mais nous n'étions pas particulièrement proches. Il n'était pas indifférent ou insensible, juste... toujours occupé. Et toujours morose, même s'il essayait de s'éclairer en ma présence. En y repensant, il était vraiment obsédé par ce qu'il essayait d'accomplir. La conquête du Quatrième Cauchemar, très probablement. La pomme... ne tombe pas loin de l'arbre, n'est-ce pas ?"

Elle soupira.

"C'était très étrange de les voir comme ça. Jeunes, rayonnants, aimants et pleins d'espoir. Je pensais... que ce serait un réconfort de savoir enfin comment ils étaient. De savoir qu'ils n'ont pas toujours été de simples fantômes. Surtout ma mère."

Elle baissa les yeux sur ses mains et ajouta, la voix nostalgique :

"Mais pour être honnête..."

Nephis soupira.

"...En fin de compte, le fait d'être témoin de leur présence n'a fait qu'accroître mon sentiment de solitude."

Sunny resta silencieux un moment, ne sachant que dire.

Tout ce qu'il voulait lui dire serait oublié en quelques instants, sans jamais laisser de trace. Cela ne servait donc à rien.

Il finit par regarder le plafond.

"Il y a un type que je connais. Il est devenu orphelin très tôt. Il s'est senti seul pendant un long moment. Mais ensuite, il a rencontré une fille."

Il fit une pause de quelques secondes.

"Et il a perdu cette fille. Et puis, il l'a retrouvée, pour la perdre à nouveau. En y réfléchissant, je pense qu'il est faux de dire qu'il l'a perdue — c'est plutôt lui qui s'est perdu. En tout cas, ce que j'essaie de dire, c'est... en fait, je ne sais pas trop ce que j'essaie de dire."

Sunny sourit.

"Il me semble que j'avais une idée quand j'ai commencé à parler, mais maintenant, je ne sais plus. Vous n'avez pas à vous sentir comme ça, je suppose."

Nephis gloussa doucement.

Se levant, elle se dirigea vers le lit et s'assit, regardant Sunny de haut. Il y avait une étrange émotion dans ses yeux... à la fois douce et amère, à la fois puissante et timide.

Peut-être était-ce du désir.

Nephis sourit.

"Eh bien... comment se termine l'histoire ? Est-ce qu'il a été retrouvé à la fin ?"

Sunny répondit à son sourire par le sien, puis haussa les épaules.

"Je n'en suis pas encore sûr. Le temps nous le dira..."

Elle le regarda longuement, sans rien dire.

Lentement, son sourire s'estompa, remplacé par une expression calme et sobre.

Et l'étrange émotion dans ses yeux s'intensifia.

Sunny voulut parler, mais avant qu'il ne puisse le faire, Nephis se pencha vers lui et l'embrassa chaleureusement. Ses lèvres étaient comme une flamme, embrasant son cœur.

Ses mains se levèrent, hésitèrent un instant près de sa taille, puis s'enroulèrent autour d'elle.

Comme s'il avait l'intention de ne jamais la laisser partir.

De ne plus jamais la laisser partir.

Répondant à son baiser, Sunny se rapprocha d'elle et la tira doucement sur le lit.

Un éclair illumina le monde, et quelque part au loin, un coup de tonnerre assourdissant le secoua.

Cependant, ni Sunny ni Nephis n'avaient conscience de la tempête, totalement perdus dans leur amour.


  
    

Chapitre 1968 – Conseil des Ombres
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Quelque part au loin, un titanesque os d'humérus pendait au-dessus de la terre désolée et cendrée, telle une chaîne de montagnes flottantes. C'était le bras droit de la divinité morte qui reliait Godgrave à la lointaine Plaine de Rive-Lune, ainsi qu'à la route menant à Ravenheart.

Peu de temps auparavant, elle était recouverte par la jungle écarlate. Aujourd'hui, la jungle avait disparu — la forêt vermillon avait été anéantie par les soldats, et la pente blanche brillait d'un éclat aveuglant sous un ciel radieux et couvert.

Il y eut soudain un mouvement.

Un petit oiseau tomba maladroitement du ciel, heurtant la surface de l'os à toute vitesse, la tête la première. La corneille noire rebondit sur le sol, roula plusieurs fois, puis se remit sur ses pattes et secoua sa petite tête d'un air hébété.

Après quoi, elle resta ensuite immobile un moment avant de se transformer soudainement en une marée d'ombres.

Ces ombres déferlèrent et formèrent la silhouette menaçante du Seigneur des Ombres.

Sunny fixait l'horizon d'un air absent.

Il était censé préparer une embuscade contre le convoi de ravitaillement de l'Armée du Chant en ce moment même.

Mais... comment diable... était-il censé...

Il avait déjà de la chance d'être tombé sur le bras de la divinité morte au lieu de plonger directement dans la Mer de Cendres. Cela aurait été... aurait été...

À quoi pensait-il ?

Pourquoi pensait-il à quoi que ce soit, pour commencer !

Secouant la tête d'un air décidé, Sunny tomba à la renverse et s'effondra en quatre ombres déconcertées. Il avait perdu le contrôle de son incarnation, ne voulant absolument pas partager son attention entre plusieurs corps... pour le moment.

Les ombres se regardèrent avec confusion.

Personne ne les contrôlait pour l'instant, et ce qu'elles étaient censées faire n'était pas clair.

Quelques secondes plus tard...

L'ombre vilaine lança soudain ses bras en l'air et exécuta une pirouette triomphale. Elle jeta ensuite un regard satisfait et suffisant à ses compagnons.

L'ombre hautaine aurait habituellement jeté un regard méprisant à sa sœur, mais cette fois-ci, elle se retint charitablement. En fait, elle leva le menton encore plus haut que d'habitude, dégageant un très subtil sentiment de contentement et de fierté.

Comme si elle disait :

"Enfin. Tout est en ordre."

Hautaine était une ombre tellement auguste, après tout. Elle pouvait approuver à contrecœur la présence d'une princesse au sens littéral du terme — leur maître avait fait quelque chose de digne... pour une fois...

Même l'ombre folle semblait heureuse. Ou... du moins, excitée. En général, c'était difficile de savoir ce que ressentait cette lunatique, mais aujourd'hui, elle semblait être de bonne humeur.

De trop bonne humeur, peut-être.

Seule l'ombre effrayante était restée dans son état habituel. Non, pas tout à fait... elle avait l'air très perplexe face à la situation. Et un peu ennuyée.

Son regard dépourvu d'émotion semblait traduire une question muette :

"Je ne sais pas vraiment ce qui se passe, mais n'étions-nous pas censés commencer à tuer ? Eh-oh ? Pouvons-nous nous concentrer sur les choses importantes ? Eh-oh ?!"

Pourquoi personne n'écoutait ?

Les trois autres ombres l'ignorèrent.

Effrayante se gratta l'arrière de la tête.

Bon. Ce n'était pas si mal. Au moins, elle apprenait de nouvelles choses... sur l'anatomie humaine.

En fait.

C'était assez fascinant.



Finalement — bien plus tard — l'ombre hautaine se transforma à nouveau en redoutable Seigneur des Ombres.

Seulement... il n'était plus aussi redoutable.

Il était difficile de maintenir sa férocité tout en fredonnant joyeusement un air.

Sunny ne réalisa que quelques minutes plus tard qu'il fredonnait et se força à arrêter.

Cependant, il ne parvint pas à effacer le sourire stupide qui ornait son visage. De toute façon, son visage était caché par le Masque de Weaver, et personne n'aurait pu s'en rendre compte.

Les trois autres ombres lui lançaient des regards singuliers.

Les regards de l'ombre effrayante et de l'ombre folle étaient étranges.

Vilaine... était plutôt évident et expressif.

Sunny sourit.

"Ferme-la."

Il ne réussit pas à rendre sa voix sévère.

Qu'est-ce qu'elle en sait...

Sunny tenta de se concentrer et jeta un coup d'œil méfiant au ciel. Il se transforma ensuite en ombre et glissa rapidement sur la surface de l'os blanc.

Il était déjà en retard à son rendez-vous...

Quelque temps plus tard, il atteignit la route construite sur le bras du dieu mort par les soldats de l'Armée du Chant. Ce n'était pas vraiment une route, en fait — même un Souverain n'aurait pas pu construire quelque chose de substantiel sur la surface presque indestructible de l'os ancien. Au lieu de cela, des troncs d'arbres récupérés dans la jungle anéantie étaient posés sur le sol, maintenus en place par du goudron.

Les caravanes de ravitaillement utilisaient cette route pour tirer de lourdes charrettes le long de la pente, jusqu'à ce qu'elles atteignent le point de passage vers la Plaine de la Clavicule. Maintenant que Ki Song était venue en personne à Godgrave, l'Armée du Chant possédait sa propre Porte des Rêves, si bien que son approvisionnement n'était plus aussi difficile qu'auparavant.

Mais il y avait des limites à ce qu'une Porte des Rêves pouvait accomplir. Tout d'abord, seules les marchandises du monde réel pouvaient être transportées à travers elle, et la plupart étaient banales. Ensuite, l'infrastructure d'approvisionnement du monde réel constituait une vulnérabilité flagrante — après la chute de la Maison de la Nuit, plus personne ne pensait que la guerre resterait confinée dans le Royaume des Rêves.

Le flux d'approvisionnement en provenance de l'autre camp pouvait être interrompu à tout moment, c'est pourquoi les deux armées s'efforçaient de maintenir une connexion logistique avec leurs Domaines.

Sunny avait pour mission de perturber cette connexion en harcelant l'Armée du Chant depuis l'arrière.

Il avait brièvement envisagé de détruire le point de passage lui-même, mais avait finalement décidé de ne pas le faire. Ce dernier était trop proche du camp principal de l'ennemi, ainsi que de sa seule Citadelle à Godgrave. Le risque de tomber sur quelqu'un de vraiment puissant — peut-être même sur la Reine en personne — était trop grand.

Il avait donc choisi de commencer par une seule caravane.

Ces caravanes n'étaient pas non plus des cibles faciles. Les provisions étaient gardées à la fois par des troupes Éveillées et des officiers Ascendants. De temps à autre, un Saint pouvait même se trouver parmi les soldats — le Clan Song en avait une pléthore à sa disposition, après tout.

De plus, les charrettes étaient tirées par des serviteurs de Maîtresse des Bêtes, et des pèlerins morts-vivants les escortaient.

La Reine avait les yeux rivés sur les caravanes, Sunny devait donc attaquer avec rapidité.

Il avait déjà perdu l'occasion d'être rapide à cause de... circonstances imprévues...

Mais cela en valait la peine, bien sûr, sans l'ombre d'un doute.

Sunny ne pouvait s'empêcher de sourire.

Concentre-toi ! Il n'y a pas de temps à perdre.

Il pouvait déjà apercevoir la tête de la caravane au loin...

Mais malheureusement, il n'arrivait toujours pas à se concentrer.


  
    

Chapitre 1969 – Démon Invoqué


Traducteur/Checker: Gray

Maître Karna du Clan du Maharana observa les pentes blanches du bras du dieu mort avec une expression sombre. L'abominable jungle avait disparu et la caravane se trouvait maintenant bien au-dessus de la Mer de Cendres. La traversée de la Plaine de la Clavicule était proche, et la partie la plus dangereuse du voyage était presque derrière eux.

Pourtant, il se sentait mal à l'aise.

Peut-être était-ce dû aux nuages rayonnants qui l'entouraient, ou à la désolation du paysage. Peut-être n'y avait-il aucune raison, et était-il simplement tendu par la lourde responsabilité de protéger la caravane.

À défaut d'être un vétéran, il était suffisamment expérimenté pour savoir que la dernière ligne droite d'un voyage était souvent la plus périlleuse — pour la simple et bonne raison que les voyageurs avaient tendance à relâcher leur vigilance lorsque la destination finale était déjà à portée de vue.

Son cousin, Saint Dar, le lui avait appris.

Il faut rester vigilant.

Il se retourna pour regarder la caravane.

Son inquiétude se dissipa quelque peu.

Plus d'une centaine de lourdes charrettes étaient tirées sur la chaussée rudimentaire, chacune chargée d'approvisionnements précieux. Ce qui signifiait qu'au moins une centaine de créatures féroces et imposantes les tiraient — des serviteurs de Maîtresse des Bêtes, dont la plupart avaient un Rang au moins équivalent au sien.

Certaines de ces Créatures du Cauchemar envoûtées venaient des différentes régions du Domaine du Chant, d'autres avaient été subjuguées par la fille de la Reine, ici, à Godgrave. À elles seules, elles représentaient une force redoutable, faisant de la caravane un véritable bastion en mouvement.

Mais les serviteurs n'étaient pas les seuls à la défendre.

Parmi eux, il y avait des guerriers Éveillés, au nombre de deux cents. Une douzaine de Maîtres comme lui. De puissants Échos également, et surtout...

Les pèlerins escortaient la caravane, marchant silencieusement sur ses flancs. Même si les morts-vivants mettaient Karna mal à l'aise, ils étaient les hérauts de la Reine. En tant que tels, ils constituaient le meilleur bouclier qu'il pouvait espérer.

La caravane avait déjà connu plusieurs batailles sur le chemin de Godgrave, anéantissant des essaims de Créatures du Cauchemar attirées par l'odeur des âmes humaines. À chaque fois, les abominations avaient été facilement éradiquées avant d'atteindre les charrettes — il était donc difficile d'imaginer que quelque chose puisse les menacer, lui et ses soldats.

Nous sommes déjà si proches...

À moins qu'un démon ne sorte de l'enfer pour les détruire, ils arriveraient indemnes au camp de guerre.

"Karna !"

Le cri d'un confrère Maître le fit tressaillir et fit volte-face.

Il n'avait pas besoin de savoir de quoi on l'avertissait. Il le voyait déjà.

Devant eux, au loin, une silhouette sombre se tenait sur la surface jaunie par le soleil de l'os ancien. Elle avait surgi de nulle part, comme une apparition, car il n'y avait rien ni personne devant eux il y a quelques instants à peine.

Un... un pèlerin ? Quelqu'un a-t-il été envoyé à notre rencontre ?

Sentant un frisson remonter le long de sa colonne vertébrale, Karna plissa les yeux.

Il vit une armure redoutable qui semblait taillée dans de l'onyx noir poli. Un masque effrayant qui ressemblait au visage d'un démon féroce, couronné de trois cornes torsadées. L'apparition était immobile, regardant vers le bas. Ses longs cheveux blancs bougeaient légèrement dans le vent, comme les fils d'une toile d'araignée soyeuse.

Puis, comme s'il avait perçu le regard de Karna, le démon leva les yeux, révélant deux flaques d'obscurité à la place des yeux du masque.

Karna trembla.

Pendant un instant, il crut vraiment que sa pensée imprudente avait invoqué un démon des profondeurs de l'enfer pour se repaître de leurs âmes.

Mais il se reprit avec force.

"C'est... c'est lui."

Le Seigneur des Ombres.

Le Saint mercenaire qui avait affronté Danseuse Sombre Revel et qui avait survécu.

La nouvelle de la bataille du Lac Disparu s'était rapidement répandue dans l'Armée du Chant. Bien que les filles de la Reine n'aient pas réussi à s'emparer de la Citadelle, elles s'en étaient tirées indemnes après avoir tué sept Saints du Domaine de l'Épée.

Karna n'était pas particulièrement heureux d'apprendre que ces grands guerriers avaient péri, mais il savait qu'il s'agissait d'une victoire décisive qui sauverait la vie d'innombrables soldats comme lui à l'avenir.

Quoi qu'il en soit, l'un des détails les plus extraordinaires de la bataille du Lac Disparu fut l'affrontement entre la Tueuse de Lumières et le Seigneur des Ombres. Ce dernier n'avait jamais montré sa force auparavant, mais à présent, il n'y avait plus personne à Godgrave qui ne le savait pas et qui ne se méfiait pas de lui.

Bien que très peu de personnes dans le Domaine du Chant l'aient jamais vu, les rumeurs sur le sinistre démon engagé par le méchant Roi des Épées étaient à la fois abondantes et effrayantes.

Certains disaient qu'il s'agissait d'un fou dont le Défaut exigeait qu'il se délecte des effusions de sang et de massacres. D'autres disaient qu'il était le dernier survivant d'un clan déchu, qui avait juré de se venger de l'humanité tout entière. D'autres disaient qu'il s'agissait d'un tueur répugnant qui s'était enfui dans le Royaume des Rêves il y a de nombreuses années pour éviter d'être poursuivi par la Faucheuse d'Âmes.

D'autres encore disaient qu'il n'était pas du tout humain, mais une Créature du Cauchemar qui se faisait passer pour telle. Le vaisseau originel du Marcheur de Peau, peut-être, ou quelque chose d'encore plus terrifiant.

Quoi qu'il en soit, toutes les rumeurs s'accordaient sur un point — le Seigneur des Ombres était immensément puissant et totalement impitoyable.

Karna serra les dents.

Pourtant... il n'était qu'un homme.

Même si le Seigneur des Ombres était un Saint, il était seul face à une armée. Deux cents guerriers Éveillés, deux cohortes de Maîtres et une centaine de Créatures du Cauchemar envoûtées — dont beaucoup de Rang Corrompu — lui faisaient face.

Les pèlerins étaient également présents.

Aussi puissant soit-il, un seul homme ne pouvait vaincre une armée.

Se tournant vers ses camarades, Karna ouvrit la bouche, voulant leur remonter le moral et leur donner l'ordre d'attaquer...

Mais il se figea.

Quelque chose ne tournait pas rond dans ce monde. Quelque chose de terriblement anormal.

Baissant les yeux, il sentit des griffes givrantes s'emparer de son cœur.

...Quoi ?

La personne la plus proche de lui était une collègue Maître — une femme calme qui était une servante du clan royal. Tout en elle était familier, à l'exception d'une chose.

Pour une raison inconnue, cette femme avait deux ombres.

Karna avait, lui aussi, deux ombres.

Il les fixa avec horreur, essayant de comprendre d'où venaient ces ombres supplémentaires et ce que signifiait leur apparence.

C'est alors qu'il vit deux flammes cramoisies s'allumer dans les profondeurs de sa propre ombre.

...Ce fut la dernière chose que vit Karna.

Car l'instant d'après, le monde fut soudain plongé dans une obscurité impénétrable.


  
    

Chapitre 1970 – La Peur des Ombres


Traducteur/Checker: Gray

Les ténèbres s'abattirent sur Godgrave, où le soleil ne se couchait jamais. Karna était à la fois surpris et, même s'il ne voulait pas l'admettre, effrayé. Il avait en sa possession une Mémoire qui lui conférait une vision nocturne proche de celle d'un prédateur nocturne, et pourtant, il se retrouvait soudain aveugle.

Ce qui signifiait que les ténèbres qui l'entouraient n'étaient pas simplement une vaste ombre, mais de véritables ténèbres.

Il ne voyait rien... mais il entendait.

Les sons ne manquaient pas.

Les rugissements des Créatures du Cauchemar, les voix humaines hurlantes, le fracas du métal, le craquement nauséabond de la chair qui se fend. Tout cela se produisit en un instant, transformant la paisible mélodie des roues grinçantes en une assourdissante clameur de bataille.

Comment peut-il...

Mais il n'avait pas le temps de deviner.

En grognant, Karna activa sa Capacité Éveillée. Dans l'instant qui suivit, il échangea sa place avec un guerrier Éveillé qui gardait une charrette à quelques dizaines de mètres derrière lui.

Comme les ténèbres persistaient, Karna changea de place avec un autre soldat et s'éloigna encore un peu plus.

Allez, allez...

Enfin, il s'échappa vers la lumière.

Devant lui, l'avant de la caravane était englouti dans une mare de ténèbres. Derrière lui, c'était le chaos — tout le monde était surpris par l'attaque inattendue, ne sachant pas ce qui se passait.

L'état de la caravane avait également quelque chose de différent.

Hormis les malheureux pris dans la mare de ténèbres, les autres soldats allaient bien. Il en allait de même pour les serviteurs de Maîtresse des Bêtes.

En revanche, les pèlerins — sans exception — avaient disparu, remplacés par de grands feux de joie. Quelqu'un, ou quelque chose, les avait tous enflammés en un instant.

Karna pâlit un peu et sauta sur la charrette, regardant devant lui, dans la direction où se tenait le Seigneur des Ombres.

Il vit presque instantanément le sinistre Saint.

Le Seigneur des Ombres marchait calmement sur la pente osseuse, ses pas gracieux et sans précipitation. Le dos d'un odachi noir reposait sur son épaule, et ses cheveux blancs flottaient au gré du vent.

Plusieurs centaines de mètres le séparaient encore de la caravane, mais le fou avait bien l'intention de les affronter seul.

Les yeux de Karna se rétrécirent.

Si c'était le cas... il allait s'exécuter.

Levant son arc, il mit de la force dans sa voix et beugla :

"C'est le Seigneur des Ombres ! Mes frères, avec moi... attaquez !"

Et c'est ce qu'ils firent.

Les guerriers s'élancèrent, les conducteurs des charrettes détachèrent les Créatures du Cauchemar, leur permettant de se ruer sur le mercenaire de Valor dans une frénésie meurtrière. Des flèches traversèrent le ciel et des dizaines d'Aspects se déchaînèrent.

Le spectacle était effrayant.

Cependant, l'instant d'après, Karna sentit sa bouche s'assécher.

C'était parce que d'innombrables ombres se déplaçaient soudain tout autour d'eux, prenant vie.

La lumière du jour semblait plus faible, l'obscurité plus profonde.

Certaines ombres jaillirent du sol, se transformant en pointes aiguisées — elles transperçaient les corps des serviteurs de Maîtresse des Bêtes. D'autres se transformèrent en chaînes noires qui glissaient sur le sol, liant les soldats et les tirant vers le bas.

D'autres encore se transformèrent en mains noires, dont les sept doigts se terminaient par des griffes acérées qui bloquaient les Aspects.

Le sang se répandit sur l'os blanc, une terrible cacophonie de cris se répandit dans l'air, et plusieurs charrettes furent fendues par la violence déchaînée.

Karna grogna.

"Malédiction !"

Un Saint était une existence puissante, mais pas invulnérable. Ils saignaient comme les humains et pouvaient être tués par les humains.

Il suffisait d'une épée qui frappe juste, d'une flèche faisant fi de l'armure d'onyx de l'ennemi...

Fixant une flèche sur la corde de son arc, Karna activa à la fois son enchantement et sa Capacité Ascendante, puis la banda et visa.

Allez !

Il était de loin inférieur à Saint Dar en matière d'archerie. Mais il était tout de même meilleur et bien plus mortel que la plupart des autres archers.

Par conséquent...

Karna décocha sa flèche.

Elle s'élança à une vitesse effroyable... et disparut.

Mais une fraction de seconde plus tard, elle émergea de nulle part à quelques mètres du Seigneur des Ombres, prête à se planter dans l'œil de son masque féroce une fraction de seconde plus tard.

Son arrivée instantanée était à la fois bizarre et insidieuse, et ne laissait pas à l'ennemi le temps de réagir.

Cependant...

Même si le Seigneur des Ombres ne pouvait pas prévoir ce qui allait se passer, et qu'il n'avait qu'une fraction de seconde pour bouger, il le fit tout de même.

Dans l'instant qui suivit, sa main s'éleva et attrapa la flèche de Karna, la tenant à quelques centimètres de son œil.

Karna recula en titubant.

I-impossible...

Mais un battement de cœur plus tard, le Seigneur des Ombres se tenait soudain devant lui.

Il...

Les yeux de Karna s'écarquillèrent.

Il avait suivi la flèche. Avait-il... volé la Capacité Ascendante de Karna ?

Tout comme il avait volé les véritables ténèbres de la Princesse Revel.

"Il est là ! À l'attaque !"

L'odachi noir se déplaça.

Dans les minutes qui suivirent, Karna assista à une scène d'horreur pure.

Le Seigneur des Ombres n'avait pas seulement l'air d'un démon... c'était un démon. Le sinistre Saint se déplaçait avec la grâce d'un danseur et la précision impitoyable d'un boucher, son épée ne se reposant jamais et ne manquant jamais de trouver sa cible. Ses cheveux blancs flottaient dans le vent comme de la soie fantomatique.

Les attaques des guerriers Éveillés le manquaient complètement ou étaient déviées par la surface polie de l'armure d'onyx, ne laissant pas la moindre égratignure. Les Créatures du Cauchemar — des monstres terrifiants qui avaient autrefois menacé la vie des champions de l'Armée du Chant — tombèrent au sol les unes après les autres, leurs corps sectionnés et horriblement mutilés par l'épée noire.

Le Seigneur des Ombres se déplaçait dans la tempête de sang comme un présage de mort, le regard de son masque féroce restant totalement indifférent, totalement froid... totalement dépourvu de pitié.

Mais le démon n'était pas dépourvu d'émotions.

Ce qui effrayait le plus Kama... c'était qu'il pouvait faiblement entendre le sinistre Saint fredonner un air entraînant alors qu'il massacrait des abominations Corrompues et se baignait dans leur sang.

Ce grand malade... se délectait de ce massacre épouvantable.

Karna s'était trompé.

Cette chose ne pouvait pas être un humain.

Il ne pouvait pas l'être — sinon, il n'y aurait plus rien de sain dans le monde.

À un moment donné, le Seigneur des Ombres sembla en avoir assez de se faire passer pour une personne et se débarrassa de son déguisement humain, se transformant en un monstre imposant doté de quatre bras puissants et d'une effrayante couronne de cornes. Sa force déjà terrifiante explosa et il poursuivit sa danse macabre, traçant un chemin de carnage et de destruction à travers la caravane.

Rien ne pouvait l'arrêter.

Une seconde, il était à un endroit, en train de déchiqueter une puissante créature de cauchemar. La seconde suivante, il était à une centaine de mètres de là, jetant un Maître à terre d'un coup de son gantelet d'onyx.

Et pendant tout ce temps, les ténèbres continuaient de couler. Les ombres continuaient de se déplacer. Les chaînes noires cliquetaient en emprisonnant leurs proies, et le sang coulait comme une rivière.

Karna était... consterné.

Mais son indignation ne le sauva pas.

Son arc enchanté fut coupé en deux, son épée brisée, et il fut mis à genoux, les chaînes noires ligotant ses membres.

La bataille était terminée.

Tremblant, Karna regarda autour de lui.

Les ténèbres avaient disparu. Les pèlerins en feu étaient devenus des cendres. Les serviteurs de Maîtresse des Bêtes étaient tous éviscérés et gisaient en piles sanglantes sur le sol. Les guerriers Éveillés étaient tous liés par des chaînes, beaucoup d'entre eux étaient inconscients...

Ils étaient totalement vaincus.

Et la créature solitaire qui les avait vaincus n'avait même pas versé une seule goutte de sang.

Karna poussa un grognement désespéré.

"Maudis sois-tu, démon !"

Seule sa voix rompit le silence, hormis les gémissements des soldats blessés.

Non... il y avait un autre son.

Le Seigneur des Ombres fredonnait toujours joyeusement, comme si c'était le plus beau jour de sa vie.

Le terrifiant démon des ténèbres avait repris sa forme humaine, observant le champ de bataille avec un étrange sentiment de satisfaction, comme un artiste dément devant une toile peinte.

Mais...

Quelque chose ne tournait pas rond.

Karna regarda encore une fois autour de lui, essayant de comprendre d'où venait ce sentiment d'incongruité qu'il ressentait.

Au bout d'un moment, un léger frisson lui parcourut le corps.

Les pèlerins avaient été détruits, et les serviteurs massacrés. Mais les humains...

Beaucoup étaient blessés, et beaucoup saignaient. Cependant, leurs blessures étaient peu profondes, et leurs saignements légers.

Aucun d'entre eux n'était mort.

Ils étaient assommés, liés par les chaînes noires et immobilisés. Mais ils étaient vivants.

Karna sursauta, se sentant à la fois soulagé et étouffé. Il se sentait amer.

Parce qu'il savait...

Que garder un ennemi en vie dans une bataille était bien plus difficile que de le tuer. Le Seigneur des Ombres, ce démon... ne leur avait même pas montré sa véritable puissance. Sa véritable malveillance, sa véritable capacité à semer la mort étaient encore inconnues.

Comment cela était-il possible ?

Comment la Princesse Revel avait-elle pu survivre à cette horreur ?

"Pourquoi..."

Son murmure était silencieux, mais l'apparition sombre semblait l'avoir entendu.

Le Seigneur des Ombres orienta son regard glacial, aux yeux sans lumière, dans la direction de Karna. Sachant qu'il était inutile d'essayer d'attirer l'attention, Karna serra les dents.

"Pourquoi nous as-tu épargnés ?!"

Le démon le fixa silencieusement pendant un moment, puis gloussa.

Sa voix était froide et arrogante :

"...Parce qu'Étoile Changeante m'a demandé de faire preuve de clémence aujourd'hui."

Le Seigneur des Ombres resta silencieux un moment, avant de pousser un soupir de regret.

"C'est vraiment regrettable. D'habitude, je n'aime rien de plus que de tuer des humains. Quel dommage... ah, je suis d'une humeur massacrante."

Ce disant, il continua de fredonner son air entraînant et s'éloigna.

Karna entendit des bruits terrifiants venant de quelque part derrière lui, mais il ne put se retourner. On aurait dit que quelque chose d'énorme était en train de festoyer, raclant les os anciens avec d'innombrables pieds métalliques tout en se déplaçant.

Au bout d'un certain temps — une éternité, peut-être — les bruits se calmèrent. Puis, les chaînes noires qui le retenaient se dissolvaient dans une marée d'ombres.

Il était libre.

Debout, Kama se retourna et regarda autour de lui.

Un peu partout, les soldats blessés se balançaient en se relevant du sol.

Mais la caravane en elle-même avait disparu. Les charrettes avaient disparu sans laisser de traces, probablement détruites et avalées par un être abominable.

Il ne restait que les cadavres des Créatures du Cauchemar tuées, et le sang qui repeignait la surface de Godgrave en rouge.

Et la peur.

La peur de rencontrer le Seigneur des Ombres un jour où ce terrible démon ne serait pas retenu par la miséricorde de Dame Étoile Changeante.


  
    

Chapitre 1971 – Moulin à Rumeurs


Traducteur/Checker: Gray

Rain fut réveillée par le son d'un cor de guerre. Ouvrant les yeux sur une obscurité totale, elle soupira et retira un morceau de tissu de son visage — le tissu n'était rien d'autre qu'une de ses chemises roulée pour ressembler à un bandeau, qu'elle utilisait pour bloquer la lumière.

Presque tous les soldats de Godgrave avaient été forcés de rechercher l'obscurité d'une manière ou d'une autre. L'éclat perpétuel du ciel meurtrier était à la fois oppressant et source de peur constante, mais surtout épuisant. La lumière était omniprésente, ce qui rendait le sommeil difficile à trouver. Ils découvrirent donc des moyens de faire face à l'absence détestable de l'obscurité et de la nuit.

La méthode de Rain était plus primitive, mais elle lui permettait de dormir en paix. C'est pourquoi elle était mécontente d'avoir été réveillée si tôt.

Qu'est-ce qui se passe...

Auparavant, elle se serait empressée d'invoquer ses Mémoires de combat, mais maintenant que la Reine était avec eux, le camp de l'Armée du Chant était beaucoup plus tranquille. Le danger immédiat était très improbable, aussi Rain prit-elle son temps.

Elle bâilla, s'étira, invoqua le Linceul du Marionnettiste et sortit de sa tente dès que le doux tissu gris recouvrit sa peau pâle. Une vague de chaleur l'assaillit aussitôt à l'extérieur, où Rain constata que le camp bouillonnait d'une étrange activité.

Les soldats se précipitaient, les hideux serviteurs étaient sellés et les pèlerins se déplaçaient silencieusement entre les tentes. Au loin, les portes principales du camp s'ouvraient lentement.

Rain étudia l'agitation d'un air sombre.

"Bonjour."

En se retournant, elle aperçut Tamar qui se tenait debout, les bras croisés, à quelques pas de là. À côté d'elle, Ray et Fleur allumaient un feu pour préparer la nourriture.

Rain haussa les sourcils.

"C'est le matin ?"

La jeune Héritière eut un haussement d'épaules.

"C'est comme si c'était le cas. Est-ce important ?"

Rain ne put réprimer un autre bâillement et secoua la tête.

S'approchant du foyer, elle demanda :

"Que se passe-t-il ?"

Ray, qui essayait d'allumer le feu avec un simple silex, la regarda avec surprise.

"Tu n'es pas au courant ?"

Rain le dévisagea un instant, puis lui prit le silex des mains et enflamma le petit bois du premier coup.

"Comment aurais-je pu entendre quoi que ce soit pendant mon sommeil ?"

Tout s'était bien passé hier.

Un coin de la bouche de Tamar se retroussa légèrement. Elle s'assit près du feu et invoqua une Mémoire de stockage spatial... qui faisait pâlir d'envie Rain depuis que la jeune Héritière l'avait reçue de la part du Saint de Sorrow.

Tamar sortit ses provisions et une boîte de café en poudre — un autre article de luxe — et les tendit à Fleur avant de prendre la parole :

"La nouvelle est parvenue au camp il y a quelques heures — il y a eu un nouvel affrontement avec les forces du Domaine de l'Épée. Félicitations. Tu as dormi au beau milieu de la deuxième bataille humaine de cette guerre."

Rain se figea un instant, sentant un frisson lui parcourir l'échine. Son humeur fut instantanément gâchée.

Elle soupira.

"Ah oui ? C'était lors de la traversée vers le Passage du Sternum ?"

C'était là que se trouverait le premier champ de bataille majeur de la Guerre des Royaumes, et là que la Septième Légion marcherait dans quelques jours.

Tamar secoua lentement la tête, son expression devenant un peu sombre.

"Non. Cela s'est passé près du passage entre le Bras Droit et la Plaine de la Clavicule, derrière nous. Une caravane de ravitaillement a été attaquée... par le Seigneur des Ombres."

Voilà une nouvelle inquiétante.

Rain jeta un regard en coin à son ombre, se demandant ce que son professeur pensait de l'idée que quelqu'un exerçant une autorité similaire puisse lancer une attaque contre l'Armée du Chant.

Ces derniers temps, le Seigneur des Ombres faisait l'objet de nombreuses discussions dans le camp, le dépeignant comme une sorte de monstre. Ce n'était pas si déplacé, après tout, il avait croisé le fer avec la Princesse Revel et avait survécu pour le raconter.

Personne n'aurait été surpris si quelqu'un comme Étoile Changeante ou Morgan de Valor avait fait de même, mais qu'un Saint totalement inconnu se montre capable d'affronter la Première Princesse était une révélation inquiétante. Ajouté à la réputation sinistre et à la nature mystérieuse du Seigneur des Ombres, les rumeurs les plus folles à son sujet ne manquaient pas de se répandre.

La situation ne fut en rien facilitée par le fait que très peu de personnes dans le camp du Chant l'avaient déjà vu, contrairement aux membres de sa cohorte.

Rain se sentit soudain tendue.

"...Comment le Seigneur des Ombres et ses troupes ont-ils réussi à atteindre nos arrières sans se faire remarquer ?"

Ray frissonna.

"C'est ça le problème. Il n'y avait pas de troupes... ce fou a attaqué la caravane tout seul."

Le jeune homme semblait coincé quelque part entre la terreur et la stupeur.

"Et ce n'était pas non plus un acte de harcèlement. Il a anéanti toute la caravane. Seul."

Rain se figea.

Elle avait vu ces caravanes de ravitaillement entrer dans le camp. Ce n'était pas une cible facile... loin de là, en fait. Chacune était gardée par des centaines de guerriers Éveillés, plusieurs cohortes de Maîtres, des dizaines de puissants serviteurs — dont beaucoup de Rang Corrompu — et maintenant escortée par les pèlerins de la Reine.

Un seul Saint les avait tous éliminés ? Comment cela était-il possible ?

...Les rumeurs concernant le Seigneur des Ombres n'étaient-elles pas aussi exagérées qu'elle le pensait ?

Tant les rumeurs sur son pouvoir effrayant que celles sur le fait qu'il soit un monstre.

Fleur posa la cafetière sur le feu et soupira.

"Mais ce n'est pas le plus étrange."

Rain lui jeta un coup d'œil.

"Ah bon ?"

La délicate jeune fille acquiesça, son expression ressemblant étrangement à celle d'un soulagement.

"Le Seigneur des Ombres ne s'est pas contenté de détruire la caravane. Pour on ne sait quelle raison, il a épargné tous les humains qui la gardaient. Il a tué les serviteurs et les pèlerins, mais a laissé les soldats en vie."

Le sourire subtil de Tamar s'élargit un peu.

"Nous ne la connaissons pas ? Il l'a dit lui-même. C'est parce que Dame Étoile Changeante lui a demandé d'être clément."

Elle semblait étrangement joyeuse malgré la gifle infligée à l'Armée du Chant.

Rain, quant à elle, était un peu abasourdie.

Elle pouvait facilement croire que Dame Nephis avait demandé au Saint mercenaire d'être miséricordieux. Elle pouvait même croire que le Seigneur des Ombres l'écouterait...

Mais soumettre autant de guerriers ? Ne pas les tuer, mais les vaincre sans prendre une seule vie ?

À quel point la puissance d'une personne devait-elle être terrifiante pour réaliser un tel exploit ?

Elle se sentait à la fois troublée et soulagée. Soulagée parce que ses compagnons d'armes avaient été épargnés, et troublée parce que la silhouette nébuleuse du Seigneur des Ombres paraissait encore plus effrayante à présent.

Que se passerait-il le jour où l'ennemi déciderait de ne pas suspendre sa lame ?

Ray maudit à voix basse.

"Je vous ai tous dit que c'était un bâtard effrayant. La première fois que je l'ai vu... par tous les dieux. Il a dit... Rêveur Ray, j'ai décidé de ne pas te tuer ! Comme si me tuer était l'option par défaut ! Sans Dame Nephis, je serais probablement mort sur le champ."

Fleur le regarda avec mépris.

"Mais il nous a sauvé la vie, en fin de compte. Montre-lui un peu de gratitude."

Ray lui adressa un sourire d'excuse.

Tamar soupira, prit la tasse de café parfumé que Fleur lui offrait et dit :

"En tout cas, les survivants de la caravane sont toujours sur le Bras Droit. Ils sont vivants, mais beaucoup sont blessés — alors, l'armée envoie une équipe de secours pour les ramener. Nous en saurons davantage une fois qu'ils auront atteint le camp."

Son expression changea aussitôt, et elle regarda autour d'elle, confuse.

"Mais... quel était ce bruit ?"

Rain se gratta l'arrière de la tête, recevant sa propre tasse de café.

"Quel bruit ? Je n'ai rien entendu."

Elle mentait pourtant comme une arracheuse de dents.

Elle l'avait entendu.

Qu'est-ce que c'est que ce bordel ?

Tamar fronça les sourcils.

"Je suis sûre d'avoir entendu quelque chose. On aurait dit... un fredonnement ?"


  
    

Chapitre 1972 – Conversation Privée


Traducteur/Checker: Gray

Rain but une gorgée de café, cachant son visage derrière la tasse en étain.

Elle aussi l'avait entendu !

Après tout, le fredonnement provenait de sa propre ombre.

Que fait cet imbécile ?!

Se sentant comme prise au piège, elle engloutit le café brûlant et se força à sourire.

"Bon, en attendant, je vais aller faire un tour... Je veux dire, visiter les bains. Merci beaucoup, Fleur, le café était délicieux."

Elle devait s'éloigner au plus vite de ses compagnons, au cas où son professeur aurait l'intention de se mettre à siffler ou même d'entamer une chanson.

Rain était vraiment sidérée. Il avait toujours été d'une prudence sans faille en présence d'autres personnes... qu'est-ce qui avait bien pu lui faire commettre une erreur aussi ridicule ?

Posant la tasse, elle se leva, s'étira une dernière fois et s'éloigna de leur petit groupe de tentes.

"Attends, Rani ! Tu ne prends pas ton petit déjeuner ?"

Rain fit un signe de la main et répondit à Tamar d'un ton insouciant :

"Plus tard ! Je n'ai pas très faim."

Damnation...

Elle devait trouver un endroit privé pour parler à son professeur. Malheureusement, l'intimité n'était pas très répandue dans le camp surpeuplé de l'Armée du Chant... néanmoins, elle connaissait un ou deux endroits.

En fait, beaucoup de soldats en connaissaient, car tout le monde avait besoin d'intimité de temps en temps, pour une raison ou une autre — certaines aussi innocentes que le simple fait de vouloir être seul, d'autres un peu plus salaces.

L'endroit que Rain avait choisi était situé à l'arrière d'un grand entrepôt où étaient stockés les matériaux de construction, non loin de l'imposante Porte des Rêves. Maintenant que les murs du camp avaient été construits, et que la Reine était là, rendant leur destruction une tâche ardue pour les Créatures du Cauchemar habitant Godgrave, très peu de personnes visitaient l'entrepôt, et encore moins s'y promenaient.

Elle connaissait bien cet endroit.

Se glissant dans un espace étroit entre le mur de l'entrepôt et une pile ordonnée de dalles de pierre déchargées derrière celui-ci, elle appuya son dos contre l'une d'entre elles et ferma les yeux un instant.

Elle regarda rageusement son ombre et siffla :

"Hé ! C'était quoi ça ?!"

Son ombre resta silencieuse un moment.

Elle répondit ensuite d'un ton distrait :

"Hein ? C'était quoi quoi ?"

Rain ouvrit la bouche, perdant la capacité de parler pendant une seconde.

"Le fredonnement ! Pourquoi diable fredonniez-vous tout à l'heure ?"

Une seconde ombre émergea de la sienne et se gratta l'arrière du crâne.

"...Est-ce que je fredonnais ? Oh... désolé. C'est sûrement parce que je suis de très bonne humeur."

Il a finalement perdu le peu qu'il lui restait d'esprit !

Rain ne savait même pas quoi dire.

Son professeur, quant à lui, avait pris une forme humaine et s'appuyait sur le mur de l'entrepôt en face d'elle. Il semblait en effet étrangement de bonne humeur, un sourire subtil aux lèvres et un regard distant dans les yeux.

Rain ne l'avait pas vu en chair et en os depuis un moment, aussi le fait de se retrouver face à face lui réchauffa le cœur. Pourtant, elle s'efforça de garder une expression sévère.

Il ne pouvait plus être aussi négligent !

Son professeur, quant à lui, la regarda longuement.

"C'est vrai. Puisque nous en sommes là, je voulais te parler de quelque chose."

Rain hausse les sourcils.

"Oh ? Eh bien... c'est parfait."

Il sourit.

"Quoi, je t'ai manqué ?"

Elle leva un peu le menton et le regarda avec dédain.

"Comme si !"

...C'était un mensonge. Il lui avait en effet beaucoup manqué. Cela faisait longtemps qu'ils ne s'étaient pas vus.

Son professeur se mit à rire.

"Quel manque de cœur ! Tu ne voulais donc pas vraiment me voir..."

Il poussa un soupir et secoua tristement la tête.

"Et moi qui étais tout excité à l'idée de te montrer les nouvelles et merveilleuses Mémoires que je t'avais préparés..."

Les yeux de Rain brillèrent. Elle fit un pas en avant, attrapa son bras et le regarda avec une expression de dévotion totale.

"Professeur ! Vous avez tellement manqué à votre élève ! Mon cœur souffrait tellement de ne pas pouvoir vous voir que je n'arrivais pas à dormir... alors j'ai compté les jours et les heures, trouvant du réconfort dans le souvenir de votre bienveillance et de votre grandeur..."

Il la dévisagea une seconde, puis éclata de rire.

"C'est mieux."

Il se tut instantanément.

Rain attendit quelques instants.

Et continua de le faire encore quelques instants.

Finalement, elle prit la parole :

"Professeur... alors, à propos de ces Mémoires ?"

Il sourit.

"Bien sûr, je te les donnerai. Mais... pas ici. Nous avons autre chose à faire, alors allons dans un endroit plus privé."

Rain voulut répondre qu'il n'y avait pas vraiment d'endroits plus isolés que celui-ci dans le camp militaire, et qu'il ne serait pas facile de sortir sans se faire remarquer...

Mais à ce moment-là, son professeur plongea dans les ombres.

Et l'entraîna avec lui.

Un instant plus tard, ils étaient ailleurs, dans l'obscurité et l'odeur humide et suffocante de la jungle.

Tout autour d'eux, la jungle vermillon s'étendait. Les narines de Rain étaient assaillies par d'innombrables odeurs, et ses oreilles par d'innombrables sons. Le bruissement des feuilles, le bourdonnement d'abominables insectes, les pas lointains d'effroyables prédateurs...

Ils étaient au milieu de la jungle, entourés de ténèbres. Cela ne pouvait signifier qu'une chose...

Les yeux de Rain s'écarquillèrent et elle eut soudain froid. Ses cheveux se hérissèrent.

"Professeur ! Est-ce que... est-ce que vous m'avez emmenée dans les Creux ?!"

Bien sûr, elle s'était contentée d'un murmure à peine audible.

Il se contenta d'acquiescer calmement, comme si cela ne méritait même pas d'être mentionné.

"Oui. Mais ne t'inquiète pas... il n'y a pas de Créatures du Cauchemar Maudites dans les environs. Il n'y a que des Supérieures."

Rain frémit.

Espèce de salaud ! Comment ça, "que" des Supérieures ?!

L'entraînant avec elle, son professeur passa entre les arbres centenaires et pénétra dans une petite clairière.

Là... d'une manière ou d'une autre... Rain aperçut une maison en briques qui lui était familière.

Elle était trop étourdie pour se demander ce qu'elle faisait dans les Creux.

Cette fois, elle fut conduite vers une porte à l'arrière — Rain était presque sûre qu'elle ne figurait pas la dernière fois qu'elle avait vu le cottage, mais aujourd'hui, elle était indéniablement là.

À l'intérieur se trouvait un grand espace plongé dans les ténèbres. Et au milieu de ces ténèbres... se trouvait une imposante montagne d'objets.

Il y avait des morceaux de charrettes brisées, des piles de matériaux mystiques précieux, des sacs de farine et de riz, des caisses de flèches avec des pointes forgées en acier magique, des tonneaux remplis de liquides inconnus, des dalles de pierre pour la construction... et bien d'autres choses encore.

Un symbole très familier était également gravé sur les caisses en bois.

...L'emblème du Clan Royal Song.

Rain se figea.

Levant une main tremblante, elle pointa la montagne de fournitures et demanda d'une petite voix :

"Professeur... q-qu'est-ce que c'est ?"

Mais elle savait ce que c'était. C'était la caravane de ravitaillement de l'Armée du Chant... ce qu'il en restait.

Il jeta un bref coup d'œil aux provisions et haussa les épaules.

"Ça ? Les provisions destinées à l'Armée du Chant, bien sûr."

Rain acquiesça.

C'est vrai.

Comme si cela expliquait quoi que ce soit !

Elle eut du mal à parler pendant un moment.

"Mais qu'est-ce que ça fait ici ?"

Son professeur soupira.

"Eh bien, je me suis dit qu'il serait vraiment dommage de les brûler ou de les jeter dans la Mer de Cendres. Alors, je les ai réquisitionnés. Oh, mais ne le dis à personne... officiellement, toutes ces fournitures ont été détruites..."

Ayant l'impression de perdre la tête, Rain prit une profonde inspiration, puis murmura à voix haute :

"Mais pourquoi les avez-vous ? C'est le Seigneur des Ombres qui a attaqué la caravane ! Ce bâtard effrayant !"

Le monstre que même la Princesse Revel ne put vaincre.

Son professeur regarda Rain d'un air surpris.

Il se gratta un peu le nez.

"...Attends, tu ne sais vraiment pas ?"

Qu'était-elle censée savoir ?!

Rain secoua silencieusement la tête.

Il toussa.

"C'est parce que je suis le Seigneur des Ombres."

Remarquant l'expression abasourdie de Rain, son professeur sourit agréablement.

"Réfléchis un peu... quiconque prétendrait être le Seigneur des Ombres prétendrait être mon seigneur. Et même s'il y avait un idiot assez fou pour faire une chose pareille, je l'aurais probablement envoyé voir le Royaume de l'Ombre très rapidement... pour le dissuader..."


  
    

Chapitre 1973 – Moi, Moi, et Moi


Traducteur/Checker: Gray

Pendant un moment, le silence fut de rigueur dans la salle obscure.

Le silence se prolongea davantage.

Rain regarda son professeur avec des yeux écarquillés.

Qu'est-ce qu'il vient de dire ?

Celle-ci semblait s'être imaginée que son professeur prétendait être le Seigneur des Ombres...

Le Seigneur des Ombres — le mystérieux Saint de Godgrave, le sinistre mercenaire qui avait offert sa lame au Roi de Valor, affronté la Princesse Revel lors de la bataille du Lac Disparu, et décimé une caravane de ravitaillement de l'Armée du Chant à lui seul, épargnant la vie de deux cents guerriers Éveillés et Ascendants à la demande d'Étoile Changeante.

Ce Seigneur des Ombres.

Attends...

Le Seigneur des Ombres qui avait sauvé la vie de Tamar, Ray et Fleur !

...À la demande d'Étoile Changeante.

La situation était si choquante que Rain avait du mal à former une pensée cohérente, mais malgré toute sa gravité, un souvenir tout à fait frivole refit surface dans son esprit plutôt que quelque chose d'important.

Il s'agissait d'un des discours grotesques de son professeur :

"Connais-tu la Princesse Nephis ? Étoile Changeante du Clan de la Flamme Immortelle ? J'étais pratiquement son petit ami !"

Rain faillit vaciller.

Non... non, attends !

Elle transperça son professeur d'un regard intense, oubliant momentanément les douces Mémoires qu'il avait promis de lui donner.

"Professeur... vous... vous êtes vraiment le Seigneur des Ombres ?"

Ce salaud s'était remis à fredonner, à un moment donné.

En l'entendant, il la regarda et sourit.

"Bien sûr. Maintenant, peut-on passer à..."

Rain ne le laissa pas terminer.

"Non ! Nous ne pouvons absolument pas passer à autre chose ! Qu'est-ce que... comment... je veux dire, pourquoi... non, qu'est-ce que vous voulez dire, vous êtes le Seigneur des Ombres ?! Il est dans le camp de l'Armée de l'Épée ! Quand il combattait la Princesse Revel, vous étiez avec moi ! Quand il sauvait Tamar, vous m'aidiez à traquer le Chasseur ! Comment cela peut-il avoir un sens ?! Quoi, vous pouvez être à deux endroits en même temps ? Me suivre partout et agir en même temps comme le Seigneur des Ombres ?"

Son professeur lui jeta un regard confus.

"Quoi ? Bien sûr que non..."

Rain laissa échapper un soupir de soulagement.

Grâce aux dieux ! C'était encore un de ses mensonges grotesques.

Mais elle se réjouit trop tôt. Car son professeur n'avait pas fini de parler.

"Je peux être à sept endroits en même temps. En fait, je suis aussi le Chevalier Commandant du Clan Valor et le Pourvoyeur de Mémoires de l'Île d'Ivoire. Oh... et je dirige aussi un petit restaurant à Bastion. Il est très populaire !"

Rain le regarda d'un air abasourdi.

Son professeur la regarda avec inquiétude et sourit.

"Veux-tu t'asseoir ?"

Elle acquiesça lentement.

"Oui."

Un instant plus tard, des taches de ténèbres tourbillonnèrent dans l'air et se transformèrent en une opulente chaise en bois. Son professeur la déplaça délicatement pour la placer juste derrière Rain, qui se laissa choir sur l'assise.

Aaa !

Ainsi... son professeur pouvait se trouver à sept endroits en même temps.

Elle dut le répéter plusieurs fois mentalement pour que le sens de ces mots prenne corps.

Rain se couvrit le visage d'une paume.

En y réfléchissant bien...

Une telle chose était inouïe... mais pas vraiment impossible. Après tout, il y avait toutes sortes d'Aspects dans le monde, et toutes sortes de pouvoirs contre nature exercés par les Créatures du Cauchemar. Tout était possible !

En fait, c'était même très logique.

Elle avait remarqué depuis longtemps à quel point son professeur et le Seigneur des Ombres avaient des similitudes. Mais elle ne pouvait pas en conclure qu'il s'agissait d'une seule et même personne sans cette information clé. Supposer qu'une personne puisse exister à plusieurs endroits en même temps aurait été un acte de logique assez déraisonnable, après tout.

Qui aurait pu deviner que son compagnon le plus proche était aussi un parfait inconnu... un sinistre Saint au service du Roi des Épées, rien de moins ?

Et qu'est-ce que c'était, avait-il mentionné quelque chose à propos d'un restaurant à Bastion ?!

Un restaurant ?!

D'une manière ou d'une autre, ce dernier détail secoua son esprit plus que le reste de ce qu'il avait dit.

Non, ce n'était pas important pour l'instant.

Rain pouvait accepter à contrecœur que son professeur ait le pouvoir de vivre plusieurs vies en même temps. Mais...

Elle baissa la main et le regarda

"Professeur... c'est quoi ce bordel !"

Il se gratta l'arrière de la tête.

"Hein ? Pourquoi es-tu en colère cette fois-ci ?"

Les yeux de Rain se rétrécirent.

"Si vous êtes vraiment le Seigneur des Ombres, l'un des plus redoutables champions de l'Armée de l'Épée... alors pourquoi diable m'avez-vous laissé rejoindre l'Armée du Chant ! Ne vous est-il pas venu à l'esprit que le fait d'être dans des camps différents de cette maudite guerre pourrait nous poser quelques problèmes ?!"

Il la regarda avec une expression étrange.

"Qu'est-ce que tu veux dire par là ? Bien sûr que si ! As-tu oublié que j'ai essayé de t'en dissuader ? Mais non, il fallait que tu fasses preuve de morale et de droiture... Je ne peux pas rester sur la touche sans rien faire ! Ce sont les gens que je connais, et ce sont eux qui vont souffrir ! Ce sont tes mots... sais-tu à quel point j'étais en train de jurer intérieurement en disant que tu rejoignais la guerre ?"

Rain eut un tressaillement de paupières.

"Eh bien... quand vous le dites comme ça..."

Son professeur se moqua.

"Mais je ne pouvais pas piétiner tes principes, alors j'ai gardé le silence. De toute façon, ça n'a pas beaucoup d'importance. Qui a dit que le fait que toi et moi soyons dans des camps différents allait devenir un problème ? Moi et moi sommes aussi dans des camps différents, et je ne m'inquiète pas."

En entendant cette dernière phrase, Rain ressentit un fort mal de tête.

Comme si cela avait un sens !

C'était trop bizarre.

Non seulement son professeur vivait plusieurs vies en même temps, mais l'une de ses incarnations était même un général de l'armée adverse... le général le plus redouté de tous ! Le même sinistre Saint qui venait d'attaquer la caravane du Chant.

La preuve incriminée était là, une montagne entière de provisions volées... réquisitionnées, comme il l'avait si bien dit...

Et il ne les avait même pas prises au nom de l'Armée de l'Épée. Il les avait juste amassées pour lui-même !

Ses yeux tremblèrent.

Mon professeur... est un bandit ! C'est un voleur de grand chemin !

Mais en fait, cela n'avait rien de surprenant. Bien au contraire.

Elle n'avait aucun mal à le croire. Cela ressemblait exactement à ce que son professeur aurait fait...

Rain respira profondément.

Alors...

Son professeur se faisait passer pour un Saint mercenaire qui avait été engagé par le Roi des Épées. Il était également le Chevalier Commandant du Grand Clan Valor. Il était aussi le Pourvoyeur de Mémoires — quoi que cela veuille dire — de l'Île d'Ivoire, qui était la propre Citadelle d'Étoile Changeante.

Et en plus, il était chef cuisinier quelque part dans Bastion !

C'est vrai.

Il allait lui falloir du temps pour accepter ces faits.

Comme on pouvait s'y attendre de la part d'une déité obscure.

Non... était-il vraiment une déité obscure ?

Soudain, Rain réalisa qu'elle ne savait que très peu de choses sur son professeur, bien qu'elle ait passé presque tous les jours de ces quatre dernières années en sa compagnie.

Elle prit une profonde inspiration et le regarda sobrement.

Après avoir hésité un moment, Rain demanda :

"Professeur... qui êtes-vous vraiment ?"
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Rain hésita, essayant de mieux formuler sa question.

"Je veux dire... êtes-vous un humain ? Un esprit ? Une étrange apparition qui aime cuisiner, terrifier de vastes armées d'Éveillés et éduquer des jeunes filles ? Et ne me dites pas que vous n'êtes qu'une ombre ! Qu'est-ce que ça veut dire ?"

Son professeur la fixa quelques instants.

"Eh bien... une ombre est la zone sombre qui apparaît lorsqu'un objet bloque la source de lumière..."

Rain serra les poings.

"Ce n'est pas ce que je demandais !"

Il rit, puis ordonna aux ombres de se lever du sol et de se manifester sous la forme d'une autre chaise — beaucoup moins commode, à en croire les apparences.

S'asseyant, son professeur haussa les épaules.

"De quoi parles-tu au juste ? Je ne suis qu'un Saint."

Rain secoua énergiquement la tête.

"Non ! J'ai rencontré des Saints, et il n'y a pas de Saints comme vous. Vous ne dormez jamais, ne mangez jamais, vivez dans l'ombre et tuez des vaisseaux du Marcheur de Peau comme s'il s'agissait d'enfants. Vous savez même comment guider une personne vers l'Éveil sans lui transmettre le Sortilège. Et ce n'est qu'un septième de vous !"

Il hésita un instant.

"Bon, d'accord. Je ne suis pas... juste... un Saint. Je suis très spécial, en ce qui concerne les Saints."

Il se pencha en arrière et sourit.

"En fait, il n'y a personne d'autre comme moi. Pour autant que je sache, deux autres humains Transcendants peuvent rivaliser avec ma puissance. Cependant, je suis unique même parmi eux... parce que je ne suis plus porteur du Sortilège du Cauchemar."

Rain cligna des yeux.

Un Saint... qui n'est plus porteur du Sortilège du Cauchemar ?

Plus maintenant ?

Comment est-ce possible ?

Remarquant son expression confuse, son professeur gloussa.

"C'est une longue histoire — une histoire qui s'étend sur des milliers d'années, en fait, alors pardonne-moi si je n'entre pas dans les détails. Je me contenterai de dire que j'ai rencontré une Terreur Maudite très répugnante lors de mon Troisième Cauchemar... et me voici."

Il hésita, puis ajouta.

"Mon corps d'origine est ailleurs. Contrairement à cette incarnation, il mange, dort et fait toutes les choses que les humains ont l'habitude de faire. La version de moi qui te suit, quant à elle, est une de mes ombres. C'est pourquoi j'ai parfois l'air un peu bizarre, comparé aux humains normaux."

Rain l'étudia en silence.

Alors c'est comme ça !

Elle se sentait satisfaite, car les choses commençaient enfin à avoir un sens.

Mais, étrangement... elle se sentait aussi un peu trahie. Parce que son professeur avait une autre vie — plusieurs, en fait — dont elle ne savait rien.

Soudain, une idée lui vint à l'esprit.

"Professeur... si vous êtes un humain, quel est votre nom ?"

Il toussa.

"Mon nom ? Huh... eh bien, si tu veux savoir, je m'appelle Sunless. Mais les gens m'appellent généralement Sunny."

Rain le fixa quelques instants.

Elle se pencha ensuite en arrière et se mit à rire.

Le rire vint de lui-même, et bien qu'elle ait essayé, elle ne parvint pas à le contenir.

"Oh... oh, désolée ! C'est juste drôle. Parce que les gens avaient l'habitude de m'appeler Rainy."

Sunny et Rainy... c'était une sacrée paire, n'est-ce pas ?

Non... Je ne peux pas appeler Professeur de cette façon !

Rain sentit une étrange chaleur se répandre dans sa poitrine après avoir enfin appris son nom. Mais, en même temps, c'était très étrange, de penser à appeler son professeur par un nom si banal et humain, elle pouvait au moins imaginer l'appeler Sunless, mais "Sunny"...

Non. Pas question !

Même s'il était vraiment un humain, il ne méritait pas d'être traité comme tel !

Après tout ce qu'il lui avait fait subir...

Rain passa un certain temps en silence, digérant les révélations fracassantes qui lui étaient tombées dessus sans crier gare.

Il est ce fichu Seigneur des Ombres !

Finalement, une autre idée lui traversa l'esprit et son expression changea.

Nous sommes une sacrée paire ?

Maintenant qu'elle connaissait les nombreuses incarnations de son professeur, elle pouvait comprendre pourquoi il régnait sur une Citadelle à Godgrave et servait le Roi des Épées. Elle comprenait aussi pourquoi il s'était rapproché de Dame Nephis.

Elle comprenait même pourquoi il tenait un restaurant, en quelque sorte.

En fait, de toutes les vies que son professeur avait mentionnées, une seule n'avait aucun sens.

Celle-là. La vie dans laquelle il suivait une fille banale au hasard, lui apprenait à survivre et à s'épanouir dans un monde cruel, et la guidait sur le Chemin de l'Ascension.

Pourquoi ce Saint extrêmement puissant, quelqu'un qui visait clairement à exercer une influence sur le cours de l'histoire, perdait-il son temps avec elle ?

Rain n'avait rien de spécial. Elle était travailleuse et talentueuse, certes, mais d'innombrables autres personnes l'étaient aussi.

D'ailleurs...

Leur première rencontre n'avait-elle pas été étrange ?

Parce que même à l'époque, dans la supérette sans nom de CSQN, son professeur connaissait déjà son nom.

Rain leva la tête et le regarda attentivement.

"Professeur..."

Il sourit faiblement.

"Oui ? Es-tu prête à jeter un coup d'œil à ces Mémoires ? J'ai travaillé très dur dessus, tu sais !"

D'habitude, Rain aurait été hypnotisée par la promesse de recevoir de nouvelles Mémoires, mais aujourd'hui, elle ne leur accorda même pas une seconde d'attention.

Au lieu de cela, elle demanda :

"Pourquoi m'avez-vous offert votre enseignement ?"

Il la fixa en silence pendant quelques instants.

Son professeur se moqua aussitôt.

"Je ne te l'ai pas dit ? C'est parce que je suis ton frère perdu depuis longtemps."

Rain soupira.

"Et je vous ai dit que je me souviendrais d'avoir un frère."

Il l'étudia un moment sans mot dire.

Il haussa nonchalamment les épaules.

"Tu n'as pas été adoptée ?"

Rain acquiesça lentement, ne sachant pas ce que cela avait à voir avec quoi que ce soit.

Attends...

Son professeur sourit.

"Eh bien, j'étais ton frère avant ça. Voilà... tu as la permission de laisser tomber le 'professeur' et de commencer à m'appeler 'grand frère' à la place."

Rain se figea.

Avant... ça ?

Elle n'avait aucun souvenir d'avant son adoption. Après tout, cela s'était passé quand elle était très jeune — elle devait avoir trois ans, tout au plus.

Ses parents n'avaient jamais caché qu'elle n'était pas leur enfant biologique, et ne l'avaient jamais traitée différemment pour cette raison. C'est pourquoi Rain n'avait jamais vraiment ressenti le besoin de savoir d'où elle venait...

Cependant, elle avait fini par essayer de le découvrir. Ses parents l'avaient aidée, et son père avait même tiré quelques ficelles à son travail.

Mais il n'y avait rien à apprendre. Il n'existait pas de base de données centralisée solide contenant les dossiers de toutes les personnes vivant dans les faubourgs — en fait, nombre d'entre elles n'avaient aucune trace numérique. Ces personnes n'étaient pas des citoyens, par conséquent, le gouvernement n'avait aucun intérêt à gaspiller de la main d'œuvre pour tenir des registres à leur sujet.

Tout ce qu'ils apprirent, c'est que les parents de Rain étaient tous deux décédés, sa mère étant morte en dernier à cause d'une maladie — même si ce n'était qu'une rumeur qu'un employé de l'orphelinat avait entendue de la part de la personne qui y avait travaillé avant lui.

Et c'est tout.

Elle avait été un peu déçue de ne rien apprendre, mais guère plus.

Alors pourquoi... pourquoi Rain avait-elle l'impression d'oublier quelque chose ?

C'était comme si elle venait d'y penser, mais l'idée lui échappa.

Regardant son professeur, elle demanda d'un ton égal :

"Si vous êtes vraiment mon frère... alors où étiez-vous ? Où étiez-vous pendant tout ce temps ?"

Son sourire s'estompa un peu.

Étrangement, Rain avait du mal à se concentrer sur ce qu'il s'apprêtait à dire.

Son professeur s'attarda quelques instants, puis détourna le regard.

"En train de pourrir dans les faubourgs, en premier lieu. Et puis... eh bien. Je ne peux pas vraiment te le dire, et tu ne devrais pas demander."

Rain le regarda, stupéfaite.

Il ne plaisantait pas. Il ne plaisantait pas depuis le début.

Elle sentit... une émotion étrange, inexplicable, monter dans son cœur.

Elle pensait qu'elle ne s'était jamais souciée de sa famille d'origine et de son passé. Mais maintenant, c'est comme si elle s'était trompée.

Ou peut-être avait-elle simplement oublié.

En regardant le jeune homme assis en face d'elle...

L'homme familier, insupportable, fantasque, attentionné, fort, drôle, peu fiable, qui avait été son compagnon, son confident, son professeur et son protecteur au cours des quatre dernières années...

Rain prit une respiration tremblante.

Elle dit timidement :

"Mon... frère ?"
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Sunny n'avait pas prévu d'avouer la vérité de leur lien à Rain aujourd'hui. Il voulait seulement lui montrer le butin de son raid visant la caravane de ravitaillement, afin qu'elle puisse faire le lien et se rendre compte que son professeur et le Seigneur des Ombres étaient une seule et même personne.

Les deux armées allaient bientôt s'affronter, aussi Sunny avait-il jugé qu'il était temps de commencer à révéler lentement à Rain la véritable nature de la guerre. Elle était directement impliquée dans le conflit entre les Souverains, après tout, et il devait donc lui donner l'occasion de se préparer à sa résolution.

Car cette résolution n'allait pas être celle à laquelle les deux camps s'attendaient. Cependant, Rain réagit d'une manière qui força Sunny à partager plus de vérité qu'il ne l'aurait voulu... et bien qu'il aurait pu éviter sa question poignante malgré les limitations strictes de son Défaut, après y avoir réfléchi pendant quelques instants fugaces, il choisit de ne pas le faire.

Peut-être était-ce à cause de ce qui s'était passé entre lui et Nephis. Sunny avait déjà abandonné la raison et renoncé à se retenir, complètement, abandonnant la prudence pour suivre aveuglément ses désirs. Et puisqu'il avait déjà trahi une inhibition, les autres ne semblaient plus aussi raisonnables et importantes.

Qu'avait-il à perdre ? Il n'avait plus rien.

"G... frère ?"

Entendre ce mot de la bouche de Rain fit tressaillir Sunny.

C'était un moment tellement émouvant. C'était quelque chose qu'il avait voulu entendre... entendre à nouveau... depuis qu'il avait dit au revoir à sa petite sœur dans l'orphelinat délabré, il y a presque vingt ans.

Et pourtant, il ne broncha pas à cause du sentiment puissant, presque écrasant, qui gonflait son cœur à cause de ce mot.

Au contraire, il avait plutôt tressailli par pur embarras.

C'était tellement gênant !

En partie parce que Sunny craignait d'être étranglé par l'émotion, mais surtout parce qu'il ne pouvait pas s'empêcher de grimacer un peu en même temps. Entendre Rain l'appeler "frère" après ces quatre dernières années était tout simplement... anormal.

Il toussa, luttant contre l'envie de se cacher le visage.

Après quelques instants de silence, Sunny reprit :

"...Je retire ce que j'ai dit. Tu peux continuer à m'appeler Professeur."

Rain l'étudia avec une expression prudente et vulnérable.

Pendant un instant, il craignit que sa réponse ne l'ait blessée...

Mais un léger sourire se dessina sur ses lèvres.

"Grand frère ?"

Sunny frémit.

Encore pire !

"Arrête."

Le sourire de Rain s'élargit.

"Pourquoi... grand frère ?"

Un lourd soupir s'échappa des lèvres de Sunny.

Je n'ai pas bien réfléchi...



Sunny conduisit Rain hors du Brillant Emporium. Tous deux restèrent silencieux, ne sachant pas trop comment se comporter l'un envers l'autre maintenant que la nature de leur relation avait été complètement réécrite.

Sunny savait ce que signifiait pour lui le lien familial qui l'unissait à Rain. Elle était la seule famille qu'il lui restait au monde... pendant de nombreuses années, elle avait été la seule personne au monde à laquelle il tenait. Et même s'il y avait d'autres personnes qu'il aimait profondément maintenant, Rain occupait toujours une place singulière dans son cœur.

Mais c'était probablement différent pour elle.

Que signifiait le mot "frère" pour sa sœur ?

Après tout, elle ne se souvenait pas de l'avoir eu comme frère. Pour Rain, quelqu'un d'autre était sa famille — des gens qui l'avaient élevée, qui s'étaient occupés d'elle et qui l'avaient comblée d'affection, sans jamais la laisser se sentir seule ou abandonnée. Des gens qui avaient été à ses côtés aussi longtemps qu'elle se souvenait d'elle-même. Ils avaient partagé toute une vie de précieux souvenirs, contrairement à Sunny et elle.

Pourquoi se languirait-elle de quelque chose dont elle n'avait jamais manqué ?

Pourquoi regretterait-elle quelqu'un qu'elle n'avait jamais connu ?

Alors... Rain devait se sentir un peu mal à l'aise et ne pas savoir quoi dire, elle aussi.

Cependant, elle parla peu après avoir quitté le Brillant Emporium.

C'était parce que Sunny avait déplacé la Mimique Merveilleuse pendant qu'ils parlaient à l'intérieur.

Après avoir tendu une embuscade à la caravane de ravitaillement, il avait fui le champ de bataille aussi vite qu'il le pouvait, sans ménager son essence. C'était une décision prudente, étant donné que la bataille s'était déroulée dans le Domaine de Ki Song — s'il n'était pas parti rapidement, la Reine elle-même aurait pu venir le saluer.

Sunny avait donc réussi à retourner au Temple Sans Nom en un temps record. Il n'avait pas prévu de ramener Rain ici, mais il changea d'avis au milieu de leur conversation. Renvoyant la Mimique dans les Creux sous le camp de guerre de l'Armée du Chant, il la convoqua à nouveau en tant que Seigneur des Ombres à l'intérieur de sa Citadelle.

Rain fut donc très surprise de voir un vaste hall souterrain devant la porte de la Mimique au lieu de l'ancienne jungle des Creux.

Elle regarda autour d'elle avec intérêt.

"...C'est le Temple Sans Nom, c'est ça ? La Citadelle du Seigneur des Ombres ?"

Sunny acquiesça.

"Oui."

Rain inspira profondément.

"Tu as donc bien une Citadelle, après tout !"

Il lui jeta un regard amusé.

"N'ai-je pas dit que j'en avais une ?"

Elle s'attarda un instant.

"Eh bien, oui... mais tu mens sans arrêt, alors je n'y ai pas vraiment cru. Je veux dire, tu as vécu dans mon ombre pendant quatre... quatre... quatre ans..."

La voix de Rain s'éteignit lentement, comme si elle commençait à réaliser quelque chose.

Sunny se moqua.

"Je ne mens jamais. Ne t'ai-je pas aussi dit que j'étais la personne la plus honnête du monde ? Des deux mondes, même."

Les yeux de sa sœur s'écarquillèrent lentement.

Il pouvait deviner à quoi elle pensait.

La blague sur le fait d'être mon frère s'est avérée vraie. L'histoire de la domination d'un ancien temple s'est avérée vraie. Attends, attends, attends ! Attends, attends, attends ! Si ces histoires sont vraies... alors qu'est-ce qui est également vrai ?!

Rain le regarda avec une expression craintive.

Quelques instants plus tard, elle demanda d'une petite voix :

"Alors... cette histoire de tuer une version maléfique de toi-même ?"

Sunny acquiesça.

"Ah, oui. C'est arrivé. C'était un bâtard tellement détestable, odieux et insupportable ! Bon débarras."

Rain hésita.

"Et de naviguer sur une rivière du temps qui coule à l'intérieur du cadavre d'un Titan Impur ?"

Il haussa les épaules.

"Bien sûr. C'était mon Troisième Cauchemar."

Ses yeux tremblèrent un peu.

Rain déglutit, puis prit une profonde inspiration.

"...Et le fait d'avoir vingt-six ans, quatre ans et plusieurs milliers d'années en même temps ?"

Sunny lui jeta un coup d'œil et sourit nonchalamment.

"La rivière du temps, tu te souviens ? Tu ne croirais pas le genre de manigances auxquelles j'ai survécu là-bas. C'est aussi la raison pour laquelle j'ai vingt-six ans alors que je suis née il y a vingt-cinq ans, et que j'ai cinq ans de plus que toi alors que je n'en avais que quatre auparavant. Oh, et la partie concernant l'âge de quatre ans — c'est l'âge de mon incarnation. Je suis devenu un Saint pendant la Chaîne des Cauchemars."

Rain le regarda en silence, abasourdie.

"Comme si ces absurdités avaient un sens !"

Sunny eut un sourire radieux.

"Je te l'accorde. Le Tombeau d'Ariel était un peu déroutant..."

La jeune femme ouvrit et ferma la bouche plusieurs fois, comme si elle essayait de se forcer à poser la question suivante, mais n'osait pas le faire.

Finalement, elle réussit à s'exprimer :

"Et que tu étais une célébrité, un héros de guerre et immensément riche ?"

Sunny sourit.

"J'ai été tout cela à un moment ou à un autre. Maintenant que j'y pense, je suis redevenu les trois à la fois !"

Rain prit une profonde inspiration, resta silencieuse un moment, puis demanda faiblement :

"Connais-tu vraiment... quelqu'un qui est devenu un Saint alors qu'il était bébé ?"

Il haussa les sourcils.

Huh. Elle s'en souvient aussi ?

Son harcèlement semblait avoir été très marquant.

"Bien sûr ! Tu as aussi entendu parler de lui, en fait... Petit Ling, le fils de Sainte Athena. Bien sûr, tu n'étais pas là quand il est né et tu ne l'as pas nourri de glaces toutes les semaines, contrairement à moi. Oh, et c'est aussi grâce à moi qu'elle a rencontré son mari..."

Rain resta silencieuse plus longtemps cette fois, puis se mit soudain à hurler :

"Et le sang d'un ancien démon qui coule dans tes veines ?! Qu'en est-il de la consommation des os d'une déité nébuleuse ? Et de régner sur un fragment de royaume divin ?!"

Sunny se gratta l'arrière de la tête, embarrassé, et dit humblement :

"...Tout est vrai."

Rain chancela.

Au bout d'un moment, elle demanda d'une voix calme et engourdie :

"Est-ce que Maîtresse des Bêtes t'a vraiment demandé de t'enfuir avec elle une fois ?"

Il rit, ce qui incita Rain à lui lancer un regard furieux.

Je devrais probablement baisser d'un ton...

"Eh bien... oui. Techniquement, elle nous a proposé de fuir ensemble une Créature du Cauchemar Supérieur — mais il y avait d'autres candidats, ce fut moi qu'elle a choisi. Je suppose qu'elle m'aime bien... un peu."

Sa sœur ferma les yeux et se tut. Elle finit cependant par demander d'une voix tremblante :

"...Dame Nephis est-elle vraiment ta petite amie ?"

Sunny trébucha. Il ne répondit pas pendant un moment, puis toussota et dit d'un ton neutre :

"Ne commence pas à l'appeler Belle-sœur tout de suite... mais oui, c'est vrai."

Il marqua une pause, et ajouta avec un sourire rêveur :

"En fait, je suis dans sa chambre en ce moment même..."

L'instant d'après, Sunny fut surpris de voir un poing voler vers son visage.
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Sunny ne parvint pas à esquiver le coup de poing de Rain.

...Elle se fit donc mal à la main.

Ils montèrent les escaliers en silence, mais ce dernier était beaucoup moins gênant qu'il ne l'était il y a quelques minutes. En fait, il était plutôt confortable, presque comme avant... enfin, si ce n'est que Rain grognait de temps en temps, en serrant sa main meurtrie.

"Mais de quoi es-tu fait, de pierre ?"

Sunny la regarda et sourit.

"En fait... oui, en quelque sorte. Tu vois, il y avait cette armure que j'avais, une Mémoire de quelque chose forgé par le dirigeant du Monde Souterrain..."

Rain secoua la tête d'un air décidé.

"Non, non, arrête. Je ne veux pas savoir !"

Il gloussa.

Quelques troupes de Valor étaient stationnées au Temple Sans Nom, mais leur camp se trouvait à l'extérieur de ses murs. Ils avaient néanmoins accès au hall principal et à la Porte qui s'y trouvait. Sunny prit donc un détour pour se rendre dans le sanctuaire intérieur — et dans la cour qui se trouvait au-delà.

Là, un grand arbre se dressait dans l'obscurité absolue, ses feuilles bruissant doucement dans le vent.

Sunny conduisit Rain sur les plaques de marbre noir. Ce faisant, l'obscurité autour d'eux s'agita et s'amplifia, pour finalement se manifester sous la forme d'un long banc — Sunny s'y assit, se pencha en arrière et inspira profondément.

Rain s'assit également, regardant autour d'elle avec curiosité. Son regard se crispa à la vue de l'arbre, qu'elle étudia avec circonspection.

Sa prudence était facile à comprendre — ici, à Godgrave, les seuls arbres étaient ceux engendrés par l'abominable jungle. Elle avait vu trop de ses camarades se faire tuer et dévorer par eux, suffisamment pour que le bruit des feuilles bruissantes soit déjà devenu une peur instinctive.

Sunny soupira.

"Calme-toi. Je l'ai amené ici depuis le monde réel... c'est un arbre tout à fait banal."

Il marqua une pause, avant d'ajouter :

"Enfin, il devrait l'être."

En vérité, il n'en était pas tout à fait sûr. Après avoir été soigné par Shakti, la Gardienne du Feu, son arbre s'était remis de son ancien mal-être. Il se portait plutôt bien maintenant, ayant déjà un peu grandi... trop bien, même, compte tenu de l'environnement. Il n'était entouré que d'ombres, après tout.

Sunny n'avait honnêtement aucune idée de ce qui arrivait à son arbre.

En entendant ses paroles, Rain sembla se calmer. Elle regarda encore une fois autour d'elle, puis demanda soudainement :

"Attends, si tu es vraiment un Saint qui dirige une Citadelle... et mon frère... alors..."

Son expression devint un peu étrange.

"...Cela ne fait-il pas de moi une véritable Héritière ? Je suis une Héritière ?"

Sunny la fixa en silence pendant quelques instants.

C'était une question intéressante, en fait.

Il était l'un des six humains les plus puissants du monde, avait effectivement conquis une Citadelle de ses propres mains, et avait même débloqué son Héritage d'Aspect. De plus, Rain était une bénéficiaire directe de cet Héritage, maintenant qu'elle portait la Marque des Ombres.

Il n'y avait pas de définition codifiée de ce qu'était un clan d'Héritier. La plupart d'entre eux avaient été fondés par d'éminents Éveillés de la Première Génération — ceux qui étaient assez puissants et chanceux pour survivre et prospérer dans le monde désastreux du Sortilège du Cauchemar. Régner sur une Citadelle et posséder un Patrimoine étaient des traits communs à de nombreux clans, mais pas à tous.

En fait, la hiérarchie de la noblesse Éveillée avait été ébranlée ces dernières années. Avec tous les nouveaux Maîtres et Saints qui s'étaient fait un nom dans le sillage de la Chaîne des Cauchemars, certaines vieilles familles s'étaient soudain retrouvées en infériorité face à ces nouveaux venus sans nom.

Les vieux clans perdirent du pouvoir et de nouveaux s'établirent. Le clan Han Li, par exemple, avait perdu son descendant le plus prometteur et n'avait jamais réussi à produire un Saint — même s'il n'était pas totalement oublié, il avait définitivement décliné, perdant toute influence.

C'était amusant de penser que Sunny avait autrefois craint leurs représailles.

Il se moqua.

"Petite... si tu n'es pas qualifiée pour être une Héritière, alors personne au monde ne peut prétendre l'être."

Rain cligna des yeux plusieurs fois, puis sourit tout à coup.

"Eh bien, eh bien, eh bien... qui l'aurait cru ? Il s'avère que je suis autant une princesse que Tamar. Ha ! C'est une toute nouvelle perspective... comment dois-je lui annoncer la nouvelle, je me le demande !"

Elle resta silencieuse quelques instants.

"Attends, comment dois-je m'appeler ? Rain du Clan de l'Ombre ? Rain de l'Ombre ? Je veux dire... Rani de l'Ombre ? Ça a l'air plutôt cool..."

Sunny ne répondit pas tout de suite, car il était lui-même perplexe.

Qu'en était-il de lui ? Devait-il s'appeler Sunny de l'Ombre ? Sunless de l'Ombre ? Non, cela ne sonnait pas du tout juste.

Mais encore une fois, le grand-père de Neph ne s'était pas appelé Flamme Immortelle de la Flamme Immortelle...

Il était simplement Flamme Immortelle.

Ainsi, Sunny n'avait pas besoin de se faire appeler.

"Tu peux t'appeler comme tu veux. Cependant, n'oublies pas que si quelqu'un apprend notre relation, le clan royal te capturera probablement et t'exécutera en tant qu'espionne. Le Seigneur des Ombres est un champion du Domaine de l'Épée, après tout."

Le sourire de Rain s'estompa un peu.

"C'est vrai. Je suppose que je vais continuer à jouer à la paysanne et laisser Tamar être la princesse... pour un temps. Mais ensuite !"

Elle rit.

"Je vais la forcer à m'appeler Jeune Dame Rani pendant toute une semaine !"

Après cela, Rain lança un regard curieux à Sunny, hésita quelques instants, et dit d'un ton un peu plus feutré :

"Si c'est toi qui as combattu la Princesse Revel au Lac Disparu, alors tu as dû croiser le fer avec le père de Tamar, aussi."

Ses mots restèrent suspendus dans le silence, rendant la cour du Temple Sans Nom un peu sinistre.

Sunny savait ce que Rain n'avait pas dit. C'était qu'il aurait pu devenir le meurtrier du père de son amie... et que se battre dans les différents camps d'une guerre sanglante n'était pas aussi anodin que Sunny essayait de le faire croire.

Il haussa les épaules.

"Cette Citadelle était assez grande. Je ne l'ai vu que de loin, en fait."

Il la regarda alors, et ajouta :

"Ce n'est pas à toi de réfléchir à ces questions, Rain. Tu n'es qu'une Éveillée... dans le grand schéma de la guerre, tes croyances et tes actions sont insignifiantes. Ce qui ne veut pas dire qu'elles n'ont pas de valeur. En tout cas, tu n'as pas à te sentir accablée par ce qui arrive au monde. Tout ce que tu peux faire, c'est suivre tes principes et faire de ton mieux."

Sunny se tourna vers l'arbre, resta silencieux, puis ajouta, une pointe de froideur se glissant dans sa voix :

"Les gens comme moi s'occuperont du reste."

Rain l'étudia un moment, puis demanda d'un ton neutre :

"Parce que tes croyances et tes actions sont significatives, contrairement aux miennes ?"

Sunny eut un sourire sombre et secoua la tête.

"La seule différence entre toi et moi... c'est que je suis assez fort pour imposer mes croyances aux autres, et remodeler le monde par mes actions. La force est la seule vertu qui compte, au final. Et la faiblesse est le seul péché."

Elle laissa échapper un soupir silencieux et regarda l'arbre, écoutant le bruissement paisible de ses feuilles.

Au bout d'un moment, Rain demanda :

"Pourquoi as-tu apporté un arbre du monde réel ici, d'ailleurs ?"

Sunny s'attarda un instant, avant de sourire.

"Parce que c'est ma tombe."
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Rain s'attarda un instant, puis reprit d'un ton neutre :

"C'est... un peu sinistre."

Sunny gloussa et regarda l'arbre avec une expression distante. Il finit par la regarder avec un léger sourire.

"Je voulais que tu voies cet arbre, en fait."

Il fit une pause d'un ou deux battements de cœur, et détourna le regard.

"Les habitants des faubourgs ont rarement l'occasion d'avoir des tombes. L'endroit est terriblement surpeuplé — du moins, il l'était avant les Portes des Rêves — et le taux de mortalité est extrêmement élevé. Les corps sont mis au rebut de manière très utilitaire, de sorte qu'il ne reste rien derrière."

Sunny soupira.

"De même, très peu de personnes originaires des faubourgs survivent au Premier Cauchemar. J'étais donc persuadé que je mourrais lorsque le Sortilège me choisirait. Cela ne me dérangeait pas vraiment, mais c'était un peu triste de penser qu'il ne resterait aucune trace de moi dans le monde..."

Il s'arrêta un instant et sourit malicieusement, réalisant à quel point c'était ironique. Après tout, c'était exactement ce qui lui était arrivé, en fin de compte — toute trace de sa vie avait été effacée de l'existence, ne laissant rien derrière elle. Il avait assuré cette oblitération de son plein gré, avec sérieux et de ses propres mains.

Ignorant ses pensées, Rain l'écoutait attentivement.

Sunny la regarda, puis désigna l'arbre solitaire.

"C'est pourquoi j'ai gravé une ligne sur cet arbre avant d'entrer dans le Cauchemar. Tu sais... pour laisser ma marque dans le monde."

Elle traça son doigt et étudia l'écorce sombre, avant de froncer légèrement les sourcils.

"Mais il y a trois lignes."

Sunny acquiesça.

"Oui. C'est parce que j'avais gravé deux lignes dans l'arbre avant cela."

Il s'arrêta quelques instants.

"Pour nos parents."

Rain devint silencieuse, regardant les trois lignes d'un air réservé.

Sunny sourit avec nostalgie.

Que pouvait-il dire ?

Au bout d'un moment, il prit enfin la parole :

"C'étaient des gens bien, tous les deux. En fait, c'étaient des gens très ordinaires, mais c'est déjà un exploit dans les faubourgs. Notre père... Je ne me souviens pas très bien de lui. Pour moi, il s'agit plus d'un sentiment que d'une personne — quelque chose de grand, de calme, de fort et d'attentionné. Maman disait qu'il avait un côté espiègle et un tempérament assez chaud qui se cachait derrière une façade calme, mais je ne sais pas. Il travaillait dans l'une des équipes d'entretien des barrières de la ville et est mort dans un accident peu de temps après ta naissance. Ce genre de choses arrive souvent aux agents d'entretien."

Sunny ne savait pas grand-chose sur son père, mais il savait certaines choses. Le simple fait que son père ait été ouvrier d'entretien au lieu de finir dans l'un des gangs locaux en disait long sur son caractère. La façon dont il s'était occupé de sa famille en disait également long.

C'était quelqu'un de bien, à qui Sunny et Rain avaient hérité d'une partie de cette bonté... semble-t-il.

Sunny pensa soudain que la légère obsession de Rain pour la construction et les infrastructures, qu'elle avait acquise en travaillant comme ouvrière dans le chantier routier, lui venait peut-être de leur père.

Il sourit.

"Notre mère... maintenant que j'y pense, quand tu es née, elle avait à peu près l'âge que tu as maintenant. Elle était très joyeuse, douce... et jolie. Du moins, d'après mes souvenirs. En fait, tu lui ressembles beaucoup. Quand je t'ai vu pour la première fois, je me suis dit — grâce aux dieux, contrairement à moi, Rain tient de maman !"

Sunny s'esclaffa.

Rain ressemblait en effet beaucoup à leur mère. Bien sûr, sa beauté était bien plus frappante... après tout, elle était une Éveillée. Mais surtout, elle avait grandi dans un quartier aisé de CSQN, respirant de l'air pur et mangeant bien.

Leur mère, en revanche, avait passé toute sa vie dans les faubourgs, où l'air était toxique et où la meilleure nourriture que l'on pouvait trouver était de la pâte synthétique. Elle avait été affectée par cet environnement rude et impitoyable, à l'intérieur comme à l'extérieur.

...Pourtant, dans la mémoire de Sunny, elle était à couper le souffle.

Son sourire s'élargit un peu lorsqu'il regarda Rain, étudiant subtilement ses traits.

"Elle nous aimait beaucoup. Maman travaillait dans une usine qui fabriquait des systèmes de filtration d'air, et elle passait tout son temps libre à s'occuper de nous. Nous vivions dans une petite pièce de l'une des ruches, à l'un des étages les plus élevés. En hiver, elle se blottissait souvent contre nous sur le plancher, partageant sa chaleur et nous faisant la lecture."

Sunny chercha dans sa mémoire d'autres détails, ne sachant que dire d'autre.

"Oh, oui... elle aimait lire. Nous avions un vieux communicateur dont l'écran était fissuré, et elle téléchargeait toutes sortes de choses sur le réseau pour les lire. Elle aimait particulièrement les histoires fantaisistes sur le monde avant les Temps Sombres. Quoi d'autre ? Son en-cas préféré était des miettes grillées de pâtes synthétiques, avec toutes les épices qu'elle pouvait se procurer. Elle m'appelait Sunless parce que j'étais né pendant une éclipse, et t'appelait Rain parce que tu étais né pendant une tempête."

Les yeux de Rain s'écarquillèrent légèrement.

Il fit une pause, resta silencieux quelques instants, puis soupira.

"...Elle est tombée malade quand tu avais environ trois ans, et a fini par mourir. J'espère que tu n'as jamais cru que tu avais été abandonnée. Parce qu'elle ne t'aurait jamais laissé... ni moi... par choix. C'est juste que la vie est dure dans les faubourgs."

Sunny hésita un moment, regardant l'arbre qui bruissait doucement.

Finalement, un pâle sourire tordit ses lèvres.

"Je sais que cela ne signifie probablement pas autant pour toi que pour moi. Après tout, tu as toujours des parents, et des parents tout à fait merveilleux. Je ne veux pas non plus que tu ressentes quelque chose de particulier à propos de ce que je t'ai dit, et je ne m'attends pas à ce que tu le fasses. C'est juste que... être oublié est une chose assez triste. Personne ne se souvient de papa et maman dans ce monde, sauf moi... mais maintenant, tu peux te souvenir d'eux aussi. Je suis heureux de le savoir."

Rain resta silencieuse quelques instants.

Elle répondit ensuite à voix basse :

"Je le ferai. Je les garderai précieusement dans ma mémoire."

Sunny sourit.

Ce faisant, il étendit les bras au-dessus de sa tête et poussa un long soupir.

"Tant mieux. En parlant de Mémoires... nous nous sommes écartés du sujet pendant un bon moment, on dirait. La jeune Tamar doit se demander ce que tu fais dans les bains depuis si longtemps. Alors, passons aux choses importantes, veux-tu ?"

Rain étudia son visage avec une expression neutre pendant un moment, puis sourit timidement.

"Bien sûr. Après tout, en tant qu'Héritière, je devrais recevoir des trucs sympas, n'est-ce pas ? Je jure qu'il n'y a jamais eu d'Héritier plus pauvre que moi... et de fondateur de Clan d'Héritier plus avare que toi. Grand frère..."
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Après avoir parlé à Rain de leurs parents, Sunny se sentit étrangement en paix. Les ténèbres qui entouraient le Temple Sans Nom étaient sûres et nourrissantes, et le bruissement paisible des feuilles était agréablement apaisant. Ajouté à son euphorie précédente, rien ne semblait pouvoir gâcher son humeur détendue.

Mais en même temps, il ne se sentait pas très bien dans sa peau. Après tout, il avait soudainement annoncé à Rain qu'ils étaient de la même famille, avant de lui faire un laïus sur leurs parents décédés... dont elle ne se souvenait même pas.

Rain était une jeune femme qui essayait de trouver sa place dans le monde tout en faisant face à la nature effroyable de la guerre — si la première était déjà difficile, la seconde était un fardeau mental qu'aucun humain ne pouvait porter correctement, et encore moins endurer indemne.

Sunny le savait mieux que quiconque.

Et pourtant, il était là, à alourdir son fardeau.

Se sentant un peu coupable, il décida d'adoucir l'affaire avec quelques cadeaux.

Heureusement, il y avait les Mémoires qu'il avait préparés pour elle.

Bien que Rain ait semblé un peu distante et discrète, ses yeux brillèrent à la mention des Mémoires. Elle avait été témoin et avait survécu à tant d'horreurs depuis le début de la guerre, et contrairement à d'autres soldats Éveillés, elle n'avait rien reçu de la part du Sortilège.

Ces mêmes soldats Éveillés se promenaient avec leurs nouvelles Mémoires flambantes neuves, et elle les voyait chaque minute de chaque jour.

Naturellement, Rain était excitée.

Et l'humeur de Sunny s'améliora davantage après avoir constaté son excitation.

"Bon... c'est parti. Ne me remercie pas trop vite !"

Il invoqua le [Havresac] et le lui présenta fièrement.

Cependant, sa réaction ne fut pas celle à laquelle il s'attendait.

Au lieu d'exploser de joie et d'admiration, Rain continua à le regarder avec impatience.

Son expression ne changea pas.

Elle resta silencieuse quelques instants, le regardant avec une vive anticipation, puis cligna plusieurs fois des yeux et jeta un coup d'œil derrière lui.

Sunny pencha légèrement la tête.

"Qu'est-ce qui ne va pas ?"

Rain sourit prudemment.

"...Il n'y a pas que ça, n'est-ce pas ?"

Quelle étrange question...

Tenant toujours le Havresac dans une main, il se gratta l'arrière du crâne avec l'autre.

"Euh... si ? C'est tout."

Son sourire se figea un peu.

Lentement, la lueur excitée des yeux de Rain fut remplacée par quelque chose qui ressemblait étrangement à de la fureur.

Une sorte de fureur bouillonnante.

Se penchant en avant, elle s'écria soudainement :

"Comment ça, c'est tout ?! Une seule Mémoire ? Une seule ?! Après tout ce que j'ai traversé, et toutes les abominations que j'ai tuées ? S... suis-je une blague pour toi ?! Quel genre de seigneur Héritier es-tu, hein ? Grand frère !"

Sunny la regarda avec stupeur.

Il la fixa davantage.

Après quoi, il poussa un soupir silencieux et dit avec reproche :

"Ouvre-le, crétine."

Rain fronça les sourcils, puis lui arracha le sac à dos en cuir des mains — sans même prendre le temps d'apprécier les coutures délicates et les détails décoratifs de bon goût ! — et ouvrit brutalement le fermoir.

Un instant plus tard, elle oublia de respirer.

Sunny se moqua.

"Quelle ingrate..."

Rain leva la tête, le regardant avec des yeux brûlants.

Son expression était étrangement intense.

"Est-ce que c'est... une Mémoire de stockage spatial ?"

Sa voix devenait étrangement rauque.

Sunny hocha la tête d'un air dédaigneux.

"Ouais. C'est juste un petit truc que j'ai fabriqué pour m'entraîner... il a pour nom le Havresac, au fait. J'ai mis tout le reste à l'intérieur."

L'instant d'après, il fut subitement assourdi par un cri aigu, puis effrayé par un rire grave et tout à fait indigne d'une femme.

"T'es le meilleur grand frère..."

Les yeux de Sunny tressaillirent.

"Je t'ai dit d'arrêter de m'appeler comme ça."

Rain continua de fixer le Havresac.

"Peu importe..."

Elle étudia le sac à dos en cuir avec des yeux pétillants, puis hocha la tête en signe de satisfaction et leva enfin les yeux.

"Nous travaillerons sur ta capacité à nommer les choses plus tard. Voyons ce qu'il y a à l'intérieur !"

Sunny fronça les sourcils, confus.

Quoi ? Qu'est-ce qui ne va pas avec ma capacité à nommer les choses ?

...Mais c'était un exercice d'auto-illusion. En fait, il savait parfaitement ce qui n'allait pas.

D'accord, d'accord. Elle n'a pas tort. Mais... au moins, j'ai exceptionnellement bien nommé les autres Mémoires...

Rain sortit délicatement les Mémoires en question du Havresac.

Rapidement, elles furent toutes soigneusement étalées entre eux.

Sunny désigna une gourde verte protégée par un étui en cuir noir.

"C'est la [Gourde Verte]. Elle peut stocker une grande quantité d'eau et la purifier. Tout comme la dernière fois, tu dois y infuser un peu de ton essence pour en faire ta Mémoire."

Rain s'exécuta et sourit de satisfaction.

"C'est génial. Non seulement je peux boire autant que je veux, mais je peux aussi l'utiliser si ma ration d'eau dans les bains est épuisée !"

Sunny acquiesça.

"En effet. N'oublie pas de la remplir de temps en temps. Elle est assez volumineuse, mais pas illimitée."

Après cela, il montra trois flèches.

"Il s'agit de [Coup Violent], [Bordure à Midi], et [Ne Te Coupe Pas]..."

Rain lui jeta un regard étrange.

"Sérieusement ? C'est vraiment les noms que tu as choisis ?"

Sunny serra les dents.

"Oui. Si tu ne les aimes pas, je peux les reprendre..."

Rain ramassa rapidement les flèches et les pressa contre sa poitrine.

"Non, non ! Je les aime beaucoup ! Je n'arrive pas à croire que tu aies réussi à créer quelque chose d'aussi ingénieux, d'aussi mortel et d'aussi bien nommé ! Euh... à quoi servent-elles exactement ?"

Sunny lui lança un regard non amusé, puis lui donna une explication détaillée. Au fur et à mesure qu'il parlait, l'expression de Rain devenait de plus en plus sérieuse.

Elle finit par hocher la tête.

"Je vois. C'est très puissant, en effet... mais je vais devoir les utiliser de façon tactique. Sinon, elles ne feront que drainer mon essence sans rien accomplir."

Sunny était du même avis.

"Cela devrait devenir un peu plus facile au fur et à mesure que tu absorberas des éclats d'âme, mais c'est vrai. La puissance des Mémoires que je peux créer pour toi est limitée par la quantité et la qualité de ton essence. Plus une Mémoire est puissante, plus le prix à payer pour l'utiliser sera élevé."

Parmi les Mémoires les plus puissantes, certaines pouvaient même tuer leur détenteur si elles étaient utilisées sans précaution. D'autres s'accompagnaient de leurs propres défauts pour contrebalancer leur puissance... comme le Péché de Réconfort, par exemple.

Cette maudite chose...

Passant aux trois flèches, Sunny expliqua brièvement ce que faisaient [Sécurité d'Abord] et [Magnum Opus]. Rain fut particulièrement impressionnée par cette dernière...

Mais pas pour la bonne raison.

"Un effet de refroidissement ?! Ah ! C'est la meilleure !"

Sunny la fixa quelques instants et secoua la tête, dépité.

Elle ne se rend pas compte à quel point les autres enchantements sont révolutionnaires... tsk ! Trop jeune, trop naïve...

Il s'assura que Rain réclamait et invoquait les deux Mémoires avant de passer à la dernière. Une couche de protection supplémentaire avait été ajoutée au Linceul du Marionnettiste, rendant l'armure beaucoup plus adaptée aux mêlées intenses.

Sunny apprécia le mélange subtil, mais de bon goût, de tissu gris et de cuir noir, se donnant mentalement une tape sur l'épaule. Il était sûr des propriétés défensives de cette Mémoire, mais s'inquiétait un peu de sa valeur esthétique. Après tout, il n'avait pas été facile de la concevoir de manière à ce qu'elle complète parfaitement l'apparence du Linceul du Marionnettiste.

Mais il s'en était bien tiré. Sa sœur avait l'air positivement... froide, tranchante et sombrement redoutable dans cette armure enchantée.

Pour finir, il désigna la ceinture en soie noire scintillante.

"Et voici... [En Cas d'Urgence]. La Mémoire la plus importante que tu possèderas au cours de cette guerre."

Rain fronça les sourcils, puis prit la ceinture en soie et la noua autour de sa taille.

Elle allait bien avec le Linceul du Marionnettiste, faisant regretter à Sunny de ne pas avoir eu cette version de l'armure enchantée sur le Rivage Oublié.

Un instant plus tard, il frémit d'effroi.

Oh, non ! Ai-je été infecté par Kai ?!

Chassant cette pensée terrifiante de sa tête, il regarda Rain.

"Active l'enchantement."

Elle fit ce qu'il lui demandait... et se figea tout à coup.

Pas seulement au sens figuré, mais au sens propre.

Même quelques mèches de ses magnifiques cheveux noir de jais, avec lesquelles le vent avait joué, restèrent suspendues dans les airs, comme figés dans le temps.

Bien sûr, ils étaient simplement figés dans l'espace.

Le seul signe que Rain était encore en vie était sa poitrine qui se soulevait et s'abaissait subtilement.

Sunny hocha la tête en signe de satisfaction.

"Désactive-le."

Les cheveux de Rain tombèrent, et elle prit une profonde inspiration tout en jetant un regard torve à la ceinture en soie.

Il soupira.

"C'est pour le cas où un Brise-Nuage te prendrait au dépourvu. N'enlève jamais cette Mémoire tant que tu es à Godgrave... d'accord ?"

Rain lui jeta un regard tendu, avant d'acquiescer lentement.

Sunny sourit.

"C'est bien. Bon, alors..."

Le temps n'attendait personne. Il y avait une dernière chose dont il devait parler à Rain — une chose assez importante, d'ailleurs — mais cela allait devoir attendre.

"Tu as quitté le camp depuis trop longtemps. Je ferais mieux de te ramener..."

Rain sourit.

"Bien sûr. Allons-y."

Elle le regarda avec de la malice dans les yeux, et ajouta :

"Grand..."

Avant qu'elle ne puisse terminer sa phrase, Sunny écarta les ombres qui formaient le banc sur lequel ils étaient assis, et regarda Rain tomber sur le sol de marbre avec un glapissement effrayé.
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Dans un autre endroit, Sunny ouvrit lentement les yeux.

Un soleil pur se déversait à travers les hautes fenêtres cintrées, qui diffusaient une douce chaleur. La chaleur étouffante de Godgrave était dissipée par une brise agréable.

La tempête était terminée depuis un moment déjà, au profit d'un monde en paix.

Son corps se sentait rafraîchi et revivifié bien qu'il ait été enveloppé d'une fatigue béate il n'y a pas si longtemps, à l'image de son esprit qui se sentait apaisé. Il avait bien dormi... comme jamais il n'avait dormi de sa vie.

Se réveiller dans le lit de Neph pour la deuxième fois d'affilée était une sensation incroyable.

Bien sûr, cette fois-ci, il ne s'était pas simplement endormi sous les couvertures.

Sentant une douceur chaude et alléchante se presser contre sa poitrine, Sunny leva la tête et la posa sur une main, regardant vers le bas.

Nephis dormait paisiblement à ses côtés, dans son étreinte. Ses longs et magnifiques cheveux argentés étaient éparpillés sur l'oreiller, scintillant dans la lumière du soleil. Son visage était lisse et enchanteur, plus vulnérable qu'il ne l'avait jamais été. Au-dessous, son cou fin menait à une épaule ronde d'albâtre... et au-delà, la vue séduisante de sa délicate clavicule était révélée, faisant battre son cœur.

Au grand dam de Sunny, le reste était recouvert d'un drap blanc immaculé.

Pourtant, il n'y avait probablement pas de plus belle vue dans le monde entier.

Il resta immobile pendant un moment, se délectant de cette scène à couper le souffle et écoutant le son subtil de la respiration tranquille de Neph.

Son esprit était un peu vide.

Ce moment, cette sensation, cette... proximité. Il le désirait désespérément, et depuis longtemps.

Être ici, avec elle, était presque trop significatif pour qu'il puisse l'imaginer.

Et il n'avait pas vraiment envie de le comprendre non plus — ni quoi que ce soit d'autre, d'ailleurs. Il était de trop bonne humeur pour la gâcher par des réflexions excessives, et souhaitait simplement profiter de la beauté béate de l'instant.

Il souhaitait que cela ne s'arrête jamais.

Comme il était approprié qu'il atteigne ce qu'il désirait si profondément dans la tour du Démon du Désir...

Avec un soupir silencieux, Sunny baissa la tête sur l'oreiller et ferma les yeux, enveloppé par l'odeur de Neph et se prélassant de la chaleur qu'elle lui procurait.

Peut-être... était-il bon de dormir encore un peu.

Il avait presque sombré dans la douce étreinte du sommeil lorsqu'une voix hésitante résonna soudain dans son esprit :

[Euh... Sunny ?]

Sunny ouvrit un œil, un peu surpris et mécontent de cette interruption subite.

[Quoi ?]

Cassie resta silencieuse quelques instants, et demanda d'un ton calme :

[Est-ce que vous allez bientôt descendre ? Parce que, vous savez... vous êtes enfermés là-haut depuis quelques jours déjà. Or, Nephis est techniquement responsable de tout le camp. Il y a des décisions que je ne peux pas prendre seule.]

Cassie parlait d'un ton calme et nonchalant... mais cela ne fit que rendre Sunny encore plus embarrassé par ce qu'elle venait de dire.

Pendant une fraction de seconde. Un sourire satisfait se dessina alors sur son visage.

En fait oui, nous avons...

Sunny répondit sans ouvrir les yeux, toujours perdu dans la douceur, la chaleur et la lumière du soleil.

[Désolé. Nephis est... un peu fatiguée. Nous devrions sans doute la laisser se reposer encore un peu, mais je serai là sous peu pour donner un coup de main.]

Ce disant, il décida de relâcher son esprit, avec l'intention de dormir.

Au même moment, son ombre glissa sur le sol et sortit de la chambre.

Prenant une forme humaine dans les escaliers, Sunny étira ses bras au-dessus de sa tête, soupira doucement et descendit les marches d'un pas alerte.

Cassie n'était pas très loin, enfouie sous une pile de rapports dans son bureau. En entrant, Sunny prit l'un d'entre eux et en étudia brièvement le contenu.

Huh.

En temps normal, il aurait été de mauvaise humeur, mais aujourd'hui, Sunny posa simplement le rapport.

"Si tôt ?"

Cassie acquiesça.

"Les légions royales de l'Armée du Chant sont déjà en route. La Septième Légion sera en partance pour le champ de bataille dans quelques heures, très probablement."

Elle hésita quelques instants, puis ajouta :

"Cette fois, Seishan et Maîtresse des Bêtes se joindront à la mêlée, elles aussi. Revel n'a pas été revue depuis la bataille du Lac Disparu... il est fort probable qu'elle soit déjà à la tête d'une expédition vers l’Océan de l’Épine Dorsale."

Sunny détourna le regard, les ténèbres dans ses yeux devenant un peu plus profondes, et un peu plus froides.

"Et les Souverains ?"

Cassie secoua la tête.

"A priori, ils n'agiront pas directement l'un contre l'autre tant que les deux Citadelles restantes n'auront pas été conquises. Pour l'instant, ils vont se dissuader l'un l'autre... même si je ne suis pas sûre que Ki Song puisse être contenue. Son pouvoir est insidieux, après tout."

Sunny acquiesça lentement.

"Alors... c'est une guerre totale."

Cassie s'adossa à son siège et soupira.

"...Oui. Nous avons reçu l'ordre de partir vers l'ouest il y a quelques heures. Nephis, les Gardiens du Feu, moi, Sainte Tyris, et les guerriers du clan de la Plume Blanche — nous nous rendrons au front à bord du Briseur de Chaînes."

Il fronça les sourcils.

Voyager à bord d'un navire volant était un suicide à Godgrave. La seule raison pour laquelle un tel ordre avait pu être donné... était probablement à cause de Marée Céleste, qui voyagerait avec eux.

Ce qui signifiait également qu'elle serait au cœur de l'effusion de sang. Vu l'importance du rôle de Sainte Tyris, les champions du Clan Song ne reculeraient devant rien pour l'éliminer.

L'associer à Nephis était probablement autant pour sa propre protection que pour la sécurité du Briseur de Chaînes.

...Et Sunny devait protéger à la fois Marée Céleste et Nephis.

Il jeta un coup d'œil à Cassie.

"Et le Seigneur des Ombres ?"

Elle haussa les épaules.

"Je pense qu'il sera convoqué pour participer aux premières grandes batailles, au moins. Au-delà, nous devrons voir ce que le Roi planifie."

Sunny eut un sourire sombre.

Il resta silencieux quelques instants, puis dit avec une froide indifférence :

"Donnons-leur la guerre, alors."

En entendant ses paroles, Cassie hocha lentement la tête.

"Si telle est la situation, de nombreux préparatifs doivent être effectués. Tout le monde est occupé, alors... j'apprécierais un peu d'aide."

Elle désigna d'un geste la pile de papiers posée sur son bureau. Certains étaient écrits en braille, d'autres non.

Cassie avait besoin des yeux de quelqu'un pour les lire.

Sunny marcha silencieusement jusqu'à se placer derrière son épaule et baissa les yeux.

Il hésita quelques instants, puis ne put s'empêcher de demander :

"Vous n'avez pas de questions, au fait ? À propos de, vous savez..."

"Je n'en ai pas !"

La réponse rapide de Cassie survint avant même qu'il ne puisse terminer sa question.

Sa voix était aussi un peu trop forte.

...Sunny pouvait jurer que l'indomptable voyante aveugle avait même rougi quelque peu.

Où était son calme ? Où était sa nonchalance ?

Il sourit.

"Eh bien, parfait. Ne soyez pas comme Effie..."

Cassie prit une grande inspiration.

"Comme si !"

Il gloussa, puis hésita un peu, et demanda d'un ton calme :

"Comment ça se passe à Bastion ?"

Cassie resta silencieuse et immobile pendant un moment.

Lorsqu'elle parla, cependant, Sunny ne put s'empêcher de tressaillir.

"...Bastion a disparue."

Finalement, un profond froncement de sourcils se dessina sur son visage.

"Disparue ? Que voulez-vous dire par là ? Mordret l'a déjà subtilisée ?"

Cassie soupira, tout en secouant la tête.

"Non... Je veux dire qu'elle a littéralement disparue. Le château, la ville et les gens."

Sa voix devint sombre :

"Il ne reste que des murs effondrés, le lac et la lune brisée."


  
    

Chapitre 1980 – Création Imparfaite


Traducteur/Checker: Gray

Morgan ouvrit les yeux dans l'obscurité. Elle s'était endormie, assise sur un sol en pierre froide, le dos appuyé contre une dalle de pierre croulante. Le vent hurlait en traversant les ruines du donjon principal, tandis que la pâle lumière de la lune se déversait à travers les trous béants de son dôme partiellement effondré.

Prenant une profonde inspiration, elle s'appuya sur son épée et se leva.

Sa cape vermillon était en lambeaux, tout comme son armure noire était brisée et abîmée. En écartant les deux Mémoires pour leur laisser le temps de se réparer, Morgan sentit un vent frigide caresser doucement sa peau. C'était une sensation agréable, surtout après des jours passés à se battre frénétiquement.

Sa tunique noire flottait légèrement, révélant à quel point elle était jonchée de blessures, la plupart d'entre elles étant recouvertes de sang.

Elle soupira et écouta les bruits du château en ruine, essayant d'évaluer s'il y avait des menaces immédiates.

Cela ne semblait pas être le cas. Ses compagnons l'auraient prévenue si l'ennemi lançait une nouvelle attaque... ou si quelque chose d'autre était en train de le faire. Ils n'auraient pas non plus été éliminés sans combattre, tout comme il était impossible qu'elle ait manqué une telle perturbation.

Apparemment, Mordret était encore en train de panser ses plaies après son dernier assaut, tout comme eux.

Bien...

Morgan s'avança dans le clair de lune et regarda la grande estrade qui surplombait le hall en ruine.

Il n'y avait ni trône, ni autel. Au lieu de cela, il n'y avait qu'une enclume en fer.

De magnifiques épées étaient éparpillées sur le sol au pied de l'estrade, scintillant dans la lumière froide de la lune. Jadis, une montagne de ces épées se trouvait ici, mais son père avait emporté la plupart d'entre elles avec lui à Godgrave, pour les utiliser dans la bataille contre la Reine Raven.

Morgan fixa les épées abandonnées pendant un moment, un étrange mélange de regret et d'amusement brillant dans ses yeux écarlates.

Autrefois, elle admirait beaucoup les épées forgées par son père, ne manquant jamais l'occasion de les regarder. Mais maintenant, elle les voyait pour ce qu'elles étaient — des créations imparfaites qui avaient été rejetées par leur créateur exigeant parce qu'elles ne répondaient pas à ses dures attentes.

Morgan le savait parce qu'elle était elle-même une de ces créations.

...Grâces aux dieux.

Les gens semblaient perturbés par cette notion, mais elle avait toujours su que son père la voyait plus comme une lame à forger en une arme sans défaut que comme un être humain. C'était ainsi qu'il voyait tout le monde, en fait, et la seule différence entre elle et les autres était qu'elle avait été la plus prometteuse des lames.

Une lame faite de l'acier le plus précieux, une lame pour laquelle il avait nourri le plus d'espoirs et qu'il avait forgée avec le plus grand soin.

Morgan savait que les gens avaient toujours mal compris son père. Pour eux, il était beaucoup de choses : un grand guerrier, un sorcier de génie, un sage dirigeant... un tyran redoutable.

Mais ce qu'il était vraiment, avant tout, c'était un artiste. Un artiste qui s'indignait de l'imperfection profonde du monde et se rebellait contre lui, s'efforçant de créer de tout son cœur une chose sans défaut.

Une épée sans défaut.

Morgan était destinée à devenir cette épée, c'est donc elle qui le comprenait le mieux, et elle avait été très contente — heureuse, même — de porter cette responsabilité, malgré la froideur et la dureté de son poids. Elle avait été fière.

Cependant, tout avait changé après l'Antarctique.

En regardant les épées éparpillées, Morgan soupira.

C'est là qu'elle avait appris l'erreur. Depuis son enfance, Morgan avait toujours fait ce qu'on lui disait. Elle avait suivi les conseils de son père, endurant sa rude formation en sacrifiant la plupart des choses que les autres enfants avaient, et ce que la plupart des autres personnes chérissaient. Elle avait toujours excellé, n'avait jamais échoué et avait répondu à toutes ses exigences.

Et pourtant, elle perdit.

Ce qui l'amena inévitablement à réfléchir à la raison de sa défaite, bien sûr.

Ce que Morgan réalisa en conséquence... était assez troublant.

Si elle avait fait tout ce que ses professeurs lui demandaient de faire sans faute et sans se plaindre, et qu'elle avait quand même perdu, ce n'était pas de sa faute.

La faute en incombait plutôt à ses professeurs, et à la forme même qu'ils essayaient de lui donner...

En vérité, le Roi des Épées n'était pas le seul à avoir été déçu par sa fille après l'Antarctique.

Morgan avait, elle aussi, été déçue par son père.

Et j'ai eu bien raison.

En regardant une belle épée abandonnée à ses pieds, Morgan sourit avec nostalgie.

Elle serait probablement devenue une véritable épée si elle avait continué à suivre aveuglément la volonté de son père. Ce serait une Transformation Transcendante tout à fait appropriée pour une fille qui avait été élevée pour être un outil parfait... une jolie lame mortelle à manier par quelqu'un d'autre.

Cependant, Morgan ne voulait pas vraiment être une épée, ni être maniée par la main d'un autre.

Cela lui semblait être un destin pathétique.

Ainsi, sa Transformation Transcendante était devenue quelque chose d'autre.

Bien sûr, elle pouvait toujours se transformer en épée — si elle le souhaitait.

Toutefois, ce n'était pas la seule chose qu'elle pouvait devenir.

Ramassant l'épée abandonnée, Morgan l'absorba silencieusement dans son corps et sourit.

...Quelle aubaine. J'aurais dû le faire bien plus tôt.

Un instant plus tard, sa silhouette ondula, se transformant en une rivière de métal liquide. Elle traversa le hall éclairé par la lune, le noyant. La violence de son passage fendit le sol de marbre et réduisit les dalles de pierre en poussière.

Balayant toutes les lames abandonnées qui gisaient au pied de l'estrade, Morgan monta les marches et engloutit également l'ancienne enclume.

Finalement, la rivière de métal liquide se rassembla en une silhouette humaine. Un instant plus tard, elle reprit ses couleurs et Morgan redevint elle-même.

Levant les yeux, elle observa les restes rayonnants de la lune brisée et soupira.

"Il est temps d'affronter un autre jour."


  
    

Chapitre 1981 – Désillusion


Traducteur/Checker: Gray

Il n'y avait aucun moyen de défendre Bastion contre le Prince de Rien — pas la ville sur les rives du Lac Miroir, évidemment, et très probablement pas le château lui-même. En tant que stratège, Morgan savait évaluer la force de l'ennemi et la sienne — elle savait donc que son camp n'était pas à la hauteur. La victoire ne semblait pas réaliste.

D'ailleurs, il était fort probable qu'elle n'ait pas été envoyée ici pour gagner. Donner à son père suffisamment de temps pour vaincre Ki Song semblait être un objectif bien plus probable.

Morgan avait en conséquence fait deux choses après son retour à Bastion depuis Porte-Rivière.

Tout d'abord, elle avait revendiqué la Citadelle pour en prendre le contrôle.

Ensuite, elle s'était rendue dans une vaste salle souterraine cachée sous le château, au cœur d'un labyrinthe de pierre dont très peu de personnes connaissaient l'existence, et où encore moins de personnes était autorisé à pénétrer.

Là, un grand miroir se dressait, dominant le sol de plusieurs dizaines de mètres de haut.

Son cadre était composé de deux immenses piliers en pierre, et était entièrement recouvert d'un tissu noir, ne reflétant rien.

Morgan hésita quelques instants, puis prit une grande inspiration et tira le tissu vers le bas.

Il s'écoula au sol comme une cascade noire, révélant l'édifice sombre du miroir antique. La vaste salle souterraine étant noyée dans l'obscurité, de sorte que l'on aurait pu s'attendre à ne rien voir se refléter dans le grand miroir.

Cependant, la lumière pâle de la lune s'en échappait, illuminant le visage pâle de Morgan.

À l'intérieur du miroir, une version dévastée de Bastion semblait dériver dans le magnifique ciel nocturne. D'innombrables étoiles brillaient à la surface de l'eau calme, rendue pâle et morne par les éclats radieux de la lune brisée. Des êtres terribles se cachaient dans le lac froid, et aucune ville ne se trouvait sur la rive lointaine. Au lieu de cela, une ancienne forêt se dressait là où la ville aurait dû se trouver, grouillant de bêtes terrifiantes.

Tel était le vrai visage de Bastion.

Et, contrairement à celui, illusoire, que les humains du monde réel occupaient, c'était un endroit que Morgan pouvait défendre.

Alors, prenant une autre inspiration, elle ferma les yeux, se concentra sur son lien avec la Grande Citadelle...

Et elle fit en sorte que la réalité et l'illusion intervertissent leurs places.

Très vite, une ville ensoleillée qui s'étendait sur les rives d'un lac magnifique se reflétait dans le miroir sombre, au lieu d'être vue depuis les murs d'un immense et magnifique château. Elle soupira, serra les dents et usa de son autorité sur la Citadelle pour se défaire de l'illusion.

Un instant plus tard, Morgan disparut de la salle souterraine et se retrouva dans un hall en ruine avec une haute estrade et un dôme effondré. Le soleil n'était pas présent, mais la scène sinistre était baignée par la lumière de la lune.

Le monde était plongé dans une nuit inquiétante.

Le château n'était plus qu'une ruine, et le lac immobile était entouré d'une forêt sauvage immaculée.

Voilà ce qui se trouvait au cœur du Domaine de l'Épée. Le Bastion que les gens connaissaient était en sécurité, caché dans le miroir sombre, et le vrai visage de cette terre était révélé au Royaume des Rêves une fois de plus.

Les citoyens de Bastion étaient hors de danger... mais on ne pouvait pas en dire autant du reste du Domaine de l'Épée. Les cités humaines dépendaient les unes des autres, après tout, et elles dépendaient tout particulièrement de la capitale — l'endroit où se trouvait la Porte des Rêves avant d'être envoyée à Godgrave.

Des caravanes de marchands, des groupes d'exploration, des guerriers en patrouille et bien d'autres se rendaient à Bastion ou en revenaient. Désormais, ils n'avaient plus d'endroit où aller ou revenir. De plus, au cœur du Domaine de l'Épée, il existait désormais une région sauvage et périlleuse, bien plus dangereuse que toutes les terres environnantes.

La Citadelle humaine la plus proche de Bastion, Porte-Rivière, était déjà tombée, mais les autres devaient mobiliser toutes leurs forces pour éviter le désastre.

Heureusement, il y avait Nightingale.

Morgan avait prévenu à l'avance les personnes qui dirigeaient les Citadelles en l'absence des champions Transcendants, et avait également envoyé Saint Kai parcourir les terres environnantes et avertir les voyageurs du danger. Grâce à sa capacité à voler, à sa vue inhumaine et à sa vitesse stupéfiante, la plupart des tragédies pouvaient être évitées... avec un peu de chance.

Bien sûr, elle ne doutait pas que son cher frère anticiperait cette décision et tendrait une embuscade au charmant Saint. Mais Nightingale était un être plutôt redoutable... Morgan avait foi dans le fait qu'il accomplirait sa mission en vie, surtout après avoir été prévenu du danger.

Mais même s'il n'y avait aucun moyen d'avertir le reste du Domaine de l'Épée de la libération du vrai Bastion contenu dans le miroir, il fallait quand même le faire.

Morgan avait plusieurs raisons de le ramener à la réalité.

Le plus important, bien sûr, était de protéger la cité populeuse... ou plutôt d'empêcher son frère de l'utiliser comme otage. Maintenant que la cité était remplacée par l'étendue sombre d'une abominable forêt, Morgan pouvait se concentrer sur la défense du château en ruine et utiliser le lac à son avantage.

Naturellement, il aurait été préférable que Mordret ne prenne pas toute la Maison de la Nuit comme vaisseau, à cet égard. Mais il y avait des créatures dans ce lac qui donneraient à réfléchir même aux Noctambules Transcendants, sans parler du fait que Morgan avait Naeve, Aether et Flot Sanglant à ses côtés.

Ils étaient tous prêts pour la bataille du Lac Miroir.

Le deuxième avantage était la forêt elle-même, qui n'était pas moins redoutable que les profondeurs du lac. C'est de là que son frère allait devoir lancer son siège, subissant de plein fouet la fureur des puissantes Créatures du Cauchemar qui peuplaient cette étendue nébuleuse et sombre.

Malheureusement, il s'agissait là d'une épée à double tranchant.

D'une part, Mordret devrait se protéger, lui et ses vaisseaux, de ces abominations sans relâche, ce qui épuiserait peu à peu ses forces.

D'autre part, la forêt lui offrirait une réserve presque inépuisable de cadavres à prendre, et ces mêmes Créatures du Cauchemar pourraient devenir la chair à canon qu'il enverrait pour écraser la puissance des défenseurs du château.

Beaucoup de sang allait couler... ce dont Morgan se réjouissait.

Plus il y aurait de chaos, plus elle trouverait d'occasions de l'exploiter.

Le dernier avantage...

Introduisait davantage de chaos, et de loin.

C'était aussi le plus vital et le plus dangereux des trois.

Tant pour Mordret que pour elle-même.

Cet avantage...

C'était les Autres.


  
    

Chapitre 1982 – Invitation Publique


Traducteur/Checker: Gray

Aucun miroir n'existait dans le vrai Bastion. Même le Grand Miroir que Morgan avait utilisé pour faire basculer le royaume illusoire dans la réalité n'existait qu'à l'intérieur de l'illusion.

Et c'était pour une bonne raison.

Les Autres.

Les reflets avaient leur propre esprit dans le vrai Bastion. Des êtres étranges, singuliers et inquiétants peuplaient les miroirs ici, et pouvaient parfois pénétrer dans le monde réel sans y être invités.

Morgan ne connaissait pas les détails, mais elle savait que sa famille avait beaucoup souffert, et avait payé cher, pour avoir revendiqué le fief du Démon de l'Imagination dans un passé lointain. Ce sujet était un tabou que même les anciens n'osaient pas aborder.

Tout ce qu'elle savait, c'est que le Grand Miroir devait être couvert en permanence et qu'il fallait se méfier des surfaces réfléchissantes dans le vrai Bastion, en particulier le lac. Il y avait un ensemble de règles à suivre ici et un ensemble d'interdictions à respecter, sous peine de perdre la vie et de mettre celle des autres en danger.

Et pourtant, de nombreux Chevaliers d'élite qui avaient été autorisés à venir ici avaient tout de même péri de manière effrayante.

Morgan était à part, car elle avait été forcée d'affronter et de tuer son propre reflet peu de temps après être devenue une Éveillée — son père l'avait escortée jusqu'au Grand Miroir en personne ce jour-là, et avait assisté à la bataille jusqu'à ce qu'elle soit terminée.

Ce droit de passage avait été pour elle une expérience mémorable.

C'est donc à dessein qu'elle laissait le Grand Miroir découvert aujourd'hui, invitant les Autres à venir.

Évidemment, cela rendait les ruines de l'ancien château terriblement dangereuses pour Morgan et ses six Saints.

Mais cela allait être bien plus dangereux pour son frère, le Prince de Rien, sans aucun doute.

La plupart de ses pouvoirs étaient liés aux miroirs. Il possédait même un petit Domaine Miroir dans son âme — ce qui rendait toute tentative de défense d'une position fortifiée contre lui impossible, puisqu'il pouvait contourner presque toutes les fortifications en sautant d'un reflet à l'autre.

Mais...

Le vrai Bastion était l'un des rares endroits au monde — le seul peut-être — où l'autorité de son frère sur les reflets ne resterait pas sans opposition.

Les puissantes Créatures du Cauchemar qui vivaient dans la forêt étaient une menace pour lui, mais les êtres sinistres qui vivaient de l'autre côté des miroirs étaient infiniment plus dangereux.

Ces êtres pouvaient entrer dans son domaine, l'intercepter lorsqu'il passait d'un reflet à l'autre, sentir son regard lorsqu'il épiait à travers les miroirs, et faire bien des choses que ni Morgan ni Mordret ne pouvaient même imaginer.

Son frère allait devoir se battre contre les vrais spectres-miroirs.

C'était le plus grand obstacle qui se dressait entre lui et la conquête de Bastion.

Bien sûr, il y en avait d'autres.

Comme le réseau runique que son père avait gravé dans les ruines pour les protéger des ennemis du Clan Valor — et de son monstrueux frère en particulier.

Ou les Épées Sentinelles qu'il avait laissées derrière lui.

Ou de l'influence insidieuse de la lune brisée, dont presque personne ne connaissait l'existence.

C'était le terrible champ de bataille que Morgan avait préparé pour mettre tous les avantages possibles de son côté.

L'ennemi était trop fort, elle devait donc faire preuve d'ingéniosité et être prête à tout risquer.

Avec un peu de chance, cela suffirait à retarder son frère assez longtemps pour que le Domaine du Chant tombe...

Mais, bien sûr, Morgan voulait plus que cela. Elle avait de plus grandes ambitions que de lui servir de faire-valoir.

Elle voulait gagner.

Elle voulait gagner et effacer la honte de sa pitoyable défaite en Antarctique, afin de ne plus jamais avoir à y penser, ni à éprouver de la peur.

...Enfoiré.

Souriant sombrement, Morgan escalada le mur en ruine de la forteresse et regarda le lac éclairé par la lune.



Cela s'était passé... il y a bien longtemps.

Les événements se déroulèrent à peu près exactement comme Morgan l'avait prévu, même si elle aurait aimé se tromper pour une fois.

Peu de temps après que le vrai Bastion ait remplacé son jumeau illusoire, Mordret attaqua depuis les profondeurs de la forêt sombre.

Ils ne savaient pas concrètement à quel point il était étouffé par la présence des Autres, mais son pouvoir était nettement diminué par rapport à Porte-Rivière — il semblait hésiter à utiliser fréquemment ses pouvoirs, comme s'il se méfiait de quelque chose, et son omniscience habituelle avait été remplacée par le doute.

Pourtant, son frère était un monstre, et sa détermination n'était pas en reste. Ce premier combat fut à la fois intense et glacial, mettant à l'épreuve les limites de leur détermination et de leur endurance mentale.

Le Lac Miroir bouillait tandis que les trois derniers Saints de la Maison de la Nuit, les vaisseaux du Prince de Rien et les terribles Créatures du Cauchemar qui vivaient dans les profondeurs s'affrontaient dans une tempête de violence frénétique. L'eau du lac aurait viré au rouge si elle n'était pas déjà peinte en noir par le voile de la nuit, et de hautes vagues assaillaient son rivage.

Les trois Saints du gouvernement et Morgan elle-même défendaient les quatre côtés de la forteresse en ruine. Les murs tremblaient et gémissaient, s'effondrant parfois en tas de décombres, et le sombre édifice du donjon brisé les surplombait comme une pierre tombale.

Une bourrasque d'énergie terrifiante se déchaîna, faisant ressentir à Morgan un rare moment de soulagement quant à sa décision de cacher le Bastion illusoire dans le Grand Miroir.

Si elle ne l'avait pas fait, les dommages collatéraux causés par la bataille titanesque au sein de la population civile de la ville auraient été incalculables.

La première bataille dura un certain temps, mais il devint évident qu'aucun des deux camps ne serait en mesure de remporter une victoire écrasante. Bien sûr, Morgan et ses Saints restaient inférieurs à l'ennemi en termes de nombre... ce qui était une drôle de chose à dire, étant donné que leur ennemi était un seul homme.

Cependant, ils avaient l'avantage d'être les défenseurs — et non seulement cela, mais aussi d'être les défenseurs d'une forteresse conçue spécifiquement pour protéger la famille Valor de son monstrueux descendant.

Lié par l'inquiétante menace des Autres et par le réseau runique gravé dans les murs de l'ancien château, Mordret ne pouvait pas compter sur ses étranges pouvoirs et ses innombrables tours de passe-passe. Il était plus ou moins limité à l'habileté et à la force brute pour les détruire, et bien que sa force ne lui fasse pas défaut, Morgan et son groupe étaient, eux aussi, très puissants.

En fait, certains représentaient l'incarnation même de la puissance.

Morgan, la Princesse de la Guerre. L'effrayant et magnifique spectre, Faucheuse d'Âmes Jet, connu et craint par la plupart des Éveillés. Sainte Athena, Élevée par les Loups — une véritable déesse de la guerre qui avait mené ses guerriers dans un siège sans espoir sur le Rivage Oublié, et qui n'avait fait que devenir plus forte et plus héroïque depuis lors. Saint Kai, le Tueur de Dragons...

Et les trois derniers Saints d'un Grand Clan déchu, qui brûlaient du désir de venger leur famille.

C'était une bataille épique. En fait, c'était exactement le genre de bataille que les gens chanteraient des siècles plus tard... c'était juste dommage que personne ne soit là pour en être témoin et pour la raconter.

Peut-être que si Nightingale reprenait le micro...


  
    

Chapitre 1983 – Assiégés


Traducteur/Checker: Gray

En tout état de cause, Mordret ne pouvait les éradiquer sans recourir à des mesures extrêmes qui non seulement lui feraient courir de grands risques, mais entraîneraient également des pertes considérables parmi ses vaisseaux.

Or, le moment était mal choisi pour cela.

Il choisit donc de battre en retraite.

Regardant les léviathans grotesques refaire surface et s'éloigner à la nage, Morgan expira de fatigue et s'appuya sur son épée.

Ils n'avaient pas gagné, à proprement parler... mais ils n'avaient pas perdu non plus.

C'était une raison de se réjouir, et pourtant elle n'était pas d'humeur festive.

Elle savait que cette première bataille n'était qu'un début.

La bataille pour Bastion n'était pas terminée, elle ne faisait que commencer... bien sûr, sa nature allait changer après l'effusion de sang de ce soir.

Elle deviendrait une guerre d'usure.

...Et c'était le cas.

De nombreuses batailles avaient eu lieu depuis. Morgan et ses Saints tenaient les ruines du château, tandis que Mordret s'installait dans la forêt. Il devait constamment combattre les Créatures du Cauchemar qui y habitaient — ce qui était une aubaine pour Morgan, car ses vaisseaux étaient quelque peu endommagés par les assauts portés sur les ruines, et étaient maintenant encore plus abîmés par les assauts incessants des abominations.

Mais c'était aussi une malédiction, car les mêmes Créatures du Cauchemar seraient ensuite récupérées par son frère et envoyées pour user les défenseurs du château, à leur tour.

S'il y avait un avantage, c'est qu'il semblait réticent à contrôler plus de corps qu'il n'en contrôlait déjà. Par conséquent, si les Créatures du Cauchemar attaquaient, les vaisseaux Transcendants du Prince de Rien étaient absents, et vice versa.

Morgan espérait simplement que son frère serait drainé et réduit en poussière en devant survivre à tous ces duels d'âmes, exactement comme le reste du groupe qui était lentement réduit à néant.

La force prodigieuse d'Athena et l'habileté étonnante de Nightingale au tir à l'arc étaient d'une grande aide dans les combats contre les habitants de la forêt, tandis que Faucheuse d'Âmes et les Saints de la Nuit étaient indispensables dans les combats contre les vaisseaux humains de son frère.

Morgan avait abandonné la prudence depuis longtemps et se lançait à corps perdu dans toutes les batailles. Son Aspect était à la fois redoutable et polyvalent, tout comme sa Capacité Transcendante. Elle était donc une présence dévastatrice sur le champ de bataille, quels que soient les ennemis qu'ils affrontaient.

D'une manière ou d'une autre, ils avaient survécu à une semaine de siège, puis à une autre.

Pendant ce temps, son frère avait tenté de contourner furtivement Bastion et d'organiser une attaque contre les Citadelles du Domaine de l'Épée situées plus à l'intérieur des terres.

En réponse, Morgan et Saint Kai lancèrent une attaque sur le Jardin Nocturne, réussissant presque à s'en emparer avant de tomber dans un piège que leur avait tendu Mordret.

Ce piège était l'être qu'il avait laissé pour garder la Grande Citadelle échouée... un seul de ses Reflets, qui ne représenterait normalement pas une réelle menace pour deux Saints aussi puissants que Morgan et Kai...

Si ce n'était que ce reflet était un Titan Suprême.

En fin de compte, ils ne réussirent pas à conquérir le Jardin Nocturne, s'en tirant de justesse. Cependant, ils réussirent à dissuader Mordret d'essayer de passer outre Bastion sans avoir éliminé ses défenseurs au préalable.

Le siège se poursuivit, les deux camps étudiant lentement l'ennemi et cherchant un moyen de le détruire. C'était une période intense, épuisante et souvent pleine d'effroi.

Cependant, la partie la plus terrible de tout cela était les Autres. Morgan ne savait pas comment son frère, qui était beaucoup plus sensible à leur sinistre influence, parvenait à rester en vie et sain d'esprit. C'était en tout cas un véritable défi pour elle et ses Saints.

Les Autres étaient si inquiétants et effrayants parce qu'ils étaient étrangers, inconnus et inconnaissables. Leur origine était un mystère, tout comme leur nature. Morgan ne savait même pas s'il s'agissait vraiment d'êtres, au sens propre du terme, et encore moins d'êtres vivants. Les Autres se déplaçaient et agissaient comme des créatures dotées d'une volonté et même d'une étrange forme de sensibilité, mais elle ne pouvait en être certaine.

Ils pouvaient n'être que des manifestations d'une force ou d'un processus mystérieux qui ne faisaient que refléter ce qui se trouvait devant eux, créant ainsi une fausse impression d'intention et d'intelligence.

Le pire, c'était que, contrairement aux Créatures du Cauchemar, les Autres n'étaient pas nécessairement malveillants. Le mal qu'ils commettaient n'était rien d'autre que le résultat de leur nature intrinsèquement étrangère.

Ces êtres ne semblaient pas connaître ou être en mesure de comprendre les concepts naturels tels que le désir de rester en vie, la peur de la douleur, la terreur de voir son corps et son âme volés, mutilés, déchirés ou consumés. C'était du moins l'opinion que Morgan et ses Saints partageaient maintenant, après avoir vu les Autres, et même s'être heurtés à eux, à plusieurs reprises.

Mais ils ne pouvaient être sûrs de rien, ce qui rendait les sinistres invités du Royaume Miroir encore plus effrayants.

De plus, même les combattre était une épreuve redoutable, car les Autres ne suivaient pas les conventions de pouvoir que partageaient les Éveillés et les Créatures du Cauchemar.

Ils n'étaient ni divins ni profanes. Ils ne semblaient pas posséder de Rangs et de Classes. Ils n'étaient pas dépendants d'un seul Aspect ou d'un ensemble de pouvoirs impies. Au contraire, ils étaient totalement insondables et imprévisibles, ce qui rendait chaque combat contre eux glaçant.

Certains des Autres étaient étonnamment faibles et étaient facilement détruits par les Saints. D'autres, en revanche, possédaient un pouvoir impressionnant qui les rendait tout à fait mortels, tandis que leur nature bizarre faisait de leur élimination une entreprise dangereuse et difficile.

Morgan avait failli perdre Saint Aether de cette manière durant les premiers jours du siège... ce qui aurait été un véritable désastre, étant donné qu'il était ce qui se rapprochait le plus d'un guérisseur.

Heureusement, le Noctambule avait fini par survivre, même si ses yeux étaient encore aujourd'hui un peu hantés.

Le pauvre.

Morgan avait elle-même grandi en connaissant les Autres et en frôlant de temps à autre le mystère inquiétant de leur existence, de sorte que ces terribles rencontres n'avaient rien de nouveau pour elle.

Les Saints du gouvernement le supportaient étonnamment bien, mais les Saints de la Nuit étaient ébranlés.

Combien de temps encore ?

Lâchant un soupir, elle frissonna dans le froid, regarda sa tunique ensanglantée avec dégoût et se dirigea vers le lac pour y faire un plongeon.


  
    

Chapitre 1984 – Sous la Surface


Traducteur/Checker: Gray

Le Lac Miroir cachait des horreurs innommables, si bien que très peu de gens auraient osé s'y baigner.

Mais Morgan s'en moquait.

Elle n'avait pas eu d'autre choix que de venir dans cet endroit sombre, et pour elle, il n'y avait pas d'échappatoire à la guerre. Le siège n'allait pas se terminer de sitôt, mais elle pouvait au moins s'efforcer de ne pas passer le reste du temps à se sentir sale.

C'était sa maison, de toute façon.

L'eau noire était faussement calme et tranquille, reflétant les cieux éclairés par la lune. Entrer dans l'eau, c'était comme entrer dans le ciel nocturne, et s'y baigner, c'était comme se baigner dans les étoiles.

Profitant de l'étreinte froide du lac, Morgan soupira de contentement et étudia son reflet.

C'était important de savoir que son reflet ne faisait rien d'étrange, comme tracer ses mouvements avec son regard ou essayer de parler. Morgan était plus à l'abri d'être la proie des Autres, puisqu'elle avait tué son reflet il y a de nombreuses années... mais elle devait tout de même être prudente.

Son reflet était bien droit, fixant son dos avec deux yeux vermillon vibrants, qui semblaient briller doucement dans l'obscurité.

Lui envoyant un sourire, Morgan retira prudemment sa tunique ensanglantée.

Elle savait que Saint Kai était probablement en train de rougir et de se détourner précipitamment quelque part dans les ruines, mais elle s'en fichait. Cette chose sale était dégoûtante, et elle était déterminée à lui donner un bon lavage...

Le seul problème était que le tissu effiloché se déchirait sous ses doigts, et que plusieurs nouvelles coupures apparaissaient à sa surface.

Morgan maudit son Défaut à voix basse. Sa tunique était faite d'un tissu mystique et pouvait généralement résister à son contact, mais là, elle était devenue fragile et en lambeaux. Un peu découragée, elle s'accroupit pour laver le sang sur le tissu noir.

Elle aurait dû mieux préparer ses affaires avant d'envoyer le Bastion illusoire dans le Grand Miroir. Certes, il y avait des provisions dans le vrai château, et elle y avait même ses propres quartiers... mais cette partie du château s'était effondrée lors d'une des innombrables batailles, ensevelissant sa garde-robe sous les décombres.

Cela avait été une perte douloureuse.

Morgan rinça rapidement sa tunique, puis s'enfonça dans l'eau froide pour laver le sang sur son corps.

À ce moment-là, il y eut un mouvement subtil sous la surface, et quelque chose de glissant s'enroula autour de son tibia.

Cependant, au lieu de l'entraîner dans les profondeurs, la chair de la Créature du Cauchemar se fendit et saigna, comme si elle s'était enroulée autour d'une lame tranchante.

Morgan leva la main avec indifférence. Une fraction de seconde plus tard, elle ondula comme du métal liquide et se transforma en une longue lance, qui descendit à une vitesse terrible et perça la surface du lac.

Le Sortilège chuchota doucement à son oreille, annonçant la mort d'un Monstre Corrompu.

Morgan sourit.

Je suppose que nous avons un dîner.

Au même moment, quelqu'un toussa derrière elle.

Morgan rétracta son javelot monstrueusement long, le laissa redevenir une main humaine, et remit sans hâte la tunique humide sur son corps pâle.

Cette fois, il n'y avait pas de nouvelles coupures.

Bonne nouvelle !

Se sentant propre et rafraîchie, elle fit demi-tour et retourna sur le rivage.

En parlant du loup... Nightingale était là, debout au bord de l'eau, regardant le ciel poliment. Elle n'avait pas entendu ses pas, il devait donc être arrivé du ciel.

Morgan avait supposé que Saint Kai était habitué à ce genre de situation en tant qu'ancienne star, mais il était étrangement timide. Son sens du décorum était également meilleur que celui de la plupart des nobles Héritiers, ce qui était à la fois amusant et décourageant à voir en tant que personne la plus noble qui soit.

...Et ce bâtard réussissait à avoir l'air plus propre et plus soigné qu'elle malgré le fait que Morgan venait littéralement de se baigner !

Sortant de l'eau, elle ramena ses cheveux en arrière et essaya de cacher son irritation.

"Qu'y a-t-il ?"

Nightingale finit par baisser les yeux.

"J'ai vu du mouvement dans la forêt, Dame Morgan. Il semble qu'il y aura bientôt une autre attaque."

Morgan fronça les sourcils.

Le moment était... mal choisi.

Naeve et Flot Sanglant ne s'étaient pas encore remis des blessures qu'ils avaient reçues il y a quelques jours, même avec l'aide d'Aether — c'était la raison pour laquelle elle les avait écartés hier.

Faucheuse d'Âmes était étrangement inefficace dernièrement, pour une raison ou une autre... étrangement, elle continuait à plonger dans le lac pour chasser les Créatures du Cauchemar malgré son état de faiblesse.

Pourquoi est-il si pressé ?

Mordret avait l'habitude d'espacer ses assauts, mais ceux-ci devenaient de plus en plus fréquents.

Morgan réfléchit un instant à la question.

Quelque chose a dû changer à Godgrave.

Ils recevaient de temps à autre des nouvelles de la guerre. La dernière chose qu'elle avait entendue était que Nephis, Gilead et le Seigneur des Ombres avaient affronté les filles de Ki Song dans les Creux, et que Seishan avait finalement conquise une Citadelle pour le Domaine du Chant.

Ce qui signifiait que la Reine en personne était arrivée à Godgrave.

Les deux armées allaient bientôt s'affronter.

Était-ce cela qui mettait le feu aux poudres chez son frère ?

Il craint qu'elle ne tue notre père avant qu'il ne puisse le faire lui-même ?

C'était une peur illusoire, mais encore une fois, cet homme n'était pas connu pour avoir un esprit sain.

Lâchant un soupir silencieux, Morgan jeta un coup d'œil au lac, sachant que ses plans de pêcher le Monstre Transcendant qu'elle avait tué et de le faire rôtir étaient ruinés.

"Merci de m'avoir prévenue, Saint Kai. Veuillez rassembler les autres et vous préparer au combat. Oh... et ne regardez pas trop le ciel. Surtout les éclats de la lune."

Elle rappela son armure, même si elle n'avait pas eu le temps de se réparer. La cape vermillon se tissa d'étincelles écarlates et se drapa autour de ses épaules.

Une épée émoussée apparut dans sa main.

Morgan sourit.

L'oncle et le neveu étaient effectivement blessés, mais plusieurs des vaisseaux de Mordret avaient également été endommagés lors de leur dernière apparition.

Si les choses se passaient bien aujourd'hui, elle avait de bonnes chances de réduire le nombre de coquilles Transcendantes que possédait son frère.

Bien sûr, elle risquait aussi de perdre plusieurs de ses propres Saints.

Ce serait vraiment dommage.

Mais tout de même...

Combien de ses vaisseaux dois-je détruire, et quelle doit être la gravité de la situation à Godgrave pour qu'il devienne assez désespéré pour sauter dans mon âme ?

Ses yeux écarlates brillaient d'une lumière vive.

Morgan s'attarda un instant, puis soupira.

J'espère que cela arrivera avant que ma tunique ne se désagrège complètement...


  
    

Chapitre 1985 – Forteresse en Ruine
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Ce soir, son frère avait décidé de tenter quelque chose de nouveau.

Au lieu de lancer des attaques simultanées depuis les quatre points cardinaux, il semblait rassembler ses forces au sud, là où les murs du château déchu étaient les plus endommagés.

Nightingale avait remarqué des mouvements entre les arbres centenaires, mais il ne pouvait malheureusement pas leur en dire plus quant à ce qui se passait dans la forêt sombre — l'un des vaisseaux de Mordret possédait un Aspect qui lui permettait de se dissimuler des regards des êtres vivants.

Il y avait cependant des moyens de prédire le moment de l'attaque.

Morgan regardait la ligne fluctuante où l'eau touchait la ruine. Au bout d'un moment, il y eut une légère vague, qui fit monter le niveau du lac, engloutissant une plus grande partie de la pierre ancienne.

Elle soupira.

"Typhaon est entré dans le lac."

Typhaon avait été l'un des plus puissants Saints de la Maison de la Nuit... ainsi que le père d'Aether. Aujourd'hui, il était l'un des plus puissants vaisseaux en possession de Mordret, et une véritable malédiction pour les défenseurs de Bastion.

Sa forme Transcendante était si immense et terrifiante que sa présence sur le champ de bataille pouvait être repérée simplement en prêtant attention au lac. Lorsqu'il se transformait, la quantité d'eau déplacée était si importante que le niveau du lac augmentait visiblement.

C'était un mauvais présage.

Debout à ses côtés, Aether baissait les yeux, son beau visage devenant sinistre et distant. Naeve et Flot Sanglant eurent un léger mouvement de recul — c'était ce monstre qui les avait si gravement blessés lors de la dernière bataille contre les vaisseaux Transcendants du Prince de Rien.

Un instant plus tard, il y eut une autre vague, et l'eau monta encore plus.

Morgan sourit.

"La grande pieuvre est également de la partie. C'est merveilleux."

Saint Knossos était un autre poids lourd parmi les champions Transcendants capturés par son frère. Naguère, il était l'un des piliers du Grand Clan, dont il était l'aîné — et avant cela, il avait été le compagnon de Noctambule et le chef de l'un des Clans de Stormsea qui s'étaient unis pour former la Maison de la Nuit.

Noctambule lui-même avait disparu depuis fort longtemps, mais Knossos avait survécu à des décennies d'épreuves et de tribulations du Sortilège du Cauchemar.

Il n'avait cependant pas survécu à Mordret de Nulle Part.

Aujourd'hui, son corps constituait l'une des plus graves menaces pour Morgan et ses Saints. Sa Transformation était celle d'un kraken gargantuesque, et avec Typhaon, ces deux abominables créatures étaient le marteau avec lequel son frère frappait les défenseurs du château en ruine à chaque bataille.

Les autres vaisseaux de son frère possédaient tous de puissantes formes Transcendantes, mais aucun ne pouvait se comparer à la taille et à la terreur de ces deux mastodontes.

Morgan inspira profondément et écouta la nuit pendant quelques instants.

Le monde était en paix. Le lac était calme et silencieux, avec une magnifique tapisserie d'étoiles se reflétant à sa surface. L'eau murmurait en baignant le rivage, et un vent doux chantait dans l'obscurité éclairée par la lune.

C'était sa maison, son droit de naissance et son fardeau.

Ce calme n'allait guère durer longtemps.

Elle regarda de l'autre côté du lac, étudiant le rivage lointain.

"Préparez-vous. Ça commence."

Peu après, le lac s'agita brusquement et des vagues plus hautes s'écrasèrent sur les décombres.

"Aether, Athena."

Ce duo était leur avant-garde. Aether sauta silencieusement du mur et s'élança vers le lac, mais Élevée par les Loups s'attarda un instant et jeta un coup d'œil à Morgan.

C'était un peu irritant de devoir se contorsionner pour regarder la grande beauté dans les yeux, mais Morgan s'exécuta.

"Oui ?"

Sainte Athena sourit.

"Votre Altesse Royale, vénérable Princesse Morgan... combien de fois vous ai-je dit de m'appeler Effie ?"

Les sourcils de Morgan se froncèrent légèrement.

Elle resta silencieuse un moment, puis répondit avec un sourire forcé :

"À peu près le même nombre de fois que pour me dire de mettre de la viande sur mes os ?"

Sa subordonnée indisciplinée rit tout en sautant en contrebas.

"Eh bien, vous devriez ! Même mon fils est moins difficile avec sa nourriture !"

Quelques instants plus tard, elle atterrit sur les décombres et suivit Aether à pas feutrés.

Morgan se retint de lever les yeux au ciel.

C'est n'importe quoi. Je ne suis pas difficile.

...Elle avait juste des critères.

Pendant qu'elle regardait, Aether atteignit le lac. Contrairement à ses deux compagnons de clan, le jeune Saint ne possédait pas d'Aspect lié aux profondeurs — au lieu de cela, sa lignée s'était manifestée par une affinité surprenante avec le ciel nocturne et la lumière des étoiles.

Pour autant, il n'était nullement démuni lorsqu'il était entouré d'eau.

Au lieu de plonger dans le lac, Aether se contenta de marcher à sa surface et de continuer à avancer.

Derrière lui, sur la rive, Athena activa sa Capacité Ascendante. L'instant d'après, Morgan sentit une bouffée d'énergie revigorante envahir son corps. Ses joues pâles rougirent un peu et un souffle chaud s'échappa de sa bouche.

Elle se sentait forte, infatigable et pleine d'une puissance débridée.

Chaque fois que Morgan éprouvait cette sensation exaltante, elle comprenait pourquoi Élevée par les Loups était si appréciée des soldats du gouvernement et de la population civile... entre autres choses, bien sûr.

Le reste de ses Saints ressentait également l'effet du pouvoir d'Athena. Malgré la fatigue et l'épuisement des dernières semaines, ils semblaient soudain impatients de rejoindre la mêlée.

Flot Sanglant jeta un long regard à Morgan et lui demanda, sa voix profonde lui donnant des frissons :

"Et nous ?"

Elle secoua légèrement la tête.

"Restez en arrière. Nous les affronterons sur terre aujourd'hui."

Le Saint aux cheveux blancs se renfrogna, mais écouta son ordre.

Ce serait un désavantage de les laisser, lui et Naeve, hors de l'eau, incapables d'utiliser pleinement leurs Aspects.

Mais Morgan avait un mauvais pressentiment quant à l'attaque d'aujourd'hui. C'était le moment pour son frère de trouver une nouvelle tactique diabolique...

D'autant plus qu'elle avait, elle aussi, ses propres plans diaboliques.

Pour qu'ils portent leurs fruits, elle devait attirer l'ennemi loin du lac.

Faucheuse d'Âmes s'appuya simplement sur son glaive fantomatique, regardant l'eau déferlante avec un sourire paresseux. Ses yeux bleus glacés étaient froids et impitoyables.

"Rester sur la terre ferme me convient parfaitement. C'est un changement bienvenu, vraiment."

Derrière elle, Nightingale invoqua silencieusement son arc et s'éleva dans les airs, étudiant attentivement le lac.

Ses yeux verts envoûtants semblaient briller dans l'obscurité, reflétant la pâle lumière de la lune.

Un instant plus tard, son expression se crispa.

Morgan soupira, sachant qu'elle n'aimerait pas ce qu'il allait dire.

"Qu'y a-t-il ?"

Saint Kai soupira.

"...Ils traînent des cadavres au fond du lac, laissant des traces de sang derrière eux."

Il hésita un instant, puis ajouta avec une pointe d'abattement :

"Je pense que nous aurons plus d'invités aujourd'hui que prévu."


  
    

Chapitre 1986 – Appâter le Monstre


Traducteur/Checker: Gray

Morgan soupira en voyant l'eau se fissurer en une douzaine d'endroits, au loin, et des tentacules grotesques jaillir des profondeurs. Ils transportaient les cadavres massifs des Créatures du Cauchemar qui vivaient dans la forêt — certaines étant les mêmes Créatures du Cauchemar qu'elle et ses Saints avaient blessées, mais qu'ils n'avaient pas réussi à achever au cours de la dernière bataille.

Les cadavres étaient lancés dans les airs comme des projectiles morbides, traçant des arcs de cercle en laissant derrière eux des torrents de sang. L'un d'eux fut abattu par Nightingale, qui avait bandé son arc en un clin d'œil. Un autre explosa en un nuage de brume sanglante lorsqu'un caillou lancé nonchalamment par Élevée par les Loups le percuta en plein vol.

Mais les autres atterrirent sur les décombres avec des bruits répugnants, certains s'écrasant contre le mur et le faisant trembler dans un fracas de tonnerre assourdissant.

Une série d'ondes de choc roula sur le lac, faisant onduler l'eau.

Morgan étudia d'un air dubitatif le désordre sanglant laissé dans le sillage des cadavres anéantis.

"Laisser mon frère trouver un langage commun avec les Créatures du Cauchemar..."

Les effets de cette spectaculaire offrande de sang se faisaient déjà sentir. Le lac se mit à bouillir, des dizaines de formes hideuses surgirent de ses sombres profondeurs, suivant l'odeur du sang...

La suivant jusqu'à la rive.

Le Prince de Rien semblait avoir enfin trouvé un moyen d'attaquer la forteresse en ruine avec des forces Transcendantes et Corrompues en même temps.

Grimaçant, Morgan invoqua un arc et cria un ordre :

"Aether, Athena ! Déchaînez-vous !"

Alors qu'ils obéissaient à son ordre, elle jeta un bref coup d'œil à l'arc qu'elle tenait dans sa main.

Elle avait reçu celui-ci lors de son Troisième Cauchemar. C'était un bon arc, mais son ancien arc lui manquait énormément... l'arc que lui avait forgé son père.

Ce n'était pas la seule Mémoire qu'il lui avait donnée, mais Morgan n'avait jamais beaucoup chéri l'arc à poulies — elle était avant tout une épéiste. Pourtant, il avait été un fidèle compagnon pour elle pendant un certain temps.

Curieusement, Morgan ne se souvenait pas du destin de cette Mémoire. Avait-elle été détruite en Antarctique ? Ou l'avait-elle simplement remise dans l'arsenal du Clan Valor après sa Transcendance, consciente qu'une Mémoire Ascendante n'était plus digne de sa force ?

Elle semblait se souvenir vaguement de l'avoir confiée à quelqu'un... d'intéressant. Et mignon ? L'un des Chevaliers prometteurs, peut-être...

Elle ne se souvenait plus.

À quoi je pense ?

Soupçonnant qu'elle n'avait pas assez dormi, Morgan invoqua une flèche et l'encocha sur la corde.

Sous le mur, Aether et Athena commençaient.

Le Saint de la Nuit se tenait à la surface de l'eau, non loin du rivage, baigné par le clair de lune. Au-dessus de lui, les étoiles lointaines brillaient d'un éclat argenté.

Et tandis que les eaux du lac ondulaient subitement tout autour de lui, cette radiance devint soudain plus brillante

Morgan ne pouvait pas voir les yeux d'Aether, mais si elle l'avait pu, elle les aurait vus briller d'une lumière froide et argentée.

L'instant d'après, les rayons de lumière stellaire semblèrent se solidifier, pleuvant sur le lac comme un filet radieux.

Les habitants des profondeurs qui avaient levé leur tête hideuse hors de l'eau furent terriblement coupés par les cordes de lumière qui tombaient, poussant des gémissements de douleur tandis que leur sang fétide se déversait dans le lac.

Certains ne reçurent que des blessures superficielles, d'autres furent gravement atteints. Un monstre du lac avait même perdu une grande partie de sa tête — il était encore en vie, mais les autres abominations se précipitaient sur lui. Très vite, l'eau se mit à bouillir, et l'abomination blessée fut déchiquetée par ses propres congénères.

Les Créatures du Cauchemar n'avaient pas d'honneur.

Athena était moins clinquante dans son attaque, mais bien plus dévastatrice. En regardant autour d'elle, elle choisit un bloc de pierre de la taille d'un VTP, le ramassa aisément et le lança en direction de l'abomination attaquante avec une force terrifiante.

Le gigantesque morceau de pierre traversa les airs à toute vitesse et tomba dans le lac comme une bombe, faisant jaillir une grande fontaine d'écume dans le ciel.

Bien qu'il fasse assez sombre, Morgan pouvait voir que la mousse n'était pas blanche, mais cramoisie — Athena manquait rarement son coup, son projectile rudimentaire devait donc avoir oblitéré au moins une énorme abomination entièrement.

Un instant plus tard, sa propre flèche se fraya un chemin entre les écailles d'une Créature du Cauchemar particulièrement révoltante, explosant à l'arrière de sa tête difforme dans un torrent de sang.

Nightingale décochait également une autre flèche — ayant pour avantage d'avoir un point de vue élevé, il était bien plus mortel.

Morgan n'était généralement pas compétitive sans raison, mais se laisser distancer par son subordonné était une chose honteuse.

Souriant faiblement, elle tendit ses muscles et banda à nouveau son arc.

Dans la minute qui suivit, la surface et les profondeurs du lac s'étaient transformées en une scène de massacre sanglant, avec une tempête d'étoiles se déchaînant comme un magnifique mirage.

Les Créatures du Cauchemar réveillées par l'odeur du sang étaient toutes puissantes, les plus faibles d'entre elles étant de Rang Corrompu.

Pourtant, les Saints qui défendaient Bastion n'étaient pas en reste. La lumière stellaire d'Aether, les projectiles barbares d'Athena et les flèches envoyées par Morgan et Kai fusionnèrent en un barrage dévastateur, mutilant les corps des abominations et fauchant leurs vies.

Malheureusement, ce n'était pas aussi mortel qu'elle l'aurait voulu. Tuer une abomination Supérieure n'était pas une mince affaire, même pour les Saints, après tout — certains devaient concentrer leurs attaques sur les habitants les plus puissants des profondeurs et perdre pas mal de temps pour en abattre un seul, tandis que les autres étaient libres de réduire la distance qui les séparait du rivage sans rencontrer d'opposition.

Il y avait de quoi s'inquiéter.

Et pendant tout ce temps, même absorbée par le frisson de la bataille, Morgan gardait un œil sur le lac et la rive sombre au-delà. Elle ne pouvait pas manquer le moment où son frère déciderait de se joindre à la bataille.

Où es-tu ?

Fronçant un peu les sourcils, Morgan baissa son arc un instant et beugla :

"Aether ! Retraite !"

Elle était déçue. Elle avait espéré que l'utilisation de leur seul guérisseur comme appât donnerait plus de résultats.

Les Créatures du Cauchemar étaient déjà dangereusement proches de l'endroit où le Saint de la Nuit se tenait sur l'eau. Après avoir jeté un coup d'œil aux horreurs qui s'approchaient, il fit demi-tour et s'élança vers les ruines.

Athena couvrit sa retraite en envoyant un énorme débris dans les airs.

Celui-ci provoqua un véritable déluge d'eau, provoquant des vagues gigantesques qui se propageaient dans toutes les directions à partir du point d'impact.

Et lorsque le panache d'eau écumante retomba, Morgan vit enfin ce qu'elle cherchait.

Derrière, au loin, une nageoire gargantuesque s'élevait au-dessus de la surface du lac, la découpant comme une lame colossale.

Typhaon arrivait.

...Ou plutôt, son frère arrivait, revêtant le Saint autrefois redoutable comme un costume.


  
    

Chapitre 1987 – Siège de Bastion


Traducteur/Checker: Gray

Les Créatures du Cauchemar avaient atteint le rivage, rampant hors du lac en crue comme une nuée d'horreurs échappées des profondeurs interdites de la boîte de Pandore. Dans l'obscurité de la nuit, leurs silhouettes trempées et glissantes brillaient de l'éclat fantomatique de la lumière de la lune. Des membres énormes s'élevaient dans les airs et plongeaient, faisant trembler la ruine tandis qu'ils pénétraient dans les décombres pour ramener leurs corps monstrueux sur la terre ferme.

Cette fois, bien sûr, ce ne fut pas Pandore qui, par curiosité, ouvrit la boîte mystique.

Au contraire, le frère monstrueux de Morgan l'avait fait par méchanceté.

Pourtant, elle n'était pas trop inquiète.

...Si ces pauvres créatures avaient su mieux faire, elles seraient restées dans les profondeurs. Elles auraient compris que la boîte n'avait pas été fermée pour contenir les horreurs qu'elle contenait, mais pour les protéger des véritables monstres qui habitaient au-delà.

Témoin de l'effrayante marée d'abominations, Faucheuse d'Âmes sourit.

"Je suppose que mon tour est venu."

Elle ne semblait pas particulièrement impressionnée par l'effroi et la splendeur de la scène glaçante. Le spectre aux yeux bleus restait calme et détendu, comme si affronter une nuée d'abominations Supérieures et Corrompues n'était pas une condamnation à mort pour la plupart des Saints.

Mais cette Sainte en particulier avait depuis longtemps démontré que la mort avait peur d'elle, et non l'inverse.

Morgan lui jeta un bref regard.

"Attirez-les dans les ruines."

Jet haussa les sourcils, amusée.

"Ils vont renverser le mur."

Morgan regarda le mur en ruine sur lequel ils se trouvaient. Cette grande forteresse — ce qu'il en restait — était la maison de ses ancêtres. Trois générations de la famille Valor y avaient vécu, et c'est de ces ruines qu'était né le glorieux Domaine de l'Épée.

Elle haussa les épaules, impassible.

"Qu'ils le renversent, alors."

Son frère était déterminé à ne reculer devant rien pour détruire Valor. Nulle mesure n'hésiterait à être prise, nul sacrifice n'échapperait à sa volonté.

C'est ainsi que l'on gagnait une guerre.

Et Morgan... Morgan était la Princesse de la Guerre. Elle était prête à sacrifier le monde entier s'il s'agissait de remporter la victoire, et a fortiori ces anciens murs.

Faucheuse d'Âmes sourit de travers, puis ramassa sa faux de guerre, la leva au-dessus de son épaule... et la lança en avant avec une force considérable, comme s'il s'agissait d'un javelot.

Au même moment, son corps se transforma en un torrent de brume et tourbillonna autour de la faux, emporté par l'attraction de celle-ci loin de la sécurité de la forteresse.

Loin en dessous, Aether avait atteint la position d'Athena et la dépassa pour se précipiter vers le mur. Élevée par les Loups s'attarda, invoquant une longue lance et regardant la marée d'abominations qui s'approchait avec une expression sinistre.

C'est alors que la faux de guerre fantomatique atterrit parmi les Créatures du Cauchemar. Soudain, un brouillard glacial se répandit dans toutes les directions, obscurcissant la vue.

Un instant plus tard, des gémissements lancinants résonnèrent à l'intérieur du voile brumeux, se répercutant sur le lac agité.

Morgan n'avait plus le temps de s'intéresser à cette partie du champ de bataille. Les Créatures du Cauchemar, aussi calamiteuses soient-elles — seules deux d'entre elles auraient pu détruire toute l'humanité il y a quelques décennies — n'étaient qu'une diversion aujourd'hui.

La véritable menace était son frère.

"Athena, retraite !"

Sous le mur, Élevée par les Loups fixait le nuage de brume avec une expression tordue, puis serra les dents et recula à toute allure.

Morgan pouvait voir la nageoire de Typhaon dépasser la surface du lac en coupant l'eau en crue. Son frère se déplaçait autour des ruines, menaçant de les attaquer par l'est.

Au même moment, une grande partie du lac à l'ouest du château en ruine bouillait, laissant entrevoir des tentacules gargantuesques et un corps abominable émergeant des profondeurs.

D'autres vaisseaux Transcendants avançaient également depuis le sud.

Morgan se renfrogna un instant, calculant le timing.

...Il m'a bien eu, cette fois.

Ses yeux vermillon brillaient dans l'obscurité.

Malgré son avance, Aether atteignit les remparts en même temps qu'Athena. Morgan les étudia un instant, puis prit la parole d'un ton ferme :

"Nightingale... interceptez Knossos et son groupe, si vous le voulez bien. Athena, retenez Typhaon aussi longtemps que vous le pouvez."

Après Faucheuse d'Âmes, ces deux-là étaient ses champions les plus forts. En fait, ils n'étaient en rien plus faibles que ne l'avaient été les anciens piliers de la Maison de la Nuit, Typhaon et Knossos — bien qu'ils fussent des décennies plus jeunes et bien moins expérimentés. Morgan soupçonnait même qu'ils auraient tué les Saints légendaires au combat, s'ils avaient eu la chance de les affronter en un contre un.

Malheureusement, les deux Saints de Stormsea étaient morts, et c'était Mordret qui contrôlait leurs corps à présent. Non seulement son frère était redoutable, mais il était aussi rusé et adroit, ne laissant jamais ses vaisseaux les plus puissants affronter ses meilleurs guerriers sans avantage.

Elle ne pouvait donc qu'espérer les faire patienter aujourd'hui.

Athena soupira, puis rangea sa lance et s'accroupit. Un instant plus tard, le mur en ruine trembla et les pierres sous ses pieds craquèrent — la belle Sainte s'élança dans les airs d'un bond stupéfiant, semblant voler vers l'aileron qui s'approchait à toute vitesse.

Pendant qu'elle volait, son corps, qui semblait fait d'acier poli, s'agrandissait.

Lorsque Élevée par les Loups atterrit dans l'eau, elle était un colosse d'acier d'au moins cent mètres de haut. Une grande vague s'éleva de son plongeon dans le lac, et un coup de tonnerre assourdissant roula sur le lac, faisant osciller les arbres sur la rive lointaine.

Elle se tenait loin de la forteresse en ruine, et pourtant, l'eau lui arrivait à peine aux cuisses.

Le lac était assez profond pour engloutir même un géant comme Athena, mais elle avait bien choisi son champ de bataille — là, l'eau était assez profonde pour attirer Tyhaon, mais pas au point de ne lui laisser aucune chance de se battre.

Bien sûr, elle aurait pu le combattre au fond du lac, si elle l'avait voulu. Les Saints pouvaient retenir leur souffle très longtemps, après tout — mais combattre un Transcendant de la Maison de la Nuit dans les profondeurs était quelque chose que seules les personnes ayant envie de mourir feraient.

...Presque au même moment, une silhouette gracieuse traversa le ciel noir, se précipitant vers l'ouest.

Nightingale prit sa forme Transcendante pendant qu'il volait, et aussitôt, la lumière de la lune scintilla sur les belles écailles d'un dragon majestueux. Son grand corps était sombre comme le ciel nocturne, et ses yeux étaient comme des étoiles argentées. L'ombre immense de ses ailes couvrait les hautes vagues, soulevant un ouragan.

Morgan soupira.

Les trois Saints du gouvernement faisaient face à un ennemi écrasant.

Mais c'était à elle et aux Saints de la Nuit d'affronter l'adversaire le plus redoutable.


  
    

Chapitre 1988 – La Ruine s'Abat sur Notre Famille


Traducteur/Checker: Gray

À l'ouest du château en ruine, une vaste étendue du lac semblait bouillir d'écume tandis qu'une masse grouillante de tentacules sombres s'élevait des profondeurs. Les tentacules gargantuesques s'élançaient vers le ciel éclairé par la lune comme une forêt primordiale, chacun visant à attraper, écraser, étouffer et déchirer l'ennemi.

Ou le faire descendre dans les profondeurs, dans le gouffre sombre de la gueule de la créature.

La taille de l'énorme kraken était si grande qu'elle éclipsait facilement le grand dragon, le faisant paraître petit et insignifiant en comparaison.

Cependant, Night Singer ne se laissa pas décourager.

Déployant ses ailes, le dragon plongea, transperçant la palissade de tentacules imposants à une vitesse fulgurante. Sa voix résonna au-dessus du lac, ralentissant leurs mouvements ; l'instant d'après, un chant ensorcelant retentit au-dessus du lac, et une vague sonique dévastatrice s'écrasa sur l'eau écumante, produisant une explosion assourdissante.

D'innombrables tonnes d'eau furent déplacées et projetées en l'air, obscurcissant la vue.

...C'était vraiment impressionnant d'assister à l'effroyable bataille entre le maître des profondeurs et le monarque des cieux. La réalité elle-même semblait se contorsionner et gémir sous l'effet des forces terribles libérées par leur affrontement tyrannique, comme si elle était à deux doigts de se fissurer et de s'effondrer.

Malheureusement, Morgan n'eut pas le temps de suivre de près le combat entre Nightingale et le Kraken.

Elle n'eut pas non plus le temps d'observer l'affrontement entre Athena et la monstrueuse créature, Typhaon.

La nageoire géante s'était élevée encore plus haut au-dessus de l'eau, puis le corps effrayant du mastodonte se dévoila enfin. Il émergea lentement de la partie la plus profonde du lac, se redressant tandis que des cascades géantes s'écoulaient de ses écailles impénétrables.

Typhaon avait une forme vaguement humanoïde. Son corps puissant dépassait même celui du colosse de guerre, Sainte Athena. Cependant, là où elle était mince et gracieuse, le monstre des profondeurs était large et puissant. Sa silhouette était bardée de muscles semblables à des plaques tectoniques, et sa peau était recouverte d'une carapace naturelle d'écailles incassables.

Des nageoires acérées, semblables à des arêtes, sortaient de son dos, de ses avant-bras et de ses cuisses — elles étaient comme des lames colossales, capables de trancher en deux des navires blindés.

Au lieu de deux jambes, Typhaon avait quatre membres flexibles, en forme de piliers, qui ressemblaient à de longs tentacules. Sa tête était bestiale et épouvantable, couronnée d'énormes cornes, et deux monstrueux serpents poussaient derrière ses épaules, chacun avec un long cou tordu et de terrifiants crocs en forme d'aiguille dans leurs gueules.

Il ressemblait à une déité obscure que les abominables Noyés auraient adorée. Morgan n'était jamais entrée dans le Grand Fleuve, elle ne pouvait donc pas faire le parallèle...

Mais Effie — qui ne connaissait que trop bien les Noyés — le pouvait.

Elle grimaça de ressentiment et s'arc-bouta, se préparant à subir l'assaut du titanesque démon des profondeurs.

Lorsque les deux goliaths entrèrent en collision, le monde entier trembla.

Partout dans la ruine, des éclats de pierre tombèrent des murs écroulés et s'éparpillèrent sur les tas de gravats.

Morgan grimaça.

Sous le mur, le nuage de brume tourbillonnante remontait le long du rivage, s'approchant déjà du mur. Les gémissements glaçants et les coups de tonnerre étouffés résonnaient toujours à l'intérieur, prouvant que Faucheuse d'Âmes était engagée dans une danse mortelle avec l'essaim d'abominations.

Son insidieux Aspect était capable de détruire les âmes directement, de sorte que Morgan soupçonnait que c'était la seule raison pour laquelle il n'y avait pas de rivières de sang s'écoulant dans le lac depuis l'intérieur du brouillard glacé.

Finalement, les premières vrilles de brume envahirent le mur de pierre, et elle regarda les Saints de la Nuit.

"Nous nous retirons vers le deuxième anneau."

Naeve hésita un instant.

"Cela ne donnerait-il pas plus d'espace à cet homme pour nous encercler ?"

Elle eut un sourire sombre.

"Ses forces sont également dispersées."

Il y avait toujours le risque que son frère choisisse d'attaquer Nightingale ou Élevée par les Loups par l'arrière au lieu de s'en prendre à elle et à ses Saints restants... cependant, la possibilité n'était pas très élevée.

Après tout, il était affaibli par le siège prolongé, tout comme eux. En fait, le temps était son ennemi le plus redoutable. Et si Morgan n'avait pas la capacité de mettre fin à la bataille rapidement en décapitant l'ennemi, Mordret le pouvait — il lui suffisait de la tuer.

Cette possibilité alléchante allait dicter ses actions, même s'il savait qu'elle le rendait plus prévisible.

Morgan se retourna.

Ils abandonnèrent tous les quatre le mur extérieur et atteignirent rapidement le deuxième anneau défensif situé plus profondément dans les ruines. Il était situé plus haut que ce dernier, ce qui leur permettait de mieux voir la bataille.

Ainsi, ils virent le moment où les murs de Bastion tombèrent dans les moindres détails.

Même si Morgan avait anticipé la destruction inévitable du rempart extérieur, voir l'ancien mur s'effondrer la bouleversait encore.

Personne ne savait qui ou quoi avait brisé la lune et entraîné la ruine de la fière citadelle du Démon de l'Imagination dans un passé lointain. Cependant, ce qu'il en restait avait résisté à des milliers d'années de négligence et de désolation, sans jamais céder à la colère des Créatures du Cauchemar.

Jusqu'à ce que des humains... elle et son frère... arrivent.

Une large section du mur s'effondra, soulevant un nuage de poussière. De la brume se déversa par la brèche, suivie par les formes énormes des abominations qui avançaient. Elles se déversaient de la brèche comme une marée — elles étaient moins nombreuses qu'avant, et beaucoup semblaient à l'agonie, leurs mouvements étant lents et apathiques.

Pourtant, les Créatures du Cauchemar avaient envahi Bastion pour la première fois depuis que son grand-père avait conquis cette grande Citadelle.

Morgan poussa un léger soupir et porta son regard plus loin, sur la rive du lac en crue.

Là, d'autres créatures émergeaient de l'eau.

Celles-ci n'étaient pas moins terrifiantes, et pourtant, ce n'étaient pas des Créatures du Cauchemar. Il s'agissait plutôt de vaisseaux Transcendants de son frère.

Tandis qu'elle observait la scène, plusieurs d'entre elles conservaient leur forme monstrueuse, tandis que d'autres se transformaient en humains.

Un personnage en particulier attira son attention.

...Il la regardait aussi. Morgan serra les dents.

Alors, il est venu en personne cette fois-ci.

Au loin, son frère sourit et lui fit une révérence moqueuse.

En grognant, Morgan détourna le regard et se tourna vers les Saints de la Nuit.

"L'invité principal est arrivé. Accueillons-le chaleureusement, lui et son escorte..."


  
    

Chapitre 1989 – Doux Foyer


Traducteur/Checker: Gray

Morgan était armée de son arc, et les Saints de la Nuit avaient déjà invoqué leurs armes.

Dans cette bataille, leur force serait étouffée par le fait qu'ils devaient se battre sur la terre ferme. Cependant, cela ne signifiait pas qu'ils étaient impuissants — loin de là.

Naeve portait une armure légère, mais extrêmement résistante, cousue à partir de la peau d'un monstre marin inconnu, et brandissait un long harpon en os en guise de lance. Ses yeux indigo semblaient briller à la lumière de la lune, ce qui donnait à son beau visage un air à la fois sombre et froid.

Flot Sanglant avait invoqué une lourde armure forgée dans un métal terne, ce qui rendait sa silhouette imposante encore plus redoutable. Il était armé d'un lourd coutelas — il en avait deux auparavant, mais un avait été détruit au cours d'une des précédentes batailles. Désormais, le Saint taciturne se contentait d'utiliser les griffes de son gantelet d'acier pour déchirer la chair de ses ennemis.

Aether tendit les bras vers le ciel, saisit un rayon stellaire et le transforma en une fine lame. Le plus jeune des Saints ne possédait pas la même force physique que les autres, mais compensait par sa rapidité et son habileté. Les armes qu'il pouvait tisser à partir de la lumière des étoiles étaient absolument mortelles... néanmoins, son Aspect n'était pas très adapté au combat rapproché.

D'ailleurs, personne n'était bien placé pour affronter Mordret.

Aujourd'hui, les défenseurs de la forteresse en ruine étaient plus faibles qu'ils ne l'avaient jamais été. Les trois plus puissants champions de Morgan étaient absents, chacun s'occupant de sa propre crise.

Son frère, quant à lui, possédait encore suffisamment de vaisseaux pour prendre le château. Certains d'entre eux suivaient Knossos et Typhaon, mais dix — dont son vrai corps — étaient ici.

Tous avaient déjà escaladé le mur d'enceinte, évitant le nuage de brume et les Créatures du Cauchemar qui combattaient encore Faucheuse d'Âmes à l'intérieur de celui-ci. Quant à Mordret, il s'était attardé au sommet du rempart, regardant le deuxième anneau des créneaux.

Malgré le bruit apocalyptique de la bataille, sa voix parvint clairement à Morgan et à ses Saints.

"Ah... quelle douceur c'est, d'être enfin rentré à la maison."

Malgré les mots doux, son ton était profond et sombre, ne contenant que de la froideur et de la malice.

Il sourit.

"Tu ne m'accueilles pas, ma sœur ?"

Au lieu de répondre, Morgan envoya une flèche dans sa direction.

En riant, Mordret la repoussa d'un coup d'épée. Alors que le Sortilège chuchotait à son oreille, annonçant la destruction de la Mémoire, son frère et ses vaisseaux sautèrent du mur extérieur et se précipitèrent vers le deuxième anneau.

Je suppose qu'il a fini d'être sentimental.

Morgan soupira et se débarrassa de son arc, invoquant une épée à la place.

Tout autour de Bastion, les runes gravées dans la pierre ancienne s'illuminèrent soudain d'une lumière éthérée tandis que le système d'enchantement s'animait.

Jusqu'alors, les Épées Sentinelles laissées par son père s'animaient et s'abattaient comme une pluie d'acier sur la tête des envahisseurs. De nombreux autres enchantements mortels s'activaient simultanément, enveloppant la forteresse en ruine d'un réseau défensif.

Malheureusement, la majeure partie de la puissance du système avait été épuisée au cours des dernières semaines. Les Épées Sentinelles avaient été brisées les unes après les autres, les réserves d'essence qui alimentaient le système avaient été épuisées, et de nombreuses runes qui le formaient avaient été trouvées et détruites.

Aujourd'hui, le colossal enchantement n'était plus que l'ombre de lui-même.

Il restait cependant une chose particulièrement efficace...

Il restreignait les pouvoirs des Autres et l'Aspect du Prince de Rien.

Ici, dans la forteresse en ruine, il ne pouvait compter que sur la force brute pour anéantir ses défenseurs.

Morgan leva son épée et se prépara à combattre.

Quatre Saints contre dix vaisseaux Transcendants d'un cinglé sanguinaire — les chances n'étaient pas trop grandes.

...Pour son frère, en tout cas.

Car s'il ne pouvait pas utiliser son Aspect, Morgan pouvait toujours utiliser le sien.

Activant l'un des enchantements stockés dans son corps, elle sentit une force terrible imprégner tout son être. Le temps sembla ralentir un peu.

Souriant vicieusement, Morgan s'élança vers l'avant et rencontra le premier des vaisseaux Transcendants qui sautait sur le mur.

Parmi les Saints capturés, ceux qui pouvaient se déplacer sur terre sous leur forme Transcendante les avaient gardés. Ceux qui ne le pouvaient pas étaient redevenus des humains.

Tous avaient une apparence différente, mais tous — humains comme créatures — avaient le même regard froid, inhumain et insensible.

Des flammes sombres d'une colère sans limite brûlaient sous leur surface froide.

Morgan croisa le fer avec l'un des vaisseaux humains, le projetant contre le mur. Mais l'instant d'après, elle dut esquiver car une main gargantuesque dotée de nombreuses griffes s'abattit sur le rempart, projetant une pluie d'étincelles dans toutes les directions.

Les griffes mordirent la pierre ancienne, et un museau hideux s'éleva au-dessus du parapet, ressemblant à celui d'un crocodile géant. Les crocs triangulaires claquèrent, manquant d'arracher le bras de Morgan... ou du moins de l'attraper dans un piège redoutable.

Son corps était aussi dur que l'acier, et ses membres ne se détachaient pas facilement.

Un instant plus tard, deux silhouettes véloces passèrent devant la tête du crocodile, de sorte que celle-ci dut se défendre contre deux coups insidieux.

Morgan réussit à en dévier un, mais le second érafla son armure. Pire que cela, la lame enchantée semblait avoir laissé une pellicule corrosive dans son sillage, faisant bouillir l'acier noir de son plastron et couler de minces filets de métal bouillonnant.

C'était ce qui rendait son frère si mortel.

Ce n'était pas le nombre de ses vaisseaux, ni leur puissance.

C'était leur parfaite coordination, qui leur permettait de se battre comme les différentes parties d'un même organisme.

Parce qu'ils l'étaient.

Face à n'importe quelle autre duo ennemi, Morgan aurait réussi à esquiver les deux coups, mais les vaisseaux du Prince de Rien ne laissaient aucune chance à l'ennemi.

Fais chier.

Ils étaient dix...

L'énorme tête de crocodile s'éleva dans les airs, révélant un immense cou. Le corps de la créature était à la fois reptilien et humain, et il était vraiment énorme, presque aussi haut que le mur. La créature imposante donna un nouveau coup sur le rempart, dont une partie s'écroula sous la force de l'impact, et tendit une main puissante. Un ouragan d'étincelles tourbillonna autour d'elle et commença à former un trident géant en bronze.

Morgan se pinça les lèvres.

De chaque côté d'elle, Naeve, Flot Sanglant, et Aether avaient déjà affronté les six vaisseaux restants du Prince de Rien.

Mordret se tenait pour l'instant à l'écart, attendant de voir si Morgan avait préparé des pièges pour lui.

...Dois-je être flattée ? Il semble vraiment avoir une très haute opinion de mes capacités.

Eh bien... qui pourrait le blâmer ?

Après tout, elle avait bien préparé un piège.

En fait, toute cette bataille, et tout ce siège, n'était qu'un piège soigneusement élaboré.


  
    

Chapitre 1990 – Vierge de Fer


Traducteur/Checker : Gray

Morgan savait à quel point son frère était sournois et monstrueux.

En Antarctique, il avait été plus faible qu'elle. Il avait été plus lent qu'elle. Même sa technique, bien qu'excellente, était inférieure à la sienne.

En outre, il n'avait pas commandé d'armée et ne possédait pas non plus une multitude d'Échos puissants.

Et pourtant, il avait transformé sa victoire presque assurée en défaite.

Quand bien même les forces de Valor auraient été en mesure de l'emporter avant la descente des Portes du Cauchemar, Morgan elle-même n'aurait pas vécu assez longtemps pour voir leur triomphe — elle serait morte, tuée par ce démon.

Elle savait donc à quel point son frère était redoutable.

Mais...

Elle avait également remarqué à quel point il avait changé depuis son arrivée sur les rives du Domaine de l'Épée.

Même son masque d'amabilité avait disparu, remplacé par le vide inhumain que Mordret avait toujours gardé caché par le passé.

Cela devait faire très longtemps qu'il rêvait de se venger... pendant de longues années, enfermé dans une pièce sombre du Temple de la Nuit, attendant et rêvant d'infliger la mort et la ruine à ceux qui l'avaient enfermé là. Sa famille.

Alors, maintenant que son but était à portée de main, le Prince de Rien avait perdu un peu de son sang-froid à toute épreuve.

Il s'impatientait.

Et comme il était aussi monstrueusement fort, Morgan savait comment utiliser son impatience et la transformer en arrogance.

Depuis la première bataille à Porte-Rivière, elle avait soigneusement caché sa véritable force.

Elle ne l'avait pas révélée, même lorsque sa vie était en danger... et lorsque la vie de ses Saints l'était aussi.

C'était parce que, même en libérant sa soif de vengeance, son frère restait extrêmement prudent.

Morgan devait donc attendre.

Elle avait attendu de longues semaines, renforçant méthodiquement l'idée qu'elle manquait de force dans son esprit.

Mordret était un monstre, mais il restait encore des parcelles d'humanité au fond de son âme abominable.

Il méprisait déjà Valor, et donc sa jeune sœur. Au fond de lui, il voulait prouver qu'il était meilleur qu'elle. Plus fort qu'elle. Plus intelligent qu'elle... que son père s'était trompé en l'écartant et en choisissant d'élever Morgan à sa place.

C'était pour cette raison, et parce qu'il l'avait déjà vaincue une fois, que Mordret avait tendance à sous-estimer Morgan. Il voulait déjà croire qu'elle était inférieure à lui sur tous les plans, somme toute, et le fait de lui montrer sa faiblesse encore et encore ne pouvait que renforcer ce préjugé subconscient.

Cependant, Morgan n'était pas faible.

Elle attendait simplement.

Et maintenant, enfin, le jour qu'elle attendait tant était arrivé.

...Certes, la situation était terrible. Elle avait espéré décimer les forces de Mordret d'un seul coup, mais il s'était avéré trop monstrueux, déraisonnablement puissant.

Cela avait un goût amer d'admettre... qu'il était en effet beaucoup plus fort qu'elle.

Par conséquent, Morgan ne pouvait qu'espérer égaliser les chances et s'assurer que le siège durerait un peu plus longtemps grâce à son piège soigneusement préparé.

Mais il n'y avait pas moyen d'y échapper. Ses Saints étaient déjà battus et usés, perdant chaque jour un peu plus de leur force. Si elle continuait à gagner du temps, ce seraient ses forces qui subiraient des pertes fatales, pas les siennes.

...Dommage.

Morgan dévia un coup d'épée de l'ennemi, parvint à en écarter un autre avec le pommeau de la sienne, puis eut un sursaut lorsque le trident de l'imposant reptile frôla son flanc.

Son armure s'affaissa légèrement et elle fut projetée en arrière, heurtant de plein fouet le parapet des remparts. Un réseau de fractures s'étendit à travers la pierre ancienne, et une pluie de débris tomba... elle gémit et se redressa lentement, goûtant le sang sur sa langue.

Se sentant battue et fatiguée, Morgan jeta un coup d'œil à l'est, aperçut Athena, et sentit une nouvelle force inonder ses veines.

Son casque fissuré s'effondra dans une pluie d'étincelles.

Sentant l'air frais sur son visage brûlant, Morgan sourit de travers, regarda au-delà de la tête hideuse du reptile à l'apparence humaine — l'un des vaisseaux les plus puissants en possession de Mordret après Typhaon et Knossos — et transperça son frère d'un regard sombre.

Le démon refusait toujours de se joindre à la mêlée...

Ou plutôt, refusant de risquer son corps d'origine. En vérité, chacun de ces vaisseaux était lui, et il était déjà engagé dans la bataille.

Pourquoi était-il si prudent ? Elle avait espéré détruire son corps originel aujourd'hui...

Mais le crocodile gargantuesque devrait faire l'affaire.

"Hé, mon frère..."

Se tenant à une certaine distance, Mordret la regardait sans émotion particulière.

Ses lèvres se tordirent en un faux sourire.

"Es-tu prête à te rendre, ma sœur ? Ou bien, attends. Tu vas encore t'enfuir ? Aller demander de l'aide à notre père, par hasard ? Je suis sûr qu'il peut se passer de quelques Échos... "

Morgan laissa échapper un rire creux et regarda le reptile géant lever son trident pour porter un nouveau coup. Les deux autres vaisseaux Transcendants n'étaient pas restés inactifs pendant que Mordret parlait, et l'avaient déjà prise de flanc.

Elle s'attarda un instant et sourit.

"...Pourquoi l'appelles-tu notre père, d'ailleurs ? Espèce de salaud."

L'expression de Mordret changea enfin, ce qui lui procura une grande satisfaction.

L'instant d'après, le sourire de Morgan disparut, remplacé par une expression froide et impitoyable.

Et son corps se transforma en acier liquide.

Le torrent avala l'armure noire et se rua vers l'avant comme un déluge. Jadis, Morgan n'avait utilisé cette Capacité Transcendante que pour changer des parties de son corps en lames ou pour grandir, devenant un colosse d'acier d'une dizaine de mètres de haut. À quelques reprises, elle avait même imité la forme d'autres créatures... mais ce n'était pas tout ce qu'elle pouvait faire.

Jusqu'à présent, elle n'avait pas dévoilé l'étendue de son pouvoir.

Devenir une épée ?

Qui aurait voulu cela...

Une épée pouvait couper la chair, et dans de bonnes mains, elle pouvait même couper les âmes.

Mais elle ne pouvait pas couper le monde.

Elle ne pouvait pas se manier elle-même et imposer sa volonté à l'existence.

C'est exactement ce que Morgan allait faire. Un torrent de métal liquide s'élança vers l'avant, s'élargissant jusqu'à ressembler à une rivière. Il avala instantanément les deux vaisseaux Transcendants qui s'étaient précipités pour l'attaquer par les côtés, tranchant leurs corps et éteignant les fausses étincelles de vie qui brûlaient dans leurs poitrines mortes.

Ensuite, il plongea du mur et s'enroula autour du reptile colossal comme un serpent fait de mercure.

Le crocodile humanoïde était vraiment gargantuesque, aussi haut que le mur de la forteresse. Mais enfin libérée, Morgan put l'envelopper entièrement.

Elle avait absorbé beaucoup d'acier mystique au cours des quatre dernières années, après tout. Les épées forgées par son père, ainsi que les éclats des Épées Sentinelles détruites, avaient particulièrement bien renforcé sa forme Transcendante.

Pris au piège, l'énorme reptile recula en titubant.

Mais il était trop tard.

Car la rivière de métal liquide qu'était devenue Morgan conservait la malédiction de son Défaut. Amplifiée par son Aspect, sa forme fluide entamait la chair du puissant vaisseau, le tranchait et laissait des torrents de sang s'écouler sur les décombres.

Mais c'était trop lent.

La carapace de métal liquide tourbillonnant autour du corps du Saint capturé se mit à onduler, et d'innombrables pointes longues et effroyablement acérées jaillirent de sa surface intérieure pour s'enfoncer dans sa chair, la criblant de trous et détruisant chacun de ses organes.

Ainsi, trois vaisseaux Transcendants du Prince de Rien furent détruits.

Même en sachant que sa riposte allait suivre quelques instants plus tard, Morgan ne put s'empêcher de rire.

Bien sûr, elle ne riait que dans son esprit, puisque sa forme actuelle n'avait ni bouche ni poumons pour produire des sons.

Trois de moins...

Serait-ce un geste assez important pour inviter Mordret dans son âme ?

Si oui... l'un d'entre eux allait mourir dans les prochaines minutes.

Ou les deux.

Sinon, le siège de Bastion se poursuivrait de plus belle — la perte de ces vaisseaux ralentirait l'élan de Mordret, de toute évidence.

Deux des trois issues possibles se soldaient par sa victoire.

Ce n'était pas si mal...

À l'est de la forteresse en ruine, un magnifique colosse d'acier affrontait un monstre hideux dans les eaux peu profondes.

À l'ouest, un gracieux dragon combattait férocement une horreur titanesque des profondeurs, ses chants ensorcelants traversant le lac en crue.

À l'intérieur de la forteresse, les murs anciens s'effondraient, et un homme aux yeux semblables à des miroirs regardait curieusement une rivière de métal vivant se repeindre lentement en rouge.

La lune éclatée brillait froidement dans le ciel brisé.


  
    

Chapitre 1991 – Hideux Visage de la Guerre


Traducteur/Checker : Gray

Un énorme Écho se dressait sur la plaine blanche et désolée, brillant de façon aveuglante tandis que sa carapace d'acier reflétait l'éclat du ciel couvert. Suffisamment puissant pour aplatir des forteresses et suffisamment résistant pour endurer des coups Transcendants, il surplombait l'os jauni par le soleil tel un béhémoth d'acier.

La bête gargantuesque avait quatre pattes puissantes, un dos large et une tête plate reposant sur un long cou. Cependant, elle n'avait pas été créée par le Sortilège du Cauchemar à l'image d'une abomination redoutable... au contraire, elle avait été forgée par le Roi des Épées un jour — peut-être pour servir un but important, peut-être simplement par ennui.

À moins de vouloir malmener les faibles, l'Écho gigantesque n'était pas fait pour le combat. Il n'était pas assez rapide pour être utile dans une bataille sérieuse, et bien que sa carapace soit durable, elle n'était pas assez résistante pour survivre aux nombreux périls du Royaume des Rêves. Au mieux, il pouvait servir de tour de siège massive.

Pour l'heure, cependant, il servait de redoute mobile à l'état-major de l'Armée de l'Épée... non pas en raison de sa puissance ou de sa carapace imprenable, mais simplement parce que sa hauteur offrait au Roi des Épées et à ses hommes un point de vue pratique pour observer les champs de bataille.

La longue queue de l'Écho reposait sur le sol, servant de passerelle pour atteindre l'étendue plate du dos de la créature — des garde-fous avaient même été installés de part et d'autre du chemin ascendant pour éviter les chutes.

Sur le dos de la bête d'acier se trouvait le quartier général de l'Armée de l'Épée, composé de tentes colorées et de pavillons en toile... la plupart étant noirs ou vermillon, bien sûr. C'est là que résidaient le Roi et ses proches collaborateurs lorsque l'armée était en marche, et que les généraux se réunissaient pour tenir conseil.

Cet arrangement était loin d'être aussi impressionnant que le Donjon de Valor dans le camp principal de l'Armée de l'Épée, bien entendu, mais il était tout de même bien plus confortable et pratique que ce à quoi on pouvait s'attendre au milieu d'une guerre active.

Pour finir, un autre chemin escarpé partait de l'arrière de l'énorme Écho et remontait le long de son cou. Une plate-forme d'observation circulaire se trouvait à l'autre bout du chemin, au sommet de la tête du mastodonte d'acier. Les montants du garde-corps décoratif étaient façonnés pour ressembler à une couronne, et la plaine d'os jaunis par le soleil pouvait être aperçue loin en dessous, dans une vue imprenable.

C'est là que Sunny s'était retrouvé par une chaude journée d'été, cachant son expression sinistre derrière le Masque de Weaver alors qu'il observait le calamiteux champ de bataille.

Eh bien... chaque jour à Godgrave était cruellement chaud et étouffant, alors celui-ci n'était pas différent des autres.

Il soupira.

Pourquoi chaque guerre à laquelle je participe se déroule-t-elle dans une région aux conditions climatiques extrêmes ?

D'abord le froid terrible de l'Antarctique, puis la chaleur suffocante de Godgrave...

C'était vraiment regrettable.

La prochaine guerre à laquelle je participerai devra se dérouler dans un endroit où le climat est agréable.

Les autres personnes rassemblées sur la plate-forme ne semblaient pas partager son sentiment. Tous étaient vêtus d'armures lourdes — à l'exception de Nephis, qui avait maintenu sa décision d'y renoncer pour de bon et portait de simples vêtements blancs.

Sunny ne disposait d'aucun coin sombre au sommet de la tête de l'énorme Écho pour se cacher, aussi se contenta-t-il de trouver un endroit relativement désert et de s'y tenir seul, appuyé sur la balustrade, les bras croisés. Ajoutée à son masque effrayant et à son attitude froide, cette posture dissuadait les autres de l'approcher, ce qui convenait parfaitement à Sunny.

De toute façon, la plupart se pressaient autour du Roi.

Anvil se tenait à l'extrémité de la plate-forme d'observation, observant la bataille d'un air sombre. Sa cape vermillon bougeait légèrement dans le vent, tandis que sa couronne de fer semblait particulièrement lourde aujourd'hui. Sunny ne pouvait pas dire à quoi pensait le Souverain du Domaine de l'Épée, et ne pouvait même pas deviner ce qu'il ressentait.

Personne ne parlait en ce moment, absorbé par la vue effrayante de deux grandes armées s'affrontant sur la plaine en contrebas.

C'était vraiment une scène impressionnante.

Des centaines de milliers de guerriers Éveillés participaient à la bataille, ainsi que des milliers de Maîtres. Il y avait également d'innombrables Échos...

Parmi eux se trouvaient une vaste horde d'horribles Créatures du Cauchemar subjuguées par Maîtresse des Bêtes, et l'étrange légion des morts ressuscitée par la Reine des Vers.

Le front s'étendait d'est en ouest sur pas moins d'une douzaine de kilomètres, et des forces terribles ravageaient les lignes croulantes de soldats luttant désespérément. D'innombrables Aspects se déchaînaient, et d'innombrables Mémoires consommaient des océans d'essence pour libérer une myriade d'enchantements. La plaine osseuse tremblait, et le tissu de la réalité semblait se fragiliser et s'amincir.

La plaine osseuse buvait le sang avec avidité, tandis que trop de vies étaient perdues à chaque minute.

...C'était épouvantable.

Ici, sur la tête de la bête d'acier gargantuesque, c'était presque paisible. Le rugissement assourdissant de la bataille était comme un murmure lointain de la marée, et aucune des forces dévastatrices déchaînées sur le champ de bataille n'atteignait la plate-forme d'observation.

Pourtant, les personnes rassemblées ici n'étaient nullement en paix.

S'il y avait bien une chose qui manquait sur le champ de bataille... c'était les Saints. Aucune des deux armées n'avait envoyé ses champions Transcendants au combat, ils ne pouvaient donc que regarder de loin et grincer des dents.

Sunny avait imaginé la guerre comme beaucoup de choses, mais il n'avait jamais imaginé qu'elle serait si... ennuyeuse.

Au début, il s'était inquiété de devoir tuer d'innombrables humains de ses propres mains.

Mais en vérité, Sunny n'avait guère eu l'occasion de faire couler le sang après ses premières attaques contre les caravanes de ravitaillement de l'Armée du Chant.

Tous les meurtres et toutes les morts étaient le fait de simples soldats comme Rain, et c'était eux qui payaient le prix hideux de la guerre.

C'était une vérité honteuse.


  
    

Chapitre 1992 – Destruction Massive


Traducteur/Checker : Gray

Ceci pour une bonne raison, bien sûr.

Une raison honteuse et laide, mais une bonne raison quand même. Peu après le début de la deuxième phase de la guerre, les forces des deux Domaines s'étaient efforcées de prendre le contrôle de vastes territoires de Godgrave. L'Armée de l'Épée avait un grand avantage à cet égard, puisqu'elle tenait déjà la Plaine de la Clavicule Est et une grande partie du Passage du Sternum, tandis que l'Armée du Chant était bloquée sur la Plaine de la Clavicule Ouest.

Des expéditions furent lancées pour conquérir les deux dernières Citadelles de Godgrave. Revel menait une expédition dans les ténèbres de l'Océan de l'Épine Dorsale, et un Saint de la branche familiale de Valor menait une expédition concurrente pour s'assurer que Tueuse de Lumières y trouve la mort.

Dans le même temps, Seigneur Gilead s'aventurait vers le sud avec un petit groupe de guerriers d'élite pour revendiquer la Citadelle sur le fémur de la divinité morte — étant donné que le Temple Sans Nom se trouvait entre eux et l'Armée du Chant, son expédition ne rencontrait guère d'opposition. La Reine des Vers avait apparemment décidé de choisir ses batailles et avait complètement abandonné le sud.

Beaucoup de temps s'était écoulé depuis le départ des trois groupes de conquête, mais aucune des Citadelles n'avait encore été conquise... ce qui était très important.

En effet, la conquête des deux dernières Citadelles serait le point culminant de l'autorité que les deux Domaines possédaient à Godgrave. Et une fois que leur autorité n'aurait plus la possibilité de s'étendre, il ne resterait plus rien pour retenir les Souverains.

Ainsi, le Roi des Épées et la Reine des Vers allaient enfin entrer sur le champ de bataille... pour s'affronter et voir lequel d'entre eux hériterait du trône du Royaume Divin de la Guerre.

Lequel des deux tuerait l'autre et s'emparerait de sa couronne.

...Cela ne signifiait pas pour autant que les deux grandes armées n'avaient rien à faire pendant que les conquérants bravaient les terribles profondeurs de Godgrave pour s'emparer des Citadelles. En fait, les simples soldats devaient jouer le rôle le plus important dans cette Guerre des Royaumes.

L'autorité d'un Domaine ne dépendait pas uniquement des Citadelles — comme Sunny l'avait découvert. D'autres facteurs entraient en jeu, comme la force et l'esprit des personnes qui appartenaient au Domaine... et son territoire.

Ce dernier point était particulièrement important, car si les deux Domaines étaient à peu près égaux en termes de population, il y avait de vastes territoires non conquis à Godgrave. Le camp qui parviendrait à en revendiquer une plus grande partie pourrait très bien faire basculer l'équilibre final des forces en sa faveur.

C'est ainsi que les deux grandes armées commencèrent la conquête.

Le processus initial de revendication d'un territoire pour un Domaine était plutôt simple — Sunny avait aidé l'Armée de l'Épée à le faire lors de sa marche vers le Lac Disparu.

Les forces de l'humanité devaient repousser la jungle écarlate, la brûler, massacrer les Créatures du Cauchemar qui la peuplaient — les maîtres originels de cette terre maudite — et construire des forteresses autour des fissures de l'os ancien, empêchant ainsi l'abominable infestation d'étendre à nouveau ses vrilles depuis les Creux.

Cependant, la suite fut plus compliquée et bien plus infâme.

Car après que les forces de l'humanité eurent arraché le contrôle des terres de Godgrave à l'emprise de la Corruption, les humains pouvaient à leur tour se battre entre eux pour ce contrôle.

Et c'est ce qui se passa au cours de la deuxième phase de la guerre.

Les deux armées continuaient à revendiquer de nouveaux territoires en bannissant la jungle écarlate dans les Creux chaque fois que cela était possible, mais elles s'affrontaient également, se battant pour les terres déjà conquises. Les avant-postes d'extermination étaient devenus la monnaie d'échange que les deux Domaines convoitaient, et c'est ainsi que des humains versaient désormais du sang humain à Godgrave.

L'Armée du Chant s'était finalement frayé un chemin jusqu'au Passage du Sternum en menant une offensive sur deux fronts à partir de la Plaine de la Clavicule et de la Première Côte Ouest. La ligne de front était devenue tortueuse et compliquée, certaines forteresses changeant de mains plusieurs fois par semaine.

...Et tout cela était fait par les soldats Éveillés et les officiers Ascendants.

Les champions les plus puissants des deux grandes armées, les Saints, restaient pour la plupart à l'écart.

C'était parce que les Saints étaient trop puissants et trop rares. La perte d'un seul d'entre eux représentait une grande perte pour les Domaines, surtout si le Saint décédé contrôlait une Citadelle, car il n'y avait généralement plus personne pour le remplacer à la tête de celle-ci.

En outre, un seul Transcendant pouvait anéantir un nombre incalculable de soldats. S'ils étaient lâchés sur le champ de bataille, les pertes parmi les guerriers Éveillés seraient trop monstrueuses.

...Ce qui n'empêcherait pas les deux armées d'utiliser leurs Saints comme armes de destruction massive, bien sûr. En fait, c'est ce qu'elles feraient volontiers — plus les combattants ennemis périssaient, mieux c'était.

Cependant, ils en furent dissuadés... par les Saints ennemis.

Les champions Transcendants de l'Armée du Chant surveillaient attentivement les champions Transcendants de l'Armée de l'Épée, et vice-versa.

Nul n'était autorisé à entrer dans la mêlée, à moins qu'un Saint ennemi ne lance une attaque sur les simples soldats, aussi chacun restait-il passif, ne faisant rien.

Les valeureux Saints menaient leurs guerriers au combat, mais restaient en retrait et regardaient les soldats se battre seuls contre l'ennemi, tandis que les Saints ennemis se tenaient de l'autre côté du champ de bataille, agissant de la même manière.

Bien sûr, il y avait des exceptions à la règle, notamment parce que l'Armée du Chant possédait beaucoup plus de champions Transcendants, et que l'Armée de l'Épée avait eu du mal à les contenir. De son côté, l'Armée de l'Épée possédait Étoile Changeante et le Seigneur des Ombres, qui ne pouvaient pas être arrêtés par un ou deux Saints. Ces exceptions étaient rares.

Ainsi, les faibles se battaient et mouraient tandis que les puissants se tenaient à l'écart et regardaient.

C'était une affaire honteuse...

Bien qu'elle ne soit pas du tout différente de la plupart des autres guerres, peut-être.

C'était aussi parfois assez étrange. À un moment donné, par exemple, les Saints du Chant avaient décidé d'organiser une attaque secrète dans la partie du Passage du Sternum que Sunny avait été chargé de surveiller. Il avait dû faire un Pas de l'Ombre au milieu du champ de bataille, invoquer la Chaise de l'Ombre et s'asseoir... puis regarder Traqueuse Silencieuse et d'autres Transcendants se déplacer maladroitement d'un pied à l'autre et grincer des dents, ne voulant pas le provoquer et incapables de faire quoi que ce soit.

Sunny était resté assis jusqu'à la fin de la bataille, sans bouger d'un poil.

Il avait le sentiment que les choses pourraient changer aujourd'hui.

Car si la guerre avait déjà donné lieu à d'innombrables batailles et escarmouches mineures, la bataille d'aujourd'hui était différente.

C'était le premier affrontement à grande échelle entre les deux grandes armées, la plupart de leurs soldats étant présents sur le champ de bataille et participant à l'effusion de sang.

L'ampleur de la bataille était à la fois terrible et intimidante... jamais l'histoire de l'humanité n'avait connu de plus grande bataille.

Sunny était en train de regarder le plus grand crime de l'histoire se commettre sous ses yeux.

...Enfin, peut-être pas. Les humains du monde réel, les enfants de la Guerre, avaient commis bien des atrocités pendant les Temps Sombres, après tout, et bien d'autres avant cela.

Rien n'avait vraiment changé depuis, si ce n'est que les soldats humains disposaient désormais de pouvoirs bien plus importants.

Dans le chaos indescriptible de leur affrontement cataclysmique, tout pouvait arriver.

Il doutait que les Saints soient contraints de rester inactifs jusqu'à la fin.


  
    

Chapitre 1993 – Attrition
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Loin en contrebas, la bataille semblait en équilibre fragile.

Les lignes de front étaient tordues et brisées, et à certains endroits, tout semblant d'ordre avait été rompu. D'innombrables guerriers Éveillés s'entremêlaient dans une lutte chaotique, oubliant tout de la discipline et des formations de combat. Le sang coulait sur le sol, et une litanie de voix désespérées se noyait dans le fracas assourdissant de l'acier.

Ailleurs, de solides officiers maintenaient encore un semblant de contrôle. Les forces de l'Armée de l'Épée repoussaient les forces du Chant sur le flanc gauche de la grande formation, tandis que son flanc droit se faisait repousser. Au centre, une lutte acharnée s'engageait, sans qu'aucun des deux camps ne parvienne à gagner du terrain.

À première vue, les soldats du Domaine de l'Épée étaient en meilleure position.

Il en avait été ainsi tout au long de la guerre. Les guerriers du Domaine du Chant ne manquaient ni de courage, ni de détermination, ni de prouesses martiales... en fait, Sunny avait souvent été stupéfait par leur détermination tenace. Leurs pouvoirs et leurs tactiques étaient souvent étranges, insidieux et sauvages, apportant avec eux un sentiment de péril mortel.

Ils n'avaient pas froid aux yeux face à la mort, et étaient vicieusement impitoyables quand il le fallait.

Pourtant, ils ne faisaient pas le poids face aux soldats de l'Armée de l'Épée.

L'armée du Domaine de l'Épée était mieux équipée, mieux entraînée et plus à même de maintenir la discipline dans des situations difficiles. Même si chaque guerrier combattant sous la bannière du Roi des Épées n'était pas plus puissant que les guerriers du Chant, ensemble, ils formaient une force bien plus résistante et meurtrière.

Cela s'expliquait en partie par le fait que le Clan Valor et ses vassaux étaient au pouvoir depuis bien plus longtemps que le Clan Song, et qu'ils possédaient donc une tradition martiale bien plus riche. Le noyau de l'Armée de l'Épée avait été forgé au cours des campagnes d'asservissement successives qui avaient placé de vastes régions du Royaume des Rêves sous contrôle humain, après tout, et bien que Ki Song ait mené sa propre conquête historique, son ampleur et sa durée n'étaient pas comparables.

C'était aussi parce que les Éveillés du Domaine de l'Épée avaient toujours été plus engagés, et que leur culture martiale avait toujours penché en faveur de la guerre organisée. La famille Valor avait hérité de la lignée du Dieu de la Guerre, et par conséquent, la région qu'elle contrôlait était influencée de manière subtile pour correspondre à cet héritage.

...Mais c'était surtout à cause du Roi des Épées.

Son autorité était omniprésente, enveloppant l'Armée de l'Épée comme un voile invisible. Les soldats ne se battaient pas seulement pour son Domaine — ils en faisaient partie, et en étaient donc les vecteurs.

Sunny avait remarqué l'effet subtil de l'autorité d'Anvil lors de la première bataille à l'extrémité est de la Plaine de la Clavicule. Ceux qui le portaient ne devenaient pas magiquement plus forts ou plus puissants, mais l'efficacité de leurs actions conjointes était plus grande, leur coopération était plus homogène et leur esprit de bataille devenait plus indomptable.

C'était un pouvoir qui faisait triompher les armées.

C'est pourquoi les soldats du Chant étaient désespérément surclassés dans cette guerre.

En ce moment même, ils souffraient sur le champ de bataille.

Les vagues de guerriers du Chant se brisaient contre le rempart d'acier des forces de l'Armée de l'Épée, payant un lourd tribut à chaque assaut.

Malgré les terribles ravages de la bataille, l'ennemi conservait une grande discipline martiale — les unités avancées enduraient les attaques aussi longtemps qu'elles le pouvaient, puis se repliaient pour faire de la place à de nouvelles troupes. Lorsqu'il s'agissait de pousser, elles avançaient comme un seul être. Lorsque les lignes de défense furent brisées et que les guerriers du Domaine de l'Épée furent repoussés, ils reçurent rapidement des renforts.

Pour chaque soldat de l'Armée de l'Épée qui tombait, deux ennemis mouraient.

Sunny soupira.

Cela n'avait pas d'importance, en fin de compte.

L'avantage apparent de l'Armée de l'Épée... n'était qu'une illusion. Toute personne un peu perspicace pouvait se rendre compte que les choses allaient en fait très mal pour leur camp.

En effet, la Reine des Vers exerçait, elle aussi, son influence sur le champ de bataille.

Et son pouvoir n'était pas moins redoutable que celui du Roi des Épées.

Qu'importait que moins de guerriers de l'Armée de l'Épée meurent ? Au bout du compte, tous ceux qui étaient tués — quel que soit leur camp — se relevaient simplement, devenant membres de la légion des morts.

Il en avait été de même tout au long de la guerre.

Oui, l'Armée de l'Épée était plus forte. Et oui, elle avait pris l'avantage dès le début, remportant bien plus de batailles qu'elle n'en perdait, et subissant bien moins de pertes que l'ennemi.

Mais elle se dirigeait toujours vers une défaite inéluctable.

Au fur et à mesure que les pertes des deux camps s'accumulaient, un seul s'affaiblissait... le camp pour lequel Sunny se battait. L'Armée du Chant, quant à lui, perdait des guerriers Éveillés, mais ses effectifs ne diminuaient jamais vraiment.

Au contraire, ils ne cessaient de croître.

Car peu importait à qui les morts avaient été loyaux autrefois — la Reine des Vers ne faisait pas de distinction entre les morts de sa propre armée et ceux de l'ennemi, les embrassant tous avec la même grâce.

C'était un spectacle effrayant que de voir un camarade avec lequel vous vous battiez côte à côte il y a une minute, et dont vous pleuriez la mort, se relever et pointer son regard vide vers vous, déterminé à éteindre votre propre vie à son tour.

C'était comme si l'Armée de l'Épée menait une guerre contre la mort elle-même.

Plus la guerre durait, plus le Domaine de l'Épée perdait de soldats, et plus l'armée du Domaine du Chant devenait importante. Et plus l'écart entre les deux était grand, plus l'Armée de l'Épée subissait de pertes, créant ainsi un cercle vicieux.

Malgré sa supériorité, elle était destinée à perdre cette guerre d'usure.

...La même situation, bien qu'à plus petite échelle, se déroulait actuellement sur le champ de bataille que Sunny observait.

Quelque chose devait changer rapidement, ou ils allaient subir une défaite amère... qui pourrait bien devenir irréparable, faisant basculer l'équilibre des forces en faveur du Domaine du Chant.

Il jeta un coup d'œil au Roi des Épées, se demandant à quoi pensait le redoutable Souverain.
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Les choses étaient écrites.

L'Armée de l'Épée semblait l'emporter sur l'ennemi, pour l'instant, mais à mesure que ses pertes augmentaient et que la horde des marionnettes mortes grossissait... impossible d'échapper à la défaite finale.

Si Sunny le voyait, Anvil le voyait aussi.

Et pourtant, le Roi des Épées ne faisait rien. Les seuls ordres qu'il donnait étaient des ordres mineurs, comme l'envoi d'unités de réserve pour renforcer les sections chancelantes du front ou le retrait de bataillons lourdement frappés. Ses prouesses tactiques étaient irréprochables, certes, mais cela ne suffisait pas à remédier à la situation.

Pour l'heure, le Souverain se contentait d'observer le carnage en silence, son regard d'acier ne laissant transparaître aucune émotion.

Comme s'il attendait quelque chose, ou peut-être simplement qu'il accordait trop de confiance à son autorité dominatrice.

Sa présence était, en effet, plus suffocante que la chaleur étouffante.

Sunny se renfrogna derrière son masque.

...Il n'a pas l'intention d'oblitérer les deux armées, n'est-ce pas ?

Des deux Souverains, seul Anvil possédait une telle option... grâce à Sainte Tyris, qui pouvait briser le voile nuageux au-dessus du champ de bataille.

Mais non, ce n'était pas possible. Non pas parce qu'Anvil n'était pas capable de mettre en place une telle stratégie monstrueuse, mais tout simplement parce que Marée Céleste n'accepterait jamais d'obéir à un tel ordre.

Elle avait sa propre volonté, après tout, et avait déjà désobéi au Souverain par le passé. De plus, sa propre fille se trouvait actuellement quelque part en bas, en train de se battre en première ligne avec d'autres guerriers du clan de la Plume Blanche. Même si Anvil menaçait d'abattre Tyris, elle l'inviterait simplement à essayer.

Alors... que faire ?

Comme pour répondre à ces pensées, le Roi se détourna soudainement du champ de bataille et regarda quelque chose. Sunny fut confus pendant un moment, ne sachant pas ce qu'il regardait, puis réalisa que la réponse était évidente.

Ignorant les gens qui se pressaient autour de lui, Anvil fixait Nephis, qui se tenait à une certaine distance.

Il l'étudia quelques instants, puis lui demanda d'un ton égal :

"Qu'en penses-tu ?"

La grimace de Sunny s'accentua.

Pourquoi ce salaud mettait-il Nephis sur la sellette ? Certes, elle était techniquement sa fille adoptive... mais tout le monde savait que ce n'était qu'une mascarade pour justifier une alliance politique. Et même si ce n'était pas le cas, Anvil n'était pas connu pour traiter ses enfants avec autant de chaleur et d'attention.

Nephis semblait également surprise par la question... bien sûr, pour tout le monde, sauf pour Sunny, son expression aurait été aussi calme et posée que d'habitude.

Elle leva les yeux vers le Roi des Épées, resta silencieuse quelques instants, et haussa les épaules.

"C'est épouvantable."

L'instant d'après, quelque chose d'inattendu se produisit.

Le Roi des Épées... sourit.

Son sourire était faible et froid, mais il était indéniablement là.

Anvil regarda à nouveau le champ de bataille.

"...Je vois que tu ressembles plus à ta mère qu'à ton père."

Sa voix était toujours aussi dépourvue d'émotion, mais il y avait un soupçon de quelque chose de personnel dans sa voix.

Elle semblait presque humaine.

Nephis fronça les sourcils.

"En quoi ?"

Anvil ne répondit pas pendant quelques instants.

Il finit par parler d'un ton détaché :

"Ta mère... se souciait de tout le monde. Mais ton père ne se souciait que de lui-même et de ce qui lui appartenait."

Il s'attarda un instant, avant d'ajouter à voix basse :

"C'est peut-être pour cela qu'elle est partie avant nous."

Le Roi des Épées jeta alors un coup d'œil à Nephis, son regard lourd s'écrasant sur elle avec une force presque physique.

"Puisque tu es consternée par ce massacre, tu dois te soucier des soldats en bas."

Un coin de sa bouche se souleva à nouveau subtilement.

"...Ou considères-tu qu'ils t'appartiennent ?"

Sunny sentit un frisson glacial lui parcourir l'échine.

Était-ce une question innocente ? Ou visait-elle à tester la loyauté de Neph envers le Domaine de l'Épée ?

Ou...

Est-ce qu'Anvil montrait qu'il ne lui faisait pas du tout confiance ?

Ou espérait-il pouvoir le faire ?

En tout cas, quelque chose disait à Sunny que beaucoup de choses dépendaient de la réponse de Nephis.

Le reste des Saints semblait également perturbé par l'étrange conversation entre le commandant de l'Armée de l'Épée et son champion le plus rayonnant.

Nephis resta silencieuse un moment, le vent jouant avec ses cheveux argentés.

Finalement, elle soupira, étira son cou d'un air fatigué et s'approcha de la rambarde de la large plate-forme.

Sautant par-dessus d'un seul mouvement fluide, elle atterrit sur la peau d'acier de l'énorme Écho et fit quelques pas jusqu'au bord de sa tête. Là, elle se retourna et regarda calmement le Souverain.

Celui-ci haussa les sourcils.

"Que fais-tu ?"

Nephis haussa les épaules.

"Je descends. J'en ai assez de rester ici sans rien faire."

Il la considéra en silence pendant quelques instants.

"N'ai-je pas interdit à mes Saints de combattre l'ennemi à moins qu'il n'attaque en premier ?"

Nephis croisa son regard sans expression.

"Bien sûr. Mais vous ne nous avez pas interdit d'entrer sur le champ de bataille."

Anvil sourit pour la troisième fois en une seule journée.

Cette fois, son sourire était un peu terrifiant.

"Et si ton arrivée incite l'ennemi à t'attaquer ?"

Nephis le regarda impassiblement.

Après quelques instants de silence, elle reprit d'un ton égal :

"Alors je les briserai."

Le sourire glacial d'Anvil se transforma en un rictus tout aussi effrayant, mais il ne l'arrêta pas.

En voyant cela, certains des Saints présents sur la plateforme d'observation bougèrent à leur tour.

Roan jeta un bref regard à sa femme, puis se dirigea vers la rambarde.

"Je crois que j'aimerais moi aussi me dégourdir les jambes."

Sainte Helie, qui se tenait seule de l'autre côté de la plate-forme, jeta un coup d'œil à Nephis et soupira.

"En fait, j'ai le vertige. Passer un peu de temps au sol me fera le plus grand bien."

Rivalen d'Aegis Rose les regarda avec confusion.

"Ah, oui. Moi aussi... Je veux dire que j'ai aussi envie de me dégourdir les jambes, Votre Majesté. Non pas que j'aie le vertige."

Le reste des Saints s'était mis en marche à leur tour.

Le Roi des Épées ne leur accorda pas un regard, continuant à étudier le champ de bataille.

Sunny ne savait pas si c'était parce que tout se déroulait comme le voulait le Souverain, ou si cela ne le dérangeait tout simplement pas.

Nephis n'attendit pas les Saints de l'Épée. Invoquant ses ailes, elle sauta de la tête de l'Écho gargantuesque et plongea vers le champ de bataille comme une étoile filante.

...Saint Jest, qui était apparu à côté de Sunny à un moment donné, laissa échapper un petit rire à cette vue et secoua la tête.

"Les jeunes sont tellement capricieux de nos jours !"

Il regarda ensuite Sunny et sourit.

"Et vous, Shadow ? Vous vous joignez à la fête ?"

Sunny tourna la tête et fixa froidement le vieil homme.

Lorsqu'il répondit, sa voix arrogante portait un soupçon de mécontentement.

"Il n'en est pas question. Ne vous l'ai-je pas déjà dit ?"

Il s'attarda un instant, avant d'ajouter d'un ton ferme :

"Je suis un pacifiste."

Ce disant, Sunny soupira, se poussa de la rambarde et se transforma en ombre. L'ombre disparut un instant plus tard, se dirigeant vers le champ de bataille à une vitesse stupéfiante.

Jest se moqua et secoua à nouveau la tête.

"Ce gamin... est un très mauvais menteur..."
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Rain éprouvait un sentiment étrange depuis quelque temps...

C'était comme si elle traversait la vie en dormant, coincée dans un long et horrible cauchemar.

Les premiers mois de la guerre avaient été une épreuve terrible et épouvantable, mais à ce moment-là, elle s'était toujours sentie bien éveillée. Gravir le bras titanesque de la divinité morte, passer sur la clavicule, établir un camp au milieu de l'abominable jungle et marcher dans ses profondeurs pour revendiquer la Citadelle du Domaine du Chant... telles étaient les horreurs qu'elle connaissait et qu'elle acceptait.

Ce qui s'était passé ensuite, en revanche, était tout autre.

Rain avait un peu de chance, peut-être, de faire partie de la Septième Légion. Après avoir joué un rôle important dans la conquête de la Citadelle de la Clavicule, ils avaient été autorisés à se reposer et à récupérer pendant un certain temps. Même plus tard, l'Armée du Chant avait freiné la Septième Légion autant que possible, laissant d'autres divisions mener l'offensive au niveau du Passage du Sternum.

Il fallut beaucoup de temps à Rain pour voir des gens tuer d'autres gens, et pour être forcée de verser elle-même du sang humain.

Elle redoutait ce moment depuis longtemps, mais lorsqu'il arriva, ce fut sans tarder. C'était tuer ou être tué — l'autre personne n'hésiterait pas à mettre fin à sa vie si elle en avait l'occasion...

Il n'y avait qu'eux pour le faire, à condition qu'ils soient comme elle. Et c'était précisément le but — ils étaient comme elle. Les soldats de l'Armée de l'Épée étaient des humains, pas différents de Rain, et l'idée de tuer un autre humain sans raison valable était tout aussi révoltante pour la plupart qu'elle l'était pour elle.

Ils étaient tous des Éveillés, et n'étaient donc pas étrangers aux effusions de sang. En fait, ils étaient tous des tueurs naturels, ayant expérimenté à de nombreuses reprises l'excitation viscérale du combat et du meurtre d'êtres vivants. Cependant, il y avait une grande différence entre tuer des Créatures du Cauchemar et tuer des humains — de vrais humains, pas des fantômes sans nom conjurés par le Sortilège dans les Cauchemars illusoires.

En fait, leur expérience ne faisait que rendre l'acte de tuer plus difficile. Ceux qui affrontaient régulièrement les Créatures de Cauchemar savaient à quel point les vies humaines étaient précieuses, après tout, car ils savaient que l'humanité était encerclée par l'ennemi — par les autres abominations — de tous les côtés.

Les soldats des deux grandes armées étaient peut-être ennemis, mais ils n'étaient pas... les autres. Ils étaient les mêmes.

Pourtant, la guerre... était la guerre.

La première fois que Rain dut viser un humain, elle eut la nausée et la peur. Elle se figea un instant, incapable de lâcher la corde, puis baissa un peu son arc — un geste à la fois involontaire et parfaitement conscient. En conséquence, sa flèche atteignit l'archer ennemi à la cuisse au lieu de lui transpercer le cœur.

Cela n'avait jamais été aussi facile. Il y eut quelques moments semblables par la suite — parfois, Rain était sûre que si ses flèches blessaient gravement beaucoup de personnes, elles n'en tuaient aucune...

Parfois, elle ne l'était pas.

Mais tout se passait si vite. Elle n'avait pas le temps de réfléchir. Avant même qu'elle ait pu mesurer les implications de ses actions, un nouvel ennemi se précipitait sur leur position, et après la fin d'une bataille, une autre commencerait aussitôt.

Étrangement — ou peut-être de manière tout à fait prévisible — les archers ennemis visaient souvent aussi mal qu'elle.

Les combattants de mêlée comme Tamar et Ray n'avaient pas le même privilège. Pourtant, eux non plus ne semblaient pas brûler d'un désir ardent de voir l'ennemi mourir. Dans le chaos sanglant des batailles, ils cherchaient généralement à neutraliser leurs adversaires au lieu de les tuer... aussi souvent qu'ils le pouvaient, du moins.

Mais à quelle fréquence ?

Des gens continuaient à mourir.

Les escarmouches à Godgrave étaient rapides et brutales. Une armée attaquait, l'autre se défendait. En général, on voyait rapidement quel camp avait l'avantage — l'autre battait en retraite, ne voulant pas subir de lourdes pertes pour une cause vaine.

Quelquefois, les officiers Ascendants tentaient de mettre en œuvre une stratégie plus impitoyable et retenaient les soldats hésitants... mais les officiers étaient eux aussi des êtres humains.

Ils étaient tout aussi révoltés par les effusions de sang insensées et tout aussi consternés par la réalité hideuse de la guerre.

Plus il y avait de morts, plus les soldats et les officiers étaient mécontents, et plus la raison initiale de la guerre paraissait insaisissable.

En fin de compte, les soldats des deux camps furent ébranlés et perturbés. Les camps de l'armée, qui étaient auparavant animés, étaient maintenant calmes et silencieux. Rain voyait souvent des gens assis par terre et regardant au loin avec des yeux vides, certains encore couverts du sang de la récente bataille.

En tant qu'archère, elle était généralement plus propre qu'eux... mais pour le reste, elle était à peu près la même.

Tout cela semblait trop laid et faux pour être réel.

Ainsi, elle ne pouvait se défaire du sentiment que la réalité n'était qu'un cauchemar.

Ce serait plutôt approprié, en fait. Rain avait trompé le monde en atteignant l'Éveil sans subir le Premier Cauchemar... il y avait donc une justice perverse dans le fait que sa vie était devenue une sorte de cauchemar à son tour.

Mais, bien sûr, elle savait que ce qui se passait autour d'elle, et pour elle, ce n'était pas un cauchemar.

La guerre était bien réelle, et les horreurs de la guerre l'étaient tout autant.

Personne ne pouvait échapper à ce fait, et tout ce qu'elle pouvait faire était de s'en vouloir d'être venue dans cet enfer au lieu d'enfouir sa tête dans le sable et de fuir lâchement pour se cacher à Ravenheart.

Rain trouva un peu de réconfort dans la compagnie de sa cohorte... Tamar, Ray et Fleur. Ils traversaient tous les quatre cette terrible épreuve et cherchaient ensemble des moyens d'y survivre dans de bonnes conditions. Même au plus profond de son abattement, elle ne pouvait imaginer les abandonner.

Mais surtout, ce qui l'aidait à rester saine d'esprit... c'était la compagnie et le soutien de son frère.

Son... frère.

Cela avait pris un certain temps à Rain pour accepter le fait que son mystérieux et fréquemment sinistre professeur n'était pas, en fait, une déité obscure ou un esprit errant, mais bien son frère aîné.

Et parfaitement humain, de surcroît !

Un humain invraisemblable, étonnant et absurde. Comment son existence pouvait-elle avoir un sens ? Comment pouvait-il être l'un des Saints les plus puissants du monde, son frère, et le petit ami d'Étoile Changeante par-dessus le marché ?

Pourtant... bien que déroutante, sa présence à ses côtés n'était pas malvenue.

C'était au contraire une source de chaleur et de force pour elle.

Et Rain avait désespérément besoin de ces deux choses.

Surtout aujourd'hui.

Car aujourd'hui, les deux grandes armées s'étaient rassemblées sur une vaste plaine osseuse, et la Septième Légion était jetée dans les mâchoires d'une bataille calamiteuse.


  
    

Chapitre 1996 – Fourrage


Traducteur/Checker : Gray

De nombreuses escarmouches et plusieurs batailles plus importantes avaient déjà eu lieu entre les deux armées, mais jamais rien d'une telle ampleur.

Jamais une bataille aussi grande et aussi terrible n'avait eu lieu dans toute l'histoire de l'humanité... du moins pas dans l'histoire de leur monde.

Mais là encore, ce n'était pas leur monde.

La Septième Légion se trouvait dans la partie la plus désastreuse du champ de bataille, en plein centre, et servait de fer de lance à l'ensemble de l'Armée du Chant. Les ennemis qu'elle affrontait n'étaient pas de jeunes Éveillés devenus porteurs du Sortilège à la suite de la Chaîne des Cauchemars, mais plutôt le noyau dur de l'Armée de l'Épée...

Les vétérans chevronnés des forces historiques du clan royal. Les Chevaliers de Valor.

Ils étaient comme un rempart d'acier qui refusait d'être ébranlé ou repoussé, rejetant une attaque féroce après l'autre. Les Chevaliers Ascendants commandaient des Écuyers Éveillés, maintenant une discipline immaculée et la volonté indomptable de ces troupes d'élite.

Ils étaient tous vêtus de lourdes armures d'acier et brandissaient de puissants Mémoires en guise d'armes, leur cape vermillon se détachant vivement sur la toile de fond blanche de l'os jauni par le soleil. De puissants Échos se battaient devant la formation, certains obtenus en récompense du Sortilège, d'autres créés par les enchanteurs de Valor.

Rain se concentrait sur la destruction de ces Échos tout en essayant d'ignorer la terrible cacophonie de la bataille et les cris des soldats mourants qui l'envahissaient comme une chanson déchirante.

Bon sang, bon sang, bon sang...

Mais comment l'ignorer ?

Le sol tremblant était couvert de sang, des corps brisés gisaient un peu partout et fixaient le ciel aveuglant avec des yeux vides. La plupart d'entre eux étaient des étrangers, mais pour certains... elle en était venue à les connaître au fil des mois passés à se battre côte à côte à Godgrave.

Cet homme-là... elle l'avait vu survivre à l'étreinte mortelle d'un arbre monstrueux dans les Creux. Il avait survécu à l'abominable jungle pour mourir ici, abattu par une lame humaine.

La femme là-bas — elle était assez tristement célèbre dans la Septième Légion pour avoir l'habitude de chanter à tue-tête dans les bains, bien qu'elle ne possède aucun talent musical. Rain ne lui avait jamais parlé, mais elle avait entendu ce chant douloureux à de nombreuses reprises.

Cette femme ne chanterait plus jamais...

Bon sang !

Serrant les dents, terrifiée et immensément en colère à la fois, Rain tenta de viser à travers les larmes qui voilaient ses yeux et de lâcher la corde.

...Bien sûr, peu de corps jonchaient le sol. Non pas parce que très peu de personnes étaient mortes, mais simplement parce que les morts ne restaient pas longtemps immobiles sur cet odieux champ de bataille.

Au moment où la flèche de Rain transperça le cou d'un Écho déchaîné, la chanteuse morte bougea et se releva lentement. Ses Mémoires avaient disparu, tandis que sa tunique était peinte en rouge par le sang, révélant une blessure atroce. Néanmoins, la jeune femme ne semblait pas gênée par la douleur.

Elle tourna son regard vide vers la rangée de chevaliers lourdement armés et se dirigea vers eux d'un pas tranquille.

Autour d'elle, d'autres pèlerins se dirigeaient également vers l'ennemi.

Et à l'intérieur de la formation ennemie, les leurs, tombés au combat, se dressaient pour l'attaquer de l'intérieur.

...Les Chevaliers de Valor étaient une bande impitoyable. Dès que l'un d'entre eux périssait, son corps était ramené par les soldats des rangs arrière et détruit ou débilité avant qu'il ne puisse se relever.

L'Armée de l'Épée avait, par ailleurs, appris à résister à l'autorité de la Reine.

Témoin de cette scène épouvantable, Rain resta immobile quelques instants, le souffle court. Ses muscles étaient endoloris par l'effort qu'elle avait fourni en bandant son arc, et elle souffrait de la chaleur insupportable qui régnait. Même si [Magnum Opus] la rafraîchissait, la chaleur était trop intense et oppressante, la sueur roulait sur sa peau et lui piquait les yeux.

Elle se sentait sale.

Le bruit de la bataille était assourdissant, et la vue était horrible.

Rain se perdit un instant.

Quand tout à coup son ombre bougea et qu'une voix familière lui chuchota à l'oreille :

"Ressaisis-toi !"

Elle tressaillit et tenta de retrouver son calme.

"Invoque ton épée. Les choses sont sur le point de..."

Avant que son professeur... Sunny... n'ait fini de parler, un cor strident retentit sur la partie du champ de bataille où se battait la Septième Légion. Rain ne comprit pas ce que ce son inattendu signifiait, tout d'abord, mais elle frissonna.

Les Chevaliers...

Les Chevaliers de Valor étaient appelés à avancer.

Elle se tenait actuellement sur une charrette renversée, entourée de ses compagnons d'armes. La centurie de Tamar avait participé à l'assaut de la formation ennemie peu auparavant, puis s'était retirée pour se reposer et panser ses plaies tandis que d'autres membres de la légion poursuivaient l'attaque frénétique.

Mais ils n'étaient pas si loin de la mêlée.

Si l'ennemi mettait toute sa puissance dans une poussée offensive...

Ah...

Rain écarta son arc et manifesta la Marque des Ombres en un tachi noir.

Tamar s'était déjà relevée du sol en s'appuyant sur son énorme zweihander. Fleur avait soigné l'un des soldats, Ray l'attrapa et la mit à l'abri.

Le mur d'acier des redoutables chevaliers s'avança soudain, faisant trembler le sol.

Ils subirent quelques pertes en renversant les pèlerins, puis s'écrasèrent sur les soldats de la Septième Légion quelques instants plus tard. Instantanément, le carnage et le chaos de la bataille devinrent dix fois plus intenses, et tout ce qui restait d'ordre s'évapora en un instant déchirant. Un fracas assourdissant s'éleva, couvrant le bruit des cris humains.

En peu de temps, la ligne de front de la légion fut brisée et repoussée, laissant les ennemis s'en prendre à Tamar et à ses guerriers épuisés.

Rain sauta de la charrette, se disant qu'ils avaient de la chance.

Au moins, les ennemis qu'ils affrontaient n'étaient pas les indomptables Chevaliers de Valor, cette fois. Ils semblaient plutôt appartenir à l'un des clans vassaux... leurs capes étaient blanches au lieu de vermillon, du moins, et beaucoup avaient décoré leurs armures de plumes.

Le monde tremblait tandis que d'innombrables Aspects se déchaînaient sur le champ de bataille, tandis que le ciel impitoyable continuait de frapper les deux grandes armées de son éclat et de sa chaleur.

Saisissant son épée, Rain serra les dents et suivit Tamar pour combattre les soldats de l'Armée de l'Épée.

...Son ombre la suivait aussi, bien sûr.


  
    

Chapitre 1997 – Coût Humain
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Les pèlerins furent engloutis par le raz-de-marée de guerriers d'acier, ne parvenant à abattre que l'avant-garde d'Échos insensibles. Ils étaient plus nombreux sur d'autres parties du champ de bataille, mais ici, à l'épicentre de l'affrontement calamiteux entre les deux grandes armées, les Chevaliers de Valor étaient trop rusés et indifférents pour permettre aux morts de se lever en masse.

La formation indomptable des élites de l'Armée de l'Épée déferla comme une vague de fer, s'écrasant sur la Septième Légion et brisant sa ligne offensive. Cependant, peu de temps après, l'élan des forces de Valor s'arrêta.

Elles furent ensuite complètement épuisées, les laissant dans un bourbier mortel. Leur ennemi n'était pas non plus à négliger — les sept Légions royales étaient composées des meilleurs guerriers du Domaine du Chant, et parmi elles, la Septième Légion était la plus féroce.

Elle ne s'était inclinée que face à la Première Légion, qui avait disparu dans les ténèbres de l'Océan de l'Épine Dorsale et n'était pas présente sur le champ de bataille aujourd'hui.

Après avoir subi le coup initial, la formation brisée des guerriers du Chant ne fléchit pas, et les guerriers eux-mêmes ne se laissèrent pas gagner par la peur. Ils ne furent pas mis en déroute, mais fondirent sur les Chevaliers de Valor et leurs alliés comme un essaim mortel, brûlant d'une détermination diabolique et d'une fureur primitive.

Ces hommes et ces femmes n'étaient ni captivés par la promesse de gloire, ni enivrés par les hymnes rauques de la guerre. Cependant, ils ne voulaient absolument pas goûter à l'amertume de la défaite.

...Une grande partie du champ de bataille infernal se transforma en un enfer encore plus cruel, avec des milliers d'Éveillés puissants et des centaines de Maîtres redoutables s'affrontant dans une mêlée mortelle.

La cacophonie de coups assourdissants, la litanie des cris humains et les violentes secousses du sol ensanglanté se fondaient en un chœur de destruction cauchemardesque, comme si le monde lui-même était en proie à la mort — ou à la renaissance, peut-être. Peut-être était-ce la divinité morte de Godgrave qui renaissait, ses os anciens imbibés de sang humain.

Quoi qu'il en soit, les guerriers de l'Armée de l'Épée et de l'Armée du Chant semblaient s'être oubliés, consumés par la nécessité sinistre et macabre de la bataille. Leurs doutes antérieurs furent balayés par le choc et l'effroi du champ de bataille, et leurs esprits furent creusés par les bruits épouvantables et déments de la dévastation funeste.

Le monde était devenu fou.

Rain était si effrayée qu'elle ne ressentait même plus la peur. C'était comme si la partie d'elle qui était responsable de la connaissance de la peur avait surchauffé et s'était enflammée, ne laissant que des cendres froides dans son sillage. À présent, elle ne ressentait plus que de la fureur et du ressentiment.

Elle ne savait même pas pourquoi elle était furieuse, ni à qui elle en voulait.

En l'absence de réponse, Rain ne pouvait que concentrer son esprit en ébullition sur l'ennemi qui se trouvait devant elle.

Tamar fut la première à se heurter aux guerriers de l'Armée de l'Épée, sautant par-dessus leur ligne de combat lâche à l'aide de sa Capacité d'Aspect et utilisant son deuxième pas aérien pour arrêter brusquement son élan, se tordre sur une jambe et s'élancer dans leur dos.

Dès que son pied toucha le sol, sa zweihander sauvage décrivit un arc horizontal terrible, brisant l'armure de quelqu'un et le projetant sur le côté.

Elle se mettait terriblement en danger, bien sûr, toute seule derrière la ligne ennemie...

Mais un instant plus tard, ses soldats se heurtèrent à l'avant de la formation ennemie.

Attaqués de part et d'autre, les Chevaliers de la Plume perdirent momentanément leurs moyens.

C'était l'occasion rêvée pour Rain et ses camarades de se lancer à l'assaut avec une détermination sans faille.

L'acier résonna contre l'acier et goûta également à la chair humaine.

Le sang se répandit sur la surface blanche et immaculée de l'os antique.

Rain leva son tachi et força ses mains à cesser de trembler.

Quelque part, non loin de là...

Les élites du Clan Valor luttaient pour résister à l'attaque vicieuse des guerriers du Chant. Avec une précision étonnante et un sang-froid à toute épreuve, ils maintenaient leur formation et refusaient de céder du terrain, déjà maculé de sang.

De toute façon, l'ennemi ne leur permettrait pas de battre en retraite... et là, derrière eux, les morts s'agitaient déjà, prêts à se lever.

S'ils voulaient être sauvés, ils devaient se frayer de leurs propres mains un chemin sanglant vers le salut.

C'est ainsi qu'ils tinrent bon...

Cependant, quelques instants plus tard, une silhouette vêtue de vêtements pourpres passa entre les soldats du Chant et vint s'écraser sur la formation des chevaliers de fer. Il s'agissait d'une belle femme sans armure, dont les cheveux d'ébène flottaient derrière elle dans le vent.

Sa peau était pâle comme la neige, son regard était tout aussi froid.

Ses lèvres écarlates étaient pressées l'une contre l'autre.

Elle était l'une des Sœurs de Sang qui suivaient la Princesse Seishan... Un Maître du Domaine du Chant.

Brandissant une dague acérée à la lame ondulée, elle entra en collision avec les guerriers de l'Armée de l'Épée et les repoussa. Sa fine main se déplaça à une vitesse inhumaine, tranchant la gorge d'un soldat, aveuglant un autre, transperçant la poitrine d'un troisième.

Les chevaliers reculèrent dans un brouillard de sang, ouvrant une brèche dans leur formation.

La Sœur de Sang s'élança vers l'avant, prête à creuser l'écart...

Mais son kris fut arrêté par la lame d'une épée.

Sid, l'une des Gardiennes du Feu envoyées au combat avec les Chevaliers de Valor, repoussa le Maître ennemi et la regarda d'un air renfrogné.

Ses cheveux blond sale étaient trempés de sueur, et sa Mémoire de type bouclier avait disparu, détruit par un féroce Écho... ce qui était bien dommage, vu qu'elle avait été merveilleusement modifié par le charmant invité de leur île il n'y a pas si longtemps que ça.

Alors que la brèche dans la formation s'élargissait et que les soldats des deux armées se lançaient dans une mêlée frénétique, elle soupira et parla avec une pointe de regret :

"Elly."

Sa voix était sombre.

"...Tu aurais dû rester à l'écart de cette guerre, idiote."

La Sœur de Sang — anciennement Servante — esquissa un sourire défiant.

"C'est bon de te revoir, Sid."

Ce disant, elle leva sa magnifique dague et se prépara à attaquer.

Un instant plus tard, les deux anciens membres de l'Armée des Rêveurs s'affrontèrent sous un ciel gris et impitoyable, dans le but de mettre fin à leurs vies.


  
    

Chapitre 1998 – Vieilles Amies
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Sid connaissait très bien la Servante... la Sœur de Sang...

Elle s'appelait Felise. Elles avaient toutes deux étudié à l'Académie et étaient arrivées à la Cité Noire en même temps.

Il y en eut beaucoup d'autres cette année-là... mais tous n'arrivèrent pas vivants au Château Brillant. Ceux qui y parvinrent eurent la chance de devenir Gardes ou furent laissés à l'abandon dans les quartiers extérieurs.

Sid et Felise n'eurent pas de chance, mais comme elles possédaient quelques éclats d'âme, elles payèrent le tribut et entrèrent ensemble au Château. Naturellement, elles restèrent proches l'une de l'autre une fois à l'intérieur.

Mais leurs éclats ne durèrent pas longtemps. Au bout du compte, il ne leur restait plus rien pour payer le tribut... ce jour-là, Sid décida de partir pour la colonie extérieure, tandis que Felise décida de devenir Servante.

Sid ne la blâmait pas pour cette décision. Felise était... une fille douce. La vie dure de la colonie extérieure serait probablement une condamnation à mort pour quelqu'un comme elle.

Sid était même assez pessimiste quant à ses propres chances de survie.

Mais elle avait survécu, d'une manière ou d'une autre.

Leur amitié ne fut pas rompue tout de suite non plus. Felise avait l'habitude de lui apporter de la nourriture en cachette lorsqu'elle le pouvait, au cours des premiers mois passés sur le Rivage Oublié. Elles se cachaient toutes les deux dans une cabane délabrée et partageaient leurs espoirs, leurs craintes et leurs cicatrices — physiques et mentales.

Mais il était difficile de maintenir un lien lorsqu'elles étaient séparées par les murs impénétrables du Château. Elles finirent par s'éloigner l'une de l'autre. Felise devint l'un des membres du groupe de Seishan, tandis que Sid devint une Chasseresse de la colonie extérieure.

Et après la guerre pour le Château Brillant et le siège de la Tour Cramoisie, eh bien... Sid suivit Nephis de la Flamme Immortelle, tandis qu'Elly suivit Seishan de Song. Leurs chemins ne se croisèrent plus au cours des nombreuses années qui suivirent.

...Jusqu'à aujourd'hui.

Par tous les dieux...

Sid était une combattante acceptable depuis le Rivage Oublié — sinon, elle n'aurait pas survécu aux rues de la Cité Noire. Et dans les années qui suivirent, elle devint de plus en plus mortelle.

Les Îles Enchaînées, la Campagne du Sud, le Second Cauchemar et les innombrables batailles menées aux côtés d'Étoile Changeante — aussi bien dans le Domaine de l'Épée qu'ici à Godgrave — avaient tempéré et aiguisé ses compétences déjà exceptionnelles, faisant de Sid un être unique parmi les Ascendants.

Elle avait même combattu le Seigneur des Ombres une fois !

Ce monstre...

Et pourtant, elle était repoussée par Felise.

Son ancienne amie était tout simplement trop rapide, trop forte et trop rusée. Son kris était plus court que l'épée templière que Sid brandissait, et pourtant, il semblait être partout à la fois. De plus, au moment où leurs lames s'entrechoquaient, Sid sentait sa main trembler sous l'effet de la force de l'impact.

Cela n'avait aucun sens. Ayant depuis longtemps saturé son noyau et armée de Mémoires qu'aucune somme d'argent ne pourrait acheter, Sid était au sommet de ce qu'un Maître pouvait être, alors que l'Aspect d'Elly — sa Capacité Dormante, du moins — était taillé pour l'Utilité. Comment était-elle devenue si monstrueusement puissante ?

Sid recula en titubant et parvint à peine à activer sa Capacité Éveillée à temps. Son corps devint intangible pendant une fraction de seconde, et la lame ondulée du beau kris traversa son avant-bras sans couper ses tendons.

Glissant sur la surface ensanglantée de l'os jauni par le soleil, elle retrouva son équilibre et leva son épée en position défensive, en respirant bruyamment.

Cela n'avait aucun sens...

"...Quand es-tu devenu si forte ?"

Sa voix était rauque et lourde.

Felise serra les dents, puis s'élança vers l'avant à la vitesse de l'éclair.

"J'ai... toujours été forte..."

Sid utilisa son Aspect pour s'offrir quelques instants de puissance extraordinaire, et écarta le kris tranchant. Il y eut un boum assourdissant et une explosion d'étincelles enflammées.

Sa main libre se transforma en poing, volant vers le beau visage de la Servante...

...Un peu plus loin, Rain repoussa un ennemi, dévia une taillade descendante visant sa tête, et envoya le pommeau de son tachi dans la visière du casque d'un autre Éveillé.

Prenant le temps de respirer, elle avala une bouchée d'air brûlant et regarda autour d'elle.

De tous côtés, les guerriers de la Septième Légion étaient plongés dans une lutte sanglante contre les forces d'élite du Domaine de l'Épée. Les Chevaliers de la Plume s'étaient révélés être des adversaires coriaces, même s'ils ne faisaient pas le poids face aux véritables monstres de Valor.

Pourtant, ils possédaient cette qualité étrange que tous les soldats de l'Armée de l'Épée possédaient... ils se déplaçaient comme un seul homme, tissant sans interruption un filet d'acier tranchant pour se défendre et abattre les ennemis. Cette étrange capacité était difficile à expliquer avec des mots, mais il était très facile d'en être victime.

Beaucoup étaient déjà morts.

...De nombreux morts se relevaient déjà.

Ce spectacle était à la fois profondément horrifiant et honteusement rassurant.

Au moins, la Reine était avec eux.

Rain frissonna.

Non loin de là, une Sœur de Sang vaguement familière se battait contre un Chevalier de Valor, ses vêtements cramoisis et sa cape vermillon se transformant en un flou rouge. L'Ascendante ennemie saignait d'une douzaine d'horribles blessures, mais cela ne faisait que le rendre plus fort.

En dehors d'elle, il y avait un autre problème grave dans leur section du champ de bataille...

C'était l'un des Chevaliers de la Plume — une jeune femme portant une armure légère et une cape blanche, ses épaulières et le panache de son casque ornés de plumes blanches. Son visage juvénile était beau et sombre, et ses cheveux semblaient être d'or.

Par sa façon de se déplacer et sa présence menaçante sur le champ de bataille, elle donnait à Rain la même impression que la plupart des Héritiers.

Tranchante, solide.

Mortelle.

Parmi tous les guerriers Éveillés qu'ils affrontaient, la jeune femme était la plus dangereuse, ayant déjà tué plusieurs camarades de Rain.

C'était pour cela que Tamar s'était frayé un chemin dans cette direction, et qu'elle l'affrontait personnellement.

Bon sang...

Leur combat était à la fois époustouflant et glaçant, car toutes deux étaient au sommet de ce que les Éveillés ordinaires s'efforçaient d'être... mais surtout glaçant, pour Rain, car son cœur battait la chamade à chaque fois que la lame tranchante de l'ennemie passait à côté de Tamar, manquant ses organes vitaux de quelques centimètres tout au plus.

Ressentant une inquiétante prémonition, Rain expira en serrant les dents et s'élança à nouveau dans la mêlée furieuse.

Elle essayait de se frayer un chemin jusqu'à l'endroit où Tamar et la jeune Chevalière de la Plume s'affrontaient, mais cela lui prenait beaucoup de temps...

Trop de personnes se battaient, saignaient et mouraient entre elle et les deux Héritières. Le chaos était trop grand.

Elle pouvait aussi devenir l'une de ces personnes mourantes à tout moment, tombant au sol dans une fontaine de sang...

Même si son frère était un puissant Saint, il n'était pas omnipotent. Sur un champ de bataille comme celui-ci, la vie et la mort pouvaient se décider en une fraction de seconde.

Et Rain... Rain perdait trop de secondes à essayer d'atteindre Tamar.
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Alors que Rain s'efforçait de se frayer un chemin vers Tamar, cette dernière luttait contre sa redoutable ennemie.

Elle et la jeune Chevalière de la Plume semblaient toutes deux avoir des noyaux entièrement saturés, possédaient des aptitudes au combat exceptionnelles et maîtrisaient parfaitement leur essence — du moins dans la mesure où les Éveillés en étaient capables. En conséquence, leurs prouesses physiques étaient vraiment surhumaines, et leur affrontement ressemblait à un tourbillon d'acier qui parcourait le champ de bataille, entrant en collision avec d'autres guerriers pour les consumer de temps à autre.

Cependant, Rain pouvait encore distinguer les détails du combat, tandis que la puissance des deux Héritières était à peu près égale, Tamar était manifestement désavantagée parce qu'elle était plus jeune et moins expérimentée.

À première vue, elle semblait repousser la Chevalière de la Plume... cependant, Rain ne pouvait manquer de remarquer que l'adversaire de Tamar n'avait pas encore utilisé son Aspect.

Soit il n'avait rien à voir avec le combat, soit elle attendait le bon moment pour libérer ses Capacités.

La bataille promettait d'être longue et épuisante, après tout, et de puissantes Capacités d'Aspect consommaient beaucoup d'essence — tout soldat Éveillé savait qu'il fallait rationner son essence lors d'un combat.

Augmenter son corps, utiliser sa Capacité Éveillée, et activer les enchantements de ses Mémoires — c'étaient des choses auxquelles ils n'avaient recours que lorsque c'était nécessaire pendant des batailles prolongées.

S'ils avaient le choix.

...Et si la jeune chevalière semblait encore avoir le luxe de pouvoir choisir, ce n'était pas le cas de Tamar, qui faisait déjà preuve d'une rapidité étonnante aussi souvent qu'elle le pouvait. C'était la seule raison pour laquelle elle parvenait à se maintenir, pour l'instant.

Rain espérait que leur affrontement rapprocherait les deux Héritières d'elle, mais elles ne semblaient que s'éloigner.

Bon sang !

Elle ne savait pas quoi faire.

Une petite partie lâche d'elle murmurait... qu'elle n'avait pas à faire quoi que ce soit. En essayant d'aider Tamar, elle mettait Rain en danger. Tamar était si fière d'elle et de sa famille — de leur histoire, de leur excellence martiale, de leur tradition. Une fille aussi fière qu'elle pouvait sûrement se débrouiller toute seule. Pourquoi Rain devait-elle risquer sa propre vie pour une Héritière prétentieuse ?

Elle devait plutôt se concentrer sur sa propre protection. Survivre sur ce champ de bataille était déjà assez difficile — le faire en se précipitant vers une ennemie mortelle n'était rien d'autre qu'une invitation à sa propre mort.

Coincée dans la masse d'acier tranchant et de combattants Éveillés, elle serra les dents et regarda son ombre.

Elle poussa alors un cri étouffé :

"J'ai besoin d'aide !"

Rain demandait rarement de l'aide à son professeur. Son professeur était une existence mystérieuse et noble, somme toute.

Mais son frère...

Si elle ne pouvait pas demander de l'aide à son frère aîné dans un moment de désespoir, à qui d'autre pouvait-elle s'adresser ?

Un instant plus tard, sa voix apaisante parvint à ses oreilles à travers la cacophonie de la bataille :

"Je peux faire quelque chose. Mais... c'est un peu inhabituel."

Rain se heurta à un guerrier de l'Armée de l'Épée, déviant sa lame et lui assénant un coup dévastateur à l'épaule.

Son armure d'acier empêcha le tachi noir de trancher profondément, mais la force du coup projeta l'homme au sol.

Rain lui donna un coup de pied pour faire bonne mesure et cria, sans se soucier de savoir si quelqu'un l'entendait :

"Fais-le ! Fais-le maintenant !"

L'instant d'après...

Quelque chose d'étrange se produisit. Cachée par le chaos de la bataille et inaperçue de tous sauf d'elle, une seconde ombre se sépara de la sienne pendant une fraction de seconde.

Celle-ci remonta le long de sa botte en cuir... et s'enroula autour d'elle.

Les yeux de Rain s'écarquillèrent.

Qu-qu'est-ce que...

Une fois que l'ombre l'eut enlacée, un changement merveilleux se produisit.

Son corps, qui était endolori par l'effort et la fatigue il y a quelques instants, fut soudain inondé d'une énorme puissance. Chaque fibre de son être se sentait stimulée et revitalisée, ses muscles débordaient de puissance et d'énergie. Sa force, sa vitesse, son endurance... semblaient avoir été multipliées par deux, voire plus, comme par magie.

Sa perception s'aiguisa, lui permettant de discerner plus facilement les détails de ce qui se passait autour d'elle.

Même son tachi noir semblait plus mortel dans sa main.

Dans le même temps, elle se sentait inexplicablement plus calme. Il y avait... une présence subtile, mais vaste, dans son esprit — peu familière, mais pas étrangère. Le contraire d'étranger, en fait.

Cette faible et sombre présence était profonde et rassurante, la faisant se sentir... en sécurité.

[Mieux ?]

Rain entendit à nouveau la voix de son frère. Mais cette fois, elle ne provenait pas de son ombre, elle résonnait directement dans son esprit.

Elle se figea un instant.

[...Absolument.]

C'était en effet mieux.

Beaucoup mieux.

Qui a besoin d'un Aspect ?

Saisissant la poignée de son tachi, Rain prit une profonde inspiration, et se lança en avant.

Soudain, la mer d'Éveillés devant elle n'était plus aussi impénétrable. Armée de ses compétences et enlacée par l'ombre, Rain la traversa à une vitesse fulgurante. Son épée se transformait en un flou sombre tandis qu'elle parait et repoussait les lames ennemies, et lorsque cela ne suffisait pas, elle se servait de son corps agile pour passer à côté d'eux ou les écarter.

C'était peut-être ça, être un Ascendant...

Jetant un coup d'œil sur le combat acharné entre la Sœur de Sang et la Chevalière de Valor, Rain frissonna.

Non... elle n'était pas encore prête à affronter les Maîtres.

En fait, elle était probablement beaucoup plus faible que les Éveillés dotés d'Aspects de combat puissants qui augmentaient leur corps... certes, l'étreinte de l'ombre était beaucoup plus polyvalente que la plupart de ces Aspects, améliorant toutes ses caractéristiques physiques au lieu d'une ou deux.

Mais c'était suffisant.

La distance entre Rain et Tamar commença enfin à se réduire, et plus elle s'habituait à son nouveau pouvoir, plus elle se réduisait rapidement.

Tiens bon, Tamar !

Rain sentit enfin que son sinistre pressentiment n'était rien d'autre qu'un faux sentiment d'anxiété.

Elle y était presque. Elle avait presque réussi.

...Mais finalement, elle n'y était pas parvenue.

Rain se trouvait à moins d'une douzaine de mètres des deux Héritières lorsque la cadence de leur affrontement changea.

La jeune Chevalière de la Plume fit quelque chose qui fit vaciller Tamar, et se dégagea rapidement.

Ses yeux brillèrent soudain comme deux étoiles froides, et des arcs électriques bleus dansèrent sur son armure d'acier.

Avant que Rain ne puisse réagir, elle pointa son épée vers l'avant.

Un éclair incandescent jaillit alors de sa pointe, atteignant Tamar en un instant et engloutissant sa silhouette dans un éclair de lumière bleue.


  
    

Chapitre 2000 – Bêtes Humaines


Traducteur/Checker : Gray

Tamar fut enveloppée d'un éclair bleu aveuglant pendant un instant, puis projetée violemment au sol. Sa zweihander lui échappa des mains, cliquetant en glissant sur la surface de l'os maculé de sang. Son armure était roussie et fondue en plusieurs endroits, révélant des parcelles de peau atrocement brûlées.

Des volutes de fumée s'élevaient de dessous, se dissipant dans l'air.

Rain se figea un instant, l'esprit engourdi.

N-non...

Tamar bougea faiblement, révélant qu'elle était toujours en vie.

Ce qui avait frappé ici n'était pas différent d'un véritable éclair, plus que capable de réduire un corps humain en cendres. Cependant, la jeune Héritière devait posséder une Mémoire qui lui conférait un niveau de résistance assez élevé aux attaques élémentaires.

Cela expliquait qu'elle ait survécu.

Néanmoins...

Elle était tout de même blessée et étalée au sol, temporairement incapable de se défendre.

Et son adversaire était indemne, tenant toujours son épée en main.

Des arcs électriques bleus dansaient toujours sur son armure.

[Bouge !]

La voix de son frère secoua Rain de sa stupeur.

La jeune Chevalière de la Plume fit un pas en avant, levant son épée d'une main hésitante. Son visage était pâle — peut-être parce qu'elle n'avait pas l'habitude de tuer des gens, ou peut-être simplement parce qu'il était illuminé par l'éclat bleu de son redoutable Aspect.

Un instant plus tard, Rain sauta par-dessus Tamar et s'élança vers la jeune femme, prête à frapper.

Naturellement, elle n'avait pas oublié de verser de l'essence dans le Magnum Opus, et de concentrer sa défense sur l'électricité — augmentant ainsi sa protection contre elle aussi haut que possible.

La jeune Chevalière de la Plume tressaillit et reporta son regard sur sa nouvelle ennemie.

Son épée bougea, et un nouvel éclair crépita en direction de Rain.

La vitesse de l'éclair était telle qu'il était impossible de l'esquiver ou même de réagir. Rain ne sut qu'elle avait été touchée qu'un instant plus tard, lorsque sa vision se noya dans une mer de blanc et qu'une terrible douleur lui transperça tout le corps.

...Mais ce n'était pas si grave.

Elle était aveuglée et souffrait, mais n'avait subi que peu de dommages. Il semblerait que la Mémoire protectrice que son frère lui avait fabriquée était bien supérieure à celle que possédait Tamar, une véritable Héritière.

Elle était étonnamment indemne.

La douleur était vraiment terrible, cependant, et la charge électrique perturbait gravement le contrôle qu'elle exerçait sur son corps.

Ah... bon sang...

Rain était aveuglée, mais elle possédait toujours la capacité de percevoir les ombres. Elle avait été entraînée à naviguer dans le monde grâce à ce sens.

Cela devrait suffire jusqu'à ce qu'elle retrouve la vue.

Elle devait encore s'occuper de la Chevalière de la Plume.

Un instant plus tard, elle repoussa l'épée de la jeune femme et enfonça son épaule dans la poitrine de son adversaire, les éloignant toutes deux de Tamar et les faisant tomber au sol.

Rain était désorientée, mais elle sauta quand même sur ses pieds et donna un coup d'épée, ressentant un terrifiant sentiment d'urgence.

Elle se méfiait de son adversaire.

Ses mouvements étaient fluides et d'une rapidité terrifiante, mais la jeune Chevalière de la Plume parvint tout de même à bloquer le tachi noir. Elle était encore à genoux et un peu étourdie, utilisant ses deux mains pour recevoir le coup de Rain sur la lame de son épée.

Rain pouvait vaguement voir que le casque de son ennemie s'était envolé et que ses cheveux dorés flottaient au vent. L'image était vague et floue, cependant, ce qui rendait difficile le discernement des détails.

Dès que les deux lames entrèrent en collision, Rain laissa échapper un sifflement choqué et s'éloigna en titubant.

Quelle... fille rusée...

Son adversaire aux cheveux d'or avait utilisé son Aspect d'une manière insidieuse. Au lieu de le canaliser en un éclair, elle l'avait simplement canalisé dans son épée d'acier. De là, elle traversa la lame du tachi de Rain et pénétra dans son corps, apportant avec elle encore plus de douleur.

"Aargh !"

Le faux pas momentané de Rain donna à la jolie Chevalière de la Plume tout le temps dont elle avait besoin pour se relever.

L'instant d'après, cependant, elle dut se baisser avec une expression effrayée lorsque Rain lui lança sans cérémonie le tachi au visage.

Le temps que l'ennemie réagisse, Rain était déjà sur elle, saisissant son épée d'une main et lui assénant un coup de poing dévastateur à la poitrine d'une autre.

Les mains de Rain étaient protégées par des gants en cuir noir et sans éclat. Le cuir étant un bien meilleur isolant que la lame du tachi noir, elle ne ressentit qu'une légère piqûre au contact de l'épée et du plastron de l'ennemie.

Sa force actuelle, par ailleurs, était suffisamment redoutable pour que l'acier de la jeune Chevalière de la Plume cède un peu et qu'un cri étouffé s'échappe de sa bouche.

...Mais pas assez pour que la jeune Héritière perde son avantage, apparemment.

Dans la seconde qui suivit, le genou de la Chevalière de la Plume vint se planter dans le flanc de Rain, et ses poings la firent basculer dans l'agonie — l'un s'enfonça dans ses côtes, l'autre dans son menton, faisant goûter le sang à Rain.

Pourquoi fallait-il qu'elle soit aussi compétente au corps à corps...

Elle tituba en arrière, puis tournoya instantanément et plongea, balayant les pieds de son ennemie.

Ne laissant pas à la chevalière aux cheveux d'or l'occasion de se relever, Rain la plaqua au sol et lui donna un coup de poing au visage, provoquant une effusion de sang au niveau du nez de la jeune femme.

Un instant plus tard, elles luttaient toutes les deux sur le sol trempé de sang, essayant de s'écraser, de se briser et de s'étrangler mutuellement. Les plumes blanches de l'armure de la jeune Héritière furent rapidement marquées et rougies, et l'armure de Rain n'était pas mieux.

Rain était plus forte... mais la jeune Chevalière de la Plume était toujours couverte d'un réseau d'arcs électriques bleus, qui blessait et engourdissait continuellement l'adversaire.

La vision de Rain était alors presque revenue, révélant le visage sale, ensanglanté et pitoyable de son ennemie. La peur et le désespoir dans ses yeux... et l'effrayante intention de tuer qui y brûlait aussi.

Durant un instant, Rain se sentit déconnectée de son esprit et de son corps.

En ce moment, toutes deux ne ressemblaient pas à des guerrières... ni même à des humaines, en fait. Aucune grâce, aucune compétence, aucun honneur ne se dégageait de leur lutte violente et laide.

Au contraire, elles n'étaient pas si différentes des bêtes sauvages qui s'entre-déchiraient dans une frénésie meurtrière.

Pourtant, l'une d'entre elles devait mourir, et l'autre devait vivre.

C'était... l'essence même du combat.

Rain n'avait ni le temps ni le luxe d'hésiter, de penser ou même de ressentir.

Elle ne pouvait que s'efforcer de s'assurer qu'à la fin, c'était elle qui survivrait.



Mot de l'auteur :

Oh, wow. Regardez le numéro du dernier chapitre publié !

C'est le chapitre 2000.

En l'honneur de ce jalon, je vais... rien faire.

Je vais juste aller faire une sieste bien méritée. Huzzah !

...Mais revenons sur les 2000 chapitres précédents.

Sunny en a passé 350 en tant que Dormeur, 400 en tant qu'Éveillé, 840 en tant que Maître, et maintenant 410 en tant que Saint.

Quant à moi, je les ai tous passés enfermé dans une cave et enchaîné à un ordinateur portable.

De bons moments !

J'espère que vous passez une bonne journée :]

À bientôt !


  
    

Chapitre 2001 – Chemins Sinueux


Traducteur/Checker : Gray

La bataille entre Sid et Felise était comme une petite calamité... qui se déroulait dans la terreur d'un cataclysme bien plus grand.

Le champ de bataille où des centaines de milliers d'Éveillés cherchaient à se détruire réciproquement s'étendait d'un horizon à l'autre, tendu par les grandes et violentes forces qu'ils invoquaient dans le monde. Au-dessus d'eux, il y avait le linceul des nuages rayonnants ; en dessous, les ossements d'une divinité morte.

Sid et Felise en avaient parcouru du chemin depuis le Rivage Oublié. Aujourd'hui, cependant, leurs chemins sinueux se croisaient à nouveau... mais un chemin allait mettre fin à l'autre.

Sid goûta le sang dans sa bouche tandis que Felise la repoussait. Elles se déplaçaient à une vitesse telle que leur affrontement furieux semblait flou. De temps à autre, des groupes de soldats Éveillés se mettaient en travers de leur chemin, avant d'être violemment repoussés.

Certains survécurent... d'autres eurent moins de chance.

Malédiction !

Elle puisa dans toute son expérience du combat — peu de personnes au monde en avaient plus qu'elle — et dans toute son habileté. Son épée bougeait comme une chose vivante, déviant coup sur coup. Il n'y avait pas de place pour la retenue dans cette bataille, aussi Sid abandonna-t-elle toute contrainte, alternant de brèves rafales d'une puissance incroyable, d'une résistance exceptionnelle et d'une vitesse inouïe — ses Capacités Dormante, Éveillée et Ascendante.

Pourtant, tout cela n'était pas suffisant pour résister à Felise, qui était comme un spectre cramoisi.

Son ancienne amie était d'une force redoutable et d'une rapidité stupéfiante. Son kris était comme une malédiction, semblant exister à plusieurs endroits en même temps. Sa technique était insidieuse et sans faille, et son intention de tuer était absolue.

Sid parvint à bloquer un coup qui l'aurait aveuglée en faisant appel à sa force. Elle en évita un autre en bondissant en arrière à la vitesse de l'éclair. Le troisième coup pénétra dans une fissure de son armure, mais ne fit qu'effleurer sa peau adamantine, sans la transpercer.

Un instant plus tard, Felise lui asséna un coup de pied écrasant à l'abdomen, faisant gémir Sid de douleur.

Elle recula en titubant.

"Elly... si tu n'arrêtes pas... je vais passer aux choses sérieuses..."

La Servante ricana.

"Nous ne sommes plus des enfants, Sid. Arrête de faire semblant."

Sid grimaça, les dents peintes en rouge par le sang.

C'était vrai... elles n'étaient plus des enfants.

Felise était devenue incroyablement puissante. La douce jeune fille qu'elle avait connue autrefois avait disparu. Au lieu de cela, une guerrière fière et mortelle se tenait maintenant devant elle — quelqu'un qui avait atteint le sommet de ce que les mortels s'efforçaient d'atteindre.

Une Sœur de Sang du Domaine du Chant.

Mais...

Sid serra les dents et se redressa, saisissant la poignée de son épée à deux mains.

Là-bas, sur le Rivage Oublié, la vie des Servantes ne fut pas facile. La plupart des habitants de la colonie extérieure imaginaient le Château Brillant comme une sorte de paradis mais Sid en savait quelque chose — en réalité, les personnes qui y vivaient devaient faire face à leurs propres cauchemars.

Felise n'y aurait pas survécu si elle avait été faible.

Mais tout de même...

Elle ne faisait pas partie des chasseurs de la colonie extérieure.

S'élançant vers l'avant, Sid activa sa Capacité Ascendante et passa sur l'os maculé de sang.

Et si Felise était plus forte ? Et si elle était plus rapide ? Et si elle était plus puissante à tous points de vue ?

Sid avait gagné sa vie en tuant des créatures bien plus puissantes qu'elle.

Écartant le kris vif, elle percuta violemment la Servante et l'empoigna, lâchant son épée.

La vitesse importait peu si l'on n'avait pas d'espace pour bouger.

Elle repoussa Felise, plaçant un pied derrière le sien et la faisant trébucher.

Sans appui solide, il était difficile d'exercer sa force. Toute action entraînait une réaction égale et opposée, après tout, et sans terrain contre lequel pousser, la plus puissante des créatures serait limitée dans ce qu'elle pouvait faire.

À chaque pouvoir s'opposait une faiblesse.

Il y avait une faille.

Alors qu'elles basculaient toutes deux, Felise griffa le visage de Sid, y laissant de profondes entailles. Sid pencha la tête et mordit la main de la Servante, sentant des os fragiles se briser sous ses dents.

Les Chasseurs étaient des individus qui tuaient des bêtes. Mais...

Avant de l'être, les chasseurs étaient eux-mêmes des bêtes.

Ils étaient simplement plus rusés, plus féroces et plus mortels que leurs proies.

Felise poussa un cri étouffé, manquant d'enfoncer son kris dans le flanc de Sid.

Un instant plus tard, elles touchèrent le sol et Sid écrasa de toutes ses forces son front sur l'arête du nez de la Servante.

Felise fut aveuglée par la douleur, et une fraction de seconde plus tard, l'arrière de sa tête heurta la surface dure de l'os ancien avec une force terrible.

Sa belle chevelure d'ébène s'imbiba de sang.

Récupérant le kris de sa main momentanément faible, Sid en saisit la poignée, prête à en enfoncer la pointe dans la chair de l'ennemi.

Cependant, elle hésita.

Même en sachant que Felise pouvait à tout moment se débarrasser de la dague enchantée, elle ne pouvait se résoudre à porter un coup fatal.

Quelle connerie...

Sa main ne bougeait pas.

Au lieu de cela, elle plongea le kris dans le flanc de la servante, lui infligeant une blessure débilitante... mais pas mortelle.

Felise poussa un glapissement de douleur et se débattit désespérément, essayant de se débarrasser de Sid.

Elle écarta le kris... mais la dague de Sid s'était déjà manifestée dans sa main libre.

Ce n'était pas facile de retenir la terrifiante et puissante Servante. Le sang coulait sur le visage lacéré de Sid, et les mains de son ancienne amie l'exploraient, cherchant ses yeux pour les lui arracher.

Leur lutte désespérée était à la fois violente et étrangement intime, comme si elles avaient été transportées au Rivage Oublié.

Assis côte à côte dans une hutte froide et délabrée, partageant leur chaleur et se racontant des histoires.

Pressant la pointe de sa dague contre l'abdomen de l'ennemi, Sid poussa un grognement rauque :

"Reste à terre !"

Mais Felise se débattait encore plus désespérément, ne voulant pas s'avouer vaincue. Des étincelles de lumière tourbillonnaient autour d'elle, se manifestant bientôt en une autre Mémoire.

Les yeux de Sid brûlaient.

C'était soit de la sueur qui s'y était infiltrée, soit du sang.

Ou des larmes.

Elle laissa sa dague descendre de quelques centimètres, faisant couler le sang, et dit d'un ton étouffé, presque suppliant :

"Reste à terre, Elly... reste à terre. Ou je te tue..."

S'il te plaît...

Mais Felise se débattait toujours.

Les étincelles de lumière dansaient, se manifestant lentement en une arme.


  
    

Chapitre 2002 – Tuer ou Être Tué


Traducteur/Checker : Gray

Rain tenta de soumettre la Chevalière de la Plume, mais la jeune femme se révéla bien plus têtue et résiliente qu'elle ne l'avait imaginé. Malgré le barrage de coups écrasants, son ennemie continuait à résister, ne perdant même pas un peu de détermination.

Eh bien... Rain ne pouvait pas la blâmer.

La jeune fille aux cheveux blonds se battait pour sa vie, après tout.

Abandonner signifiait mourir.

Bon sang...

Son ennemie était également très compétente au corps à corps... plus que Rain, malheureusement. Soit dit en passant, Rain avait passé les quatre dernières années à chasser des Créatures du Cauchemar, et non à lutter contre des humains.

Son entraînement était complet, mais surtout théorique.

La Chevalière de la Plume, quant à elle, semblait posséder une grande expérience pratique. Elle se protégeait contre les blessures trop importantes tout en infligeant de terribles punitions à Rain.

Et il y avait aussi les arcs électriques cinglants...

La douleur. Rain souffrait tellement.

Elle était aussi effrayée, frénétique et désespérée...

Elle luttait aussi pour sa vie, somme toute.

La Chevalière de la Plume réussit à rouler, pressant Rain contre le sol. Elle écarta les bras de Rain et lui asséna un coup violent, lui meurtrissant — ou peut-être lui fendant — les côtes d'un coup de poing.

L'agonie se poursuivit.

Rain tenta d'utiliser ses jambes pour repousser la menace aux cheveux blonds, mais son ennemie se contenta de suivre le mouvement, de tourner autour d'elle et d'attraper son cou dans un étranglement de fer.

Soudain, Rain ne put plus respirer.

Elle se débattit désespérément, essayant de retirer le bras de la Chevalière de la Plume de sa gorge. Mais c'était inutile. L'ennemi se contenta de gémir et d'exercer une pression encore plus forte, essayant de lui écraser la trachée.

Même si Rain était plus forte, elle n'arrivait pas à s'agripper. Elle était coincée et immobilisée.

Tous ses efforts furent inutiles.

Je...

Sa vision commença à se brouiller.

Je ne peux pas mourir ici...

Secouée et hébétée, elle avait oublié la bataille, la guerre et le fait que son frère ne la laisserait pas mourir.

Tout ce qu'elle savait, c'était le besoin désespéré d'inspirer... de survivre.

Elle voulait poignarder son assassin avec l'une de ses flèches enchantées, mais invoquer une Mémoire prendrait trop de temps... n'est-ce pas ?

Heureusement, l'arme de Rain n'était pas une Mémoire.

À quelques pas de là, son tachi noir était posé sur la surface sanglante de l'os ancien. Lorsqu'elle l'appela, le tachi remua, puis se dissout, se transformant en une petite ombre.

L'ombre glissa sur le sol comme un petit serpent, pour ensuite se hisser sur sa main tendue.

Un instant plus tard, elle se transforma en une dague noire à la lame longue et étroite.

Tournant son corps, Rain rassembla toutes ses forces restantes et enfonça le stiletto dans la cuisse de la Chevalière.

La jeune femme hurla tandis que le sang coulait sur l'os ancien.

Sa prise s'affaiblit pendant une fraction de seconde, et Rain profita de ce court instant pour se libérer.

Tournant sur elle-même, elle arracha la dague de la chair de son ennemie et la leva pour plonger la lame sombre dans la gorge de la Chevalière.

À la dernière seconde... Rain hésita.

C'était parce qu'elle voyait clairement le visage de son ennemie.

La Chevalière de la Plume était jeune — plus âgée qu'elle, mais pas tant que ça. Sous la crasse du champ de bataille, son visage était pâle et joli. Ses beaux cheveux dorés étaient maintenant tachetés, trempés de sueur et de sang.

Ses yeux étaient grands ouverts, emplis de douleur, de peur et de désespoir.

Tout comme ceux de Rain.

Était-ce là la personne qu'elle était censée tuer ?

Bien sûr que oui.

C'était la guerre, après tout.

C'était tuer ou être tué.

Rain était une chasseuse, une guerrière et une soldate. Elle était une soldate de la grande Armée du Chant, et la Chevalière de la Plume sans nom était une soldate du Domaine de l'Épée. Elle était l'ennemie de Rain, et la tuerait immédiatement si leurs rôles étaient inversés.

...Ne le ferait-elle pas ?

Ce moment d'hésitation pourrait coûter la vie à Rain s'il se prolongeait. L'ennemie était forte, déterminée et mortelle. Elle devait mourir.

Alors pourquoi...

Pourquoi Rain éprouvait-elle autant de dégoût à l'idée de tuer cette jeune femme pâle et effrayée ?

Pourquoi hésitait-elle à brandir la dague et à ôter la vie à la Chevalière de la Plume ?

Pourquoi...



"Reste à terre, Elly !"

Sid pressa Felise contre le sol, sachant qu'elle était stupide.

Elle aurait dû achever la Servante depuis longtemps.

Elle était imprudente et risquait sa vie, laissant ses émotions obscurcir son esprit.

Et pourtant, pourtant...

"Arrête de te débattre, idiote !"

Sid grogna.

Felise la regarda depuis le sol. Ses yeux étaient remplis d'une étrange émotion... était-ce de la rancœur ? De la défiance ? Du défi ?

Peut-être tout cela à la fois.

Mais il y avait aussi quelque chose d'autre, caché au plus profond.

La peur... la panique. Et le désespoir.

Malgré tout, Felise ne cessait de se débattre.

Les étincelles qui tourbillonnaient autour de sa main finirent par s'estomper, se transformant en un couteau bien ouvragé et aiguisé comme un rasoir.

Une lame mortelle.

Sid se figea une fraction de seconde, regardant son ancienne amie d'un air engourdi.

Elle n'avait plus le temps d'hésiter et n'avait plus le choix.

Non...

...C'est alors qu'elle poussa sa dague vers le bas.

Elle traversa le tissu du vêtement cramoisi de la Servante et s'enfonça dans sa chair.

Elle se faufila sous ses côtes et s'enfonça profondément.

Le sang chaud inonda la main de Sid, et elle sentit le corps d'Elly frémir sous elle.

Le couteau échappa à la poigne affaiblie de la Servante.

Le défi dans ses yeux fut remplacé par l'incrédulité... et la douleur.

Et par de la tristesse.

Les mêmes émotions que Sid, perdue au milieu de cette bataille calamiteuse et épouvantable.



Rain regarda la Chevalière de la Plume dans les yeux, sachant qu'elle n'avait plus beaucoup de temps.

L'ennemie se remettait déjà du choc... ce qui signifiait qu'un instant plus tard, sa chance de tuer l'ennemi disparaîtrait comme un fantôme.

Ce serait si facile d'avancer la dague et de voler la vie de la jeune femme.

Rien ne s'y opposait.

Parce que Rain était une soldate.

Et on lui avait inculqué la bonne méthode.

L'essence du combat...

Mais était-ce ce que Rain voulait être ?

Une meurtrière ?

Avant la guerre... elle voulait construire des choses, pas les détruire. Ajouter au monde, et non lui enlever.

Cela semblait si lointain, comme si c'était arrivé il y a une éternité.

Pourtant, il fallait être en vie pour construire quelque chose. Et elle devait tuer pour rester en vie.

Elle n'avait pas le temps d'hésiter, ni le choix.

C'était la logique élémentaire.

...Pourtant, Rain n'était pas disposée à le faire.

Elle était hébétée, blessée, et commençait à peine à se remettre d'avoir failli être étranglée à mort. Elle pouvait à peine penser, et encore moins réfléchir, ce qui n'était pas le meilleur état pour prendre des décisions profondes.

Mais encore une fois, c'était peut-être le meilleur état.

Privée de toute raison, Rain se retrouvait face à ses instincts les plus profonds, les plus fondamentaux.

Avec ce qui faisait d'elle... sa personne.

Et ce que Rain découvrit, c'est qu'elle ne voulait pas être une meurtrière, une tueuse et une destructrice.

Elle ne ressentait que du dégoût à cette idée.

Même si cela signifiait ne pas pouvoir devenir autre chose.

Je suis désolée...

Elle avait choisi d'entrer en guerre elle-même. Mais en fin de compte...

Rain n'était pas faite pour être soldate.

Laissant échapper un soupir silencieux, elle abaissa lentement sa dague.

Ce faisant, Rain sentit quelque chose de profond changer en elle.

Pour toujours.

Un instant plus tard, la Chevalière de la Plume s'élança sur le côté, saisissant la poignée de son épée.

Mais avant qu'elle ne puisse la lever...

Toutes deux levèrent la tête.

Là, au-dessus d'eux... une étoile aveuglante semblait tomber du ciel.

La masse incandescente d'éclat blanc plongea vers le champ de bataille ensanglanté et s'y écrasa dans un fracas assourdissant. Une violente onde de choc fut soulevée par son arrivée, projetant les guerriers des deux grandes armées à l'écart les uns des autres.

Lorsque les vents se calmèrent quelques instants plus tard, Rain sursauta.

...Une magnifique déesse se tenait au milieu de la saleté et du sang de l'effroyable champ de bataille, son éclat blanc pur semblant ne pas être entaché... incapable d'être entaché... par la poussière cramoisie du monde des mortels.

Deux ailes époustouflantes brillaient à sa suite, et une bande de métal lustré reposait sur sa tête comme une couronne.

Ses yeux étaient comme une mer de flammes blanches.

Étoile Changeante de la Flamme Immortelle était descendue sur le champ de bataille.


  
    

Chapitre 2003 – Étoile du Matin


Traducteur/Checker : Gray

À l'apparition d'Étoile Changeante, Rain poussa un grand soupir de soulagement. Toute tension quitta son corps, au point que cette dernière s'affaissa, s'agenouillant au milieu du champ de bataille, le dos courbé.

C'était une réaction étrange, vraiment... selon toute logique, elle aurait dû être terrifiée. Après tout, un Saint ennemi était arrivé sur le champ de bataille — et l'un des Saints les plus puissants du monde, qui plus est.

Si ce n'est le plus puissant.

Bien sûr, Rain connaissait Nephis, avec laquelle elle partageait un lien lointain. La dernière fille de la Flamme Immortelle pourrait même l'épargner par sentiment si elles devaient s'affronter sur le champ de bataille... mais pour cela, Nephis devrait d'abord se souvenir de Rain et la reconnaître.

Considérant que les soldats Éveillés n'étaient pas plus que des fourmis devant Étoile Changeante, il était peu probable qu'elle étudie le visage de chacun d'entre eux avant de réduire toute la fourmilière en cendres.

...Et pourtant, contre toute logique, Rain ressentit un profond soulagement à la vue de la belle Sainte.

D'une certaine manière, elle pensait que sa pas-tout-à-fait-belle-sœur, allait tout résoudre.

C'est vrai... c'est aussi sa petite amie...

Enfin capable de réfléchir, Rain se souvint tardivement de l'existence de son professeur.

Elle hésita un instant.

[Mon frère ?]

Sa voix rassurante résonna bientôt dans son esprit, l'apaisant.

[Détends-toi, tout va bien se passer maintenant.]

Il y eut une courte pause, avant qu'il n'ajoute d'un ton plus décontracté :

[Mais prépare-toi à bouger. Une fois que le vrai désordre aura commencé, tu devras vite t'enfuir.]

Ce n'est qu'à ce moment que Rain détacha son regard du visage sacré de Nephis de la Flamme Immortelle et regarda autour d'elle.

Tamar était toujours allongée sur le sol, lourdement blessée et se déplaçant faiblement.

La Chevalière de la Plume se trouvait toujours à quelques pas, tenant fermement son épée...

Heureusement, la jeune fille aux cheveux d'or ne semblait pas avoir envie d'attaquer Rain pour le moment. Elle regardait également Étoile Changeante avec de grands yeux.

...Tout le monde le faisait, en fait.

Son arrivée fracassante avait magiquement fait cesser toutes batailles — sur une grande partie du champ de bataille, du moins. Les soldats s'affrontaient toujours sur les flancs éloignés du front, mais au centre, personne ne bougeait.

C'était comme si son rayonnement pur possédait le même pouvoir que l'effroyable abîme blanc qui se cachait au-dessus des nuages — le pouvoir de stopper des armées.

Rain se retourna vers Nephis juste à temps pour voir la douce lumière émanant de sa peau devenir plus vive et plus intense, presque aveuglante. Ses ailes se dissolvaient dans un flot de lumière, et l'instant d'après...

Tout ce qui se trouvait autour d'elle fut soudain enveloppé de flammes blanches.

Le champ de bataille brûlait.

...Mais, étrangement, personne ne fut blessé par l'océan de feu rayonnant.

Rain regardait, en transe, les corps des guerriers de l'Armée de l'Épée se faire engloutir par le feu, se faire emporter par le feu... et se faire restaurer par le feu.

Le sang cessa de couler. Les gémissements d'agonie se turent. Les terribles blessures se refermèrent, sans laisser la moindre cicatrice.

Des milliers de guerriers furent miraculeusement ramenés des mâchoires de la mort, sous les yeux de Rain. Purifiés par la Flamme Immortelle, ils se levèrent en tremblant, ramassèrent leurs armes...

Et jetèrent leurs regards sur les pèlerins de la Reine Raven, qui ressemblaient à une dérision de tout ce qui était sacralisé et de la vie en elle-même à ce moment-là.

Cependant, Rain remarqua aussi quelque chose d'étrange.

Elle assista à la guérison des blessures de la jeune Chevalière de la Plume par la flamme blanche — la plaie béante à la cuisse disparaissait, les bleus sur son visage s'estompaient, la douleur disparaissait de ses beaux yeux, remplacés par de l'admiration et de l'émerveillement...

Mais, curieusement, la même chose se produisit pour Tamar. La flamme blanche l'étreignit également, effaçant ses terribles brûlures. Lorsque l'éclat du feu s'estompa, sa peau souple et bronzée était lisse et immaculée, sans défaut.

En fait, plusieurs guerriers de l'Armée du Chant avaient été sauvés par la grâce d'Étoile Changeante — pas autant que les soldats de l'Armée de l'Épée, mais tout de même un nombre non négligeable.

C'était... une bénédiction douce-amère.

Car il y avait tant de personnes — des deux côtés — qui n'avaient pas la chance d'être sauvés.

L'os jauni par le soleil était maculé de sang, et d'innombrables corps mutilés jonchaient son étendue cramoisie.

D'autres se tenaient immobiles et regardaient Étoile Changeante avec des yeux creux, leurs visages ensanglantés dépourvus de toute émotion.

Elle ne faiblit pas sous le regard des morts.

Au contraire, elle tourna la tête, puis se dirigea calmement vers une silhouette agenouillée, à une douzaine de mètres de là.

C'était assez près pour que Rain puisse voir qu'il s'agissait d'une femme aux cheveux blond sale — une championne Ascendante de l'Armée de l'Épée — qui tenait une Sœur de Sang mourante dans ses bras, serrant toujours la dague qui lui avait infligé une blessure mortelle d'une main ensanglantée.

De loin, on aurait presque pu croire que des larmes coulaient sur son visage, se mêlant au sang et à la saleté.

Lorsque la belle Sainte s'approcha, l'Ascendante la regarda avec un visage piteux.

Sa voix rauque et tendue était comme un murmure.

"Dame Nephis..."

Étoile Changeante sourit chaleureusement.

"Tout va bien."

Ce disant, elle s'agenouilla devant elles et posa doucement ses mains sur l'abdomen de la Sœur de Sang. Sa radiance s'étendit vers l'extérieur, s'infiltrant dans la profonde blessure de la championne ennemie.

Quelques instants plus tard, la blessure commença à se refermer.

Rain était si troublée...

Cela n'avait aucun sens.

Pourquoi soignait-elle ses ennemis ?

Les soldats qui l'entouraient semblaient, eux aussi, stupéfaits.

L'éclat blanc se reflétait dans leurs yeux, les remplissant d'une lumière merveilleuse.

Finalement, la Sœur de Sang remua faiblement, déplaçant ses mains pour les poser à l'endroit où se trouvait la coupure fatale il y a quelques instants. Lâchant un soupir, Étoile Changeante s'attarda quelques secondes, puis se leva et regarda les Ascendants de l'Armée de l'Épée agenouillés.

Levant les sourcils, elle demanda :

"Qu'est-ce que vous attendez ? Repliez-vous."

Puis, regardant autour d'elle, elle éleva la voix et donna l'ordre à tous les soldats de l'Armée de l'Épée encore en vie.

"Repliez-vous tous ! Laissez-moi m'occuper du reste."

Rain resta bouche bée.

La bataille était finie... allait-elle être finie, juste comme ça ?

Elle déplaça son regard et jeta un coup d'œil à la Chevalière de la Plume, qui avait écouté Nephis avec beaucoup d'attention.

Le soulagement se lisait maintenant sur le visage de la jeune femme.

La jeune fille aux cheveux d'or expira lentement, et se leva péniblement. Se retournant, elle s'éloigna d'un pas chancelant.

Leurs regards se croisèrent un instant.

La Chevalière de la Plume s'attarda, regardant Rain d'un air sombre.

Elle fit ensuite un léger signe de tête, posa la lame de son épée sur son épaule et reprit sa marche.

Tout autour, l'Armée de l'Épée reculait comme une mer.

Il ne restait plus qu'Étoile Changeante.

Hébétée et luttant pour contenir son excitation, Rain rampa jusqu'à l'endroit où Tamar était toujours allongée sur le sol et aida la jeune Héritière à s'asseoir.

Après s'être assurée que Tamar allait bien, elle regarda à nouveau autour d'elle.

Les soldats de l'Armée de l'Épée s'en allaient, mais les guerriers du Chant restaient immobiles, regardant Nephis avec diverses expressions.

Certains semblaient reconnaissants. D'autres étaient stupéfaits.

La plupart, cependant, tremblaient et reculaient lentement, terrorisés.

Car maintenant que l'étonnement initial avait disparu, ils se rendaient compte qu'ils se retrouvaient face à un demi-dieu courroucé... seul.

Du moins, c'est ce qu'il semblait.

Rain ne remarqua pas le moment où cela se produisit, mais à un moment donné, la rangée de soldats se sépara, et une silhouette gracieuse apparut derrière eux.

C'était la Princesse Seishan, marchant d'un pas léger sur le champ de bataille maculé de sang.

Soudain, l'air devint lourd, comme si deux énormes volontés s'affrontaient tout autour d'eux, sans qu'aucun humain ne puisse les voir.

Merde...

Rain serra plus fort les épaules de Tamar, ne sachant que faire.

La Princesse Perdue, quant à elle, rejoignit Nephis et s'arrêta à une douzaine de mètres d'elle, un sourire enchanteur jouant sur ses lèvres cramoisies.

"Dame Nephis... quel plaisir. Je ne m'attendais pas à vous rencontrer aujourd'hui."

Son regard se déplaça vers le bas, tombant sur la Sœur de Sang étendue aux pieds d'Étoile Changeante.

Le regard de la Princesse Seishan changea subtilement, trahissant un instant une profonde émotion. Cependant, elle parvint à la contenir rapidement, empêchant tout reflet sur son visage.

Elle s'attarda un peu, puis continua :

"...Je dois tout de même vous exprimer ma gratitude. Merci d'avoir sauvé l'une de mes Servantes. C'était... gracieux de votre part de montrer de la pitié à ma soldate."

Nephis se contenta de la regarder, des flammes blanches dansant dans ses yeux.

Après quelques instants de silence, elle reprit :

"Elle a aussi été ma soldate, autrefois."

Seishan sourit.

"En effet. Cependant, Dame Nephis, veuillez satisfaire ma curiosité. Je ne peux m'empêcher de me demander... pourquoi êtes-vous ici ?"

Étoile Changeante la fixa froidement pendant un moment.

Puis, un coin de sa bouche se souleva légèrement, et elle répondit avec une pointe d'amusement doux-amer dans son ton :

"...Parce que je le veux."

Seishan sembla assez surprise par la réponse — suffisamment pour qu'un petit rire mélodieux s'échappe de ses lèvres.

Nephis inspira profondément, avant de regarder la Princesse du Chant droit dans les yeux.

"Décidons de l'issue de cette bataille de nos propres mains. Toi et moi... et tous les autres Saints, s'ils l'osent. Pourquoi nos soldats devraient-ils continuer à mourir à notre place ?"

Seishan inclina légèrement la tête et resta silencieuse un moment.

Finalement, elle reprit d'un ton calme :

"C'est une proposition séduisante, je l'admets. Cependant, Dame Nephis... vous et moi sommes interdites de participer à cette bataille, n'est-ce pas ?"

Étoile Changeante étudia la Princesse Perdue du Chant un moment, puis sourit faiblement.

"Nous ne sommes pas autorisés à participer à la bataille, c'est vrai. Mais j'ai décidé d'y participer..."

Elle leva légèrement la tête, et ses yeux incandescents se mirent soudain à danser des flammes blanches.

"...Qui m'en empêchera ?"


  
    

Chapitre 2004 – Graines de Rébellion


Traducteur/Checker : Gray

Sunny n'était pas au meilleur de sa forme.

En fait, il était d'une humeur plutôt maussade.

Non seulement il était forcé d'assister à la mort insensée et inutile de trop de guerriers Éveillés — qui étaient censés être la lame que l'humanité brandissait contre le Sortilège du Cauchemar, et non contre elle-même — mais sa propre sœur était désespérément embourbée dans l'épicentre même du massacre, à un cheveu d'être tuée elle aussi.

Sunny s'était promis de ne pas bafouer sa capacité d'action à moins qu'il n'y ait pas d'autre choix. Il ne pouvait donc pas simplement tirer Rain dans l'ombre et l'emmener en sécurité... quelle que soit la forme que prendrait cette sécurité dans cet endroit paumé. Tout ce qu'il pouvait faire, c'était rester aussi alerte que possible, prêt à intervenir à tout moment pour lui sauver la vie.

Cet état constant d'alarme et de tension lui pesait.

De plus, il n'avait pas de chance aujourd'hui.

Pourquoi Rain et les membres de sa cohorte devaient-ils se heurter aux guerriers du clan de la Plume Blanche ? Pire encore, il fallait que Rain rencontre Telle de la Plume Blanche.

Dès le début de leur duel brutal, Sunny dut concentrer toute son attention sur les deux jeunes Éveillées. Il ne pouvait évidemment pas laisser Rain mourir... mais il ne pouvait pas non plus laisser mourir son ennemie.

Bien qu'il ait rencontré Telle pour la première fois il y a de nombreuses années, sur les Îles Enchaînées, Sunny ne la connaissait pas vraiment. Pourtant, il avait une bonne impression d'elle. Mais surtout, ses parents n'étaient autres que Tyris et Roan — leur fille ne pouvait absolument pas être tuée sous sa surveillance, et encore moins avec son aide.

Il attendit donc, se préparant à arrêter Rain au dernier moment — si elle gagnait.

Ou arrêter Telle si elle perdait.

Inutile de dire que les voir essayer de s'entretuer de toutes leurs forces était assez éprouvant pour les nerfs.

Mais au final, Sunny n'avait pas été forcé de faire quoi que ce soit.

Curieusement, Rain n'avait jamais essayé de porter le coup fatal. Il avait senti en elle une tempête d'émotions compliquées juste avant cela, puis un bref moment de clarté frappante et implacable.

Et quelque chose d'autre aussi. Quelque chose de profond et de vaste, presque... inexorable. Mais en même temps caché à ses sens.

L'inexplicable inaction de Sunny et cette étrange émotion le troublèrent au plus haut point. Il peinait à comprendre ce qui avait pu empêcher Rain d'au moins essayer d'achever l'ennemie mortelle... il aurait certainement profité lui-même de cette précieuse opportunité, et il lui avait appris à ne pas perdre son sang-froid au milieu d'un combat à mort.

Mais pas le temps de se concentrer sur les émotions de Rain, car presque au même moment, Nephis plongea du ciel et atterrit au milieu du calamiteux champ de bataille comme une étoile filante.

Sunny poussa un soupir de soulagement.

Juste à temps.

Il l'observa avec ravissement.

Son étoile... était d'une beauté à couper le souffle.

Même entourée de sang et de tragédie, sa lumière rayonnante était pure et pleine de splendeur.

L'arrivée de Neph avait interrompu les combats dans tout le centre du champ de bataille. Et elle...

Elle ne se priva pas.

Ses flammes se répandirent, soignant d'innombrables personnes — aussi bien les soldats de l'Armée de l'Épée que ceux de l'Armée du Chant, sans faire de distinction entre amis et ennemis.

Bien sûr, il y avait une limite à ce que Nephis pouvait sauver. Ses flammes de guérison n'affectaient que ceux qui étaient connectés à elle dans le cadre de son Domaine naissant, à distance — si une personne n'était pas intégrée dans le réseau de désir qu'elle avait inspiré suffisamment profondément, elle ne pouvait l'affecter que par un contact direct.

Comme elle l'avait fait avec la Servante mourante.

Avait-elle senti Seishan approcher, ou avait-elle vraiment voulu sauver l'ancien membre de l'Armée des Rêveurs ?

Sunny n'en était pas sûr.

Il ne pouvait s'empêcher d'admirer le sens du spectacle de Neph.

Le champ de bataille tout entier fut captivé par elle et ses actions, sans l'ombre d'un doute. Les graines de désir tombaient dans le sol fertile d'innombrables âmes blessées, élargissant ainsi les fondations de son futur Domaine. C'est au plus profond de l'enfer que les gens avaient le plus besoin d'espoir, après tout, et ce champ de bataille n'était pas différent d'un cauchemar infernal.

En même temps, les graines de l'intrigue politique que Cassie, Nephis et Sunny avaient semées longtemps à l'avance étaient en train de fleurir.

Nephis s'était déjà imposée comme une participante réticente à la guerre et la seule voix discordante parmi les bellicistes. Compte tenu de ses exploits précédents et de son adhésion sans faille au noble devoir d'un Éveillé, sa réputation était excellente parmi les guerriers du Domaine du Chant et du Domaine de l'Épée.

Et maintenant, cette réputation était cimentée dans leurs cœurs. Les innombrables soldats qu'elle avait sauvés, et tous ceux qui l'avaient vue les sauver, n'oublieraient jamais la grâce et la miséricorde d'Étoile Changeante de la Flamme Immortelle... contrastant fortement avec la volonté impitoyable des Souverains.

...Et plus ils seraient désillusionnés et fatigués de la guerre, plus il leur serait facile d'accepter sa rébellion éventuelle.

Ils pourraient même l'applaudir pour avoir trahi sa famille adoptive et s'être livrée à un petit patricide royal, le moment venu.

Même Sunny avait du mal à discerner si les actions de Neph étaient sincères ou calculées. Elles pouvaient très bien être les deux à la fois...

Il savait cependant qu'elle se donnait un peu en spectacle de manière intentionnelle.

C'est parce que Nephis n'avait jamais essayé de guérir à une telle échelle auparavant. Non seulement sauver d'innombrables soldats aurait consommé une quantité terrifiante d'essence d'âme, mais cela lui aurait aussi apporté une douleur incommensurable.

Son humanité aurait été brûlée par l'agonie. C'était un miracle qu'elle ait réussi à ne pas laisser transparaître la souffrance sur son visage, vraiment... de toute façon, elle n'aurait pas été en état de faire preuve de bienveillance, et encore moins de compassion.

Donc, au moins une partie de ses actions était un acte froidement prémédité.

Les soldats la voyaient comme une sauveuse belle, miséricordieuse et noble.

Et elle était tout cela — mais en même temps, sous la surface et par-dessus tout, elle était une destructrice impitoyable, calculatrice et froidement ambitieuse.

Un héraut du changement et de la ruine.

...Elle était belle dans les deux cas, cependant.

Tandis que Nephis parlait à Seishan, défiant les Saints du Domaine du Chant de se battre, Sunny sourit.

La déesse était déjà descendue sur le champ de bataille.

À présent, il était temps pour le diable de faire son entrée.


  
    

Chapitre 2005 – Force du Nombre


Traducteur/Checker : Gray

"...Qui m'en empêchera ?"

Cette simple phrase que Nephis avait prononcée cachait de nombreuses significations et avait beaucoup de poids.

Bien que très peu de personnes la connaissaient suffisamment pour comprendre la véritable portée de ces mots, ils étaient une proclamation de qui elle était — et de l'inflexibilité de sa volonté, également. C'était le défi qu'elle lançait au monde, l'appelant à venir essayer de l'arrêter... s'il l'osait.

Mais en même temps, il y avait une signification bien plus évidente à ce que Nephis avait dit.

Tout d'abord, elle laissait entendre que Seishan et les Saints du Chant n'avaient d'autre choix que de la combattre — car une fois que Nephis serait entrée dans la bataille et aurait déchaîné ses flammes sur l'Armée du Chant, ils seraient les seuls à pouvoir l'affronter.

Parallèlement, elle disait quelque chose d'autre à Seishan. Personne ne pouvait l'empêcher d'entrer dans la bataille... à l'exception de deux personnes.

Anvil de Valor et Ki Song, les Souverains de l'humanité.

En rejoignant la bataille, Nephis allait directement à l'encontre de leur volonté. Cependant, elle était si puissante que personne, à l'exception du donneur d'ordre ou de son adversaire, ne pouvait la punir de l'avoir enfreint.

Mais il faudrait pour cela que les Souverains interviennent personnellement, ce qui aggraverait considérablement la bataille et aboutirait inévitablement à un affrontement direct entre eux — car si l'un d'eux bougeait, l'autre ne resterait pas immobile.

Les deux Suprêmes, cependant, ne voulaient pas encore se battre l'un contre l'autre.

La raison en était que même si quelqu'un pouvait l'arrêter, personne ne le ferait.

Qu'elle pouvait briser la volonté des Souverains en toute impunité, et que personne ne pouvait rien y faire.

...C'était un message puissant à envoyer.

Mais pas un message malvenu, en ce qui concerne Seishan — pour une raison simple.

Ce que Nephis avait proposé — mettre fin à l'effusion de sang et décider de l'issue de la bataille par un affrontement entre les seuls Saints des deux armées — favorisait grandement le Domaine du Chant.

Le nombre de Saints dans l'Armée du Chant était bien plus élevé, après tout.

Ils avaient déjà un avantage à cet égard au tout début de la guerre, et ce dernier n'avait fait que croître après le départ de Morgan et la bataille du Lac Disparu.

La situation s'était davantage détériorée depuis.

Trois expéditions avaient été envoyées dans les profondeurs de Godgrave pour conquérir les Citadelles restantes. Revel et sa Première Légion Royale s'étaient enfoncées dans les ténèbres de l'Océan de l'Épine Dorsale, accompagnées de Voile-Lunaire... tandis qu'une expédition punitive était partie du camp de l'Armée de l'Épée pour les anéantir.

Compte tenu de la puissance des filles de Ki Song, cette expédition comptait sept Saints.

De plus, Chevalier de l'Été se dirigeait vers le sud avec deux Saints à ses côtés, tandis que la Reine des Vers avait renoncé à conquérir la Citadelle du Fémur, ne dépêchant donc personne.

En fin de compte...

L'Armée du Chant, qui n'avait perdu qu'un seul champion Transcendant depuis le début de la guerre, pouvait rassembler quarante-six Saints dans cette bataille. L'Armée de l'Épée, quant à elle, ne pouvait en rassembler que vingt-quatre... vingt-trois, en réalité, si l'on considère que Sainte Tyris était trop importante pour qu'Anvil prenne le risque de la perdre.

En somme... Seishan avait pas moins de deux fois plus de Saints que Nephis pour l'accompagner dans la bataille.

Quelle raison avait-elle de refuser ?

Ah... la journée va être longue.

Toujours enlacée à Rain comme une ombre, Sunny lui envoya un message mental :

[C'est ton signal pour te tirer de là.]

Sa sœur tressaillit, puis aida Tamar à se lever et s'éloigna précipitamment de l'endroit où Étoile Changeante et la Princesse Perdue du Chant se faisaient face.

Autour d'elle, les guerriers de l'Armée du Chant suivaient le mouvement, se retirant comme une marée. Un vaste espace s'ouvrait entre les deux armées en retraite, peint par le sang et jonché de cadavres mutilés.

Sunny poussa un soupir mental et reporta l'essentiel de son attention sur le Seigneur des Ombres.

Les combats au centre du front avaient peut-être cessé, mais sur les flancs, les Éveillés continuaient de s'affronter et de s'entretuer. Sunny se dirigea vers le flanc gauche, où les deux armées étaient en plein désarroi.

Son entrée fut bien moins spectaculaire que celle de Neph.

Sunny sortit simplement des ombres au milieu du carnage, silencieusement et sans attirer l'attention.

Soudain, une redoutable silhouette en armure d'onyx noire se dressa au milieu des soldats qui se battaient désespérément, les ténèbres se nichant dans l'abîme béant de ses yeux démoniaques.

Ses longs cheveux blancs — une particularité dès qu'il arborait l'un ou l'autre de ses masques — bougeaient légèrement dans le vent.

Quelques soldats le remarquèrent et s'éloignèrent en titubant d'effroi, certains tombant à terre. Mais ce fut tout.

Sunny soupira.

Non, ça ne va pas... ça ne va pas du tout...

Et tandis qu'il ruminait, les ombres du champ de bataille s'agitèrent.

Soudain, le monde trembla, et un imposant mur noir s'éleva du sol vers le ciel, projetant d'innombrables Éveillés dans les airs. Ce mur semblait fait d'obsidienne, sa surface était rugueuse et irrégulière, absorbant presque la lumière.

Le grand mur s'étendait sur plusieurs kilomètres, coupant en deux le flanc gauche du champ de bataille.

L'Armée de l'Épée était restée d'un côté du grand mur d'obsidienne, séparée de l'Armée du Chant par sa largeur ténébreuse.

Bien sûr, il restait des traînards de part et d'autre, mais personne n'était d'humeur à les envahir et à les abattre.

Tout comme au centre, auparavant, la bataille s'arrêta soudainement et brusquement. Tout le monde fixait l'immense étendue d'obsidienne noire, effrayé et choqué.

...Et Sunny aussi.

C'était une façon assez spectaculaire de laisser une forte impression.

Il hocha la tête en signe de satisfaction.

C'est beaucoup mieux.

C'est alors qu'un Maître de l'Armée de l'Épée le reconnut enfin.

Tombant à genoux, le jeune homme leva la tête avec des yeux tremblants d'admiration et de terreur.

"S-seigneur Shadow ! Monsieur !"

Sunny le fixa en silence pendant quelques instants.

Eh bien... Que je sois damné.

C'était son vieil ami — le jeune Maître Tristan d'Aegis Rose. Le fils de Rivalen.

D'une manière ou d'une autre, cet imbécile était encore en vie.

Sunny sourit faiblement derrière son masque et détourna le regard.

"Retraite. Ordre du Roi."

Le jeune Maître ouvrit grand les yeux, se courba et s'élança en criant des ordres.

Rapidement, l'Armée de l'Épée commença à reculer.

Sunny laissa le mur d'obsidienne s'effondrer en une marée d'ombres — cette fichue chose consommait trop d'essence — et regarda l'Armée du Chant battre en retraite. Les traînards se hâtaient déjà de rattraper leurs camarades qui battaient en retraite.

La véritable pagaille était sur le point de commencer.


  
    

Chapitre 2006 – La Véritable Pagaille


Traducteur/Checker : Gray

Sunny était sur le flanc gauche du champ de bataille, tandis que Nephis était au centre.

Le flanc droit, quant à lui...

[Cassie ?]

Il y eut quelques instants de silence, avant que la voix de la voyante aveugle ne résonne dans son esprit.

[Je suis arrivée.]

En effet... la bataille d'aujourd'hui était tellement importante et terriblement déséquilibrée en faveur de l'ennemi que même Chant des Déchus, la Sénéchale du Grand Clan Valor — quelqu'un qui n'était pas censé apparaître souvent sur un champ de bataille, servant son Roi et son Domaine d'une autre manière — ne put faire autrement que d'entrer dans la mêlée.

En fait, tous les Saints de l'Armée de l'Épée étaient déjà là ou en route, à l'exception de Marée Céleste, qui avait reçu l'ordre de rester avec le Roi des Épées à l'arrière.

Leurs ennemis étaient déjà là, eux aussi. Alors que la marée de soldats du Chant se retirait, des douzaines de silhouettes immobiles apparurent, se tenant à l'écart sur le grand champ de bataille.

Sunny ressentit un étrange mélange d'inquiétude et d'anticipation.

Chaque Saint était une force avec laquelle il fallait compter... et l'ennemi avait deux fois plus de Saints que son camp.

Par ailleurs, il y avait les marionnettes de la Reine. Il y avait aussi la horde de Créatures du Cauchemar envoûtée par Maîtresse des Bêtes...

Et il n'avait pas oublié qu'il restait encore trois Reflets de Mordret intacts, quelque part dans la nature.

Les chances ne semblaient pas très bonnes pour les Saints de l'Épée.

Combien vont mourir ?

Sunny eut soudain froid dans le dos.

Tuer un Saint était difficile, et empêcher un Saint de s'échapper s'il le souhaitait l'était encore plus. Ceux qui avaient atteint la Transcendance possédaient également une incroyable expérience martiale — ils savaient quand continuer le combat et quand battre en retraite.

...Pourtant, des Saints allaient mourir aujourd'hui.

D'innombrables soldats seraient épargnés par la froide étreinte de la mort, mais la mort ne resterait pas insensible.

C'était juste que les âmes qu'elle avalait étaient bien plus nourrissantes et puissantes.

Bien entendu, le nombre de soldats tombés au combat serait infiniment plus petit...

Mais pas au niveau de l'importance.

En fait, les deux Domaines subiraient bien plus de dommages si une poignée de Saints étaient tués que si une myriade d'Éveillés mouraient.

En effet, seuls les Saints pouvaient revendiquer des Citadelles, ce qui permettait d'étendre le Domaine d'un Souverain sur de vastes territoires. À l'heure actuelle, il y avait plus de Saints dans le monde que de Citadelles conquises — mais pas de beaucoup.

Si suffisamment de champions Transcendants étaient tués aujourd'hui, certains des bastions de l'humanité dans le Royaume des Rêves se retrouveraient sans maître. En conséquence...

Les Domaines se réduiraient, perdant une partie de leur pouvoir global... un résultat directement opposé à ce que les Souverains avaient voulu obtenir en se battant pour des terres à Godgrave.

Les Domaines s'affaibliraient.

...Cela faisait-il aussi partie du calcul de Nephis ?

Certainement.

Quelle fourberie.

Sunny était bien placé pour le savoir... après tout, c'est lui qui avait conçu ce plan.

En fin de compte, sa démonstration captivante de grâce et de noble vertu n'avait pas seulement renforcé son Domaine naissant, mais avait également jeté les bases de l'affaiblissement des Domaines de ses ennemis.

Sunny sourit tristement derrière son masque.

Il se sentait un peu coupable.

Aucun d'entre eux ne voulait vraiment voir mourir les Saints — chaque Saint était un trésor de l'humanité, somme toute. Aussi, d'ordinaire, ils ne prenaient pas de mesures pour assurer la perte de vies de Transcendants.

Cependant, la situation était différente aujourd'hui, car ces vies étaient comparées à celles d'innombrables guerriers Éveillés et Ascendants. Ces derniers représentaient également un trésor de l'humanité, à la fois tels qu'ils étaient et en raison de leur potentiel inexploité.

Ainsi, dans un jeu à somme nulle, les conspirateurs étaient justifiés de choisir le sacrifice qui favoriserait le plus leurs objectifs. Et d'un point de vue purement humain... c'était moins honteux de sacrifier quelques personnes pour le bénéfice du plus grand nombre. Surtout s'ils risquaient eux-mêmes leur vie aux côtés de ces quelques personnes.

Mais malgré tout, Sunny ne se sentait guère à l'aise dans cette situation.

Il ne doutait pas que Nephis ne se sentait pas non plus très bien en ce moment — si elle était encore capable de ressentir quoi que ce soit, après avoir été engourdie par la douleur de son Défaut.

...Les Saints devaient être, eux aussi, troublés — ceux qui avaient survécu, bien sûr. Les pertes humaines parmi les soldats étaient déjà assez douloureuses, si l'on considère que la Plume Blanche n'avait pas été le seul clan à envoyer ses guerriers au combat. Mais mourir et tuer personnellement leurs anciens amis et camarades était une expérience bien plus viscérale et poignante.

Et à mesure que la loyauté des Saints envers les Souverains diminuait et que leur mécontentement grandissait, aussi peu que ce soit, la position de Nephis s'améliorait davantage.

Car les doutes que ressentaient les personnes combattant pour les deux grandes armées n'étaient utiles qu'en l'absence d'une alternative à la loi d'airain des deux Souverains.

Mais si une alternative se présentait un jour dans le futur...

Eh bien...

Aussi désagréable que cela puisse être, Nephis avait pris une décision remarquable.

Il y aurait des conséquences plus tard, sans aucun doute. Anvil ne serait certainement pas content de sa défiance... mais c'était des problèmes pour l'avenir.

Maintenant, tout ce que Nephis, Sunny et Cassie avaient à faire... c'était de survivre à la bataille et de s'assurer que l'avantage écrasant du Domaine du Chant ne conduise pas à un massacre total des Saints de l'Épée.

Ils sont deux fois plus nombreux... bon sang...

Sunny n'était pas seul sur le flanc gauche du champ de bataille. Quelques Saints l'avaient également rejoint — il ne restait plus qu'à voir quelle stratégie le Domaine du Chant allait choisir.

Ils pourraient simplement envoyer deux Saints du Chant pour combattre chaque Saint de l'Épée individuellement. Bien sûr, c'était peu probable — après tout, ils connaissaient la puissance d'Étoile Changeante et du Seigneur des Ombres. Ils connaissaient également Sainte, Fiélon et Serpent.

Cassie pourrait leur réserver une mauvaise surprise, mais dans l'ensemble, sa présence sur le champ de bataille n'avait pas trop d'impact.

Sunny pouvait apercevoir Saint Rivalen au loin. Il avait pris sa forme Transcendante et affrontait un seul Saint du Domaine du Chant — le reptile géant aux jambes massives et aux bras étrangement courts que Rain avait vu déchiqueter des Créatures du Cauchemar dans les Creux.

De l'autre côté, Helie affrontait un Saint qui avait choisi de conserver une forme humaine.

Et un peu plus loin, il y avait Roan.

...Lui aussi face à un seul adversaire.

Sunny eut soudain un mauvais pressentiment.

Juste... à quel point leur opinion de moi est-elle élevée ?

Regardant droit devant lui, il baissa légèrement la tête.

Un, deux, trois...

Les ténèbres nichées dans les yeux du Masque de Weaver s'agitèrent légèrement.

...Apparemment, elle était extrêmement élevée.

En effet, treize Saints ennemis se déplaçaient pour le cerner en un large demi-cercle.


  
    

Chapitre 2007 – Échange de Politesses


Traducteur/Checker : Gray

Treize... cela faisait beaucoup de Saints à affronter seul, même pour Sunny.

Non pas qu'il ait jamais essayé.

Il les avait pour la plupart déjà vus se battre. Tous étaient des adversaires redoutables...

Le géant d'obsidienne à tête de chacal dominait le champ de bataille maculé de sang comme une déité malveillante. Le canidé à trois têtes de la taille d'une colline — Sainte Ceres — se déplaçait à pas comptés, ses faibles grognements se répercutant sur la vaste étendue de Godgrave. La femme séduisante, dont le visage vif affichait un demi-sourire étrangement malicieux, était Sainte Siord, la belle harpie qu'il avait vue dans les Creux.

Et d'autres encore.

Mais Sunny s'intéressait surtout à trois d'entre eux.

Traqueuse Silencieuse. Hurlement Solitaire.

...Et une enchanteresse envoûtante aux longs cheveux tombant comme une cascade d'onyx, à la peau claire et aux lèvres rouges alléchantes. Elle portait une armure pimpante faite de cuir noir et de soie écarlate, qui semblait mettre en valeur sa silhouette sensuelle et sa beauté à couper le souffle.

Une vilaine cicatrice entachait la perfection de son visage enchanteur, allant de son front à la pointe de son menton.

...Maîtresse des Bêtes.

Sunny eut soudain mal à la tête.

Il se sentait également très seul, entouré de tant d'ennemis.

Alors... il appela quelques amis pour qu'ils viennent lui tenir compagnie.

Tandis que les Saints du Chant s'approchaient, trois silhouettes sortirent de ses trois ombres.

Sainte s'avança sur le champ de bataille, brandissant un bouclier rond et une épée de ténèbres pures. Sa redoutable armure d'onyx semblait absorber la lumière, et deux flammes rubis brûlaient derrière la visière de son casque avec une froide indifférence.

Fiélon redressa son corps imposant, la lumière du soleil scintillant sur les innombrables pointes qui jonchaient la surface lustrée de sa carapace d'acier. Ses quatre mains bougèrent, chaque griffe ressemblant à une épée aiguisée comme un rasoir.

Une ombre serpentine s'enroula sur l'os jauni par le soleil, puis s'éleva, se transformant en une femme époustouflante dont le corps semblait fait de ténèbres d'encre... Serpent était devenu l'ombre de Solvane, la Prêtresse de la Guerre.

Sunny sourit derrière son masque.

C'est déjà mieux.

Finalement, les Saints du Chant terminèrent leur approche.

Maîtresse des Bêtes se tenait juste en face de Sunny, tout en restant à bonne distance — Hurlement Solitaire était à sa gauche, tandis que Traqueuse Silencieuse était à sa droite.

Aucune d'entre elles n'avait encore pris sa forme Transcendante, Sunny pouvait donc très bien voir leurs expressions.

Hurlement Solitaire semblait détendue et impatiente de se battre, mais il y avait un soupçon de prudence lucide derrière son regard insouciant.

Traqueuse Silencieuse était froide et lugubre, le regardant avec une impression sombre et impénétrable. Son regard perçant était vif et pesant.

...Maîtresse des Bêtes, en revanche, paraissait de bonne humeur. Elle regarda Sunny avec un sourire séduisant et parla d'une voix calme et rauque :

"Le tristement célèbre Seigneur Shadow... c'est un plaisir de faire enfin votre connaissance. J'ai beaucoup entendu parler de vous, après tout. J'espère que vous savez qui je suis ?"

Sunny se contenta de la fixer en silence, sa silhouette dégageant un sentiment de froideur, d'impitoyabilité et d'effroi.

Il finit par répondre avec une indifférence glaciale :

"Aucune idée. Devrais-je ?"

Le sourire de Maîtresse des Bêtes parut faiblir pendant une fraction de seconde, mais elle laissa échapper un rire mélodieux.

"Permettez-moi de me présenter. Je suis Maîtresse des Bêtes, Princesse du Domaine du Chant. Je m'en remets à vous aujourd'hui."

Sunny inclina légèrement la tête, sans rien dire.

Après quelques instants de silence, Maîtresse des Bêtes hocha gracieusement la tête.

"Un homme peu loquace... c'est admirable. En fait, il y a plusieurs qualités chez vous que je trouve dignes d'admiration — pas mal, en fait. Alors... j'espère que cela ne vous dérange pas que je sois venu vous accueillir accompagné d'autres personnes. Vu votre grande force, vous n'auriez pas voulu que le Clan Song vous humilie en n'envoyant qu'un ou deux Saints ici... n'est-ce pas ?"

Sunny grimaça derrière son masque.

En fait, il aurait adoré s'occuper de deux ou trois Saints et se déplacer rapidement vers d'autres parties du champ de bataille, en éliminant les autres un par un.

Hélas, ce n'était pas possible.

Il releva un peu le menton.

"Effectivement. J'aurais été furieux si votre Reine n'avait envoyé que quelques-uns de ses sbires pour m'affronter. Mais ceci... me satisfait pleinement. Je regrette seulement que vous n'en ayez pas apporté davantage."

Maîtresse des Bêtes l'étudia en silence pendant quelques instants.

Elle eut alors un sourire séduisant qui s'élargit un peu plus.

Au même moment, il sentit son pouvoir envahir son esprit.

Ce n'était pas une attaque en règle... pour l'instant. Juste une petite poussée pour sonder ses défenses.

Sunny pouvait-il vraiment en vouloir à cette pauvre femme ? Elle était si belle, si douce, si... précieuse. Et pourtant, sa mère l'avait envoyée affronter le vicieux démon de l'Armée de l'Épée.

Une jolie fleur comme Maîtresse des Bêtes devait être chérie, nourrie et protégée — et non pas mise en danger. Protégée par quelqu'un d'assez fort pour la mettre à l'abri de la vile cupidité de ce monde impur et malfaisant.

Quelqu'un comme Sunny.

Il fronça les sourcils, et les ombres sur le champ de bataille s'agitèrent en réponse.

Sans bouger d'un poil, Sunny déclara froidement :

"...Arrêtez de flirter avec moi, gueuse. Je suis pris."

Si Maîtresse des Bêtes fut surprise, elle ne le montra pas. La gaieté dans ses yeux séduisants s'estompa cependant un peu, remplacée par un soupçon d'intérêt étrange.

"Je vois."

Elle soupira, puis déplaça légèrement ses épaules.

"C'est dommage. Personne n'est parfait, je suppose..."

Sunny cligna des yeux.

Non, mais pourquoi même ses insultes devaient-elles paraître si... excitantes ?

L'instant d'après, cependant, son expression changea.

Car il eut soudain un mauvais pressentiment.

Et là, derrière les treize Saints... trois autres silhouettes apparurent, avançant à une vitesse effrayante.

Les Reflets.

Tous trois avaient pris la même forme... celle d'une créature monstrueuse et imposante, dotée d'une queue semblable à celle d'un énorme serpent, de deux mains puissantes dépassant d'un torse à l'apparence humaine, et d'une tête bestiale au museau long et denté, garni de crocs terrifiants.

Ces créatures semblaient familières...

En fait, Sunny connaissait très bien leur espèce.

Elles ressemblaient à des versions plus anciennes et plus terribles, dépourvues d'ailes, des Lombrics de Fers — une tribu de Créatures du Cauchemar qui peuplait les ténèbres sous les Îles Enchaînées.

Les Lombrics de Fers portaient ce nom parce qu'ils se nourrissaient des chaînes célestes qui maintenaient les îles volantes ensemble... ou de n'importe quel métal, en fait, tant qu'ils pouvaient y enfoncer leurs crocs.

Maintenant où...

Avant que Sunny ne puisse terminer sa pensée, l'un des Saints du Chant sembla libérer son Aspect.

L'espace autour de lui se mit soudain à scintiller, comme s'il se transformait en verre.

Et lorsque le verre se brisa, Sunny et ses Ombres furent subitement séparés par une grande distance.

Les Saints du Chant étaient également séparés.

Les trois Lombrics de Fers entouraient Fiélon. Trois Saints entouraient Sainte, et trois autres entouraient Serpent.

Tandis que Sunny...

Faisait face à Maîtresse des Bêtes, Hurlement Solitaire, Traqueuse Silencieuse, et quatre autres.

Maîtresse des Bêtes sourit.

"...Je parie que je peux vous arranger ça, cependant. Seigneur Shadow."

Sunny grogna.

Faisant un pas en avant, il transforma les ombres en épée et dit d'un ton glacial :

"Quand nous aurons fini, qui vous arrangera ?"


  
    

Chapitre 2008 – Bête Terrifiante
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L'échange de politesses était terminé, et la bataille des Saints avait commencé.

Comme pour signifier sa venue, le sol trembla violemment, et le grondement d'une explosion lointaine parcourut le champ de bataille, venant de quelque part sur la droite.

Nephis devait avoir engagé sa propre part d'ennemis Transcendants.

Sunny se demanda brièvement combien de Saints l'Armée du Chant avait envoyé pour l'affronter. Plus que lui ? Ou moins ?

De toute façon, cela n'avait pas vraiment d'importance...

Quel que soit le nombre de Saints envoyés par Song, cela ne suffirait pas.

Les Saints des deux armées s'affrontèrent sur toute la longueur du champ de bataille, déchirant le tissu du monde. C'était la première fois qu'un nombre aussi inconcevable de guerriers Éveillés entraient sur le champ de bataille, par exemple, tous consumés par le chant meurtrier de la guerre.

Et maintenant, près de soixante-dix Saints — la plupart des Saints existants — s'affrontaient à leur place... c'était l'affrontement le plus terrifiant que les humains aient jamais vu, de loin, éclipsant les batailles sanglantes de la Chaîne des Cauchemars avec une facilité absolue.

Au loin, les soldats des deux armées qui battaient en retraite se figèrent sur place, observant avec terreur l'effroyable calamité.

Les dieux se battaient. Que pouvaient bien faire les mortels ?

Bien sûr, pour l'instant, Sunny ne se souciait guère de leur sort. En tant que demi-dieu combattant, il avait ses propres problèmes à résoudre...

Et des plus diaboliques.

Cela va être... sacrément intéressant...

Affronter sept puissants Saints n'était pas quelque chose qu'il pouvait prendre à la légère.

Surtout si trois d'entre eux étaient de lignée divine.

La lignée du Dieu Bête...

Une puissance inconnue avait brisé l'espace, séparant Sunny et ses Ombres. Bien sûr, il tenta immédiatement de remédier à la situation en ordonnant à Fiélon de revenir en utilisant le Pas de l'Ombre.

Malheureusement, cela ne fonctionna pas. L'espace était continuellement manipulé, et à chaque fois que l'Ombre d'acier tentait de s'échapper, il se repliait sur lui-même, la ramenant directement.

Sunny ne savait pas si la rupture de l'espace avait été provoqué par un Aspect ennemi ou par une puissante Mémoire en possession d'une des filles de la Reine, mais c'était assez efficace pour les empêcher, lui et son Ombre, de se déplacer librement pour se soutenir l'un l'autre — pour l'instant, du moins.

Ses Ombres devraient se débrouiller seules, et il en irait de même pour Sunny.

Il n'était pas très inquiet pour Sainte et Serpent. Fiélon, cependant...

Song semblait avoir retenu la leçon après avoir perdu deux des Reflets de Mordret face au troll d'acier vorace. Aujourd'hui, ils étaient prêts à affronter le Fléau Suprême qui servait le Seigneur des Ombres.

Sunny ne savait pas où l'Armée du Chant avait trouvé les cousins plus anciens et plus terrifiants des Lombrics de Fers, mais ces trois créatures épouvantables étaient des adversaires très gênants pour Fiélon.

Après tout, ils se nourrissaient de métal, et son corps tout entier était fait d'acier béni.

Ce n'est pas bon...

Néanmoins, Sunny ne s'inquiétait pas outre mesure pour Fiélon — si Song pensait que la chose la plus effrayante chez ce petit diablotin était son armure d'acier impénétrable, ils allaient bientôt apprendre l'erreur de leurs manières.

En fait, Sunny s'inquiétait surtout pour lui-même.

Combattre sept Saints était mieux que d'en combattre treize... mais cela restait un défi.

Pris individuellement, chacun de ces guerriers exaltés ne représentait pas une réelle menace pour Sunny — et même si l'on résumait leur puissance collective, il n'aurait pas à se prosterner devant elle.

Cependant, c'était là le péril et la crainte de combattre des humains... lorsque plusieurs d'entre eux se réunissaient, la somme était souvent plus grande que les parties. Sunny le savait depuis le Rivage Oublié, où traiter avec les Charognards à Carapace était devenu plus supportable que prévu après que Nephis l'ait rejoint.

Même additionnée, la puissance de deux Dormeurs n'était pas comparable à celle d'une Bête Éveillée. Cependant, avec Nephis servant d'appât et Sunny attaquant dans l'ombre, ils avaient réussi à abattre un nombre incalculable de ces bêtes terrifiantes.

C'était simplement l'exemple le plus élémentaire de la façon dont la coopération avec un autre humain pouvait améliorer la létalité d'une personne bien au-delà de son pouvoir.

Et dans la situation actuelle... c'était Sunny qui jouait le rôle de la bête terrifiante. Les Saints du Chant, quant à eux, étaient les faibles chasseurs qui avaient uni leurs forces pour l'abattre.

Dangereux.

Ses ennemis figuraient également parmi les guerriers les plus aguerris de l'humanité. Ils savaient comment coopérer les uns avec les autres de manière transparente, sans commettre d'erreurs qu'il pourrait exploiter.

L'espace était insuffisant pour que plus de trois d'entre eux puissent l'attaquer en même temps, par exemple. Ainsi, au lieu de se précipiter tous ensemble et de se gêner les uns les autres, quatre Saints reculèrent tandis que trois avancèrent vers lui à une vitesse stupéfiante.

Les trois attaquants étaient le chacal d'obsidienne, le canidé à trois têtes — Ceres — et Hurlement Solitaire.

Cela ne signifiait pas pour autant que les quatre autres ne faisaient rien.

En fait, ils représentaient peut-être un plus grand danger que l'avant-garde.

Il pouvait déjà voir Traqueuse Silencieuse accrocher une flèche à la corde de son arc, tandis que Maîtresse des Bêtes faisait tourner une fronde à l'allure étrange.

Deux autres Saints s'envolèrent — l'un d'eux était Siord, la harpie, tandis que le second était une gargouille au corps de pierre puissant et aux larges ailes.

Le Saint de Sorrow. Le père de Tamar était également présent.

Sunny allait bientôt devoir faire face à un barrage d'attaques à distance.

Mais d'abord...

Il devait survivre à l'assaut oblitérant de trois monstres de mêlée.

Ceres et Hurlement Solitaire étaient assez difficiles à gérer. Mais c'était le géant d'obsidienne qui mettait le plus de pression à Sunny, du fait de sa taille gigantesque.

Le chacal dominait le champ de bataille tel un titan des ténèbres, brandissant une énorme arme à la lame en forme de croissant dorée. Cette arme d'hast... semblait assez grande et tranchante pour couper en deux une petite forteresse.

Sunny se sentait comme une fourmi quand il voyait le géant le fusiller du regard, le meurtre brûlant dans ses yeux bestiaux.

Il fut soudain... agacé.

Cette scène lui rappelait la première fois qu'il avait affronté Goliath.

Ce n'était pas un bon souvenir.

Et même si le chacal d'obsidienne n'avait rien à se reprocher...

Il allait payer pour avoir fait rappeler à Sunny quelque chose d'aussi désagréable.

Voyons qui de nous deux est la fourmi...

Alors que le géant bestial s'approchait, Sunny fut tout à coup enveloppée d'une marée d'ombres.

C'est alors qu'une silhouette colossale, forgée dans l'obscurité la plus pure, s'éleva pour rencontrer le géant face à face.


  
    

Chapitre 2009 – Un Loup, un Chien et un Chacal


Traducteur/Checker : Gray

Sunny ne pouvait toujours pas utiliser la Lanterne de l'Ombre — ou plutôt, il était trop méfiant pour en ouvrir les portes. En conséquence, pour la première fois depuis très longtemps, il était privé de la réserve presque inépuisable d'ombres.

Ainsi, la Carapace de l'Ombre qu'il avait tissée à partir des ombres sauvages qui vivaient naturellement sur le champ de bataille n'était pas aussi titanesque qu'elle aurait pu l'être.

Néanmoins, elle était suffisamment haute pour égaler la taille du géant d'obsidienne, et même plus haute que lui, le dépassant de quelques mètres.

Le Manteau d'Onyx recouvrait la colossale Carapace créée à l'image du corps de Sunny comme une redoutable cuirasse noire. Ce n'était pas nouveau... mais aujourd'hui, sa transformation semblait différente.

C'était parce qu'il faisait quelque chose qu'il n'avait jamais fait auparavant — contrôler l'une des ombres en tant qu'incarnation et se renforcer avec elle. Sunny ressentait donc une sensation étrange et incongrue, mais pas totalement artificielle — celle d'être lui-même, mais aussi quelque chose d'autre que lui-même, qui ne faisait plus qu'un avec son corps.

Au fond, il faisait la même chose que ce qu'il avait pratiqué avec ses Ombres et ses Mémoires, mais en visant son propre esprit, son propre corps et sa propre âme.

Cela lui permettait de pousser encore plus loin l'état de fusion avec la Carapace, jusqu'à la faire ressembler à sa propre personne.

Sunny se sentait puissant. Il se sentait immense. Il se sentait... comme si chacun de ses mouvements portait en lui une dévastation indicible.

Une autre chose curieuse s'était également produite.

L'union parfaite entre la Carapace de l'Ombre et lui n'était pas qu'une simple sensation. C'était plutôt comme si le monde lui-même ne voyait plus la différence entre Sunny et le Colosse de l'Ombre, ou du moins pas aussi fortement, les considérant tous deux comme des manifestations de son âme.

Et le Masque de Weaver en faisait autant.

Il s'était par conséquent agrandi, se modifiant pour recouvrir le visage du titan noir. Ce masque avait été conçu pour s'adapter au visage d'une déité nébuleuse, après tout... il était plus que capable de cacher les traits des géants. Ainsi, Sunny n'avait pas à créer un fac-similé à partir d'ombres, comme il l'avait fait par le passé.

Il devait cependant admettre que...

Le Masque de Weaver avait toujours été redoutable et profondément inquiétant. Mais maintenant qu'il avait la taille d'un grand édifice, il semblait dix fois plus terrifiant.

Il ne fut pas surpris de voir ses ennemis hésiter un peu, tout d'un coup.

Mais leur volonté n'allait pas être ébranlée par un visage effrayant, et ainsi, leur assaut fracassant continua sans ralentir ne serait-ce qu'un instant.

Le chacal d'obsidienne abattit son arme d'hast en forme de croissant. Son coup dévastateur semblait assez puissant pour déchirer le tissu même du monde, mais son élan se brisa un instant plus tard.

Sunny savait depuis longtemps comment le Saint ennemi allait attaquer. Ayant lu ses intentions dans les mouvements de son corps, de son ombre et de son essence, Sunny avait saisi le cœur même de l'Art de Combat Transcendant sophistiqué de l'ennemi et avait appris ses intentions bien à l'avance.

Par conséquent, il s'avança sans crainte dans le rayon d'action de l'arme du Chacal, évitant la lame en forme de croissant, et en saisit le manche d'une main ferme.

Un violent bruit de tonnerre et une onde de choc dévastatrice se firent entendre au moment où la hampe de bois entra en contact avec le gantelet d'onyx. Tandis qu'il perdait instantanément son momentum, les pieds de Sunny furent soudain enveloppés d'une brume cramoisie — le sang qui maculait la surface de l'os antique avait absorbé la force terrible de l'impact et s'était évaporé, se transformant en un nuage brûlant.

Sunny — le conducteur de toute cette énergie destructrice — n'avait pourtant pas bronché. Il se contenta de maintenir la lame en forme de croissant en place, immobile, comme une montagne noire.

Il ne se contenta pas non plus de bloquer ce premier coup... bien sûr.

Dès que sa main gauche saisit le manche de l'arme en forme de croissant, son bras droit se transforme déjà en poing, prêt à s'écraser sur le crâne du Chacal comme un bélier défonçant une forteresse.

Voyons à quel point tu es coriace...

Cependant, avant que Sunny n'ait eu le temps de frapper le chacal, une ombre rapide et massive s'élança sur lui depuis le côté, faisant en sorte que sa main droite soit soudainement prise dans l'étau écrasant des mâchoires d'un loup monstrueux.

Hurlement Solitaire avait fait coïncider son attaque avec la chute de la lame en forme de croissant.

Sa fourrure se hérissait comme une palissade noire, et de furieuses flammes rouges brûlaient dans ses yeux énormes et bestiaux.

Sainte Ceres n'était pas loin non plus.

Une fraction de seconde plus tard, elle s'élança sur Sunny par la gauche, l'une de ses têtes le mordant au tibia, une seconde enfonçant ses crocs dans son genou, et la dernière lui déchiquetant la cuisse.

Le bruit des crocs acérés grattant le métal semblable à de la pierre se fit entendre jusqu'à percer les tympans.

Sunny fut momentanément immobilisé.

Sa main gauche tenait l'arme du Chacal, l'empêchant de découper sa carapace. Sa main droite était prise dans les mâchoires éviscérantes de Hurlement Solitaire. L'énorme canidé à trois têtes tentait de lui écarter la jambe, utilisant toute sa force infernale pour le faire basculer.

Curieusement...

Le Manteau d'Onyx résista aux crocs de Sainte Ceres. En revanche, il se brisa sous les crocs de la louve stygienne — Hurlement Solitaire avait mordu son gantelet, déchiquetant la main et le poignet de la Carapace de l'Ombre avec une fureur vicieuse.

Et, bien sûr, les quatre autres Saints ne restaient pas inactifs.

Traqueuse Silencieuse avait déjà décoché une flèche, et Maîtresse des Bêtes venait de faire fuser un morceau d'os avec son lance-pierre.

Sunny eut à peine le temps d'enregistrer les deux projectiles, qui volaient dans sa direction à une vitesse effroyable.

Il n'aimait ni l'un ni l'autre.

La flèche et le morceau d'os étaient tous deux des Mémoires destructrices, à n'en pas douter. Le Clan Song ne ménageait pas ses efforts pour tenter de l'abattre aujourd'hui... aussi utiliseraient-ils l'artillerie lourde dès le début.

Si l'un des projectiles atteignait sa cible, sa Carapace de l'Ombre serait probablement très malmenée.

L'utilité du Pas de l'Ombre était limitée par l'espace brisé autour d'eux, et il n'y avait pas assez d'ombres sauvages sur le champ de bataille pour reformer la Carapace géante si elle était gravement endommagée.

...Mais cela n'avait pas d'importance.

Sunny possédait un Aspect qui possédait de nombreuses facultés, mais la plus grande était de loin sa polyvalence. Même s'il était soumis à de nombreuses restrictions, il disposait d'une multitude de tactiques et d'un riche trésor de ruses à utiliser.

C'est ce qui le rendait si dangereux.

Sunny repoussa le croissant d'or, faisant reculer le géant bestial. Maintenant que sa main gauche était libre, il frappa vers le bas, donnant un coup terrifiant à l'une des têtes canines qui tentaient de lui tordre la jambe.

Le coup ne fendit guère le crâne de la créature, mais Ceres était assurément hébétée et souffrante... enfin, au moins un tiers d'elle-même était hébétée et souffrante.

Un torrent de sang s'écoulait de l'une de ses mâchoires écrasantes, et son emprise sur sa cuisse s'affaiblissait.

Profitant de l'occasion, Sunny saisit le canidé de la taille d'une colline par la peau du cou. Au même moment, il écarta plusieurs éléments du Manteau d'Onyx, échappant ainsi aux deux dernières séries de crocs terrifiants.

Soudain, Ceres fut entraînée dans les airs, ses pattes en forme de pilier perdant le contact avec le sol.

Au plus profond de la Carapace du Colosse de l'Ombre, Sunny souriait froidement.

Il souleva alors le canidé à trois têtes d'une main, plaçant son énorme corps entre lui et les deux projectiles qui arrivaient in extremis.


  
    

Chapitre 2010 – Main Lourde de l'Ombre
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Tout cela ne prit pas plus d'un battement de cœur.

Sunny savait que le Clan Song possédait un vaste arsenal de Mémoires puissantes — certaines d'entre elles étant même de Rang Suprême, sans aucun doute. Après tout, même si Nephis avait raison et que le Sortilège créait ces Mémoires bien plus parcimonieusement que les Mémoires de Rangs inférieurs, Ki Song était une Souveraine depuis des dizaines d'années.

Sept de ses filles étaient également des Saintes, et il savait par expérience qu'au moins certaines d'entre elles étaient parfaitement capables de tuer des Créatures du Cauchemar Supérieures avec facilité.

Il s'attendait donc à ce que quelque chose d'extraordinaire se produise lorsque la flèche de Traqueuse Silencieuse et le projectile en os de Maîtresse des Bêtes percuteraient Ceres.

Cependant, il fut à la fois déçu et un peu soulagé de s'être trompé.

Car il ne se passa rien.

Ses ennemies étaient bien trop remarquables pour blesser l'un des leurs aussi bêtement. Même s'il n'y avait qu'une fraction de seconde pour réagir, Maîtresse des Bêtes et Traqueuse Silencieuse parvinrent à écarter leurs Mémoires à temps, si bien que l'énorme canidé ne fut touché que par deux jets tourbillonnants d'étincelles rayonnantes.

Sunny n'hésita donc pas à poursuivre son momentum pour la soulever... et plaqua Ceres au sol en y mettant toute sa puissance.

Le champ de bataille trembla, et un gémissement pitoyable s'échappa de ses trois bouches bestiales.

Au même moment, Hurlement Solitaire fit pivoter sa tête sur le côté et lui arracha le bras droit d'un seul geste puissant. Une rivière d'ombres s'écoula du moignon, se déversant comme une sombre cascade.

Ah...

Le chacal d'obsidienne s'était déjà ressaisi et abattit à nouveau son arme d'or.

Seulement, cette fois-ci, Sunny n'avait pas le temps de l'esquiver, ni l'occasion de bloquer sa descente.

Il ne le fit donc pas.

Un instant avant que la lame en forme de croissant ne fende le Colosse de l'Ombre... il s'effondra tout simplement de lui-même.

Son armure d'onyx se fendit, et le corps noir d'encre qui se trouvait en dessous se fendit également. Pendant quelques instants, un large gouffre sépara le côté droit de la Carapace de son côté gauche.

L'arme d'hast plongea dans ce gouffre, sans infliger le moindre dégât à Sunny.

La Carapace de l'Ombre se recomposa simplement au passage de la lame d'or.

Lorsqu'elle plongea dans la brume cramoisie et s'écrasa sur la surface de l'os ancien dans un bruit de tonnerre assourdissant, le Colosse de l'Ombre était comme neuf.

Bon... il lui manquait toujours une main. Mais sinon, son corps était entier et intact.

...Enfin.

Sunny avait toujours été un peu envieux parce qu'il n'avait pas réussi à apprendre à exécuter ce tour. Fiélon l'avait utilisé contre lui en Antarctique, mais malgré sa mort, Sunny — le nouveau maître du diablotin vengeur — n'avait jamais réussi à comprendre comment transformer partiellement son corps en une ombre incorporelle.

Cette fois, cependant, il ne s'était pas contenté de rendre intangible une partie de sa Carapace — il était allé plus loin en créant une brèche physique dans celle-ci. Sinon, cela n'aurait pas eu beaucoup de sens.

Sunny possédait de nombreux moyens de découper les ennemis intangibles, et les Saints du Chant avaient également leurs propres moyens.

Quoi qu'il en soit...

Maintenant, Sunny pouvait enfin faire ce qu'il avait voulu faire depuis le début.

Le Chacal ne s'attendait pas à ce que son arme ne rencontre aucune résistance, et avait donc mis beaucoup de force dans son coup. En conséquence, son équilibre fut rompu, ce qui lui fit perdre un instant de trop à essayer de le retrouver.

Sunny lui donna donc un coup de poing dans le museau avec toute la force dont il disposait.

La force de l'impact fut telle qu'il y eut un flash aveuglant. Un instant plus tard, le géant bestial bascula et tomba dans un violent fracas, faisant trembler tout le champ de bataille.

Plusieurs de ses crocs cliquetaient sur l'os ancien, chacun étant assez grand pour écraser plusieurs humains.

Sunny se sentit amusé à leur vue.

Je me demande s'ils resteront après qu'il se soit retransformé en humain...

Le premier échange était terminé, avec une victoire éclatante de Sunny.

Sa Carapace perdit une main, mais cela n'avait pas d'importance. Pendant ce temps, Ceres était gravement blessée et le Chacal avait reçu un coup terrible. Traqueuse Silencieuse et Maîtresse des Bêtes avaient gaspillé leur première salve, la plus importante — cela leur prendrait un certain temps pour rappeler leurs puissantes Mémoires, et dans une bataille de Saints, ces précieuses secondes pouvaient très bien ressembler à une éternité.

Cependant, la bataille ne faisait que commencer.

Dès le deuxième échange, Siord et le Saint de Sorrow allaient, eux aussi, se joindre à la bataille.

Sunny souffrait déjà de ne pas avoir assez de mains pour affronter tous ses ennemis. Avec deux ennemis supplémentaires, son désavantage numérique allait s'accentuer, et le rapprocherait de l'écrasement.

Que faire, que faire...

Il envisagea un instant de prendre une mesure radicale.

Sunny avait patiemment caché le fait qu'il pouvait manifester plusieurs corps pendant tout ce temps, mais maintenant, il se demandait si cela valait la peine de continuer cette mascarade. Cela semblait être la solution parfaite à sa situation actuelle, ainsi que la paille qui pourrait briser le dos du chameau, l'aidant ainsi à renverser le cours de toute la bataille.

...Peu importe ce qu'était un chameau.

Il devait s'agir d'un animal assez étrange, si l'on considère que son dos pouvait être brisé par une paille.

Probablement un invertébré ?

Cependant, en fin de compte, Sunny garda ses ombres étroitement enroulées autour de son corps.

Non pas parce qu'il ne voulait pas révéler ses incarnations au monde, mais simplement parce qu'il ne le pouvait pas.

Pour l'instant, il n'avait pas encore expérimenté l'arme la plus redoutable que ses ennemis avaient en réserve — la terrifiante capacité de Maîtresse des Bêtes à manipuler l'esprit.

Le Manteau d'Onyx conférait à Sunny une grande résistance aux attaques mentales, mais il n'était pas sûr de pouvoir résister à l'alléchante Sainte avec cette simple protection, ou du moins pas entièrement.

Il avait donc besoin des ombres pour l'augmenter — et de la caractéristique [Vaillant] du Manteau — tant que Maîtresse des Bêtes demeurait une menace.

En parlant d'elle...

Alors que Sunny déplaçait son poids, se préparant à repousser une autre attaque féroce de Hurlement Solitaire, il la sentit soudain.

Un pouvoir puissant, insidieux et captivant envahissait son esprit.

Elle était sourde et distante, comme affaiblie par une solide barrière, mais toujours envoûtante.

Ses membres s'alourdirent soudain.

...Merde.

Alors que Sunny chancelait, le loup monstrueux s'élança vers lui comme une marée de ténèbres et de fureur bestiale.

Au même moment, deux ombres rapides s'abattirent sur lui depuis le ciel aveuglant.

Et une flèche siffla dans l'air, visant précisément l'endroit où sa propre ombre était cachée dans les profondeurs de la colossale Carapace.

Je... déteste vraiment... les attaques mentales...


  
    

Chapitre 2011 – Champ de Bataille Transcendant
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Sunny sentit ses membres s'alourdir et son esprit s'engourdir.

Soudain, il se sentit épuisé. Tous les fardeaux qu'il portait, endurant le poids oppressant à la fois volontairement et silencieusement, étaient subitement beaucoup plus pénibles et fatigants.

Cette guerre durait depuis si longtemps... et même avant la guerre, il n'avait jamais connu un seul moment de paix. Habitué aux tourments et à l'agitation, Sunny s'était facilement trompé en oubliant l'horreur du monde. Mais aujourd'hui, il le sentait tout à coup dans ses moindres os.

Et en même temps...

Un sentiment particulier s'épanouit dans son esprit.

Le sentiment d'être témoin de quelque chose d'infiniment beau, accueillant et merveilleux. Quelque chose de si extraordinaire, de si étonnant et de si... précieux. C'était comme si une lumière resplendissante venait de briller dans l'obscurité brisée de son esprit, l'illuminant délicatement et lui faisant monter les larmes aux yeux.

Enthousiasmé par cet éclat magnifique, Sunny avait du mal à se concentrer sur quoi que ce soit, et encore moins à bouger.

Et pourtant, il bougea.

Quelque part au loin, Maître Sunless était assis dans l'obscurité, tissant des cordes d'essence d'ombre avec six mains habiles. Levant les yeux de sa méditation, il fronça légèrement les sourcils... puis enfonça la longue aiguille dans sa main, la transperçant sans la moindre hésitation.

Une vague de douleur aiguë envahit sa conscience, faisant vaciller la lumière envoûtante.

La résistance mentale de Sunny était suffisamment forte, et le fait de ressentir la douleur le poussa à aller jusqu'au bout.

Se débarrassant de la malédiction, le Seigneur des Ombres se déplaça à son tour.

L'imposant colosse d'onyx tourna son torse. Dans l'instant qui suivit, la flèche de Traqueuse Silencieuse traversa le plastron de son armure, transperça son corps et explosa de son dos dans un torrent d'ombres en fusion.

S'il avait eu une fraction de seconde de retard, cette flèche aurait transpercé son âme au lieu de simplement endommager sa Carapace.

Quelle belle flèche...

Pendant un instant, Sunny se sentit lésé de devoir vivre dans un monde où les armes étaient toujours plus puissantes que les armures, et où la destruction était toujours plus facile à perpétrer que la construction de quelque chose.

Non, mais pourquoi tout le monde essayait-il de lui planter une flèche dans le cœur en ce moment ?

Reculant en titubant, Sunny leva son bras mutilé pour empêcher Hurlement Solitaire de lui ouvrir la gorge, activa la Manifestation de l'Ombre, et versa un peu d'essence dans la Roche Extraordinaire, qui se trouvait nichée dans le cou du Colosse de l'Ombre.

Il survécut de justesse à la double attaque des deux Saints ailés — qui faillirent arracher la tête de sa Carapace — puis regarda ses ennemis en silence.

L'instant d'après...

Un rire grave, assourdissant et glacial retentit derrière le Masque de Weaver.

Si Saint Jest l'avait entendu, il aurait été fier.



Quelque part, non loin de là, Rain entraînait Tamar vers l'endroit où les guerriers meurtris de la Septième Légion avaient établi un campement temporaire la veille. Partout où elle regardait, des guerriers au visage pâle se reposaient par terre, trop secoués et épuisés pour bouger.

Les blessés étaient soignés à la hâte dans l'hôpital de campagne, et elle remarqua que Fleur s'occupait d'un homme à qui il manquait une jambe. Ray se trouvait à proximité et maintenait le soldat au sol.

Heureusement, ils étaient tous deux en vie.

La bataille n'était pas terminée, mais nombre de soldats avaient choisi d'abandonner leur armure, trouvant enfin un répit dans la terrible chaleur qui régnait. Certains regardaient vers le bas ou se couvraient le visage, essayant de se cacher de l'éclat constant et dur du ciel couvert.

La plupart d'entre eux, cependant, regardaient en arrière, terrifiés et captivés par la bataille titanesque qui se déroulait dans leur dos.

Rain aida Tamar à s'asseoir et se retourna également.

Son cœur battit la chamade.

Toutes deux avaient entendu le tonnerre assourdissant et senti le sol trembler pendant qu'elles battaient en retraite. Mais ce n'était que maintenant qu'elle était témoin de l'impressionnante dévastation provoquée par les Saints qui s'affrontaient.

C'était...

Comme si le monde était en train de s'écrouler.

Rain et Tamar observaient la calamité en silence.

Le camp de l'Armée du Chant était suffisamment éloigné pour être à l'abri des terribles ondes de choc et des pouvoirs destructeurs des demi-dieux qui s'affrontaient, ce qui signifiait également qu'ils ne pouvaient pas discerner grand-chose.

Cependant, elle pouvait vaguement voir des silhouettes massives et monstrueuses se déplacer dans la brume ardente.

Une partie du champ de bataille était inondée d'un éclat blanc. C'était là que se battait Étoile Changeante, sans l'ombre d'un doute. Il y avait aussi...

"Regarde !"

La voix de Tamar était rauque et lourde.

Suivant son doigt, Rain regarda vers la droite et se figea.

La jeune Héritière inspira brusquement.

"C'est... c'est le Seigneur des Ombres."

En effet, c'était lui... l'espiègle grand frère de Rain.

Seulement, en ce moment, il ne ressemblait pas du tout à ce qu'il était d'habitude.

Au lieu de cela, un colosse d'onyx vêtu d'une armure redoutable dominait la plaine, assiégé par trois silhouettes bestiales. Ses mouvements semblaient faussement lents de loin, mais il était terrifiant de voir avec quelle facilité il repoussait les attaques d'une cohorte de Saints, leur résistant avec une grâce étrange, effrayante et inquiétante.

Oh wow...

La fureur de ce combat était telle que tous ceux qui regardaient dans cette direction frissonnaient d'effroi. Un simple Éveillé aurait été réduit à un état de brume sanguinolente par le simple fait de se trouver à proximité de cet affrontement impie.

Tel était le pouvoir des Saints.

Ou... de ce Saint en particulier, du moins.

Et pourtant. Il lui manquait déjà une main, son bras droit n'était plus qu'un amas de ténèbres. Son plastron était percé, et les ennemis devenaient de plus en plus vicieux à mesure que le combat se poursuivait.

Rain ressentit soudain quelque chose qu'elle n'avait jamais ressenti auparavant...

Elle s'inquiétait pour son professeur.

Après s'être attardée un moment, elle demanda timidement :

[Est-ce que... est-ce que ça va aller ?]

Sa voix résonna dans son esprit quelques instants plus tard, toujours aussi distante et nonchalante malgré l'effroyable bataille au loin.

[Qui, moi ? Oh... Je suis vraiment touché que tu t'inquiètes pour moi, mais ne te fais pas de souci. Je m'en sortirai.]

Il y eut un moment de silence, puis il ajouta d'un ton plus inquiétant :

[Tu devrais t'inquiéter pour les autres, par contre...]


  
    

Chapitre 2012 – Un Zeste de Peur


Traducteur/Checker : Gray

Le Seigneur des Ombres faiblissait.

Difficile de le remarquer à cause de son apparence effrayante et de l'aura d'arrogance froide qui émanait de la silhouette étrangement gracieuse du colosse ténébreux, mais le Saint mercenaire perdait du terrain.

Déjà, sa main droite avait disparu.

La flèche de Traqueuse Silencieuse avait transpercé sa poitrine d'onyx, et Maîtresse des Bêtes lui avait empoisonné l'esprit. Bien sûr, le Seigneur des Ombres était trop fort pour se laisser envoûter par son pouvoir rapidement... mais ses mouvements avaient ralenti, perdant un peu de leur précision mortelle.

Hurlement Solitaire le voyait bien, elle s'apprêtait donc à le tuer.

...Si cette étrange forme Transcendante pouvait être tuée comme un être vivant. Cette forme saignait des ténèbres au lieu de sang, et était capable de se diviser en deux pour éviter un coup. Elle n'avait jamais rien vu de tel.

Naturellement, c'était là tout le problème du Seigneur des Ombres — personne ne semblait savoir quoi que ce soit à son sujet, y compris l'étendue réelle de ses capacités.

Le Clan Song avait compilé une vaste base de données sur tous les Saints vivants — le Clan Valor aussi, sans aucun doute. Bien entendu, les champions Transcendants les plus précautionneux cachaient encore certains secrets, mais chacun d'entre eux était pour l'essentiel connu.

À l'exception du Seigneur des Ombres, qui avait surgi de nulle part il y a environ un an.

Des informations sur lui avaient été recueillies pendant la guerre. Par exemple, ils savaient que sa forme Transcendante n'était pas vraiment celle d'un géant d'onyx, mais plutôt une masse d'ombres malléable qui pouvait apparemment prendre n'importe quelle forme, le géant étant simplement celle qu'il utilisait le plus souvent.

Une Transformation pour le moins gênante...

Mais pas indestructible.

Il ne saigne peut-être pas, mais ressent-il la douleur ?

Hurlement Solitaire était impatiente de le découvrir.

Le Seigneur des Ombres était sur le reculoir, déstabilisé par la flèche acérée de sa sœur. Malheureusement, Silence n'avait pas réussi à détruire le cœur supposé du colosse des ténèbres, mais elle l'avait tout de même fait vaciller.

C'était l'occasion pour Hurle de prendre l'avantage.

Crachant la main déchirée de l'ennemi, elle visa sa gorge et bondit...

Mais elle ne parvint pas à planter ses crocs dans sa chair.

Quo...

Soudain, elle sentit quelque chose de froid et d'étranger s'enrouler autour de son museau, après quoi sa vision fut obscurcie. Au lieu de déchirer la gorge de son ennemi, Hurlement Solitaire s'écrasa contre quelque chose de dur, puis fut jeté sans ménagement sur le côté.

Tombant au sol dans un fracas assourdissant, elle roula et se griffa le visage, essayant d'enlever la présence rampante... avant que ses yeux ne soient transpercés et détruits.

Grâce aux dieux, elle y parvint.

La vision brouillée, Hurlement Solitaire regarda vers le bas et recula.

Une masse de tentacules sombres s'était accrochée à son cou, juste sous la mâchoire, trois d'entre eux l'étranglant tandis que quatre autres s'étendaient pour s'enrouler autour de son museau et faire une boucle autour de sa tête, couvrant ainsi ses yeux.

Au centre de la masse... on pouvait apercevoir les plaques brisées de l'armure polie, source de la créature répugnante.

Le gantelet.

Cette chose ignoble était née de la main coupée du Seigneur des Ombres, et était soit une extension de celui-ci, soit contrôlée par lui.

Qu'est-ce... qu'est-ce qu'il...

Elle avait chassé et dévoré de nombreuses Créatures du Cauchemar. Mais cela... ce n'était pas quelque chose qu'elle attendait d'un humain...

Si tant est que le Seigneur des Ombres soit un humain.

Frissonnant, Hurlement Solitaire s'accorda une fraction de seconde d'hésitation pour trouver comment se débarrasser des sept tentacules sombres et de leur source. Malheureusement, si sa forme Transcendante était à la fois rapide et puissante, elle était dépourvue de pouces opposables et de bras agiles — elle ne pouvait donc même pas l'atteindre.

Aucune de ses Capacités d'Aspect ne serait utile non plus.

Bien sûr, il y avait de nombreuses façons d'essayer d'endommager la... la chose... mais Hurlement Solitaire choisit la méthode la plus simple pour se libérer.

Elle désactiva sa Capacité Transcendante et redevint humaine.

Un instant plus tard, elle était allongée sur le sol.

Et aussitôt après, les restes du gantelet d'onyx et la masse d'ombres gigotante qui en sortait s'écrasèrent sur le sol à plusieurs mètres d'elle, la surplombant comme une colline.

Grognant, Hurlement Solitaire s'élança vers l'avant et transperça le cœur de la masse sombre comme un boulet de canon, déchirant l'ignoble créature à mains nues.

Celle-ci n'opposa que peu de résistance, se dissolvant dans un torrent de ténèbres et se brisant sous la violence de son assaut. Les éclats d'onyx pleuvaient sur la surface sanguinolente de l'os ancien dans un bruit tonitruant.

Atterrissant gracieusement sur le sol à des dizaines de mètres de là, Hurlement Solitaire se mit à quatre pattes et activa à nouveau sa Capacité Transcendante.

En même temps, elle jeta un regard au Seigneur des Ombres... et frissonna.

Là-bas, devant elle, Siord et le Saint de Sorrow lancèrent enfin leur première attaque.

Tombant d'une grande hauteur — aussi grande qu'il était possible de s'élever en toute sécurité ici à Godgrave — tous deux portèrent des coups terribles, aidés à la fois par leur formidable accélération et par la gravité.

Siord lança un javelot en bronze, tandis que le Saint de Sorrow se servit simplement de son corps de pierre comme d'un missile.

C'était comme si le Seigneur des Ombres avait anticipé leur attaque. Même ralenti par l'attaque mentale de Bin, il déplaça son corps imposant de manière à éviter la puissante gargouille, comme s'il exécutait un pas de danse.

Quant au javelot...

Il leva simplement son visage vers le ciel, permettant à son effroyable masque de recevoir le coup de javelot.

Il y eut un éclair, puis un coup de tonnerre dévastateur. Pendant un instant, le monde entier fut comme noyé dans une blancheur pure, et alors qu'une violente secousse traversait le champ de bataille, une colonne de flammes s'éleva dans le ciel.

Mais lorsque l'éclair se dissipa...

La surface noire et polie du masque en bois était intacte, sans la moindre égratignure, comme si elle était bien plus résistante que la redoutable armure d'onyx que portait le Saint mercenaire...

Hurlement Solitaire pouvait attester qu'il s'agissait de l'une des Mémoires les plus résistantes qu'elle ait jamais vus. Après tout, elle l'avait transpercé de ses propres crocs... rien n'avait pu survivre à sa morsure jusqu'à maintenant, mais l'armure d'onyx y était presque parvenue.

Sa transformation était achevée.

Ceres s'était déjà relevée du sol, du sang coulant de ses trois bouches.

Canis était déjà debout, la colère et le ressentiment brûlant dans ses yeux bestiaux.

Ils étaient tous prêts à attaquer à nouveau...

Bin, Silence, Canis, Ceres, Siord, Sorrow et Hurle.

Les deux camps avaient subi quelques dégâts, mais tous brûlaient d'envie de continuer.

Hurlement Solitaire laissa échapper un grognement menaçant.

Comment vas-tu te battre contre sept d'entre nous avec un seul bras, mercenaire ?

Et alors qu'elle levait les yeux...

Un rire grave, réverbéré et glacial retentit sous le terrifiant masque noir.

Il devint de plus en plus grave, ressemblant à la voix d'un véritable démon.

La silhouette du magnifique colosse d'onyx rétrécit soudain un peu, perdant quelques mètres de hauteur.

En même temps, elle changea, se transformant en quelque chose de bien plus bestial.

Des cornes noires s'élevaient de sa tête comme une couronne, scintillant sombrement dans la lumière aveuglante du ciel radieux. Une longue queue terminée par une pointe d'onyx fouettait l'air. Les articulations de ses genoux semblaient s'inverser et ses pieds grandissaient, d'énormes griffes raclant l'os ancien.

Et surtout...

Sa main coupée sembla repousser, et deux autres bras jaillirent de son torse, chacun recouvert de la carapace d'onyx de l'armure enchantée et terminé par des griffes acérées.

Quelques instants plus tard, un imposant et terrifiant démon noir se tenait sur le champ de bataille à la place d'un colossal guerrier humain...

Un démon avec six cornes et quatre bras, dont le masque inquiétant cachait ses traits inhumains.

En le regardant, Hurlement Solitaire ressentit un certain... malaise.

De l'abattement, même.

Et une petite étincelle de peur.

Comment... comment pouvons-nous détruire cette chose ?

NDT : En VO, c'est Jack pour Jackal. Pour contrer ce souci, j'ai choisi un autre nom.


  
    

Chapitre 2013 – Le Diable et les Sept Saints


Traducteur/Checker : Gray

C'est beaucoup mieux...

Dominant le champ de bataille sous les traits de la version géante de la Carapace de la Créature de l'Ombre, Sunny souriait sombrement dans l'étreinte des ombres.

Son corps humain restait la forme la plus naturelle, et donc la plus efficace, qu'il pouvait invoquer — dans la plupart des batailles, du moins. Mais lorsqu'il était en infériorité numérique, les caractéristiques spéciales de la Carapace de la Créature de l'Ombre se dévoilaient pleinement.

Sunny avait été contraint d'affronter les sept Saints du Chant, mais dorénavant, sa tâche était plus facile. Il pouvait tenir ses ennemis à distance grâce à ses quatre mains, ses griffes acérées et sa longue queue.

Son seul regret était que le Masque de Weaver l'empêchait d'utiliser ses crocs acérés.

Faisons comme si de rien n'était...

Les Saints du Chant reprirent leur assaut, tandis que Sunny s'élançait pour leur faire face.

Le monde fut dévoré par une canonnade ininterrompue de coups de tonnerre rugissants, d'éclairs aveuglants et de tremblements de terre violents. Des nuages de poussière et de débris s'élevèrent dans les airs, et des silhouettes gargantuesques s'y mouvaient, s'entrechoquant avec une force terrifiante et furieuse.

Leur affrontement calamiteux semblait d'une férocité inimaginable et primitive, dénué de toute raison, si ce n'est la soif de sang et la frénésie meurtrière... en fait, ce fut probablement ainsi que la plupart des Éveillés qui assistaient à la bataille la virent.

Après tout, dans leur esprit, des êtres d'une telle taille et d'une telle puissance s'apparentaient à d'effroyables Créatures du Cauchemar, et ces dernières n'étaient pas connues pour leur technique et leur méticulosité.

Cependant, en vérité, ce combat furieux n'était rien d'autre que technique et méticuleux. Oui, c'était impressionnant et féroce. Mais derrière le voile de la détermination frénétique et de la puissance bestiale, chaque Saint combattant le Seigneur des Ombres utilisait son intelligence vive, son regard froid et son art de combat sophistiqué pour se battre et survivre à la cadence mortelle de l'affrontement titanesque.

Rien de moins ne pouvait suffire dans cette terrible bataille, alors que la puissance et le contrôle raffiné n'étaient qu'antithétiques entre les mains d'amateurs.

Lorsque de véritables maîtres s'affrontaient, fureur et calcul se renforçaient l'un l'autre, fusionnant pour créer une tempête de désolation radicale et d'une précision sans faille.

...Inutile de dire que Sunny n'était pas différent. Simplement, sa perspicacité, son habileté et sa finesse étaient nettement plus sublimes et impressionnantes.

La bataille... ne fut en aucun cas facile pour lui. En fait, c'était même le contraire — c'était l'une des batailles les plus terribles et les plus dangereuses qu'il avait vécues depuis la conquête du Troisième Cauchemar.

Oui, il donnait l'impression que c'était facile, allant même jusqu'à rire face à l'assaut dévastateur d'attaques potentiellement mortelles. Mais c'était surtout pour tromper et intimider ses ennemis, pas parce qu'il était vraiment détendu au milieu de cet affrontement glacial et qu'il se la coulait douce.

En vérité, les Saints restaient des Saints, et trois porteurs d'une lignée divine se trouvaient parmi ses ennemis en ce moment même. Chaque attaque dirigée contre lui avait le potentiel d'endommager gravement sa Carapace, voire de déchirer directement son âme — surtout si l'on considère que Traqueuse Silencieuse semblait savoir exactement où viser, et qu'elle transmettait rapidement cette information au reste des Saints du Chant.

Même lorsqu'il changea l'emplacement de son incarnation dans la Carapace, ses attaques continuèrent à le suivre sans erreur.

Sunny pouvait sans doute encaisser un ou deux coups, mais sa chance pouvait tout aussi bien tourner. Il était dans une situation où une erreur pouvait signifier — signifierait — la mort... une fois de plus.

C'était un sentiment familier et presque nostalgique, et par conséquent, il savait déjà ce qu'il devait faire.

Il n'avait tout simplement pas le droit à l'erreur.

C'était à la fois un grand avantage et un grand inconvénient.

Son avantage était, bien sûr, la Danse de l'Ombre. Sunny avait déjà vu la plupart des sept Saints se battre à un moment ou à un autre. Il avait affronté certains d'entre eux au Lac Disparu, et avait observé les autres lors de la terrible marche de la Septième Légion vers la Citadelle de la Clavicule.

Ainsi, il ne lui avait pas fallu longtemps pour acquérir une première connaissance de leurs arts de combat. Armé de ces connaissances, il était largement capable de prédire ce qu'ils allaient faire, même si les détails de la façon dont ils allaient s'y prendre restaient encore obscurs pour certains des sept Saints.

Inutile de préciser à quel point le fait de connaître le prochain mouvement de son ennemi était un atout dans n'importe quelle bataille, et surtout dans une bataille comme celle-ci, où il était forcé d'être sur la défensive face à un nombre supérieur d'ennemis.

Son désavantage, quant à lui... était Maîtresse des Bêtes.

Non seulement Sunny ne savait pas grand-chose sur elle, mais son Aspect était incroyablement insidieux. Son esprit était encore sous l'emprise de son influence alléchante, et même si la malédiction n'avait pas réussi à l'affecter complètement, elle le ralentissait et l'affaiblissait.

Ce n'était pas le seul pouvoir que Maîtresse des Bêtes avait libéré. Le second était peut-être encore plus diabolique.

Sa Capacité Éveillée conférait à la Sainte envoûtante le pouvoir de tromper les sens et de faire vivre à la victime toutes sortes d'illusions... ou plutôt d'hallucinations, puisqu'elles n'existaient qu'à l'intérieur de l'esprit de la victime.

Ces illusions étaient d'un réalisme effrayant et presque impossibles à distinguer de la réalité, affectant tous les sens en même temps. La formidable résistance de Sunny aux attaques mentales lui assurait encore un certain degré de protection, limitant apparemment ce que Maîtresse des Bêtes pouvait lui faire croire — par exemple, elle ne pouvait pas convaincre Sunny que Ki Song en personne était soudainement descendue sur le champ de bataille pour le tuer.

Cependant, elle pouvait manipuler des choses qu'il croyait déjà inconsciemment possibles et probables, en créant des versions fantômes d'elle-même et des autres Saints du Chant pour le troubler.

À un moment donné, Sunny pouvait voir Hurlement Solitaire s'élancer vers lui par la droite, mais au même moment, il voyait une copie indiscernable d'elle s'élancer vers lui par la gauche — les deux grognaient, faisaient trembler le sol et soulevaient de puissantes rafales de vents cycloniques sur leur passage. À un autre moment, il put voir l'imposant Chacal lui porter un coup de taille, tout en exécutant un coup de taille à l'horizontale.

Les hallucinations étaient suffisamment fidèles pour qu'il ressente de la douleur lorsque les ennemis illusoires le blessaient. De plus, l'habileté de Maîtresse des Bêtes était assez raffinée pour recréer la présence mystique qui émanait habituellement des Saints.

Heureusement...

Elles avaient un défaut majeur.

Puisqu'elle les construisait sciemment, les illusions ne pouvaient posséder que des traits que Maîtresse des Bêtes avait créés consciemment. Et bien qu'elle soit une véritable artiste lorsqu'il s'agit de rendre les gens fous, elle ne pouvait créer que ce qu'elle connaissait.

Maîtresse des Bêtes savait comment une illusion était censée avoir l'air, l'odeur, le son, la sensation et le goût, et elle savait même comment falsifier une présence Transcendante. Cependant, elle ne possédait pas le sens de l'ombre, et ne savait pas non plus que ce sens existait.

C'est pourquoi les ombres des ennemis illusoires qu'elle avait envoyés pour confondre Sunny étaient subtilement incohérentes et erronées. Elles avaient l'air correctes, et même la sensation d'être correctes en ce qui concerne leur forme et leur profondeur. Mais ce n'étaient pas des ombres projetées par des êtres vivants — au contraire, elles ressemblaient toutes à des ombres projetées par des objets inanimés.

Sunny devait donc ignorer la plupart de ses sens et ne se fier qu'à son sens de l'ombre pour distinguer les vrais ennemis des faux.

Cela lui permit de s'orienter dans la bataille et de survivre au barrage d'attaques réelles...

Malheureusement, cela ne le sauva pas de la douleur illusoire.

Et cela faisait très mal.

Ralenti et affaibli, constamment confus entre le réel et l'irréel, Sunny s'entêta dans son combat contre les sept Saints du Chant. Il parvenait même à les repousser de temps à autre.

Pourtant...

C'était un combat tellement épuisant et désagréable. Épouvantable, vraiment.

Il aurait préféré combattre Revel à nouveau... ou même quelqu'un comme le Roi Daeron.

Serrant les dents derrière le Masque de Weaver, Sunny jeta un bref coup d'œil dans la direction où se tenait Maîtresse des Bêtes, faisant tourner sa fronde une fois de plus.

Elle était toujours aussi envoûtante et époustouflante.

...Il avait vraiment envie de tuer quelqu'un aujourd'hui.


  
    

Chapitre 2014 – Choix Fatidique
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Sunny était consterné.

Il était peut-être l'homme le plus honnête des deux mondes, mais il n'était certainement pas le plus gentil. Soumis à un barrage incessant d'attaques mortelles et malmené par l'ennemi, ébranlé par la manipulation mentale de Maîtresse des Bêtes et enivré par le frisson de la bataille, il sentait la soif de sang éclore lentement dans son cœur.

Son instinct de combattant avait été nourri par d'innombrables batailles contre des Créatures du Cauchemar, après tout, pas contre des humains. Il n'avait donc que rarement à se demander s'il devait tuer l'ennemi ou non. Son instinct lui dictait de ne faire preuve d'aucune pitié et de massacrer les Saints du Chant de la manière la plus rapide et la plus brutale qui soit.

Mais en même temps...

Il n'en avait pas vraiment envie, et n'avait aucune raison de le faire. Au contraire, le but ultime de Sunny exigeait que ces gens restent en vie. Ils avaient un rôle important à jouer dans l'après-guerre, en aidant l'humanité à survivre et à faire face aux terribles défis qui l'attendaient. Il devait donner à ces Saints une raison de considérer Nephis comme une alliée potentielle, et non les tuer.

Prenons l'exemple de Maîtresse des Bêtes...

Certes, elle était insidieuse et d'une puissance à faire froid dans le dos. Mais elle était aussi la colonne vertébrale de tout le Domaine du Chant. Ses griffes assiégeaient actuellement les Saints de l'Épée sur le champ de bataille, mais en temps de paix, ces mêmes griffes étaient à la base de l'infrastructure logistique des régions orientales du Royaume des Rêves.

Avec sa mort, cette infrastructure serait perturbée et reculerait d'une décennie. La livraison de marchandises de la Rivière des Larmes aux cités de l'intérieur deviendrait beaucoup plus difficile, longue et dangereuse. Il en allait de même pour les travaux de construction à grande échelle.

Aussi, peu importe à quel point Sunny se sentait frustré et malade parce qu'on avait joué avec son esprit, il voulait en fin de compte que Song Eunbin survive à la bataille.

De même pour les six autres Saints qui tentaient de le tuer de toutes leurs forces — chacun d'entre eux était un trésor qu'il ne pouvait pas se permettre de perdre. Sunny se sentait donc en conflit, sa raison et ses instincts s'opposant l'un à l'autre.

Mais aussi...

Il n'était même pas sûr de pouvoir se permettre d'épargner ces gens. Vaincre un ennemi tout en l'épargnant était bien plus difficile que de simplement le tuer, après tout. Et Sunny parvenait à peine à se maintenir en vie dans cette bataille... la pitié était un luxe qui se payait cher.

...C'était étrange.

Ce n'était pas la première guerre à laquelle Sunny participait, et certainement pas sa première bataille. Cependant, par le passé, il avait surtout vécu la guerre du point de vue d'un fantassin. Même en tant qu'officier de l'Armée d'Évacuation, Sunny n'avait eu qu'à se préoccuper d'atteindre ses objectifs.

Mais à présent, il était suffisamment puissant et influent pour faire partie des personnes chargées de fixer les objectifs. Sa vision de la guerre ne pouvait donc que changer.

Car la guerre n'était plus seulement un moyen de survivre. Au contraire, c'était aussi un outil à utiliser pour atteindre ce qu'il désirait.

Comme c'est noble...

Quelque chose en lui se rebellait contre cette idée. C'était une chose cynique et révoltante que de chercher froidement et pragmatiquement à tirer profit de la misère et de la mort d'innombrables personnes. Sunny avait l'impression de devenir ce qu'il détestait le plus.

Était-ce ainsi que les Souverains avaient commencé à se perdre, il y a des décennies ?

Deviendrait-il un jour identique à ces goules ?

Sûrement pas...

Mais après avoir vécu les souvenirs de Maître Orum, Sunny savait que Ki Song et Anvil n'avaient pas cherché à devenir des tyrans égarés.

Ils avaient juste perdu leur humanité, petit à petit.

...Mais, quoi qu'il en soit, il n'avait pas beaucoup de temps pour y réfléchir.

Tout ce qu'il avait à faire pour l'instant, c'était de se battre.



Hurlement Solitaire... était consternée.

Sous ses yeux, certains des plus puissants guerriers du Domaine du Chant se faisaient manipuler par un monstre impitoyable. Elle, une chasseuse féroce qui s'était élevée du plus bas de l'humanité jusqu'à son sommet en bravant une mer de sang et d'effroi, était en train de se faire manipuler.

Le Seigneur des Ombres était trop puissant.

Son corps démoniaque était à la fois humain et bestial. Il était horriblement flexible et se déplaçait à une vitesse phénoménale — tantôt debout, tantôt à quatre pattes, comme un prédateur féroce. Il possédait également une force redoutable et était enfermé dans une carapace d'onyx presque impénétrable.

Il pouvait bondir sur de grandes distances et frapper le sol avec suffisamment de véhémence pour faire perdre l'équilibre aux autres. Par moments, il façonnait des armes tranchantes à partir des ombres, les utilisant pour blesser ou tenir Hurle et ses compagnons à distance. Ces armes étaient mortelles, mais relativement faciles à briser... et nécessitaient apparemment une source d'ombres pour être créées.

Mais le Saint mercenaire était lui-même une source d'ombres.

Avec ses quatre mains, ses pieds griffus et sa queue faussement dangereuse, le démon noir parvenait à combattre un nombre supérieur d'ennemis sur un terrain presque égal. Sa technique de combat était magnifiquement raffinée et suprêmement adaptable... un Art de Combat Transcendant au sens propre du terme, et ingénieux de surcroît — quelque chose qui était censé nécessiter les ressources d'un clan entier pour être créé, mais qui était pourtant en possession d'un Saint loup solitaire.

...De plus, la façon dont le Seigneur des Ombres se battait avait quelque chose d'étrange. C'était comme s'il savait toujours à l'avance ce qu'ils allaient faire. Peu importe l'imprévisibilité des attaques de Hurlement Solitaire et des autres Saints, peu importe la perfection et l'instantanéité de leur coopération, il était toujours prêt à esquiver, dévier et bloquer leurs coups.

Et à les punir.

Même Maîtresse des Bêtes, sa sœur, semblait impuissante face à la créature infernale. Certes, son Aspect semblait le ralentir quelque peu et saper son pouvoir, mais pas suffisamment pour mettre le Seigneur des Ombres à genoux.

Mais... le pire, c'était que même s'ils réussissaient à briser son armure et à infliger de graves blessures à son corps imposant...

Celles-ci guérissaient simplement, et l'ennemi agissait comme si rien ne s'était passé.

C'était comme s'il était immortel, alors que Hurlement Solitaire agonisait déjà, sa fourrure noire imbibée de sang.

Ses compagnons étaient dans le même état.

C'était vraiment... stupéfiant.

C'étaient des Saints. Et elle n'était pas n'importe quelle Sainte — c'était une Princesse du Domaine du Chant. Le sang du Dieu Bête coulait dans ses veines. Elle avait chassé de nombreuses abominations puissantes, conquis trois Cauchemars, et affiné son esprit et ses compétences pour les transformer en une arme mortelle.

Les autres étaient pareils.

Et pourtant, sept Saints parvenaient à peine à lutter contre un guerrier totalement inconnu — treize Saints, en fait, si elle comptait ses frères et sœurs qui combattaient ses étranges Échos.

Et ce guerrier n'était ni un descendant du Grand Clan Valor, ni un loyal vassal du Roi des Épées. C'était un simple mercenaire qu'Étoile Changeante avait convaincu d'offrir ses services au Domaine de son père.

Un monstre de plus, à l'instar d'Étoile Changeante elle-même et du Prince de Rien.

Et en parlant du Prince de Rien...

Hurlement Solitaire grogna en lançant son corps meurtri dans une nouvelle attaque.

Si seulement ce salaud avait mieux géré les négociations avec le Seigneur des Ombres !

Si seulement il n'avait pas échoué à rallier le Saint ermite à la cause du Chant... alors leur Domaine aurait peut-être déjà gagné la guerre.

Quelle ironie que la guerre qui devait décider du sort de deux mondes — la Guerre des Royaumes — ait pu être décidée par le choix d'un seul homme.

Hurlement Solitaire parvint à distraire le Seigneur des Ombres juste assez longtemps pour que Canis lui assène un coup de lame en forme de croissant sur le flanc.

L'armure d'onyx se fendit, et la chair d'encre qui se trouvait en dessous fut déchirée en lambeaux. Une marée de ténèbres s'écoula de la terrible blessure jusqu'à la surface de l'os ancien.

...Bien sûr, la blessure se referma quelques instants plus tard.

Cependant, cette fois, Hurlement Solitaire remarqua quelque chose d'étrange.

Pourquoi... le démon d'onyx n'était-il plus aussi grand et imposant qu'auparavant ?

Elle attendit que l'ennemi reçoive une nouvelle blessure, après quoi, les flammes rouges qui brûlaient dans ses yeux reprirent de la vigueur.

J... Je vois !

Aucune erreur possible.

Chaque fois que le Seigneur des Ombres soignait une blessure... la taille de sa forme Transcendante diminuait légèrement.

Comme s'il utilisait les ombres de son énorme corps pour réparer les dégâts.

Ce qui signifiait...

Qu'il n'était pas vraiment immortel, et que son pouvoir n'était pas vraiment illimité.

Il était en outre limité.

Hurlement Solitaire montra les crocs.

Cela... elle pouvait s'en contenter...


  
    

Chapitre 2015 – Héritier de la Mort


Traducteur/Checker : Gray

Au fur et à mesure que la bataille se poursuivait, Sunny sentait la pression monter.

Son imposante Carapace se déplaçait comme un ouragan, assiégée sans relâche par les sept Saints. Hurlement Solitaire, Sainte Ceres et le Chacal menaient l'assaut, sans jamais faiblir ni ralentir. La belle harpie, Siord, et le Saint de Sorrow alternaient entre tournoyer au-dessus de lui et plonger pour lui asséner des coups dévastateurs.

Leur présence était particulièrement oppressante, car elle ajoutait un tout autre plan à la bataille. Même lorsque les Saints ailés ne plongeaient pas de l'éclat aveuglant du ciel pour attaquer Sunny, le simple fait qu'ils se trouvaient quelque part au-dessus de lui étouffait ses mouvements.

Il y avait aussi Traqueuse Silencieuse et Maîtresse des Bêtes.

La première était une menace mortelle en raison de l'implacabilité et de la pénétration de ses flèches. Elle était étrangement précise et insaisissable, ne lui permettant jamais de s'approcher.

La seconde était la source de grandes difficultés. Non seulement elle contrôlait d'innombrables Créatures du Cauchemar pour faire pencher la balance de la bataille transcendante en faveur du Domaine du Chant, mais elle soumettait également Sunny à deux types de manipulation mentale en même temps. De plus, sa fronde et ses tirs explosifs n'étaient pas en reste.

La puissance de Sunny diminuait lentement.

Il ne pouvait pas se permettre d'utiliser la Lanterne de l'Ombre — pas parce qu'il se méfiait des flèches mortelles qui sortaient de sa porte, mais parce qu'il se méfiait du mystérieux archer qui pouvait s'échapper du Royaume de l'Ombre.

Qui savait ce qu'était cette créature, et quels ravages elle causerait une fois lâchée sur l'humanité ? Le Marcheur de Peau était déjà suffisamment dangereux, aussi Sunny ne souhaitait-il pas être responsable de l'apparition d'un autre monstre ancien dans les colonies humaines.

Mais sans la Lanterne de l'Ombre, son élément source était faible et rare dans cette terre radieuse. Pour construire la Carapace de l'Ombre, il avait épuisé la plupart des ombres qui l'entouraient. Maintenant, à chaque coup qu'elle recevait, la Carapace se consumait pour réparer les dégâts.

Elle n'allait plus durer très longtemps... à moins qu'il ne parvienne à diminuer le nombre de ses ennemis rapidement.

Mais Sunny hésitait encore, ne sachant pas s'il était prêt à tuer des Saints.

En fin de compte... le choix était fait pour lui.

Peu après, il sauta par-dessus le canidé à trois têtes et s'accroupit, utilisant son corps massif comme bouclier contre les flèches de Traqueuse Silencieuse.

Sa queue s'enfonça dans sa cuisse, deux de ses mains repoussèrent la harpie et la gargouille, tandis qu'une troisième ramassa le cadavre d'une Créature du Cauchemar — l'un des serviteurs de Maîtresse des Bêtes tué lors de la bataille entre les deux armées — et le lança comme un boulet de canon.

Le cadavre explosa en un geyser de liquide cramoisi lorsqu'il frappa le Chacal une fraction de seconde plus tard, lui brisant quelques côtes et faisant vaciller le géant d'obsidienne.

Le plan était de poursuivre le jet par un autre saut, de tomber sur le Saint chancelant et de le mutiler avant que Hurlement Solitaire ne puisse frapper Sunny par le côté pour aider son camarade.

Cependant, juste avant cela...

Sunny sentit un flux de puissance s'écouler dans son âme.

Un... fragment d'ombre ?

Il se figea une fraction de seconde, sachant ce que cela signifiait.

Sunny pouvait se mettre en danger de mort pour tenter de préserver la vie de ses ennemis... mais il ne pouvait pas, en toute conscience, forcer ses Ombres à faire de même.

Quelque part, Sainte ou Serpent avait tué l'un de ses adversaires.

Ce qui signifiait qu'il avait déjà échoué.

Le sang des Transcendants avait déjà coulé de sa main, faisant de lui non seulement un complice, mais aussi un hypocrite.

Il avait réussi à garder ses mains exemptes de sang humain dans cette guerre depuis trop longtemps déjà.

D'autres n'avaient pas ce privilège, alors pourquoi serait-il différent ?

...Sunny ne s'arrêta qu'une fraction de seconde, mais ce moment d'hésitation lui coûta cher.

Il ne fut pas assez rapide pour éviter Hurlement Solitaire, qui atterrit sur son dos et lui déchira l'épaule.

Et à cause de son immense poids, il ne fut pas assez vif pour esquiver la flèche de Traqueuse Silencieuse — celle-ci avait déjà bondi pour contourner Ceres, lâchant la corde de son arc en plein vol.

La flèche se glissa dans une brèche du Manteau d'Onyx, transperça sa Carapace et trancha sa propre ombre au plus profond de celle-ci.

Alors que son âme était lacérée, une terrible agonie familière aveugla Sunny.

Hurlement Solitaire lui déchiqueta l'épaule de manière féroce, puis secoua violemment la tête, lui arrachant le bras tout entier.

Ah...

C'était ironique, vraiment.

Sunny avait mentalement réprimandé Rain pour avoir hésité à tuer l'ennemi il y a peu. Et pourtant, il était là, à souffrir pour avoir fait la même chose...

Le Chacal s'était déjà ressaisi, s'élançant vers lui pour abattre sa lame d'or. Cette arme était une Mémoire Transcendante de Niveau Sept... et un Héritage d'Aspect, probablement. Ayant déjà été coupé par elle plusieurs fois, Sunny savait à quel point son pouvoir était terrible et inéluctable.

Mais il ne s'agissait que de blessures superficielles.

Une attaque à pleine puissance pouvait très bien être fatale, même pour quelqu'un comme lui.

Le temps semblait ralentir.

L'agitation qui régnait dans l'esprit de Sunny s'atténua.

Il était soudain très calme...

Et animé d'une détermination froide et indifférente.

Sunny était accroupi, tandis que Hurlement Solitaire se tenait sur son dos. Elle venait de lui arracher le haut du bras, ayant utilisé toutes ses forces pour le faire... par conséquent, elle était encore éloignée de lui par inertie.

Son équilibre n'était pas stable.

Sunny suivit l'élan et roula sur le côté, projetant la louve monstrueuse au sol et l'écrasant de son poids énorme. La lame en forme de croissant passa en sifflant et frappa la surface de l'os ancien dans un bruit de tonnerre doublé d'une puissante onde de choc.

Roulant sur Hurlement Solitaire, Sunny se retrouva à quatre pattes un instant plus tard. Sans perdre une seconde, il s'élança dans les airs, volant vers l'imposant Chacal à une vitesse phénoménale.

Le Saint d'obsidienne était toujours penché en avant, saisissant le manche de son arme d'or à deux mains. Son flanc était ouvert et sans défense.

Ceres amorçait déjà une attaque, et les deux Saints ailés plongeaient pour asséner des coups dévastateurs.

Maîtresse des Bêtes envoya une nuée d'illusions pour le ralentir.

Mais Sunny les ignora purement et simplement.

Le Chacal déplaça tardivement son regard de l'endroit où Sunny se trouvait il y a un instant à l'endroit où Sunny se trouvait maintenant. Il lâcha son arme d'une main, la déplaçant vers le bas pour protéger son flanc.

Alors...

Sunny utilisa l'une de ses trois mains restantes pour se décoller du sol, et se dirigea vers la gorge de l'ennemi.

Ses griffes d'onyx la transpercèrent comme quatre énormes lames, laissant de fines entailles derrière leur passage.

Un instant plus tard, quatre énormes torrents de sang jaillirent des entailles, retombant tels une marée cramoisie.

L'imposant chacal d'obsidienne chancela, puis vacilla...

Et s'écroula silencieusement à terre, faisant trembler le sol sous l'impact de sa chute.

Sa gorge avait été tranchée, et sa colonne vertébrale sectionnée.

Il était mort.


  
    

Chapitre 2016 – Saints Déchus
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Alors que l'énorme corps du géant d'obsidienne tombait au sol, Sunny s'éloignait déjà pour éviter les représailles des six Saints restants.

Encore étourdi par l'agonie causée par sa blessure à l'âme, il grinça des dents et se murmura quelque chose à voix basse.

Juste quelques mots...

Vous avez tué une Bête Transcendante.

Son ombre se renforça.

...Ces mots avaient un goût amer.

Presque au même moment, un autre flot de puissance subtile pénétra dans son âme.

Sainte et Serpent venaient de tuer une personne de plus.

Ainsi, en moins d'une minute, trois Saints avaient perdu la vie.

Bon sang !

La fureur des Saints du Chant s'abattit sur lui comme un ouragan. Une autre flèche se fraya un chemin dans sa Carapace, brisant sa structure interne. Une fronde le frappa comme un boulet de canon, explosant dans un rugissement dévastateur et lui mutilant tout le côté gauche.

Privé d'un bras et ébranlé par la douleur de la coupure de son âme, Sunny trébucha.

Il se redressa avant que la louve géante et le molosse à trois têtes ne le transpercent de leurs crocs. Se déplaçant avec une étrange prévoyance, il esquiva leurs attaques féroces, mais d'une précision glaçante, et fit un bond en arrière.

Son côté mutilé guérit. Un nouveau bras émergea des profondeurs de son imposant corps d'onyx...

Seulement, ce corps n'était plus aussi imposant. En fait, il était à peine deux fois moins grand qu'avant. Il était donc beaucoup plus facile de viser sa véritable incarnation.

Mais ce n'était pas grave.

Car pour une fois, le temps jouait en faveur de Sunny — il lui suffisait de survivre assez longtemps pour en tirer profit.

Les Saints du Chant ne le savaient pas... probablement... mais il était une Terreur Transcendante. Ce qui signifiait que ses réserves d'essence étaient six fois plus importantes que celles de ses ennemis.

Bien sûr, son Aspect était aussi beaucoup plus puissant — donc, habituellement, Sunny vidait son essence à une vitesse qui rendrait la plupart des Saints consternés, souffrant ainsi d'avoir à la rationner autant que les autres, si ce n'est plus.

Mais pas dans cette bataille. Avec sa capacité à utiliser le Pas de l'Ombre étouffée par l'éclatement de l'espace, et sa capacité à utiliser la Manifestation de l'Ombre limitée par le nombre insuffisant d'ombres présentes sur le champ de bataille, Sunny ne brûlait pas autant d'essence qu'à l'accoutumée. Il n'avait plus qu'à maintenir et à déplacer la Carapace de l'Ombre.

Mais ses ennemis étaient dans une situation différente... surtout ceux qui avaient pris leur forme Transcendante.

Ainsi, même si la Carapace de Sunny diminuait lentement, leurs réserves d'essence diminuaient également.

Sous peu, ils devraient se libérer de leurs Transformations et redevenir humains — mais il aurait encore suffisamment d'essence à ce moment-là, ce qui lui donnerait un avantage considérable.

Sunny n'avait plus qu'à endurer la bataille jusqu'à ce moment précis.

Faire face à six ennemis au lieu de sept n'était pas facile, mais c'était au moins faisable.

Ce serait bien mieux s'il n'y en avait que cinq, cependant...

Sunny évalua rapidement le champ de bataille.

Lequel allait-il éliminer ensuite ?

Mais cela ne dépendait pas vraiment de lui. C'était à ses ennemis de décider.

Le premier Saint qui commettrait une erreur que ses alliés ne parviendraient pas à couvrir serait la prochaine victime de Sunny.

Le combat continua... il était censé se ralentir maintenant qu'ils souffraient tous de blessures et de fatigue, après avoir dépensé des océans d'essence, mais au lieu de cela, il ne fit que s'intensifier.

Sunny avait abandonné toute réserve, tandis que les Saints du Chant étaient enflammés par la mort de leur camarade.

Ils étaient habiles, vaillants et féroces.

Et pourtant, à eux six, ils ne parvenaient pas à abattre un seul ennemi...

Parce que leur ennemi était le Seigneur des Ombres.

Le barrage d'attaques continuait, et Sunny continuait à les esquiver, les dévier et les bloquer. Maintenant que sa Carapace était plus petite et moins massive, il lui était de plus en plus difficile de résister à la puissance terrible de Hurlement Solitaire et à la férocité primitive de Sainte Ceres.

Par ailleurs, il était plus difficile à coincer ou à cibler avec des attaques à distance... mais surtout, il n'avait plus qu'un seul ennemi à affronter.

Le Chacal était le plus massif des sept Saints, et maniait en outre une longue arme d'hast. Son absence sur le champ de bataille était une véritable aubaine, car elle facilitait grandement les mouvements de Sunny.

...Bien sûr, le corps du Saint tué s'élevait déjà du sol, tournant ses yeux creux dans la direction de Sunny. Mais sa forme gigantesque et sa lame en forme de croissant avaient disparu... il n'était plus qu'un pantin Transcendant de la Reine Raven.

Puissant, mais loin d'être aussi dangereux que l'homme lui-même.

Sunny détruisit facilement le pantin, le laissant se noyer dans la tempête de dévastation provoquée par le choc des Saints.

Juste après, sa patience fut récompensée. Il eut l'occasion d'éliminer un autre ennemi.

Cependant, il s'agissait d'un ennemi que Sunny était très réticent à tuer.

Le Saint de Sorrow...

La gargouille de pierre avait mal évalué sa vitesse accrue, manquant l'attaque de quelques mètres. En soi, ce n'était pas une erreur mortelle... cependant, Hurlement Solitaire et Ceres étaient en train de retrouver leur équilibre après avoir effectué des coups dévastateurs, tandis que Traqueuse Silencieuse et Maîtresse des Bêtes se déplaçaient pour mieux viser le démon d'onyx, rapide comme l'éclair.

Même Siord, la partenaire de la gargouille, était en retard et trop loin pour faire quoi que ce soit dans l'immédiat.

Ce qui donna à Sunny l'occasion parfaite d'attraper le Saint de Sorrow dans son poing... il en avait quatre, après tout.

Et une fois la gargouille attrapée, son corps de pierre pouvait être détruit de cent façons différentes.

Mais le Saint de Sorrow... était le père de Tamar.

Sunny pouvait-il vraiment tuer le père de l'amie la plus proche de sa sœur ?

Il avait fait le choix d'être sans pitié...

Cependant, il avait aussi passé pas mal de temps avec la cohorte de Rain... il leur avait même sauvé la vie après le solstice d'hiver. Ces enfants ne lui étaient pas étrangers, loin s'en faut. Il les aimait bien.

Et même si Sunny ne connaissait pas vraiment le Saint de Sorrow, l'homme jouissait d'une partie de cette affection simplement pour avoir élevé Tamar et en avoir fait ce qu'elle était — une jeune femme droite, loyale et frustrante de sérieux qui avait un jour sauté dans un abîme sombre pour sauver la vie d'une simple porteuse.

Mais surtout, blesser Tamar, c'était blesser Rain.

Et cela pesait plus lourd sur Sunny que la nécessité de préserver la vie des Saints pour le bien de l'humanité.

Il s'accorda une fraction de seconde d'hésitation...

Après quoi, il fit jaillir l'une de ses mains.

Au lieu d'attraper la gargouille dans une poigne de fer, il fracassa d'un coup sec.

Le coup fut suffisamment terrible pour qu'un réseau de fissures apparaisse sur le corps de pierre du Saint de Sorrow, brisant ses ailes. Un instant plus tard, la gargouille s'écrasa sur l'os ancien avec une force terrifiante, provoquant une petite onde de choc à l'extérieur du point d'impact.

L'ennemi ne se relèverait pas de sitôt... mais malgré ses graves blessures, il vivrait.

Sunny n'épargna pas le Saint de Sorrow par pur sentiment.

Certainement pas.

Il ne voulait tout simplement pas s'embêter à détruire complètement le corps de pierre de la gargouille, et en épargnant le Saint ennemi, il n'aurait pas à s'occuper d'un autre pantin de la Reine des Vers quelques secondes plus tard.

Quoi qu'il en soit, c'était fait.

Il ne restait plus que cinq ennemis.

Et Sunny savait déjà quel serait son prochain objectif.

Il se tourna légèrement et laissa échapper un grognement...

À ce moment-là, son regard se posa sur la silhouette envoûtante de Maîtresse des Bêtes.


  
    

Chapitre 2017 – Un Bon Coup de Poignard dans le Dos
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Sunny savait que ce qui le séparait de la victoire était Maîtresse des Bêtes.

Elle seule était la cause de la plupart de ses difficultés dans cette bataille calamiteuse. L'enchanteresse n'était ni aussi féroce que Hurlement Solitaire, ni aussi périlleuse que Traqueuse Silencieuse — en fait, en comparaison, elle n'était pas une grande guerrière. Elle restait une Sainte, bien sûr, et donc une combattante mortelle. Mais elle était plus faible que les autres au combat.

Et pourtant, sa puissance était la plus terrifiante.

Même Sunny était loin d'être comme d'habitude, malgré sa formidable force mentale. Il était plus lent et plus faible, parvenant à peine à faire face à l'assaut furieux des sept... cinq Saints, à présent.

Partout sur le champ de bataille, des forces dévastatrices se déchaînaient, et du sang Transcendant était versé. La plupart de ces guerriers — la force et la fierté de l'humanité — s'en sortaient moins bien que Sunny.

Lui non plus ne s'en sortait pas très bien.

Il fallait donc qu'il élimine rapidement Maîtresse des Bêtes.

Le problème, cependant, était que ses ennemis savaient aussi à quel point elle était importante.

Personne ne le laissait s'approcher d'elle.

L'enchanteresse se déplaçait sur le champ de bataille à pas gracieux, toujours hors de sa portée. Les quatre autres Saints étaient comme un mur infranchissable les séparant tous les deux — quelle que soit la gravité de leur situation, ils veillaient toujours à bien protéger les abords de Maîtresse des Bêtes.

Si Sunny osait faire d'elle sa cible, il devrait sacrifier beaucoup de choses pour franchir ce mur. Et lorsqu'il atteindrait l'endroit où se trouvait Maîtresse des Bêtes, elle se serait déjà éloignée.

C'était une impasse.

Mais Sunny croyait davantage en ses ressources qu'il ne désespérait à la vue des cinq Saints enragés.

Il aurait été bien content qu'ils aient au moins perdu un peu de leur discernement à cause de la rage... mais ses ennemis restaient en pleine possession de leurs moyens. C'était même pire que cela.

Ils semblaient s'adapter à sa capacité à prédire leurs mouvements. Cela se passait lentement, mais indéniablement — les Saints du Chant étaient en train de déconstruire les fondements de leur stratégie de combat et d'en assembler une nouvelle à la volée.

Plus la bataille s'éternisait, plus Sunny se retrouvait dans des situations où le fait de savoir ce que l'ennemi allait faire ne lui permettait pas d'éviter d'être blessé.

Ils construisaient simplement leurs assauts de telle sorte qu'il n'avait aucun moyen de s'échapper. Avec cinq sources de danger, il n'était pas trop difficile de construire une cage dont Sunny ne pouvait s'échapper, même s'il savait où se trouvaient et se trouveraient les barreaux.

Sa Carapace continuait de rétrécir, devenant de plus en plus petite, de plus en plus vite.

Dans le même temps, l'essence des Saints ennemis continuait de s'amenuiser.

Et à un moment donné...

La belle harpie poussa un grand cri et dégringola du ciel. Cette fois, ce n'était pas pour porter une attaque mortelle ou donner de l'élan à l'un de ses javelots destructeurs — au lieu de cela, elle atterrit sur le champ de bataille dans un tourbillon d'ailes et de serres, et se transforma en une femme séduisante quelques instants plus tard.

Malheureusement, Sunny n'eut pas l'occasion de l'attaquer pendant la courte période de vulnérabilité causée par la transition... parce qu'il payait aussi le fait de s'être ouvert à une attaque ennemie.

Sa Carapace était en mauvais état, car il avait cessé de réparer les dégâts qu'elle avait subis peu de temps auparavant — s'il avait continué, Hurlement Solitaire et Ceres auraient en fait pris l'avantage sur lui en termes de masse.

Il avait réussi à repousser le canidé à trois têtes et à sacrifier un morceau de chair pour infliger à la monstrueuse louve une nouvelle entaille peu profonde. À présent, sa fourrure était autant rouge que noire, mais la princesse sauvage ne semblait pas avoir perdu de sa terrible puissance... au contraire.

Sunny ne parvint pas à se dégager assez vite, ce qui le laissa à découvert une fraction de seconde de trop.

Et pendant cette fraction de seconde, la flèche de Traqueuse Silencieuse l'atteignit en plein dans la poitrine.

L'armature interne de la Carapace de la Créature de l'Ombre était déjà très endommagée, et ce dernier coup semblait être la goutte d'eau qui faisait déborder le vase.

Le torse entier du démon d'onyx explosa, se transformant en une vague d'ombres. Celles-ci tombèrent au sol comme de la fumée noire, se dissolvant dans le néant. Derrière la rivière de ténèbres qui se dissipait, ce qui restait de la redoutable créature s'effondra également.

Il ne restait plus qu'une silhouette humaine abîmée qui gisait sur le sol.

Sunny grimaça, puis roula, esquivant une autre flèche, et sauta sur ses pieds.

La douleur illusoire qui lui brûlait l'esprit était soudain plus insupportable. La présence tranquille qui s'épanouissait dans son cœur était tout à coup plus époustouflante, rendant plus difficile de résister à son tendre appel.

Argh... bon sang...

Son armure était fissurée et brisée, et sa posture était voûtée.

Pourtant, il... le Seigneur des Ombres... n'avait pas l'air moins redoutable dans son état meurtri.

Au contraire, il était plus dangereux que jamais, comme une bête acculée au pied du mur.

Les ennemis l'entouraient, prêts à attaquer. Maintenant que Sunny avait retrouvé sa forme humaine, il devait se pencher pour regarder les silhouettes géantes de Hurlement Solitaire et de Ceres... de ce point de vue, les deux bêtes imposantes avaient l'air terriblement effrayantes.

La harpie, Siord, était prête à se joindre à la mêlée sous sa forme humaine.

Quelque part derrière lui, Traqueuse Silencieuse tirait à l'arc.

Et quelque part devant lui, derrière le mur dressé par les trois Saintes mortelles, Maîtresse des Bêtes faisait tourner sa fronde au loin.

Les choses... ne s'annonçaient pas bien pour Sunny.

Il grimaça derrière le Masque de Weaver.

Et parla avec un soupçon de mépris froid dans sa voix insaisissable :

"Bon sang. Ça... ne faisait pas partie du plan."

Hurlement Solitaire grogna et se pencha en avant, prêt à s'élancer sur lui dans un ouragan de crocs et de fureur primitive.

Mais presque au même moment...

Une ombre rapide qui s'était furtivement enfuie lorsque la Carapace de la Créature de l'Ombre s'était transformée en une marée de ténèbres atteignit enfin son but.

Une autre silhouette portant la redoutable armure d'onyx sortit des ombres derrière Maîtresse des Bêtes, sans faire de bruit.

Un instant plus tard...

La lame froide d'un stiletto noir frôla son cou, faisant frissonner l'enchanteresse.

Elle se figea, incapable de bouger.

C'est alors qu'une voix froide retentit derrière elle :

"Je n'arrive vraiment pas à croire... que j'ai enfin réussi à faire quelque chose comme un assassin digne de ce nom, pour une fois dans ma foutue vie..."

Ce disant, quelque chose lui percuta l'arrière de la tête, faisant basculer le monde dans l'obscurité.


  
    

Chapitre 2018 – La Mort Incarnée


Traducteur/Checker : Gray

Sunny avait compris qu'il ne serait pas facile d'éliminer Maîtresse des Bêtes, alors il utilisa un subterfuge.

Permettant à sa Carapace rétrécie de s'effondrer plus tôt que prévu, il utilisa la marée d'ombres qui en résulta pour envoyer l'une de ses incarnations à l'écart, sans se faire remarquer.

Ses forces diminuèrent et la pression sur son esprit augmenta à mesure que l'ombre s'enfuyait — pas assez pour le briser, mais suffisamment pour le faire vaciller.

Il utilisa le Seigneur des Ombres pour attirer l'attention de Hurlement Solitaire, Traqueuse Silencieuse, Ceres et Siord — juste assez pour que l'incarnation furtive atteigne Maîtresse des Bêtes. Il sortit alors des ombres, manifesta un stiletto aiguisé et le pressa contre son cou.

À ce stade... il ne savait pas trop quoi faire.

Prendre la belle enchanteresse en otage lui avait semblé être une bonne idée auparavant, mais maintenant qu'il se tenait à côté d'elle, à peine lucide sous l'assaut de son Aspect, Sunny réalisait qu'elle était bien trop dangereuse pour être gardée en vie.

Il hésita un instant, voulant la tuer, mais sachant que sa mort serait une trop grande perte. Il ne savait vraiment pas quel était le bon choix.

Mais il n'avait pas le temps de réfléchir, alors il choisit l'option qui n'était pas irréversible.

S'il le voulait réellement, il pourrait toujours tuer Maîtresse des Bêtes plus tard. Cependant, la ramener d'entre les morts semblait être une tâche très difficile.

Retirant la lame du stiletto, il abattit son lourd gantelet sur l'arrière de sa tête.

Il y eut un lourd bruit sourd, et la Sainte envoûtante s'écroula au sol comme une poupée dont on aurait coupé les ficelles.

Sunny la regarda avec regret... puis sourit malicieusement derrière son masque.

"...Regardez-moi ça. La Princesse Maîtresses des Bêtes, rampant à mes pieds. Dois-je le dire à Rain ?"

Son sourire ne dura pas longtemps. Il jeta un coup d'œil en direction de son avatar hautain.

Il ne lui restait plus qu'à s'occuper des quatre Saints restants.



Hurlement Solitaire la sentait...

La victoire.

Aujourd'hui, la victoire sentait le sang, la mort insensée et le regret. Mais son odeur était néanmoins douce.

Ce maudit monstre avait finalement épuisé son essence. Son imposante forme Transcendante diminua régulièrement de taille... d'abord. Puis, la vitesse à laquelle il se réparait ralentit, pour finalement s'arrêter. Il y a quelques instants, le démon d'onyx finit par s'effondrer, se transformant en une marée de ténèbres.

Il ne restait plus qu'un petit homme meurtri.

Le Seigneur des Ombres restait néanmoins impressionnant.

Son armure redoutable était percée et brisée en de nombreux endroits, et pourtant, aucune goutte de sang ne coulait de ces brèches. C'était comme s'il n'y avait pas de corps humain en dessous... juste des ténèbres, et des ombres.

Son attitude froide et arrogante n'avait pas changé non plus, malgré le fait que cinq d'entre eux l'entouraient de toutes parts.

Le Seigneur des Ombres avait encore un peu de force.

Mais c'était sans espoir.

Que pouvait faire un homme seul face à cinq êtres Transcendants ?

Sans la taille et la masse de sa Transformation démoniaque, il n'avait aucun espoir de les affronter seul. Pas aujourd'hui, en tout cas.

Juste avant qu'ils ne s'élancent pour le mettre en pièces, le Seigneur des Ombres prit soudain la parole d'une voix froide et indifférente :

"Bon sang. Ça... ne faisait pas partie du plan."

Ses mots semblaient indiquer le désespoir, mais son ton était tout sauf désespéré.

Soudain, Hurlement Solitaire ressentit un frisson inquiétant.

Ses longues oreilles se dressèrent aussitôt, la fourrure de son dos se hérissant.

C'était parce qu'elle avait entendu quelque chose qui aurait dû être impossible.

Une autre voix... venant de quelque part, loin derrière.

En se retournant, elle fut témoin d'une scène qui transforma son cœur en glace.

Bin était en train de tomber par terre, le sang coulant le long de son dos.

Et là, au-dessus d'elle... se tenait un autre personnage vêtu d'une redoutable armure d'onyx, ses cheveux blancs dansant dans le vent.

Il était presque identique à l'homme qui se tenait calmement devant elle. Seul son masque semblait subtilement différent, et légèrement moins inquiétant.

Quoi...

Pourquoi... pourquoi étaient-ils deux ?

"Pas la peine... elle est morte."

Sa voix indifférente la transperça comme une lame.

Renversant la tête en arrière, Hurlement Solitaire fixa le Seigneur des Ombres... l'original... dans un silence stupéfait.

Elle émit ensuite un terrible rugissement et s'élança vers l'avant.

Les trois autres — Silence, Siord et Ceres — la suivirent avec une détermination meurtrière.

Seulement...

Dès qu'ils bougèrent, les ombres de leur ennemi bougèrent également. Une fraction de seconde plus tard, deux autres Seigneurs des Ombres se tenaient côte à côte avec le premier.

Ceux-ci portaient des casques d'onyx avec des panaches blancs à la place du masque féroce, les ténèbres se nichant dans leurs visières... ils ressemblaient étrangement au gracieux Écho du Seigneur des Ombres, celui qui commandait les véritables ténèbres et qui avait affronté Revel au Lac Disparu.

Et juste comme ça, leur avantage numérique avait été annihilé.

Tout avait disparu.

Alors même qu'elle jetait son corps ensanglanté sur l'ennemi, Hurlement Solitaire ne pouvait s'empêcher de frissonner.

Cet Écho...

Était-ce l'Écho d'un Saint humain ?

Était-ce un Écho... du Seigneur des Ombres en personne ?

S'était-il suicidé et était-il revenu d'entre les morts comme un spectre vengeur ?

Ou n'était-ce simplement pas un Écho ?

Tous — le Seigneur, la Chevalière, le Démon, le Serpent — n'étaient-ils que des formes diverses qu'une sombre créature prenait pour poursuivre ses sinistres objectifs ?

Hurlement Solitaire ne le savait pas.

Mais elle ressentit soudain de la peur.



Si Sunny savait à quoi pensait la Princesse du Chant, il serait amusé.

Et un peu triste.

Après tout, il avait espéré que les gens cesseraient de le confondre avec Sainte — qui était une femme ! — après que son existence ait été effacée de la mémoire du monde.

Mais il n'en savait rien, et n'avait pas le temps de s'en préoccuper.

Il lui restait quatre Saints à vaincre.

Oui, les Saints du Chant étaient blessés et manquaient d'essence, tandis que Sunny était relativement indemne et avait plus d'essence qu'il ne pouvait en brûler pour le moment. Et oui, ils n'avaient plus l'avantage du nombre.

Mais il n'allait pas se relâcher.

C'était ainsi que les gens se faisaient tuer — en se laissant aller à l'arrogance alors que la victoire était déjà en vue.

Hurlement Solitaire et Traqueuse Silencieuse étaient les filles de Ki Song, et devaient avoir gardé quelques surprises tout à fait mortelles, à n'en pas douter. Peut-être de puissantes Mémoires... peut-être d'autres gouttes du sang de leur mère.

Quelque chose allait mal tourner, c'était certain — ou tout allait mal tourner.

Sa tâche était de gagner même si tout allait mal.

Ses trois avatars affrontèrent Hurlement Solitaire, Ceres et Siord. Le quatrième avatar, quant à lui, s'élança pour intercepter Traqueuse Silencieuse.

Et tandis qu'il se battait avec quatre corps, les faisant bouger comme un seul...

Un déclic se produisit dans son esprit.

Même absorbé par la ferveur de la bataille, Sunny ne pouvait s'empêcher de sourire.

Tout se mettait en place.

Son Art de Combat Transcendant allait enfin être achevé.


  
    

Chapitre 2019 – Atteindre le Sommet


Traducteur/Checker : Gray

Sunny perfectionnait son Art de Combat Transcendant depuis longtemps déjà.

Un Art de Combat Transcendant était le point culminant de la technique de combat d'un individu. Les humains subissaient une profonde transformation lorsqu'ils devenaient des Saints — par conséquent, leur technique devait, elle aussi, atteindre sa propre version de la Transcendance.

À première vue, un Art de Combat Transcendant était l'élévation d'un style de combat à une technique qui correspondait parfaitement aux nouveaux pouvoirs d'un Saint. Bien sûr, comme tous les Aspects étaient uniques, chaque Art de Combat était fondamentalement différent des autres.

À un niveau plus profond, cependant, la différence entre un style de combat ordinaire et un Art de Combat Transcendant était énorme. Un être Transcendant était, par définition, un être qui avait franchi le seuil séparant les mortels des divinités — en conséquence, les Saints exerçaient des pouvoirs qui dépassaient véritablement le champ du possible humain.

Une technique de combat qui intégrait parfaitement ces pouvoirs avait une nature particulière. Elle transcendait la définition d'un style de combat, tout comme les Saints transcendaient les simples mortels.

D'où son nom.

Ce n'était donc pas du tout surprenant que le développement d'un Art de Combat Transcendant soit une tâche ardue. Démonter la nature même d'un style martial en principes élémentaires était d'ores et déjà difficile — sans compter que ces principes axiomatiques devaient être examinés, remodelés, voire entièrement rejetés, pour être remplacés par de nouveaux concepts.

Sur cette nouvelle base, un système complet d'applications pratiques devait être mis en place. Un style de combat impossible et révolutionnaire destiné à être utilisé par une seule personne.

Pas étonnant qu'il faille le talent et les ressources de tout un Clan d'Héritier pour concevoir un seul Art de Combat Transcendant... Sunny, lui, l'avait fait tout seul.

Il avait méticuleusement créé un tout nouvel ensemble de concepts et de lois sur la façon dont un être vivant était censé se battre, en se basant sur ses propres attributs et capacités uniques plutôt que sur la nature humaine.

Son Art de Combat Transcendant était en passe d'être achevé depuis un certain temps. Les bases théoriques avaient déjà été développées, et il ne lui manquait plus que l'expérience pratique pour tester sa conception afin de la valider ou de l'itérer.

Il avait largement testé et perfectionné son projet. Mais un élément clé restait inachevé — car cet élément concernait le contrôle de plusieurs incarnations au combat, or Sunny cachait cette capacité depuis longtemps.

Par le passé, il avait combattu diverses Créatures du Cauchemar de cette manière, mais ce n'est que maintenant qu'il affrontait des adversaires aussi redoutables, rusés et habiles que les quatre Saints du Domaine du Chant qu'il avait eu l'occasion de se mesurer à eux.

Tout se mettait en place. Tout commençait à prendre forme.

Sunny le sentait...

Son art prenait corps.

Du premier coup de la Lame d'Azur que Nephis lui avait demandé d'exécuter sur le Rivage Oublié à cette bataille calamiteuse sous le ciel radieux de Godgrave, Sunny n'avait jamais cessé d'atteindre de nouveaux horizons.

Et voici qu'enfin, il se tenait enfin au sommet.

Son art était achevé.

...Les quatre Saints s'abattirent sur Sunny comme un ouragan de crocs, de griffes et d'acier tranchant. Cependant, ils ne rencontrèrent que les ténèbres et une force écrasante.

Maintenant que Sunny n'avait plus besoin de créer des lames titanesques à manier avec les mains géantes de sa Carapace, quatre armes se manifestèrent dans ses quatre paires de mains. Il s'agissait d'un tachi austère, d'un grand odachi, d'une lance sombre et d'un élégant jian.

Chacune était aussi puissante qu'une arme Transcendante, et assez tranchante pour couper le monde.

Ses quatre corps se déplaçaient en parfaite harmonie, tissant une sombre tapisserie d'intentions mortelles. La grâce sans faille de leur unification faisait paraître maladroite et grossière, pleine de dissonances et de discordes, l'étrange affinité de combat dont faisaient preuve les guerriers chevronnés au service du Roi des Épées.

Même les quatre Saints du Chant, dont la capacité à coopérer au combat avait été forgée au cours de milliers de batailles, ne faisaient pas le poids.

Alors... Sunny les écrasa.

Chacun de ses quatre corps était plus faible qu'un seul corps augmenté, mais la somme de leurs forces individuelles était supérieure à l'ensemble. Il pouvait se trouver à plusieurs endroits en même temps, mêler harmonieusement l'attaque et la défense, construire des pièges élaborés, forcer l'ennemi à se déplacer là où il voulait qu'il se déplace... tout cela avec une facilité presque sans effort.

Les possibilités semblaient infinies.

Mieux encore, les quatre Saints étaient pour lui comme un livre ouvert. Maintenant que Sunny avait achevé son propre Art de Combat Transcendant, il lui était plus facile de lire des techniques similaires appartenant à d'autres. Sa maîtrise de la Danse de l'Ombre, déjà formidable, fit un nouveau bond en avant, lui apportant un parfum séduisant de mystères inconnus.

Il pouvait vaguement sentir ce qui se trouvait au-delà...

Pour la Danse de l'Ombre, la capacité d'imiter les Attributs d'autres êtres vivants.

Pour son Art de Combat... la capacité d'incorporer sa volonté dans les mouvements de son épée.

Tout comme l'archer nébuleux du Royaume de l'Ombre avait incorporé la mort dans ses flèches noires.

Même dans l'urgence du combat, Sunny ne put s'empêcher de remarquer qu'il y avait un point commun entre ces deux futures avancées.

C'était que... aucune des deux n'était vraiment axée sur le combat.

En fait, il ne pouvait même pas appeler la prochaine évolution de sa technique un Art de Combat Suprême. Car ce n'était pas vraiment une technique, ni uniquement limitée au combat.

C'était tout simplement ce que signifiait être Suprême.

Et juste comme ça, une graine d'une compréhension différente fut plantée dans l'esprit de Sunny.

...L'assaut furieux des quatre Saints se brisa contre la barrière insaisissable tissée par ses quatre incarnations. La bataille se poursuivit à un rythme effréné, mais Sunny garda une attitude calme et froide, poussant silencieusement ses ennemis jusqu'à leur limite, puis au-delà. Rapidement, les Saints du Chant atteignirent un point où leurs réserves d'essence étaient presque épuisées.

Naturellement, il y eut quelques moments périlleux sur le chemin. Sunny avait raison — les filles de Ki Song abritaient en effet quelques armes de dernier recours.

Mais il était déjà trop tard. Sunny avait un trop grand avantage. Sa supériorité était à la fois oppressante et étouffante — même lorsqu'elles utilisaient leurs atouts, il parvenait à en gérer les conséquences avec une relative facilité.

D'autant plus que ces contre-mesures soigneusement préparées étaient destinées à faire face à un seul adversaire, pas à quatre. Et parce que Maîtresse des Bêtes avait été mise en échec avant même d'avoir eu l'occasion d'invoquer la sienne.

Finalement, tout s'écroula pour les Saints du Chant.

La belle harpie, Siord, poussa un cri et s'écroula au sol, agrippée à une terrible blessure. Sunny s'éloigna pour dévier une attaque de Sainte Ceres, mais un instant plus tard, une autre de ses incarnations se tenait à sa place. L'élégant jian se leva et s'abattit, tranchant les tendons de Siord, la mettant au ban de la bataille.

Le canidé à trois têtes fut le suivant. Sunny fut cruel avec elle... isolant Ceres des filles de Ki Song avec trois avatars, il sauta dans les airs et brandit son grand odachi. La lame sombre scintilla deux fois, et deux des trois têtes de Ceres tombèrent au sol.

Il ne restait plus que Hurlement Solitaire et Traqueuse Silencieuse contre ses quatre incarnations.

Les filles de Ki Song s'étaient magnifiquement battues. Elles luttèrent vaillamment.

Mais à la fin, elles finirent par perdre.

Et juste au moment où Hurlement Solitaire, ayant depuis longtemps repris sa forme humaine, tomba à genoux, sentant la pointe de son épée sur son cou...

Un son grave et réverbéré parcourut le vaste champ de bataille.

Sunny arrêta sa main et leva les yeux.

Son masque redoutable ne laissait transparaître aucune émotion, mais d'une certaine manière, il avait l'air légèrement amusé.

Il avait reconnu ce son.

...Ils sonnent la retraite.


  
    

Chapitre 2020 – La Cupidité d'un Homme


Traducteur/Checker : Gray

Peu après le premier grondement du cor de guerre, un autre retentit, traversant le champ de bataille comme un raz-de-marée. Sunny fut momentanément impressionné par les préparatifs logistiques qui avaient été entrepris pour mener cette guerre... après tout, ce n'était pas facile d'étouffer la clameur assourdissante d'une bataille Transcendante.

Cela signifiait que les deux armées avaient préparé des outils capables de délivrer à l'avance les ordres à des centaines de milliers de soldats qui s'affrontaient.

Ce n'était pas si surprenant, en fait. Valor et Song avaient tous deux une riche expérience de la soumission des régions sauvages du Royaume des Rêves, somme toute. Ils savaient comment donner des ordres à leurs troupes lorsqu'elles étaient assiégées par des hordes de Créatures du Cauchemar rugissantes.

Quoi qu'il en soit...

Il réalisa à quel point il était fatigué en surprenant son esprit en train de vagabonder.

Le son de deux cornes indiqua à Sunny tout ce qu'il avait besoin de savoir pour le moment.

Le premier cor venait de la position de l'Armée du Chant... ce qui signifiait que la bataille était terminée, et que l'Armée de l'Épée avait infligé à l'ennemi une défaite cuisante.

Le second son provenait de l'imposant Écho — peut-être n'était-ce pas du tout un son, mais simplement le mugissement de la créature gargantuesque. Sa signification était également très claire.

Le Roi des Épées leur ordonnait de ne pas les poursuivre.

L'expression cachée derrière le Masque de Weaver, Sunny poussa un soupir de soulagement.

L'appel à la retraite de Ki Song signifiait que les Saints de l'Armée du Chant étaient battus malgré leur grande supériorité numérique. Anvil ordonnant à ses propres Saints de se retirer... signifiait probablement qu'il ne souhaitait pas encore franchir la ligne de démarcation de la Reine.

Et qu'il était déjà satisfait du résultat.

...Nous avons donc gagné.

Sunny n'arrivait toujours pas à y croire.

Il savait qu'il avait gagné, bien sûr. Il était également certain que Nephis avait démoli sa part d'ennemis. Cassie s'en tirerait bien, elle aussi... elle s'en sortait toujours.

Mais tout de même. Vingt-trois Saints battant deux fois plus d'ennemis Transcendants, cela paraissait... invraisemblable.

Mais la preuve était impossible à nier.

Partout où il regardait, les pèlerins restants faisaient demi-tour et s'éloignaient lentement du champ de bataille.

Il pouvait voir quelques Saints meurtris qui s'éloignaient en titubant.

Ce qui l'amena à un dilemme.

Tenant toujours la pointe de son odachi sur le cou de Hurlement Solitaire, Sunny la fixait à travers les yeux du Masque de Weaver.

...Que devait-il faire maintenant qu'il avait gagné ?

Le Chacal était mort. Maîtresses des Bêtes et Ceres étaient inconscientes. Siord et le Saint de Sorrow étaient trop gravement blessés pour opposer la moindre résistance. Traqueuse Silencieuse était à terre, trois de ses incarnations se tenant au-dessus d'elle, armes dégainées et prêtes à frapper.

Hurlement Solitaire était à genoux, à sa merci.

Elle ne bougeait pas, se contentant de le fixer avec des yeux sauvages où brûlaient la défaite, la peur et une fureur amère. Son visage était pâle et ensanglanté, tandis qu'elle serrait les dents pour réprimer un gémissement de douleur.

Je suis censé les laisser partir ?

Laisser sa proie en liberté semblait bien injuste. Après tout, rien n'allait empêcher ces Saints de se rétablir et de participer à la prochaine bataille...

En même temps, Sunny ne pouvait pas vraiment les faire prisonniers. Comment pouvait-il emprisonner des Saints ? Même s'il les attachait et les enfermait dans le Temple Sans Nom, ils pourraient simplement s'enfuir et retourner dans le monde réel. Aucune chaîne ni aucun cadenas ne pourrait les arrêter.

Il était certain qu'Anvil le pouvait. Le Roi des Épées avait emprisonné Orum, après tout... il existait donc une sorte de prison runique à Godgrave.

Mais Sunny voulait-il vraiment donner au Souverain des otages de sang royal ?

Pas du tout. S'il le faisait, il serait responsable de toute atrocité qu'Anvil déciderait de commettre envers les prisonniers.

Sunny n'avait donc que deux choix.

Soit achever les Saints vaincus ici et maintenant... soit les laisser partir.

Et il ne les avait pas gardés en vie pour les massacrer une fois la bataille terminée.

Bien sûr... Hurlement Solitaire et les autres Saints du Chant devaient penser différemment.

À en juger par leurs regards, ils semblaient avoir l'illusion que Sunny était une sorte de monstre impie.

Non, vraiment... fallait-il qu'ils aient l'air si pétrifiés ?

Tout ça après que j'ai fait des pieds et des mains pour être gentil...

Secouant mentalement la tête, Sunny soupira, puis rétracta son odachi et pointa du doigt la direction de la lointaine Armée du Chant.

Lorsqu'il parla, sa voix était froide et indifférente :

"...Partez."

Hurlement Solitaire le fixa, son visage ensanglanté devenant encore plus pâle.

Étrangement, elle ne fit aucun mouvement pour se lever de ses genoux.

Au lieu de cela, elle serra les dents encore plus fort, puis cracha :

"Pourquoi... tu nous laisses partir ?"

Sunny la regarda, perplexe.

Il aurait déjà couru à sa place.

Pourtant, il devait trouver une réponse...

Le Roi des Épées pouvait très bien écouter, après tout, et apprendre que sa fille avait secrètement ordonné à son plus puissant combattant d'épargner les élites ennemies pourrait très bien causer de graves problèmes par la suite.

Et après aujourd'hui, il n'y aurait plus aucun doute sur l'identité du membre le plus puissant de l'Armée de l'Épée en dehors de la famille royale.

Qu'est-ce que Sunny était censé dire ?

...Heureusement, cette incarnation portait le Masque de Weaver.

Il finit par hausser les épaules et répondit calmement :

"Je ne suis qu'une lame à gages. Je suis bien payé, mais pas assez pour déclencher une vendetta avec la Reine du Chant."

Ce qui signifiait...

Tu es une princesse, et je ne suis qu'un simple mercenaire. Je ne suis pas assez fou pour tuer les filles de Ki Song, ce qui lui donnerait une raison de me traquer personnellement !

En y réfléchissant bien, cela impliquait également que Sunny serait prêt à faire quelque chose comme ça si le salaire était assez élevé.

Il espérait que Hurlement Solitaire ne s'en apercevrait pas.

Elle le fixa quelques instants, puis laissa soudainement échapper un rire amer et creux.

"C'est donc la raison ? Je ne peux pas... Je ne peux pas le croire. Une lame à gages ! L'issue de la bataille, le destin du monde entier... pourraient dépendre de quelque chose d'aussi basique que la cupidité d'un homme ?"

Sunny la regarda silencieusement pendant un moment.

Il pencha ensuite la tête en arrière et se mit à rire.

Son rire était étrange et sinistre, roulant sur le champ de bataille ravagé comme un vent glacial.

"Pourquoi ? Tu penses que nous sommes si différents ?"

Secouant la tête, il regarda la princesse agenouillée et ajouta avec une pointe de dédain dans sa voix calme et froide :

"Non. Le Roi de Valor, ta mère, et moi... nous sommes exactement les mêmes. C'est juste qu'ils sont avides de choses plus insipides."

Ce disant, Sunny recula d'un pas et se fondit dans l'ombre.

Hurlement Solitaire resta à genoux, dans la solitude.

L'écho de son rire sinistre et de ses paroles perçantes résonnait encore à ses oreilles.


  
    

Chapitre 2021 – Fin de la Bataille


Traducteur/Checker : Gray

Une situation similaire se produisait ailleurs sur le champ de bataille.

Là, une vaste bande d'os jaunis par le soleil avait été brûlée par des flammes incandescentes et était devenue noire. Tout semblait être sur le point de s'enflammer, des étincelles rouges et furieuses et des volutes de fumée s'échappant encore de quelque part en contrebas.

L'air était chargé d'une odeur de fumée, et des flammes blanches dansaient ici et là sur les restes carbonisés des serviteurs et des pèlerins.

C'est ici que Nephis avait combattu Seishan, Chante-Mort et les cinq Saints qui les soutenaient.

La bataille avait été féroce.

Seishan était puissante, à tel point que son pouvoir n'avait fait que croître de façon exponentielle sur un champ de bataille maculé de sang. Chante-Mort semblait également posséder une certaine forme d'autorité sur le sang, qu'elle utilisait à la fois pour attaquer et pour renforcer davantage les prouesses déjà formidables de sa sœur.

Les cinq Saints qui étaient venus rejoindre les filles de la Reine n'étaient pas faibles pour autant.

Mais tout cela ne servait à rien.

Une fois que Nephis eut vraiment libéré ses flammes et brûlé le sang versé sur l'os ancien par les soldats Éveillés, Seishan et Chante-Mort se retrouvèrent désavantagés.

Les Saints qui étaient censés ralentir Étoile Changeante firent parfaitement ce qui était attendu d'eux. Leurs Aspects fonctionnaient bien ensemble, et particulièrement bien contre quelqu'un comme elle.

Une combinaison soigneusement conçue de puissantes Mémoires enveloppa la dernière fille du clan de la Flamme Immortelle dans un piège d'enchantements insidieux.

Les serviteurs et les pèlerins s'abattaient sur elle comme un fléau.

Et pourtant...

Rien ne fonctionnait.

Nephis se libéra du piège, résista aux attaques de mêlée et à distance des cinq Saints, réduisit en cendres les serviteurs et les pèlerins, et fit face aux deux filles de Ki Song comme un esprit de flamme rayonnant et déchaîné.

Son habileté, sa puissance et sa détermination absolue étaient écrasantes.

Les Saints du Chant furent choqués et consternés.

Un soupçon de peur s'insinua dans leurs cœurs.

Même Chante-Mort semblait ébranlée par la puissance féroce d'Étoile Changeante...

Seule Seishan ne semblait pas aussi surprise.

Après tout, elle savait qui était Nephis, et ce qu'elle pouvait faire, depuis le Rivage Oublié.

En fait, elle comprenait sans difficulté qu'Étoile Changeante retenait ses pouvoirs les plus destructeurs.

La seule chose qu'elle ne comprenait pas, c'était...

Pourquoi ?

Était-ce par sentimentalisme vide de sens ?

Non, la jeune femme qu'elle avait appris à connaître dans la Cité Noire n'était pas quelqu'un qui se laissait influencer par de telles émotions.

Alors pourquoi ?

Un froncement de sourcils subtil tordit le front exquis de Seishan.

En fin de compte, le résultat de l'affrontement entre Étoile Changeante et les sept Saints du Chant était tout à fait prévisible.

Au moment où l'Armée du Chant sonna la retraite, ils étaient tous les sept battus, à l'agonie, et s'accrochaient à peine à la vie...

Et pourtant, ils étaient vivants.

La lumière aveuglante de la silhouette rayonnante s'estompa et, dans un tourbillon d'étincelles, une tunique d'un blanc immaculé recouvrit son corps svelte. Étoile Changeante, la dernière fille de la Flamme Immortelle, les regardait avec des yeux sans émotion.

Cette charmante jeune femme aux magnifiques cheveux argentés ne portait aucune armure et ne maniait aucune arme. Pure et non souillée par le sang et la suie du champ de bataille, elle ressemblait à un être céleste... à couper le souffle et complètement déplacé dans cet enfer étouffant et sombre.

Elle ne ressemblait en rien au monstre invincible qui les avait impitoyablement écrasés, brûlés et brisés.

Seuls ses yeux d'un gris éclatant trahissaient la froideur inhumaine du vide blanc incandescent qui se cachait dans son âme.

Seishan réprima un gémissement en regardant son propre corps carbonisé.

Le moment était venu de se retirer...

Dans la honte et le déshonneur.

Mais tout le monde ne savait pas comment se retirer avec grâce.

L'un d'entre eux — le jeune Saint du clan Maharana — leva les yeux vers Étoile Changeante et demanda d'une voix rauque et tremblante :

"...Pourquoi ne m'avez-vous pas tué ?"

Elle le regarda, aucune émotion n'étant visible dans ses yeux gris et froids.

Après quelques instants de silence, Nephis haussa simplement les épaules.

"Parce que tu n'es pas mon ennemi."

Ce disant, elle se retourna et partit d'un pas léger.

Le jeune homme semblait confus, ne comprenant pas le sens de ses paroles.

Le froncement de sourcils de Seishan, en revanche, s'accentua légèrement.

Ailleurs sur le champ de bataille...

Trois cadavres ensanglantés gisaient sur le sol, fixant Saint Jest avec des orbites vides. Le vieil homme essuya ses mains couvertes de sang sur la chemise de l'un d'entre eux, puis fit claquer sa langue et écrasa la tête de l'autre lorsque le cadavre tenta de se relever.

Regardant sa main à nouveau ensanglantée avec une expression dégoûtée, il secoua la tête avec un sourire ironique.

"Cette fille... joue encore à la maison, à son âge. Quelqu'un devrait lui rappeler que les poupées sont faites pour les enfants."

Sur ces mots, il releva la tête d'un air étonné.

"Oh... c'est vrai. Je devrais aller voir comment va Petit Mercy. La journée a dû être dure pour lui..."

Fredonnant une mélodie entraînante sous son nez, Saint Jest se redressa, étira son dos, puis ramassa sa canne et s'éloigna.

Ailleurs...

Un tas de ferraille se déploya lentement et s'éleva du sol. Fiélon était dans un état lamentable, son corps d'acier était hideusement déchiqueté et fragmenté au point de ressembler à une sculpture abstraite.

Combattre les Lombrics de Fers fut loin d'être facile pour lui, d'autant plus que certains de ses pouvoirs avaient été scellés par l'éclatement de l'espace.

Levant l'une de ses mains restantes, l'Ombre vorace utilisa une griffe acérée pour extraire un morceau de verre en fusion d'entre ses crocs et fixa d'un air haineux la direction où étaient partis les deux derniers Reflets.

Quelques instants plus tard, un son ressemblant au grondement sourd d'une flamme se propageant résonna dans sa gueule enflammée :

"Miiiinables..."

À cet instant, Fiélon prit une décision.

Il allait les dénoncer... à Grande Sœur !

Non loin de là, Sainte rétracta ses ténèbres et regarda avec indifférence son dernier ennemi s'éloigner en boitant.

Serpent, lui, n'était entouré que de silence.

Car tous ses ennemis étaient morts.

Ainsi, la bataille était terminée.

Mais ses répercussions étaient destinées à se propager loin à la ronde, façonnant de nombreuses choses à venir.


  
    

Chapitre 2022 – Force Accablante


Traducteur/Checker : Gray

La bataille qui aurait coûté à l'humanité un nombre incalculable de vies finit par lui en coûter... un peu moins.

Les pertes parmi les soldats Éveillés étaient certes relativement importantes, mais en même temps, le nombre de morts n'était pas aussi élevé que si Nephis n'était pas intervenu, ordonnant aux deux grandes armées de battre en retraite et provoquant un affrontement entre les Saints à la place.

L'affrontement final, titanesque, avait décidé de l'issue de la bataille...

Elle se termina par une victoire retentissante du Domaine de l'Épée.

Sunny s'attendait à être accueilli par d'interminables chants de gloire à son retour au camp de l'Armée de l'Épée, mais en réalité, il était tout aussi calme et silencieux que le camp du vaincu.

C'était parce que la plupart des soldats avaient été brutalisés par l'horreur insondable de cette bataille calamiteuse, et que nombre d'entre eux avaient perdu des amis et des compagnons dans sa gueule affamée.

Le décompte des pertes parmi les soldats était encore en cours, mais tout le monde savait déjà combien de Saints étaient revenus vivants du champ de bataille.

Les résultats étaient... surprenants.

Du moins pour Sunny.

Quatre des Saints de l'Armée de l'Épée étaient morts.

Cependant, treize Saints du Domaine du Chant avaient péri en contrepartie.

Six d'entre eux avaient été tués par Sunny et ses Ombres. Trois avaient été tués par le Vieux Jest. Les autres étaient tombés lors de duels individuels.

Un nombre... effrayant.

Nephis n'en avait tué aucun.

Ce qui était amèrement ironique. Sunny s'était toujours considéré comme... le plus humain des deux. En fait, par le passé, il avait souvent eu l'impression que l'ambition et l'obsession de Nephis l'entraînaient dans des profondeurs où il ne serait pas allé lui-même. Mais il était là, massacrant presque toute une cohorte de champions Transcendants, alors qu'elle avait fait preuve de retenue et de pitié, ne tuant personne.

Certes, l'Armée du Chant n'avait envoyé que sept Saints à ses trousses, ainsi qu'une nuée de serviteurs et de pèlerins — tandis que Sunny avait techniquement affronté treize d'entre eux, ainsi que trois Reflets de Mordret.

Il ne savait pas s'il devait se sentir flatté, consterné, fier ou abattu.

Ce n'était pas important pour le moment, de toute façon.

Ce qui était important, en revanche...

Sunny frissonna.

Song avait eu un avantage écrasant sur le Domaine de l'Épée. Et pourtant, leur défaite était écrasante. Même si Sunny et Nephis avaient joué un rôle essentiel dans la victoire de l'Armée de l'Épée, le fait était là.

Vingt-six Saints du Chant s'étaient battus contre vingt-et-un Saints de l'Épée, dont la plupart avaient perdu. Relativement peu de Saints vaincus étaient morts, ayant réussi à se replier à temps, mais c'était tout de même un résultat surprenant.

Un résultat qui ne pouvait signifier qu'une chose...

Les Saints de l'Armée de l'Épée étaient tout simplement plus forts.

Et cela révéla à Sunny une vérité plutôt troublante.

Elle mettait en lumière l'attitude jusque-là insondable d'Anvil, le Roi des Épées.

Depuis le tout début... enfin, peut-être depuis le jour où Mordret avait anéanti la Maison de la Nuit... le Souverain de Valor déroutait Sunny par son indifférence, son inaction et sa nonchalance passive.

La Reine des Vers semblait surpasser son ennemi à chaque instant. Ses stratégies étaient plus élaborées, ses plans ingénieux plus percutants, sa maîtrise du théâtre de la bataille plus digne d'un Suprême.

En fait, plus le temps passait, plus la position stratégique de l'Armée de l'Épée semblait désespérée. L'ennemi gagnait pratiquement sur tous les fronts.

À tel point qu'on ne pouvait que commencer à se demander lequel des deux Suprêmes avait hérité de la lignée du Dieu de la Guerre. Valor n'était-il pas censé faire preuve de génie pour tout ce qui avait trait à la guerre plutôt que Song ?

Mais la réponse à ce déséquilibre était maintenant à la fois évidente et indéniable.

C'était comme si Anvil avait dit au monde d'aujourd'hui :

"Regardez et désespérez. Peu importe que vous soyez rusés, sages et vaillants. Les stratagèmes les plus ingénieux sont inutiles face à une force écrasante."

Anvil ne s'était pas soucié des succès du Domaine du Chant, car il possédait la seule chose dont il avait besoin pour gagner cette guerre.

Une meilleure armée et des champions plus redoutables.

C'était une leçon cruelle et décourageante.

Ce n'était pas cette triste réalité qui inquiétait Sunny.

C'était plutôt le fait qu'Anvil ne possédait une force écrasante que grâce à Nephis et à Sunny.

Ce qui signifiait qu'il avait inclus leur force dans ses calculs...

Ce qui, à son tour, signifiait qu'il comprenait ce dont ils étaient capables bien mieux que Sunny ne l'avait supposé.

En fait...

Il sentit vraiment un frisson lui parcourir l'échine en pensant à la façon dont la bataille s'était déroulée.

L'affrontement des Transcendants n'avait eu lieu que parce que Nephis avait défié l'ordre d'Anvil.

Mais c'était précisément son défi qui avait conduit à la défaite écrasante du Domaine du Chant.

Alors...

Le Roi des Épées avait-il calculé qu'elle lui désobéirait, et même la manière précise dont elle exprimerait sa désobéissance ?

Il devait le savoir. Sinon, son assentiment silencieux à la défiance de Nephis était difficilement explicable.

...C'était ce qui effrayait le plus Sunny.

Il regarda en direction du gargantuesque Écho, se sentant soudain tendu et mal à l'aise.

Presque effrayé.

C'était comme s'il était dans la paume de la main d'Anvil, prêt à être écrasé d'une poigne de fer à tout moment.

Son visage derrière le Masque de Weaver s'assombrit.

D'innombrables humains étaient morts, dont dix-sept Saints — une perte terrible pour toute l'humanité.

La fortune de l'Armée du Chant s'était inversée en un instant. En l'espace d'une seule bataille, elle était passée d'un avantage solide à une situation désespérée face à l'ennemi — notamment parce que Sunny et Nephis avaient révélé une grande partie de leur véritable pouvoir.

La bataille avait mis fin à l'avancée du Chant dans les profondeurs du Passage du Sternum. Au contraire, ils allaient devoir battre en retraite, et peut-être même être poussés jusqu'à la Plaine de la Clavicule.

Dans le pire des cas, le camp principal ou même la seule Citadelle de l'Armée du Chant serait assiégé avant que Revel ou Gilead ne terminent leurs expéditions.

Mais pour l'heure, les soldats fatigués et terrifiés avaient besoin de se reposer.

Les blessés devaient être soignés et les morts brûlés.

Les deux camps militaires bruissaient de chuchotements et de discussions sur l'effroyable bataille.

Et, bien sûr, deux personnes étaient mentionnées plus que toutes les autres.

La Miséricordieuse Étoile Changeante du Clan de la Flamme Immortelle...

Et l'impitoyable et terrifiant Seigneur des Ombres.


  
    

Chapitre 2023 – L'Ombre de Godgrave


Traducteur/Checker : Gray

Il était peu fréquent de voir des Saints se battre... du moins dans le passé.

Bien sûr, les soldats des deux grandes armées avaient vu leurs généraux Transcendants affronter de terribles Créatures du Cauchemar un nombre incalculable de fois. Cependant, tout comme le reste de l'humanité, ils n'avaient pas été exposés au spectacle sinistre de demi-dieux s'affrontant.

Leur ignorance fut réduite à néant aujourd'hui.

La bataille calamiteuse entre les grandes armées était sans précédent en ce qui concerne la quantité de soldats Éveillés impliqués. Cependant, ce qui suivit fut différent de toutes les batailles précédentes de l'histoire de l'humanité en termes de qualité.

Même cachés loin du champ de bataille, les guerriers Éveillés avaient été témoins de l'effroi et de l'horreur d'une bataille Transcendante dans toute sa gloire dévastatrice et déchirante.

Ce n'était pas surprenant que les soldats ne puissent s'empêcher d'en discuter une fois les combats terminés. Les deux camps débordaient de conversations à voix basse, les Éveillés des différentes parties de la ligne de front partageant les récits de ce qu'ils avaient vu.

Les duels entre les différents Saints étaient déjà assez stupéfiants.

Mais il y avait surtout deux affrontements qui dépassaient le cadre de ce que les humains croyaient possible.

Le nom d'Étoile Changeante du Clan de la Flamme Immortelle était sur toutes les lèvres... après tout, elle avait délivré tous les soldats du cauchemar infernal de la bataille harassante grâce à sa lumière radieuse. D'innombrables personnes lui devaient la vie — certaines parce qu'elles étaient sorties indemnes du combat, et d'autres littéralement, parce qu'elles avaient été ramenées au bord de la mort par ses flammes apaisantes.

C'est pourquoi l'histoire de Dame Nephis guérissant une armée entière se répandait comme une traînée de poudre.

L'histoire selon laquelle elle aurait interrompu la bataille et renvoyé les soldats pour faire face à l'ennemi en combat singulier se propageait également.

Et, bien sûr, l'histoire de son affrontement contre sept Saints et de sa victoire sur eux.

Cependant, cette dernière partie ne faisait pas l'objet d'une grande discussion, bien qu'un tel exploit soit stupéfiant.

C'était en partie parce qu'Étoile Changeante était connue pour ses exploits impossibles, et qu'un de plus n'était donc pas trop remarqué, et en partie parce que l'affrontement entre Nephis et les Saints du Chant avait été en grande partie masqué par l'éclat aveuglant de ses flammes, ainsi que par les nuages de fumée qui s'élevaient.

Mais surtout...

C'était parce que son impressionnante démonstration de puissance était éclipsée par quelqu'un d'autre.

Le Seigneur des Ombres.

Contrairement à Nephis de la Flamme Immortelle, il ne s'était pas encore imposé comme l'un des guerriers les plus talentueux de l'humanité. Certes, sa réputation était sans équivoque, et de nombreux soldats avaient été témoins de sa force effroyable pendant la guerre. Pourtant, il avait été considéré comme étant simplement au sommet de la hiérarchie du pouvoir parmi les Saints — comme l'était Chevalier de l'Été.

Pas comme quelqu'un qui existait complètement en dehors de cette hiérarchie.

Non seulement le Seigneur des Ombres avait surpris tout le monde en battant sept des plus puissants Saints de l'Armée du Chant, mais ses abominables serviteurs en avaient également vaincu six autres... ce qui signifiait qu'il avait affronté plus d'ennemis Transcendants qu'Étoile Changeante.

Et contrairement à la vaillante Dame de la Flamme Immortelle, le Saint mercenaire était totalement impitoyable, tuant six d'entre eux — plus que n'importe quel autre Saint au cours de la bataille.

Et, par conséquent, dans toute l'histoire.

En outre, l'affrontement entre le Seigneur des Ombres et les Saints du Chant avait été parfaitement visible pour d'innombrables observateurs de tous bords. D'innombrables personnes avaient vu la silhouette grotesque et effrayante de l'imposant démon d'onyx se déchaîner sous l'assaut des attaques ennemies, les esquivant avec une grâce glaçante et ripostant avec une cruauté impitoyable.

D'innombrables personnes avaient également entendu les échos de son rire malveillant.

Les soldats des deux armées étaient stupéfaits, impressionnés, horrifiés et consternés. Les soldats de l'Armée de l'Épée étaient surtout stupéfaits, tandis que ceux de l'Armée du Chant étaient surtout horrifiés.

Tous, cependant, semblaient involontairement baisser la voix lorsqu'ils invoquaient le nom du Seigneur des Ombres.

"Avez-vous entendu ? Il a tranché les têtes de Sainte Ceres. Il a ri en le faisant !"

"Je l'ai vu. C'était... terrifiant. Est-elle vivante ?"

"Était-ce sa forme Transcendante ? Ce terrible démon ? Ou... l'humain est-il une forme Transcendante du démon ?"

"Comment savoir s'il s'agit d'un humain derrière ce masque effrayant ? Personne n'a vu son visage !"

"On dit qu'il s'est divisé en quatre à la fin de la bataille, chaque incarnation brandissant une lame mortelle..."

"Attendez, attendez ! Voilà qui explique tout. Nous étions tous convaincus qu'il possédait une sorte de Capacité spatiale, n'est-ce pas ? C'est comme ça qu'il pouvait être à plusieurs endroits en même temps. Mais ce n'est pas le cas, il ne possède pas de Capacité spatiale ! Il peut simplement manifester plus... plus de lui !"

"Cela expliquerait aussi pourquoi ses Échos sinistres sont si puissants. Et s'il ne s'agissait pas d'Échos ? Et si ces abominations n'étaient que ses autres corps ?"

"Par tous les dieux... quel corps est le vrai, alors ?"

"Le serpent ! Ce serpent géant peut se métamorphoser ! C'est ainsi qu'il peut paraître humain !"

"Alors le vrai Seigneur des Ombres est une... une abomination géante ?"

"Pas étonnant qu'il... qu'il... vivait seul à Godgrave..."

"Vous avez tous perdu la tête ? Le Seigneur des Ombres est un Saint humain. Il est juste si puissant qu'il est plus facile de croire qu'il est une sorte d'ancien, sinistre et sombre être qui s'est nourri de la moelle osseuse d'un dieu mort pendant des milliers d'années avant d'être dérangé par nous, stupides mortels, lorsque nous avons décidé d'envahir ses terres... et qui a ensuite émergé des ténèbres éternelles pour prendre l'apparence d'un homme qu'il a consommé... bref, ce que j'essaie de dire, c'est que c'est un humain ! D-définitivement !"

"Toi... ferme ta bouche et ne parle plus jamais. D'accord ?!"

"Quoi ?! Je dis juste ça comme ça !"

"Je me fiche de ce que tu dis. Le Seigneur des Ombres m'a sauvé la vie, et celle de beaucoup d'autres, pendant la marche vers le Lac Disparu. Alors, je me fiche de savoir s'il est un homme ou un serpent. Je suis juste contente qu'il soit de notre côté..."

Sunny aurait été bien amusé s'il avait entendu ces conversations. Mais il était occupé à se remettre de la bataille, et préoccupé par des choses bien plus vitales que d'écouter ce qu'exprimaient les soldats.

Pourtant, à son insu, une conversation d'un autre genre se tenait dans le camp de l'Armée du Chant...
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Dans la tente de commandement de la Septième Légion, l'air était chargé d'une odeur de sang, de cendres et de fumée.

Cinq des sept princesses Transcendantes du Chant y étaient rassemblées. Les guérisseurs de l'Armée du Chant avaient déjà soigné leurs blessures, mais leurs vêtements portaient encore les traces de la récente bataille.

Seishan avait plus souffert que les quatre autres, ayant été terriblement brûlée par les flammes blanches incandescentes. Mais elle était aussi la plus calme, ayant déjà quitté les lambeaux calcinés de son précédent vêtement pour une robe propre.

L'ambiance dans la tente était sombre.

Finalement, c'est Maîtresse des Bêtes qui rompit le silence. Se soignant la tête, elle demanda calmement :

"Comment vont nos autres sœurs ?"

Bien que Ki Song ait eu sept filles Transcendantes, il y avait d'autres filles qu'elle avait adoptées. Mais toutes n'étaient pas devenues des Saintes.

La plupart avaient été laissées dans le Domaine du Chant pour le gérer en l'absence des membres les plus puissants du clan royal, mais certaines se trouvaient ici à Godgrave, dispersées dans les sept légions royales.

Seishan répondit après une courte pause :

"Nos sœurs vont bien... elles ne sont pas faciles à tuer."

Maîtresse des Bêtes poussa un soupir de soulagement, puis grimaça et demanda d'un ton modéré :

"Et notre mère, alors ?"

Seishan s'attarda un instant.

"Elle dirigera le rituel d'adieu pour les soldats tombés au combat et s'occupera de tout ensuite. Je doute que la conversation soit longue... l'armée devra bientôt entamer sa retraite."

Un silence pesant s'installa à nouveau dans la tente.

Finalement, Traqueuse Silencieuse se déplaça légèrement et jeta un regard interrogateur à ses sœurs.

Seishan sourit d'un air sombre.

"Oui. Nous avons... mal calculé, en effet."

Maîtresse des Bêtes secoua la tête.

"Ce n'est pas une erreur de calcul. Nous n'avions tout simplement pas les bonnes informations."

Ce disant, elle jeta un regard amer à la Chante-Mort.

La belle oracle lui répondit d'un air contrarié.

"Quoi ? Je vous avais prévenus ! Je vous ai dit que nous allions tous mourir !"

L'ensorceleuse resta coite quelques instants, puis laissa échapper un petit rire.

"...C'est vrai. Quoi qu'il en soit, les choses que nous avons apprises de mes serviteurs dans l'Armée de l'Épée, et de Revel, n'étaient pas tout à fait vraies. Le Seigneur des Ombres est bien plus que ce à quoi nous nous attendions."

Seishan poussa un soupir et hocha la tête.

"Il semble qu'il soit comme les deux autres — porteur d'un Aspect Divin."

Hurlement Solitaire poussa un juron.

"Bon sang... le plan était que nos vassaux détruisent ses Échos, puis nous aident à nous occuper de cet homme — avant que nous n'allions tous vous aider contre Étoile Changeante. Au lieu de cela, ils sont morts, et nous avons été brutalisés par non pas un, mais deux de ces monstres. Par tous les dieux... comment Morgan est-elle encore en vie ? J'ai l'impression d'avoir été écrasé par un VTP."

Bien sûr, un VTP aurait été complètement détruit s'il était entré en collision avec Hurlement Solitaire. De plus...

Sa voix semblait bourrue et bruyante, mais ses sœurs pouvaient percevoir une note inhabituelle d'agitation et de bouleversement dans ce son agréable.

Seishan soupira.

"C'est bien dommage que nous nous soyons trompés en évaluant le pouvoir du Seigneur des Ombres. Il n'est pas moins menaçant qu'Étoile Changeante... plus menaçant, peut-être. Le moral de nos soldats était déjà bas à cause de ses raids sur les caravanes de ravitaillement. Maintenant, ils sauteront sur chaque ombre."

Maîtresses des Bêtes laissa échapper un petit rire sans joie.

"...Peut-on les blâmer ?"

Elle secoua la tête, puis ajouta sombrement :

"Sa Capacité m'a prise au dépourvu. C'est une sorte de duplication... sa Capacité Dormante, peut-être ? Les Capacités quantitatives sont souvent liées au Rang d'une personne, après tout. Hurle et les autres ont vu quatre copies — ce qui coïncide avec le Rang Transcendant. Mais dans ce cas, l'une de ses autres Capacités n'aurait pas de sens. Utilise-t-il une Mémoire puissante ou une Relique d'Héritage à la place, par exemple ?"

Les autres semblaient incertaines.

Maîtresse des Bêtes s'attarda un moment, puis secoua la tête.

"C'est inutile d'essayer de deviner, n'est-ce pas ? S'il s'agit vraiment d'un Aspect Divin, nous ne devrions pas essayer de lui appliquer la logique commune. D'ailleurs, ce n'est même pas la question la plus importante. La question la plus importante est... pourquoi nous a-t-il laissés en vie ?"

Hurlement Solitaire baissa les yeux, son expression s'assombrissant.

"...Il semblait ne pas vouloir mettre mère en colère."

En entendant cela, Seishan se moqua.

"Cet homme a-t-il l'air de quelqu'un qui aurait peur d'encourir la colère d'une Souveraine ? Si c'était le cas, il n'aurait jamais rejoint la guerre. Il y a de nombreuses Zones de Mort dans le Royaume des Rêves où il aurait pu se réfugier, et nous savons déjà qu'il est tout à fait capable d'en faire sa maison. De plus, il a également épargné Ceres, Siord et le Saint de Sorrow."

Elle secoua la tête.

"Non... il vous a épargnés parce que Nephis lui a ordonné de se retenir. Comme elle l'avait fait avec les soldats qui gardaient les caravanes de ravitaillement."

Les autres filles de Ki Song la regardèrent avec une pointe de surprise.

Finalement, Maîtresse des Bêtes demanda :

"...Pourquoi lui a-t-elle ordonné de se retenir, alors ? Et pourquoi s'est-elle elle-même retenue ?"

L'expression de Seishan devint pensive.

Elle resta silencieuse un moment, avant de soupirer.

"Je n'en sais rien. Sa pitié et sa bienveillance ne sont qu'un acte, j'en suis certaine. Il n'y a guère de personne moins miséricordieuse et bienveillante dans les deux mondes que Nephis du clan de la Flamme Immortelle."

Seishan hésita un instant.

"Non pas que je lui en veuille, bien sûr. En fait, elle est tout à fait admirable. Nephis... complote quelque chose, mais quoi ? Je n'arrive pas à le savoir."

Son visage d'une beauté exquise semblait troublé.

Hurlement Solitaire ricana.

"Ne lui accordes-tu pas trop de crédit, ma sœur ? Elle est déjà au plus haut niveau, et il ne lui reste plus rien à gagner. Que peut-elle espérer ? Avant, j'aurais pu imaginer un scénario tordu où elle voulait faire ses preuves et devenir... je ne sais pas, la préférée de papa. Mais avec Morgan qui tombe en disgrâce, même cela n'est déjà plus d'actualité."

Elle se pencha en arrière et croisa les bras.

"Ton jugement est toujours obscurci quand il s'agit de ces années-là, Shan. Bien sûr, cette fille a réussi quelque chose d'exceptionnel sur le Rivage Oublié — rassembler une armée de fidèles, tuer un tyran invincible et s'emparer de son trône... pour ensuite oblitérer la plus grande partie de son armée afin de gagner une bataille impossible à gagner. Mais ça, c'était dans le passé."

Alors qu'elle parlait, l'expression de Seishan changea subtilement.

Hurlement Solitaire ne le remarqua pas, mais Maîtresse des Bêtes, elle, le remarqua.

Elle sourit.

"Attends... tu ne penses pas ?"

Seishan s'attarda quelques instants, puis secoua lentement la tête.

"Non... bien sûr que non. Oui, Nephis et le Seigneur des Ombres sont immensément puissants, mais même eux n'ont aucune chance face à un Suprême. Ils le savent d'ailleurs mieux que nous. À moins qu'elle ne conquière le Quatrième Cauchemar, inutile de songer à la déloyauté — et Anvil ne l'autorisera pas à défier une Graine."

Penser à cela était donc une erreur.

Et pourtant...

Seishan se souvint de l'armure d'or de Gunlaug.

Et à quel point elle semblait impénétrable.

Ses sourcils se froncèrent un peu et elle jeta un regard compliqué à Maîtresse des Bêtes.

La belle enchanteresse sourit.

"Quoi ? Tu regrettes de m'avoir dissuadé de la tuer en Antarctique maintenant ?"

Seishan ne répondit pas immédiatement.

Elle finit par dire :

"Je serais probablement un vaisseau du Marcheur de Peau à l'heure actuelle si tu l'avais fait."

Maîtresse des Bêtes soupira.

"C'est vrai. Alors je lui exprimerai ma gratitude la prochaine fois que nous nous rencontrerons..."
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De l'autre côté du champ de bataille brûlé et ravagé, dans le camp de l'Armée de l'Épée, il y avait une autre tente. Les trois personnes qui s'y trouvaient étaient censées être de bien meilleure humeur que les filles de la Reine — elles étaient les vainqueurs, après tout — et pourtant, l'atmosphère était tout aussi sombre.

Sunny était assis sur une malle en bois, se sentant pour une fois accablé et étouffé par le poids de son armure et le contact froid de son masque. Il aurait aimé pouvoir l'enlever et sentir le doux contact de l'air frais sur sa peau...

Ou le doux contact de Nephis.

Nephis, quant à elle, était tranquillement assise sur son lit de camp austère, vêtue d'une tunique d'un blanc immaculé. Elle n'avait pas l'air de quelqu'un qui venait de participer à une bataille harassante, mais son regard était froid et distant, dépourvu de chaleur humaine.

Elle s'efforça néanmoins de lui adresser un pâle sourire.

Cassie était assise sur la Chaise de l'Ombre que Sunny avait invoquée pour elle. Des trois, c'était elle qui s'était le moins bien débrouillée dans la bataille — l'Armée du Chant n'avait dépêché qu'un seul Saint pour l'affronter, mais Cassie était loin d'être faite pour le chaos du champ de bataille. Elle avait gagné le duel, bien sûr, mais non sans avoir subi plusieurs coups douloureux.

Ou peut-être les avait-elle simplement endurés volontairement, ne souhaitant pas révéler l'étendue réelle de sa létalité à ceux qui la considéraient comme une Sainte relativement faible et impuissante. Même maintenant, Sunny ne pouvait l'affirmer avec certitude.

Tous trois étaient silencieux.

Le silence qui les entourait avait une qualité particulière, en raison de l'enchantement runique que Cassie avait dessiné sur le sol — un rituel sophistiqué pour éviter toute attention indésirable.

Sunny soupira, puis se transforma en ombre. Un instant plus tard, il se manifesta à nouveau sous la forme d'une personne, portant cette fois [Définitivement Pas Moi] au lieu du Masque de Weaver.

Après s'être attardé un moment, il dit :

"Tout s'est bien passé, n'est-ce pas ?"

En effet. Quelques complications imprévues étaient apparues, comme prévu, mais le plan avait fonctionné mieux qu'ils ne l'auraient espéré.

Nephis avait grandement amélioré son statut, s'imposant comme la seule voix de la raison et de la compassion dans le terrible creuset de cette guerre cruelle et démente. Elle avait gagné le cœur d'innombrables soldats de l'Armée de l'Épée... et de l'Armée du Chant.

Mieux encore, elle avait sauvé d'innombrables vies qui, sans elle, auraient été perdues dans ce massacre insensé.

Elle s'était également imposée comme chef parmi les Saints, leur avait permis de voir la volonté des Souverains défiée en toute impunité, et avait montré la puissance immense et impressionnante de ses flammes pures...

Cette dernière partie était particulièrement importante.

Après tout, la valeur personnelle comptait encore le plus parmi les Clans d'Héritier, dont les prétentions à la noblesse reposaient sur les lauriers de l'excellence martiale — les Saints servant d'incarnations vivantes de la vertu intrépide que les membres de l'aristocratie militaire étaient censés posséder.

Nephis avait non seulement démontré sa volonté et sa capacité à désobéir aux Souverains, mais elle avait aussi prouvé qu'elle en avait le droit.

...Non seulement parce qu'elle était forte, mais aussi parce qu'elle était capable de s'assurer la loyauté de quelqu'un qui n'était en rien plus faible.

Le Seigneur des Ombres.

La performance stupéfiante de Sunny était comme une cerise sur un délicieux gâteau... ou plutôt une boule de glace sur une gaufre délectable, dans son cas. Avec des fraises fraîches sur le côté.

Cet aspect de leur plan était tout aussi important que la bataille en tant que telle. En effet, à la fin de la journée, ce que les soldats, les Héritiers et les Saints pensaient ou ressentaient n'avait pas d'importance. Rien n'avait d'importance, car dans le monde où la force régnait en maître, le règne des Suprêmes était absolu.

Puisqu'ils étaient les plus forts.

Leur force était si tyrannique que même les guerriers les plus exaltés de l'humanité n'osaient pas rêver de résister à leur règne — sinon, la moitié des guerriers des deux grandes armées seraient restés chez eux au lieu de suivre les Souverains à Godgrave.

Il y avait beaucoup de dissidents parmi les soldats, et parmi les Saints aussi — comme Tyris et Roan du clan de la Plume Blanche. Plus la guerre durait et plus elle faisait de victimes, plus la désillusion au sein des grandes armées se répandait... comme la pression qui monte dans un char d'assaut.

Cependant, les Souverains étaient trop forts et ne pouvaient être défiés. Il n'y avait pas d'évent pour relâcher la pression, et celle-ci ne fit qu'augmenter.

Ou plutôt, il n'y en avait pas. Jusqu'à aujourd'hui.

Ce que Nephis, Sunny et Cassie avaient fait ne se limitait pas à changer la nature d'une bataille. Ils avaient aussi montré aux gens une... une lueur d'espoir. Une vision de l'avenir où quelqu'un était, en fait, assez fort pour défier les Suprêmes. Une possibilité.

Certes...

Tout cela n'était bien sûr qu'un mensonge, un bluff perfide concocté pour tromper le peuple. Car ils n'avaient toujours pas de véritable moyen de vaincre les Souverains, seulement la détermination d'en trouver un.

Pourtant, en ce qui concerne les grands actes de trahison et de tromperie, celui-ci avait été exécuté à merveille.

Le plan avait très bien fonctionné.

Et c'était justement là le problème.

Nephis regarda Sunny en silence, mais ce fut Cassie qui prit la parole.

"C'est vrai que ça s'est bien passé. Trop bien, en fait."

La conclusion à laquelle ils étaient parvenus semblait donc être la même que la sienne.

Sunny avait prévu que l'Armée de l'Épée gagnerait la bataille — ils étaient eux-mêmes des guerriers de l'Armée de l'Épée, après tout. Cependant, la défaite de l'ennemi était trop décisive, trop écrasante.

Les pertes de l'Armée du Chant étaient trop importantes par rapport à celles du Domaine de l'Épée. Il ne s'attendait pas à cela.

Tout semblait s'être passé exactement comme le Roi des Épées l'avait voulu...

Ce qui signifiait que le Roi avait su bien à l'avance ce que Nephis allait faire.

Savait-il aussi pourquoi elle l'avait fait ?

Quelle était sa véritable intention ?

Quel était son but ?

Sunny ne pouvait s'empêcher de se sentir mal à l'aise.

Il regarda Nephis, s'attarda un instant, puis demanda :

"À quel point vous fait-il vraiment confiance ? À quel point se méfie-t-il de vous ? Comment s'est-il comporté ces dernières années, lorsqu'il a interagi avec vous ?"

Cela faisait... plus de cinq ans — six pour Sunny à cause du Tombeau d'Ariel — que le clan Valor avait adopté Nephis. Son statut au sein du clan royal était honnêtement assez étrange. D'un côté, elle avait été tenue à distance et maltraitée par les anciens de Valor, qui semblaient presque vouloir la faire tuer.

D'autre part, Anvil lui-même avait fait preuve d'une certaine grâce à son égard, la nommant même commandante attitrée de l'Armée de l'Épée après avoir renvoyé Morgan.

Leur relation était ambiguë, et comme l'homme ne montrait presque jamais d'émotions humaines, Sunny ne pouvait même pas deviner ce qui se passait dans sa tête.

Sous la couronne de fer.

Nephis resta silencieuse quelques instants, le regardant fixement.

Elle reprit soudain la parole :

"...Il est désagréable de vous parler lorsque vous portez un masque."

Sunny cligna des yeux.

Qu'est-ce que c'était, tout d'un coup ?

Essayait-elle de dire qu'elle voulait voir son visage ?

Nephis eut également l'air un peu surprise par sa réponse. Elle fronça légèrement les sourcils, puis secoua la tête.

"C'est difficile à dire. Il garde la plupart des gens à distance. Son cœur est un mystère... s'il en a un. Pourtant, avec moi, il était un peu différent. Presque... sentimental ? Non, pas vraiment. Peut-être curieux. Je pensais que l'attention qu'il me portait était minime, mais Morgan semblait surprise. Comme si c'était beaucoup plus que ce qu'il accordait à tous les autres."

Elle hésita un peu, avant d'ajouter d'un ton posé :

"C'est à cause de ma mère, je pense. Il a parlé d'elle à de nombreuses reprises."

En somme... une certaine singularité, mais rien qui ne laisse présager de la méfiance ou de la suspicion. Au contraire.

Bien sûr, il ne fallait pas oublier que les Souverains avaient tenté avec insistance d'assassiner Nephis par le passé, alors qu'elle n'avait aucune valeur.

Sunny soupira, ne sachant que penser.

Il se sentait toujours mal à l'aise de parler ouvertement de leurs secrets, même avec les enchantements de Cassie qui les protégeaient de l'espionnage. Il essaya donc de rester le plus vague possible.

Finalement, il se contenta de dire :

"Je pense qu'il est préférable d'envisager le pire."
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"Je pense qu’il est préférable d’envisager le pire."

Le pire étant qu'Anvil connaissait depuis le début la haine irréconciliable que Nephis nourrissait envers lui et Ki Song, et qu'il s'attendait à ce qu'elle tente de se venger d'eux à un moment ou à un autre.

Peut-être s'en moquait-il tout simplement, ne la considérant même pas comme une menace. Peut-être ne voyait-il pas d'inconvénient à se servir de Nephis et de ses talents avant de se débarrasser d'elle.

Quoi qu'il en soit, les événements d'aujourd'hui allaient changer la donne.

Cassie fronça les sourcils.

"...Notre calendrier doit être accéléré, alors."

Elle avait raison.

Ils devaient se dépêcher, de toute façon.

Maintenant que l'Armée du Chant avait perdu une bataille décisive, elle allait être repoussée hors du Passage du Sternum. La puissance du Domaine de Ki Song diminuerait, et Anvil prendrait l'avantage — ce qui était un problème.

En vérité, la bataille d'aujourd'hui avait apporté un autre avantage à Sunny, Nephis et Cassie... bien qu'assez morbide.

Même s'ils avaient espéré que beaucoup moins de Saints périssent, le nombre de victimes était finalement assez élevé. Cela signifiait que les deux Domaines s'étaient affaiblis aujourd'hui — de nombreuses Citadelles étaient désormais sans maître, et personne n'était en mesure de les revendiquer. Ainsi, lors de l'affrontement final, Anvil et Ki Song ne seraient plus aussi puissants que la veille.

Cependant, cette perte avait affecté la Reine des Vers de façon disproportionnée. Au point que le Roi des Épées pourrait très bien décider de la défier avant que les dernières Citadelles de Godgrave ne soient conquises, s'il avait des raisons de croire que l'expédition de Revel réussirait.

La situation était donc à la fois très instable et périlleuse. Ils ne pouvaient plus être prudents ou patients.

Pire encore... Sunny et Nephis n'étaient pas près de trouver le moyen d'atteindre la Suprématie. Quelques progrès avaient été accomplis, mais rien sur lequel ils pouvaient parier leur vie.

Et comme le rythme de la guerre venait de changer brusquement, ce n'était pas sûr qu'ils parviennent à résoudre l'énigme à temps.

Combattre les Souverains comme des Saints, alors ?

Se souvenant de la mer d'épées tombant du ciel, Sunny serra les dents.

Mais quelle importance cela avait-il ?

Dès le début, deux idées s'étaient opposées sur la manière de tuer les Souverains.

Nephis pensait que le seul moyen de les vaincre était de devenir Suprême à son tour.

Tandis que Sunny... Sunny croyait plutôt à la méthode éprouvée qui consistait à attendre que les ennemis s'affaiblissent mutuellement, puis à les poignarder dans le dos.

Maintenant, leurs chances d'atteindre la Suprématie à temps semblaient minces.

De plus, leur effet de surprise semblait avoir disparu, ce qui signifiait que frapper l'ennemi dans le dos ne serait pas chose aisée.

Les choses ne se présentaient pas sous les meilleurs auspices.

Il soupira.

"Je retire ce que j'ai dit. Les choses sont bien pires que ce que nous pensions être le pire."

Il devait forger l'épée de Nephis.

Il devait faire les derniers préparatifs pour la bataille contre les Souverains... heureusement, Cauchemar travaillait dur depuis tout ce temps.

Il devait aussi apprendre ce qui était arrivé à Rain pendant la bataille.

Et...

Cassie se déplaça légèrement et lui fit face.

Sa voix était sinistre :

"Nous devrons bientôt avoir une conversation avec Saint Jest."

Sunny resta silencieux un moment, avant d'acquiescer.

Après cela, Cassie eut l'air de se débattre avec quelque chose pendant un court instant.

Finalement, elle se tourna vers Nephis et dit d'un ton hésitant :

"Il y a une... contre-mesure que nous pouvons utiliser pour ralentir les choses."

Nephis se contenta de hausser un sourcil.

Cassie s'attarda un peu avant d'ajouter à voix basse :

"Cela concerne nos amis présents dans une région lointaine."

En entendant cela, Sunny ne put s'empêcher de froncer les sourcils.

Elle parlait d'Effie, de Kai et de Jet, bien sûr.

Au début de la guerre, le Domaine du Chant avait pris un avantage considérable en lâchant Mordret sur le monde. Par conséquent, pour s'assurer que les Souverains épuisent complètement leur pouvoir respectif, une correction devait être apportée.

Jet avait donc été chargée d'influencer subtilement le gouvernement lorsque Morgan viendrait inévitablement frapper à la porte. Ensuite, elle avait rejoint la Princesse de la Guerre avec Effie et Kai pour retenir le Prince de Rien... l'empêchant ainsi de conquérir le Domaine de l'Épée pendant que le Roi faisait la guerre au nord.

Pendant tout ce temps, ils défendirent désespérément Bastion.

Mais maintenant...

La situation était différente.

Anvil avait renversé la situation face à la Reine des Vers, et c'était le Domaine du Chant qui semblait être désavantagé.

Si Bastion tombait entre les mains de Mordret, l'équilibre pourrait être rétabli.

Mais ils savaient tous quel genre de monstre était Mordret.

Sunny n'aimait pas du tout l'idée de lui céder Bastion. En fait, il s'y opposait farouchement.

Trop de gens qu'il aimait et appréciait vivaient là, sur les rives du magnifique lac.

Cependant, en fin de compte, c'était à Nephis de décider.

Il la regarda donc en silence, se demandant quelle décision elle allait prendre.

...Et ce qu'il ferait de cette décision.

Nephis resta silencieuse un moment, aucune émotion humaine n'étant visible dans ses yeux gris et froids.

Il se sentit soudain frigorifié malgré la chaleur suffocante qui enveloppait Godgrave.

Finalement, Nephis lui jeta un coup d'œil, fronçant brièvement les sourcils à la vue de son masque, et secoua la tête.

"Non. Nous ne dérangerons pas nos amis."

Sunny fut à la fois surpris et un peu soulagé.

Il s'attendait à une réponse impitoyable et pragmatique, mais Nephis semblait réticente à l'idée de remettre Bastion à Mordret.

Il ne put s'empêcher de demander :

"Pourquoi ?"

Elle le regarda impassiblement pendant un moment, puis esquissa un léger sourire.

"Parce que cela me laisserait un mauvais goût dans la bouche. Je... n'aime pas les compromis."

Ce disant, Nephis se leva et inspira profondément.

"Venez. Il voudra bientôt nous voir."

Elle avait désobéi à l'ordre du Roi.

Et maintenant, il était temps de recevoir la punition pour sa défiance.

Sunny espérait qu'elle ne serait pas trop sévère...

Mais, en même temps, il espérait que ce serait le cas.

Car leur réseau de tromperie n'était pas encore terminé. Il restait une dernière représentation.

Plus Nephis serait punie sévèrement, plus les gens qu'elle avait sauvés se sentiraient indignés.

Et plus ils s'indigneraient, plus son emprise sur leurs cœurs se resserrerait...


  
    

Chapitre 2027 – Godheart
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Godheart…

C'était le mot que Rain avait entendu dans le camp de la Septième Légion. La bataille calamiteuse entre les deux grandes armées s'était déroulée dans la partie centrale du Passage du Sternum, juste au-dessus de l'endroit où se serait trouvé le cœur du dieu mort.

C'est pourquoi les gens l'appelaient la Bataille de Godheart.

Un nom tout à fait approprié, en fait. Cette maudite bataille n'avait rien de divin, mais de nombreux cœurs avaient été marqués et brisés dans sa gueule.

Le camp de la Septième Légion était sensiblement plus vide qu'auparavant.

Heureusement, ce n'était pas parce que la cohorte avait subi des pertes. C'était simplement parce que Fleur avait été sollicitée pour aider à soigner les blessés, et que Ray lui tenait compagnie.

Rain et Tamar se retrouvèrent donc seules.

Rain prépara le dîner pendant que Tamar vaquait à ses occupations de centurion. Elles mangèrent en silence, puis s'endormirent sur place, trop fatiguées — mentalement et physiquement — pour se réfugier dans leurs tentes à l'abri du rayonnement oppressant du ciel couvert.

Elles n'eurent pas beaucoup de temps pour se reposer.

Dès que les soldats épuisés seraient en mesure de marcher, l'Armée du Chant abandonnerait le camp temporaire et battrait en retraite vers le nord, en direction de la Plaine de la Clavicule. L'Armée de l'Épée la poursuivrait probablement... la marche promettait donc d'être rude et impitoyable.

Quelques heures plus tard, Rain et Tamar furent réveillées par Fleur et Ray, qui revenaient de l'hôpital de campagne. La délicate guérisseuse avait l'air d'une personne sur le point de souffrir d'épuisement d'essence, tout comme son petit ami furtif, qui n'était pas beaucoup mieux.

Rain bâilla, se frotta les yeux, puis poussa vers eux la marmite à moitié pleine de ragoût militaire.

"Tenez... mangez."

Ray la remercia d'un signe de tête et s'assit. Fleur, quant à elle, jeta un coup d'œil à Tamar.

"Ton père te cherche. Il est à l'hôpital de campagne."

Remarquant le regard acéré de Tamar, elle posa une main sur son épaule et ajouta d'un ton apaisant :

"Ses blessures étaient sérieuses, mais il se porte bien à présent. Ne t'inquiète pas."

Tamar s'attarda un instant, avant d'acquiescer et de se lever.

Rain n'avait rien de mieux à faire et décida de suivre la jeune Héritière.

Elles traversèrent toutes deux le camp de la Septième Légion, puis l'avenue qui la séparait des autres divisions de l'Armée du Chant. Tout en marchant, elles entendaient les soldats parler de la bataille d'une voix engourdie et étouffée.

Certains faisaient part de leurs craintes et de leurs inquiétudes concernant la retraite et les perspectives d'avenir de l'Armée du Chant. La plupart, cependant, parlaient d'Étoile Changeante...

Et du Seigneur des Ombres.

Rain jeta un bref coup d'œil à son ombre, se sentant un peu étrange.

Elle avait assisté à l'affrontement entre son frère et les sept Saints du Chant. La fureur, l'ampleur glaciale, la destruction...

Malgré l'assurance de son frère, elle s'était fait un sang d'encre en regardant, serrant les poings et oubliant de respirer. Le Seigneur des Ombres était l'un des champions ennemis, après tout, et pourtant, elle ne pouvait s'empêcher de le soutenir au lieu de soutenir son propre camp.

A la fin, son imposante silhouette avait sombré dans les ténèbres, tandis que la bataille s'était poursuivie à une échelle beaucoup plus petite, plus humaine. Rain n'avait donc pas vu la fin de la bataille, mais elle en apprit rapidement le résultat.

Son frère avait vaincu les sept Saints, dont trois des filles de la Reine. Il les avait écrasés.

Il avait également tué six Saints — un de ses propres mains, cinq autres avec l'aide de ses serviteurs.

Pas étonnant que les gens ne cessaient de parler de lui, frissonnant de peur en racontant les détails de l'affrontement sanglant.

Rain se sentit elle-même obligée d'avoir peur.

...Bien sûr, elle ne pouvait pas. L'image de son frère fantasque, grincheux et discrètement attentionné était tout le contraire de terrifiant. Comment pouvait-elle avoir peur de quelqu'un qui lui préparait de délicieux pancakes gonflés pour fêter une chasse réussie ?

Elle se demandait ce que penseraient les soldats de l'Armée du Chant s'ils apprenaient que le grand et terrible Seigneur des Ombres avait pris l'habitude de lui préparer des petits déjeuners nourrissants.

Je ferais mieux de garder ça pour moi...

L'hôpital de campagne n'était pas loin, mais il fallut tout de même un certain temps à Rain et Tamar pour l'atteindre.

Ni l'une ni l'autre n'était d'humeur à parler, et elles ne s'étaient pas dit un mot de la bataille.

Cependant, alors qu'elles marchaient, Tamar jeta un coup d'œil à Rain et hésita quelques instants.

"Tu vas bien ?"

Rain haussa les sourcils.

Bien sûr, elle n'allait pas bien.

Aucune d'entre elles n'allait bien.

...Néanmoins, elle se força à sourire.

"Bien sûr. Pourquoi ?"

Tamar fronça un peu les sourcils.

"Tu sembles... différente, d'une certaine manière."

Rain resta silencieuse un moment, avant de hausser les épaules avec un sourire impuissant.

"Tu as remarquée, hein ? Oui... je ne sais pas. Je crois que je me sens un peu bizarre aujourd'hui."

Elle ne pouvait pas vraiment l'expliquer, mais il y avait effectivement quelque chose de différent en elle depuis la conclusion de la bataille. C'était subtil et presque imperceptible, ni physique ni spirituel... mais c'était bien là, au cœur de son être.

Elles atteignirent l'hôpital de campagne. C'était un énorme pavillon en toile imprégné de la puanteur du sang et de la sueur — la scène à l'intérieur ressemblait à une peinture représentant l'enfer, mais heureusement, ce n'était pas aussi terrible que cela aurait pu l'être.

De nombreux blessés au centre du champ de bataille avaient été miraculeusement guéris par les flammes blanches de Dame Nephis. Parmi ceux qui restaient, les cas les plus graves avaient déjà été traités par les guérisseurs Éveillés... simplement, il n'y avait pas beaucoup de guérisseurs puissants dans le monde, et ceux qui appartenaient à l'Armée du Chant n'avaient pas d'essence infinie.

Ainsi, les soldats qui avaient reçu des blessures relativement mineures ne pouvaient qu'attendre d'être soignés par des médecins ordinaires.

Rain grimaça et essaya de ne pas se boucher le nez.

Les officiers étaient soignés dans un espace séparé à l'intérieur du pavillon. Elle resta en retrait, laissant Tamar entrer seule, et attendit patiemment près de l'entrée.

Cependant, elle pouvait encore entendre une partie de la conversation entre son amie et son père, le Saint de Sorrow.

"...J'ai entendu dire que tu avais rencontré Telle du clan de la Plume Blanche."

Oh, c'était donc le nom de la belle Chevalière de la Plume. Pas étonnant qu'elle soit si problématique.

"Oui... J'ai perdue."

La voix retenue de Tamar trahissait une pointe d'abattement. Le Saint de Sorrow sembla ricaner avant de dire calmement :

"Ce n'est pas grave. J'ai également perdu."

Il y eut un long silence, avant qu'il n'ajoute avec un soupir :

"C'est étrange, n'est-ce pas ? Le Seigneur des Ombres a sauvé la vie de ma fille, mais aujourd'hui, je suis allé au combat avec l'intention de le tuer. Étoile Changeante est censée être l'une des plus grandes menaces pour le Domaine du Chant, mais aujourd'hui, elle a soigné et sauvé nos soldats..."

Rain n'entendit pas la suite, car à ce moment-là, un murmure silencieux résonna dans son esprit.

[Hé... Il faut que je te parle.]

Elle hésita un instant.

[Parle, alors ? Je t'écoute.]

Cependant, son ombre se déplaça légèrement dans la lumière tremblante d'une Mémoire lumineuse, comme si elle secouait la tête.

[Non, pas ici. Trouve un endroit tranquille.]

Rain soupira.

Allait-elle encore être engloutie par cet étrange cottage ?

Mais cela ne la dérangeait pas vraiment.

Peut-être que son frère pourrait lui expliquer le changement subtil qui lui était arrivé sur le champ de bataille...
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Ce n'était pas facile de trouver de l'intimité dans le camp temporaire de l'Armée du Chant. La nuit ne tombait pas à Godgrave et, contrairement au camp principal qui ressemblait à une ville, ici, il n'y avait pas de structures permanentes ni d'allées désertes.

Mais il y avait également moins de sécurité et moins de gardiens. L'ordre avait à peine été rétabli après la bataille, et la plupart des soldats dormaient ou se reposaient.

Le rite funéraire pour les morts allait bientôt commencer, ce qui donna à Rain l'occasion de s'éclipser sans se faire remarquer.

Elle trouva un espace désert, caché entre une rangée de tentes vides et la palissade extérieure, et se cacha dans l'ombre fraîche de celle-ci. Un instant plus tard, elle se sentit entraînée dans l'obscurité et éprouva la sensation familière d'être transportée ailleurs.

Seulement, cette fois-ci, il n'y avait pas de pittoresque cottage en briques qui l'attendait à l'autre bout du voyage.

Au lieu de cela, elle se retrouva dans les Creux, avec son frère à ses côtés.

L'ancienne jungle s'étendait autour d'eux, débordant d'une myriade d'odeurs, de bruissements et de périls. Rain ne put s'empêcher de frissonner en se rappelant la marche funeste vers la Citadelle de la Clavicule. Les scènes horribles de personnes dévorées par la jungle lui revinrent à l'esprit, lui donnant la nausée.

Aucun arbre ou liane ne se trouvait près d'elle, du moins. Ils se tenaient au milieu d'une grande clairière, où seule la mousse écarlate recouvrait la surface de l'os ancien. C'était un soulagement, mais...

Ils n'étaient pas seuls dans la clairière.

Non loin de là, le cadavre d'une abomination épouvantable gisait sur le sol, suintant le sang dans la mousse écarlate. À ses côtés, deux silhouettes.

L'une était un homme vêtu d'une redoutable armure d'onyx, son visage caché derrière un étrange masque en bois noir poli... le Seigneur des Ombres.

Rain cligna des yeux plusieurs fois, le fixa quelques instants, puis jeta un coup d'œil à son frère.

Non, mais comment... étaient-ils vraiment la même personne ?

Si elle ne connaissait pas la vérité, elle ne l'aurait jamais cru.

Son frère était un jeune homme de taille modeste, à la carrure fine et aux traits délicats. Il n'était pas tout à fait fluet, mais personne n'aurait dit qu'il était physiquement imposant non plus. Il portait des vêtements simples et ne maniait aucune arme.

Le Seigneur des Ombres, quant à lui... à vrai dire, étrangement, il était difficile de déterminer sa taille. Néanmoins, il semblait dominer tout, comme si sa seule présence rendait le monde plus petit. Son armure d'onyx abîmée ne permettait pas de voir en lui autre chose qu'un guerrier mortel, et son masque menaçant faisait froid dans le dos, des flaques de ténèbres impénétrables se nichant dans ses yeux.

Plus que cela, leur présence même était différente.

Son frère dégageait une impression de facilité, de détente et de joie. Il n'hésitait pas à sourire et ses yeux sombres brillaient souvent d'humour.

Le Seigneur de l'Ombre, quant à lui, était l'incarnation même de la distanciation et de la menace. Son regard, son maintien, l'inclinaison subtile de ses épaules... tout cela exprimait l'indifférence froide, l'impitoyabilité et l'arrogance.

C'était bien une personne capable de massacrer des Saints et de rire en le faisant.

Rain fut un instant décontenancé.

Eh bien... c'est logique.

Son frère vivait plusieurs vies en même temps tout en cachant ce fait. Naturellement, il devait développer de sublimes talents d'acteur pour réussir ce stratagème — sinon, il n'y aurait aucun intérêt à cacher sa véritable identité.

Elle ne put s'empêcher de se demander laquelle de ses incarnations était la vraie. Celle qu'elle connaissait, chaleureuse et joyeuse, ou la tueuse froide et inconnue qui se tenait devant elle ?

Pour ce que Rain en savait, le type qui tenait un restaurant à Bastion pouvait être le vrai visage de son frère !

Aussi grand que fut son choc de voir deux versions de lui, il y avait quelqu'un d'autre qui vola immédiatement toute son attention.

Car le Seigneur des Ombres n'était pas seul.

À côté de lui... se tenait une femme d'une beauté à couper le souffle.

Sa beauté était si charmante et exquise que Rain resta stupéfaite pendant un moment, à peine capable de réfléchir. La femme portait une tunique blanche et une cape d'onde de mer, ses cheveux tombant en une cascade d'or pâle...

Ses yeux étaient cachés par un bandeau, mais Rain se souvenait parfaitement de leur apparence.

Après tout, elle avait déjà rencontré cette belle Sainte.

C'était Dame Cassia, Chant des Déchus.

Que... que... que fait Dame Cassia ici ?

C'était logique. Le Seigneur des Ombres et Chant des Déchus étaient tous deux membres de l'Armée de l'Épée, après tout — ce n'était donc que raisonnable de supposer qu'ils se connaissaient.

Pourtant, Rain était complètement choquée de la rencontrer ici.

Elle se sentit soudain gênée et mal à l'aise... honteuse, même.

C'était parce que Dame Nephis et les membres de sa cohorte avaient fait preuve d'une grande gentillesse envers Rain auparavant, mais maintenant, elle se battait du côté de leurs ennemis. Elle n'avait aucune raison d'avoir honte — sa décision de rejoindre l'Armée du Chant avait été dictée par le désir de protéger ses amis et ses voisins contre les forces d'invasion du Domaine de l'Épée, et cette décision était toujours valable.

Mais les émotions n'étant pas toujours raisonnables, Rain ne pouvait s'empêcher de penser qu'elle avait trahi la bienveillance de la belle femme en face d'elle.

...Pourquoi l'a-t-il amenée ici ?

Passant d'un pied à l'autre, Rain regarda son frère avec hésitation.

Celui-ci sourit.

"Ne t'inquiète pas. C'est ma... partenaire de crime, je suppose."

En entendant cela, Dame Cassie pencha légèrement la tête.

Le frère de Rain s'esclaffa.

"Rain, Cassie... vous devez déjà vous connaître, non ?"

Rain resta silencieuse un moment, puis hocha la tête.

Elle tressaillit aussitôt et s'empressa d'exprimer sa réponse à voix haute :

"Oh... oui. C'est un plaisir de vous revoir après tout ce temps, Sainte Cassia."

La belle Sainte sourit avec tendresse...

Rain était plus ou moins convaincu que des royaumes entiers pouvaient être renversés par ce sourire.

"C'est un plaisir de te rencontrer à nouveau, Rain."

Ses yeux tremblèrent un peu.

...Elle se souvient vraiment de moi ?

Son frère, quant à lui, regarda le Seigneur des Ombres et se moqua.

"Bref. J'ai demandé à Cassie de m'aider à comprendre certaines choses à propos de ton Éveil. Les deux armées sont relativement proches en ce moment, alors cet imbécile là-bas l'a emmenée ici pour qu'elle puisse t'examiner."

Le Seigneur des Ombres répondit d'un ton froid et menaçant :

"Qui traites-tu d'imbécile, imbécile ?"

Rain les regarda tous deux avec une expression étrange.

Non, mais étaient-ils vraiment... vraiment la même personne ?
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Sunny permit au Seigneur des Ombres de redevenir une ombre après avoir échangé une série d'insultes avec lui-même.

Libérés de son contrôle, hautaine, méchante, effrayante et folle glissèrent sur le sol et s'enroulèrent autour de lui, apparemment satisfaites d'être réunies avec leur heureuse sœur après avoir été séparés si longtemps.

Loin dans le camp principal de l'Armée de l'Épée, l'ombre lugubre tourna la tête et jeta un regard plein de ressentiment à Maître Sunless.

Pourquoi tout le monde se réunissait-il alors qu'elle était la seule à tenir compagnie à cet...

Sunny ignora l'ingrate.

Quoi qu'il en soit, une raison expliquait pourquoi il ne voulait pas garder le Seigneur des Ombres manifesté — ses réserves d'essence étaient épuisées après la récente bataille, il était donc inutile d'en gaspiller plus que nécessaire pour maintenir un avatar supplémentaire. Transporter Cassie avec le Pas de l'Ombre avait déjà pris un coût relativement considérable.

Mais c'était nécessaire.

En vérité, elle n'avait pas besoin de rencontrer Rain en personne pour utiliser sa Capacité Dormante et dire à Sunny ce qu'elle avait vu — après tout, la voyante aveugle l'avait aidé, lui et les autres membres de la cohorte, à distance, pendant toute la guerre.

Mais Rain était quelque peu spéciale, puisqu'il s'agissait d'une humaine Éveillée qui ne portait pas le Sortilège du Cauchemar. De plus, Cassie apprenait plus facilement à connaître un être lorsqu'elle était proche de lui...

Vu l'importance de comprendre la situation de Rain, Sunny décida de mettre les bouchées doubles.

Il jeta un coup d'œil au cadavre de la Créature du Cauchemar qui gisait au milieu de la clairière. L'abomination rôdait dans cette zone des Creux, il l'avait donc éliminée à l'avance pour s'assurer que rien ne vienne les perturber.

Cassie avait déjà tracé des runes autour de la clairière, en utilisant les éclats d'âme récoltés sur l'abomination comme source d'énergie. Cet endroit se trouvait à mi-chemin entre le camp du Chant et celui de l'Épée, à égale distance des deux Souverains.

Avec un peu de chance, personne n'apprendrait ce qu'il allait entendre.

Rain, quant à elle, semblait avoir remarqué les lignes enchantées du cercle runique et l'étudiait avec intérêt.

"Qu'est-ce que c'est ?"

Cassie répondit après un moment d'hésitation :

"C'est un enchantement runique qui permet d'éloigner diverses formes d'attention non désirée."

Rain la regarda avec une subtile pointe d'amusement.

"...Il y a différentes formes d'attention non désirée ?"

La voyante aveugle acquiesça.

"Bien sûr. Il y a les sens naturels, les Mémoires avec des fonctions de surveillance, la sorcellerie, les Capacités d'Aspect spéciales, les pouvoirs de divination..."

Au fur et à mesure que la liste s'allongeait, Rain cligna des yeux.

"Attendez, que voulez-vous dire par enchantement runique ? Comment ça marche ?"

Cassie pointa du doigt les lignes d'essence subtilement scintillantes.

"La sorcellerie runique est l'école de sorcellerie la plus connue et la plus facile d'accès, comme le Façonnage, mais..."

Sunny l'interrompit avec une toux sèche.

"Nous n'avons pas vraiment le temps de faire un cours sur les bases de la sorcellerie, désolé. Passons aux choses sérieuses."

Rain eut l'air un peu déçue pendant un instant, puis le regarda avec une pointe d'hésitation.

"D'accord. Alors... qu'est-ce que je fais ?"

Il sourit.

"Tu n'as rien à faire. Reste là et laisse Cassie te regarder."

L'expression de sa sœur se figea.

"S-sunny ! Fais attention à ce que tu dis !"

Cassie, quant à elle, s'esclaffa.

"Ne t'inquiète pas, Rain. J'ai l'habitude."

Ce disant, elle s'approcha de la jeune femme et lui fit face. Sans son bandeau bleu, on aurait pu croire qu'elle regardait Rain dans les yeux.

Sunny se sentit soudain nerveux.

La Capacité Dormante de Cassie lui permettait de lire les runes d'un être vivant. Maintenant qu'elle était une Sainte, elle pouvait se faire une idée assez précise de qui ils étaient, des Mémoires qu'ils brandissaient, des pouvoirs qu'ils possédaient... en fait, elle pouvait plus ou moins tout savoir sur la personne, à l'exception de son Défaut.

Bien sûr, son véritable pouvoir était de comprendre, pas de lire les runes. Les runes que tous les Éveillés voyaient — à l'exception de Rain — n'étaient qu'un instrument pratique créé par le Sortilège, et par conséquent, les runes que Cassie pouvait lire en utilisant sa Capacité Dormante n'étaient que le Sortilège traduisant les connaissances qu'elle avait acquises dans un langage plus familier.

Une modification pratique du pouvoir de Cassie, tout comme Sunny avait créé des ombres avec des fragments et les avait nourries en sacrifiant des Mémoires.

De ce fait, il n'était pas sûr de ce que Cassie verrait en regardant Rain.

Le Sortilège traduirait-il toujours la vision mystique en runes facilement accessibles, comme il l'avait fait pour les Éveillés et les Créatures du Cauchemar que la voyante aveugle avait examinés ? Ou bien devrait-elle sonder elle-même les profondeurs de l'âme de Rain ?

Et que verrait-elle ?

Au dire de tous, Rain n'était censé posséder qu'un seul Attribut... peut-être deux. Sunny lui-même ne possédait qu'un seul Attribut inné — [Destin] — avant de subir le Premier Cauchemar, après tout.

Ses deux autres Attributs, [Enfant des Ombres] et [Marque de la Divinité], lui venaient de l'esclave du temple sans nom dont il avait pris le corps lors du Cauchemar. De même, il avait reçu de lui l'Aspect [Esclave du Temple], qui s'était ensuite transformé en son véritable Aspect... Esclave de l'Ombre.

Mais Rain n'avait jamais vécu le Premier Cauchemar.

Elle avait d'abord appris à sentir et à contrôler son essence, puis s'était Éveillée en formant elle-même un noyau d'âme. Donc, à moins qu'elle n'ait fait quelque chose pour les développer, il n'y avait aucun endroit d'où pouvaient provenir des Attributs supplémentaires. Seul son Attribut inné était censé être là... quel qu'il soit.

Elle ne possédait pas non plus d'Aspect. Contrairement aux porteurs du Sortilège du Cauchemar, les premiers Éveillés devaient trouver et desceller eux-mêmes leur Aspect — ce que beaucoup ne firent jamais. Ils ne trouvaient pas non plus leurs Défauts.

Ceux-ci n'étaient nécessaires que si l'on souhaitait atteindre la Transcendance et faire le premier pas vers le royaume de la divinité.

Par conséquent, tout ce que Cassie était censée voir était un Attribut inné — si Rain en avait un — et ses Mémoires... peut-être aussi la [Marque des Ombres].

Mais quelque chose était arrivé à Rain sur ce champ de bataille.

Sunny ne savait pas comment elle avait changé, mais il le sentait. Quelque chose avait mué à l'intérieur de Rain lorsqu'elle avait choisi d'épargner Telle de la Plume Blanche, et ce changement persistait toujours.

Alors...

Avait-elle descellé son Aspect ?

Au bout d'un moment, il jeta un coup d'œil à Cassie.

La voyante aveugle prit une profonde inspiration, avant de froncer les sourcils et de secouer subtilement la tête.
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Ce n'était donc pas un Aspect.

Sunny n'était pas vraiment déçu — en fait, il ne s'attendait pas à ce que Rain descelle son Aspect si tôt — mais il était un peu inquiet.

Si ce n'était pas ça, alors quoi ?

Une possibilité inquiétante lui vint à l'esprit... que Rain ait été infectée par une graine de Corruption au milieu de cette maudite bataille. En effet, d'après ce qu'il avait pu constater, la plupart des gens qui devenaient porteurs du Sortilège avaient une raison pour laquelle leurs âmes étaient un sol fertile où le Cauchemar pouvait s'enraciner.

Et quelle meilleure raison pouvait-il y avoir que l'effroyable terreur de la Bataille de Godheart ?

Pourtant, il avait déjà étudié l'âme de Rain, à la recherche de tout signe de Corruption. Elle était pure et immaculée, comme elle l'avait été auparavant... en fait, elle semblait plus entière qu'elle ne l'avait jamais été.

Sunny regarda Cassie d'un air sombre.

Elle recula d'un pas, fit face à Rain et sourit faiblement.

"Tout d'abord, permets-moi de te féliciter, Rain... il semble que tu aies un Vrai Nom."

Sunny se figea un instant.

C'était ça ? Elle avait reçu un Vrai Nom ?

Cela signifiait-il...

Cependant, à ce moment, Cassie secoua à nouveau subtilement la tête, comme si elle avait lu ses pensées.

"En fait, tu l'as déjà depuis un certain temps. Un nom est un outil de distinction, après tout, et il n'y a guère d'exploit plus distingué que de devenir soi-même un Éveillé à une époque où tous les autres portent le Sortilège du Cauchemar."

Rain cligna des yeux plusieurs fois, puis jeta un regard en biais à Sunny.

"...Tu lui as dit ?"

Il toussa.

C'était vrai. Cassie n'était pas tout à fait une inconnue, mais elle n'était pas non plus quelqu'un que Rain connaissait bien. Ce serait étrange d'apprendre que beaucoup de ses secrets avaient été partagés avec une lointaine connaissance.

Cependant, ce n'était pas vraiment sa faute.

"Ce n'est pas que je lui ai dit... c'est juste que Cassie a une façon de savoir les choses. Mieux vaut accepter de vivre avec."

Rain le fixa quelques instants, avant de se retourner vers la voyante aveugle. Son menton se releva un peu, et elle demanda tout en essayant de réprimer son excitation :

"Oh... d'accord. Eh bien, de toute façon, qu'est-ce que c'est ? Mon Vrai Nom ?"

Cassie resta silencieuse quelques instants, ce qui fit monter l'inquiétude dans l'expression de Rain.

"Attendez ! Ce n'est pas... quelque chose de stupide comme “Plus Si Drôle Que Ça”, n'est-ce pas ?"

La voyante aveugle gloussa, puis secoua la tête.

"Je suis sûre que ce n'est pas ça. C'est juste que... une grande partie de ton être est une énigme pour moi. D'habitude, je vois les choses beaucoup plus clairement, mais aujourd'hui, j'ai besoin d'interpréter les choses moi-même. C'est pourquoi, bien que j'aie compris ton Vrai Nom, il me faudra du temps pour le déchiffrer."

Elle hésita, puis jeta un coup d'œil à Sunny.

"J'aurai aussi besoin de votre aide. Et de Nephis aussi."

Il se gratta l'arrière de la tête.

Cela... avait du sens. Si le Sortilège ne traduisait pas les connaissances acquises par Cassie en une collection pratique de runes, alors interpréter un Vrai Nom n'était pas une tâche facile. En fait, c'était un tout nouveau genre de défi.

Cependant, il était certain qu'ils pourraient le résoudre en quelques jours. Cassie possédait les connaissances nécessaires, Sunny maîtrisait les langues mortes et Nephis était une Façonneuse talentueuse — elle avait plus d'expérience qu'eux réunis en ce qui concernait les Vrais Noms.

Rain soupira de déception.

"Oh..."

Sunny avait, lui aussi, envie de soupirer.

Si Rain avait obtenu son Vrai Nom pendant ou à la suite de son Éveil, il n'avait toujours aucune idée de ce qui lui était arrivé pendant la bataille.

Sentant sa tension, Cassie tourna légèrement la tête et sourit.

"J'ai aussi vu tes Mémoires. C'est une collection impressionnante, pour une jeune Éveillée. C'est juste que..."

Elle s'adressait à Rain, mais faisait face à Sunny.

"...La Gourde Verte ? Sécurité d'Abord ? Vraiment ?"

Elle se pinça aussitôt les lèvres.

"Et c'est quoi ces descriptions ?!"

Sunny se renfrogna, se sentant injustement lésé.

"Et alors ? Ce sont de très bons noms ! Courts et précis !"

Cassie poussa un gros soupir et secoua à nouveau la tête.

Après avoir gardé le silence quelques instants, elle reprit la parole :

"Tu sembles aussi posséder trois Attributs, Rain."

Trois... c'était plus que ce à quoi Sunny s'attendait.

La voyante aveugle poursuivit :

"L'un d'eux est lié à l'affinité avec les ombres, et est... quelque peu externe, je pense. Il devrait être le résultat de la Marque des Ombres. Le second, en revanche, est une véritable surprise."

Sunny haussa les sourcils, écoutant attentivement.

Cassie hésita un peu, comme si elle cherchait les bons mots.

"Cela a à voir avec... les noms, je crois. Et le pouvoir. En bref, je soupçonne que tu possèdes un talent rare — une affinité avec le Façonnage, la plus ancienne forme de sorcellerie."

Rain semblait stupéfaite.

Sunny était également très surpris.

Le talent principal de Rain n'a donc rien à voir avec le combat ? Elle est censée être une sorcière ?

Pourquoi l'avait-il forcée à chasser des Créatures du Cauchemar pendant tout ce temps ?!

Non, non... sorcière ou pas, elle devait quand même savoir se défendre. Il n'avait donc aucune raison d'être désolé.

Il resta immobile un moment.

Mince, la sorcellerie est dans notre famille ou quelque chose comme ça ?

Un fait ne pouvait plus être nié, cependant...

Malheureusement, le talent poétique de leur mère semblait avoir été transmis à Rain dans son intégralité, ne laissant rien à Sunny.

Cela pourrait expliquer son manque de capacité à nommer les choses !

Rain reprit finalement ses esprits et baissa la tête pour fixer le cercle runique que Cassie avait créé.

"Sorcellerie ? Eh bien... wow. Ça a l'air chic."

Après quoi, elle se tourna vers Sunny et lui sourit.

"Tu as dit que tu étais aussi un sorcier. Tu peux m'apprendre ?"

Sunny sourit maladroitement et secoua la tête.

"Le Façonnage est très différent de la sorcellerie que je pratique. Ils partagent certaines bases, mais pas assez pour me qualifier de professeur. En vérité... j'ai essayé d'apprendre la Sorcellerie des Noms à plusieurs reprises. Mais ça n'a servi à rien. Je n'ai tout simplement pas le talent pour cela — et contrairement à la sorcellerie runique, il faut être né Façonneur."

Il marqua une pause, puis ajouta :

"Mais ne t'inquiète pas. J'ai déjà un professeur en tête..."

Nephis en savait plus sur le Façonnage que tous ceux qu'il avait rencontrés, à l'exception d'Ananke. Par conséquent, personne n'était mieux placé qu'elle pour enseigner à Rain.

Malheureusement, ce serait un peu compliqué d'organiser les cours...

Mais si Rain apprenait au moins les bases du Façonnage, ce serait un grand bienfait pour elle. De plus, cela masquerait parfaitement son absence d'Aspect.

Finalement, il regarda Cassie.

"Et le troisième Attribut ?"

Elle s'attarda un moment, puis fronça légèrement les sourcils.

"Celui-là, je vais devoir y réfléchir un peu plus longtemps. Tout ce que je peux dire pour l'instant, c'est qu'il est lié à l'âme de Rain, ainsi qu'à son lien avec le monde. Les deux sont... très spéciaux."

Sunny se renfrogna.

Sa sœur n'avait pas...

Cassie interrompit à nouveau ses pensées :

"Ne vous inquiétez pas. C'est tout à fait différent de l'Attribut que vous possédiez auparavant."

Il poussa un soupir de soulagement.

La dernière chose que Sunny voulait, c'était d'apprendre que Rain avait [Destin], comme lui autrefois.

Ce fichu Attribut lui avait apporté tant de douleur et de chagrin qu'il ne l'aurait pas souhaité à son pire ennemi.

En fait, il ne le souhaitait à aucun ennemi. Un ennemi avec [Destin] serait un véritable cauchemar à gérer !

Rain semblait à la fois excitée et curieuse. Mais elle finit par sourire.

"Alors... J'ai un Vrai Nom, un talent pour la sorcellerie, et je suis une personne assez spéciale en plus de cela. Oh, et je suis aussi une véritable Héritière — une princesse du Clan de l'Ombre, rien de moins. Ha ! Ne suis-je pas une fille chanceuse ?"

Ce disant, elle regarda le tissu effiloché et ensanglanté du Linceul du Marionnettiste et grimaça.

"Mais bon sang, pourquoi suis-je dans un tel état alors ?"

Jetant un coup d'œil à Sunny, elle se pinça les lèvres.

"Encore une fois, les princesses ne se portent pas très bien ces jours-ci. J'ai entendu dire que trois d'entre elles avaient été battues à moitié à mort par un vicieux scélérat aujourd'hui."

Sunny toussota, ignora la remarque et regarda Cassie.

"Autre chose ?"

Elle secoua lentement la tête.

"Rien que je puisse voir."

Il soupira.

C'était plus facile, alors.

Si le changement qui était arrivé à Rain n'était pas lié à son Aspect ou à son Vrai Nom...

Alors il ne restait qu'une seule possibilité.

Quelque chose que même Cassie ne pouvait pas voir... du moins pas encore, en tant que Sainte.

De toute évidence, Rain avait trouvé son Défaut.
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Sunny se demandait quelle était la marche à suivre.

Il espérait une conclusion différente — mais bien sûr, le vrai problème devait être la seule chose que Cassie n'était pas capable de voir. Rien n'était jamais facile.

Le Défaut de Rain...

Il soupira.

En soi, avoir un Défaut n'était pas une mauvaise chose. Certes, la plupart des gens considéraient les Défauts comme des malédictions que le Sortilège du Cauchemar leur conférait pour contrebalancer les formidables pouvoirs qu'ils recevaient. Mais il avait vécu assez longtemps et avait vu assez de choses pour savoir que ce n'était pas tout à fait vrai.

Tout d'abord, les Défauts ne venaient pas du Sortilège — il aidait simplement les Éveillés à les trouver, tout comme il aidait les Éveillés à desceller leurs Aspects.

Deuxièmement, les Défauts étaient la manifestation d'une des lois absolues de l'existence, la loi de l'imperfection, qui avait été créée par les dieux pour en faire l'une de leurs armes — peut-être la dernière — dans leur guerre contre le Vide.

Bien que cruelles, les imperfections étaient censées aider ceux qui acceptaient leur fardeau à grandir. La vie était un combat, après tout, et les choses parfaites ne pouvaient jamais s'améliorer. Elles étaient immobiles et ne changeaient pas, ce qui n'était pas différent de la mort.

C'était ce qu'avait dit Ananke, et malgré son désir de protester contre ces mots, Sunny ne pouvait pas être en désaccord avec cette affirmation en raison de sa propre expérience.

Ainsi, les Défauts étaient plus bénins que malins par nature... ou du moins, c'est ce qu'ils étaient censés être.

Elles n'étaient cependant pas différentes d'une malédiction pour les personnes qui souffraient de leur cruauté.

Sunny se souvint de certains des plus terribles Défauts qu'il avait rencontrés. Nephis, Cassie, et lui-même... ces Défauts étaient bien assez terribles, mais n'étaient même pas les plus épouvantables.

Il se souvenait de l'apparence de Caster juste avant de mourir. Ce Défaut était assez funeste, mais aussi très facile à éviter — tout ce que la personne maudite avait à faire était de renoncer à ses pouvoirs d'Aspect.

Bien sûr, si Caster avait été prêt à renoncer à sa fierté et à son sens du devoir envers son clan, il n'aurait pas eu à subir un tel Défaut.

Sunny se souvint également de Dorn, dont le corps en perpétuelle croissance aurait fini par le tuer, s'effondrant sous son propre poids.

Il se souvenait de Jet.

Et bien d'autres encore...

Son expression devint sombre.

Oui, du point de vue d'un dieu, un Défaut n'est pas une malédiction. Mais du point de vue d'un humain, cela pouvait très bien l'être.

Le fait de savoir que Rain avait trouvé le sien de façon inattendue n'aidait en rien à calmer ses nerfs.

Qu'est-ce que ça peut être ?

Sunny essaya de ne pas laisser son imagination donner des réponses terrifiantes et reporta son attention sur quelque chose de plus important — trouver un moyen d'apprendre ce qu'était le Défaut de Rain.

Ce n'était pas insoluble.

Les Défauts n'étaient jamais le fruit du hasard, somme toute. Ils étaient en outre profondément liés à l'identité des personnes qui en étaient affectées, à quelque chose de fondamental en eux.

Parfois, un Défaut s'opposait directement au cœur même de l'identité d'une personne. Parfois, il prenait une chose à laquelle la personne tenait et la déformait de façon hideuse. Parfois, un Défaut n'avait rien à voir avec la personnalité d'une personne, mais était plutôt lié à la nature de son pouvoir, ou même à son destin...

Quoi qu'il en soit, ce n'était pas impossible de déduire simplement un Défaut, à condition de bien connaître la personne.

Et peu de personnes au monde connaissaient Rain mieux que Sunny.

Il l'étudia quelques instants, avant de reprendre d'un ton pensif :

"Raconte-moi exactement ce qui s'est passé là-bas. Comment ça s'est passé de ton point de vue, je veux dire."

Rain sembla soudainement embarrassée. Son expression vive s'estompa et elle détourna le regard

"Eh bien..."

Sa voix était hésitante.

Finalement, Rain soupira et haussa les épaules.

"C'était comme un cauchemar. Je n'avais jamais tué personne, tu sais ? Du moins... je ne pense pas l'avoir fait. Mais j'ai affronté cette fille, Telle de la Plume Blanche, c'était elle ou moi."

Elle se tut et détourna le visage.

"Finalement, j'ai réussi à la dominer, et il ne me restait plus qu'à l'achever. Mais j'étais un peu... perdue, et je ne comprenais pas très bien pourquoi. Pourquoi dois-je la tuer ? C'est ce que je me disais. En fait, je me sentais profondément dégoûtée par... tout cela."

Rain grimaça et secoua la tête.

"C'était stupide et lâche, je le sais. Si j'avais été dans un meilleur état, je me serais souvenue qu'épargner sa vie signifiait risquer non seulement la mienne, mais aussi celle de Tamar... et d'autres. Mais ce n'était pas le cas. Tout ce que je savais, c'est que je ne voulais pas la tuer, et j'ai donc choisi de ne pas le faire."

Elle soupira à nouveau.

"Et, pour être honnête, j'ai eu l'impression que c'était le bon choix. Et ça l'est toujours. Bien sûr, c'est peut-être juste parce que Dame Nephis est arrivée avant que je puisse payer pour mon erreur."

Sunny la regarda fixement, réfléchissant.

Il avait été témoin du combat entre Rain et Telle. De plus, il avait embrassé Rain comme une ombre tout au long de la bataille, et avait donc ressenti tout ce qu'elle avait ressenti.

Il avait donc sa propre impression de ce qui s'était passé.

Sunny connaissait Rain. Il savait quel événement était devenu le catalyseur de son Défaut.

Et il savait aussi comment le monde fonctionnait habituellement.

Alors, s'il imaginait le pire résultat possible en tenant compte de tout cela...

Son regard s'assombrit.

Un germe d'idée très inconfortable prenait racine dans son esprit.

Sunny hésita quelques instants, puis jeta un coup d'œil à Rain et dit :

"Invoque ton arc."

Elle sembla confuse, mais tendit la main et invoqua la Bête de Proie. Cassie pencha légèrement la tête, comme troublée par sa demande.

Pendant ce temps, les ombres aux abords de la clairière s'agitaient.

Un bourdonnement se fit aussitôt entendre, et un abominable insecte ressemblant à un moustique surdimensionné s'envola vers la clairière, comme s'il essayait d'échapper à quelque chose.

Cependant, il ne parvint pas à s'envoler bien loin.

Une main noire comme de l'encre surgit du sol et l'attrapa entre ses doigts. Des griffes acérées coupèrent les ailes de la créature et transpercèrent son corps — juste assez profondément pour empêcher la vermine de s'échapper, mais pas pour la tuer.

C'était le travail de Rain.

Sunny la regarda, s'attarda un instant, puis dit :

"Vas-y, tire."

Elle étudia le moustique qui se débattait désespérément, puis encocha une flèche sur la corde de son arc.

Elle se figea, sans rien faire.

Sunny fronça les sourcils.

"Qu'est-ce que tu fais ? Dépêche-toi de le tuer !"

Mais Rain restait immobile, tenant simplement son arc et regardant l'abominable chose.

Finalement, elle baissa le regard.

"...Je ne peux pas."

Sunny fronça davantage les sourcils.

"Qu'est-ce que tu veux dire par “tu ne peux pas” ? Tu n'es toujours pas dans ton assiette à cause de la bataille ? Écoute, je comprends que tu aies épargné Telle... Je suis même content que tu l'aies fait. Mais c'était une personne. Là, c'est une abomination."

Rain le regarda, le visage terriblement pâle.

"Non, tu ne comprends pas. Je ne peux pas."

Elle tremblait.

"Ma main ne bouge pas. Je lui dis de tirer la corde, mais rien ne se passe."

Un instant plus tard, elle déplaça l'arc sur le côté, le tendit et envoya la flèche en l'air — elle passa à côté de la vermine sans la blesser et disparut dans la jungle.

Rain regarda sa main, effrayée et confuse.

Sunny regarda sa sœur avec des yeux écarquillés.

Son visage plongea ensuite dans le vide.

"...Merde."
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Sunny espérait que sa première supposition était erronée.

Peut-être y avait-il une limite au Défaut de Rain... quelque chose comme le fait de ne pouvoir tuer que ceux qui étaient sans défense, plus faibles qu'elle, ou peut-être ceux qui ne représentaient pas une menace fatale.

Peut-être même que cela dépendait du fait qu'elle pensait que l'ennemi méritait de mourir... bien que cette hypothèse ait été réfutée presque immédiatement, puisqu'il n'y avait aucune raison sensée de faire preuve de pitié envers une Créature du Cauchemar.

Cependant, après avoir capturé de nouvelles abominations et forcé Rain à les affronter, il dut admettre une vérité choquante.

[Tu ne tueras point.]

Sunny n'était pas le Sortilège du Cauchemar, mais s'il l'avait été, il aurait décrit son Défaut avec ces quatre mots.

Les trois personnes rassemblées dans la clairière restèrent silencieuses pendant un moment, chacune essayant de faire face à cette révélation stupéfiante.

Sunny avait l'impression d'avoir reçu un lourd coup sur la tête.

Il était consterné.

Quel genre de Défaut est-ce là ?!

Il avait vu bon nombre de Défauts cruels, mais aucun n'était aussi restrictif et ridicule que celui-ci.

C'était une chose de ne pas pouvoir tuer les gens...

C'en était une autre de ne pouvoir tuer quoi que ce soit dans ce monde périlleux et moribond, où chaque jour était une lutte désespérée pour la survie.

Des Portes du Cauchemar s'ouvraient au milieu de villes paisibles, des horreurs indicibles s'agitaient aux frontières des enclaves humaines, et le berceau de l'humanité était lentement consumé par le Royaume des Rêves, morceau par morceau.

Sans parler du fait qu'ils se trouvaient au beau milieu d'une maudite Guerre des Royaumes !

Réprimant une envie de gémir, il remit ses cheveux en place et força un sourire légèrement rassurant.

"…Ne t'inquiète pas pour ça. Donc, tu ne peux rien tuer. Qui s'en soucie ? La plupart des gens dans le monde ne tuent pas, de toute façon. Pas seulement les gens ordinaires, mais aussi beaucoup d'Éveillés. Prenons l'exemple d'Aiko... elle n'a pas invoqué de Mémoire de combat depuis des années."

Bien entendu, Aiko n'avait pu éviter l'effusion de sang que parce qu'elle en avait déjà assez versé sur le Rivage Oublié. Si elle y avait été envoyée sans pouvoir se défendre, elle n'aurait pas survécu longtemps.

Et elle l'avait aussi à ses côtés, ce qui n'était pas négligeable.

Rain, qui était assise par terre avec une expression perdue, releva la tête et le fixa.

"Tu n'oublies pas quelque chose ?"

Sunny haussa les sourcils.

"Quoi ?"

Elle s'attarda un instant, puis serra les dents.

"Je suis une putain de soldate ! Je suis un membre Éveillé de l'Armée du Chant ! Nous sommes en guerre !"

Rain se couvrit le visage un instant.

"Qu'est-ce que je suis censée faire maintenant que je ne peux même pas tirer à l'arc ?"

Sunny hésita, ne sachant que répondre.

Il finit par dire :

"Je peux... te faire disparaître. Tu n'as pas besoin de rester soldate, tu sais. Les autres ne peuvent pas déserter, parce qu'il n'y a nulle part où fuir à Godgrave, mais toi, oui."

Rain le transperça d'un regard brûlant, donnant l'impression qu'il avait dit quelque chose de faux.

Damnation...

Heureusement, Cassie vint à son secours.

Elle était restée silencieuse auparavant, mais parlait maintenant d'un ton doux :

"Rain, tu demandes vraiment à la mauvaise personne."

Rain la regarda et haussa les sourcils.

"Oh ? Comment ça ?"

Cassie sourit.

"Tu n'as pas remarqué ? C'est un monstre sur le champ de bataille. Son pouvoir dépasse toute raison... alors, naturellement, il n'a pas eu beaucoup d'occasions de faire l'expérience d'être incapable de tuer quelque chose qu'il voulait vraiment tuer."

Elle se montra du doigt.

"Mais moi oui. Après tout, mon Aspect n'est pas adapté au combat, et mon Défaut m'a rendue aveugle. J'ai dû apprendre à faire face à l'adversité malgré mon Défaut, je suis donc plus à même de te donner des conseils."

Rain s'attarda quelques instants, la regardant lourdement.

Elle reporta ensuite son regard sur Sunny.

"Est-ce vrai ? Est-ce que ton Défaut ne restreint pas... ta capacité à combattre ?"

Il sourit ironiquement.

"Pas en général, non... mais tu n'as pas besoin d'être polie. Tu peux simplement me demander ce que c'est."

Rain hésita un peu, puis ne put s'empêcher de demander :

"Alors, qu'est-ce que c'est ?"

Sunny la regarda en silence pendant un moment.

Il finit par se moquer.

"C'est simple, vraiment. Je ne peux pas mentir."

Rain rit.

Elle se tapa même les genoux plusieurs fois.

Mais sous son regard calme, son rire s'éteignit lentement.

"Non, attends... vraiment ? C'est impossible. Je veux dire, tout ce que tu m'as dit... non, attends. Vraiment ?!"

Sunny sourit.

"Tout est vrai. Je ne peux pas dire un seul mensonge à haute voix."

Il la pointa du doigt.

"Mais j'ai réussi à te faire croire que je disais des mensonges, n'est-ce pas ? Et je t'ai caché la vérité pendant de nombreuses années."

Rain le regarda avec des yeux écarquillés, puis acquiesça.

Sunny acquiesça également.

"C'est ainsi que fonctionnent les Défauts. Ils représentent un défi insurmontable... cependant, escalader une montagne n'est pas le seul moyen d'arriver là où tu veux aller. On peut aussi contourner la montagne — et on peut aussi contourner le Défaut."

Cassie abaissa sa main sur la poignée de la Danseuse Calme et ajouta d'un ton doux, mais confiant :

"Il faut juste du temps et des efforts. Tu apprendras aussi à aller là où tu veux aller malgré ton Défaut — il y a de nombreux moyens, tant que tu en as la volonté. Par exemple, même si tu ne peux pas tuer une Créature du Cauchemar, tu peux la blesser. Tu peux l'immobiliser et la débiliter. Avec suffisamment de prévoyance, tu peux gagner un combat avant même qu'il ne commence, ou même l'éviter complètement."

Elle s'attarda un instant, puis ajouta :

"À cet égard, ton talent pour la Sorcellerie des Noms sera un atout. Les Façonneurs disposent d'un large éventail de pouvoirs, dont beaucoup peuvent restreindre et limiter — ils ne sont pas seulement destinés à la destruction, mais aussi à la création."

Cassie soupira.

"N'oublie pas que tu n'es pas seule. Nous t'aiderons autant que possible. Mais tu dois aussi te rappeler qu'en fin de compte, tu es la seule à pouvoir apprendre à vivre avec ton Défaut."

Rain la regarda avec gratitude, apparemment rassurée.

Son regard se porta ensuite sur les cadavres des Créatures du Cauchemar éparpillés dans la clairière — Sunny les avait tués après qu'elle eut échoué à le faire, assurant ainsi sa sécurité.

Son regard redevint sombre.

Sentant son abattement, il secoua la tête.

"Ne regarde pas que le côté négatif. Vois aussi le bon côté des choses."

Rain haussa les sourcils, peu convaincue.

"...Il y a un bon côté ?"

Sunny acquiesce.

"Bien sûr, il y en a un. Le Défaut est une partie importante de toi... de ta force, même. Tellement importante que sans lui, personne ne peut devenir un Transcendant. Ce n'est pas pour rien que le Sortilège du Cauchemar permet à chaque Éveillé de trouver son Défaut."

Il marqua une pause, avant d'ajouter :

"Ce n'est pas seulement parce que les diamants sont fabriqués sous pression, ou une autre absurdité de ce genre. C'est aussi parce que l'Aspect et le Défaut sont intimement liés. En fait, je ne suis pas tout à fait sûr qu'il soit possible de desceller son Aspect sans avoir d'abord trouvé son Défaut... ainsi, tu es maintenant bien plus près de desceller le tien. Connaître ton Vrai Nom est un autre pas dans la bonne direction."

Sunny sourit.

"En résumé, on pourrait croire que tu as été jeté dans un abîme sans fond, et que tous tes efforts pour atteindre la force n'ont servi à rien. Mais en réalité, c'est tout le contraire... tu as atteint une hauteur bien plus grande que celle où tu étais hier. Alors, accorde-toi un peu de mérite."

Rain resta silencieuse un moment, le regardant avec un soupçon d'espoir timide.

Cependant, elle n'avait pas l'air tout à fait convaincue.

Finalement, elle sembla se replier sur elle-même et baissa les yeux.

"...Tamar a dû finir de parler à son père depuis un bon moment déjà. L'armée va bientôt marcher vers le nord. Alors... ramène-moi, s'il te plaît."

Sunny jeta un coup d'œil à Cassie, puis soupira.

"Comme tu le souhaites. N'oublie pas... notre Clan de l'Ombre possède une magnifique Citadelle ici, à Godgrave. Dis un mot, et je t'y emmènerai aussitôt."

Il espérait presque qu'elle le ferait, mais Rain resta silencieuse.

Sunny lui prit la main et l'entraîna dans les ombres.

Cassie resta seule dans la clairière.

Quelques instants plus tard, le Seigneur des Ombres sortit de l'obscurité et la regarda sombrement.

"Alors ?"

La voyante aveugle soupira.

"Rentrons-nous aussi. Il y a beaucoup à faire."


  
    

Chapitre 2033 - Défaut de Taille


Traducteur/Checker: Gray

Sunny et Rain retournèrent au camp temporaire de l'Armée du Chant.

Tandis que Sunny et Cassie retournaient au camp temporaire de l'Armée de l'Épée.

Bien sûr, il n'avait pas oublié d'aller chercher ses ombres en premier.

Il laissa l'ombre hautaine, qui portait le Masque de Weaver, se dissoudre dans les ténèbres et manifesta l'ombre vilaine à la place.

Cet avatar portait également un masque, celui-ci tissé par Sunny.

Je crois qu'il faut que j'en fabrique d'autres...

Maintenant que sa capacité à contrôler plusieurs incarnations était révélée au grand jour, il aurait plus de chances de les invoquer. Pendant la bataille, il avait simplement recouvert leurs visages avec le casque du Manteau d'Onyx et une couche d'ombres — cela aurait dû cacher leurs traits, surtout si l'on considérait la pagaille environnante.

Mais il ne pouvait pas en être sûr, car toutes sortes d'observateurs étaient à l'affût.

Même si son identité restait un mystère complet, Maître Sunless serait toujours soupçonné par certains. Après tout, il était entré dans le cercle d'Étoile Changeante en même temps que le Seigneur des Ombres. Maintenant que les gens savaient que le Seigneur des Ombres pouvait exister à plusieurs endroits en même temps, ils allaient naturellement se méfier de l'humble marchand de Mémoires.

Heureusement, Sunny avait été très méticuleux dans l'élaboration du personnage de Maître Sunless, et en avait fait l'exact opposé de ce que l'on attendrait d'un Saint redoutable et mystérieux. Tant qu'il resterait prudent, les soupçons resteraient les mêmes.

De toute façon, tout cela allait bientôt perdre de son sens.

La fin de la guerre n'était plus très loin.

Il frissonna.

Sunny et Cassie étaient seuls dans la tente pour le moment. Tous deux demeurèrent silencieux pendant un moment, contemplant la situation dans laquelle Rain s'était retrouvée.

Finalement, il soupira.

"C'est... un Défaut assez sévère, vous ne trouvez pas ?"

Qualifier ce Défaut de sévère était l'euphémisme du siècle.

Cassie hésita un instant, avant d'acquiescer.

"C'est tout à fait extraordinaire, en effet. Il y a très peu de Défauts qui sont aussi sévères tout en étant aussi vastes."

Cela pourrait très bien être une condamnation à mort. Être incapable de tuer quoi que ce soit alors que tout est capable de vous tuer était, il va sans dire, extrêmement dangereux. Surtout pour un Éveillé, et surtout au milieu d'une guerre sanglante... qui se déroulait au milieu d'une foutue Zone de Mort !

Sunny se massa les tempes, sentant un mal de tête approcher.

Comment allait-il pouvoir protéger Rain maintenant ?

Il soupira.

"Pourtant, ce n'est pas si mal."

Un Défaut pouvait être traité de différentes manières. Chaque Éveillé n'avait d'autre choix que de trouver des moyens de faire face à son fardeau, et beaucoup apprenaient à le faire de façon magistrale.

La seule question était...

Comment Rain s'y prendrait-elle ?

Allait-elle s'accommoder de son Défaut en s'adaptant à ses exigences ? Elle pourrait s'éloigner des effusions de sang et des tueries, et mener une vie paisible dans un endroit sûr... relativement sûr, du moins, puisque la véritable sécurité n'existait nulle part dans aucun des deux mondes.

Sunny serait très heureux qu'elle le fasse, vraiment. Sa sœur... n'était pas comme lui. Malgré sa force admirable et sa façade dure, elle était faite d'une étoffe plus douce. Elle n'était pas une tueuse.

...Grâce aux dieux. Ce monde mourant comptait déjà suffisamment de tueurs — comme Sunny et Nephis. Des gens comme eux étaient nés pour détruire, et avec un peu de chance, ils détruiraient tout ce qui devait l'être. Ainsi, des gens comme Rain pourraient reconstruire un nouveau monde sur les ruines.

Mais ce n'était qu'une seule façon de gérer son Défaut que Rain pouvait choisir.

Elle pouvait aussi rester près du champ de bataille tout en assumant un rôle de soutien strict — comme son amie Fleur, mais sans défense. Dans ce cas, elle devait accorder une confiance absolue à ses compagnons et compter sur eux pour la protéger. Comme une incarnation vivante du principe éprouvé enseigné à Sunny par Jet.

Personne ne peut survivre seul dans le Royaume des Rêves.

Ou bien...

Rain ferait-elle face à son Défaut en se battant et en se rebellant contre lui comme Sunny s'était battu et s'était rebellé contre le sien ?

Après tout, il était devenu un maître de la tromperie malgré son incapacité à mentir.

C'était juste que ses méthodes de tromperie devaient être beaucoup plus raffinées et insidieuses à cause de son Défaut.

Rain deviendrait-elle une tueuse effroyable et sinistre à cause de la sienne ? Une personne qui ne pouvait pas tuer ses ennemis... du moins pas directement... mais qui leur donnait envie d'être morts ?

Sunny ferma les yeux un instant, avant de pousser un juron.

"Non, je retire ce que j'ai dit. C'est très mauvais."

Cassie lui tapota l'épaule.

"Ne vous inquiétez pas trop. Elle s'en sortira... mieux que ça, en fait. Elle va relever le défi de son Défaut, le surmonter et en devenir beaucoup plus forte."

Sunny ne savait pas si Cassie parlait en fonction de son expérience personnelle ou si elle essayait simplement de l'apaiser, mais il se sentait reconnaissant dans les deux cas.

Il avait envie de la croire, lui aussi.

Elle resta silencieuse un moment, puis soupira :

"Néanmoins, vous avez raison. Son Défaut est extrêmement sévère... ce qui signifie que son Aspect sera, lui aussi, extraordinaire. En fait, je suis certaine qu'il sera au moins de Rang Suprême — voire Sacré."

Sunny se figea, la regardant avec une expression compliquée.

Un Aspect de Rang Sacré... était presque aussi rare qu'un Aspect de Rang Divin.

En fait, assez ironiquement, Sunny connaissait plus d'Éveillés utilisant un Aspect Divin — Nephis, Mordret et lui-même — que d'Éveillés utilisant un Aspect Sacré.

Il n'en connaissait qu'un seul, en fait... Cassie.

Bien sûr, il pouvait y en avoir d'autres... parmi les membres de la cohorte d'Épée Brisée, par exemple, ou parmi les filles de Ki Song. Mais le fait demeurait — un Aspect Sacré était unique, mystique et extrêmement puissant de par sa nature même.

Et sa sœur pourrait en posséder un ?

Sunny s'attarda quelques instants, puis s'assit et dit sombrement :

"Racontez-moi ce que vous avez vu."

Cassie resta silencieuse un moment, comme si elle essayait de trouver les mots justes.

Elle finit par soupirer.

"C'était assez inhabituel. J'ai dû déchiffrer moi-même ce que j'ai vu... Je le fais encore, d'ailleurs. Ce n'est pas vraiment difficile, cela prend juste du temps. Comme... comme suivre son intuition jusqu'à la réponse que l'on sait déjà être vraie, ou se souvenir de quelque chose que l'on a déjà su une fois. Nous serons bientôt en mesure de déchiffrer son Vrai Nom, je crois. Les Attributs responsables de son affinité pour les ombres et la sorcellerie sont également assez clairs..."

Son ton changea un peu.

"...C'est le troisième Attribut qui me laisse perplexe."

Cassie resta silencieuse un moment, fit face à Sunny et lui demanda prudemment :

"Sunny, dites-moi... avez-vous remarqué quelque chose d'étrange chez votre sœur ?"


  
    

Chapitre 2034 - Les Amis Servent à Ça


Traducteur/Checker: Gray

Sunny fixa Cassie en silence.

Que voulait-elle dire, quelque chose d'étrange ?

Soudain, de nombreuses possibilités inquiétantes firent surface dans son esprit. Il y avait toutes sortes d'Attributs dans le monde, après tout... la malédiction mentale du Dévoreur d'Âmes avait également été assimilée à un Attribut, par exemple.

Rain n'était pas censée posséder trois Attributs, de prime abord. La [Marque des Ombres] venait de lui... le troisième Attribut était-il lui aussi extérieur à elle ?

Finalement, il haussa les épaules.

"Étrange ? Je veux dire, ce n'est pas pour rien qu'on la surnomme la folle de Ravenheart. Mais non, pas vraiment. Rain est... étonnamment normale. C'est plus ou moins la seule personne normale que je connaisse."

Il fronça les sourcils.

"Qu'entendez-vous exactement par étrange ?"

Cassie réfléchit à sa réponse pendant un certain temps avant de prendre la parole.

"Je ne suis pas sûre moi-même... avez-vous vu des choses inexplicables se produire autour d'elle, ou des schémas d'événements étranges ? Comme des changements soudains de temps, des plantes qui se fanent ou fleurissent de façon inattendue, ou peut-être des Créatures du Cauchemar qui réagissent plus fortement que prévu à sa présence ?"

Sunny se gratta l'arrière de la tête.

Non, vraiment, de quoi parlait-elle ?

Il finit par répondre avec hésitation :

"Eh bien... en y pensant... une énorme tempête est apparue de nulle part quand elle s'est Éveillée. Pourquoi ?"

Cassie resta silencieuse un moment.

"Le troisième Attribut dont j'ai parlé est tout à fait inhabituel. Il me faudra plus de temps pour le comprendre réellement, mais ce que je sais, c'est que son âme est connectée au monde bien plus profondément que ne devrait l'être celle d'un simple Éveillé... ou peut-être est-ce l'inverse ? Ainsi, cette tempête n'est certainement pas le fruit d'une coïncidence ou d'une réaction à son Éveil inhabituel. C'était peut-être une façon pour le monde de réagir à l'intensité de ses émotions."

Sunny cligna des yeux plusieurs fois.

"Cela ressemble un peu à... une présence ?"

Le monde avait une façon de répondre aux Saints.

Or, Rain n'était en aucun cas une Sainte.

Cassie acquiesça.

"En effet. Je soupçonne même que Rain a déjà une présence, comme le ferait un Transcendant — c'est juste que son âme est tellement plus faible que celle d'un Saint que nous n'avons pas encore senti sa présence. De même... je suspecte également qu'elle possède déjà un élément source."

Elle resta silencieuse quelques instants, comme si elle doutait d'elle-même, puis ajouta d'un ton hésitant :

"Pour être honnête, j'ai l'impression que... tous les éléments sont son élément source ? Ou peut-être est-ce l'inverse. Une âme humaine peut-elle être un élément source ? Par tous les dieux... désolée, mais je suis vraiment confuse. Tout ce que je peux dire pour l'instant, c'est que son âme est très unique, profondément connectée au monde, et qu'elle présente inexplicablement des traits similaires à ceux d'un Transcendant bien qu'elle soit faible et entièrement contenue dans son corps, comme toute âme éveillée devrait l'être."

Sunny la fixa en silence.

Et continua de la fixer davantage.

"...Peu importe à quel point vous êtes confuse, je le suis encore plus."

Cassie gloussa, puis soupira.

"Ne vous inquiétez pas. Je trouverai bientôt la réponse... bien sûr, cela semble étrange, mais considérez d'autres Attributs innés. Je suis sûre qu'ils nous auraient semblé bizarres si nous les avions aperçus pour la première fois sans que le Sortilège ne nous fournisse une explication complète, pratique et concise."

Sunny y réfléchit.

Eh bien, oui... s'il voyait les choses sous cet angle, les Attributs innés des personnes ayant des Aspects de Rangs supérieurs sembleraient assez bizarres de l'extérieur. Comme son propre [Destin] ou [Être Onirique] de Nephis.

En comparaison, l'étrangeté de l'âme de Rain semblait presque insignifiante.

Quoi qu'il en soit, pour l'instant, la seule chose qu'il pouvait faire était d'attendre que Cassie déchiffre la signification complète... et de s'inquiéter.

Une fois l'interprétation terminée, il pourrait enfin achever la Mémoire bracelet qu'il avait tissé pour Rain.

Elle serait alors prête à décider de ce qu'elle fera de son Défaut...

Soudain, Sunny sentit un frisson glacial lui parcourir l'échine.

Ses émotions pourraient affecter le climat, hein ?

C'était... un trait de caractère vraiment terrible à posséder, ici à Godgrave...



Rain ne se souvenait plus très bien comment elle avait retrouvé le chemin de sa tente après avoir été ramenée au camp de l'Armée du Chant.

Seulement, sa tente n'était plus là.

Le rite funéraire était terminé depuis longtemps, et l'armée se préparait à marcher. Quelqu'un de la cohorte — Tamar, très probablement — avait déjà démonté la tente de Rain. D'habitude, ils s'occupaient eux-mêmes de leur équipement, mais comme un membre de la cohorte était étrangement absent, elle l'avait fait pour gagner du temps.

En parlant de Tamar, la jeune Héritière se tenait près du feu de camp fumant, donnant les dernières instructions aux chefs des cohortes qui composaient la centurie.

Remarquant Rain, elle fronça les sourcils et les renvoya.

"Où étais-tu ?"

Rain regarda son amie d'un air engourdi, avant d'agiter la main d'un air dédaigneux.

"Je faisais juste un tour. Rien... d'important."

D'habitude, ses mensonges étaient plus réfléchis et mieux joués, mais cette fois-ci, Tamar perçut facilement la tentative maladroite de tromperie.

Elle fronça les sourcils.

"Rani, qu'y a-t-il ? Tu vas bien ?"

Rain la regarda simplement, se demandant...

Pourrait-elle dire la vérité à Tamar ?

Certainement pas. Un Défaut était quelque chose que la plupart des Éveillés gardaient secret pour tout le monde — surtout un Défaut comme le sien, qui pouvait être fatal s'il tombait entre les mains d'un ennemi.

Mais d'un autre côté, comment pouvait-elle ne pas le dire à Tamar ?

Tamar était son amie, sa camarade et sa capitaine. Elles étaient toutes deux des soldates engagées dans une guerre meurtrière... Rain comptait sur Tamar pour la soutenir, et Tamar faisait de même.

Mais Rain ne pouvait plus protéger les arrières de Tamar. Comment pourrait-elle garder le secret ?

Elle se força à sourire.

"Écoute, Tamar..."

Comment allait-elle l'expliquer ?

Rain se déplaça maladroitement d'un pied à l'autre.

"J'ai réfléchi pendant un moment. Et j'ai décidé... de devenir pacifiste..."

C'était à la fois une bonne et une mauvaise explication.

La jeune Héritière la dévisagea d'un air sombre.

Elle haussa alors légèrement les sourcils.

"Tu as perdu la tête ?"

Merde, merde, merde...

Rain prit une grande inspiration.

Qu'était-elle censée dire d'autre ?

"Ah, et puis merde. En fait, j'ai trouvé mon Défaut. Je ne peux tuer personne, ni rien... pas même les Créatures du Cauchemar. Voilà ! Je l'ai dit !"

Tamar se renfrogna.

Non, mais pourquoi fronçait-elle les sourcils et se renfrognait-elle autant ? Elle allait avoir des rides ! Gâcher ce visage serait une parodie !

Ne parvenant pas à se distraire avec ces pensées enfantines, Rain rassembla son courage et se prépara à l'inévitable réprimande.

Mais Tamar se contenta d'affirmer calmement :

"Et alors ?"

Rain cligna des yeux.

"Hein ? J'ai dit..."

Mais la jeune Héritière lui coupa l'herbe sous le pied.

"Oui, j'ai entendu ce que tu as dit. Et alors ? Si tu ne peux pas tuer les choses, ne les tue pas. Vise les yeux, les articulations des genoux, les bras armés et tout autre appendice qui ne semble pas vital. Avec tes talents d'archère prodigieuse, ça ne devrait pas être un problème, n'est-ce pas ?"

Rain la fixa silencieusement pendant un moment, puis dit lentement :

"...Oui."

Tamar acquiesça sèchement.

"Alors fais ça. Je les tuerai pour toi."

Ce disant, elle se retourna et s'éloigna pour préparer la centurie au départ.

Rain resta seul près du feu de camp, complètement abasourdie.

...Et complètement touchée.

Était-ce si simple ?

Finalement, un pâle sourire illumina son visage.

...Je les tuerai pour toi.

C'était probablement la chose la plus réconfortante qu'on lui ait jamais dite...


  
    

Chapitre 2035 - Deux Croisements
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Peu de temps après la fin de la bataille de Godheart, l'Armée du Chant abandonna son camp temporaire sur la vaste étendue du Passage du Sternum et commença sa longue et pénible marche vers le nord.

À ce stade, les ennemis avaient prouvé leur supériorité. Les guerriers de la Reine Raven ne pouvaient rivaliser avec l'Armée de l'Épée en terrain découvert — du moins, pas tant qu'Étoile Changeante et le Seigneur des Ombres étaient en vie.

Par conséquent, ils ne pouvaient que battre en retraite.

Mais la situation n'était pas désespérée, et la retraite n'était pas sans but. Elle avait deux objectifs stratégiques qui pouvaient très bien apporter la victoire au Domaine du Chant lors de la prochaine bataille, ou de celle subséquente.

Le premier objectif, le retour vers le nord, était évident — ils y gagneraient l'avantage du terrain. L'Armée du Chant ne pouvait pas vaincre l'ennemi dans un choc frontal, mais les choses seraient différentes s'il y avait un terrain compliqué et des fortifications redoutables dans l'équation.

Les forces du Chant avaient établi deux forteresses impressionnantes sur les deux points de passage entre la pointe nord du Passage du Sternum et la Plaine de la Clavicule Ouest — l'une directement, et l'autre via la Première Côte Ouest. Assiéger l'un ou l'autre de ces points de passage serait une tâche périlleuse pour l'Armée de l'Épée, à n'en pas douter...

En outre, il y avait le deuxième objectif stratégique de la retraite.

Celui-ci était plus mystique.

La partie du sternum titanesque où s'était déroulée la bataille de Godheart était située sur la frontière invisible entre les deux Domaines qui s'affrontaient. C'est là que le pouvoir des Souverains s'équilibrait.

Cependant, la situation allait changer. L'Armée du Chant battait en retraite, et par conséquent, la sphère d'influence du Domaine du Chant allait se réduire, tandis que celle du Domaine de l'Épée allait s'étendre. Tout ce que le Roi des Épées avait à faire pour revendiquer ce territoire était de conquérir les avant-postes d'extermination dispersés établis par l'ennemi à la surface de l'os jauni par le soleil.

Il deviendrait alors le seul maître du Passage du Sternum...

Son Domaine n'atteindrait cependant pas la clavicule ouest du dieu mort, où se trouvait la Citadelle de Ki Song. Sa puissance s'exprimerait pleinement aux deux croisements, tandis que la sienne serait la plus faible.

L'Armée du Chant était donc déterminée à les défendre à tout prix. Elle avait d'ailleurs de bonnes chances de réussir.

Mais le Roi des Épées ne se laissa pas décourager. C'est ainsi que son armée se lança à sa poursuite.

Plus l'Armée de l'Épée mettrait de temps à arriver aux deux croisements, mieux les soldats du Domaine du Chant pourraient se retrancher et se préparer au siège. Il n'y avait, de ce fait, pas de temps à perdre... peut-être qu'Anvil souhaitait maintenir l'élan de la victoire triomphale à Godheart, espérant percer les défenses ennemies et marcher directement vers la Citadelle de la Clavicule.

Ki Song le savait, bien sûr, et devait donc inévitablement tenter de ralentir l'Armée de l'Épée.

Des embuscades et d'innombrables escarmouches entre les soldats des deux Domaines allaient sans doute avoir lieu...

Pire encore, il y avait une tactique très simple qu'elle pouvait employer pour saboter la vitesse de progression des forces ennemies.

Il s'agissait de détruire les avant-postes d'extermination pendant que sa propre armée battait en retraite, comme les armées des temps anciens brûlaient les champs et empoisonnaient les puits sur leur passage.

Les avant-postes d'extermination étaient comme des sceaux que l'humanité avait placés sur l'abominable jungle, l'empêchant de s'échapper à nouveau de l'humide crépuscule des Creux vers la surface. Il s'agissait de forteresses construites autour des fissures de l'os ancien, garnies de soldats dont la tâche consistait à détruire les vrilles de l'infestation écarlate chaque fois qu'elles surgissaient des ténèbres.

Lorsque l'Armée du Chant eut battu en retraite sur les territoires qu'elle avait subjugués par le passé, ces garnisons furent récupérées et les forteresses furent détruites. N'ayant plus rien pour contenir l'ancienne jungle dans les profondeurs, elle sortit des fissures obscures pour absorber à nouveau avec avidité la lumière et la chaleur du soleil.

Le retour de l'infestation écarlate fut comme une explosion de vie abominable. Sa souillure recouvrit la surface jaunie de l'os à une vitesse fulgurante, et des myriades de Créatures du Cauchemar naquirent en un instant — la plupart pour être consommées, d'autres pour se gaver de la chair et des âmes de leurs congénères tombés au combat, et grandir à une vitesse stupéfiante.

Lorsque l'Armée de l'Épée atteignit l'endroit où l'ennemi était passé, elle fut souvent confrontée à de vastes étendues de vermillon.

Les îles de l'abominable jungle devaient être domptées et brûlées à nouveau, les avant-postes d'extermination devaient être restaurés et de nouvelles garnisons Éveillées devaient être laissées derrière pour garder les fissures. L'Armée de l'Epée perdait donc du temps et des hommes en avançant vers le nord.

De plus, elle devait faire face à un autre problème...

Les retombées de la bataille de Godheart et la punition que le Roi avait infligée à Étoile Changeante du clan de la Flamme Immortelle pour sa défiance.

Sa punition... n'était pas très sévère, en fait. Elle avait été déchue de son poste de commandante de l'Armée de l'Épée, Anvil assumant personnellement ce rôle, et renvoyée au camp principal pour superviser la tâche logistique délicate consistant à modifier les chaînes d'approvisionnement établies en préparation de l'inévitable siège des deux croisements.

Concrètement, elle fut frappée sur les doigts et renvoyée dans sa chambre, pour être punie pendant quelques semaines.

Cependant, les soldats n'étaient guère contents.

Non seulement ils étaient encore sous le choc de l'horreur et de l'absurdité de la récente bataille, mais ils devaient aussi voir la personne qui leur avait sauvé la vie et apporté la victoire au Domaine de l'Épée être admonestée et rétrogradée — au lieu d'être honorée et louée.

Certains y virent une injustice et furent discrètement courroucés, tandis que d'autres étaient simplement confus.

Pourquoi le Roi renvoyait-il l'un de ses plus puissants guerriers ?

Que se passerait-il si la Reine des Vers décidait de faire demi-tour et d'attaquer ? L'Armée de l'Épée s'en sortirait-elle avec seulement le Seigneur des Ombres entre elle et le nombre supérieur de Saints ennemis ?

...Le Seigneur des Ombres ferait-il quelque chose maintenant que la personne qui l'avait amené sous la bannière du Domaine de l'Épée était humiliée et punie de la sorte ?

Bien sûr, ils exagéraient le caractère symbolique de la punition.

Mais Sunny n'allait pas les dissuader.

En fait, c'était exactement ce qu'il voulait obtenir.

C'était aussi une chance que Nephis soit renvoyée au camp principal.

Avec sa rapidité, elle y arriverait bientôt... et alors, ils pourraient déchiffrer le Vrai Nom de Rain à l'abri des regards indiscrets des deux Souverains.

Ils pourraient également tenter de forger son épée.

...Et faire d'autres choses encore.

Honnêtement, il avait hâte d'y être.
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Rain était allongée sur son sac de couchage, trop fatiguée pour bouger. L'intérieur de sa tente était comme un four, tandis qu'à l'extérieur, le ciel impitoyable écrasait le monde de sa chaleur. La simple pensée de l'étendue radieuse de l'os jauni par le soleil, qui semblait briller comme de la neige sous les rayons du soleil, lui donnait envie de retrouver le confort des ombres.

C'est pourquoi le rabat de sa tente était fermé, plongeant l'intérieur dans une pénombre confortable. L'enchantement passif de l'une des Mémoires de Rain lui permettait de rester au frais, ce qui lui donnait enfin la possibilité de respirer.

Les derniers jours avaient été... difficiles.

L'Armée du Chant s'était mise en route vers le nord, marchant à un rythme effréné. Ils avaient dû échapper à l'ennemi qui les poursuivait, certes, mais les soldats n'avaient même pas eu la chance de se remettre de la bataille. Endurer la dureté de la marche infernale immédiatement après cette calamité était comme une torture cruelle.

Tout le monde se brisait lentement sous l'effort...

Ce n'était pas facile de briser des Éveillés, mais Godgrave était justement l'endroit idéal pour y parvenir.

La situation était d'autant plus grave qu'il était décourageant de détruire les avant-postes d'extermination alors que l'armée battait en retraite vers le nord. Après tout, ils s'étaient battus longtemps et durement pour les établir — la lutte contre la jungle écarlate avait été éprouvante, mais elle avait été gratifiante. Comme s'ils bannissaient quelque chose de vil et d'odieux dans les ténèbres pour construire une place sous le soleil pour l'humanité.

Qu'est-ce que cela faisait de démanteler ces avant-postes de leurs propres mains ?

La Septième Légion n'en avait détruit qu'un seul jusqu'à présent. La forteresse avait été incendiée immédiatement après l'évacuation de la garnison. Heureusement, le matériau de construction le plus répandu à Godgrave était le bois, si bien que les flammes s'étaient rapidement propagées.

Mais ce n'était pas assez rapide. Les Sœurs de Sang encerclèrent les avant-postes en flammes et les bombardèrent d'attaques à distance, réduisant la forteresse à l'état de ruines. Ce qui avait demandé des semaines de lutte contre l'épouvantable jungle et d'énormes efforts pour être construit fut réduit en quelques minutes à un tas de débris fumants et carbonisés.

Alors que les soldats observaient la scène de destruction dans un silence sinistre, il leur était difficile de ne pas avoir l'impression que tout le sang, la sueur et les larmes qu'ils avaient versés n'avaient servi à rien.

Le temps que la légion s'éloigne de la ruine noircie, les premières lianes écarlates sortaient déjà de la fissure.

Que tout soit maudit.

Rain se déplaça et jeta un coup d'œil aux ombres profondes nichées dans les coins de la tente. Il faisait si chaud à l'intérieur...

Après être restée silencieuse un moment, elle dit à voix basse :

"Tu sais... tu es capable de faire des enchantements rafraîchissants. Pourquoi ne pas enchanter toute la tente, tant que tu y es ?"

Il y eut un silence pendant quelques instants, puis un petit rire sortit des ombres.

"Surtout parce que cela me priverait de temps pour des choses plus importantes. Pourquoi n'apprends-tu pas la sorcellerie runique et n'enchantes-tu pas la tente toi-même ?"

Rain sourit dans l'obscurité.

"Je pourrais éventuellement le faire. Suis-je vraiment capable de l'apprendre ?"

Une silhouette familière sortit de l'ombre et s'assit sur le sol de la tente. Il haussa les épaules.

"Je ne vois pas pourquoi... un ami m'a dit un jour que ça ne prendrait pas plus d'un siècle, mais avec ton talent apparent, ça devrait être beaucoup plus rapide. Quelques décennies, tout au plus."

Rain soupira.

"...Super."

Elle le regarda ensuite d'un air neutre.

"Pourquoi es-tu venu ?"

Sunny sourit.

"J'ai quelque chose pour toi. Donne-moi ta main."

Toujours allongée sur le matelas, Rain tendit une main. Il la prit délicatement avec la sienne et leva l'autre. Un instant plus tard, un magnifique bracelet forgé en argent noir se manifesta à partir de fils de ténèbres, et il le passa autour de son poignet.

Rain étudia le bracelet avec curiosité. Il était frais au toucher et contrastait fortement avec sa peau d'albâtre. La fabrication était magnifique, et l'ajustement parfait.

"C'est joli. Mais qu'est-ce que c'est ?"

Il lui lâcha la main et se pencha un peu en arrière.

"Une Mémoire. Lie-la, puis pense à vouloir connaître ton état."

Une nouvelle Mémoire était toujours une bonne surprise. Rain se redressa, infusa son essence dans le magnifique bracelet, attendit que le lien prenne, puis songea à... son état.

De quel état parle-t-il ? Comme... fatigué, en sueur, et misérable ?

Cependant, l'instant d'après, un champ de runes scintillantes s'enflamma soudainement dans l'air devant elle.

Rain se figea.

"Est-ce... est-ce que c'est ?"

Il hocha la tête.

"Oui. C'est quelque chose que j'ai inventé après avoir été coupé du Sortilège. Il n'est pas aussi omniscient et n'a que des fonctions rudimentaires, bien sûr, mais c'est toujours pratique de l'avoir à portée de main."

Rain sourit.

Voici donc les fameuses runes... étrangement, les voir lui donnait soudain l'impression d'être une véritable Éveillée.

Mais les lire était une autre paire de manches.

Sunny lui avait enseigné les bases des langues mortes les plus répandues du Royaume des Rêves au cours des quatre dernières années, et en particulier le langage runique original utilisé par le Sortilège. C'était une nécessité — après tout, leur objectif était de faire d'elle une Éveillée sans qu'elle soit infectée par le Sortilège, ce qui signifiait qu'il ne lui fournirait pas de traductions.

Heureusement, Rain était douée pour les langues. Elle pouvait donc lire les runes... en théorie. Elle n'avait que peu d'expérience en la matière.

Pourtant, elle était incroyablement curieuse d'apprendre ce que le bracelet lui dirait.

Rain se souvint alors de ses leçons et jeta un coup d'œil aux runes scintillantes.

Elles se lisaient comme suit :

Nom : Rain.

Vrai Nom...

Elle se concentra.

Promesse... Promise ? Tempête Promise ?

Non. Les runes étaient similaires, mais si on les étudiait attentivement, un sens différent se révélait.

Son nom était empreint d'une obscurité orageuse, d'une image vivante du vaste ciel noir. Mais on y trouvait aussi une lueur d'espoir, la promesse que les ténèbres se dissiperaient, et l'aperçu d'une belle lumière qui brillait quelque part au loin.

Un soupçon de mélancolie se dégageait également de son nom, car le soulagement et la lumière étaient encore loin.

Rain regarda à nouveau les runes et les lut correctement cette fois.

Vrai Nom : Promesse d'un Ciel Lointain.
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Rain fit rouler les mots sur sa langue.

Promesse d'un Ciel Lointain...

C'était un beau Vrai Nom, même s'il n'était pas aussi féroce et redoutable que la plupart des autres Vrais Noms.

Le nom lui était inconnu, mais étrangement réconfortant. Comme une pièce du puzzle dont elle ignorait qu'elle manquait à son âme, et qui se trouvait enfin à sa place, rendant ainsi son âme plus... complète.

Quel sentiment étrange.

Sunny étudia son expression avec une pointe de curiosité.

"Je suppose que tu penses à ton Vrai Nom ?"

Rain acquiesça.

"Oui. Je l'aime bien... je crois. C'est joli."

Ce n'était pas du tout ce à quoi elle s'attendait. Un si joli nom ne semblait pas lui convenir... sa vie avait été tout sauf jolie, après tout. En fait, elle avait principalement rampé dans la boue, massacré des Créatures du Cauchemar et assisté à des horreurs indescriptibles, ici à Godgrave, ces derniers temps.

Son frère gloussa.

"Effectivement."

Il resta silencieux quelques instants, avant d'ajouter d'un ton plus sérieux :

"Les Noms ont un pouvoir, Rain. Un pouvoir tout à fait littéral — tu l'apprendras en étudiant le Façonnage — mais aussi un pouvoir plus obscur. Un Vrai Nom est un ancrage de soi, et se connaître soi-même est le premier pas sur le Chemin de l'Ascension."

Elle sourit.

"Quelle est la prochaine étape ?"

Sunny fut surpris par la question. Il resta silencieux un moment avant de répondre.

"La prochaine... c'est de t'imposer au monde. Mais tu n'as pas à t'inquiéter de cela pour l'instant."

Il soupira.

"Quoi qu'il en soit, ne révèle ton Vrai Nom à personne, pour le moment du moins. D'autres le partagent librement, mais tu as peut-être remarqué que certains ne le font pas... comme Seishan, par exemple. Ou les Souverains. C'est parce qu'ils en savent plus que les autres, et qu'ils ont compris que si faire connaître son nom peut être un puissant avantage, cela peut aussi devenir une malédiction."

Rain considéra ses paroles pendant quelques instants.

D'une certaine manière, c'était logique. Elle savait déjà qu'il existait une Sorcellerie des Noms, et que les noms avaient un pouvoir. Par conséquent, un puissant Façonneur ne pourrait-il pas rendre quelqu'un impuissant en utilisant son Vrai Nom, ou autrement d'acquérir du pouvoir sur cette personne ?

Rain n'en savait pas encore assez sur le Façonnage pour être sûre de sa conclusion, mais elle n'avait pas non plus l'intention de partager son Vrai Nom avec qui que ce soit. Après tout, son Éveil et son existence même étaient très inhabituels — elle n'avait pas besoin d'attirer l'attention.

Sunny la regarda silencieusement pendant un moment, puis ajouta d'un ton sombre :

"Ne va pas non plus dire à tout le monde quel est ton Défaut. Je comprends que tu aies dû le dire à Tamar... mais fais preuve d'un peu de discernement et de retenue, veux-tu ? Tu sais à quel point tu es vulnérable à cause de ce Défaut."

Rain sourit.

"Je n'avais pas l'intention de le dire à quelqu'un d'autre, de toute façon. Enfin, pour l'instant... peut-être à Ray et Fleur, dans le futur..."

Il fit un geste dédaigneux de la main, une expression irritée sur le visage.

"Peu importe. Fais comme tu veux... continue, lis le reste des runes."

Rain était encore occupée à essayer le son de son Vrai Nom, mais elle était aussi curieuse de voir ce que le beau bracelet pouvait lui montrer d'autre.

Elle se replongea donc dans les runes.

Nom : Rain.

Vrai Nom : Promesse d'un Ciel Lointain.

Rang : Éveillé.

Noyau d'Âme : [564/1000], [237/5000].

Rain regarda cette dernière série de runes avec confusion.

Elle savait ce que signifiait le premier compteur — c'était manifestement la mesure de la saturation de son noyau d'âme. Cela faisait plusieurs mois qu'elle était à Godgrave et qu'elle avait participé à de nombreuses batailles. Ses contributions n'avaient pas été modestes non plus, ce qui lui avait valu de recevoir de nombreux éclats d'âme.

Rain avait bien sûr fait le compte mentalement, et le résultat était presque identique à ce que les runes indiquaient. Même sans compter, elle pouvait sentir à quel point elle était devenue plus forte depuis l'Éveil.

Mais quel était ce deuxième chiffre ?

Deux cent trente-sept... sur cinq mille ? Qu'est-ce que cela signifiait ?

Elle regarda Sunny avec une question silencieuse, mais assez forte, dans les yeux.

Il gloussa.

"Ah... ça. Ton noyau d'âme est un peu spécial, vois-tu."

Il s'attarda quelques instants, et reprit d'un ton contemplatif :

"Certains Éveillés ont des constitutions d'âme uniques. Par exemple, je connais une femme dont le noyau d'âme peut croître continuellement, sans les limites que partagent la plupart des Éveillés. Je connais aussi des gens qui peuvent former de multiples noyaux d'âme, comme les Créatures du Cauchemar. Mais toi, tu es différente."

Son frère se gratta l'arrière de la tête.

"C'est difficile à expliquer, car je ne le comprends pas encore tout à fait moi-même. Disons simplement que ton âme est profondément liée à l'essence du monde. Ainsi, tu as accès à une... une forme d'essence spirituelle. Cette essence n'imprègne pas directement ton noyau d'âme et ne rend donc pas ton corps plus fort. Mais elle est sous ton contrôle."

Les yeux de Rain s'écarquillèrent alors qu'elle prenait conscience de la situation.

"Attends... c'est pour ça que ma Mer de l'Âme ressemble à ça ?"

Sa Mer de l'Âme n'était pas du tout comme les livres le décrivaient. Sa surface était en effet comme une mer sans fin, avec un magnifique soleil — la représentation de son noyau d'âme — suspendu au-dessus de l'eau, avec de petites lumières représentant ses Mémoires en orbite autour de lui.

Du moins, c'était ainsi qu'il en était autrefois.

Cependant, avec le temps, quelque chose avait changé, l'éclatant soleil s'était retrouvé entouré et partiellement obscurci par des nuages à la dérive. Ils étaient peu nombreux, pour l'instant, mais elle avait remarqué que leur nombre augmentait.

Sa Mer de l'Âme semblait quelque peu grise et orageuse, des vents frais troublant la surface de l'eau claire.

Sunny acquiesça.

"En effet. Ces nuages sont la représentation de l'essence spirituelle que tu as pu accumuler. Je ne sais pas exactement comment tu peux en absorber davantage — ça, tu devras le découvrir par toi-même. Chercher un moyen d'approfondir ton lien avec le monde devrait être la bonne direction, je pense."

Il sourit d'un air entendu.

"Inutile de dire que ce serait très bénéfique pour toi d'accumuler autant d'essence spirituelle que possible..."
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Sunny sourit.

"Inutile de dire que ce serait très bénéfique pour toi d'accumuler autant d'essence spirituelle que possible — plus tes réserves sont profondes, mieux c'est. Sans parler du fait que nous ne savons pas comment la saturation de ton âme en essence spirituelle sera bénéfique à la transformation éventuelle de ton noyau d'âme. Cela pourrait très bien être un avantage pendant ton Ascension."

Son sourire s'estompa au profit d'une expression sérieuse.

"Note bien une chose, cependant. Ce lien entre ton âme et le monde est réciproque. Ainsi, si tu peux absorber l'essence spirituelle du monde, tu peux aussi... la laisser s'échapper, je suppose. En fait, il semble qu'un peu de cette essence s'échappe tout le temps, surtout lorsque tu es en proie à des émotions fortes. Alors, maîtrise-toi et ne va pas irriguer le monde avec ton essence d'âme, provoquant au hasard des tempêtes... ou des éclaircies, surtout ici à Godgrave."

Rain le regarda avec incrédulité.

Approfondir sa connexion au monde ? Accumuler plus d'essence spirituelle ? S'en emparer et la contenir dans son âme ?

Provoquer au hasard des tempêtes ?

De quoi... diable parlait-il ?

Qu'est-ce que l'essence spirituelle ?

Elle plissa les yeux.

"Et comment suis-je censée faire ça, je te prie ?"

Sunny eut un sourire malicieux :

"Comment le saurais-je ? Je n'en ai aucune idée. Je peux estimer la valeur numérique de l'essence spirituelle contenue dans ton âme grâce à la Marque des Ombres, mais en fin de compte... c'est ton âme !"

Rain soupira.

"C'est vrai."

Elle allait donc devoir se débrouiller toute seule.

Comme si je n'avais pas déjà assez de choses à découvrir moi-même...

C'était néanmoins une bonne nouvelle. Avoir plus d'essence était en effet le rêve de tout Éveillé... cela aurait été préférable que son noyau d'âme ait simplement une capacité énorme, améliorant ainsi son corps six fois plus, mais disposer d'un réservoir d'essence auxiliaire était également une bonne nouvelle — surtout en considérant que sa limite maximale semblait être bien plus généreuse que celle d'un noyau d'âme.

Toute cette essence lui serait probablement utile lorsqu'elle commencera à apprendre la sorcellerie...

Tout en pensant au fait que son âme était, apparemment, plus qu'un peu bizarre, Rain reporta son regard sur les runes.

Ce qu'elle vit fit briller ses yeux.

C'était la liste de ses Mémoires.

Mémoires : [Linceul du Marionnettiste], [Bête de Proie], [Carquois d'Essence], [Havresac], [Gourde Verte], [En Cas d'Urgence], [Coup Violent], [Bordures à Midi], [Ne Te Coupe Pas], [Magnum Opus], [Sécurité d'Abord], [Bracelet Pratique Chic].

Elle fixa la dernière pendant un moment, roula des yeux et se concentra sur la toute première Mémoire.

De nouvelles runes s'allumèrent dans l'air.

Mémoire : Linceul du Marionnettiste.

Rang de la Mémoire : Éveillé.

Niveau de la Mémoire : VI.

Type de Mémoire : Armure.

Description de la Mémoire : [Un ver de doute se fraya un jour un chemin dans le cœur d’un roi vertueux. Avec le temps, le roi fut dévoré de l’intérieur et devint sa marionnette. Une vie plus tard, le ver marionnettiste s’est échappé du corps du roi, laissant derrière lui un cocon de soie noire. Personne ne sait où il est allé, mais lorsque des gens osèrent s’approcher du château silencieux, ils trouvèrent la soie parmi les montagnes d’os rongés et la transformèrent en armure.]

Enchantements de la Mémoire : [Durabilité Améliorée], [Indubitable], [Bénédiction de l'Esprit].

Elle frissonna.

Cette description... n'était pas du tout effrayante !

Rain jeta ensuite un coup d'œil à son frère.

Je crois que je me suis trompée à son sujet.

Il pouvait trouver quelque chose d'intéressant à écrire, après tout. Cette histoire glaçante sur l'ancien roi était à la fois passionnante et poignante.

De plus, elle disposait d'un avantage considérable par rapport à tous les autres Éveillés — son Bracelet Pratique Chic... non, elle refusait de l'appeler ainsi... lui montrait non seulement chaque enchantement que possédait une Mémoire, mais décrivait également les effets de ces enchantements en détail.

Essayant de ne pas penser aux papillons de nuit géants, Rain déplaça son regard vers la Mémoire suivante.

...Ses sourcils se plissèrent un peu.

Mémoire : Bête de Proie.

Rang de la Mémoire : Éveillé.

Niveau de la Mémoire : III.

Type de Mémoire : Arme.

Description de la Mémoire : [Arc enchanté sur mesure, reçu en échange d'un coupon de Mémoire exclusif au Brillant Emporium.]

Elle resta immobile un moment, avant de reporter son regard vers le bas de la liste.

Son front se creusa.

Mémoire : Carquois d'Essence.

Rang de la Mémoire : Éveillé.

Niveau de la Mémoire : II.

Type de Mémoire : Outil.

Description de la Mémoire : [Carquois enchanté de haute qualité, reçu comme gratification au Brillant Emporium. Achetez-en un, obtenez-en un gratuitement ! Devenez client dès aujourd'hui !]

Rain se renfrogna profondément en regardant la mémoire suivante.

Mémoire : [Havresac]...

Description de la Mémoire : [Je me suis vraiment surpassée cette fois-ci, si je puis dire. De toute façon, pourquoi m'embêter avec ces descriptions ? Il faut de l'essence pour tisser chaque lettre !]

Rain soupira profondément, ferma les yeux quelques instants, puis fixa son frère avec une expression étrange.

Celui-ci sourit.

"Quoi ? Pourquoi me regardes-tu comme ça ?"

Elle inspira, comptant lentement jusqu'à dix dans son esprit.

Puis, secouant la tête, Rain détourna son regard de la liste de ses Mémoires et essaya de se concentrer sur le reste des runes.

Je le forcerai à réécrire ces descriptions, même si j'en mourrai !

Les runes se lisaient ainsi :

Échos : —

Attributs : [Poète], [Cœur Divin], [Marque des Ombres].

Description de l'Attribut [Poète] : "Votre âme s'accorde à la mélodie des Noms. La cadence de votre cœur donne forme à sa volonté."

Rien de surprenant à cela.

Description de l'Attribut [Cœur Divin] : "Votre cœur est profondément lié au monde."

Sunny avait déjà expliqué cet Attribut en parlant de son noyau d'âme. Le choix du nom, cependant... était assez poignant, en fait.

Description de l'Attribut [Marque des Ombres] : "Vous êtes la Princesse des Ombres, portant la marque de leur Seigneur. Les ombres vous reconnaissent comme l'une des leurs."

Un large sourire se dessine sur le visage de Rain malgré elle.

C'est donc officiel maintenant... Je suis une princesse !

Son frère sourit.

"Bien sûr que tu l'es."

Rain se figea.

"A-attends... est-ce que j'ai dit ça à haute voix ?"

Il rit doucement.

"Non... mais c'était écrit sur ton visage."

Elle lui jeta un regard menaçant, avant de se replonger dans les runes.

Il n'en restait plus que quelques-unes.

Aspect : —

Ancre du Royaume des Rêves : —

Défaut : [Couronne d'Épines].

Description du Défaut : [Vous ne pouvez pas tuer].

...Et c'est ainsi que les pensées de Rain revinrent à son Défaut.

Elle soupira, couvrit le magnifique bracelet avec la manche du Linceul du Marionnettiste et se recoucha.

Regardant le toit de sa tente, Rain resta silencieuse un moment, puis demanda d'un ton sombre :

"Sunny, penses-tu... que tout ira bien ? La... tout ça, je veux dire."

Il ne répondit pas immédiatement, la regardant dans l'obscurité.

Finalement, un pâle sourire apparut sur ses lèvres.

Son frère acquiesça.

"Bien sûr que oui. C'est promis."
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Le silence tranquille de la Tour d'Ivoire fut troublé par le fracas de l'acier.

La litanie glaçante des lames qui se heurtaient résonnait sur les murs d'un blanc immaculé, tandis que de puissantes rafales les frappaient comme des béliers de siège. Cependant, aucune bataille ne faisait rage sous le toit de la grande pagode.

Au contraire, trois silhouettes se déplaçaient sur son sol dans une danse gracieuse, brandissant chacun une lame faite d'ombre.

Il s'agissait de Nephis et de Sunny - deux incarnations de ce dernier, pour être précis.

Étoile Changeante venait d'être mise à l'écart de la force principale de l'Armée de l'Épée, mais ce n'était pas le cas des Gardiens du Feu. Cela aussi faisait partie de sa punition... et même si Sunny voyait bien qu'elle s'inquiétait pour ses compagnons, il était égoïstement heureux qu'ils aient pratiquement toute l'Île d'Ivoire pour eux seuls.

Personne n'était là pour les déranger, ils pouvaient donc passer du temps ensemble comme ils le souhaitaient.

Et c'est ce qu'ils firent.

C'était étrange de profiter de chaudes journées de contentement et de bonheur au milieu d'une guerre calamiteuse, mais il ne se plaignait pas... loin de là. Au contraire, la menace d'une guerre imminente rendait chaque moment passé ensemble beaucoup plus vivant et précieux.

D'autant plus qu'il avait l'impression que c'étaient les derniers jours tranquilles dont ils pouvaient profiter avant l'inévitable tempête.

Depuis le retour de Nephis au camp principal, ils s'adonnaient à toutes sortes d'activités de loisir... mais aujourd'hui, ils se soumettaient à un autre type d'effort physique.

Le combat était modéré, mais leurs Arts de Combat Transcendants avaient suffisamment d'espace pour s'exprimer pleinement.

Sunny appréciait le sentiment d'accomplissement, de liberté et de possibilités infinies que lui procurait son Art. Celui-ci était gracieux, infiniment adaptable, redoutable et — surtout — absolument mortel. Il en avait déjà testé le redoutable potentiel lors de la Bataille de Godheart, mais certains de ses pouvoirs avaient alors été restreints.

Bien sûr, ce n'était pas vraiment un inconvénient pour son Art — au contraire, c'était une confirmation indéniable de sa terrible létalité et de sa conception insidieuse. Son Art sans forme était suffisamment flexible pour le servir même lorsqu'il était soumis aux restrictions les plus sévères, après tout — exactement comme il l'avait prévu. C'était l'un de ses côtés les plus dangereux.

Aujourd'hui, cependant, Sunny n'était soumis à aucune restriction, ce qui lui permettait d'expérimenter tout le répertoire de son Art.

Bien sûr, Nephis était, elle aussi, une épéiste hors pair. Quelle que soit la puissance de son Art, Sunny avait du mal à faire face à un adversaire presque immortel.

Il était curieux de savoir comment le combat se serait terminé si les deux avaient été sérieux et n'avaient pas été limités dans l'ampleur de la puissance qu'ils dégageaient. Que se passerait-il si sept de ses incarnations étaient présentes au lieu de deux ? Si Nephis avait libéré toutes ses flammes ? S'ils ne se souciaient pas de se blesser l'un l'autre ou de laisser leur environnement intact ?

Honnêtement, il n'en savait rien. La seule chose qu'il savait, c'était que le camp principal de l'Armée de l'Épée serait probablement effacé de l'existence.

Sunny s'amusait, et avait l'impression que Nephis s'amusait aussi — encore plus que lui, probablement. Mais bien sûr, ce combat n'était pas simplement pour leur plaisir. Il y avait aussi une raison concrète à cela.

Au cours des quelques semaines précédant le rappel de Nephis sur la ligne de front... Sunny devait finir de forger son épée.

Cela faisait des mois qu'il se préparait à ce moment, et une grande partie de ses préparatifs consistait à étudier la façon dont elle se battait. En passant du temps dans les salles martiales louées à Bastion et en observant Nephis au combat, Sunny avait beaucoup appris.

Le duel d'aujourd'hui était la dernière leçon, et il l'absorbait de tout son être.

Finalement, épuisés, ils s'arrêtèrent. Ni l'un ni l'autre n'avait gagné... mais la victoire n'était pas un but en soi.

Nephis sourit de contentement, essuya la sueur de son front et inspira profondément. Sa poitrine se soulevait, prouvant à quel point le combat avait été éprouvant.

Ce qui ne manqua pas d'attirer l'attention de Sunny.

"Vos talents d'épéiste ont changé."

Sa voix était empreinte de curiosité, mais aussi d'un soupçon d'approbation.

Une partie de Sunny fut surpris qu'elle l'ait remarqué.

...La plus grande partie de lui, cependant, était trop préoccupée par la vue des perles de sueur scintillant sur sa peau d'ivoire, son visage légèrement rougi, et les contours alléchants de son corps modelé par les vêtements d'entraînement légers.

Ah... Je suis dans de beaux draps.

La journée était trop chargée pour lui, il ne pouvait pas se permettre de se laisser distraire.

Simplement, sa maîtrise de soi faiblissait face à une adversité écrasante.

Sunny hocha la tête distraitement.

"Ah... oui. J'ai rarement l'occasion de déployer pleinement mes talents. Les récents événements en ont été une, et ils m'ont donné le dernier coup de pouce dont j'avais besoin pour m'améliorer."

Douche froide... oui, c'est ce dont j'ai besoin...

Nephis l'étudia quelques instants, avant de demander d'un ton amusé :

"À quoi pensez-vous ?"

Sunny faillit s'étouffer.

"Juste que... euh... que nous avons transpiré. Je me disais qu'une douche bien fraîche ne ferait pas de mal."

Elle le regarda, puis sourit et s'étira tranquillement.

Sunny peinait déjà à se contenir, et ce dernier moment de fête visuelle cruellement stimulante l'avait presque fait basculer. Soudain, il s'estima heureux que le Tissage du Sang soit là, empêchant son sang de se précipiter à tous les mauvais endroits.

Cependant, ses yeux étaient toujours aussi féroces et affamés.

Nephis gloussa et proposa d'un ton innocent :

"Eh bien... nous pouvons aller nous rafraîchir dans le lac, si vous voulez."

Bien sûr, Sunny ne pouvait s'empêcher de se rappeler la dernière fois qu'ils avaient joué dans l'eau ensemble, lors de leur merveilleux rendez-vous à la plage. Ce maillot de bain...

Ses pupilles s'écarquillèrent un peu.

Non, non... se baigner dans le lac n'allait pas arranger la situation. Au contraire, cela ne ferait qu'empirer les choses.

Il resta silencieux un moment, puis fit appel à toute sa volonté de Transcendant pour secouer lentement la tête.

"Non... Je veux dire, oui ! Cent fois, oui. Mais faisons-le ce soir."

Nephis s'attarda un instant, avant de hausser les épaules.

Elle avait presque l'air déçue.

"Comme vous voulez. Nous avons en effet beaucoup à faire aujourd'hui."

Regrettant tous ses choix de vie, Sunny lui adressa un hochement de tête découragé.

"Exact. Pour l'instant... mangeons un morceau et mettons-nous au travail."

Ils se séparèrent brièvement pour se rafraîchir, puis se retrouvèrent devant le magnifique belvédère situé derrière la grande pagode. C'était là que se trouvait l'arche de pierre qui menait autrefois à la Tour d'Ébène — maintenant qu'une grande distance séparait les deux îles volantes, la connexion entre elles était rompue, si bien que le portail ne pouvait plus être activé.

À la place, une table en pierre sculptée avec goût avait été placée dans le belvédère, sur laquelle Sunny avait préparé un petit déjeuner léger.

Tous deux dégustèrent un délicieux repas et un peu de vin revigorant tout en écoutant le bruit paisible des feuilles qui bruissaient dans le bosquet voisin.

Sunny ne pouvait détacher son regard de Nephis. Assise à l'ombre, vêtue d'une simple tunique blanche, souriant légèrement en sirotant du vin frais... elle était tout simplement trop belle.

De plus, elle semblait avoir récupéré du déchaînement de son Aspect pendant la bataille — plus rapidement qu'à l'accoutumée.

Cela faisait plaisir à voir.

Remarquant son regard, Nephis sourit.

"Alors... allez-vous m'expliquer ce que vous m'avez demandé d'interpréter, ou non ?"
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Sunny se sentit soudain envahi par une vague d'émotions.

Pas parce que c'était un secret... il avait dit à Rain de garder son Vrai Nom pour elle, certes, mais cela n'incluait pas Nephis. Étant celle qui les avait aidés, lui et Cassie, à interpréter la signification, elle le connaissait déjà, après tout.

Non, c'était simplement parce qu'elle l'avait demandé.

Récemment, Sunny avait remarqué que Nephis ne lui demandait presque jamais rien. Il savait que c'était en partie parce qu'elle était vaguement consciente qu'il ne pouvait tout simplement pas répondre à certaines questions, et qu'elle respectait sa demande de garder certains de ses secrets.

Mais il ne pouvait s'empêcher de penser que c'était aussi parce qu'elle... ne se souciait pas assez de lui demander.

Leur relation actuelle était pleine d'étincelles... les dieux savaient qu'ils n'hésitaient pas à partager leur affection. En fait, comme ils étaient tous les deux des Saints, les derniers jours avaient été assez intenses pour la Tour d'Ivoire.

Ils appréciaient également la compagnie de l'autre dans les moments plus paisibles. Une confiance et un respect mutuels s'étaient installés entre eux, ainsi qu'une certaine tendresse.

C'était comme un rêve devenu réalité. C'était bien plus merveilleux que ce dont il avait rêvé, même.

Mais parallèlement, Sunny était conscient... parfois douloureusement conscient... que leur relation n'était pas symétrique.

Comment pouvait-elle l'être, alors qu'il était quelqu'un que Nephis pensait avoir rencontré il y a seulement quelques mois ?

Bien sûr, elle l'aimait... elle était peut-être même entichée de lui. Ce n'était pas comme s'il était un inconnu pour Nephis — pas du tout. Il était son premier et unique amour, et le simple fait qu'elle ait renoncé à sa solitude pour le choisir entre tous en disait long sur la place qu'il occupait à ses yeux.

Elle n'avait pas de souvenirs de lui — mais son cœur semblait s'en rappeler.

Cela dit, la dure vérité demeurait. Comparés à la profondeur de ce que Sunny ressentait pour Nephis, ses propres sentiments... étaient relativement superficiels.

Elle aurait donc très bien pu être à l'aise avec l'état actuel de leur relation.

Mais ce n'était pas le cas pour lui.

Même en se noyant dans le bonheur, même en voyant ses désirs les plus ardents comblés et ses attentes les plus audacieuses décuplées...

Il en voulait davantage.

Il en voulait tellement plus.

Sunny était quelqu'un d'avide, après tout.

Il voulait qu'elle se souvienne... mais c'était impossible.

Il voulait donc qu'elle veuille au moins en savoir plus sur lui — tout ce qu'il y avait à savoir, et plus encore. Il voulait qu'elle pose des questions, même s'il ne pouvait pas y répondre.

C'est pourquoi Sunny fut agréablement surpris d'entendre Nephis prendre l'initiative de l'interroger sur quelque chose de significatif.

Peut-être qu'elle commençait petit à petit à lui faire de l'effet... lentement, mais sûrement.

Il sourit.

"Eh bien... oui, je vais vous le dire. Si vous voulez savoir, c'était un Vrai Nom."

Nephis gloussa.

"Oui, je m'en doutais. C'était assez évident. Mais à qui appartient ce Vrai Nom ?"

Sunny hésita quelques instants, puis se pencha en arrière.

"Je crois que je ne vous l'ai pas encore dit, mais j'ai une... une disciple."

Il devait faire attention à la façon dont il choisissait ses mots. Nephis était au courant du lien qui l'unissait à Rain dans le passé — alors, s'il voulait qu'elle s'en souvienne, il devait s'assurer de présenter cela comme une nouvelle relation, qui n'était pas liée à une personne nommée Perdu de la Lumière.

Ainsi, elle n'oublierait pas.

Nephis sembla surprise.

"Le Seigneur des Ombres a une disciple ?"

Sunny secoua la tête.

"Ce type ? Non... c'est un peu un solitaire. J'ai déjà mentionné qu'une de mes incarnations se trouvait dans le Domaine du Chant, n'est-ce pas ? C'est lui qui enseigne."

Nephis semblait amusée.

"Je n'arriverai jamais à m'habituer à votre Capacité. C'est quelque chose de très, très particulier, vous savez ?"

Il rit.

"Oh, je le sais bien... en tout cas, mon incarnation est avec elle depuis quatre ans. Ma disciple gênante s'est finalement Éveillée juste avant la guerre — et, à mon grand choc et à mon incrédulité, elle a décidé de rejoindre l'Armée du Chant. C'est donc là qu'elle se trouve actuellement. Et donc, ma dernière incarnation aussi."

Nephis inclina légèrement la tête.

Il y avait beaucoup de choses à assimiler dans sa dernière déclaration, mais elle discerna instantanément l'information la plus importante.

"Si votre disciple s'est Éveillée avant la guerre et qu'elle possède déjà un Vrai Nom, alors elle a dû le recevoir lors du Premier Cauchemar. Elle doit être... une jeune femme très spéciale, alors. J'ai également reçu mon Vrai Nom en tant que Dormeuse. Comme ma mère avant moi."

Une étincelle d'intérêt brillait dans ses yeux... en fait, elle était là depuis le moment où Sunny avait mentionné qu'il avait une disciple. Mais après avoir conclu à tort que Rain avait reçu son Vrai Nom dans le Premier Cauchemar, l'intérêt de Neph s'accrut.

Sunny s'attarda un moment, avant de secouer lentement la tête.

"Ma disciple est en effet très spéciale. Cependant, elle n'a pas reçu son Vrai Nom lors du Premier Cauchemar... en fait, elle n'a jamais connu de Cauchemar. Elle n'est pas porteuse du Sortilège du Cauchemar."

Nephis se figea.

Elle resta immobile pendant quelques battements de cœur, avant de prendre lentement une gorgée de son vin et de poser délicatement le verre sur la table.

"Elle n'est pas infectée par le Sortilège ? Vous... vous lui avez appris à devenir naturellement une Éveillée ?"

Sunny acquiesça.

"Cela m'a pris quatre ans, une quantité infinie de recherches, et des circonstances particulières, mais oui. C'est ce qu'a fait mon incarnation dans le Domaine du Chant."

Nephis se pencha soudain en avant, des étincelles blanches s'allumant dans ses yeux.

"Comprenez-vous ce que cela signifie ?"

Il soupira.

"Pour moi, cela signifie qu'elle n'a pas eu à jouer sa vie dans le Cauchemar. Mais oui, je comprends. Son exploit pourrait ébranler les fondations mêmes de notre monde, un jour dans le futur."

Parce que c'était une voie vers le pouvoir que l'humanité pouvait emprunter et qui n'avait rien à voir avec le Sortilège du Cauchemar.

Parce qu'elle offrait un choix, et peut-être même la liberté.

Nephis le regarda silencieusement pendant un moment, puis se pencha en arrière avec une expression stupéfaite.

Quelques instants plus tard, elle sourit vivement et dit d'un ton enjoué :

"Je pourrais vous embrasser tout de suite."

Sunny répondit par un sourire poli.

"...Faites donc."

En fin de compte, les choses importantes qu'ils devaient faire furent reportées à plus tard.
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Finalement, ils entrèrent dans le Brillant Emporium. Aiko était absente, faisant des courses au-delà de l'Île d'Ivoire — alors que Sunny et Nephis avaient profité d'un peu de répit, elle avait été très occupée ces derniers jours.

La logistique d'une armée Éveillée était inhabituelle et compliquée. Les soldats gagnaient inévitablement des Mémoires au fil des batailles et des escarmouches, mais toutes ces Mémoires ne leur convenaient pas. C'est pourquoi un système de redistribution élaboré était nécessaire.

En général, un intendant spécialisé s'occupait de ces questions au sein de l'unité et coopérait avec d'autres unités pour aider les Mémoires à trouver des propriétaires convenables. Les Gardiens du Feu étaient bien moins nombreux que les autres légions de l'Armée de l'Épée, mais leur taux d'ennemis tués était extraordinairement élevé — et, par conséquent, le nombre de Mémoires achetées et vendues par eux était également très significatif.

Sunny avait donc dû faire un travail concret en tant que Pourvoyeur officiel de Mémoires... ou plutôt, il avait dû faire en sorte qu'Aiko le fasse pour lui.

Nephis avait profité de sa punition pour livrer au camp principal un arsenal que les Gardiens du Feu avaient accumulé sur la ligne de front, si bien qu'Aiko était actuellement très occupée à rendre visite à tous les autres quartiers-maîtres pour organiser des échanges.

Il se sentait un peu coupable de surcharger son assistante, mais d'un autre côté, elle s'amusait sûrement comme une folle. Après tout, le Brillant Emporium recevait une commission sur chaque transaction, ce qui leur permettait de gagner pas mal d'éclats d'âme en ce moment.

...La guerre est en effet une activité lucrative.

Sunny ne savait pas s'il devait se sentir heureux ou dégoûté par la véracité de cette affirmation.

"Vous avez faim ?"

Lui-même avait développé un certain appétit depuis le petit-déjeuner. Sunny reçut un léger hochement de tête, sourit et alla chercher un plateau d'amuse-gueules.

Tous deux l'emmenèrent dans l'atelier du Brillant Emporium, où un creuset spécial avait été installé ces derniers mois. Nephis utilisa son Aspect pour embraser le bois mystique récolté dans les profondeurs des Creux avec sa flamme de l'âme. Sunny regarda les flammes blanches danser un moment, avant de soupirer et d'écarter le Manteau Nébuleux.

Les ombres qui peuplaient le sous-sol semblèrent instantanément devenir plus profondes, plus sombres et plus froides.

Il enleva également sa chemise, révélant son torse ciselé — sa peau pouvait facilement résister aux étincelles du feu Transcendant, ce qui n'était pas le cas de ses vêtements. De plus, la chaleur du creuset était tout simplement trop intense...

Par ailleurs, Sunny appréciait secrètement les regards appréciateurs que Nephis lui jetait de temps à autre pendant qu'il travaillait.

En ce moment, elle était assise sur un établi, savourant des amuse-gueules et le regardant avec un léger sourire.

Sunny soupira et ouvrit une petite boîte en bois. Elle contenait un morceau de glace étrange, ainsi que des échantillons de divers métaux précieux. Une autre boîte contenait des éclats d'âme.

Il fit apparaître de longues pinces à partir des ombres, et s'en servit pour placer un creuset spécialement conçu au-dessus de la flamme de l'âme. Lorsque Sunny y versa un peu d'essence, un réseau de runes s'enflamma à sa surface, pâle et sombre dans l'éclat de la flamme blanche.

Ses pinces survécurent juste assez longtemps pour mettre le creuset en place.

Sunny regarda les flammes, réfléchissant à la tâche qui l'attendait. Son esprit se consuma dans une tapisserie sans fin de fils éthérés.

"...Parlez-moi de votre sorcellerie."

Distrait, il jeta un coup d'œil à Nephis. Elle semblait s'amuser, l'observant avec des étincelles dansant dans ses yeux.

Sunny sourit.

Dire les choses à voix haute était en fait une bonne idée. Peut-être qu'ainsi, il parviendrait à trouver une nouvelle approche...

Il désigna le creuset.

"Avant de tenter de vous forger une épée digne de ce nom, je dois encore résoudre quelques problèmes. Aujourd'hui, nous allons déterminer l'alliage parfait pour devenir son réceptacle. J'ai déjà beaucoup expérimenté avec divers métaux et matériaux mystiques, mais la flamme de l'âme ajoute un élément d'imprévisibilité aux processus. Nous ferons donc la dernière expérience aujourd'hui."

Sunny resta silencieux quelques instants, puis ajouta d'une voix vive :

"Le tissage est différent de la plupart des autres types de sorcellerie. La Sorcellerie des Noms existe depuis la nuit des temps — elle est fondée sur les lois naturelles de l'existence. La Sorcellerie des Runes est construite sur ces lois, et partage donc sa source. Mais le Tissage est artificiel, et donc contre nature... il a été créé par un seul individu. Weaver, le Démon du Destin."

Son expression devint contemplative.

"Je ne sais pas si le tissage repose sur des lois nébuleuses de l'existence, ou si ce daemon sournois a trafiqué l'existence pour le faire fonctionner. Quoi qu'il en soit, il fonctionne — non pas par le biais de Noms ou de Runes, mais par le biais de motifs spéciaux de fils qui servent de guides pour le flux d'essence. Ces fils n'existent pas sur le plan matériel, il faut donc des yeux spéciaux pour les voir. Cela demande aussi des mains spéciales pour les toucher."

Nephis gloussa.

"J'ai compris, j'ai compris. Vous êtes spécial, Maître Sunless. Vous avez un toucher spécial..."

Sunny toussota, puis sourit.

"Tout à fait ! Cela dit, je ne suis pas unique. Il y a eu d'autres tisserands au cours de l'histoire, en particulier parmi les prêtres du Sortilège du Cauchemar... mais à notre époque, je suis le seul. Paradoxalement, je pense que c'est le Sortilège lui-même qui est à blâmer. À moins d'avoir la chance d'hériter d'une combinaison très improbable d'Attributs, il est presque impossible d'acquérir une vue qui permette de percevoir les trames, sans parler de la capacité de les toucher."

Il secoua la tête.

"Dans les limites de son Aspect, du moins — et puisque le Sortilège offre une voie directe et commode vers le pouvoir, très peu de personnes ressentent le besoin d'errer sans but à la recherche de sources non conventionnelles. Par conséquent, personne n'a encore découvert la vérité sur le tissage, à part moi."

Sunny soupira.

"Bien sûr, ce n'était que la première étape. Un homme des cavernes ne deviendrait pas automatiquement ingénieur après avoir lu un manuel sur la science des matériaux... de même, j'ai dû étudier longtemps et durement pour arriver là où je suis aujourd'hui."

Il resta silencieux un moment, avant d'ajouter d'un ton neutre :

"Tout cela pour ce moment."

Sunny se gratta ensuite l'arrière de la tête et ajouta d'un ton moins sérieux :

"Enfin, pas ce moment précis ! Je veux dire... tout le processus de forgeage que nous entreprenons."

Nephis sourit.

"C'est assez impressionnant."

Sunny acquiesça et ramassa le morceau de glace mystique.

Cependant, Nephis n'avait pas fini de parler.

Se penchant un peu en arrière, elle mit une framboise cramoisie dans sa bouche et dit langoureusement :

"Ah, quelle chaleur..."

Sunny laissa accidentellement tomber le morceau de glace.

En se retournant, il vit Nephis s'éventer d'une main. Elle croisa son regard et haussa les sourcils.

"Quoi ? L'atelier, je veux dire. Ça commence à chauffer."

Il s'attarda quelques instants, puis se pencha pour ramasser le morceau de glace.

Je vais clairement la traîner jusqu'au lac une fois que ce sera fait... et la jeter dans l'eau aussi...
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Sunny se concentra sur la création de l'alliage. Ce qu'il faisait maintenant n'avait pas grand sens, car les qualités des matériaux transcendaient le monde ordinaire. La base de l'alliage était un morceau de glace mystique qui avait été le cœur du Titan Transcendant, la Bête Hivernale. Les métaux n'étaient pas moins illustres, provenant du trésor du clan royal à grands frais.

La flamme provenait de l'âme d'Étoile Changeante... un autre Titan Transcendant. Bien sûr, Sunny ne se contentait pas de fondre les matériaux en les exposant à la chaleur immolante de son feu — il devait utiliser un creuset, ce qui semblait aller à l'encontre du but recherché.

Ainsi, il avait d'abord créé un creuset spécial, capable de résister à la puissance destructrice de la flamme de l'âme et de la canaliser au lieu de se contenter de transférer la chaleur. La toute première tentative de coulage du creuset fut une Mémoire, mais finalement, Sunny dut faire appel à Cassie pour créer un enchantement runique spécial.

C'était parce qu'il y avait un problème inhérent à l'utilisation de la flamme de l'âme lors du tissage...

Sunny soupira et expliqua tandis que les métaux fondaient lentement dans le creuset incandescent :

"Nous utilisons votre flamme de l'âme pour la forge car, d'après ce que je sais, l'affinité personnelle entre la Mémoire et son propriétaire joue un grand rôle dans la liaison entre les deux. C'est du moins ce que j'ai observé lorsque j'ai eu affaire à une relique liée à l'âme laissée par le Démon de la Destinée... Il y avait une condition difficile à remplir pour la lier, que j'ai d'abord prise pour un test. Mais plus tard, j'ai commencé à soupçonner qu'il s'agissait autant d'une nécessité que d'un défi, destiné à favoriser l'affinité mutuelle."

Avec le recul, la création des Reliques Anima par Nether prenait tout son sens. Ces reliques étaient capables de grandir et de changer avec leurs propriétaires, après tout, presque comme des êtres vivants. Compte tenu de l'obsession du daemon orgueilleux pour la création de la vie, ce n'était probablement pas une coïncidence.

Les métaux s'étaient déjà transformés en liquide incandescent, mais la glace mystique demeurait, dégageant une oppressante sensation de froid. Sunny poursuivit :

"Par conséquent, une Mémoire forgée dans les feux de votre âme aurait naturellement une grande affinité avec vous. Malheureusement, c'est là que réside le problème... votre flamme est tout simplement trop tyrannique."

Nephis haussa les sourcils.

"En quoi est-ce un problème ?"

Sunny sourit.

En effet. Il ne s'attendait pas non plus à rencontrer ce genre d'obstacle.

"D'habitude, je crée d'abord le récipient, puis je l'enchante. Mais cette Mémoire est très spéciale, alors le forgeage et l'enchantement doivent se faire en même temps — ainsi, la trame sera intégrée à l'essence même de l'épée. Vos flammes peuvent brûler n'importe quoi, que ce soit matériel ou immatériel. Elles peuvent même brûler des âmes."

Nephis pencha légèrement la tête.

"...Et vous créez des enchantements à partir de fils d'essence d'âme."

Sunny gloussa.

"Tout à fait. J'ai besoin de votre flamme pour créer l'épée, mais elle détruira les fils d'essence au fur et à mesure que je les tisserai ensemble. C'est un vrai casse-tête."

Nephis resta silencieuse un moment.

"Je parie que vous avez déjà trouvé la solution."

Sunny la regarda curieusement, puis hocha la tête.

"C'est vrai... ça m'a pris du temps, mais j'y suis arrivé. J'ai essayé toutes sortes de méthodes pour isoler les fils d'essence et les protéger de la flamme, mais en fait, la solution était ridiculement simple."

Elle haussa les sourcils.

"Qu'est-ce que c'est ? Je dois dire que c'est un peu décourageant d'apprendre qu'il existe un moyen simple de rendre mes flammes inoffensives."

Sunny rit.

"Eh bien, c'est juste la nature des fils d'essence en eux-mêmes, voyez-vous. Avant aujourd'hui, j'utilisais ma propre essence pour les créer, naturellement. Mais pour cette Mémoire, nous utiliserons votre essence à la place. Comme la flamme et les fils seront de la même source, l'un ne détruira pas l'autre. De plus, l'utilisation de votre essence pour construire la trame augmentera l'affinité de la Mémoire."

Sunny utilisa l'une des Perles de Quintessence installées près du four pour attiser les flammes. La chaleur devenait presque insupportable, et des gouttes de sueur scintillaient sur sa peau de porcelaine comme des perles.

La glace mystique commençait à céder face à la flamme de l'âme.

"Nous aurions dû faire preuve d'inventivité pour extraire votre essence si vous aviez été une Éveillée. Mais vous êtes une Sainte... votre âme a déjà échappé aux limites de votre corps, et votre essence coule librement, imprégnant le monde. Cette étape ne devrait donc pas poser trop de problèmes si vous coopérez."

Nephis l'étudia un moment et sourit.

"C'est étrange."

Sunny la regarda d'un air confus.

"Quoi donc ?"

Elle sourit simplement.

"La façon dont vous êtes... nonchalant à ce sujet. Chaque étape semble exiger d'inventer quelque chose qui n'a jamais été fait auparavant, et pourtant vous continuez à trouver ces solutions révolutionnaires et élaborées, sans même prendre la peine de les reconnaître comme quelque chose d'important."

Il la fixa quelques instants.

"Ce n'est que de la science, n'est-ce pas ? Les gens qui ont construit l'Échelle d'Obel faisaient quelque chose qui n'avait jamais été fait auparavant. Ou ceux qui ont développé les premiers concepts de la technologie spelltech. Aujourd'hui, il y a une femme à Bastion qui essaie de construire un réseau électrique fonctionnel dans le Royaume des Rêves... Je parie qu'elle va réussir. Cela semble décourageant, mais trouver des solutions est ce que nous, les humains, savons faire de mieux. Surtout lorsqu'ils sont motivés par la nécessité."

Pourtant... Sunny était secrètement ravi du compliment.

Il regarda le petit morceau de glace se transformer en liquide. Ce n'était certainement pas de l'eau, et Sunny n'avait aucune idée de ce qu'était ce liquide... cependant, il savait qu'il restait toujours froid, qu'il ne bouillait jamais, et qu'il ne s'évaporait jamais.

De plus, ce n'était pas un liquide qui allait rester longtemps.

Les métaux incandescents se mélangèrent à la glace fondue, et il versa rapidement la masse d'argent brûlant dans un petit moule. Quelques instants plus tard, elle s'était déjà solidifiée, se transformant en une barre d'acier lustré.

Ce n'était pas de l'acier, bien sûr. Au contraire, c'était un alliage qui n'avait jamais été créé auparavant, et qui n'avait donc pas de nom.

Sunny était cependant assez confiant quant à ses qualités mortelles.

Il prit la barre argentée, la pesa dans sa main, puis l'étudia attentivement.

Sans sa résistance exceptionnelle aux dégâts élémentaires, sa main se serait probablement déjà transformée en glace et aurait volé en éclats. L'alliage était froid... terriblement froid.

Assez froid pour le faire frissonner.

Mais surtout, il possédait toutes les qualités nécessaires pour forger une épée sublime.

La dernière expérience avait été couronnée de succès.

Sunny sourit.

"Ceci... va couper."

Une lame forgée à partir de ce matériau serait assez tranchante pour couper le monde.
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Maintenant que la petite barre d'alliage en argent était prête, Sunny invoqua l'Aiguille de Weaver et manifesta deux paires de mains supplémentaires.

Il manifesta également une seconde incarnation, celle-ci brandissant un marteau sombre.

"La prochaine partie... est un entraînement. Juste pour voir si je peux enchanter quelque chose qui est brûlé dans votre flamme de l'âme."

Nephis soupira.

Jusqu'à présent, elle n'avait utilisé son Aspect que pour allumer le feu — il continuait à brûler de lui-même, et n'avait donc pas besoin d'utiliser ses pouvoirs pour l'entretenir. Par conséquent, elle n'avait pas à endurer la souffrance de son Défaut.

"Que voulez-vous que je fasse ?"

Sunny s'attarda un moment, puis sourit.

"Tout d'abord, essayons quelque chose de simple. Envoyez votre essence vers l'extérieur et ne résistez pas lorsque j'essaierai d'en prendre le contrôle. C'est comme si vous guérissiez vos compagnons à distance, mais sans intention ni cible."

En réalité, tous les Éveillés savaient comment contrôler leur essence d'âme suffisamment bien pour la déverser sans but dans le monde. Cependant, de cette façon, elle se dissipait rapidement — Sunny avait besoin de quelque chose de plus significatif. Heureusement, la manière dont les âmes Transcendantes interagissaient avec le monde était spéciale, et bien moins limitée par des frontières.

Nephis hocha doucement la tête et ferma les yeux.

L'instant d'après, Sunny sentit sa présence se renforcer. L'éclat de la flamme dansante devint soudain plus brillant, faisant croître le feu lui-même. Les ombres rassemblées dans la pièce obscure devinrent nettes et tranchantes, tandis qu'une rafale de vent chaud désordonnait sa chevelure.

En déplaçant son regard, Sunny pouvait presque voir des rayons de lumière aveuglante jaillir des sept étoiles radieuses qui brûlaient dans l'âme de Neph.

Il prit une profonde inspiration.

Bon... est-ce que je peux vraiment manipuler son essence ?

Alors qu'il se concentrait sur la lumière, une tête de serpent triangulaire surgit des ombres sous ses pieds. Le serpent remonta le long de sa jambe et s'enroula autour de son corps, se transformant en un vaste tatouage noir.

Ses Attributs [Guide de l'Ombre] et [Guide Spirituel] pourraient bien s'avérer utiles dans ce processus.

Sentant un léger picotement dans ses doigts, Sunny tendit la main vers les rayons de lumière aveuglante et tenta de les saisir.

C'était étrange d'essayer de toucher la lumière.

Et pourtant, de façon inattendue, cela fonctionnait.

Sunny fut surpris par la facilité avec laquelle il y parvenait. Nephis semblait également surprise, comme si elle avait senti quelque chose.

Un instant plus tard, son essence radieuse échappa facilement à son contrôle, comme si elle se rebellait contre un contact étranger.

Ses doigts picotèrent à nouveau...

Sa capacité à manipuler l'essence était-elle simplement la conséquence de la possession du Tissage Osseux, ou bien le Tissage de l'Âme était-il également impliqué ?

Quoi qu'il en soit, Sunny ne semblait pas pouvoir contrôler l'essence de quelqu'un d'autre contre la volonté de son maître, même si elle était dispersée librement à l'extérieur de son corps.

Nephis se figea un instant, avant de secouer la tête.

"Désolée... Je n'avais pas l'intention de résister. Mon instinct a pris le dessus. Je vais essayer de me retenir cette fois."

Sunny acquiesça et tendit à nouveau la main vers la lumière radieuse.

Cette fois, les rayons aveuglants n'échappèrent pas à son contact.

Les guidant avec précaution, il commença la tâche familière de tisser de l'essence en fils éthérés — sauf que cette fois, les fils n'étaient pas noirs comme d'habitude, mais plutôt brillants et beaux comme la pure lumière des étoiles.

Alors que son corps original était occupé à créer des fils d'essence, l'avatar plaça la barre d'alliage dans les flammes blanches.

Au bout d'un certain temps, l'alliage s'était réchauffé, commençant à briller d'une lueur blanche et furieuse. Sans perdre de temps, Sunny le retira du feu et le plaça sur l'enclume.

Un coup de tonnerre assourdissant retentit lorsque son marteau s'abattit sur le morceau de métal incandescent. Une puissante onde de choc se dégagea, faisant légèrement trembler le Brillant Emporium.

Derrière lui, Nephis leva tranquillement les mains et les plaqua contre ses oreilles.

Concentre-toi...

Sunny partageait sa conscience entre deux tâches.

L'une de ses incarnations martelait la barre d'alliage pour lui donner une forme appropriée, tandis que l'autre commençait à lui insuffler les bases d'une simple trame.

Le métal était vraiment plus froid qu'un enfer gelé. Il refroidissait rapidement, obligeant Sunny à le plonger dans le four encore et encore. Heureusement, il avait vu juste. Les fils éthérés tissés à partir de l'essence d'âme de Neph ne furent pas immédiatement réduits en cendres par la lueur incandescente de son feu, résistant pour l'instant... ses propres fils d'ombre auraient été détruits en quelques instants.

De plus, quelque chose d'étrange se produisait dans la trame alors qu'elle était baignée dans la flamme de l'âme. Elle changeait, d'une manière ou d'une autre. Les motifs restaient les mêmes, mais la sensation que Sunny en retirait était différente — plus profonde, plus substantielle, et intégrée au métal argenté à un niveau plus profond.

Comme c'est curieux.

Cela permit à Sunny de se concentrer sur la forge en elle-même — non pas qu'il y ait beaucoup à faire.

D'ordinaire, un forgeron devait faire face à de nombreux défis, en fonction de son intention et de la qualité des matériaux dont il disposait. Un sabre comme le tachi, par exemple, nécessitait un processus de forgeage assez compliqué, avec des métaux plus ou moins durs nécessaires pour créer une rigidité variée entre le tranchant et la colonne vertébrale.

Un métal de mauvaise qualité devait être chauffé, plié et martelé un nombre incalculable de fois pour éliminer les impuretés et rendre la lame uniforme sur toute sa longueur... et ainsi de suite.

Mais Sunny utilisait un alliage qui dépassait tout métal ordinaire, et la conception de l'arme qu'il forgeait était plutôt simple. Il n'avait donc pas besoin de penser à autre chose qu'à la précision.

Et à la puissance.

L'alliage sublime que Sunny avait créé devait être assez résistant pour supporter d'être manié par Nephis, aussi était-il assez têtu. Le remodeler à l'aide d'un marteau n'était pas une mince affaire. Sunny devait appliquer toute sa force Transcendante à chaque coup, ce qui représentait une force vraiment impressionnante.

À chaque coup, un coup de tonnerre assourdissant retentissait, tandis que de puissants courants d'air étaient soulevés. La Mimique Merveilleuse tremblait et gémissait, comme si elle essayait de se plaindre.

Tandis que la main de Sunny s'élevait et s'abaissait, ses muscles maigres roulaient sous sa peau luisante, le faisant ressembler à une statue ciselée dans le marbre blanc. Des étincelles incandescentes fourmillaient autour de sa silhouette sans défaut, des flammes blanches se reflétaient dans ses yeux d'onyx. Les écailles de son tatouage noir semblaient briller comme des pierres précieuses.

Nephis se pencha en arrière, profitant de la vue.

Cependant, au bout d'un moment, il y eut un grand craquement, et Sunny s'immobilisa.

Ses yeux se rétrécirent et ses lèvres se tordirent en une grimace.

"Damnation."

Abaissant son marteau, il regarda les débris qui gisaient à ses pieds et soupira.

"...Nous allons avoir besoin d'une enclume plus solide."
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Au bout du compte, tous deux se retrouvèrent sur la rive du lac. Le ciel gris de Godgrave brillait loin au-dessus, de sorte que le lac lui-même semblait gris. Mais en même temps, ses eaux brillaient d'un éclat resplendissant, au point qu'il était douloureux de les regarder.

L'eau était néanmoins fraîche et vivifiante — ce dont Sunny et Nephis avaient déjà profité.

En particulier Sunny, qui se sentait un peu épuisé après de longues heures de forge.

Cela lui avait pris de nombreuses tentatives pour trouver comment travailler l'alliage en argent, tout compte fait. Pourtant, il y était parvenu.

Actuellement, Sunny était allongé sur une couverture, faisant tourner un simple couteau en argent entre ses doigts. Le couteau ne possédait pas d'autres enchantements que ceux qui en faisaient une Mémoire, mais il avait été forgé dans la flamme de l'âme de Neph, et enchanté avec son essence.

"Puis-je ?"

Il regarda Nephis, apprécia quelques instants de trop le spectacle somptueux de son corps séduisant, et lui offrit le couteau avec un sourire.

Ce maillot de bain... est un crime.

Elle prit le couteau et l'étudia d'un air curieux.

Finalement, Nephis secoua la tête.

"Je le sens bien dans ma main. Mais je ne ressens aucun lien particulier avec lui."

Sunny acquiesça.

"C'est parce que la flamme de l'âme et les fils d'essence ne sont qu'un des ingrédients nécessaires à la création d'une Relique Anima."

Elle l'étudia quelques instants.

"Quels sont les autres ingrédients ?"

Sunny s'attarda sur la réponse, ne voulant pas admettre qu'il n'était pas complètement sûr.

Il était assez confiant dans la justesse de ses théories, mais... ils ne le sauraient qu'après avoir tenté la forge.

Finalement, il céda à la douleur de son Défaut et prit la parole :

"Eh bien, tout d'abord — j'ai décidé de tricher un peu. Au lieu de créer une nouvelle Mémoire, je veux en reforger une que vous possédez déjà."

Nephis se redressa sur un coude et le regarda d'en haut, ses beaux cheveux argentés tombant en cascade.

"Oh ?"

Sunny acquiesça.

"En fait, c'est la première Mémoire que vous avez reçue. La Lame des Songes."

L'épée longue en argent que Nephis avait reçue lors de son Premier Cauchemar, et qu'elle avait maniée en parcourant le Rivage Oublié, le Désert du Cauchemar, les abords du Monde Souterrain, ainsi que les profondeurs du Second Cauchemar.

Elle parut surprise.

"La Lame des Songes ? Mais... ce n'est qu'une arme Dormante de Niveau Un. Peut-elle servir de base à une relique aussi puissante ?"

Sunny secoua lentement la tête.

"Peu importe le Rang ou le Niveau de l'arme. Ce qui compte le plus, c'est le lien qui l'unit à vous. Corrigez-moi si je me trompe, mais cette épée a été votre partenaire pendant certains des chapitres les plus terribles de votre vie. Et elle vous a bien servi."

Nephis hésita un peu, avant d'acquiescer.

"En effet. Aucune autre épée n'a jamais pu être comparée."

Sunny hésita un peu, puis ajouta prudemment :

"Il y a une autre raison pour laquelle j'ai choisi la Lame des Songes, en fait. Cette épée... était un peu étrange à première vue, n'est-ce pas ?"

Elle haussa les sourcils.

"Comment ça ?"

Sunny réfléchit quelques instants.

"Vous devriez le savoir. Vous n'avez tué qu'une seule Créature du Cauchemar dans votre Premier Cauchemar, après tout — la Terreur Éveillée qui vous avait piégé dans un rêve. Et pourtant, vous avez ramené deux Mémoires. Une armure Éveillée de Niveau Six, que vous avez donnée à Cassie sur le Rivage Oublié, et la Lame des Songes. Une arme Dormante de Niveau Un. D'où vient la seconde Mémoire ?"

Nephis hésita.

"Vous... semblez en savoir beaucoup sur mon Premier Cauchemar. C'est curieux. Il y a très peu de gens à qui j'en ai parlé."

Sunny haussa les épaules.

"Deux personnes ne peuvent garder un secret que si l'une d'entre elles est morte."

Elle l'étudia d'un air amusé, avant de glousser.

"J'imagine. Quoi qu'il en soit, j'ai reçu la Lame des Songes après m'être échappé du rêve. C'est avec elle que j'ai tué la Terreur alors qu'elle se tortillait de douleur. Je n'aurais peut-être pas survécu autrement... J'ai donc simplement supposé que le rêve lui-même était comme un être vivant, que j'ai détruit."

Sunny acquiesça.

"C'est très probablement le cas. Cependant, je ne peux m'empêcher de penser à une autre possibilité. Une possibilité plus symbolique, peut-être. Après tout, vous avez détruit ce rêve en vous brûlant vive. On pourrait donc penser que vous avez reçu cette Mémoire pour vous être tué... vous-même. Une Mémoire Dormante de Niveau Un pour la vie d'un Dormeur. Cela semble étrange, mais ce n'est pas la chose la plus étrange que le Sortilège ait faite, loin de là."

Alors que Nephis considérait ses mots avec une expression perplexe, Sunny soupira.

"Peu importe que cette théorie soit vraie ou non, la Lame des Songes reste notre meilleur choix. Bien sûr... si j'échoue, elle sera détruite. Par conséquent, nous n'aurons qu'une seule tentative pour y parvenir."

Elle se recoucha, resta silencieuse quelques instants, puis demanda :

"Quand ferons-nous cette tentative, alors ?"

Sunny réfléchit à la réponse.

Il avait déjà envisagé et essayé presque tout ce à quoi il pouvait penser.

Par exemple, il y avait eu l'idée bizarre d'essayer de forger l'épée dans la Mer de l'Âme de Neph. Malheureusement, elle semblait trop puissante pour être marquée par la [Marque des Ombres], sans compter que Sunny n'avait aucun moyen d'entrer dans la Mer de l'Âme de quelqu'un d'autre.

Il avait également envisagé de remplacer les éclats d'âme nécessaires à la création de la Mémoire... par l'un des noyaux d'âme de Neph. Mais bien qu'elle ait pu sacrifier ses noyaux pour recevoir une puissance stupéfiante, il était impossible d'en extraire un — sans le détruire, du moins. De plus, le Manteau du Monde Souterrain n'exigeait pas de son propriétaire qu'il utilise sa propre âme comme combustible.

Sunny avait même examiné chacune des milliers d'ombres silencieuses qui reposaient dans son âme, espérant que l'une d'entre elles posséderait une capacité que Serpent pourrait utiliser pour aider à la forge. Hélas, les puissantes Créatures du Cauchemar capables de manipuler les âmes étaient très rares, à tel point que Sunny avait eu la chance de ne pas en croiser beaucoup.

Par conséquent, inutile de repousser l'inévitable plus longtemps.

Il soupira.

"Après-demain. Il n'y aura pas de meilleure occasion plus tard."

Sunny tourna la tête, regarda Nephis et sourit.

"En attendant, je vais avoir besoin que vous tiriez quelques ficelles pour moi, princesse. Il y a une chose que je veux encore essayer..."

Elle tourna la tête à son tour.

Pendant quelques instants, tous deux restèrent allongés côte à côte, leurs visages presque trop proches l'un de l'autre. Sunny fixa ses yeux gris et calmes en silence, se sentant satisfait et en paix.

Son regard s'anima alors quelque peu.

Elle sourit avec une pointe d'humour.

"Oh ? Il y a une chose que vous voulez encore essayer ?"

Sunny ferma les yeux et laissa échapper un soupir torturé.

Tant de taquineries !

Lorsqu'il rouvrit les yeux, son regard était très chaud.

Mais que pouvait-il faire ?

Son Défaut l'obligeait à répondre franchement, alors c'est ce qu'il fit...
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Même le dernier jour avant d'essayer de forger l'épée liée à l'âme, Sunny ne se sentait pas totalement confiant. Par conséquent, il décida de tenter un pari farfelu — si les choses se passaient bien, il pourrait obtenir une étincelle d'inspiration inattendue. Mais même si le résultat n'était pas au rendez-vous, c'était tout de même quelque chose qui l'intriguait depuis longtemps.

Il voulait observer les maître-forgerons du Clan Valor pendant qu'ils créaient des Mémoires.

Après tout, selon la tournure que prendraient les événements dans un avenir proche, le Clan Valor pourrait bien cesser d'exister. Quelle tristesse ce serait s'il ne parvenait pas à percer les secrets de leur art, eux qui étaient ce qu'il y avait de plus proche de ses collègues.

Il connaissait quelques détails sur les sorciers de Valor, bien sûr.

Par exemple, il savait qu'ils n'étaient pas des tisserands, mais plutôt un groupe d'individus dont les Aspects leur permettaient de créer des Mémoires — certains issus de la lignée Valor, d'autres adoptés par le Grand Clan en tant que précieux serviteurs.

C'était logique, en fait. Les membres d'une même famille partageaient souvent — mais pas toujours — des Aspects de même nature. Dans le cas de Valor, cela concernait la lignée divine du Dieu de la Guerre, qui était également la divinité de l'artisanat et du progrès.

Certes, tous les membres des branches familiales de Valor ne la possédaient pas. Néanmoins, ils étaient suffisamment nombreux à posséder des Aspects liés à l'artisanat pour que Valor soit la force dominante dans ce secteur depuis l'apparition du Sortilège du Cauchemar.

Ce n'était donc pas surprenant qu'ils aient fait beaucoup d'efforts pour recruter systématiquement des talents similaires, à la fois par le biais du mécénat et du mariage, dans le but d'obtenir un monopole fonctionnel sur tout ce qui avait trait à la forge de Mémoires.

Sunny savait également que si les enchanteurs de Valor lui étaient inférieurs à bien des égards, certains domaines leur appartenaient en revanche. Par exemple, ils en savaient bien plus que lui sur la sorcellerie runique. Ils étaient aussi en mesure de créer des Échos, ce qu'il ne maîtrisait pas encore.

Ses espoirs étaient donc grands.

Le problème, cependant, était que le clan royal — à juste titre — gardait précieusement ses secrets. N'importe qui ne pouvait pas rencontrer les maîtres-forgerons, et encore moins les observer pendant qu'ils travaillaient.

Sunny avait donc besoin de Nephis pour tirer les ficelles et obtenir une entrevue.

Heureusement, les maîtres-forgerons avaient suivi leur Roi à Godgrave... ce qui était logique, puisque c'était là que l'on avait le plus besoin de leurs compétences. Et comme ils étaient trop précieux pour être envoyés au front, la plupart étaient ici, dans le camp principal de l'Armée de l'Épée.

Le titre inutile de Chevalier de Valor que Sunny avait reçu était également d'une certaine aide... après tout, cela signifiait qu'il n'était techniquement pas un étranger. De plus, il était le Pourvoyeur de Mémoires des Gardiens du Feu, et ces derniers faisaient techniquement partie des forces de Valor.

C'était juste que son titre de chevalier était une imposture, tandis que Nephis et ses guerriers étaient des parias dans le clan royal. L'inimitié que les anciens du Clan Valor éprouvaient à son égard n'était qu'assez subtile pour ne pas être flagrante.

Cependant, le Domaine de l'Épée était actuellement en guerre. Ici, à Godgrave, l'autorité de Neph était à son apogée, tandis que l'influence des anciens était sévèrement diminuée. Ainsi, cela ne lui demanda pas beaucoup d'efforts d'organiser une visite à la forge.

Le matin, alors qu'ils se dirigeaient vers le Donjon de Valor, Sunny ne put contenir sa curiosité et demanda :

"A-t-il été très difficile de me faire entrer ?"

Nephis resta silencieuse un instant, puis secoua légèrement la tête.

"Pas vraiment."

Sunny fut un peu surpris. Il aurait imaginé qu'il y aurait au moins une certaine résistance, ce qui expliquait pourquoi il n'avait pas tenté d'approcher les maîtres-forgerons auparavant.

"Comment cela se fait-il ?"

Elle s'attarda sur la réponse.

"Eh bien... je suppose que nous avons une sorte d'allié parmi les enchanteurs. D'une certaine manière."

Cela semblait un peu mystérieux, mais Sunny décida de laisser tomber.

D'innombrables regards les suivaient tandis qu'ils traversaient le camp. Nephis recevait des regards fervents et admiratifs, tandis que Sunny... pas tant que ça. Pourtant, ce n'était pas aussi grave qu'avant — ce dernier était désormais une entité connue. De plus, le nom du Brillant Emporium s'était largement répandu parmi les membres de l'Armée de l'Épée grâce à Aiko.

Et, même si Sunny voulait rester modeste — ce qui n'était pas le cas — lui et Nephis formaient un duo tout simplement trop frappant. C'était difficile de ne pas aimer les belles personnes.

"Attendez..."

Un cor retentit et tout le monde se figea sur place. Sunny et Nephis se figèrent également. Quelques instants plus tard, le monde devint soudain insupportablement lumineux, chaque surface réfléchissante en vue brillant comme un soleil miniature.

Le voile nuageux était brisé.

Sunny soupira intérieurement.

Encore un Brise-Nuage…

Heureusement, cette fois-ci, il avait réussi à tourner la tête et à regarder Nephis à temps. Ainsi, il pouvait au moins profiter de la vue. La dernière fois, il était resté coincé à regarder un mur pendant plusieurs heures.

Heureusement, ce Brise-Nuage avait été de courte durée. Moins d'une heure plus tard, l'éclat aveuglant s'estompa et le camp gelé reprit vie. À présent, les gens étaient tellement habitués à ce genre d'événements que personne ne semblait trop perturbé... il y eut d'ailleurs très peu de victimes, voire aucune.

Sunny s'étira, se massa les épaules et suivit Nephis jusqu'aux portes du Donjon de Valor.

La dernière fois qu'il l'avait visité... c'était dans les souvenirs de Cassie, pour interroger Maître Orum. Heureusement, aujourd'hui, ils se dirigeaient vers une autre partie du château de pierre.

Passant une large cour, ils s'approchèrent d'un grand bâtiment dont les nombreuses cheminées dégageaient de la fumée. Sunny s'attendait à entendre le bruit des marteaux s'abattant sur l'acier, mais c'était étrangement silencieux. Un instant plus tard, il remarqua des runes gravées dans les pierres près des portes et des fenêtres de la forge, les reconnaissant comme faisant partie d'un enchantement d'insonorisation.

...C'est compréhensible.

Pour être honnête, il avait lui-même envisagé de créer une Mémoire insonorisante après avoir forgé le petit couteau hier. Même ses oreilles Transcendantes ne pouvaient pas supporter le bruit du marteau.

Et puis... une telle Mémoire avait aussi d'autres utilités.

Chassant les pensées inutiles de sa tête, Sunny jeta un dernier coup d'œil curieux à l'extérieur de la forge et entra.
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La forge dans laquelle Sunny et Nephis étaient entrés n'était pas le seul espace que les enchanteurs du Clan Valor utilisaient dans le camp de guerre de l'Armée de l'Épée. C'était même le moins important d'entre eux — mais cela ne le dérangeait pas.

Derrière le mur d'enceinte se trouvait une petite cour où les restes moissonnés des Créatures du Cauchemar étaient soigneusement empilés à même le sol. La plupart avaient déjà été nettoyés et traités, mais une forte odeur de sang flottait encore dans l'air.

Sunny étudia un instant les piles de peaux, d'écailles, d'os, de crocs, de griffes, de tendons et de serres.

C'est logique.

D'une certaine manière, il avait imaginé que cet endroit était riche en métal et en acier. Mais lors de la conquête d'une région sauvage du Royaume des Rêves, les principaux matériaux utilisés par les artisans Éveillés étaient les cadavres des Créatures du Cauchemar — après tout, ils étaient facilement disponibles en tant que sous-produits de la conquête même, et possédaient souvent des qualités étonnantes.

Derrière les réserves de matériaux se trouvaient les entrées de plusieurs salles d'artisanat. Nephis le conduisit jusqu'à la porte centrale, souriant chaleureusement en réponse aux révérences des ouvriers présents dans la cour.

"Nous allons rendre visite à deux enchanteurs aujourd'hui. Ce ne sont pas les plus anciens, mais ils ne sont pas sans statut... tous deux sont des Maîtres, alors vous devriez les traiter avec un peu de respect."

Sunny acquiesça.

Nephis frappa à la porte, attendit quelques instants, puis entra.

Il pouvait entendre deux voix venant de l'intérieur :

"...Huh ? Qu'est-ce qu'il y a encore ?"

La première voix était féminine et cachait une pointe d'irritation.

"Oh, c'est vrai. J'ai oublié de le mentionner. Nous avons des visiteurs aujourd'hui."

La seconde voix était masculine et plutôt nonchalante.

Sunny étudia les deux enchanteurs, un peu surpris. Dans sa tête, les maîtres-forgerons étaient tous des vieillards patauds aux cheveux gris. Mais ces deux-là n'étaient pas différents de la plupart des Maîtres qu'il avait rencontrés.

Le premier enchanteur était une belle petite femme vêtue d'une robe émeraude et dont les cheveux étaient soigneusement rassemblés en chignon.

Le second était un homme apparemment distrait, aux cheveux noirs en désordre, vêtu d'étranges vêtements en patchwork. Il portait également de nombreux accessoires — tant les vêtements que les accessoires semblaient enchantés et fabriqués par lui-même, ce qui poussa Sunny à se demander quelle fonction chaque élément était censé jouer.

Nephis acquiesça.

"Maître Snow. Maître Alice."

Ceux-ci répondirent par une révérence nonchalante, tandis que la femme se figea soudain.

Ses yeux s'écarquillèrent légèrement.

Un instant plus tard, elle sembla retrouver son calme et s'inclina élégamment.

"Dame Étoile Changeante, Maître Sunless. C'est un honneur."

Malgré ses manières raffinées, Sunny ne pouvait s'empêcher de penser que les regards qu'elle leur lançait étaient un peu... chauds.

C'est l'alliée dont Neph a parlé, peut-être ?

Il n'en était pas sûr, mais ces regards avaient quelque chose de familier.

Ils ressemblaient étrangement à la façon dont les gens ordinaires regardaient Kai, à CSQN...

Sunny toussota.

"Enchanté de vous rencontrer."

La petite femme ne répondit pas immédiatement.

Maître Snow, quant à lui, l'étudia pendant un moment.

"Alors, c'est vrai ?"

Sunny haussa les sourcils.

"De quoi ?"

L'homme se gratta l'arrière de la tête.

"Que vous êtes un enchanteur."

Ah.

Au départ, Sunny avait voulu cacher le fait qu'il pouvait créer des Mémoires — et c'était encore un peu le cas. Cependant, une fois qu'il avait commencé à modifier les Mémoires des Gardiens du Feu et à envoyer Aiko chercher des échantillons pour qu'il les étudie, il était difficile de ne pas révéler le fait qu'il pouvait au moins changer leurs enchantements.

Il acquiesça.

"Je suis en effet capable de changer les enchantements. Regardez, je l'ai fait moi-même."

Ce disant, il lança le couteau en argent au maître-forgeron.

Maître Snow l'attrapa d'un geste qui trahissait plus qu'une modeste expérience du combat, l'étudia quelques instants, puis grimaça.

"Eh bien... en tout cas, vous êtes un forgeron décent."

Forger le couteau en argent fut un processus ardu, mais il ne possédait que les enchantements rudimentaires partagés par toutes les Mémoires. En le présentant à l'orfèvre expérimenté, Sunny s'était fait passer pour un enchanteur.

Sa petite supercherie semblait fonctionner à merveille.

Maître Alice lança un regard cinglant à son collègue masculin.

"Ne dis pas ça ! Oui, cette chose peut à peine être qualifiée de Mémoire... et oui, je serais morte d'embarras si je l'avais montrée à qui que ce soit... mais Maître Sunless a beaucoup de qualités rédemptrices !"

Ce disant, elle jeta un coup d'œil à Nephis et sourit.

"Ai-je raison, Dame Étoile Changeante ?"

Nephis haussa les sourcils.

"Eh bien, oui. Il est exceptionnel à bien des égards."

C'est vrai !

Sunny s'efforça de maintenir un sourire poli sur ses lèvres.

Maître Snow le regarda sceptiquement pendant quelques instants, puis soupira.

"Eh bien, ce n'est pas grave. Vous n'êtes là que pour observer, n'est-ce pas ? Nous ne faisons rien de révolutionnaire aujourd'hui, mais il faut tout de même être très concentré. Alors... faites comme chez vous. Mais pas trop. Juste... modérément, je suppose."

L'autre enchanteur acquiesça.

"Oui, oui... Dame Nephis, vous pouvez vous mettre là-bas. L'éclairage y est le meilleur... Je veux dire, la vue y est la meilleure. Oh, et Maître Sunless, vous vous tiendrez à côté d'elle. Par tous les dieux, ils sont si... enfin, j'espère que vous êtes à l'aise ! Nous allons donc continuer à travailler."

Tandis que Sunny et Nephis se déplaçaient vers le mur opposé à l'entrée, les deux enchanteurs continuaient ce qu'ils faisaient tout en essayant de ne pas leur prêter trop d'attention.

Sunny était curieux de voir le processus d'enchantement, mais pour l'instant, les deux se contentaient de préparer les matériaux. D'après ce qu'il pouvait voir, Maître Snow était en train de fabriquer une armure composée d'écailles. Maître Alice, quant à elle, sculptait quelque chose dans de l'os. On aurait dit... une coque de bateau-jouet ? Non, il devait s'agir d'une pointe de flèche élaborée.

Il s'attarda quelques instants, puis demanda :

"Êtes-vous tous deux membres du Clan Valor ?"

La petite femme le regarda avec surprise.

"Bonté divine, non. Eh bien, il l'est — d'une branche mineure de la famille. Mais je suis une servante... en réalité, je travaillais pour le gouvernement avant la Chaîne des Cauchemars. Plus tard, j'ai atterri à Bastion, et deux Cauchemars plus tard, me voilà."

L'homme, quant à lui, était entièrement absorbé par son travail. Sunny n'était pas sûr que l'enchanteur ait entendu la question. Il semblait être le genre de type qui oubliait même de manger lorsqu'il était obsédé par un défi intéressant.

Sunny se tourna donc vers Maître Alice.

"Deux Cauchemars en quatre ans... vous devez être assez impressionnante."

Autrefois, les gens passaient pas moins d'une décennie à se préparer à affronter le Second Cauchemar. Ce délai s'était quelque peu raccourci ces dernières années, mais pas à ce point.

La petite femme le regarda avec une expression mortifiée.

"M-maître Sunless... qu'est-ce que vous... Dame Nephis est juste là !"

Il cligna des yeux, ne comprenant pas ce qu'elle voulait dire.

Nephis semblait tout aussi confuse.

Quoi ? Qu'est-ce que j'ai dit ?

Sunny força un sourire poli.

"Pardonnez-moi, je vous prie. Alors, si je peux me permettre... comment les enchanteurs du Clan Valor créent-ils des Mémoires ?"
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Alice lui jeta un regard curieux, puis poursuivit la sculpture de pointes de flèches avec un petit sourire. Le couteau enchanté qu'elle tenait bougeait avec agilité, tranchant les os des abominations Corrompues comme du beurre.

"Aucune méthode ne nous permet d'enchanter les objets — tous les Aspects sont uniques, après tout. Cependant, au fil des décennies, une sorte de classification unifiée a été développée pour donner un sens à tout cela. Enfin... c'est du moins ce qu'on m'a dit. Je n'ai rejoint Valor que depuis quelques années."

Elle jeta un coup d'œil à Maître Snow, comme si elle s'attendait à ce qu'il intervienne, mais soupira et poursuivit elle-même :

"Les guerriers de Valor ne sont pas les seuls à avoir des titres prestigieux, vous savez ? Seigneur Sunless. Tout comme vous vous appelez Écuyers, Chevaliers et Paladins, nous, enchanteurs, avons une hiérarchie composée de trois rangs. Cela dit, les nôtres n'ont rien à voir avec le Rang d'Âme d'une personne, mais sont plutôt basés sur la nature de son Aspect."

Sunny se gratta l'arrière de la tête.

"Je suis déjà un Chevalier de Valor, ceci dit. Si je devais recevoir un titre d'enchanteur de la part du clan royal, comment les gens m'appelleraient-ils ?"

Maître Alice laissa soudainement échapper un rire, puis se couvrit la bouche d'une main et regarda Sunny avec de grands yeux.

Quelques instants plus tard, elle força un sourire d'excuse.

"Ah oui... bien sûr ! Vous êtes un chevalier courageux et valeureux, Seigneur Sunless. Cela ne fait aucun doute. Mais les enchanteurs sont bien plus rares que les guerriers. C'est pourquoi nous sommes tenus en haute estime. Beaucoup d'entre nous se sentent à l'aise sur un champ de bataille, en fait, mais notre devoir dans la forge est plus important. Par conséquent, les titres que nous recevons à la forge ont techniquement la priorité. Mais nous ne les utilisons pas beaucoup."

Sunny sourit et tourna la tête pour regarder Nephis.

"Vous avez entendu ? Les enchanteurs semblent avoir plus de valeur que les guerriers."

Elle lui jeta un regard égal, avant de demander d'un ton neutre :

"Et les guérisseurs, Maître Alice ?"

La petite femme haussa les sourcils.

"Oh... eh bien, les guérisseurs sont les plus précieux, pardi ! Un enchanteur talentueux peut valoir son pesant d'or, mais un puissant guérisseur n'a tout simplement pas de prix."

Nephis continua de fixer Sunny d'un air distant.

Cependant, le coin de ses lèvres se retroussa légèrement, trahissant un soupçon de suffisance.

...Mignon.

Maître Alice, quant à elle, poursuivit :

"Quoi qu'il en soit, notre version de l'Écuyer, du Chevalier et du Paladin est celle de l'Infuseur, du Faussaire et du Sorcier. J'ai cité ces titres du moins prestigieux au plus vénéré — mais ils ne s'excluent pas l'un l'autre. Une personne peut être à la fois un Infuseur et un Faussaire, par exemple. Il y a aussi les Scribes — ceux qui maîtrisent les Runes. Ce type là-bas..."

Elle pointa son couteau à découper vers Maître Snow :

"...est techniquement un Chevalier Scribe, ainsi qu'un Sorcier. Quant à moi, je suis à la fois une Infuseuse et une Faussaire — mais comme tous ces titres sont un peu alambiqués, nous nous appelons simplement Maître-Forgeron Snow et Maître-Forgeron Alice. Vous avez peut-être déjà deviné la signification de ces titres, mais laissez-moi vous expliquer."

Sunny écoutait attentivement la petite femme. Ce n'était pas vraiment une information vitale, mais il était tout de même très intéressé par le fonctionnement interne du célèbre Clan Valor. Après tout, nul autre groupe n'était comparable à celui-ci, et aucune force n'était aussi redoutable parmi les factions humaines.

C'était fascinant de voir que la véritable force de Valor ne résidait pas dans ses prouesses martiales, mais dans sa technologie et son artisanat.

Maître Alice continuait de tailler une pointe de flèche dans l'os Transcendant tout en expliquant :

"Les Infuseurs constituent le gros des enchanteurs de Valor. La plupart sont des serviteurs comme moi... notre pouvoir se décline sous de nombreuses formes, mais au cœur de celui-ci se trouve la capacité d'améliorer et d'augmenter de façon permanente des objets inanimés. Rendre les armes plus tranchantes, les armures plus résistantes, les murs moins susceptibles de s'effondrer. Ou encore, doter les objets inanimés de qualités spéciales — par exemple, doter une pointe de flèche de la qualité d'exploser à l'impact."

Elle brandit la pointe de flèche à moitié sculptée et sourit.

Sunny acquiesça.

Il comprenait le concept... Samara, de sa cohorte de l'Armée d'Évacuation, était en quelque sorte une Infuseuse — c'était pourquoi ses balles pouvaient tuer de puissantes Créatures du Cauchemar. Seulement, dans son cas, l'infusion de l'essence chargée ne durait pas éternellement, mais seulement quelques jours.

Il soupira.

Peut-être que cela aurait changé si Samara avait eu la chance de devenir un Maître.

"Cela ne fait pas de ces objets améliorés des Mémoires pour autant."

Maître Alice acquiesça.

"J'y viens ! Bon... le travail des Infuseurs n'est peut-être pas aussi impressionnant que celui des Faussaires et des Sorciers, mais il n'en est pas moins très important. Notamment parce que les objets infusés supportent souvent mieux les runes, et peuvent donc être encore améliorés par les Scribes."

Sunny trouvait cela tout à fait logique. Il savait déjà que différents matériaux possédaient différentes capacités arcaniques — certains pouvaient résister à d'immenses trames conçues à partir de puissants éclats d'âme et d'essence extraordinaire, tandis que d'autres étaient si banals qu'ils se désintégreraient sous l'effet du plus simple enchantement.

"Alors, que font les Faussaires ?"

La petite femme le regarda en souriant.

"Ce que le nom évoque, bien sûr ! Nous sommes des maîtres en matière de contrefaçon."

Finissant de tailler la pointe de flèche, elle la souleva dans une paume, et prit un fragment d'os non taillé dans une autre main. Sunny sentit un flux subtil d'essence d'âme, puis les deux mains de la femme s'enflammèrent d'une douce lueur émeraude.

Baigné dans cette lueur, le fragment d'os brut fondit lentement et changea de forme, se transformant en une copie parfaite de la pointe de flèche sculptée.

Maître Alice compara les deux d'un œil avisé, hocha la tête en signe de satisfaction et prit une autre pointe de flèche — celle-ci façonnée dans un métal lustré et gravée d'un magnifique filigrane de runes.

"Les Faussaires possèdent des Capacités qui leur permettent de copier ou de répliquer des objets, soit dans leur intégralité, soit seulement pour certaines caractéristiques. Certains peuvent dupliquer des armes, par exemple, d'autres peuvent copier une qualité d'une arme sur une autre. Il y a beaucoup moins de Faussaires que d'Infuseurs, et beaucoup d'entre eux viennent des branches mineures de la famille Valor."

Elle s'attarda un instant, puis ajouta :

"Cela dit, les Faussaires ne sont en rien aussi puissants et précieux que les Sorciers... et pourtant, ils sont peut-être le rouage le plus important de cette machine miraculeuse. Comprenez-vous pourquoi ?"

Nephis pencha la tête en signe de confusion, mais les yeux de Sunny brillèrent soudain.

"Les membres de la famille Valor peuvent transférer une qualité d'un objet à un autre ?"

La petite femme acquiesça et laissa échapper un petit rire.

"En effet. Dès lors, si un Faussaire compétent prend une Mémoire de type arme et transfère la qualité [être une Mémoire] à une arme ordinaire préparée par un Infuseur et un Scribe... devinez ce qui se passe ?"
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Sunny prit une grande inspiration, puis expira lentement.

"Elle deviendra une Mémoire ?"

Maître Alice acquiesça.

"Oui ! En fait, c'est ainsi que sont fabriquées la plupart des Mémoires produites par les maître-forgerons de Valor. Une arme banale est forgée, augmentée par un Infuseur, enchantée par un Scribe, puis transformée en Mémoire par un Faussaire. Bien sûr, il existe un million de variantes de ce processus, chaque enchanteur possédant des pouvoirs et des forces différents. Mais les bases sont les mêmes. Et même si certains Faussaires ne peuvent pas copier la qualité de la [Mémoire], ceux qui le peuvent prennent le relais."

Elle marqua une pause, avant d'ajouter avec un soupir :

"Il existe aussi des méthodes de Falsification plus élaborées. Certains d'entre nous peuvent simplement dupliquer des Mémoires, d'autres peuvent transférer des enchantements particuliers, et ainsi de suite. Les Mémoires les plus puissantes sont le résultat d'une collecte minutieuse d'enchantements appropriés et de leur transfert dans un seul vaisseau, un peu comme si l'on assemblait une arme parfaite à partir de blocs de construction. Je ne vous ennuierai pas avec les détails... je me contenterai de dire qu'il y a aussi une place pour l'art dans ce processus."

En disant cela, Alice activa une fois de plus son Aspect. Sous le regard ahuri de Sunny, la pointe de flèche en acier qu'elle tenait dans sa main droite fut soudain enveloppée d'une lumière émeraude. Quelques instants plus tard, de faibles filets de lumière similaire commencèrent à briller sous la surface de la pointe de flèche en os qu'elle tenait dans sa main gauche.

Peu après, le même filigrane de runes commença à se révéler sur la surface ivoire de l'os, comme si la lumière émeraude l'avait brûlé de l'intérieur.

Déplaçant sa vision, Sunny regarda sous la surface de la pointe de flèche en os et retint son souffle.

Quelque chose de miraculeux se produisait là, juste devant ses yeux.

Une tempête d'essence d'âme se déversa dans le gouffre noir contenu dans le petit morceau d'os, le noyant dans une douce radiance. Le nuage d'essence dérivait dans les ténèbres, brillant comme une vaste nébuleuse... mais ensuite, ses contours changèrent, devenant plus nets et plus définis.

Des espaces vides se révélèrent alors parmi les volutes de gaz lumineux, grandissant lentement au fur et à mesure que les brins d'essence étaient comprimés de plus en plus étroitement. Se transformant en fils.

Une trame était en train de naître.

Sunny réprima un désir sincère d'applaudir et se contenta d'afficher un sourire admiratif.

"C'est... incroyable."

Maître Alice soupira.

"Vraiment ? Eh bien... je suppose que oui. Les premières fois — peut-être quelques dizaines de fois — j'ai été stupéfaite moi aussi. Cependant, il y a certainement des améliorations à apporter. Par exemple, il m'est généralement trop difficile de reproduire les enchantements Transcendants. Je dépense également trop d'essence à chaque tentative — celle-ci est ma première de la journée, mais à partir de la troisième, je devrai remplacer mon essence par des éclats d'âme. Le coût est assez élevé."

Sunny secoua la tête.

"Tout de même."

Intérieurement, il pensait à autre chose.

Jusqu'à présent... ce que faisaient les Infuseurs et les Faussaires ressemblait beaucoup aux premières étapes de son propre voyage en tant que sorcier, mais sur des bases différentes.

Sunny s'était appuyé sur l'observation, l'étude et la compréhension. En examinant d'innombrables tissages, il avait lentement appris à distinguer les motifs particuliers des fils éthérés des tapisseries rayonnantes. Ensuite, il déchiffra la signification de certains motifs et apprit à les reproduire.

Pendant longtemps, tout son répertoire se résumait à la reproduction. Comme l'avait dit la petite enchanteresse, c'était un peu comme assembler une Mémoire à partir de blocs de construction — sauf que, dans son cas, Sunny devait préparer les blocs lui-même. Plus tard, il put acquérir une certaine liberté dans la manière de les mettre en œuvre, ce qui lui permit d'accorder les enchantements copiés en fonction de ses besoins.

Les maître-forgerons de Valor utilisaient des bases fondées sur le pouvoir et le hasard. Certes, la façon dont ils créaient les Mémoires impliquait beaucoup d'habileté et de calculs subtils, mais ils s'appuyaient en fin de compte sur la nature unique de leurs Aspects plutôt que sur la compréhension.

Curieusement, à ce stade, le résultat était le même. Une Mémoire que Sunny aurait pu créer il y a quelques années n'aurait guère été supérieure à une Mémoire créée dans les forges du Clan Valor.

La différence, cependant, était que le chemin suivi par ces enchanteurs était statique, alors que le sien ne l'était pas. Puisque les maître-forgerons s'appuyaient sur leurs Aspects pour forger des Mémoires, ils étaient condamnés à être à jamais limités par les frontières de leurs Aspects.

Sunny, lui, pouvait se développer et apprendre. Sa seule limite était son illumination et sa compréhension. Ainsi, même s'il n'était pas différent d'un Faussaire dans le passé, il était infiniment plus compétent que n'importe lequel d'entre eux ne pourrait jamais l'être aujourd'hui.

Il connaissait déjà l'essence même du tissage, en avait percé les secrets et était devenu capable de créer des enchantements uniques au lieu de copier ceux fournis par le Sortilège — par conséquent, il n'avait pas besoin de suivre le plan de quelqu'un d'autre, ni d'être limité dans ce qu'il pouvait construire par la forme des blocs disponibles.

S'il avait raison, alors son niveau actuel s'apparentait au rang le plus vénéré parmi les maître-forgerons — le Sorcier... ou peut-être même déjà au-delà.

Si ce n'était pas le cas, cela ne saurait tarder.

Sunny sourit poliment.

"Qu'en est-il des Sorciers, alors ?"

Maître Alice jeta un coup d'œil à son partenaire, puis haussa les épaules.

"Ils sont très peu nombreux. Tous sont membres de la famille Valor, et la plupart sont des descendants directs — les enfants et les petits-enfants de Gardien. Ce type est une rare exception, puisqu'il est au mieux un cousin très éloigné de la Princesse Morgan... oh, et de vous aussi, Princesse Nephis !"

Elle adressa un sourire à Nephis, puis poussa un soupir nostalgique.

"Les Sorciers... peuvent imprégner les armes de traits mystiques et d'enchantements directement, sans avoir à les copier d'un autre endroit. Je ne sais pas vraiment comment cela fonctionne, mais leurs Aspects sont tous assez uniques. Ils possèdent également de nombreuses connaissances, le meilleur équipement et reçoivent le plus de ressources. Rien d'étonnant à cela — après tout, le plus ancien et le plus distingué des Sorciers du clan royal est le Roi lui-même. Son art... est d'un tout autre niveau. Presque miraculeux."

La petite femme jeta un coup d'œil à Maître Snow et ajouta d'un ton légèrement embarrassé :

"Ce type peut mieux expliquer. Il aura bientôt terminé la tâche en cours, et vous pourrez alors assister à une démonstration."

Sunny acquiesça. Il avait supposé que Maître Snow était le genre d'artisan qui était complètement absorbé par son travail —ce n'était donc pas sage d'essayer de le distraire maintenant. Au contraire, il était surpris que Maître Alice soit si accommodante.

Là... elle les fixait à nouveau, n'est-ce pas ?

Son sourire faillit s'effacer.

"J'ai encore quelques questions, si vous le voulez bien."

La petite femme secoua énergiquement la tête et ramassa une deuxième pointe de flèche en os.

"Oh, bien sûr ! Je vous en prie. Tout ce que vous voulez, Maître Sunless... Je veux dire... non, pas n'importe quoi ! Ce n'est pas ce que je voulais dire..."

Sunny la fixa un moment en réfléchissant à ses paroles.

"Les maître-forgerons peuvent aussi créer des Échos, n'est-ce pas ? J'en ai vu quelques-uns."

Maître Alice hocha la tête avec soulagement.

"Oui, en théorie. Et nous le faisons parfois. Les Faussaires peuvent créer des automates très rudimentaires, tandis que les Sorciers peuvent créer de véritables Échos artificiels. Le processus n'est pas très différent de la création de Mémoires, mais il prend beaucoup plus de temps. Il faut parfois une année entière, voire plus, à un Sorcier chevronné pour créer un seul Écho. En comparaison, des dizaines de Mémoires peuvent être créées dans le même laps de temps. Les Échos artificiels sont donc assez rares. Ils sont le plus souvent créés par curiosité, pour la recherche ou pour se tester."

Sunny acquiesça. C'était logique, en quelque sorte. Les Échos n'étaient jamais égaux à l'original, alors armer les élites éveillées était une façon plus efficace de dépenser les ressources.

Et enfin, la dernière question... pas la plus importante d'entre elles, mais une question qui intéressait Sunny personnellement.

"Et... les noms. Qui trouve les noms des Mémoires façonnées ? Et les descriptions ?"

Maître Alice sembla un peu surprise par la question.

"Euh... excusez-moi ?"

Sunny se pencha en avant.

"Eh bien, vous savez. Cette pointe de flèche en os que vous avez transformée en Mémoire. Lui avez-vous donné un nom ? Quelque chose comme, je ne sais pas... [Tête d'Os] ? [Os et Flèche] ?"

La petite femme lui jeta un regard étrange, puis secoua la tête.

"Oh, non... le Sortilège les nomme pour moi. Certains Sorciers ont la capacité de nommer et de décrire leurs créations personnellement, mais ce n'est pas le cas de la plupart."

Elle s'attarda un instant, avant d'ajouter poliment :

"Si vous êtes curieux, Maître Sunless, je peux vérifier..."

La petite femme tourna la tête et fixa l'air, étudiant visiblement les runes.

"Huh. C'est étrange..."

Maître Alice eut un instant une expression incrédule sur le visage. Elle secoua finalement la tête avec une pointe de perplexité.

"Le Sortilège semble l'avoir nommé... [Tout le Monde à Bord] ? Qu'est-ce que cela signifie ? C'est... embarrassant..."
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Maître Alice se concentra sur la création de nouvelles pointes de flèches enchantées. Comme elle le précisait, elles seraient fixées à des hampes et munies d'un empennage plus tard — et très probablement par un autre maître-forgeron.

Après la deuxième flèche, la petite femme fouilla dans un coffre-fort contenant les éclats d'âme alloués quotidiennement à la salle d'artisanat et les utilisa pour renforcer son Aspect. Périodiquement, le cristal scintillant qu'elle tenait dans sa main se fissurait et se réduisait en poussière.

Sunny étudiait le processus d'un air pensif.

Pas étonnant que les Mémoires sur mesure soient un luxe réservé aux troupes privées du clan royal. Le travail des enchanteurs coûtait cher — surtout si l'on considère que chacun des éclats d'âme dépensés aurait pu servir à renforcer le noyau d'un soldat Éveillé.

En Antarctique, le continent avait été inondé par des hordes d'abominations relativement faibles. C'est pourquoi les soldats de l'Évacuation avaient eu de nombreuses occasions de saturer leur noyau — mais ici, à Godgrave, toutes les Créatures du Cauchemar étaient plus fortes et plus féroces que les guerriers des deux armées humaines.

Les tuer était une tâche ardue et, par conséquent, les éclats d'âme se faisaient rares. De plus, le nombre d'Éveillés était bien plus élevé ici qu'en Antarctique, ce qui laissait à la plupart des soldats une grande marge de manœuvre pour se développer.

Cela montrait à quel point les services d'une personne comme Sunny étaient exclusifs. Aiko avait raison... le Brillant Emporium devait être présenté comme un service de luxe. Très peu de gens pouvaient s'offrir des Mémoires sur mesure, surtout si l'on considère que le clan royal en était de loin la principale source.

D'ordinaire, Sunny se serait réjoui de la confirmation de son brillant avenir financier, mais aujourd'hui, ses pensées vagabondaient dans une autre direction.

La situation à Godgrave — des ennemis écrasants qui étaient terriblement difficiles à vaincre même pour de puissants Éveillés, une pénurie de ressources et une attrition constante des vies humaines — semblait ressembler beaucoup à ce qui attendait l'humanité dans le futur.

Une fois que de nouveaux morceaux du monde réel seraient avalés par le Royaume des Rêves, la civilisation telle qu'il la connaissait commencerait lentement à s'effondrer... à se transformer, dans le meilleur des cas. L'exode vers les Portes des Rêves s'accélérerait, la majeure partie de la population migrant lentement de l'autre côté — du moins si Nephis avait quelque chose à dire à ce sujet.

Si la décision était laissée aux Souverains... qui savait. Sunny pouvait facilement imaginer une situation où les Souverains, pragmatiques et impitoyables, fermeraient simplement ces dernières, laissant des milliards de personnes mourir. Car les enclaves humaines qu'ils avaient préparées dans le Royaume des Rêves pendant des décennies ne pouvaient accueillir que des centaines de millions d'habitants, pas des milliards.

Mais même si les Souverains étaient vaincus et que Nephis usurpait le trône de la guerre, l'avenir restait sombre.

Après tout, les Zones de Mort se multipliaient dans le Royaume des Rêves... et rien n'empêchait les terribles créatures qui les peuplaient d'émigrer vers de plus verts pâturages. Surtout lorsque ces pâturages étaient peuplés d'innombrables humains, et commençaient à émaner l'odeur alléchante de myriades d'âmes humaines.

En fait, Sunny s'attendait à ce que cela se produise. Une ascension lente, inévitable et terrifiante qui mènerait l'humanité au bord de la destruction. Non seulement parce qu'il avait l'habitude d'attendre le pire du monde, mais aussi parce qu'il y avait des exemples pertinents.

Après tout, cinq autres Royaumes Divins avaient été engloutis par le Royaume des Rêves avant le sien. Les habitants de ces mondes comptaient également des Suprêmes. Et pourtant...

S'il était si facile de survivre dans le Royaume des Rêves, ces civilisations auraient toujours existé. Mais quelque chose les avait anéanties, ne laissant aucun survivant... en fait, Godgrave semblait être l'endroit où l'une de ces civilisations avait été détruite.

Que faisait un Tyran Maudit dans les ruines d'une ville humaine ?

Une pensée glaçante traversa soudain l'esprit de Sunny.

Aucun Maudit ne se trouvait à Bastion.

Mais il y en avait au moins un en Amérique du Nord...

Que se passerait-il lorsque l'Amérique serait consumée par le Royaume des Rêves ?

Apparaîtrait-elle au nord du Rivage Oublié et de la Forêt Brûlée, comme le fragment d'Antarctique sur lequel il était tombé ?

Ou bien apparaîtra-t-elle ailleurs ?

Au milieu de Stormsea, peut-être, ou dans les terres sauvages à l'est de Bastion ? Peut-être même à côté de Bastion, au détriment d'autres terres ?

Une fois qu'elle serait apparue, où iraient les Créatures du Cauchemar qui la peuplaient ? Resteraient-elles sur place ou se disperseraient-elles ?

Bon sang...

Jusqu'à présent, Sunny n'avait envisagé l'effondrement imminent du monde réel que sous l'angle d'une migration massive de l'humanité...

Mais les abominations allaient probablement, elles aussi, migrer en masse.

Au terme de tout cela, les Créatures du Cauchemar seraient plus nombreuses que les humains dans le monde réel. Et elles seraient bien plus terribles qu'elles ne l'étaient aujourd'hui.

Il soupira et jeta un bref coup d'œil à Nephis.

Nous devons en effet devenir Suprêmes...

Pour le moment. Mais même cela n'était probablement pas suffisant pour faire face à l'avenir.

Sunny serait vraisemblablement capable de tuer un Tyran Maudit comme Condamnation après avoir atteint la Suprématie et établi un vaste Domaine... d'une manière ou d'une autre. Mais un Tyran Impur ? Un Titan Impur ?

C'étaient des dieux. Vils et corrompus, mais des dieux quand même. Et non seulement cela, mais des dieux du plus haut calibre.

Un mortel, aussi puissant soit-il, ne pouvait pas vaincre un dieu.

Sunny soupira à nouveau.

Génial.

Alors, s'il le décrivait brièvement...

Voici ce qu'il avait à faire : forger une épée liée à l'âme pour Nephis, se rebeller contre deux Suprêmes et les tuer, conquérir le monde, trouver et traiter avec le troisième Suprême, superviser la réinstallation de la race humaine dans le Royaume des Rêves, devenir un dieu, et tuer tous les dieux de la variété la moins belle qui visaient à avaler l'humanité.

Oh, et aussi entretenir les flammes de la romance et de la passion dans le processus... avec une fille accro au travail qui ne pouvait pas vraiment se souvenir de lui.

Et garder sa sœur en vie.

Et, de préférence, gagner de grosses sommes d'argent pendant qu'il y était.

Sunny s'attarda un instant, avant de baisser la tête et de se frotter le visage.

Ah...

Comment se faisait-il que la vie ait été tellement plus simple avant ?

Il se sentait presque nostalgique d'essayer de survivre dans les faubourgs.

Presque.

Mais pas tout à fait...

Les Cauchemars, en revanche, lui semblaient étrangement douillets et accueillants à l'instant présent.
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Heureusement, Sunny n'avait pas le temps de stresser sur la nature manifestement eschatologique de sa vie quotidienne... ou sur des idées de rendez-vous romantiques pendant la fin littérale du monde.

Très vite, Maître Snow — le Chevalier Scribe et Sorcier — termina de travailler sur la cuirasse d'une robuste armure d'écailles et baissa les mains avec un soupir de satisfaction.

L'exécution de cette pièce était exquise. Travailler avec les écailles d'une puissante abomination n'était pas une tâche facile, mais l'homme s'en était acquitté à merveille. La cuirasse était même d'une qualité supérieure à ce qu'elle aurait dû être — car après tout, elle était destinée à faire partie d'une Mémoire, et les Mémoires avaient tendance à s'adapter magiquement au corps de leurs propriétaires.

Peut-être que Maître Snow était un perfectionniste — une qualité que Sunny commençait à détester avec l'âge.

L'homme regarda son partenaire et se racla la gorge.

"Elle est prête à être Infusée."

Alice posa temporairement les pointes de flèches et se concentra sur l'armure, y déversant un flux subtil mais constant d'essence. Visiblement, la Capacité d'Aspect qui lui permettait d'être une Infuseuse était sa Capacité Dormante — elle pouvait donc réaliser l'Infusion même si elle n'avait pas beaucoup d'essence.

Maître Snow hésita quelques instants avant de se tourner vers Sunny et Nephis.

"...Vous êtes toujours là ?"

C'était une question assez grossière, étant donné que Nephis était sa supérieure tant dans la hiérarchie militaire que dans celle du clan royal.

Elle sourit paresseusement.

"Vous savez, Maître Alice m'a rappelé que nous sommes des cousins éloignés. Pourtant... je pense que je peux vous faire exécuter pour insubordination si j'essaie vraiment. Ou pire, vous faire affecter de façon permanente à la salle d'artisanat des Mémoires Lumineuses."

Maître Snow pâlit.

"L-lumineuse... quoi ? Vous n'oseriez pas !"

Il fronça aussitôt les sourcils.

"Attendez, pourquoi nous disputons-nous ? C'était une question honnête."

Sunny soupira.

Il sentit soudain quelque chose de très troublant...

Le sentiment de commencer à comprendre ce qu'Aiko ressentait face à lui.

"Oui, nous sommes toujours là. Nous avons eu une conversation très instructive avec Maître Alice, et nous vous attendions dans l'espoir d'assister à la création d'une Mémoire par un véritable Sorcier."

Maître Snow le regarda avec surprise.

"Ah ! Je vois. Eh bien... Je suppose que ce serait un honneur pour quelqu'un comme vous de voir un véritable Sorcier à l'œuvre. Pas de problème."

Le sourire poli de Sunny resta en place, mais ses yeux tressaillirent.

...C'est de ma faute.

Il aurait dû leur montrer quelque chose comme [Certainement Pas Moi] ou [En Cas d'Urgence] au lieu d'un couteau rudimentaire... bien sûr, cela aurait causé sa propre nuée de problèmes.

Comme il restait encore un peu de temps à Maître Alice pour Infuser la cuirasse, Sunny demanda avec suffisamment de révérence dans la voix :

"Je peux comprendre comment les Faussaires transforment des objets banals en Mémoires. Mais vous, les Sorciers... honnêtement, je ne comprends pas du tout. Les gens de la lignée de Valor possèdent-ils simplement des Aspects qui leur permettent de souhaiter l'existence d'enchantements ?"

Maître Snow le regarda d'un air dubitatif.

"Vous devriez comprendre ce qu'est une Mémoire et d'où elle vient. Alors, non... ce n'est pas aussi simple que de souhaiter leur existence. Il nous arrive souvent de desceller des Aspects liés à l'artisanat et à l'invention... et aux miroirs — d'où les diverses capacités liées à la réplication que possèdent les Faussaires. Cependant, les Sorciers sont d'une tout autre nature. Nous ne copions pas. Nous... améliorons."

Sunny haussa les sourcils.

"Améliorer ?"

L'homme acquiesça.

"Cela ressemble un peu au travail d'un Infuseur, pas vrai ? Mais non, ce que je veux dire, c'est autre chose. Disons qu'il y a une épée, et qu'un Sorcier la transforme en une puissante Mémoire. Vu de l'extérieur, on a l'impression que le Sorcier place des enchantements sur l'épée, mais en réalité, ce n'est pas le cas. Au contraire, il encourage l'épée à s'améliorer. Devenir plus tranchante, plus forte, plus mortelle... se rapprocher de la version parfaite de ce qu'elle est censée être. C'est l'épée qui est la source des enchantements. Le Sorcier sert simplement de catalyseur du changement, ainsi que de guide."

Sunny hésita quelques instants.

"Donc l'épée se transforme en Mémoire... parce qu'elle a toujours eu la capacité d'en être une ?"

C'était une pensée étrange, mais quelque peu en accord avec la lignée de Valor, le Dieu de la Guerre.

Le Dieu de la Guerre était aussi la divinité de l'artisanat, de l'intellect et du progrès, après tout. Et de la vie.

Et la vie était une lutte constante.

Sunny voyait donc un membre de la famille Valor capable d'initier le processus d'évolution artificielle de quelque chose — le processus de progrès par l'itération et la lutte, tout comme la sélection naturelle l'était pour les êtres vivants.

Bien sûr, c'était étrange de penser qu'un morceau de métal aiguisé pouvait évoluer.

Maître Snow acquiesça.

"Tout comme un humain possède la capacité d'être un dieu — l'acte qui se révèle lorsque l'Aspect est dévoilé. Vous avez dû le ressentir également, Maître Sunless, le jour où vous avez vaincu le Premier Cauchemar... le fait que la source du pouvoir qui remodelait votre âme et votre corps était, et avait toujours été, cachée à l'intérieur de vous. Pas placée là par une force extérieure."

Sunny pencha la tête, échouant pour la première fois à maintenir sa façade polie. Il était tout simplement trop déconcerté et absorbé par cette étrange... philosophie ? Une école de pensée ? Un raisonnement absurde ?

En tout cas, il se souvenait avoir ressenti exactement ce que Maître Snow avait décrit. Lorsque le Sortilège l'avait aidé à desceller l'Aspect Esclave de l'Ombre, Sunny avait clairement senti que la source de la chaleur qui le régénérait venait de quelque part en lui, de quelque chose qui avait toujours fait partie de lui.

Même le mot utilisé par le Sortilège le laissait entendre.

[Le Premier Sceau est brisé.]

[Réveil des pouvoirs latents...]

Briser un sceau signifiait que le sceau avait toujours existé quelque part en lui.

Réveiller des pouvoirs latents signifiait qu'ils sommeillaient déjà en lui.

Non pas que le Sortilège ait placé le sceau et le pouvoir dans son âme comme une sorte de récompense... non, il l'avait simplement aidé à accéder à quelque chose qui était déjà là.

Sunny fronça les sourcils.

En fait... c'est très logique.

Cela correspondait parfaitement à ce qu'Ananke leur avait dit dans les profondeurs du Tombeau d'Ariel, à savoir d'où venaient les humains et pourquoi ils étaient si différents de toutes les autres bêtes et créatures.

C'était parce que les humains, tout comme les dieux, étaient nés de la flamme primordiale de la divinité... de la flamme du désir. Leurs âmes avaient été formées à partir des étincelles qui avaient été projetées lorsque le Vide avait été scellé dans un filet fait de désir.

Les âmes humaines provenaient donc de la source originelle de la divinité. Par conséquent, elles pouvaient très bien contenir le potentiel de... tout.

Une quantité infinie de potentiels — de tous les Aspects qui avaient existé, existaient et existeraient jamais. Ce n'est que lorsqu'un Aspect était descellé que le potentiel était réalisé, et donc épuisé, transformant une possibilité infinie en une réalité définie.

C'est la raison pour laquelle les Aspects venaient de l'intérieur des humains, mais pouvaient très bien n'avoir rien à voir avec les humains. Comme Nephis, qui avait hérité de l'Aspect d'un nephilim — ou encore Sunny, qui avait hérité de l'Aspect d'une ombre divine.

Huh.

Sunny plissa un peu les yeux.

Si je suis l'épée dans cette métaphore... alors qui m'aide à m'améliorer ?

Ce n'était certainement pas un Sorcier.

Au contraire... c'était le Sortilège du Cauchemar.
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D'après Sunny, les Sorciers de Valor pensaient que les choses étaient similaires aux humains — contenant déjà une quantité infinie de potentiels qui n'attendaient que d'être exploités.

Dans le cas des humains modernes, le catalyseur de ce changement était le Sortilège du Cauchemar.

Dans le cas des objets inanimés... c'était le Sorcier.

Une telle explication était assez logique. Cependant, Sunny ne croyait pas à un détail — le fait que devenir une Mémoire était plus proche d'une forme sans défaut pour un objet que de sa nature originelle.

Cela semblait trop tiré par les cheveux. Certes, une Mémoire était une forme très pratique pour une arme, mais elle n'était pas exactement meilleure ou plus fidèle à ce qu'une arme était censée être. C'était juste différent.

Ce point mettait également en évidence un problème plus large avec l'explication de Maître Snow. Les possibilités d'amélioration d'une chose donnée étant innombrables, le changement potentiel initié par le Sorcier ne pouvait être qu'aléatoire. Et le caractère aléatoire était l'ennemi de la conception... un forgeron qui ne pouvait pas contrôler le résultat de son travail dans une certaine mesure ne méritait pas d'être appelé un forgeron.

En outre, ceci allait à l'encontre de ce que Sunny avait pu observer sur ce que les maître-forgerons pouvaient accomplir. L'Arc Long de Morgan ne semblait pas être le fruit d'une évolution hasardeuse, mais plutôt un chef-d'œuvre du génie humain.

Par conséquent, une certaine forme d'orientation devait être impliquée.

Les humains ne descellaient pas non plus les Aspects au gré du hasard. Les pouvoirs qu'ils recevaient avaient une cause et un effet — leur talent, leur volonté, les circonstances, leur réussite dans la conquête du Premier Cauchemar. Une personne et son Aspect s'assemblaient comme les deux pièces d'un même puzzle, et le puzzle se complétait avec la troisième pièce... le Défaut.

Comme s'ils étaient destinés l'un à l'autre.

Ainsi, si Sunny devait dire qui ou quoi guidait l'Éveillé à travers la mer des possibilités infinies, il devrait dire qu'il y avait deux forces impliquées. L'une était leur destin, et l'autre était le Sortilège du Cauchemar.

Le Sortilège manipulait-il le destin, ou suivait-il simplement son cours ? Il n'en savait rien.

Sunny s'attarda quelques instants.

"Vous avez dit que les Sorciers servent également de guides pour cette amélioration ?"

Maître Snow acquiesça.

"Oui. C'est difficile à expliquer avec des mots, en fait... eh bien, n'importe qui aurait du mal à expliquer comment son Aspect fonctionne, exactement, n'est-ce pas ? De plus, bien que nos Aspects partagent souvent des traits similaires, ils sont tous différents, en fin de compte. Imaginez... que vous détectiez les imperfections d'une arme, ainsi que les innombrables chemins qu'elle emprunte pour se développer. Une fois que vous avez donné le pouvoir au désir d'amélioration de l'arme, elle entreprend de se changer aveuglément — cependant, elle ne peut pas aller loin en essayant de se précipiter dans toutes les directions en même temps. Le Sorcier doit la guider vers un certain chemin et l'empêcher de s'égarer, afin que le changement devienne profond."

Ainsi, d'innombrables possibilités existantes furent écartées en faveur d'une voie de développement étroite, mais d'une grande portée — avec un Sorcier comme Maître Snow décidant de la direction la plus prometteuse.

Il grimaça.

"Cela semble simple, mais je vous assure que c'est loin d'être le cas. Même si la source du changement est l'arme elle-même, le Sorcier doit faire preuve d'une grande volonté et d'une concentration sans faille pour parvenir à un bon résultat. Plus important encore, il doit posséder une grande richesse de connaissances et de compréhension dans tous les domaines, depuis la composition matérielle des métaux, à la fois terrestres et mystiques, jusqu'à des disciplines bien plus obscures. Après tout, le degré de compréhension des voies possibles d'amélioration et le nombre d'entre elles que vous pouvez discerner dépendent de votre capacité à en reconnaître l'existence."

Maître Snow sourit.

"C'est à la fois un art et une science... mais plus un art qu'une science, à vrai dire. Le travail doit donc être inspiré."

Sunny réfléchit un peu à ses paroles.

Maintenant, les choses avaient plus de sens.

Ce n'était pas l'arme elle-même qui avait choisi de devenir une Mémoire, parce qu'une Mémoire était la forme la plus parfaite pour elle. C'était le Sorcier qui avait choisi la forme d'une Mémoire, parce qu'il la croyait supérieure — un point de vue qui n'avait rien de surprenant, quand on sait à quel point tous les Éveillés étaient dépendants de leurs Mémoires, et toute l'humanité du Sortilège du Cauchemar.

Sunny sourit.

"J'ai hâte de voir votre démonstration."

Maître Snow haussa les épaules d'un air distrait.

"Bien sûr. Vous pouvez regarder, mais ne posez pas de questions. Comme je l'ai dit, le processus exige une concentration absolue."

Sunny acquiesça poliment.

Au bout d'un moment, Maître Alice termina d'infuser l'armure d'écailles, et tout fut prêt pour la dernière partie de la forge.

La cuirasse, ainsi que tous les autres éléments qui avaient été fabriqués plus tôt lors de l'Infusion, étaient placés au centre d'un grand cercle runique. Sept éclats d'âme scintillants étaient disposés tout autour, chacun dans son propre nœud, tandis que Maître Snow s'agenouillait et plaçait ses mains sur la limite du cercle.

Alors qu'il fermait les yeux, le cercle runique commença à émettre une lueur pâle.

Curieux.

Sunny n'était pas un grand maître de la sorcellerie runique, mais il connaissait certaines choses. D'après ce qu'il voyait, le cercle était plutôt simple, destiné à canaliser l'Aspect du Sorcier et à ajouter la puissance des sept éclats d'âme à la sienne. Ce cercle avait été créé par commodité, et non par nécessité.

Après tout, Maître Snow n'aurait pas été capable de jongler avec sept éclats d'âme d'une main tout en gardant l'autre sur l'armure.

Le fait que le cercle runique brillait signifiait que de l'essence d'âme circulait dans les conduits, ce qui signifiait que le Sorcier canalisait son Aspect.

Alors que le processus d'enchantement se poursuivait, Maître Snow leva une main et la dirigea vers l'armure Infusée. Des fils de lumière dorée semblèrent s'enrouler autour de ses doigts, avant d'être projetés vers l'avant, chacun se frayant un chemin entre les écailles étroitement imbriquées.

Un instant plus tard, Sunny sentit que l'armure commençait à changer.

Il y eut un changement extérieur, les écailles commençant lentement à prendre un éclat métallique. Mais il y avait aussi un changement invisible — ou plutôt invisible pour tous, sauf pour Sunny.

Il reporta son regard sur la cuirasse Infusée.

Ses yeux se rétrécirent un peu lorsqu'il vit ce qui se passait à l'intérieur.


  
    

Chapitre 2052 - Artisanat de Guerre


Traducteur/Checker: Gray

Quelque chose de semblable, mais aussi de différent de ce que Maître Alice avait fait à la pointe de flèche, se produisait à cet endroit.

La tapisserie d'une trame complexe prenait forme à l'intérieur de l'armure. Seulement, elle ne se formait pas d'un seul coup, comme c'était le cas avec la pointe de flèche en os — au contraire, le processus était plus proche de celui qu'aurait suivi Sunny, une étape à la fois.

C'est juste que la vitesse à laquelle les différents fils formaient les motifs était étonnamment grande... si grande, en fait, qu'elle semblait instantanée.

Néanmoins, le résultat était bien pire que ce qu'aurait fait Sunny. Les motifs qui se formaient à une vitesse phénoménale étaient grossiers et désordonnés, presque bâclés. Aucune harmonie ne se dégageait de leur flux, aucun ordre complexe ne se dégageait. On aurait dit une trame faite par un dilettante.

À première vue.

Puis, quelque chose d'étrange se produisit. Un motif déjà formé se démantela soudain, la constellation de fils éthérés se retirant comme une marée. Cela aussi se produisit en un instant.

Peu après, le motif se reconstitua à nouveau, cette fois avec un peu plus d'ordre qu'auparavant.

Le processus se répéta plusieurs fois. Les fils s'élançaient vers l'avant pour former un motif, dérivaient dans le vide pendant quelques instants, puis se retiraient. La tapisserie se dilatait et se contractait, presque comme le cœur battant d'un être vivant.

À chaque itération, la trame désordonnée s'améliorait un peu. Au bout d'un moment, elle devint suffisamment cohérente pour que Sunny puisse vaguement en deviner le but, fixant ce spectacle étrangement beau avec une expression neutre.

On y trouvait les bases d'un enchantement de durabilité, d'un enchantement de résistance à la chaleur, d'un étrange enchantement lié à la friction, d'un enchantement de poids...

Maître Snow était vraiment ambitieux avec son projet actuel.

Intéressant.

Sunny essaya de comprendre ce qu'il voyait.

Le processus était complètement différent de celui que Maître Alice avait démontré.

Elle avait simplement transféré une qualité de [être une Mémoire] d'une pointe de flèche à une autre — son Aspect agissait donc de manière simple, sans impliquer le Sortilège du Cauchemar.

Mais Maître Snow tentait quelque chose de bien plus ambitieux. Il avait en effet initié le changement à l'intérieur de l'armure, lui permettant de grandir... comme le ferait un être vivant.

Actuellement, il essayait de guider cette croissance dans une direction particulière.

Et le Sortilège du Cauchemar l'y aidait.

C'était un peu comme s'il avait aidé Sunny, et encore plus comme s'il aidait Cassie... et tous les Éveillés, en quelque sorte.

À présent, il était clair que la direction de développement d'un objet enchanté dépendait de l'intention du Sorcier. Maître Snow avait appelé cela guider la forme d'un objet vers un état plus parfait, et cette affirmation n'était peut-être pas dénuée de fondement. Mais pour Sunny, une grande partie du changement semblait dépendre de la vision, de la capacité et de la volonté du Sorcier.

Maître Snow voulait transformer l'armure en une Mémoire qui possédait un certain nombre d'enchantements spécifiques. Cependant, il ne pouvait pas imaginer une telle trame — il était incapable d'en voir une, après tout, et encore moins de déchiffrer la logique compliquée et mystérieuse qui guidait les motifs des chaînes d'essence.

Ce qu'il pouvait imaginer, c'était l'effet qu'il voulait obtenir. La solidité de l'armure, sa capacité à se réparer dans l'âme de son propriétaire, à résister à la chaleur impitoyable de Godgrave, et ainsi de suite. Peut-être connaissait-il suffisamment la sorcellerie runique pour imaginer à quoi ces enchantements auraient dû ressembler s'ils avaient été exprimés avec des runes, ou peut-être pas.

Quoi qu'il en soit, le Sortilège du Cauchemar reprenait son intention... et la traduisait simplement dans le langage du tissage. Tout comme il traduisait les connaissances de Cassie en runes, ou les langues des habitants des Cauchemars en un langage compréhensible par les gens d'aujourd'hui.

C'est ainsi que les Sorciers étaient capables de créer des Mémoires.

Les véritables pouvoirs de cette branche de la famille Valor résidaient probablement dans une perception spéciale, une capacité à révéler le potentiel des choses, puis à les guider et à favoriser leur croissance... du moins pour les choses nées de l'artisanat, d'une conception consciente et de l'habileté.

C'était une belle représentation de l'intersection entre plusieurs domaines du Dieu de la Guerre — l'artisanat, l'intelligence et le progrès, tous exprimés à travers une lutte semblable à celle de la vie elle-même... à utiliser pour la guerre.

Le Sortilège fournissait simplement une assistance mineure aux Sorciers, qui leur permettait, entre autres, d'inclure sa propre langue dans leur répertoire.

Sunny ne pouvait s'empêcher de se demander ce que Maître Snow aurait pu faire sans cette assistance. Il aurait été capable de stimuler la croissance d'objets inanimés, encore, et de leur insuffler des qualités spéciales... mais probablement seulement celles qu'il pouvait personnellement comprendre et envisager.

S'il savait ce que ressentait une personne coupée par une lame tranchante, il aurait été capable d'aiguiser une arme. S'il connaissait la sorcellerie runique, il aurait pu imprégner l'arme d'enchantements runiques. Le résultat aurait été tout à fait étonnant, mais il n'aurait pas inclus un élément de tissage, que les Sorciers ne connaissaient ni ne comprenaient.

Mais même avec l'aide du Sortilège du Cauchemar, le processus n'était pas facile.

L'état désordonné du prétendu tissage et ses échecs répétés à atteindre l'état désiré en étaient la preuve. Ce n'était probablement pas facile pour Maître Snow de garder son intention aiguisée et de trouver le seul chemin correct vers ce qu'il voulait atteindre parmi d'innombrables possibilités.

Il se débattait.

Soudain, Sunny voulut voir à quoi ressemblait une épée forgée par Anvil. La nature du processus devait être similaire... mais son habileté et son intention devaient être infiniment plus aiguisées et précises.

C'était dommage que Sunny n'ait jamais vu le Roi travailler dans la forge, et qu'il n'en aurait jamais l'occasion à l'avenir.

Finalement, Maître Alice s'approcha et s'inclina en soupirant.

"Cela va prendre du temps. En fait, pour une Mémoire comme celle-ci, la forge dure généralement plusieurs jours... cela peut aussi se solder par un échec."

Sunny secoua la tête.

"Ce n'est pas grave. Je vous remercie. J'ai déjà vu tout ce que je voulais voir."

La petite femme rayonna.

"C'est agréable à entendre ! Dans ce cas, Maître Sunless, revenez quand vous le voudrez. Dame Étoile Changeante... J'espère pouvoir vous forger des Mémoires que vous utiliserez un jour sur le champ de bataille."

En voyant le regard sincère de la jeune femme, Sunny n'eut pas le cœur de dire à Maître Alice que son espoir avait peu de chances de se réaliser.

Nephis était trop puissante pour avoir besoin de la plupart des Mémoires...

Et elle l'avait à ses côtés.

Tous deux quittèrent assez vite la salle d'artisanat. Sunny réfléchissait profondément à quelque chose.

Tandis qu'ils quittaient le Donjon de Valor, Nephis lui jeta un coup d'œil et lui demanda :

"Alors ? C'était utile ?"

Sunny secoua lentement la tête, puis hocha la tête.

"Oui — et non. Je n'ai pas vraiment été inspiré, mais j'ai pris confiance dans le chemin que je suivais depuis le début."

Ses yeux se mirent aussitôt à briller de mille feux, entraînant un sourire espiègle sur ses lèvres.

Il s'attarda un instant, puis ajouta d'un ton neutre :

"Oh, mais surtout. En les observant, j'ai fini par trouver un moyen de tromper le processus..."


  
    

Chapitre 2053 - Crédit Volé
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Le fait d'avoir vu les deux enchanteurs à l'œuvre avait été bénéfique pour Sunny.

Tout d'abord, sa curiosité avait été assouvie. Le noyau secret du Grand Clan Valor — ses artisans — était un groupe fascinant... encore plus qu'il ne l'avait pensé. Sunny avait supposé que le Clan Valor possédait simplement une affinité naturelle avec les Aspects qui permettaient aux Éveillés de créer des Mémoires, mais la vérité était bien plus complexe.

Au lieu de cela, une synergie délicate et magnifiquement ingénieuse existait entre trois groupes différents d'artisans Éveillés, chaque groupe possédant sa propre gamme de pouvoirs qui complétait celle des deux autres. La conception et l'exécution pratique de ce système étaient tout à fait admirables, et donnaient à Sunny beaucoup de matière à réflexion.

Mais il en avait aussi bénéficié d'une manière plus palpable.

Sunny ne pouvait nier le fait qu'il s'était senti gratifié d'apprendre qu'il avait surpassé la plupart des enchanteurs du Grand Clan Valor. Le chemin pour devenir un sorcier compétent avait été long et ardu, c'était donc une validation, de voir à quel point sa sorcellerie était plus raffinée et sophistiquée que celle des autres.

Et à quel point ses capacités pouvaient être accrues.

Sunny avait donc davantage confiance en lui. La confiance n'allait pas l'aider à réussir en soi, mais elle avait son importance. La tâche qu'il prévoyait d'entreprendre demain allait être un défi difficile à relever, aussi son état d'esprit était-il important.

Et ce n'était pas tout...

Sunny avait été inspirée par les visites aux maître-forgerons, après tout... en un sens.

Curieusement, l'étincelle d'inspiration n'était pas venue en regardant Maître Alice réaliser une Contrefaçon de la pointe de flèche en os. Elle n'était pas non plus venue en la regardant Infuser un objet.

Même le spectacle magnifiquement troublant d'une trame naissant dans la cuirasse d'écailles n'était pas à l'origine de l'épiphanie de Sunny.

C'est plutôt en regardant Maître Snow fabriquer l'armure pour la préparer à l'enchantement que Sunny eut sa révélation.

À ce moment-là, Sunny avait remarqué que l'homme devait être perfectionniste — parce qu'il avait fabriqué l'armure d'écailles de manière trop précise, en faisant du travail supplémentaire malgré le fait que les Mémoires se réarrangeaient d'elles-mêmes pour s'adapter au corps de leurs propriétaires.

C'était l'un des enchantements rudimentaires accordés à chaque Mémoire par le Sortilège du Cauchemar. Ainsi, même si le travail de quelqu'un était un peu désordonné, le Sortilège le corrigerait de lui-même.

C'est ce qui inspira Sunny.

Parce qu'il s'était rendu compte qu'il avait inutilement ignoré l'un des outils les plus puissants à sa disposition... le Sortilège du Cauchemar.

Sunny avait été coupé du Sortilège, et ne lui servait donc à rien.

Mais ce n'était pas le cas de Nephis.

Nephis était toujours porteuse du Sortilège du Cauchemar, et recevait toujours son aide. Le Sortilège continuait à traduire les langues mortes pour elle, à lui murmurer à l'oreille et à lui accorder des Mémoires pour avoir tuer des ennemis.

Les Mémoires de type armure s'adaptaient à son corps, les poignées des Mémoires de type arme à la taille de sa paume... et ainsi de suite.

L'aide apportée par le Sortilège du Cauchemar ne s'arrêtait pas à cet avantage mineur. Il existait des moyens plus profonds par lesquels le Sortilège aidait les Éveillés — tout comme il avait aidé Sunny à créer des Ombres, aidait Cassie à traduire les informations fournies par sa Capacité Dormante, et offrait aux maître-forgerons de Valor un moyen de créer des Mémoires.

Dans le cas de Nephis, le Sortilège n'était pas trop impliqué dans son Aspect. Tout ce qu'il avait fait à cet égard, c'était de lui fournir un Héritage d'Aspect.

Mais...

Qui a dit que Sunny ne pouvait pas exploiter le Sortilège du Cauchemar simplement parce qu'il en avait été banni ?

Sunny, le créateur de la Mémoire, n'était pas porteur du Sortilège du Cauchemar, mais Nephis — la destinataire de la Mémoire et la personne à l'âme de laquelle elle allait être liée — l'était. Puisque la liaison allait se faire à l'intérieur de l'âme d'un porteur du Sortilège du Cauchemar, le Sortilège n'avait d'autre choix que de s'impliquer dans le processus.

S'il y avait une raison pour que le Sortilège du Cauchemar agisse, il le ferait.

Par conséquent, Sunny pouvait très bien faire appel à sa générosité.

Alors qu'ils marchaient vers l'Ile d'Ivoire, il sourit subtilement.

En vérité, il n'avait pas besoin de créer une Mémoire liée à l'âme parfaite. Il pouvait simplement créer une Mémoire suffisamment proche, et laisser le Sortilège du Cauchemar l'adapter à l'âme de Neph.

Ne serait-ce pas parfait ?

Non seulement ses chances de réussite augmenteraient considérablement, mais il pourrait également observer les derniers changements apportés par le Sortilège et la façon dont il interférait avec le processus. Armé de cette dernière connaissance, il serait en mesure de maîtriser entièrement la création des Mémoires liées à l'âme, et d'utiliser ce savoir pour en fabriquer pour lui-même.

C'est parfait.

Bien sûr, cela ne signifiait pas que Sunny pouvait se détendre. Il devait créer une base solide sur laquelle le Sortilège du Cauchemar pourrait s'appuyer... ou plutôt, il devait tout créer suffisamment bien pour que le Sortilège juge nécessaire d'apporter les touches finales.

Mais il pouvait s'en charger.

Tout était prêt.

Enfin... presque tout. Il avait juste besoin de l'aide de Cassie pour la dernière partie.



Quelque temps plus tard, Nephis était assise sur son lit avec une expression incrédule.

Sunny, quant à lui, était à genoux, rampant autour du lit.

Au bout d'un moment, elle soupira et dit d'un ton neutre :

"Vous savez, ce n'est pas ce à quoi je m'attendais quand vous avez dit que nous avions une affaire urgente à régler dans la chambre à coucher."

Sunny termina de tracer la dernière ligne d'un cercle runique que Cassie lui avait appris à dessiner, et la regarda avec un sourire malicieux.

"Oh ? À quoi vous attendiez-vous ?"

Nephis toussota.

"Eh bien... je ne sais pas. Un conseil de guerre, peut-être."

Sunny sourit.

"Non... c'est juste ça. En plus, vous pouvez vraiment m'en vouloir. Vos quartiers d'habitation ne sont qu'une immense chambre, donc l'étage entier est techniquement votre chambre à coucher. Mettez des murs ici si vous voulez éviter les malentendus !"

Secouant la tête, Nephis se pencha en arrière et soupira.

"Mais j'aime bien l'espace."

Elle s'arrêta un instant, puis ajouta avec un petit sourire :

"...Et les malentendus."

Sunny gloussa.

Il prit finalement une grande inspiration et resta immobile quelques instants.

Le moment était venu.

"Invoquez la Lame des Songes, s'il vous plaît. Commençons..."


  
    

Chapitre 2054 - Rêves de Feu
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Quelque temps plus tard, Sunny descendit seul les marches menant au sous-sol de la Mimique Merveilleuse. Son expression était distante, tandis qu'il portait une magnifique épée longue en argent dans ses mains.

En entrant dans l'atelier, il regarda autour de lui. Auparavant, les ombres y régnaient sans partage, mais à présent, des flammes d'un blanc pur brûlaient dans le grand fourneau. Leur lumière rayonnante repoussait les ténèbres, les faisant rétrécir tout en s'assombrissant.

Sunny jeta un coup d'œil au four et soupira.

Celui-ci montrait déjà des signes de dommages irréparables. Les flammes d'Étoile Changeante étaient tout simplement trop féroces — elles détruisaient tout ce qu'elles touchaient, et ni les fours ni les creusets, même ceux fabriqués à partir de matériaux mystiques, ne pouvaient les contenir longtemps.

La majeure partie de sa forge allait donc devoir être remplacée après la journée d'aujourd'hui.

C'était dommage, car l'acquisition de cet équipement avait été à la fois difficile et coûteuse pour lui. Cependant, c'était aussi inévitable... à mesure que le pouvoir de Sunny augmentait, la puissance des composants magiques qu'il devait utiliser augmentait elle aussi. Si ce n'était pas aujourd'hui, il aurait dû rénover sa forge tôt ou tard.

Ajoutant du combustible au fourneau, Sunny s'approcha de l'enclume — une nouvelle enclume, fabriquée grossièrement à partir d'un éclat de l'os du dieu mort — plaça la Lame des Songes sur sa surface, et l'observa.

La trame de l'épée longue en argent était relativement simple, mais magnifique. C'était une Mémoire exceptionnelle, à tout point de vue... sinon, elle n'aurait pas pu servir Nephis aussi longtemps, malgré son Rang et son Niveau modestes.

Bien sûr, Sunny ne pouvait pas invoquer les runes et en apprendre davantage sur le Sortilège. En fait, il ne pouvait même pas recevoir la Mémoire de Nephis sans altérer d'abord la trame — ce qu'il n'avait pas fait, car cela aurait été contraire à l'objectif qu'il s'était fixé.

Pourtant, Sunny pouvait facilement apprendre ce qui était écrit dans les runes de la lame d'argent. Après tout, il avait tissé de nombreux noms et descriptions dans les trames de diverses Mémoires — trouver les fils qui les exprimaient et traduire les motifs éthérés en runes familières n'était absolument pas difficile pour lui.

Sunny étudia la trame.

Mémoire : Lame des Songes.

Rang de la Mémoire : Dormant.

Type de Mémoire : Arme.

Description de la Mémoire : [...Perdue dans les ténèbres, une âme solitaire a un jour rêvé de feu.]

Il sourit faiblement. C'était tout. Il n'y avait aucune mention du Niveau, aucune liste de ses enchantements, et aucune description de ce que ces enchantements pouvaient faire. C'est ainsi que la plupart des Éveillés percevaient leurs Mémoires.

Ce n'était que parce qu'il avait acquis le Tissage du Sang que le Sortilège avait ajouté d'autres runes à ce que Sunny voyait. Bien sûr, il ne faisait que traduire ce qu'il pouvait découvrir lui-même en examinant la trame — le reste des Éveillés devaient soit découvrir le véritable potentiel de leurs Mémoires par essais et erreurs, soit engager des évaluateurs professionnels.

Ça m'a permis d'économiser tellement d'argent...

Il jeta un dernier coup d'œil à la description de la Lame des Songes. Les runes exprimées par le motif des fils éthérés étaient, comme toujours, un peu ambiguës. Elles pouvaient signifier qu'une âme solitaire avait un jour rêvé de feu alors qu'elle était perdue dans les ténèbres... ou qu'elle aspirait à la chaleur.

En fait, la description aurait également pu signifier :

[Scellée dans le vide, une âme abandonnée aspirait à la chaleur.]

Ténèbres, vide. Rêver, aspirer. Feu, chaleur. Et désir.

...C'était un peu inquiétant, sachant ce qu'il savait maintenant.

Secouant la tête, Sunny se détourna du motif des fils éthérés exprimant les runes. Au lieu de cela, il étudia la trame de la Lame des Songes elle-même.

Son seul enchantement était assez complexe, mais sa fonction était simple. Il était censé conférer au porteur de l'épée longue en argent une résistance aux attaques de l'âme — une résistance modérée, ce qui était une prouesse incroyable pour une Mémoire d'un Rang aussi bas.

Sunny apprécia la beauté du motif complexe de la trame rayonnante, puis soupira et leva le poing.

Il l'abattit sur la lame d'argent et la brisa facilement en d'innombrables morceaux.



L'Île d'Ivoire était baignée de soleil. Une brise chaude caressait les murs blancs immaculés de la Tour de Hope, faisait onduler la surface du lac et bruissait paisiblement les feuilles de l'ancien bosquet.

Nephis se tenait au bord de l'île, regardant le lointain d'un air sombre. Au bout d'un moment, elle entendit des pas feutrés s'approcher d'elle par-derrière, et une voix familière se fit entendre.

"À quoi pensez-vous ?"

Elle se retourna et regarda le beau jeune homme à la peau pâle et aux cheveux noirs de jais qui se tenait à quelques pas de là, vêtu d'habits d'ombre.

"...À Godgrave."

Le jeune homme haussa les sourcils, et ses yeux d'onyx brillèrent d'une pointe de curiosité.

"Pourquoi ?"

Nephis détourna le regard et continua à étudier l'horizon.

Au bout d'un moment, elle reprit d'un ton posé :

"Certains croient que Godgrave est ce qu'il reste d'un dieu. Mais je pense qu'ils se trompent... ou plutôt que c'est pour de mauvaises raisons."

Il sourit.

"Comment cela ?"

Nephis leva les yeux.

"...Le ciel est ce qui reste d'un dieu. Le sol l'est aussi. Mais ce squelette géant n'a rien à voir avec l'un de ces dieux... il est bien trop petit, insignifiant et dérisoire."

Le jeune homme réfléchit quelques instants.

"Vous voulez donc dire que personne n'a pu trouver les cadavres des dieux... parce que le sol que nous foulons et les cieux sous lesquels nous vivons sont eux-mêmes leurs dépouilles ? Que notre monde n'est pas seulement le Royaume du Dieu de la Guerre, mais aussi son cadavre ?"

Elle acquiesça et le regarda d'un air mélancolique.

"Les dieux... sont vastes, Sunny."

Il gloussa.

"On dirait que nous, les humains, ne sommes pas différents des asticots qui sont nés pour se nourrir de la chair d'un dieu mort. Bien sûr, on peut aussi être plus généreux et dire que nous sommes les enfants du Dieu de la Guerre. Enfants de la Guerre... cela semble tout à fait approprié, si l'on considère nos antécédents."

Nephis détourna à nouveau le regard, cette fois avec une pointe de sourire triste sur les lèvres.

Au bout d'un moment, elle reprit :

"Cela signifierait que nous sommes tous nés d'une mère morte. Que nous sommes tous des orphelins."

Comme elle l'avait été et l'était encore.

Elle s'attarda quelques instants, puis reprit d'un ton égal :

"Vous avez trois ombres aujourd'hui."

Le jeune homme sourit.

"C'est exact."

Elle fronça légèrement les sourcils, comme si elle se rappelait qu'elle avait oublié quelque chose, et demanda après une courte pause :

"Quand allons-nous commencer à forger l'épée ?"

Il s'approcha du bord de l'île pour se tenir à côté d'elle et regarda également l'horizon.

"Nous avons déjà commencé."

Finalement, Nephis sembla comprendre quelque chose. Elle le regarda avec curiosité, hésita quelques instants et demanda :

"C'est un rêve, n'est-ce pas ?"

Il rit doucement.

"Oui, c'en est un."

Aucun camp de guerre ne les entourait. Pas de squelette titanesque sous l'Île d'Ivoire, pas de ciel couvert au-dessus d'elle.

Au contraire, l'Île d'Ivoire dérivait dans les airs au-dessus d'un océan calme. Le monde était baigné par la lumière du soleil, et l'eau parfaitement calme au-dessous brillait magnifiquement, reflétant l'éclat du ciel. C'était comme s'ils volaient au-dessus d'une mer rayonnante d'or liquide, inondée d'un éclat à couper le souffle.

Au-dessus d'eux, sept soleils purs brûlaient brillamment dans la vaste étendue d'un ciel éclatant.

C'était un rêve de sa Mer de l'Âme.


  
    

Chapitre 2055 - Forge de l'Âme


Traducteur/Checker: Gray

Sunny avait envisagé de nombreuses façons de lier une Mémoire à l'âme de Neph. Finalement, il en était venu à penser que le moyen le plus pratique d'établir un lien entre l'épée et l'âme de Neph — du moins parmi ceux dont il disposait — serait de la forger simultanément dans le monde réel, et dans sa Mer de l'Âme.

Malheureusement, il ne pouvait pas y entrer — une situation qui lui avait fait envier Mordret pour la première fois de sa vie.

Ainsi, après avoir longuement réfléchi, Sunny avait décidé de passer à l'étape suivante...

Il allait reforger la Lame des Songes simultanément dans le monde réel et dans le rêve de Neph.

Maître Sunless était dans la forge, mais le Seigneur des Ombres avait fait appel à Cauchemar et utilisé le destrier ténébreux pour entrer dans ses rêves. Le cercle runique que Cassie lui avait appris à tracer avait pour but de rendre le rêve plus malléable, de permettre à Nephis de mieux le contrôler et de l'endormir le temps nécessaire à l'achèvement de la forge.

Et Nephis... en ce moment, Nephis rêvait de sa Mer de l'Âme.

Sunny en apprécia la beauté époustouflante pendant un moment. Son âme sombre et sans lumière avait son propre charme, oui... mais ce monde d'éclat doré et de lumière solaire pure était tout simplement merveilleux à contempler.

Comme un paradis.

Quelque chose disait à Sunny qu'il pouvait être assez inhospitalier lorsqu'il était invité sans l'être. Sinon, le Voleur d'Âmes n'y aurait pas péri si misérablement après que Nephis eut anéanti Crépuscule.

Sept soleils brillants, une vaste étendue d'eau radieuse en contrebas. Et la belle île dérivant dans les airs entre les deux.

La réplique de la Tour de Hope semblait être apparue dans la Mer de l'Âme de Neph, tout comme la réplique du Temple Sans Nom était apparue dans la sienne. Bien sûr, aucune légion d'ombres silencieuses ne l'entourait.

Sunny soupçonnait qu'il y avait quelque chose de similaire ici, cependant. Peut-être que si les sept soleils roulaient à l'horizon, plongeant l'océan calme dans l'étreinte de la nuit, il verrait d'innombrables étoiles brûler sur le fond de velours du ciel noir — chacune représentant l'une des âmes inspirées par le désir de Neph.

Tous deux se tenaient actuellement au bord de l'île, surplombant l'océan de lumière dorée. Cauchemar était également là, de l'autre côté de l'île... broutant paisiblement l'herbe émeraude. Ce spectacle plongea Sunny dans l'incompréhension, car il n'avait jamais vu son cheval manger autre chose que la chair sanguinolente de ses ennemis.

Peut-être que l'herbe dans les rêves était tout aussi savoureuse.

Malheureusement, Sunny ne pouvait pas le garder longtemps ici. C'était déjà assez risqué d'éloigner Cauchemar de sa cible, qui était à peine endormi et pouvait se réveiller à tout moment si on le laissait sans surveillance.

Nephis le regarda en silence pendant quelques instants, puis sourit.

"Il semble donc que vous soyez l'homme de mes rêves, Seigneur Shadow."

Sunny lui fit une élégante révérence.

"Aussi longtemps que vous voudrez bien de moi, Dame Étoile Changeante. C'est un honneur."

Elle gloussa mélodieusement, avant de le regarder sérieusement.

"Alors, que dois-je faire ?"

Il s'approcha d'elle, prit doucement une de ses mains et la plaça sur sa poitrine.

Puis, regardant Nephis dans les yeux, Sunny dit :

"S'il vous plaît, donnez-moi un peu de votre feu."

L'expression de Nephis changea subtilement, avant que celle-ci n'active sa Capacité Dormante. Sa main s'enflamma d'une douce radiance blanche, et une merveilleuse chaleur se répandit dans le corps de Sunny.

Et avec elle, un puissant torrent de son essence.

Derrière lui, ses trois ombres surgirent du sol, se transformant en copies identiques de lui. Chacune d'entre elles manifesta quatre mains supplémentaires, prêtes à tisser des fils d'essence rayonnante.

Les sept soleils les baignaient d'une lumière éclatante.



Dans le monde réel, l'épée brisée scintillait sur l'enclume d'os. Elle perdit soudain de sa substance, s'effondrant dans un tourbillon d'étincelles... c'était ce qui se passait lorsqu'une Mémoire était détruite.

Cependant, cette fois-ci, Sunny ne laissa pas les étincelles de lumière se dissiper dans le néant.

Au contraire, il les saisit et dirigea leur flux selon sa volonté.

Dans le même temps, il enfonça ses mains d'ombre dans l'image disparue de l'épée, empêchant sa trame de s'effondrer.

Il fallait d'abord détruire pour reconstruire.

Mais Sunny ne voulait pas que la Lame des Songes disparaisse. Il voulait conserver son essence tout en renaissant sous son marteau.

Tandis que son corps original maintenait la Lame des Songes entre l'existence et la destruction, son avatar attisait les flammes blanches et furieuses qui brûlaient dans le fourneau et plaçait le creuset dessus.

Les matériaux nécessaires à la création de l'alliage s'y trouvaient déjà — la glace de la Bête Hivernale, les métaux bénis et autres encore.

Seule une étape supplémentaire restait à franchir.

Debout au-dessus du creuset, Sunny hésita un instant, puis invoqua le simple couteau d'argent qu'il avait forgé plus tôt. Levant les mains, il grimaça et s'ouvrit la paume avec le couteau, puis se mit à saigner.

Un flot de sang cramoisi se déversa dans le creuset, se transformant aussitôt en glace.

À mesure que le creuset chauffait, il fondait et fusionnait avec l'alliage incandescent.

Il servirait ainsi de lien entre les différents éléments de l'épée.

Y avait-il un ingrédient plus approprié pour créer une Mémoire que le sang de Weaver ?

Sunny n'en était pas certain.

Il se concentrait sur trop de tâches à la fois.

Forger l'enveloppe physique de l'épée.

Garder la lame originale dans l'état où elle a été désassemblée jusqu'à ses éléments les plus basiques, mais pas tout à fait détruite.

Tisser des fils d'essence dans le rêve de Neph...

Chaque tâche exigeait une concentration extrême.

Combien de temps serait-il capable de supporter cette pression ?

Avec un peu de chance, assez longtemps pour finir de forger la lame fatale.

Soudain, une douce radiance blanche jaillit de l'entaille sur sa paume, faisant disparaître la blessure peu profonde sans laisser de trace.

Sunny se laissa surprendre un instant, puis se concentra sur sa tâche.

Invoquant l'Aiguille de Weaver, il plongea la main dans la trame de la Lame des Songes, qui s'effondrait, et tissa avec soin un nouveau fil à l'intérieur de son motif complexe...


  
    

Chapitre 2056 - Alliage Vivant


Traducteur/Checker: Gray

Une chaleur presque insupportable régnait dans la forge. Sunny attisait les flammes, observant le fer béni se transformer lentement en un liquide incandescent à l'intérieur du creuset. Son corps pâle était couvert de sueur, et les écailles de son tatouage complexe scintillaient dans l'éclat de la flamme blanche comme des pierres précieuses noires.

Le fer fondit, se déversa sur les restes du cœur glacé de la Bête Hivernale et se figea à nouveau. Le processus se répéta encore et encore, jusqu'à ce que la glace commence enfin à se fondre.

Sunny l'observa avec une expression distante.

...Je suis heureux.

Il avait ressenti une grande joie après avoir détruit la Bête Hivernale pour venger des millions de victimes... et lui-même. Mais c'était vraiment triste de terminer l'histoire de leur mort tragique par un autre acte de destruction.

Sunny était donc heureux de voir que le dernier chapitre de l'histoire de Falcon Scott serait plutôt un acte de création. Le cœur de la Bête Hivernale allait servir de base à la forge d'une épée remarquable — une épée qui excellerait à semer la mort, mais qui était finalement destinée à sauver d'innombrables vies.

C'était comme s'il versait toutes ces âmes orphelines dans l'alliage mystique.

Quel serait le poids d'une lame contenant des millions d'âmes ?

...Le sang de Sunny était également présent, ajouté au mélange. Étrangement, il pouvait encore le sentir vaguement, et même exercer un certain contrôle sur lui, comme si son sang était toujours vivant malgré son expulsion de son corps. Et comme il servait d'agent de liaison entre les différents éléments de l'alliage, ce dernier devenait un peu vivant lui aussi.

Bien entendu, son sang n'était pas nécessaire pour lier la glace mystique et les métaux bénis. Cela aurait pu se produire naturellement, comme l'autre jour.

Mais...

Pour la suite, la présence de son sang était nécessaire.

Essuyant la sueur de son front, Sunny inspira profondément l'air brûlant, puis récupéra une sinistre flèche noire sur un établi voisin.

La flèche semblait tout à fait banale à première vue. Sa hampe était faite de bois sombre, son empennage était fait de plumes de corbeau et la pointe de la flèche avait été taillée dans un morceau d'obsidienne noire. Mais cette flèche n'avait rien de banal — c'était l'une des deux flèches du Royaume de l'Ombre que possédait Sunny.

Un redoutable souvenir du Royaume de la Mort.

Laissant échapper un soupir silencieux, Sunny serra les dents et saisit la flèche fermement dans ses mains. Les muscles tendus s'enroulaient sous sa peau comme des câbles d'acier, et les bobines du Serpent Noir semblaient bouger. Alors qu'un souffle rauque s'échappait de ses lèvres, la flèche noire se brisa.

Celle-ci était incroyablement résistante, rivalisant avec la durabilité des Mémoires Suprêmes. Cependant, Sunny était une Terreur Transcendante... sa force était absolument terrifiante, et sa volonté était adamantine.

Brisant la pointe de la flèche, il saisit le morceau d'obsidienne tranchant dans son poing et le réduisit en poussière, sans prêter attention au sang qui s'écoulait sur le sol.

Il versa ensuite la poussière d'obsidienne et le sang dans le creuset. Il y jeta également le manche brisé.

L'empennage prit feu en premier, se transformant rapidement en cendres. Le bois sombre de la flèche se noya dans le liquide incandescent, puis fut incinéré dans ses profondeurs. La poussière d'obsidienne se mélangea à l'alliage.

Son sang servit de médium, aidant l'alliage à hériter de la qualité intangible de la flèche détruite — le sens froid et mortel de la finalité qu'elle possédait. Le souffle sinistre du Royaume de la Mort.

Cela fait, l'alliage était presque prêt.

Une dernière étape demeurait.

Son autre moi était toujours occupé à empêcher la Lame des Songes de s'effondrer. Il en maintenait la trame tout en guidant le flot d'étincelles éthérées qui tourbillonnaient dans l'air, prêtes à se dissiper, mais sans y parvenir.

Alors que le liquide incandescent dans le creuset semblait atteindre un état d'équilibre, ne se réchauffant ni ne se refroidissant, Sunny guida le flot d'étincelles vers un moule.

Et comme elles y pénétraient docilement...

Il retint son souffle, ramassa le creuset et versa l'alliage béni sur elles.

Le flux rayonnant de métal incandescent avala les étincelles d'essence, les faisant devenir une partie de lui-même.

Et c'est ainsi que le point d'ancrage de la trame complexe passa du concept d'une épée longue en argent à la masse de métal liquide.

Sunny poussa un soupir de soulagement, sachant que cette partie du plan avait fonctionné comme prévu, au moins. Il n'en était pas sûr... après tout, il n'avait jamais tenté quelque chose de ce genre auparavant.

Mais Sunny s'était rendu compte d'une chose en expérimentant pour se préparer à cette forge. C'était qu'à ce niveau de l'artisanat, la volonté de l'artisan était comme le marteau du forgeron en lui-même.

C'était aussi un outil pour forger le métal dans une forme désirée... ou peut-être même la réalité elle-même.

Ainsi, si sa volonté était suffisamment aiguisée et tyrannique, de nombreuses choses devenaient possibles simplement parce qu'il le voulait. Bien sûr, plus sa volonté allait à l'encontre de celle du monde, plus il était difficile de la faire respecter.

Dans ce cas, le résultat souhaité était une divergence relativement mineure. Et comme la volonté Transcendante de Sunny avait été tempérée et aiguisée par d'innombrables épreuves, il y parvint sans trop de problème.

Maintenant... la forge.

Dès que l'alliage béni eut suffisamment refroidi pour devenir solide, Sunny retira du moule la barre incandescente de métal chaud et la plaça sur l'enclume.

Les spirales de son tatouage serpentin se déplacèrent tandis que Serpent glissait le long de son bras, se manifestant sous la forme d'une arme.

Mais cette fois, ce n'était pas un odachi. Il s'agissait plutôt d'un marteau de forgeron fait d'obsidienne sombre et sans éclat.

Saisissant fermement l'Arme de l'Âme, Sunny la leva au-dessus de sa tête, puis l'abattit sur le métal incandescent.

Une pluie d'étincelles incandescentes jaillit dans toutes les directions, faisant trembler la Mimique Merveilleuse.


  
    

Chapitre 2057 - Apprendre le Tissage
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Alors que Sunny se préparait à forger l'épée dans le monde réel, il se concentrait également sur la création de sa trame dans un rêve.

Six de ses sept incarnations participaient à la forge, chacune devant s'acquitter d'une tâche qui exigeait la plus grande concentration — certaines faisant même des choses qu'il n'avait jamais faites ou tentées auparavant.

En conséquence, son esprit était soumis à une pression énorme, sans pour autant craquer, mais à la limite de l'endurabilité.

Néanmoins, Sunny persista avec une expression calme et déterminée. Il n'était pas étranger à ces moments de stress extrême — en fait, il s'y épanouissait. Plus la situation était grave, plus son esprit devenait clair. Ce sentiment de clarté transcendait parfois le quotidien, lui permettant d'entrer dans un état mental étrange et inexplicable.

Sunny se trouvait dans cet état en ce moment même, ayant l'impression que son esprit fonctionnait à une vitesse qu'il ne pouvait lui-même percevoir.

Beaucoup de choses qu'il ne pouvait expliquer, mais qu'il comprenait intuitivement, se produisaient autour de lui et à cause de lui. Ainsi, même s'il savait que tout ce qu'il faisait avait une cause et un effet clairs, il avait l'impression que la réalité changeait simplement en fonction de sa simple volonté.

Il se trouvait en territoire inconnu, mais une balise le guidait vers un port sûr.

Debout au bord d'une île onirique, Sunny inspira profondément.

Quatre de ses incarnations se trouvaient ici, dans le rêve que Nephis faisait de sa Mer de l'Âme. L'une d'entre elles servait de conduit à son essence, deux autres tissaient des fils radieux à partir de celle-ci, et la dernière s'occupait de la partie la plus importante de la tâche — elle créait la vaste, complexe et exaltante trame que Sunny avait imaginée pour l'épée liée à l'âme.

La trame qu'il voulait créer était ambitieuse, même selon ses critères, et c'était sans compter la propriété unique de lier la Mémoire à l'âme de son propriétaire. Cet acte de sorcellerie promettait donc d'être long et pénible, un peu comme un marathon.

Mais...

Un moment vital — peut-être le plus vital de toute la forge — devait se produire au tout début.

Cela devait se produire maintenant.

Regardant Nephis, Sunny força un faible sourire.

"Vous me faites confiance ?"

Il était conscient que sa question n'était pas très juste. Après tout, pour autant que Nephis le sache, ils ne s'étaient rencontrés qu'il y a quelques mois. La confiance ne venait pas facilement à l'un ou à l'autre — c'était quelque chose qu'ils devaient tous les deux construire lentement et ardument...

"Bien sûr."

La réponse calme vint presque instantanément.

Sunny fut surpris par la franchise de ses paroles. Nephis... semblait également surprise par ces mots. Elle fronça légèrement les sourcils, comme si elle n'était pas tout à fait sûre de savoir pourquoi elle avait répondu si facilement.

Néanmoins, le sourire de Sunny se détendit en l'entendant.

"Bien. Alors, si vous sentez quelque chose, ne résistez pas. Laissez-vous faire."

Ce disant, il fit quelque chose d'à la fois parfaitement raisonnable et complètement fou.

Il ancra la trame — mais pas dans un éclat d'âme, comme il l'avait toujours fait auparavant.

Au lieu de cela, il ancra les fils d'essence radieux directement dans l'un des noyaux d'âme de Neph.

Son Noyau de Bête, pour être précis.

Ses yeux s'écarquillèrent légèrement.

Sunny se crispa, ne sachant pas si son tissage tiendrait. Au fond, il n'était même pas sûr qu'une telle chose soit possible, et encore moins réalisable.

Mais il croyait sincèrement que c'était possible.

Il voulait que ce soit le cas.

Ils étaient dans un rêve, après tout. Pourquoi cela ne serait-il pas possible ici ?

Bien sûr, il ne pouvait pas... tisser l'âme d'un être vivant. Du moins, pas encore. Mais ce n'était pas ce qu'il essayait de faire — il essayait simplement d'ancrer le tissage d'une Mémoire dans une âme vivante plutôt que dans un éclat qui restait après la destruction de l'âme.

Il sentit la main chaude de Neph trembler doucement sur sa poitrine.

Mais... rien d'autre ne se produisit.

Son noyau d'âme ne rejeta pas le tissage. Les flammes blanches incandescentes n'annihilèrent pas les fils radieux d'essence d'âme — qui étaient, somme toute, tissés à partir de la même flamme.

L'ancre tenait bon.

Un large sourire fendit son visage. Voyant cela, Nephis sourit timidement, elle aussi.

"Qu'est-ce qui vient de se passer ?"

Il expira lentement.

"J'ai ancré la trame de l'épée dans l'un de vos noyaux d'âme."

Cette partie vitale — et assez audacieuse — de la forge s'était soldée par un succès.

Le sourire de Sunny s'estompa alors un peu.

"Ou plutôt... j'ai ancré le rêve d'une trame dans le rêve de votre noyau d'âme."

Maintenant...

Il ne lui restait plus qu'à réaliser leurs rêves.

Mais avant cela, la vaste et inimaginable trame devait être achevée.

Prenant une autre grande inspiration, Sunny laissa son incarnation fermer les yeux et se concentra sur la canalisation de l'essence de Neph.

L'incarnation chargée de tisser la tapisserie de fils radieux poursuivit son travail sombrement.

La vaste trame commençait à prendre forme, lentement, péniblement.

C'était une chose intimidante à faire.

Sunny avait rejeté le confort familier de la simple copie des motifs créés par le Sortilège du Cauchemar. Au lieu de cela, il tissait des motifs entièrement nouveaux, de sa propre conception. Armé de sa profonde connaissance du tissage et de l'expérience qu'il avait acquise en fusionnant avec diverses Mémoires en tant qu'ombre, il tentait de créer une épée enchantée qui deviendrait une partie du corps et de l'âme de Neph.

Une épée qui lui conviendrait parfaitement, qui grandirait avec elle et qui pourrait abattre les ennemis les plus redoutables.

Naturellement, une telle épée exigeait les enchantements les plus ingénieux.

Quelque part dans le monde réel, ses autres incarnations étaient en train de forger l'enveloppe physique de l'épée. Il avait utilisé des matériaux précieux pour en créer l'alliage — le cœur de la Bête Hivernale, un trésor de métaux bénis, la flèche du Royaume de l'Ombre, la flamme de l'âme de Neph, et même son propre sang.

Mais en réalité, ces matériaux n'étaient pas aussi importants qu'il n'y paraissait.

En effet, son épée serait un être vivant, et par conséquent, elle grandirait et changerait comme un être vivant.

Il en allait de même pour la trame. Par le passé, Sunny n'avait créé que des trames strictement limitées par leur conception. Mais cette trame... celle-ci était censée être différente.

Elle était tout aussi complexe, tout aussi travaillée. Mais elle n'était pas aussi stricte, et visait à n'être qu'un début plutôt qu'une fin immuable.

Au fur et à mesure que Nephis grandissait, la trame de son épée était destinée à grandir elle aussi.

Devenir plus puissante, mais aussi, si besoin était... différente.

La chose la plus effrayante au monde était l'inconnu. Et puisque Sunny et Nephis avaient tous deux décidé de faire la guerre au monde, ils étaient condamnés à se battre contre l'inconnu. Ils étaient destinés à faire face à de terribles menaces qu'ils ne connaissaient pas et auxquelles ils ne pouvaient donc pas se préparer.

Ainsi, la plus mortelle des épées...

Était une épée qui avait la capacité d'apprendre.


  
    

Chapitre 2058 - Forge de l'Ombre
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Dans la forge, la sueur roulait sur le corps de Sunny tandis qu'il martelait la barre incandescente d'alliage béni. De furieuses étincelles blanches dansaient dans l'air — ce n'étaient pas les étincelles immatérielles de l'essence d'âme, mais les particules bien réelles et chauffées à blanc du métal en feu. La chaleur était étouffante, les ombres s'écoulaient tandis que les flammes dansaient dans la fournaise immolable.

Sunny se serait déjà brûlé les cheveux et aurait reçu d'innombrables brûlures terribles sans la Coquille d'Onyx, qui le protégeait de la chaleur et du feu. Son expression était concentrée, sa main était ferme, délivrant des coups dévastateurs du marteau noir à un rythme régulier.

La cadence de ses coups et le tintement du métal emplissaient d'une mélodie furieuse mais magnifique l'étendue sombre de la forge, qui était cachée du monde dans sa propre dimension.

La force qu'il libérait à chaque coup était suffisante pour briser les portes d'un château et renverser ses murs, ébranler des montagnes et fendre la terre. Cependant, l'alliage béni résistait obstinément, livrant un combat épuisant.

Pourtant... Sunny n'était pas du genre à perdre une bataille.

Il martela la barre d'alliage pour l'aplatir, puis la plia et répéta le processus — encore, et encore, superposant l'acier béni un nombre incalculable de fois. Cette opération ne visait pas à éliminer les impuretés — il n'y en avait pas — mais plutôt à uniformiser la composition de la future lame, répartissant les cendres, la poussière d'obsidienne et les restes de son sang sur toute sa longueur.

De temps à autre, il repoussait la barre d'alliage dans le four et laissait les flammes blanches incandescentes qui brûlaient à l'intérieur la lécher librement. Il ajoutait régulièrement du combustible au feu — du bois des arbres anciens et abominables qui poussaient dans les Creux de Godgrave, ainsi que dans la Forêt Brûlée.

Et puis, à un moment donné...

Quelque chose d'étrange se produisit.

Le feu devint soudain plus faible, l'obligeant à ajouter plus de combustible pour l'alimenter, et à le faire plus fréquemment. Sunny étudia le four pendant quelques instants avant de comprendre ce qui se passait.

L'alliage béni absorbait la flamme de l'âme. Chaque fois qu'il l'enfonçait dans la fournaise, le métal incandescent buvait le feu comme un homme mourant de soif dans le désert. Ainsi, la sainte flamme blanche imprégnait l'alliage, le transformait fondamentalement et ne faisait plus qu'un avec lui.

Au même moment, la trame de la Mémoire qu'il empêchait encore de s'effondrer s'embrasa d'un nouvel éclat, infusée, elle aussi, par la flamme.

Le fil éthéré de l'essence brûla soudain ses doigts, et ses mains d'un noir d'encre s'enflammèrent. Pendant quelques instants, les mains faites d'ombres furent enveloppées d'une flamme blanche aveuglante. Elles commencèrent tout doucement à s'effriter. Seule l'Aiguille de Weaver, qu'il tenait dans sa vraie main, resta intacte, émanant toujours une douce lueur dorée.

Mais une seule aiguille ne suffisait pas.

Serrant les dents, Sunny supporta la douleur aveuglante et fit appel aux ombres, reconstruisant ses mains à la même vitesse que les flammes les dévoraient. C'est ainsi qu'il continua à tisser en brûlant, à souffrir, à être réduit en cendres, puis à renaître des ombres.

Son visage déjà pâle devint d'une blancheur mortelle, mais Sunny n'arrêta pas son travail, ne serait-ce qu'un instant.

Tout comme son autre incarnation tissait une vaste tapisserie de fils d'essence dans le monde des rêves, il faisait de même ici, répétant chaque mouvement avec une précision absolue.

Au début, les deux tissages étaient identiques. Mais très vite, les motifs des fils d'essence divergèrent, créant chacun une tapisserie unique. Cependant, ces tapisseries étaient intimement liées — chacune était une partie d'un tout unique, destinée à être reliée de manière transparente, comme les deux pièces d'un vaste puzzle.

La forge de la Mimique Merveilleuse fut remplie de bruits assourdissants, d'éclairs de lumière et d'une chaleur insoutenable pendant un certain temps.

Au bout d'un certain temps — une éternité, peut-être — Sunny essuya la sueur de son front et inspira profondément, sentant l'air grésillant brûler ses poumons en feu. Ses muscles brûlaient également, ayant enduré plus d'efforts qu'ils ne l'auraient fait dans la plus terrible des batailles.

Mais il était enfin satisfait de l'alliage, jugeant qu'il était prêt à être façonné.

Enfonçant une dernière fois la barre incandescente de métal béni dans le four, il s'accorda un moment de répit. L'eau fraîche du Printemps Sans Fin toucha ses lèvres et coula dans sa gorge desséchée, reconstituant ses forces et lui procurant un sentiment de béatitude sereine.

S'en versant un peu sur la tête, Sunny secoua ses cheveux mouillés et poussa un soupir de satisfaction. Puis, saisissant la poignée qu'il avait fabriquée avec de la ferraille, il sortit l'alliage béni du four et le plaça à nouveau sur l'enclume.

De plus en plus lourd...

Levant le Serpent Noir, il rendit sa main aussi lourde qu'une montagne avec l'aide de la Coquille d'Onyx et donna un nouveau coup de marteau écrasant sur le métal incandescent.

Le moment était venu de façonner l'épée.

Alternant les coups lourds destinés à extraire le métal et les coups légers pour le façonner, Sunny s'attela à la tâche difficile de transformer la barre de l'alliage béni en une lame.

Il forgeait une épée longue — le type d'épée préféré de Neph, ainsi que la forme originale de la Lame des Songes. La lame devait mesurer plus d'un mètre de long, avec une très légère conicité, complétée d'une trentaine de centimètres de soie. À terme, l'épée toute entière mesurerait près d'un mètre cinquante de long, ce qui représentait beaucoup d'acier à forger, à tremper, à traiter, à polir et à aiguiser.

En outre, la garde transversale, le pommeau et la poignée devaient être façonnés et fixés sur la soie.

Aucune erreur n'était possible, aucun temps de repos n'était permis.

Le travail ne faisait que commencer...

Absolument concentré, Sunny continua à marteler l'alliage béni. Le métal incandescent s'étirait sous ses coups, se transformant en un semblant de lame longue et étroite...

La sueur coulait sur son visage, bouillait et s'évaporait quelques instants plus tard.



Dans le rêve de Neph, Sunny continuait à créer la trame.

Elle était vaste et infiniment complexe — bien plus compliquée que celle qu'il créait simultanément dans la forge de la Mimique Merveilleuse.

Mais c'était tout à fait normal. Après tout, la véritable Lame des Songes n'était qu'une Mémoire Dormante de Niveau Un. Elle n'avait qu'un seul nœud pour servir d'ancrage aux fils éthérés, tandis qu'ici... ici, Sunny avait sept noyaux d'âme Transcendants à utiliser comme fondation.

Et ce n'était pas n'importe quel noyau d'âme — le noyau d'âme d'une personne qui possédait [Le Feu], l'Attribut de la lignée du Dieu du Soleil, ce qui rendait l'âme particulièrement puissante.

Sunny pouvait donc se permettre une certaine liberté.

Et cette liberté, il l'utilisait pleinement et sans retenue, en tissant une tapisserie inspirée qui combinait tous ses acquis en sorcellerie, et qui constituait sa plus grande réussite.

Même si ses doigts saignaient et que son esprit était au bord de l'effondrement, Sunny continuait à tisser avec un sourire subtil.

Ses doigts guérirent quelques instants plus tard, imprégnés de la chaleur de Neph.

Au bout d'un moment, l'une de ses incarnations chancela et tomba à genoux, regardant vers le bas avec une expression douloureuse. Elle continua alors à tisser d'essence à genoux.

Nephis le regarda avec inquiétude.

"Qu'est-ce qui se passe ?"

L'incarnation de Sunny qui recevait sa flamme ouvrit les yeux et sourit faiblement.

"...J'ai juste un peu brûlé mon âme. Rien de grave."

Elle l'étudia en silence.

"Vous avez l'air... un peu absent."

Il secoua simplement la tête.

"Ce n'est pas grave. Je suis juste un peu... submergé. La pression mentale est stupéfiante, mais ma concentration ne peut être brisée. Alors, je supprime ce qui ne sert à rien."

Sunny avait forcé certaines de ses incarnations à fermer les yeux, afin que l'absorption de données visuelles ne pèse pas sur son esprit. Il n'écoutait plus du tout son sens de l'ombre. Si une incarnation n'avait pas besoin de se tenir debout, il cessait d'essayer de la maintenir debout. Tout ce qui n'était pas lié à la forge de l'épée ou au tissage de ses enchantements était sacrifié...

Et encore, il y parvenait à peine. Même la vision des incarnations qui devaient voir se brouillait lentement, et sa coordination en souffrait.

Nephis fronça les sourcils.

"Pourquoi gaspillez-vous de l'énergie pour une chose aussi insignifiante que de me parler, alors ?"

Sunny sourit plus largement.

"Vous parler ne peut jamais être sans importance."

Son regard se perdit alors, et son expression devint absente.

Avec un soupir, il ferma à nouveau les yeux.

"Cela fait... tellement longtemps, déjà... mais ce n'est pas grave... ce sera bientôt fini..."

En effet, la forge s'était poursuivie pendant d'innombrables heures — il en avait perdu le compte, du moins. Mais la dernière partie approchait à grands pas.

Dans la forge, son corps d'origine avait déjà façonné la lame. Actuellement, des nuages de vapeur brûlante s'élevaient de la cuve où l'épée était trempée. Ces derniers remplissaient entièrement la forge, mais la lame incandescente refusait toujours de se refroidir.

Sunny versait encore de l'eau du Printemps Sans Fin dans la cuve, menaçant de vider la belle bouteille de verre pour la première fois depuis dix ans.

Il lui faudrait ensuite polir et aiguiser la lame, fixer la garde transversale, ajuster la poignée sur la soie et mettre le pommeau en place.

La trame, ici dans le rêve, n'était pas loin d'atteindre le point d'achèvement, également — bien sûr, même cette petite étape semblait effrayante et décourageante pour Sunny, qui était mentalement épuisé et physiquement vidé, presque plus qu'il n'était capable de l'endurer.

Après cela, la partie la plus importante de la forge lui incomberait.

Il allait devoir relier la version réelle de l'épée à sa contrepartie rêvée, achevant ainsi le dernier enchantement.

Et lier l'épée à l'âme de Neph.

...La seconde de ses incarnations chancela et s'écroula.

Sunny inspira profondément.

Une dernière poussée.

Ses mains se déplacèrent avec une rapidité stupéfiante et une grâce magnifique, étendant encore plus la vaste tapisserie de cordes rayonnantes.


  
    

Chapitre 2059 - Dernière Étape
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Lorsque Sunny eut presque terminé le tissage, deux de ses quatre incarnations s'étaient effondrées et s'étaient transformées en ombres. Ces dernières rampèrent fatiguées sur l'herbe émeraude avant de s'enrouler autour de la troisième incarnation.

Cette troisième incarnation, qui avait été chargée de tisser la vaste et complexe tapisserie de fils radieux, n'avait elle-même pas fière allure. Ses quatre mains d'ombre avaient été déchiquetées et reconstruites tant de fois que leur forme était désormais vague et immatérielle, pas tout à fait intangible, mais loin d'être solide.

Et bien que les innombrables brûlures et coupures qu'il avait subies aient déjà été guéries par les flammes blanches purificatrices, le fardeau qu'elles représentaient demeurait, ce qui lui donnait un air chétif et dépenaillé. Ses yeux étaient comme deux mares de ténèbres profondes, obscurcissant l'état fragile de son esprit épuisé.

Sunny prit une profonde inspiration, et laissa les quatre mains d'ombre se dissoudre dans le néant. Au même moment, l'incarnation qui se tenait devant Nephis vacilla et s'effondra, elle aussi, en une ombre. La chaleur qui imprégnait tout son être cessa, le livrant au froid et à la solitude.

Nephis le regarda en posant une question silencieuse.

Sunny sourit faiblement.

"J'aimerais... que vous puissiez la voir."

Au-dessus d'eux, au-dessous d'eux, tout autour d'eux... le monde était imprégné d'une grande trame de fils radieux. Elles s'étendaient dans toutes les directions, presque invisibles dans l'éclat époustouflant des sept soleils, se reflétant dans l'océan resplendissant de la Mer de l'Âme comme une carte des constellations d'un ciel immense et lointain.

C'était d'une beauté inouïe.

C'était aussi un tissage d'une échelle bien plus grande que tout ce qu'il avait créé auparavant, et son chef-d'œuvre — s'il pouvait être assez audacieux pour s'enorgueillir de façon aussi inconditionnelle.

De toute manière, personne d'autre à cette époque ne pouvait percevoir les trames, alors personne d'autre que lui ne pouvait l'en féliciter.

Sunny soupira.

"C'est presque fini... J'espère que vous avez bien dormi."

Dans le monde réel, son corps d'origine était agenouillé, respirant difficilement. Il appuya son front contre le sol, espérant trouver un répit dans l'enfer brûlant de la forge en surchauffe... mais la fraîcheur n'était pas au rendez-vous, et par conséquent, aucun répit n'était possible.

La forge était terminée.

Une magnifique épée longue en argent reposait sur l'enclume devant lui. Sa lame élégante, longue et étroite, était parfaitement aiguisée. Sa garde était droite et dépourvue d'ornements inutiles. Sa garde était sculptée dans un morceau d'ivoire, tandis que son pommeau était coulé dans le même alliage argenté.

Même posée là, immobile, l'épée dégageait un sentiment oppressant de froideur, de létalité inévitable, comme si le simple fait de la toucher pouvait faire couler le sang et priver quelqu'un de sa vie.

Elle était mortelle et belle... tout comme la femme à qui elle était destinée.

La forger avait été une épreuve redoutable.

Sunny était complètement vidé et épuisé, tant physiquement que mentalement. Il se souvenait à peine de la dernière fois où il avait été aussi fatigué — et aussi souffrant.

Le souvenir de ses mains brûlées par les flammes blanches le faisait frissonner. Il avait souffert de l'atroce agonie pendant de nombreuses heures, chacune d'entre elles lui paraissant une éternité. Chaque instant, chaque mouvement, chaque respiration avait été un véritable enfer.

...Mais cette souffrance lui avait aussi été utile.

Car sentir un lointain écho de la douleur ressentie par Nephis à chaque fois qu'elle utilisait son Aspect avait renforcé sa détermination à forger une épée digne de sa détermination, à laquelle il avait insufflé l'essence de l'épée.

Il avait forgé la lame, l'avait polie et aiguisée, avait fixé la garde, la poignée et le pommeau...

Il avait également tissé une trame élaborée d'enchantements dans l'épée argentée.

Mais son travail n'était pas terminé.

La partie la plus compliquée restait à faire.

Inspirant profondément, Sunny serra les dents et se leva lentement. Saisissant la poignée de la magnifique épée, cette dernière fut soulevée de l'enclume et resta immobile quelques instants, rassemblant ses forces.

Il enjamba ensuite les profondes fissures qui couvraient le sol de la forge et monta lentement les marches qui menaient au premier étage du Brillant Emporium. En sortant, il regarda le ciel radieux de Godgrave et congédia la Mimique Merveilleuse.

Le cottage de briques derrière lui disparut.

Le fait de devoir englober la forge pendant la création de l'épée avait été trop éprouvant pour son Ombre. Celle-ci avait fait de son mieux pour résister au déferlement de coups déclenché par le marteau de Sunny, mais au bout du compte, la Mimique avait subi des dommages considérables — elle devait maintenant passer un peu de temps dans l'obscurité nourricière de son âme pour se restaurer.

Marchant sur l'herbe émeraude, Sunny passa à travers les mâchoires du dragon mort et entra dans la Tour d'Ivoire. Une fois à l'intérieur, il monta les escaliers jusqu'au plus haut niveau de la grande pagode et s'approcha du lit où Nephis dormait paisiblement, entourée d'un cercle runique qui brillait légèrement.

Sunny resta là quelques instants, étudiant son visage d'une beauté exquise. Il semblait beaucoup plus doux que d'habitude lorsque Nephis dormait, dépourvu de son habituelle sévérité stoïque... et beaucoup plus jeune aussi. Étrangement vulnérable.

Finalement, Sunny leva silencieusement l'épée d'argent au-dessus de sa tête.

À cet instant, son ombre surgit du sol, se transformant en une copie parfaite de lui.

Tandis que le corps original de Sunny tenait l'épée au-dessus de Nephis, son avatar invoqua l'Aiguille de Weaver et saisit un fil noir tissé d'essence d'ombre.

Le corps physique de l'épée liée à l'âme était complet, tout comme sa trame.

Sunny n'avait plus qu'à unir les deux.

Retenant son souffle, Sunny approcha l'Aiguille de Weaver...

Et transperça l'ombre de l'épée, y insérant un fil d'essence noire.

Il déplaça ensuite sa main et transperça également l'ombre de Neph, les reliant ainsi ensemble.

L'Aiguille de Weaver — qui avait été baignée dans le sang du Démon du Destin — transperça facilement ce qui était censé être intangible, cousant l'ombre de l'épée à l'ombre de son porteur.

Cependant, ce simple geste résonna dans l'âme de Sunny comme un cataclysme, le faisant chanceler.

Sa main n'avait parcouru qu'une petite distance, mais sur cette même distance, il avait plié le monde à sa volonté.

Faire plier les lois de l'existence à sa volonté était la providence des dieux, or Sunny n'était pas un dieu. Par conséquent, le retour de bâton fut punitif.

Cependant...

Il était une Terreur Transcendante, dont l'âme brûlait de la flamme de la divinité.

Plus important encore, sa volonté et son esprit étaient suffisamment tyranniques pour prétendre à une autorité divine.

Ainsi, même si coudre deux ombres ensemble n'était pas censé être possible, Sunny l'avait rendu possible.

Parce que c'était sa volonté, et parce qu'il était le Seigneur des Ombres.

Un sourire douloureux tordit ses lèvres. Prenant une respiration rauque, Sunny sentit l'essence spirituelle s'infiltrer dans son âme à travers les bobines du Serpent Noir et fit la deuxième suture.

Et puis une autre, et une autre, et encore une autre...

Et un millier d'autres.

Lentement, l'ombre de l'épée se rapprochait de plus en plus de l'ombre de Neph.

Dans le rêve, Nephis tressaillit et leva les yeux, comme si elle sentait un changement soudain dans la paix tranquille de sa Mer de l'Âme.

Sunny inspira profondément, luttant pour empêcher la vaste toile de se défaire sous la pression.

"Que se passe-t-il ?"

Il s'efforça de parler, submergé par le besoin de lutter contre les lois de l'existence pour leur imposer sa volonté.

"C'est la dernière étape."

Sunny essaya d'inspirer.

"Nephis..."

Elle le regarda, l'inquiétude se lisant sur son visage.

Sunny tenta de sourire.

"Réveillez-vous, Nephis. Ce rêve... devrait être terminé."

Elle fronça les sourcils, comme si elle venait de se rappeler qu'ils étaient dans un rêve.

L'instant d'après, son expression changea subtilement, et le monde autour d'eux commença à s'effondrer.

Mais cela n'avait aucune importance.

Car Sunny avait déjà accompli tout ce qu'il voulait accomplir ici.

Les deux parties de la vaste trame qu'il avait tissée étaient en train de s'attacher l'une à l'autre.

Elles devenaient un tout.

Une ombre était profondément liée à l'âme d'une personne, après tout, tout comme ses rêves.

Ainsi, en tissant un enchantement dans le rêve de l'âme de Neph, et en cousant l'ombre de l'épée à son ombre, Sunny avait réussi à relier les deux.

La trame du corps physique de l'épée s'unissait à la trame de sa contrepartie onirique de manière transparente. C'était un accord parfait... naturellement. Sunny avait conçu les deux pour ne faire qu'un, après tout, et avait exécuté sa conception à la perfection.

Et lorsque les deux tissages se connectèrent, la vaste tapisserie se mit à briller d'une lumière aveuglante... devenant visible à l'œil nu pendant un court instant.

Ce fut la dernière chose que Nephis vit avant de se réveiller.

Ouvrant les yeux dans sa chambre au sommet de la Tour d'Ivoire, elle regarda autour d'elle d'un air hébété, puis se redressa.

Le cercle runique autour de son lit perdait lentement sa lueur éthérée.

Sunny était agenouillé devant le lit sur lequel sa tête reposait, aussi pâle qu'un fantôme.

Quelque chose d'autre s'y ajoutait...

Sentant un poids froid, Nephis baissa les yeux.

Là, une épée terriblement belle reposait confortablement dans sa main.

Comme si elle était faite pour être tenue par elle.


  
    

Chapitre 2060 - Bénédiction
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Nephis étudia la belle épée longue, puis leva prudemment la main, en essayant de faire le moins de bruit possible.

Un instant plus tard, elle se ressaisit et se rendit compte du caractère comique de son geste. Elle avait peur de troubler les rêves de l'homme qui dormait profondément, la tête posée sur son lit, ses cheveux noirs et soyeux éparpillés sur le drap. Comme s'il n'était pas le grand et terrible Seigneur des Ombres, le sinistre Saint qui avait écrasé une douzaine de champions Transcendants du Chant en riant.

...Mais il était aussi Maître Sunless, l'enchanteur doux et tendre qui était devenu son sorcier, son compagnon et son amoureux.

C'est juste qu'il avait l'air si épuisé, dans son rêve. Et qu'il avait l'air si fatigué ici, dans le monde réel.

Sa peau de porcelaine était encore plus pâle que d'habitude, et ses beaux traits étaient creusés et aigus, les respirations laborieuses s'échappant silencieusement d'entre ses lèvres.

Elle se figea un instant, surprise par le sentiment inattendu et inconnu qui gonflait sa poitrine.

Était-ce... de la tendresse ?

Nephis n'était pas un monstre insensible, bien sûr. Elle connaissait l'affection. De l'inquiétude et du souci pour ceux qui lui étaient chers, aussi — cependant, ce sentiment subtil, mais intense, était nouveau.

Il était à la fois amer et doux... mais surtout doux.

Et intimidant.

Elle le regarda quelques instants de trop, puis reporta lentement son regard sur la belle épée longue.

L'épée... était à la fois familière et étrange. Elle ressemblait beaucoup à sa fidèle et fiable compagne, la Lame des Songes — l'arme qu'elle avait maniée sur le Rivage Oublié, pendant le long et solitaire voyage vers le Monde Souterrain, et dans les horreurs du Second Cauchemar. Mais c'était bien plus que cela.

Elle était beaucoup plus frappante, à première vue. La lame fine et parfaitement droite semblait briller sous les splendides rayons du soleil, si brillants qu'ils en étaient presque aveuglants. La poignée d'ivoire semblait fraîche et accueillante dans sa main, comme si elle était faite pour être là. Le poids était parfait. L'équilibre était irréprochable.

Le design de l'épée était simple et élégant, sans fioritures ni ornements inutiles. Cependant, les quelques éléments stylistiques qu'elle possédait étaient d'une beauté gracieuse... elle était pure et fidèle à son but, étrangère à tout compromis et à toute prétention, tout comme un instrument de mort était censé l'être.

Elle dégageait également une aura mortelle, à la fois froide et brûlante, comme si l'épée possédait une présence qui lui était propre. Mais le plus étrange, cependant, était que l'épée semblait... chaude et sensible à son contact, comme si elle était vivante.

C'était à couper le souffle.

Nephis hésitait à détourner son regard de la lame resplendissante. Elle ressentait également une excitation enfantine, voulant immédiatement sauter du lit et jouer avec... exécuter quelques séries de katas, pour se familiariser avec sa sensation et son poids.

Mais elle se força à rester immobile et invoqua les runes.

Son regard se porta rapidement sur la nouvelle chaîne de runes qui ne lui était pas familière.

Retenant son souffle, elle étudia les runes :

Mémoire : Bénédiction.

Rang de la Mémoire : [???]

Niveau de la Mémoire : [???]

Son regard glissa plus bas, vers les runes qui composaient la description de la belle épée.

Elles se lisaient comme suit :

Description de la Mémoire : [En remontant le chemin, Étoile Changeante dit ainsi à l'-inconnu- :

"Il faut s'enflammer pour récolter les bienfaits du feu. C'est ce que disait ma grand-mère, et c'est ce que j'ai fait. Je me suis aspergée d'huile, et me suis enflammée. Et j'ai brûlé."

...L'-inconnu- écouta.]

Nephis fronça les sourcils.

Ces mots... semblaient décrire son auto-immolation dans le Premier Cauchemar. Pourtant, elle ne se souvenait pas de les avoir prononcés devant qui que ce soit. Elle avait partagé les détails de son épreuve avec très peu de personnes — Cassie était probablement la seule à en connaître la majeure partie. Mais Nephis n'avait pas expliqué, même à elle, ce qui l'avait poussée à franchir ce terrible pas, et elle n'avait absolument pas mentionné le discours de sa grand-mère.

Qui était l'-inconnu- à qui le Sortilège semblait penser que Nephis avait mis son âme à nu ?

Elle ne se souvenait pas d'avoir parlé à des Êtres du Vide, et n'avait certainement jamais parlé au Dieu Oublié. Elle n'aurait pas non plus eu l'occasion de s'épancher auprès d'un étranger.

C'était étrange, très étrange.

Et elle se sentait étrange, elle aussi. Comme s'il y avait un vide dans son cœur, résonnant d'une douleur creuse et sourde.

Serrant plus fort la poignée de Bénédiction, Nephis reporta son regard sur les runes.

D'habitude, il n'y avait rien après la description d'une Mémoire, mais cette fois-ci, il y avait une suite.

Enchantements de la Mémoire : [Relique Umbra].

Alors qu'elle se concentrait dessus, de nouvelles runes apparurent.

[Lier la relique ?]

Nephis hésita quelques instants.

Les battements de son cœur s'accélérèrent soudainement, et un doux sourire se dessina sur son visage.

Elle jeta un coup d'œil à Sunny, qui dormait toujours paisiblement.

Il lui avait promis de lui forger une lame pour tuer les dieux...

Et visiblement, il avait tenu sa promesse.

Le tendre sentiment de reconnaissance qu'elle éprouvait était plus puissant que ce à quoi elle s'attendait.

Troublée, Nephis détourna le regard et hocha la tête.

"Oui."

La belle épée longue sembla tinter, comme si elle répondait à son appel...

Et brilla d'un éclat aveuglant, se transformant en un rayon de lumière pure. Cette lumière fut ensuite absorbée par sa main, illuminant son corps de l'intérieur... fusionnant avec son corps et son âme.

Elle devint une partie d'elle-même.

Le Sortilège lui chuchota à l'oreille, d'une voix étrangement calme :

[Votre Mémoire a été détruite.]

[...Vous avez reçu un Attribut.]



"Oui."

Sunny s'agita, pas tout à fait endormi, mais pas tout à fait réveillé non plus.

Il se sentait fatigué... épuisé, vraiment. De plus, Il était également complètement transi de froid, ce qui signifiait que toutes ses incarnations avaient sombré dans un profond sommeil. Le Seigneur des Ombres dormait sur son trône, bien entendu. Après tout, il y a peu de temps, il chevauchait Cauchemar dans un voyage à travers les rêves. Le professeur de Rain dormait lui aussi, caché dans son ombre.

Ce type devait se réveiller rapidement, de peur que quelque chose d'inattendu ou d'indésirable ne se produise.

Quant au corps d'origine...

Quand est-ce que je me suis écroulé, d'ailleurs ?

Avant que Sunny ne puisse se réveiller, un flash aveuglant traversa soudainement ses paupières. Ouvrant les yeux en sursaut, il parvint tout juste à apercevoir un rayon de lumière blanche pure pénétrer dans le corps de Neph.

Elle fut illuminée de l'intérieur pendant un moment, comme si une véritable étoile brûlait dans sa poitrine. Puis, l'éclat s'estompa et il put à nouveau voir clairement ses beaux traits.

Neph avait une expression distante sur le visage, penchant légèrement la tête. On aurait dit qu'elle écoutait ce qui se passait dans son âme.

L'épée qu'il avait forgée n'était nulle part...

Sunny mit quelques instants à comprendre ce que cela impliquait.

Ses yeux s'écarquillèrent.

Se redressant d'un coup, il la fixa et demanda précipitamment :

"Ça a marché ?"

Sunny s'était écroulé d'épuisement immédiatement après avoir fini de coudre l'ombre de l'épée et celle de Neph ensemble, aussi n'avait-il même pas eu la chance d'étudier le résultat.

Le lien avait-il tenu ?

Le Sortilège avait-il fait ce qu'il était censé faire et avait-il supervisé le processus ?

Et plus important encore, mais tout aussi curieux...

Comment avait-il nommé la nouvelle Mémoire ? Quelle description lui avait-il donné ?

D'habitude, Sunny nommait et décrivait les Mémoires qu'il créait lui-même. Mais reforger la Lame des Songes était une chose différente — après tout, il ne l'avait jamais arrachée à l'âme de Neph. Elle était toujours restée une Mémoire appartenant à un porteur du Sortilège du Cauchemar, et donc sous la responsabilité du Sortilège. C'était là tout l'intérêt.

Nephis s'attarda un instant, puis se déplaça et le regarda avec un léger sourire.

Ce faisant, elle tendit la main. Elle brilla d'un doux éclat, et un rayon de lumière rayonnante en jaillit, prenant instantanément la forme d'une magnifique épée longue.

La lumière du soleil se reflétait sur sa lame argentée, rendant la pièce plus lumineuse.

Sunny poussa un soupir de soulagement.

Mais ce n'était pas tout...

Un instant plus tard, l'épée s'enflamma d'une lumière incandescente, rendant sa présence encore plus intimidante... écrasante, même. Nephis avait dû utiliser son Aspect pour l'augmenter.

Infusée par la flamme de l'âme, la lame d'argent ressemblait à une étroite ligne d'une blancheur immaculée, une faille dans le tissu de la réalité qui coupait le monde en deux. C'était si pur et si brillant qu'il avait du mal à discerner si l'arme que tenait Nephis était encore en acier ou si elle s'était simplement transformée en une ligne étroite et tranchante de flammes rayonnantes.

Finalement, la forme de l'épée se mit soudain à onduler et se transforma en un flot de feu liquide... ou de métal incandescent, peut-être. Ce flux descendit le long du bras droit de Neph, l'enveloppant et se transformant en un bracelet argentée.

Elle l'étudia avec une expression curieuse, puis se retourna vers Sunny et lui adressa un sourire radieux.

"Oui, ça a marché."

La stoïque et imperturbable Étoile Changeante...

Était comme une fille excitée qui avait reçu un tout nouveau jouet.

En la regardant, Sunny ne pouvait s'empêcher de sourire à son tour.

...Je devrais forger ses reliques liées à l'âme plus souvent.


  
    

Chapitre 2061 - Épée de l'Âme
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Peu de temps après leur réveil, Sunny se retrouva assis sur le sol de pierre, appuyé sur le lit de Neph... pendant qu'elle dansait avec Bénédiction.

Honnêtement, il se sentait un peu délaissé. Cette maudite épée semblait lui avoir volé toute son attention. Pourtant, il avait la chance de voir le corps souple de Neph se déplacer dans les mouvements fluides d'une belle danse à l'épée...

C'était une bonne consolation.

Bien sûr, elle ne dansait pas vraiment — elle exécutait des séquences rapides d'attaques et de mouvements défensifs pour se familiariser avec l'épée de l'âme. Cependant, son style avait toujours été gracieux et fluide, alors autant qu'elle le soit.

Sa tunique blanche volait et flottait à chacun de ses mouvements, dessinant les lignes souples de son corps svelte, tandis que ses cheveux argentés brillaient magnifiquement sous les rayons du soleil. La lame lustrée était comme une splendide brume qui dansait à ses côtés.

C'était une très belle vue.

Sunny était encore totalement vidé et épuisé après avoir forgé Bénédiction. Difficile de mesurer le temps à Godgrave, mais le processus avait duré plusieurs jours, mettant à l'épreuve les limites de son endurance physique et mentale. Pour l'instant, il se contenta de se détendre et d'apprécier le spectacle.

Ses pensées dérivèrent paresseusement vers ce qu'il avait appris au sujet de l'épée longue en argent.

Nephis lui avait donné l'occasion d'étudier Bénédiction —impatiente de l'essayer, comme elle pouvait l'être — avant de lui retirer l'épée des mains. Elle avait également partagé la plupart des informations fournies par les runes.

Tout sauf la description... elle semblait étrangement réticente à parler de cette partie.

En tout cas, Sunny en avait appris suffisamment.

Maintenant que Bénédiction avait été liée à Nephis et était devenue un Attribut, une partie littérale de son être, ce n'était plus une Mémoire. Par conséquent, Sunny ne pouvait pas voir sa trame... mais il était également le seul à pouvoir le faire, grâce à une caractéristique spéciale de l'un des enchantements qu'il avait tissés.

Ayant personnellement transformé l'Éclat de l'Aube en Couronne de l'Aube — une Mémoire Suprême d'une immense puissance — il ne souhaitait pas perdre la synergie potentielle entre ses deux grandes créations. Il fit donc en sorte que Bénédiction conserve certains traits d'une Mémoire tout en devenant un Attribut, et qu'elle puisse ainsi être augmentée par la couronne de Neph.

Il put ainsi confirmer que le Sortilège avait effectivement amélioré sa conception, rassemblant ses différents éléments comme un agent liant... un peu comme son sang l'avait fait pour les ingrédients de l'alliage béni.

Il lui faudrait un peu de temps pour comprendre les changements apportés, mais Sunny n'en doutait pas. Il serait capable de maîtriser l'élaboration de Mémoires liées à l'âme — non, de Mémoires liées à l'ombre — d'ici peu.

La différence entre les deux était subtile, et pas vraiment importante. En fin de compte, Sunny ne parvint pas à répéter ce que Nether avait fait — au lieu de cela, il inventa sa propre façon d'obtenir le même résultat.

Ce qui comptait, toutefois, était que la Liaison s'était soldée par un succès. L'un des sept enchantements que possédait Bénédiction fut nommé en conséquence, [Lié] — fonctionnellement le même que le trait de son Manteau. Il rendait l'épée longue en argent égale en Rang et en Classe à l'âme de son porteur, ce qui signifiait qu'en ce moment, Bénédiction était semblable à une Mémoire Transcendante de Niveau Sept.

En plus d'être [Lié], elle possédait deux enchantements principaux et quatre enchantements auxiliaires.

L'enchantement fondamental de l'épée longue en argent partageait le nom de la lame originale qui lui servait de source — la Lame des Songes... un nom approprié pour une arme destinée à être maniée par un Être Onirique, que celui-ci avait obtenu en se tuant lui-même pour détruire un rêve dans les profondeurs d'un Cauchemar.

L'enchantement [Lame des Songes] régit la forme de Bénédiction. Tout comme le Manteau possédait deux formes — l'une passive, l'autre active — l'épée flamboyante en possédait autant. Dans son état dormant, Bénédiction sommeillait dans l'âme de Neph et lui conférait plusieurs avantages.

Parmi eux, une résistance accrue aux attaques de l'âme — désormais bien plus puissante que l'enchantement original de la Lame des Songes — ainsi qu'un taux accru de reconstitution de l'essence d'âme et d'absorption de l'essence spirituelle.

Ce dernier point... était curieux. Sunny n'était pas tout à fait sûr de son fonctionnement, mais il avait une idée. L'élément source de Neph était le désir qu'elle inspirait aux autres, et donc, plus les gens étaient émus par elle, plus les courants de son essence spirituelle augmentaient. [Lame des Songes] ne pouvait pas augmenter le nombre de ceux qui s'étaient éveillés à un profond désir à cause de Nephis...

Mais si Sunny avait raison, cela lui permettait de puiser de l'énergie dans leurs rêves. En d'autres termes, les personnes prises dans la toile de son Domaine naissant contribuaient au flux d'essence spirituelle même lorsqu'elles dormaient.

Ce qui était étrange et étonnant, simplement parce que Sunny n'avait pas tissé un tel enchantement, et ne savait pas comment le tisser.

Soit le Sortilège avait ajouté un tel trait à l'enchantement [Lame des Songes]... soit Bénédiction l'avait fait elle-même, réalisant déjà le potentiel d'apprentissage dont Sunny l'avait doté.

Dans les deux cas, c'était une bonne surprise. Personne ne disposait assez d'essence, et cette capacité ne deviendrait plus puissante que lorsque Nephis deviendrait Suprême et manifesterait pleinement son Domaine, transformant un flux d'essence spirituelle en un torrent déchaîné.

Pour l'instant, ce n'était qu'un bonus agréable.

Inutile de préciser que Bénédiction était similaire au Manteau en ce qui concerne l'augmentation de sa puissance. Puisqu'elle faisait partie de Nephis, l'augmentation de son corps signifiait l'augmentation de Bénédiction également ; par conséquent, tous ces traits ne feraient que se renforcer et s'accentuer tant qu'elle serait enveloppée de la magnifique radiance de la flamme de l'âme.

C'était vrai pour la forme dormante de Bénédiction, mais aussi pour sa forme éveillée.

Une fois la lame d'argent réveillée, elle prenait naturellement la forme d'une épée tangible.

En maniant l'épée, Nephis perdait les avantages liés au fait qu'elle sommeillait dans son âme. En revanche, elle eut accès aux cinq enchantements restants.

Voilà qui mettait fin aux effets du premier des deux traits fondamentaux de Bénédiction.

Les quatre enchantements auxiliaires valaient, eux aussi, leur pesant d'or.

Il s'agissait de [Conduit de Flamme], [Lumière Purificatrice], [Changement]... et [Ruine].
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[Conduit de Flamme] était peut-être l'un des enchantements les plus simples de Bénédiction, mais aussi l'un de ceux qui avaient le plus d'impact. Bien que d'autres traits de l'épée de l'âme soient plus étonnants, Sunny était secrètement fier de celui-ci.

Il avait deux fonctions. La première permettait à Bénédiction de servir de point d'appui aux flammes de Neph, en les canalisant de manière plus comprimée et plus ciblée. En d'autres termes, elle pouvait utiliser Bénédiction pour contrôler le feu plus facilement ou produire des jets de flammes — des rayons de lumière, peut-être — assez fins et aiguisés pour trancher les objets tangibles les plus résistants.

C'était d'autant plus utile que ces rayons avaient une longueur et une portée bien supérieures à celles de la lame de l'épée elle-même. Sunny et Nephis étant souvent confrontés à des ennemis d'une taille bien supérieure à la leur, une telle capacité était extrêmement pratique à posséder sur le champ de bataille.

La seconde fonction était plus subtile, mais avait été infiniment plus difficile à mettre en place. Elle s'appuyait sur la nature de l'alliage béni et l'affinité innée de l'épée de l'âme avec la flamme de l'âme de Neph, augmentant l'efficacité de sa Capacité Dormante lorsqu'elle était appliquée à Bénédiction.

En d'autres termes, le résultat de l'augmentation de l'épée longue en argent était plus important sans affecter la puissance de la Capacité elle-même. L'augmentation n'était pas trop drastique, ajoutant peut-être quelques dixièmes à la force globale de l'amélioration... pour l'instant, du moins. Sunny espérait qu'à mesure que Bénédiction deviendrait plus puissante, cette fonction de [Conduit de Flamme] évoluerait également.

Inutile de dire qu'une telle amélioration était une véritable aubaine, d'autant plus qu'elle n'exigeait pas de coût supplémentaire. Même si elle ne doublait pas l'efficacité de l'augmentation de la flamme de l'âme, elle l'augmentait considérablement... et si Nephis déversait davantage de sa flamme sur l'épée de l'âme, les effets ne feraient que se multiplier.

Sunny était très satisfait d'avoir réussi cet exploit. Le motif de la trame était incroyablement riche et compliqué, ayant exigé une quantité d'efforts tout aussi impressionnante pour sa conception.

Cela servirait bien Nephis à l'avenir, sans aucun doute.

[Lumière Purificatrice], en comparaison... n'était pas quelque chose dont il pouvait s'attribuer tout le mérite. C'était un autre enchantement qui différait de sa conception originale.

[Lumière Purificatrice] devait être une version de [Brillante Volonté] — l'enchantement de la Chaîne Immortelle qui avait permis à son armure perdue depuis longtemps de devenir plus résistante grâce à la présence de la divinité contenue dans l'âme de son maître. De la même façon, Sunny avait voulu que le pouvoir de Bénédiction augmente si les flammes de la divinité brûlaient chez son porteur.

Et cela avait fonctionné... dans un sens. Le pouvoir de l'épée d'argent était désormais lié aux flammes de l'âme de Neph, mais pas de la manière dont il l'avait voulu.

L'enchantement ne dépendait pas de la qualité de la [Flamme de la Divinité]. Il dépendait plutôt de la qualité de la propre flamme de Neph... la flamme de l'âme. Et l'avantage qu'il conférait à Bénédiction n'était pas une amélioration générale, mais plutôt une amélioration spécialisée.

L'épée de l'âme devenait plus forte et plus mortelle lorsqu'elle était brandie contre des créatures ayant succombé à la Corruption, comme si sa lumière s'opposait à l'effroyable noirceur qui habitait leurs âmes.

La purifier... de manière définitive.

En brandissant Bénédiction, Nephis était non seulement immunisée contre la Corruption grâce à sa Capacité [Désir], mais elle était aussi particulièrement douée pour tuer les Créatures du Cauchemar.

Ce qui était extraordinaire à l'époque du Sortilège du Cauchemar, bien sûr, mais pas tant que ça pour leur situation actuelle.

[Changement] était plutôt simpliste comparé aux deux autres enchantements auxiliaires... ou simplement familier, peut-être. Il permettait à Bénédiction de changer de forme et d'apparence.

Nephis était plutôt conservatrice dans le choix de ses armes, préférant manier une épée longue polyvalente. Mais cela ne voulait pas dire qu'il n'y avait pas de situations où quelque chose d'autre pouvait mieux convenir — [Changement] permettait à l'épée de l'âme de devenir une lance de l'âme, par exemple, ou même un simple bracelet... bien que ce dernier n'ait pas d'utilité pratique.

Cependant, [Changement] avait une autre qualité. Ce dernier permettait également à Bénédiction de passer d'un état à l'autre — qu'il s'agisse d'acier, de métal liquide, de flamme comprimée ou même de lumière pure. Nephis devrait explorer elle-même les ramifications de cette capacité et trouver des utilisations appropriées pour chacun des états, mais l'avantage le plus important était assez évident.

Bénédiction pouvait fusionner avec sa forme Transcendante dans ses états de flamme et de rayonnement, l'imprégnant ainsi de ses traits et de ses enchantements — de la même manière que Serpent pouvait fusionner avec les Carapaces de l'Ombre créées par Sunny pour leur octroyer les siens.

Cela permettait à Nephis de choisir comment utiliser Bénédiction lorsqu'elle était Transformée — la manier dans sa main, ou simplement en faire une partie de sa main, ainsi que de son corps radieux tout entier.

Enfin, le dernier des quatre traits auxiliaires était [Ruine]. Celui-ci... l'épée d'âme semblait avoir hérité de la flèche noire que Sunny avait sacrifiée pour créer l'alliage béni.

Portant un souffle du Royaume de l'Ombre et l'écho de l'intention meurtrière de son mystérieux habitant, Bénédiction avait atteint une volonté de mort qui lui était propre. Elle ressemblait beaucoup à [Lame Fatale] de Serpent Noir, rendant l'épée de l'âme plus mortelle pour les êtres capables de plier le monde à leur volonté... même si elle était bien plus faible.

Bien sûr, cela dépendrait toujours de la volonté meurtrière de Neph, mais l'épée elle-même augmenterait sa létalité. Sunny ne s'inquiétait pas vraiment de la qualité de son intention meurtrière, étant donné que Nephis prêchait le meurtre depuis l'époque où ils étaient tous deux adolescents. Mais chaque petit geste comptait, et [Ruine] n'était pas une si petite aubaine que ça.

Et puis... il y avait aussi le second des deux enchantements de base de Bénédiction.

Celui qui, comme Sunny s'en doutait, avait donné son nom à cette épée de l'âme.

C'était [Bénédiction du Feu].

Celui-ci, il l'avait entièrement conçu lui-même. Et même si son utilité n'était pas aussi constante que celle de [Conduit de Flamme], au bout du compte, elle était indéniablement plus vitale.

Car c'était un enchantement destiné à faire pencher la balance dans ces combats terribles où tout ce qui pouvait mal tourner tournait mal, et où Nephis était poussée dans ses derniers retranchements. Les combats contre les ennemis les plus puissants... ceux qui comptaient le plus.

Sa fonction était simple.

Elle augmentait la puissance et la létalité de Bénédiction proportionnellement à la gravité des dommages causés à l'âme de Nephis.

Cela allait de pair avec l'essence de son Art de Combat Transcendant, bien sûr, et serait utile contre les ennemis capables de blesser et de détruire les âmes des êtres vivants.

Mais fondamentalement, [Bénédiction du Feu] visait autre chose.

Elle visait Nephis en tant que telle, ainsi que sa capacité à brûler son âme pour s'enflammer avec une puissance incroyable. Comme elle l'avait fait à Crépuscule et en échappant aux griffes de Condamnation.

L'acte auto-sacrificiel de Neph, qui consistait à enflammer son âme, était aussi une forme de dommage direct.

Ainsi, si elle devait mutiler gravement son âme — ce qui signifiait qu'elle avait affronté un ennemi vraiment écrasant — l'épée deviendrait exponentiellement plus puissante au fur et à mesure que l'état de son âme s'aggraverait.

Si elle sacrifiait un noyau d'âme... deux, trois, six... l'épée deviendrait de plus en plus puissante, jusqu'à ce que son pouvoir atteigne une limite que même Sunny avait peur d'imaginer.

Et voilà l'épée qu'il avait créée.

Une belle épée.

Une épée mortelle...

Une épée qui couperait un jour le tissu du Sortilège du Cauchemar, peut-être.

Et qui abattrait les Souverains bien plus tôt.

Sunny soupira.

L'effort en valait la peine.
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La guerre faisait rage, se propageant comme un cancer dans toutes les directions.

Le camp principal de l'Armée de l'Épée se désolait de plus en plus. Chaque jour, de nouvelles troupes le quittaient pour se diriger vers l'ouest, où elles devaient participer à l'inévitable et terrible siège des Forteresses du Croisement. Certaines étaient envoyées en garnison dans les nouveaux avant-postes d'extermination, alors que les vestiges du Passage du Sternum tombaient sous la puissance du Roi des Épées...

Cependant, le camp semblable à une ville n'était pas complètement abandonné — une force considérable était laissée sur place pour le garder. Après tout, c'était toujours le centre logistique le plus important de l'Armée de l'Epée, qui recevait les caravanes de ravitaillement grimpant le bras gauche de la divinité morte et abritait la Porte des Rêves.

Sunny et Nephis passèrent les derniers jours heureux ensemble, observant les avenues autrefois animées du camp de guerre se taire et attendant l'ordre qui la rappellerait sur la ligne de front. Sans rien dire, tous deux semblaient pressés de profiter de la compagnie de l'autre pendant qu'il en était encore temps...

L'avenir était incertain, et rien de tel que la promesse de la mort pour faire battre le cœur d'une personne et lui donner envie de savourer la vie avec voracité.

Mais à leur grande surprise, l'inévitable séparation n'eut jamais lieu.

Au contraire, l'ordre du Roi fut délivré par Sainte Tyris en personne. Il ne se contenta pas d'ordonner à Nephis de revenir — il lui ordonna d'apporter l'Île d'Ivoire avec elle, avec l'intention d'en faire la pierre angulaire du futur siège.

Par conséquent, ils larguèrent les sept ancres et entamèrent le lent voyage vers la Plaine de la Clavicule Ouest, au bord de laquelle allaient se dérouler les batailles décisives de la guerre.

Alors qu'ils traversaient Godgrave sur l'île volante, le sang coulait à flots.

L'Armée de l'Épée poursuivait les forces du Chant à travers les parties septentrionales du Passage du Sternum, s'engageant dans de fréquentes escarmouches et luttant contre l'infestation écarlate qui se propageait.

Ailleurs, les équipes de conquête affrontaient les régions les plus sombres de Godgrave.

Loin au sud, Mordret et Morgan étaient toujours engagés dans une bataille fratricide pour le contrôle de Bastion.

Pire encore...

L'accord tacite conclu par les deux Domaines pour maintenir la guerre hors du monde réel céda finalement, laissant le berceau de l'humanité submergé par une vague de terreur et de violence.

Les rues de CSQN — et des autres villes humaines du monde réel — n'avaient jamais été paisibles. Les gens avaient toujours vécu dans la peur oppressante des Portes du Cauchemar et des Dormeurs péris qui se déchaînaient après s'être transformés en abominations. Ces menaces n'avaient fait que s'aggraver ces dernières années... sans compter le Marcheur de Peau.

Mais à présent, la violence était perpétrée par les forces de l'humanité elle-même, et non plus par les Créatures du Cauchemar.

Des explosions retentissaient dans le silence de la nuit, les restes carbonisés de VTP détruits brûlaient sur les routes et des fusillades sporadiques se produisaient de temps à autre en plein jour. Les dommages collatéraux directs n'étaient pas élevés, mais ces affrontements sanglants entre les deux grands Domaines avaient un impact négatif sur toutes les facettes de l'humanité, affaiblissant sa capacité à se défendre.

Les terribles pertes subies par la Maison de la Nuit avaient à elles seules causé d'énormes dommages à la connexion logistique entre les quatre Quadrants, entraînant des pénuries temporaires de nourriture et d'innombrables autres complications. Même si le gouvernement avait intégré les Noctambules restants dans ses rangs, l'ampleur de la navigation à travers l'océan s'en trouvait fortement réduite.

Et maintenant, de plus en plus de problèmes surgissaient. Tandis que les deux Domaines s'affrontaient, les crises à résoudre étaient trop nombreuses, sans que le nombre de personnes capables de les résoudre ne soit suffisant. Les soldats n'étaient pas assez nombreux pour contenir à temps le nombre toujours croissant de Portes du Cauchemar, pour surveiller les Aspirants pendant qu'ils défiaient le Premier Cauchemar, et pour maintenir l'ordre dans les rues.

Le monde réel glissait lentement, régulièrement et inévitablement vers le chaos.

Le monde semblait toucher à sa fin... plus rapidement qu'auparavant, du moins.

S'il y avait un point positif à la situation, c'était que la plupart des combattants qui participaient aux escarmouches et aux sabotages dans le monde réel étaient des agents ordinaires des clans royaux, et non des guerriers Éveillés. Ces derniers étaient surtout nécessaires sur la ligne de front à Godgrave ou dans les colonies humaines du Royaume des Rêves.

Cependant, les armes conventionnelles étaient tout aussi destructrices lorsqu'elles étaient utilisées contre des personnes et des infrastructures ordinaires, et les dégâts n'étaient donc pas négligeables.

Pire encore...

Les agents du Chant n'hésitaient pas à riposter contre les forces gouvernementales, les considérant comme des collaborateurs du Domaine de l'Épée. Les Saints du gouvernement défendaient Bastion, après tout... les serviteurs de la Reine ne s'en prenaient pas aux soldats du gouvernement, mais n'hésitaient pas non plus à agir contre ceux qui devenaient un obstacle.

Ce qui, de manière tout à fait inattendue, ne fit que pousser le gouvernement plus loin dans l'étreinte du Domaine de l'Épée. En conséquence, les forces du Chant étaient repoussées à la fois dans le Royaume des Rêves et dans le monde réel, perdant du terrain chaque jour.

Le complexe du Chant à CSQN était toujours debout, protégeant les abords de la Porte des Rêves, mais de nombreuses brèches avaient déjà fait leur apparition dans ses murs rongés par les flammes.

Même l'Académie des Éveillés n'était pas épargnée, une section de sa barrière défensive s'effondrant pour la première fois depuis sa construction des décennies plus tôt.

C'était épouvantable. C'était la folie totale.

...C'était la guerre.

Et comme s'il répondait à la folie de la guerre humaine, le monde lui-même semblait commencer à se défaire sous la pression.

L'augmentation déjà rapide du nombre de Portes du Cauchemar s'ouvrant sur les territoires détenus par l'humanité s'était aggravée. Un flot d'abominations se déversait dans le monde réel, menaçant de submerger ses défenses déjà mises à rude épreuve. De plus en plus de gens succombaient au Sortilège et, par conséquent, de plus en plus de Dormeurs perdaient la vie lors de la première épreuve.

Le processus était graduel, et la situation s'aggravait petit à petit. Les gens de l'ère moderne étaient habitués aux difficultés et aux calamités, et distraits par les changements tectoniques causés par la Grande Guerre des Domaines. Ainsi, comme une grenouille que l'on fait bouillir dans une casserole qui chauffe lentement, ils étaient lents à s'apercevoir que la triste réalité qui les entourait était encore plus effroyable que la terrible normalité.

Pourtant, même eux prenaient peu à peu conscience de la gravité de la situation... et rien n'indiquait que les choses finiraient par s'améliorer, comme elles l'avaient toujours fait auparavant.

Dans cette atmosphère tendue et pesante, la guerre à Godgrave approchait rapidement de sa phase finale.
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"T-tamar !"

Rain recula désespérément, essayant d'éviter les griffes d'une bête épouvantable qui s'était élancée vers elle depuis les sous-bois. Tout autour d'elle, les restes abîmés de la centurie étaient assiégés par les Créatures du Cauchemar enragées. Le monde était peint dans des tons écarlates, tandis que ses pieds se noyaient dans la mousse douce.

Le corps principal de l'Armée du Chant était loin devant, ayant probablement déjà atteint la Forteresse du Croisement. Cependant, de nombreuses petites escouades avaient été envoyées en arrière pour ralentir les forces d'avant-garde du Domaine de l'Épée et leur faire payer cher chacun de leurs pas.

Des pièges, des embuscades et d'innombrables escarmouches se déroulaient sous le ciel gris et indifférent de Godgrave. Mais par-dessus tout...

Les avant-postes d'extermination avaient été détruits il y a plusieurs jours, et maintenant, la jungle écarlate se répandait fiévreusement sur la surface altérée de l'os jauni par le soleil, une fois de plus.

Après avoir accompli leur mission, les forces d'arrière-garde de l'Armée du Chant durent fuir vers le nord — hélas, elles durent braver elles-mêmes l'abominable jungle pour s'enfuir.

Les soldats de Tamar faisaient partie de ces malheureux qui avaient reçu l'ordre de rester en arrière. Ils tendirent une embuscade aux éclaireurs de l'Armée de l'Épée dans les ruines calcinées d'un avant-poste détruit, livrèrent une escarmouche sanglante, puis battirent en retraite avant que les renforts ennemis ne puissent arriver.

Beaucoup d'hommes de valeur avaient péri dans la bataille contre les guerriers du Domaine de l'Épée... mais ils en avaient perdu beaucoup plus dans la jungle affamée en allant vers le nord.

Après plusieurs longs mois de cette terrible guerre, pas plus de la moitié des soldats étaient encore en vie.

Bon sang...

Rain glissa sur la mousse écarlate, bloqua les mâchoires de la bête avec son tachi noir, et profita de l'élan de l'abomination pour la projeter au sol.

C'était le moment idéal pour porter un coup fatal — le seul moment qu'elle aurait, peut-être. Le tachi noir était parfaitement positionné pour tomber et mettre fin à la vie de la créature. Mais bien que les muscles de Rain se souviennent des mouvements pour enfoncer le tachi dans le cou de la bête avec une clarté douloureuse, et que son esprit le veuille, ses mains ne bougèrent pas.

Le moment était venu et passé. Les yeux de Rain s'écarquillèrent.

La bête se tordit, sauta sur ses pattes et s'élança à nouveau vers elle.

Bon sang !

Rain n'eut d'autre choix que de reculer une fois de plus. Cette fois, les griffes de l'abomination frôlèrent son flanc, ne parvenant pas à entamer le cuir noir et sans éclat de son armure légère, mais lui envoyant tout de même une vive décharge de douleur à travers le corps. Dès demain matin, sa peau d'ivoire serait couverte d'ecchymoses noires et douloureuses...

Elle était dans une situation terrible.

L'abomination était en proie à une frénésie meurtrière, désireuse de tuer Rain — mais Rain ne pouvait pas faire de même.

Même si l'occasion se présentait, ses membres refusaient de bouger.

Elle essayait encore de s'habituer à son Défaut. Mais dans l'état actuel des choses... il y avait de fortes chances que Rain n'ait jamais l'occasion de s'y habituer.

Parce qu'elle allait mourir maintenant, aujourd'hui !

Elle avait déjà fait tout ce qu'elle pouvait pour débiliter et immobiliser la Créature du Cauchemar, mais maîtriser un ennemi puissant était bien plus difficile que de simplement le tuer. À courte distance, sans avoir le temps de réfléchir, encore moins d'invoquer des Mémoires et d'élaborer des stratagèmes, tout ce que Rain pouvait faire était de reculer, de subir blessure après blessure, et d'espérer que quelqu'un vienne la secourir.

La bête saignait, ses membres étaient profondément entaillés par la lame de son épée, mais cela ne semblait pas la ralentir le moins du monde.

Au contraire, elle n'avait fait qu'augmenter sa rage.

Malédiction !

Rain regarda frénétiquement autour d'elle, espérant voir qu'un de ses camarades était assez proche et en mesure de l'aider. Mais c'était peine perdue — chacun avait sa propre menace mortelle à gérer, ayant pénétré dans le vivier d'une espèce d'abominations particulièrement méchante.

En fait, dans une situation différente, elle aurait été animée d'une grande curiosité... d'où venaient toutes ces Créatures du Cauchemar ? Chaque fois que la jungle écarlate revenait à la surface après avoir été réduite en cendres, elle était inondée de toutes sortes d'animaux abominables en l'espace de quelques heures. Les bêtes se dévoraient entre elles et devenaient rapidement plus fortes.

Mais comment naissaient-elles ? Qu'est-ce qui leur donnait naissance ?

Comme les mousses, les vignes et les arbres, poussaient-elles à partir de graines ? Naissaient-elles du pollen écarlate ou de nuages de spores mortelles ? Étaient-elles la progéniture des anciennes Créatures du Cauchemar qui vivaient dans les Creux, ramenées à la surface par les lianes rampantes ?

S'étaient-elles simplement matérialisées à partir de l'air, ou avaient-elles rampé hors de la cendre ?

Rain ne le savait pas, et personne d'autre ne le savait non plus. Godgrave recelait encore d'innombrables mystères, et c'était l'un d'entre eux.

Plus important encore...

Elle devait trouver un moyen de survivre.

Reculant rapidement, elle évita une autre attaque de la bête, serra les dents, puis laissa son tachi noir redevenir un tatouage serpentin.

Suite à ça, Rain affronta l'abomination à mains nues.

Déchirant la mousse écarlate avec ses griffes, la Créature du Cauchemar s'élança vers l'avant, sa gueule grande ouverte, cherchant à la couper en deux.

Pendant un instant, tout sembla s'immobiliser... à l'exception de l'ombre de Rain, qui remuait légèrement sur le sol.

Puis, au dernier moment, elle fit un pas de côté pour éviter la gueule de la bête frénétique. Au même moment, ses mains bougèrent, détachant la ceinture noire de sa taille.

Rain esquiva l'abomination enragée comme un gracieux toréador et passa la belle ceinture de soie autour de son cou.

Se laissant porter par l'élan de la charge de l'abomination, elle versa son essence dans [En Cas d'Urgence] et activa l'enchantement unique qui s'y trouvait.

À l'origine, cet enchantement était censé l'empêcher de se transformer en cendres au cas où le Brise-Nuage viendrait inopinément à se rompre, inondant Godgrave d'une lumière blanche incandescente. L'enchantement était censé fixer le porteur de la ceinture noire dans l'espace, le rendant complètement immobile.

Mais pour l'instant, ce n'était pas Rain qui portait la ceinture. Puisqu'elle était enroulée autour de l'abomination, de toute évidence, c'était l'abomination qui la portait.

Ainsi, lorsque l'enchantement de [En Cas d'Urgence] s'activa, ce fut l'abomination qui fut figée sur place, s'arrêtant soudainement.

Rain tituba et s'accrocha au cou de la bête, serrant toujours la ceinture noire.

L'enchantement avait été... calibré... pour fonctionner sur un être Éveillé d'environ son poids. Cependant, en ce moment, elle immobilisait de force une créature bien plus lourde et d'un Rang supérieur.

Par conséquent, son essence d'âme diminuait à une vitesse terrible.

"Tamar !"

Elle ne disposait plus que d'une demi-douzaine de secondes...

Heureusement, quelques instants plus tard, une silhouette véloce bondit de quelque part au-dessus d'elle et atterrit près de Rain dans un tourbillon d'acier. La brutale zweihander tomba, mordant dans le cou de l'abomination — elle ne parvint pas à la décapiter d'un seul coup, mais la blessure était suffisamment profonde pour révéler la colonne vertébrale blanche de la créature figée.

Tamar s'équilibra d'un seul mouvement fluide, puis donna un second coup, coupant proprement la tête de l'abomination.

Jetant un coup d'œil à Rain, elle laissa échapper un souffle rauque, s'attarda un instant, avant de demander d'un ton neutre :

"Tu m'as appelée ?"
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Peu à peu, la bataille s'acheva. Les Créatures du Cauchemar avaient été éliminées, et les soldats fatigués s'étalaient sur le sol, respirant difficilement.

Rain était également assise sur la mousse écarlate, berçant son côté meurtri avec une expression sombre. La chaleur étouffante de Godgrave était particulièrement suffocante aujourd'hui, aussi invoqua-t-elle la Gourde Verte et se versa-t-elle de l'eau fraîche sur la tête.

...Je ne survivrai pas comme ça.

Elle pensait pouvoir gérer son Défaut... et ce fut probablement le cas. Cependant, apprendre à le faire nécessitait du temps, ce qui était difficile à obtenir en situation de guerre, ainsi que des outils qu'elle ne possédait pas.

Rain avait réussi jusqu'à présent avec l'aide de Tamar, mais combien de temps cela pourrait-il durer ?

Déplaçant son regard, elle observa son ombre.

Son frère était là. Son offre tenait toujours. Si elle le souhaitait, elle pouvait déserter l'Armée du Chant à tout moment et être emmenée en lieu sûr.

Laissant ses camarades — et ses principes — derrière elle.

Détournant son regard de l'ombre, Rain étudia ses compagnons d'armes.

Quarante, quarante-et-un...

Il en restait quarante-deux. Moins de la moitié du nombre initial... certains avaient péri lors de la conquête de la Citadelle de la Clavicule, d'autres lors de l'asservissement des étendues sauvages du Passage du Sternum. Beaucoup tombèrent pendant la Bataille de Godheart, mais davantage moururent au cours de la retraite vers le nord.

La plupart des quarante-deux Éveillés avaient subi de légères blessures, tandis que d'autres étaient gravement atteints. La centurie comptait auparavant deux guérisseurs, mais à présent, seule Fleur subsistait. Malheureusement, son essence n'était pas infinie.

Heureusement — ou peut-être cruellement — il y avait relativement peu de personnes blessées assez gravement pour qu'elle les soigne immédiatement. En effet, les Créatures du Cauchemar peuplant la jungle étaient trop puissantes, et la plupart des personnes qui devenaient leurs proies mouraient tout simplement.

C'était une chose terrible, mais aussi une chance pour ces soldats fatigués — après tout, ils étaient poursuivis par les membres de l'Armée de l'Épée. Chaque personne incapable de marcher seule ralentirait les autres.

Alors que Rain réfléchissait à cette question, la voix de Tamar résonna sur le champ de bataille encore récent.

"Très bien... vous avez dix minutes pour vous reposer ! Nous continuerons ensuite vers le nord."

Son ordre n'était pas inattendu. Ce n'était pas prudent de rester à proximité du champ de bataille, où l'odeur du sang pouvait attirer des essaims d'abominables charognards. De plus, il fallait se préoccuper de l'Armée de l'Épée, et n'avaient donc pas le temps de s'attarder.

Tout le monde l'avait compris. Pourtant, de nombreux regards sombres étaient braqués sur Tamar, les visages de la plupart des soldats devenant rancuniers.

C'était inévitable.

Les guerriers de l'Armée du Chant étaient encore sous le choc de la Bataille de Godheart. Avant même cela, leur moral avait été sérieusement entamé par les horreurs de Godgrave — une véritable Zone de Mort où aucun humain n'était censé exister. Et les choses ne faisaient que s'aggraver maintenant.

Ils étaient fatigués, secoués et effrayés.

Comment ne pas éprouver de la rancœur quand le vide laissé par leurs camarades morts au combat était si évident qu'il en était presque palpable ?

Par conséquent, les soldats n'avaient plus beaucoup de chaleur dans leur cœur pour les dirigeants de l'Armée du Chant à l'heure actuelle. Et comme Tamar était la seule officière ici, c'est elle qui devait recevoir le plus gros de ces émotions négatives.

Sa situation était encore pire que celle des autres officiers, probablement parce qu'elle était une jeune Éveillée faisant le travail d'un Maître expérimenté. Peu importait sa compétence ou son talent de combattante — tout ce qui comptait, c'était que des soldats mouraient, et qu'elle était une cible facile à blâmer.

En regardant Tamar, les soldats qui l'avaient suivie avec ferveur il y a peu ne pouvaient s'empêcher de se demander présentement... combien d'entre eux auraient été en vie si un Ascendant les avait dirigés au lieu de cette jeune Héritière ?

Plus ils étaient fatigués et effrayés, plus ils étaient découragés.

Cela était probablement aussi vrai pour les officiers supérieurs de l'Armée du Chant.

Il en allait peut-être de même pour la Reine.

...Tamar, quant à elle, ne semblait pas prêter attention à ces regards pleins de ressentiment. S'approchant de Rain, elle s'assit par terre et fit un signe de tête à la Gourde Verte.

"Donne-moi ça."

En recevant la gourde, elle but l'eau fraîche avec avidité.

Exactement dix minutes plus tard, la troupe meurtrie quitta le théâtre de la bataille, sans même prendre la peine de récolter les éclats d'âme sur les corps des Créatures du Cauchemar.

Le temps était bien trop court.

Ils se hâtèrent vers le nord sans s'arrêter. De temps à autre, une abomination errante se trouvait sur leur chemin, obligeant les soldats à se battre. Heureusement, aucune autre bataille n'était aussi soudaine et désastreuse que la dernière, si bien que Rain n'eut pas à s'engager dans un combat au corps à corps.

Elle était bien plus en sécurité, et bien plus efficace, avec un arc dans les mains.

[Coup Violent], [Bordures à Midi] et [Ne Te Coupe Pas] — les trois flèches créées pour elle par Sunny — étaient bien plus efficaces pour ralentir et immobiliser l'ennemi que son épée mortelle. D'autant plus que Rain visait juste. Une fois qu'une Créature du Cauchemar était touchée par l'une d'entre elles, les autres soldats pouvaient l'achever plus facilement.

Ainsi, même si elle n'était plus en mesure de tuer quoi que ce soit, elle contribuait encore beaucoup.

La plupart des soldats ne remarquèrent même pas que la façon de combattre de Rain avait changé. Seuls Ray et Fleur étaient assez attentifs pour savoir que quelque chose avait changé chez elle.

"Est-ce que tu... vas bien ? Tu ne vises pas très bien aujourd'hui."

Elle se contenta de forcer un sourire.

"Oui, ça va. J'explore juste ce que mes nouvelles Mémoires peuvent faire."

Ray ne sembla pas convaincu, mais acquiesça et la laissa finalement tranquille.

Ils bravèrent la pointe la plus septentrionale du Passage du Sternum, affrontant au passage les nombreux périls de la jungle écarlate.

Plusieurs escarmouches eurent lieu, mais heureusement, le voile nuageux au-dessus d'eux se déchira au bout de quelques heures. Une grande partie de la jungle fut anéantie, et une fois les nuages réparés, Rain et ses compagnons continuèrent leur route vers le nord.

Après deux jours de marche supplémentaires... ils atteignirent enfin l'une des deux Forteresses du Croisement.
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Godgrave était une terre étrange. Bien que vaste comme un continent, au point de faire oublier sa vraie nature en traversant les vastes plaines d'os blanc, le squelette titanesque n'était que cela — les restes d'un géant inconcevable.

En tant que tel, sa topographie était parfois étrange et insolite. Il en allait de même pour les points de jonction entre le sternum colossal et les immenses clavicules. La transition entre les deux ne se faisait pas en douceur — au lieu de cela, le sol s'inclinait simplement vers le bas, se transformant en un vaste gouffre qui semblait ne pas avoir de fond.

Bien sûr, il était possible de descendre dans les ténèbres, d'atteindre le fond lointain et de remonter à la surface de l'autre côté, puis d'achever la traversée. Mais transporter des armées entières de cette manière n'était pas faisable... sans compter que la partie inférieure du gouffre était recouverte d'une épaisse couche de cendres molles, et que toutes sortes d'horreurs pouvaient se cacher sous sa surface.

Par conséquent, l'Armée du Chant avait construit des ponts fortifiés aux deux endroits où le gouffre était le plus étroit, et érigé de puissantes forteresses pour les défendre.

La plus grande forteresse était située à l'endroit où le Passage du Sternum était directement relié à la Plaine de la Clavicule Ouest. L'autre était techniquement une chaîne de deux forteresses de moindre importance aux deux extrémités de la Première Côte Ouest.

Ces deux Forteresses du Croisement avaient été construites pour résister à de terribles sièges, les prendre par la force était donc une tâche redoutable.

L'Armée du Chant avait également l'intention de détruire les ponts avant l'arrivée de l'ennemi...

Mais elle ne les avait pas encore détruits, car il y avait encore des soldats du Chant qui pénétraient dans les forteresses après avoir fait couler le sang pour ralentir l'Armée de l'Épée qui approchait.

La Grande Forteresse du Croisement offrait un spectacle impressionnant. Comme il était difficile de livrer des matériaux de construction à Godgrave, la forteresse fut principalement construite à partir de matériaux locaux, à savoir du bois récupéré dans l'ancienne jungle des Creux.

Le bois mystique était plus résistant que n'importe quel alliage ordinaire, à tel point qu'il semblait parfois presque indestructible. Malheureusement, il présentait une faiblesse apparente — il brûlait trop facilement, ce qui le rendait vulnérable aux attaques de feu. Même si Étoile Changeante du clan de la Flamme Immortelle ne se battait pas du côté ennemi, cette vulnérabilité pouvait s'avérer fatale.

Le bois mystique était donc recouvert d'une couche de protection supplémentaire — les peaux d'innombrables abominations étaient étendues sur l'ensemble de la forteresse, servant de bouclier contre les flammes.

Une grande partie de ces peaux appartenait au Démon Supérieur que la Reine avait tué immédiatement après sa descente à Godgrave. Les os du singe gargantuesque, quant à eux, avaient servi à renforcer la structure du mur de la forteresse et de ses portes.

La forteresse construite à partir des os d'un Démon Supérieur surveillait l'entrée du pont, tandis qu'une haute muraille s'étendait dans les deux sens sur plusieurs kilomètres, servant de barrière à tout être qui tenterait de sortir du gouffre obscur.

Le pont lui-même était long et large, construit pour accueillir une armée d'innombrables Éveillés, de Saints transformés et d'abominables serviteurs de Maîtresse des Bêtes.

Les restes abîmés de la centurie de Tamar étaient en train de le traverser, ayant finalement réussi à se mettre à l'abri.

Deux personnes se tenaient sur le bastion en saillie au-dessus des portes de la forteresse, regardant leurs petites silhouettes de haut.

L'une d'entre elles était Seishan, la Princesse Perdue du Chant, tandis que l'autre était sa sœur, Maîtresse des Bêtes.

Cette dernière regardait vers le bas avec une expression sombre sur son visage enchanteur. La cicatrice qui entachait ses beaux traits semblait particulièrement sacrilège dans la lumière éclatante du ciel couvert.

Elle soupira.

"Ce sont les tiens, n'est-ce pas ? Ce devrait être l'un des derniers."

Seishan acquiesça.

"Oui. C'est la fille du Saint de Sorrow et de ses soldats... Je suis heureuse qu'elle soit revenue en vie. C'est une bonne fille."

Maîtresse des Bêtes secoua lentement la tête.

"Combien de temps restera-t-elle en vie ? Au point où nous en sommes, est-il possible de gagner ?"

Seishan la regarda avec une pointe d'amusement.

"Qu'est-ce que tu racontes ? Bien sûr que c'est possible."

Elle s'appuya sur le parapet du rempart et étudia l'horizon.

"Certes, la situation n'est pas brillante. Nous n'avons qu'une seule Citadelle alors qu'Anvil en a deux... peut-être trois. La majeure partie de Godgrave est désormais sous son contrôle, et ses soldats sont plus forts. Personne ne semble non plus en mesure de s'occuper d'Étoile Changeante ou du Seigneur des Ombres, ce qui rend inutile notre nombre supérieur de Saints."

Maîtresse des Bêtes sourit de travers.

"Tu... sais vraiment comment détendre l'atmosphère, Shan."

Seishan sourit également.

"Mais la guerre est imprévisible. Elle peut basculer en un clin d'œil."

Elle désigna le gouffre sombre et la puissante muraille de la forteresse.

"Et ça... c'est notre chance."

Maîtresse des Bêtes grimaça.

"Tu penses qu'on peut briser l'Armée de l'Épée avec cette forteresse ?"

Seishan secoua la tête.

"Non... mais nous pouvons faire en sorte que l'Armée de l'Épée se brise elle-même contre cette forteresse."

Un sourire soudain illumina alors son visage gracieux.

"Je m'y connais en châteaux, tu sais."

Maîtresse des Bêtes gloussa. Seishan resta silencieux quelques instants, puis ajouta calmement :

"Un siège direct peut être désastreux pour l'attaquant si les choses tournent mal. Et c'est ce que le Roi des Épées va faire — il va lancer ses soldats à l'assaut des murs de cette forteresse sans rien retenir. Car le temps ne joue pas en sa faveur. S'il attend trop longtemps, il perdra Bastion, et son pouvoir s'en trouvera fortement diminué."

Elle secoua la tête.

"Après tout, l'issue de cette guerre ne sera pas décidée par les batailles des mortels. Elle sera décidée par la bataille entre le Roi des Épées et notre mère. Tout ce que nous faisons a pour but de donner à notre Suprême une meilleure chance de victoire."

Maîtresse des Bêtes ne répondit pas pendant un moment.

Elle finit par dire calmement :

"Je ne sais pas si tu es trop confiante ou si tu te comportes simplement comme une contrariante, mais les choses sont bien pires que cela. Regarde derrière toi... les soldats sont fatigués et terrifiés. Le moral est bas, et il continuera à chuter au fur et à mesure que le siège se prolonge. Le peu de loyauté qu'ils ont diminuera, jusqu'à ce que l'Armée du Chant finisse par s'effondrer. Quelle que soit la grandeur de notre forteresse, on ne peut pas gagner un siège avec une armée brisée, ma sœur. Le temps ne joue donc pas en notre faveur non plus."

Seishan resta silencieuse.

Un certain temps passa, durant lequel de nombreux groupes de soldats blessés traversèrent le pont.

Elle regarda Maîtresse des Bêtes d'un air sombre.

"...Ce n'est pas comme si nous avions le choix, n'est-ce pas ?"

Ses mots restèrent suspendus dans l'air, chargés de nombreuses significations.

Seishan se détourna et soupira.

"Ce devrait être le dernier. Nous devons faire sauter le pont maintenant."

Il y eut aussitôt une explosion tonitruante, et le grand pont reliant la Plaine de la Clavicule au Passage du Sternum se mit à trembler. Dans un gémissement, sa partie centrale s'effondra dans les ténèbres. Enveloppés dans un nuage de poussière, les débris pleuvaient et des volutes de cendres surgissaient des profondeurs.

La Grande Forteresse du Croisement était prête pour la bataille.
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Loin au sud, les vents hurlaient dans les profonds canyons qui brisaient la surface d'une plaine inclinée. Ici, sur le fémur de la divinité morte, l'os ancien était couvert de fissures, comme si quelque chose l'avait brisé il y a d'innombrables années.

Cependant, aucune vigne écarlate ne dépassait de ces fissures, et aucune jungle ne couvrait les pentes du fémur titanesque. L'endroit était mort et silencieux, baigné dans l'éclat brûlant du ciel nuageux.

Le fémur s'étendait jusqu'à la surface de la Mer de Cendres, où même le Seigneur des Ombres n'osait pas mettre les pieds. Personne ne savait si le tibia et le péroné du dieu mort avaient disparu ou s'ils étaient simplement enfouis dans la cendre — aucun humain à ce jour n'avait réussi à atteindre ce niveau, et personne n'était assez fou pour essayer de découvrir la vérité.

À l'heure actuelle, une troupe de guerriers épuisés se frayait un chemin à travers l'étendue désolée d'os blanc, subissant une chaleur insoutenable. Trois Saints se trouvaient parmi eux, à la tête d'une force composée de Chevaliers Ascendants — ceux qui étaient encore en vie, bien sûr. Beaucoup avaient péri en chemin.

En tête de la colonne marchait Seigneur Gilead, le Chevalier de l'Été. Son armure lustrée était couverte de poussière et avait perdu son éclat, son visage habituellement bien rasé était désormais couvert d'une courte barbe. Sa peau s'était assombrie sous l'effet du bronzage, et ses yeux d'un bleu féroce plissaient sous l'éclat impitoyable du ciel gris.

Levant une main, il essuya la sueur de son front et s'attarda un moment, écoutant le hurlement du vent.

Son visage s'assombrit.

Le vent s'était renforcé, apportant avec lui une brise rafraîchissante. Les chevaliers fatigués semblaient revigorés à son contact, leurs mouvements devenant plus vifs.

Cependant, les Saints se regardaient d'un air sombre.

L'un d'eux, un homme portant une lourde armure et un casque fermé malgré la chaleur terrible, parla d'une voix rauque :

"Le vent se lève."

L'autre, une femme portant une ombrelle ornée, releva son écharpe pour se couvrir le visage et soupira lourdement.

Gilead s'attarda quelques instants, avant d'acquiescer.

"En effet."

Il fit quelques pas supplémentaires, puis s'arrêta et regarda le ciel au loin. Après une courte réflexion, Gilead reprit sa marche.

"Nous allons essayer d'atteindre la fissure la plus proche à temps. La chance nous sourira peut-être..."

Les chevaliers avaient alors remarqué que le vent devenait de plus en plus fort. Leurs visages pâlirent, et une pointe de terreur contenue apparut dans leurs yeux.

"Avancez ! Il n'y a pas de temps à perdre !"

Après avoir donné cet ordre, Gilead passa d'un pas mesuré à un footing et mena la force de conquête vers le sud. Les autres suivirent.

L'homme en armure lourde se rangea à l'arrière de la troupe, tandis que la femme à l'ombrelle le rattrapait.

Alors que le vent les poussait vers l'avant avec une force farouche, elle dit doucement :

"Combien pensez-vous que nous serons à atteindre la Citadelle, Seigneur Gilead ?"

Gilead lui jeta un bref coup d'œil, mais ne répondit pas.

La femme rit amèrement.

"Est-ce que cela signifie que vous ne savez pas ? Ou qu'aucun d'entre nous ne le saura ?"

Il la regarda à nouveau, cette fois avec désapprobation.

"Nous vaincrons."

Elle secoua la tête.

"Vous avez dit la même chose lorsque nos soldats se faisaient massacrer en traversant la surface de l'Épine, et quand nous avons perdu trois cohortes sur la Ceinture également. Même lorsque nous avons été dévorés vivants dans la jungle à l'extrémité nord du Fémur, vous nous avez répété ces mots. Et oui, bien sûr... peut-être que nous vaincrons. Mais combien serons-nous ? Une douzaine de survivants ? Une poignée ?"

Elle secoua à nouveau la tête.

"Seigneur Gilead... il n'est pas trop tard pour abandonner. Nous pouvons encore nous retirer dans le monde réel et faire traverser les chevaliers un par un."

Gilead fronça les sourcils et resta silencieux quelques instants.

"Nous le pouvons. Mais nos ordres sont de conquérir la Citadelle, alors nous ne le ferons pas."

La femme baissa son ombrelle, cachant son visage derrière, et soupira lourdement.

"Toujours aussi loyal..."

Gilead sourit avec dépit et leva une main, protégeant son visage du vent.

Les membres de l'expédition se précipitèrent vers le sud, espérant trouver un abri avant qu'il ne soit trop tard... aussi précaire que cela puisse être. Mais la chance n'était pas de leur côté.

Très vite, la femme poussa un juron et referma son ombrelle, craignant que sa fragile armature ne soit brisée par le puissant coup de vent. Très vite, le vent qui soufflait des profondeurs de Godgrave devint si puissant que même les Maîtres avaient du mal à garder l'équilibre, rugissant en traversant l'immensité inclinée du fémur du dieu défunt.

Plus grave encore...

Des flocons sombres tombaient du ciel, apportés par le vent de la lointaine Mer de Cendres.

Sachant qu'il n'avait plus le temps, Gilead s'arrêta et serra les dents.

Il ordonna ensuite à ses soldats d'un ton sobre :

"Halte. Formez un cercle ! Défendez vos frères !"

Les chevaliers se déplaçaient avec la précision sans faille de vétérans aguerris. La peur qu'ils avaient pu ressentir n'avait eu aucun effet sur leur préparation et leur coordination. Quelques instants plus tard, le corps d'expédition formait un cercle serré, les lames acérées de leurs épées pointant vers l'extérieur comme une palissade d'acier.

La cendre continuait de pleuvoir du ciel, et bientôt, le monde entier fut enveloppé d'un voile gris. L'éclat du ciel couvert s'estompa, et la chaleur suffocante devint encore plus oppressante, frappant les humains tremblants comme un marteau céleste.

La visibilité avait été réduite presque à zéro.

Dans le crépuscule de la tempête cendrée, une lumière éclatante brilla soudain, chassant les ténèbres. Gilead, qui se tenait au coude à coude avec ses chevaliers, avait pris sa forme Transcendante, se transformant en une silhouette éthérée qui semblait tissée de lumière solaire pure et chaude.

De l'autre côté du cercle, l'homme portant une lourde armure leva sa masse. Dans l'instant qui suivit, son corps sembla se dilater, se transformant en un énorme guerrier d'acier.

La femme se tenait au centre du cercle, légèrement appuyée sur son ombrelle. Son écharpe flottait au vent, et bien que son visage soit caché par le tissu, ses yeux verts brillaient dans le crépuscule cendré comme deux flammes émeraude.

Pendant un moment, il n'y eut rien d'autre dans le monde gris que les nuages de cendres tourbillonnantes. Seul le hurlement du vent les entourait.

Pourtant, les Chevaliers de Valor semblaient terrifiés, fixant le vide gris avec crainte, désespoir et impatience.
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...Cela vint sans qu'on le voie, sans bruit et sans avertissement.

Ou peut-être que ce n'était pas arrivé du tout.

Les guerriers de l'Armée de l'Épée pointaient toujours leurs épées dans le vide gris, craignant — espérant — voir de vagues silhouettes d'abominables créatures se précipiter sur eux depuis la cendre.

Mais comme auparavant, aucun signe de l'ennemi n'apparaissait.

Au lieu de cela, un chevalier qui se tenait aux côtés de Gilead avait été là un instant auparavant... mais un instant plus tard, il avait disparu.

Gilead n'avait même pas remarqué la disparition de l'homme. Il s'était simplement rendu compte qu'il y avait un espace vide à sa gauche et, après avoir tourné la tête, il avait constaté qu'il n'y avait personne.

...Au moment où il retourna la tête, le chevalier qui se tenait à sa droite avait, lui aussi, disparu.

Un cri étouffé résonna dans le vide gris, emporté par le vent. Ce n'était pas le cri d'un des Maîtres disparus, mais celui d'un de leurs camarades qui avait remarqué les disparus et ne pouvait contenir sa terreur.

Gilead ne pouvait pas lui en vouloir.

Même lui, qui avait bravé le Troisième Cauchemar et d'innombrables batailles depuis, se sentait troublé et mal à l'aise, totalement impuissant dans cet enfer gris.

C'était le risque de s'approcher trop près du sol de Godgrave. Lorsque le vent se levait, il charriait des nuages de cendres provenant de la mer... et lorsque la cendre recouvrait le monde comme un voile, les êtres qui vivaient en dessous remontaient, eux aussi, à la surface.

Il aurait espéré les affronter dans une bataille, aussi terrible soit-elle, mais depuis le jour où ils avaient atteint les limites de la jungle écarlate jusqu'à aujourd'hui, personne n'avait jamais eu la moindre idée de ce à quoi ressemblait cet ennemi redoutable.

Ils étaient heureux de s'échapper de la jungle au début. Ce n'est que plus tard que Gilead comprit qu'il y avait une raison pour laquelle l'infestation écarlate se tenait à l'écart de la partie inférieure du fémur titanesque.

Parce qu'elle était trop proche de la Mer de Cendres... et qu'ils l'étaient aussi, à présent.

En colère et plein de ressentiment, Gilead fit la seule chose qu'il pouvait faire — continuer à étudier la cendre et rester aussi vigilant que possible.

...Lorsque les vents se calmèrent et que les nuages de cendres se dissipèrent, révélant à nouveau la vaste étendue d'os jaunis par le soleil, il ne restait plus que la moitié de ses soldats. Les valeureux Chevaliers de Valor — ceux qui restaient — s'affaissèrent simplement sur le sol, leurs visages si pâles qu'ils ressemblaient à des fantômes.

Cendreux.

Gilead désactiva sa Capacité de Transformation et resta immobile pendant un moment, comptant les survivants et notant lesquels de ses camarades avaient disparu.

Avec un peu de chance, ils étaient morts... ou peut-être condamnés à subir un sort bien plus terrifiant.

Tandis qu'il comptait les disparus, la femme à l'ombrelle s'approcha à nouveau de lui, son visage reposant dans l'ombre fraîche.

Ses yeux verts étaient froids et sombres.

"Avez-vous reconsidéré l'idée d'abandonner cette expédition vouée à l'échec, Seigneur Gilead ?"

Il la fixa quelques instants, puis secoua la tête.

Elle rit.

Au bout d'un moment, elle demanda :

" ...C'est votre Défaut, n'est-ce pas ?"

Il se contenta de hausser les sourcils.

"Que voulez-vous dire exactement ?"

Elle l'étudia froidement.

"Votre loyauté indomptable. C'est le résultat de votre Défaut, non ? C'est pourquoi vous servez le Roi si fidèlement, alors que vous le méprisez tant, lui et sa famille."

Gilead sourit faiblement et détourna le regard.

Au bout d'un moment, il soupira.

"Vous êtes tous pareils..."

La femme à l'ombrelle haussa les sourcils.

"Oh ?"

Il acquiesça.

"Aucun d'entre vous ne peut imaginer un monde où un homme reste fidèle à ses serments pour une raison autre que celle de n'avoir pas d'autre choix. Oui... je suis loyal envers le Roi. Et oui, j'en suis venu à en vouloir à l'homme à qui je suis loyal, au bout d'un moment. Mais non, mon Défaut n'a rien à voir là-dedans."

Perdant son sourire, Gilead se tourna vers la femme et la regarda d'un air sombre.

"C'est simplement mon choix. Il y a peu de choses que nous pouvons contrôler dans ce terrible monde — nous ne choisissons pas notre naissance, nous ne choisissons pas notre vie, et nous avons rarement l'occasion de choisir notre mort non plus. Mais il y a encore des choix que nous sommes les seuls à pouvoir faire. Il y a longtemps, j'ai choisi d'être un chevalier du Clan Valor. C'est tout ce qu'il y a, et c'est pourquoi je suis loyal envers le Roi."

La femme l'étudia avec une pointe de confusion.

"Même si le Roi ne vaut pas la peine qu'on lui soit loyal ?"

Gilead fronça les sourcils.

Pourquoi était-elle si... audacieuse ? Les Héritiers des clans vassaux avaient toujours été moins loyaux envers le trône que les membres et les serviteurs du Clan Valor, c'est vrai — mais ils étaient tout de même suffisamment inébranlables et dévoués à la cause. Plus important encore, ils n'avaient pas d'autre choix que d'être loyaux.

Car personne ne pouvait vaincre un Souverain.

Qu'est-ce qui avait changé ?

La pression de la guerre et les pertes croissantes avaient-elles atteint les fiers Héritiers ? Ou bien cette Héritière en particulier était-elle tout simplement aussi impudente par nature ?

Il finit par hausser les épaules.

"Qu'est-ce que le caractère du Roi a à voir avec le fait que je sois loyal ? C'est ma loyauté, pas la sienne. C'est moi qui ai prêté serment, pas lui. Si le respect d'une promesse dépendait de la façon dont on se sent à l'idée de la tenir plus tard, alors la parole n'aurait pas beaucoup de valeur, n'est-ce pas ?"

La femme l'étudia un moment, avant de soupirer et de secouer la tête.

"Oui... vous êtes une icône de la chevalerie, Seigneur Gilead. Un chevalier dont la noblesse et la vertu sont irréprochables. Acceptez mon ardente révérence et mon admiration. Mais qu'en est-il du reste d'entre nous ? Je veux bien que vous acceptiez de marcher joyeusement vers votre mort sur ordre du Roi. Mais devez-vous nous entraîner avec vous ?"

Gilead la fixa en silence pendant quelques instants.

Après quoi, il sourit.

"Que voulez-vous dire par là ? Bien sûr que je le dois. Je veux dire..."

Il agita la main vers le sud et ajouta nonchalamment :

"Je ne peux pas revendiquer la Citadelle moi-même, car j'en ai déjà une dans le Domaine de l'Épée. J'ai donc besoin qu'au moins un autre Saint reste en vie et le fasse pour moi."

Elle le regarda, pas amusée.

"Vous plaisantez, c'est sûr."

Gilead gloussa et se détourna.

"Le vieux Jest ferait l'affaire, vu que Porte-Rivière a été détruite. Malheureusement, il n'est pas là. Mais nous le sommes, alors... partons avant que le vent ne se lève à nouveau."

La femme soupira et se cacha sous son ombrelle, marmonnant quelque chose sous sa respiration.

Les chevaliers ébranlés se relevèrent.

Une minute plus tard, les restes du corps d'expédition continuèrent leur route vers le sud.
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Dans un monde plongé dans les ténèbres éternelles, une lumière pâle éclairait l'immense étendue d'eau qui coulait. Cependant, elle ne parvenait pas à pénétrer les terribles profondeurs de l'océan souterrain, se reflétant à sa surface comme la carte d'un ciel nocturne.

Cette douce lumière émanait d'une belle femme assise seule sur la surface rugueuse d'une falaise de pierre, qui regardait l'eau sombre d'un air distant. Elle était délicate et charmante, finement bâtie et dotée d'un visage doux et enchanteur. Ses cheveux étaient blancs, son regard semblait scintiller sous l'effet d'un pâle clair de lune.

Les cadavres des noyés étaient éparpillés autour de cette beauté radieuse, fixant l'obscurité d'un regard vide.

C'était Voile-Lunaire, l'une des sept princesses Transcendantes du Chant.

Regardant le lointain, Voile-Lunaire soupira et tourna légèrement la tête, écoutant les ténèbres.

Peu de sons résonnaient dans le silence de l'océan souterrain. Le bourdonnement lointain des grandes chutes d'eau qui l'alimentaient, le murmure tranquille de l'eau qui s'écoulait, le chant sinistre des vents puissants. Les éclats d'un navire brisé raclant doucement la pierre rugueuse.

Et là, se rapprochant, un autre son...

Le battement puissant des ailes de quelqu'un.

Très vite, une autre silhouette se posa sur la falaise, enveloppée de ténèbres.

C'était une belle démone à la peau d'albâtre sans défaut et aux yeux ténébreux, dont les cheveux soyeux tombaient comme de l'obsidienne brillante. Deux cornes couronnaient sa tête, ses ailes noires se repliaient pour s'enrouler autour de ses épaules, retombant comme une cape en cuir.

Revel portait sans effort un cadavre humain, des gouttes d'eau tombant du cadavre sur la pierre humide. Vu sa taille imposante, le cadavre avait l'air d'un jouet dans ses mains pâles.

Elle posa délicatement le mort au sol et se redressa, le regardant d'un air sombre.

Voile-Lunaire soupira.

"...Pas de survivants ?"

Revel s'attarda quelques instants, avant de secouer lentement la tête.

"Non. Et je ne pense pas trouver d'autres corps non plus... les disparus ont probablement été engloutis par ce qui habite ces eaux maudites."

L'expédition dirigée par elles deux était partie des Creux du Passage du Sternum pendant une violente averse. Surmontant d'innombrables périls, les membres de l'expédition naviguèrent à bord d'un navire enchanté sur le réseau traître des rivières qui traversent la jungle inondée. Revel et Voile-Lunaire durent tester les limites de leur pouvoir, sans rien retenir... et encore, c'était à peine suffisant pour survivre.

Ils traversèrent ensuite les Creux de la Deuxième Côte et suivirent les puissants courants sur toute sa sombre longueur, pour finalement plonger vers l'Océan de l'Épine Dorsale.

Le voyage avait été long et difficile. Le simple fait d'empêcher le navire d'être brisé ou écrasé par le courant était une tâche ardue... sans compter tous les monstres abominables qui peuplaient l'étendue creuse de la côte titanesque. La jungle elle-même n'était pas en reste — les vastes champs d'algues mangeuses d'hommes, les lianes rampantes suspendues dans les ténèbres, les nénuphars de la taille d'une île qui enchantaient les marins avant de les engloutir dans leurs terribles gueules...

Plus ils s'approchaient de l'Épine, plus la situation empirait. De nombreux hommes et femmes de qualité disparurent avant même d'atteindre l'océan souterrain.

Mais ils finirent par l'atteindre.

Le navire avait été brisé pendant la traversée tumultueuse, l'équipage s'était noyé dans les eaux sombres ou avait été tué par les créatures qui habitaient les profondeurs.

À présent, il ne restait qu'elles deux.

Elles restèrent silencieuses pendant un moment, regardant les cadavres.

Finalement, Voile-Lunaire soupira.

"Ça ne sert à rien. L'autorité de Mère ne s'étend pas jusqu'ici, ils ne se relèveront donc pas."

Revel baissa la tête sombrement.

Le navire était détruit, l'équipage était mort... et comble de malheur, elles ne pouvaient même pas battre en retraite.

C'était parce que l'Appel du Cauchemar assaillait leurs esprits comme une litanie démente de cris fantomatiques, indiquant que des Graines fleurissaient quelque part sous la surface. L'Océan de l'Épine Dorsale était un piège mortel qui les empêchait de retourner dans le monde réel.

Aucune issue ne s'offrait à elles.

Voile-Lunaire sourit.

"Alors, quoi ? On va mourir ici ?"

Revel regarda sa sœur, qui ressemblait à une poupée délicate face à son imposante forme Transcendante, et haussa les épaules.

"C'est possible."

Voile-Lunaire s'esclaffa.

"Est-ce étrange que je me sente soulagée de savoir que je mourrai hors de portée de l'autorité de notre mère ?"

Revel fronça les sourcils.

"Oui. Évidemment que ça l'est... tu es sa fille. Jamais elle ne transformerait ton corps en marionnette."

Sa sœur soupira.

"Je suppose que tu as raison."

Sur ces mots, elle regarda autour d'elle et demanda d'un ton curieux :

"Tu crois qu'on peut s'échapper ?"

Revel réfléchit à la réponse pendant quelques instants. Finalement, elle hocha sa tête cornue.

"Je doute que nous puissions retourner à la Deuxième Côte. Et même si nous y parvenons, nous ne survivrons pas au trajet qui nous ramènera aux Creux du Sternum. L'averse est passée depuis longtemps, les rivières devraient s'être asséchées... c'est une entreprise insensée."

Elle regarda vers le sud.

"Non, notre seule chance est de trouver la Citadelle, de la conquérir et d'utiliser sa Passerelle pour retourner dans le monde réel en toute sécurité. Voilà ce que nous devons tenter de faire."

Son expression s'assombrit.

"Cependant... il y a une complication."

Voile-Lunaire inclina légèrement la tête.

"Nos poursuivants ? Les as-tu vus ?"

Revel eut un sourire sombre.

"Oui. Ils sont à quelques dizaines de kilomètres. Leurs navires ont été détruits lors de la traversée de l'Épine, mais nombre d'entre eux ont survécu. Ils ont beaucoup d'Échos aquatiques particulièrement monstrueux — certains naturels, d'autres artificiels. Il s'agit d'une flotte entière."

L'Armée de l'Épée avait également envoyé une expédition dans l'Océan de l'Épine Dorsale. Cependant, si Revel avait été envoyé pour conquérir la Citadelle, ce n'était qu'un objectif secondaire pour eux.

Leur objectif principal était de tuer Revel, pour lequel ils étaient bien équipés. Sept Saints de l'Épée et une petite armée de Maîtres poursuivaient les filles de la Reine, dont un membre de l'une des branches de Valor. Les Échos forgés qu'ils avaient apportés dans l'océan souterrain étaient à la fois bien adaptés pour braver ses sombres étendues et redoutables.

...À présent, les membres de l'expédition étaient piégés dans la colonne vertébrale de la divinité morte, tout comme Revel et Voile-Lunaire.

Revel regarda sa sœur un moment, puis sourit.

"Voile... J'ai une idée qui me vient à l'esprit."

Voile-Lunaire haussa les sourcils.

"Peut-être est-ce une idée saine et bénigne d'oublier toutes nos rancunes et nos différences pour former un pacte de camaraderie avec les Saints de l'Armée de l'Épée ? De combattre côte à côte avec nos semblables en tant qu'alliés et de survivre ensemble dans cet endroit éprouvant ?"

Ne recevant pas de réponse immédiatement, elle soupira.

"Euh..."

Revel regarda dans la direction où l'ennemi rassemblait ses forces, caché par les ténèbres, et dit d'un ton égal :

"Il me semble que, si le Domaine du Chant peut se renforcer en conquérant la Citadelle de l'Épine, le Domaine de l'Épée peut s'affaiblir en perdant ces sept Saints et les Citadelles qu'ils contrôlent. Donc, même si nous mourons ici... tant que nous mourons après nous être assurés qu'ils meurent en premier, la situation à la surface s'améliorera toujours en notre faveur."

Voile-Lunaire ferma ses yeux radieux un instant.

"Ah... Je vois. Comme prévu."

Elle se leva de la pierre froide et regarda là où Revel regardait aussi.

Au bout d'un moment, elle reprit :

"Mais pourquoi ne pas faire les deux ? Tuer les Saints... et conquérir la Citadelle. Ne serait-ce pas mieux ?"

Revel sourit d'un air sombre.

"Oui, faisons les deux... bravons cet océan sombre, survivons à nos poursuivants et prenons la Citadelle. Pourquoi se contenter de moins ?"

Déployant ses ailes, elle souleva doucement sa sœur du sol, avant de s'élancer dans les airs.
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Une lune brisée éclairait un château en ruines. Depuis toujours, le château n'était qu'une ruine, mais à présent, il n'était plus qu'un tas de décombres. Ces décombres étaient entourés d'un lac profond, mais maintenant, le lac avait disparu.

Son fond avait été révélé, dans tout son mystère et son horreur.

Debout sur un monticule de débris qui avait été un grand rempart, Kai regardait en contrebas. Loin en dessous de lui, d'anciennes ruines scintillaient à la lumière pâle de la lune. Elles étaient recouvertes de boue et d'algues, mais il pouvait encore reconnaître les formes de magnifiques édifices de pierre et de plus petits bâtiments sous la boue.

Le château se dressait sur une montagne, et une cité prospère et tentaculaire l'entourait... du moins, elle l'avait été autrefois.

Les autres ne le verraient pas, mais Kai, lui, le voyait. Enfouis dans la boue, cachés dans l'obscurité des anciens bâtiments... il y avait des ossements humains. Il y en avait trop pour les compter. Des myriades de crânes le fixaient d'un regard vide, comme s'ils lui reprochaient d'être en vie.

Des millions de personnes avaient dû périr ici, il y a bien longtemps. Certains squelettes étaient intacts, d'autres écrasés. Il ne savait pas ce qui avait tué les habitants de l'ancienne cité, mais quoi qu'il en soit, leur mort avait été soudaine et brutale.

Peut-être s'agissait-il de la grande inondation qui avait noyé la cité, l'ensevelissant sous la masse d'eau pendant des milliers d'années.

Peut-être la grande inondation s'était-elle produite le jour même où la lune avait été brisée.

En regardant la cité noyée qui s'étendait sur tout le bassin du lac, Kai se demanda s'il y avait une ruine similaire au fond du vrai Lac Miroir.

Non... c'était bien le vrai Lac Miroir. Le Bastion qu'il connaissait n'était qu'une illusion.

C'était tout de même étrange d'y penser.

Lâchant un lourd soupir, il détourna les yeux des ruines de l'ancienne cité et tourna son regard vers le ciel.

La lune brisée était toujours la même, et Kai savait qu'il valait mieux ne pas trop la fixer. Elle ne pouvait rien lui dire sur le temps, de toute façon... cependant, il savait qu'il y aurait une pleine lune dans la version illusoire de Bastion aujourd'hui.

Ce qui signifiait que, pendant un court moment, la réalité et l'illusion se chevaucheraient un peu, permettant le passage de l'une à l'autre.

...Ce qui impliquait également que si Mordret voulait s'infiltrer dans la capitale du Domaine de l'Épée, il devait le faire aujourd'hui. Il y aurait une nouvelle bataille, sans aucun doute... et celle-ci serait bien plus féroce que toutes les précédentes.

Si tant est que cela soit possible.

Après tout, les ruines du château n'avaient pas été réduites à l'état de ruines sans raison, et le fond du lac n'avait pas été révélé par hasard. Depuis un mois, Kai et les autres Saints recrutés par Morgan de Valor affrontaient le Prince de Rien dans cette contrée onirique, modifiant peu à peu le paysage du véritable Bastion.

Même l'ancienne forêt de l'autre côté du lac creux était maintenant carbonisée et dévastée, ses lisières réduites en cendres.

L'affrontement entre les enfants du Roi des Épées avait été comme un cataclysme, érodant la terre qui était censée être leur droit d'aînesse. En regardant la scène de dévastation totale qui l'entourait, Kai ne pouvait s'empêcher de se sentir soulagé par le fait que Morgan ait décidé de cacher le Bastion illusoire et de repousser le siège de son frère dans cet endroit désolé. Sinon, les pertes humaines auraient été encore plus insupportables que lors de la Campagne du Sud.

Il n'avait pas encore vu de bataille aussi calamiteuse... à l'exception peut-être du siège de Verge, où ils avaient affronté la Légion Souillée et l'abominable Premier Chercheur. Cette bataille, il la revoyait quelquefois dans ses cauchemars.

Par miracle, les défenseurs de Bastion avaient tenu bon pendant un mois entier. C'était en partie grâce à leur détermination et à leurs prouesses, mais aussi à la ténacité de Morgan de Valor et de son corps enchanté, et à une part de chance.

Mais surtout, c'était en raison du champ de bataille qu'elle avait choisi.

Ici, dans le vrai Bastion, vivaient des créatures terrifiantes que Morgan appelait les Autres.

Ces êtres nébuleux habitaient les reflets, et par conséquent, les pouvoirs de son frère étaient étouffés.

Kai et les autres défenseurs n'avaient rencontré les Autres qu'à quelques reprises, et encore, cela avait failli leur coûter la vie. Mais Mordret devait affronter ces êtres inconnus et étrangers chaque fois qu'il voulait utiliser les pouvoirs de son Aspect, ce qui signifiait qu'il menait une guerre sur deux fronts.

Une guerre contre sa sœur et ses Saints, et une guerre dans les reflets.

C'était pour cela qu'il n'avait pas encore pu écraser les défenseurs du château en ruine malgré sa puissance effroyable... encore... et c'était pour cela que Bastion n'était pas encore tombé entre les mains du Domaine du Chant.

Du moins, c'était ce qu'il semblait être en apparence. Kai était néanmoins mal à l'aise... Il connaissait peu ou prou Mordret, après tout, parce que les deux hommes avaient conquis deux Cauchemars et s'étaient battus ensemble à Verge.

Dans quel scénario cet homme n'avait-il pas un plan caché dans sa manche ?

Quelque chose ne tournait pas rond ici, mais Kai ne savait pas quoi, et n'avait aucune preuve pour étayer ses soupçons.

Quoi qu'il en soit, Bastion ne pouvait pas tomber. Le Domaine de l'Épée se trouvait actuellement dans une situation désespérée, ils ne pouvaient pas le laisser s'effondrer tout de suite.

Regardant en contrebas, Kai se frotta le visage d'un air fatigué et s'éleva dans les airs, volant tranquillement jusqu'à l'endroit où un feu brûlait au cœur des ruines, et où l'arôme alléchant de la nourriture émanait d'une poêle en alliage.

Alors qu'il atterrissait en douceur et saluait les autres Saints, une violente bourrasque s'abattit sur les restes d'un mur en ruine qui protégeait le feu, duquel un petit caillou dégringola dans la casserole.

Mais avant qu'il ne tombe dans le ragoût odorant, la Princesse Morgan leva la main et l'attrapa sans même lever les yeux. Sa réaction était aussi rapide que celle d'un Saint, mais c'étaient ses sens qui étonnaient Kai. Avait-elle attrapé le caillou simplement en l'entendant frôler l'air, ou possédait-elle une Mémoire qui lui permettait d'être totalement consciente de ce qui l'entourait ?

Quoi qu'il en soit, c'était une belle interception. La présence d'un caillou sale dans leur ragoût aurait rendu le repas moins agréable.

Kai sourit et ouvrit la bouche pour dire quelque chose.

Mais avant qu'il ne le fasse, Morgan prit la parole en premier :

"Belle interception. Je sais."

Il la regarda bouche bée.

Laissant échapper un soupir, la princesse leva la tête et le regarda avec des yeux enfoncés.

"...Ce sera prêt dans quelques instants."

Son regard habituellement vif semblait un peu émoussé, tout comme son allure un peu ébouriffée. Morgan de Valor avait toujours été ordonnée et concentrée, gardant un décorum impeccable et un sang-froid à toute épreuve, même au milieu des combats les plus terribles. Son sens de l'ordre était même un peu compulsif.

Mais aujourd'hui, ses vêtements étaient en désordre et ses magnifiques cheveux de jais ne demandaient qu'à être brossés. Elle avait l'air vidé et épuisé — ce qui était tout à fait compréhensible, étant donné qu'ils l'étaient tous.

C'était juste que, lorsque Kai l'avait vue il y a quelques heures, Morgan semblait nettement plus dynamique.

En la regardant maintenant, il fronça les sourcils.

Quelque chose... n'allait pas avec Morgan de Valor.
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C'était une sorte de terreur silencieuse, que Kai ne connaissait pas. Rencontrer une nouvelle peur était presque amusant, un peu comme trouver un nouvel ami.

À vrai dire, Kai était une personne craintive. Il avait toujours été étouffé par la peur... d'abord par la peur de l'échec, de la honte, de la solitude et du rejet, puis par la peur de la mort, de l'agonie, de la perte et de la tragédie.

Et plus que tout, la peur du regret.

Au fil du temps, il avait appris à ignorer ses peurs, au point que les gens le prenaient souvent pour quelqu'un d'intrinsèquement courageux. Mais ce n'était pas le cas, loin de là, comme ses amis et compagnons, qui semblaient naturellement intrépides, au point d'en être presque téméraires.

Effie, par exemple...

Remarquant l'état étrange de Morgan, elle ne se crispa même pas. Au lieu de cela, elle regarda la marmite de ragoût avec une expression soucieuse, semblant seulement s'inquiéter qu'elle soit renversée. Sa main, quant à elle, se rapprocha du manche de sa lance, qui se trouvait à proximité.

Ou bien Jet. La Faucheuse d'Âmes restait là où elle était, confortablement appuyée sur un rocher. Cette femme savait vraiment comment être à l'aise n'importe où... ses yeux bleus glacés suivaient Morgan avec attention, mais son expression restait calme et détendue. Un peu amusée, même.

Aether et Flot Sanglant ne semblaient pas avoir remarqué l'étrangeté, mais Naeve, lui, avait l'air d'être un humain normal. Il s'était immobilisé, jetant un regard prudent à la princesse.

C'était un soulagement.

Kai, pour sa part, regardait furtivement les alentours pour voir s'il n'y avait pas de surfaces réfléchissantes autour d'eux. Ce n'était pas surprenant que la première chose à laquelle il pensait était les Autres... après tout, un incident s'était déjà produit au cours duquel l'un de ces êtres avait pris la forme d'un humain.

Cette fois-là, ils n'avaient évité la catastrophe que grâce à Kai. La copie avait passé plusieurs heures avec eux, prétendant être Aether... et bien qu'ils ne l'aient pas su à l'époque, la chose se renforçait à chaque fois que quelqu'un en était témoin, s'adressait à elle ou la considérait comme la vraie personne de quelque manière que ce soit.

Quoi qu'elle dise, ses paroles n'étaient ni vraies ni fausses. C'est ainsi qu'ils avaient réussi à détruire l'Autre en ne perdant que des torrents de sang au lieu de perdre des gens.

Aether lui-même avait dormi pendant toute la durée de la bataille, n'apprenant que quelqu'un s'était promené en portant son visage qu'une fois la bataille terminée.

Si Morgan avait été remplacée par un Autre...

Elle était entourée de cinq personnes, et ce, depuis au moins une heure. Si cette chose fonctionnait de la même manière que la précédente, alors son existence avait déjà été reconnue à un degré effrayant.

Kai sentit son cœur battre à tout rompre, mais prit une profonde inspiration et se calma.

Non, ce n'était pas le cas. Tout à l'heure, elle avait dit... qu'elle savait que son interception était belle. Ces mots étaient vrais, ce qui était différent de ce que les mots prononcés par l'Autre précédent avaient fait ressentir.

Encore une fois, peut-être que le premier n'avait tout simplement pas encore atteint le stade de l'imitation de l'intention humaine.

Contrairement à celui-ci.

Morgan jeta un regard dubitatif à Kai et secoua la tête.

"Je ne suis pas un Autre."

Remarquant son expression surprise, elle gloussa.

"C'était écrit sur votre visage."

La première affirmation était vraie, mais la seconde ne l'était pas. Kai hésita quelques instants, puis regarda ses compagnons et leur fit un petit signe de tête.

Effie retira sa main de sa lance et l'utilisa pour dissimuler un bâillement.

"Est-ce que..."

Morgan acquiesça.

"Oui, c'est prêt. Servez-vous. "

Tous sept partagèrent le ragoût — la plus grande partie alla dans le bol d'Effie, bien sûr — montrant un appétit vorace. Combattre le Prince de Rien jour après jour, pendant un mois entier, était un bon moyen de s'ouvrir l'appétit.

Effie n'en revenait pas.

"Mon Dieu, mon Dieu. L'assaisonnement est parfait ! Comme je le préfère... non, vraiment, je n'aurais pas pu faire mieux moi-même !"

Au moins, quelqu'un avait le moral dans les chaussettes...

La marmite finit par se vider.

Dans le silence qui suivit, Kai prit la parole :

"Aujourd'hui, la pleine lune se lèvera au-dessus du Bastion illusoire. Vous savez ce que cela signifie, Dame Morgan — votre frère reviendra certainement, et son assaut sera encore plus redoutable cette fois-ci."

Elle acquiesça posément, pas du tout aussi inquiète qu'il l'aurait cru.

À ce stade, Morgan devait être à court de cartes secrètes, alors Kai ne savait pas vraiment d'où venait sa confiance.

C'était un peu exaspérant.

Il étudia la belle princesse de Valor en silence pendant un moment, déconcerté par sa nonchalance.

Pour être honnête, Morgan n'avait pas l'air tout à fait calme. Elle avait plutôt l'air... trop en lambeaux et fatiguée pour s'en soucier. Comment se faisait-il qu'elle ait autant changé en quelques heures ?

Il se racla la gorge et jeta un coup d'œil à Jet.

Cette fois, c'est elle qui lui fit un signe de tête.

Kai poursuivit :

"C'est pour cela que nous en avons discuté entre nous. Nous pensons avoir trouvé une solution palliative pour l'arrêter."

Morgan le regarda avec l'étincelle familière d'amusement dans ses yeux vermillon vibrants.

"Oh ?"

Jet soupira, puis se pencha en avant et leva la main. Rapidement, un magnifique sablier apparut sur celle-ci, tissé d'un tourbillon d'étincelles rayonnantes.

Elle étudia le sablier quelques instants, puis dit paresseusement :

"Il s'agit d'une Mémoire Suprême de Niveau Quatre que nous avons gagnée tous les trois il n'y a pas si longtemps... au cours d'une bataille assez difficile. Elle n'empêchera pas vraiment notre chute, mais elle nous permettra de gagner un jour de plus et, avec un peu de chance, de découvrir la stratégie que Mordret prévoit d'employer ensuite."

Aether la regarda avec une expression légèrement étonnée.

"Sainte Jet... vous avez tué un Fléau Supérieur ?"

Elle sourit.

"Nous l'avons fait tous les trois, bien sûr. Pourquoi ? Vous n'avez jamais tué de Fléau Supérieur ?"

Le jeune Saint secoua lentement la tête.

"Mon Cousin Naeve a tué une Bête Supérieure, une fois. Mais non... Je n'ai jamais vu d'abominations Supérieures que de loin, dans mon Troisième Cauchemar."

Effie pencha la tête.

"Qu'est-ce que vous racontez ? Nous avons tué un Monstre Supérieur il y a deux jours, quand le lac est devenu peu profond. À votre avis, quelle viande se trouvait dans ce ragoût ?"

Aether cligna des yeux plusieurs fois.

"Oh... cette chose était de Rang Supérieur ? Je suis désolé. Je n'avais pas remarqué."

La chasseresse le fixa quelques instants, puis rejeta la tête en arrière et se mit à rire.

"Par tous les dieux... êtes-vous sûr de ne pas avoir tué un ou deux Démons Supérieurs par le passé ? Peut-être que vous n'avez pas remarqué leur grandeur."

Le jeune Saint sembla rougir un peu et détourna le regard.

Jet sourit.

"Peu importe. Cette Mémoire est un peu spéciale. Elle ne peut être utilisée qu'une seule fois, mais..."

Morgan se pencha en arrière et grimaça.

"Mais elle peut faire en sorte qu'une journée se répète une fois. Oui, je sais."

Elle disait la vérité. Elle le savait, en fait.

Kai fronça les sourcils.

Après quoi, ses yeux s'écarquillèrent.

La façon dont elle avait attrapé le caillou sans regarder... la façon dont elle se présentait, et la façon dont elle parlait.

Même le goût du ragoût.

Il sourit soudain.

"Dame Morgan... vous avez déjà utilisé le sablier, n'est-ce pas ?"

La princesse le fixa quelques longs instants, puis soupira.

"D'une certaine manière."

Les choses prirent soudain beaucoup plus de sens. Kai était enthousiaste.

"Alors, vous vivez ce jour pour la deuxième fois ?"

Morgan secoua lentement la tête.

Elle resta silencieuse pendant un moment, puis dit d'un ton sombre :

"Non. Pas la deuxième."

Pendant quelques instants, tout le monde resta silencieux.

Effie eut alors un rictus d'incrédulité.

"Je ne peux pas y croire... c'est la deuxième fois que ça m'arrive !"
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Alors que Kai digérait lentement le sens des paroles de Morgan, les trois Saints de la Nuit regardaient Effie avec plus ou moins de surprise sur leurs visages.

Finalement, ce fut Naeve qui demanda d'un ton modéré :

"...Deuxième fois ?"

Effie laissa échapper un soupir déprimé, se couvrit le visage d'une paume et hocha la tête.

"Oui... c'est arrivé lors de notre Troisième Cauchemar. Kai était ailleurs, mais Jet et moi sommes restées coincées sur une île où la même journée se répétait sans fin. Pour nous, quelques heures seulement s'étaient écoulées... mais en fait, c'était plus d'un an. Si Cassie — ah, Sainte Chant des Déchus — n'avait pas fini par apprendre à conserver ses souvenirs des boucles précédentes, d'une manière ou d'une autre, nous serions sans doute encore sur cette maudite île."

Jet se moqua.

"De quoi te plains-tu ? Ce n'est pas comme si nous nous souvenions des jours précédents. En fait, on a du mal à se souvenir de tout ce Cauchemar."

Le Noctambule se contenta de les regarder en silence.

Chaque Cauchemar était une expérience sombrement merveilleuse, surtout le Troisième Cauchemar... mais une île où le temps se répétait à l'infini ? Cela semblait un peu trop fantastique, même pour les Saints.

Effie haussa les sourcils.

"Quoi ? Vous auriez adoré être là-bas. Tout notre Troisième Cauchemar s'est déroulé dans un endroit où il n'y avait rien d'autre que de l'eau... littéralement, pas la moindre terre aux alentours !"

Ce disant, elle sourit et regarda Morgan.

"Cela dit... il y a quelque chose que je ne comprends pas. Le sablier n'est-il pas censé ne servir qu'une seule fois ?"

La princesse de Valor haussa les épaules d'un air indifférent.

"C'est le cas."

Un sourire acéré et dangereux tordit alors ses lèvres cramoisies.

"Mais vous oubliez ma Capacité Ascendante, Élevée par les Loups. Je peux intégrer des enchantements de différentes Mémoires, vous vous souvenez ? C'est ce que j'ai fait. La première fois que la Faucheuse d'Âmes a suggéré d'utiliser le sablier, j'ai gravé son enchantement sur mon corps et je l'ai utilisé. La gravure s'est effacée après une seule utilisation, mais le sablier est resté intact. La deuxième fois que j'ai utilisé le sablier, il a été détruit, mais lorsque je suis retourné dans le passé, la gravure était intacte. Ainsi, en alternant les deux, j'ai pu faire en sorte que ce jour se répète encore et encore."

Kai pâlit un peu.

C'était une chose étrange, de savoir que le temps s'écoulait différemment pour la plupart des gens que pour lui... encore une fois. Et qu'il ne se souvenait pas du nombre de jours passés aux côtés de Morgan.

J'espère... que je ne me suis pas ridiculisé.

Il avait beau avoir abandonné son personnage d'idole depuis longtemps, les vieilles habitudes avaient la vie dure. Kai avait toujours une peur bleue de se comporter de manière inappropriée devant les gens.

Surtout devant des membres de la famille royale !

Il toussa.

"Cela fait combien de temps, exactement ?"

Morgan bâilla.

"C'est déjà l'été dans le monde extérieur. Nous sommes ici depuis des mois... oh, c'est vrai. Le Seigneur des Ombres a massacré une douzaine de Saints du Chant. L'Armée de l'Épée a remporté une glorieuse victoire à Godheart, et l'ennemi est maintenant en pleine retraite. Et quoi d'autre ? Le monde réel est devenu un champ de bataille secondaire, et ma sœur a été punie pour insubordination. C'est à peu près tout, je crois."

Elle s'attarda un instant, avant d'ajouter :

"Mais rien de tout cela ne nous concerne réellement. Tout ce que nous avons à faire, c'est de continuer à garder mon frère ici."

Sa voix était apathique.

Kai, Effie et Jet échangèrent un regard noir. La nouvelle que tant de choses avaient changé alors qu'ils n'étaient pas au courant n'était pas la bienvenue. Après tout, ils devaient suivre leurs propres plans, et cela nécessitait une coordination avec les autres membres de la cohorte.

Le Seigneur des Ombres... semble encore plus puissant qu'aucun d'entre nous ne l'avait prévu.

Kai n'était pas vraiment surpris par ce fait. Cet homme... était vraiment quelque chose. En lui parlant, Kai avait l'impression de perdre la tête, une vérité impossible après l'autre.

Qu'est-ce que c'était ? Une dispute pour la garde d'un enfant avec une Terreur Maudite ?

Kai frissonna et secoua un peu la tête pour se débarrasser des pensées inutiles.

Sachant qu'il devrait parler à Jet et Effie plus tard, il reporta son attention sur Morgan.

Maintenant qu'il savait pourquoi la fière princesse de Valor n'avait pas l'air aussi calme qu'à l'accoutumée... il s'inquiétait toujours de son état morne et épuisé.

Cette apathie ne ressemblait pas du tout à Morgan.

Kai s'attarda un instant.

"Excusez-moi d'être brutal, Dame Morgan... mais puis-je supposer que vous n'avez pas pu repousser l'attaque d'aujourd'hui, même après l'avoir tentée des dizaines de fois ?"

Morgan acquiesça solennellement.

"...Oui. Vous avez raison — il va tout faire aujourd'hui. Nous avons essayé beaucoup de choses pour l'arrêter, mais à chaque fois, nous avons échoué. Pire encore, ce type semble avoir réussi à prendre conscience du sablier, d'une manière ou d'une autre. Je pense qu'il a gardé en mémoire les tentatives précédentes."

Une rafale de vent froid souffla sur les ruines, faisant frissonner leurs défenseurs.

Jet s'appuya sur son rocher, croisa les jambes et demanda d'un ton curieux :

"Alors, que comptez-vous faire maintenant, princesse ?"

Morgan la regarda d'un air fatigué.

Un sourire sombre se dessina alors sur ses lèvres.

"Quoi d'autre ? Je vais continuer à faire la même chose — le combattre et remonter le temps — encore et encore. Autant de fois qu'il le faudra."

Jet s'esclaffa.

"N'est-ce pas la définition de la folie ?"

Morgan haussa les épaules.

"Et alors ? La guerre n'a rien à voir avec la santé mentale. Tout ce qui compte, c'est d'atteindre ses objectifs, et même si nous n'avons pas réussi à battre Mordret, perdant lamentablement contre lui à chaque fois que nous avons essayé... le battre n'a jamais été notre objectif, au demeurant."

Elle les regarda et haussa les sourcils.

"Vous semblez l'avoir oublié, mais nous n'avons pas été envoyés ici pour vaincre mon frère. Nous avons été envoyés ici pour l'empêcher de prendre le contrôle de Bastion — jusqu'à ce que les Souverains concluent la guerre à Godgrave. Et c'est ce que nous avons fait avec succès pendant tout ce temps. En fait... nous avons eu une performance assez remarquable, si je puis dire."

Son sourire sombre s'élargit en un rictus encore plus sombre.

"Bien sûr, il nous a massacrés à plusieurs reprises, mais il est toujours coincé sur l'autre rive du lac, n'est-ce pas ?"

Les six Saints se regardèrent, puis hochèrent lentement la tête.

Vu sous cet angle, c'était en effet logique.

Kai soupira.

"Alors, que faisons-nous aujourd'hui ?"

Morgan s'attarda un instant, puis laissa échapper un rire amer et sans joie.

Ses yeux cramoisis brillaient de fureur et de ressentiment.

Et de fatigue.

Elle ricana froidement.

"Qu'est-ce qu'on peut faire d'autre ? Nous allons nous faire massacrer... une fois de plus."
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Une scène étrange et sinistre se déroulait sous le ciel radieux de Godgrave.

Une grande bataille faisait rage au-dessus d'un gouffre sombre et sans fond... et pourtant, tout était immobile, comme figé sur place.

Du côté sud du gouffre, des nuées de soldats se tenaient immobiles comme des statues. Certains se tenaient droits, d'autres étaient figés au milieu de leurs pas. La sueur coulait sur leurs visages pâles, tandis que leurs yeux étaient empreints d'une sombre résignation... mais aucun d'entre eux ne bougeait.

Devant eux, la surface jaunie par le soleil de l'os ancien était maculée de sang. Autrefois, un grand pont traversait le gouffre — ce pont avait disparu, et un nouveau avait été construit sur ses ruines, ressemblant à une merveille d'ingénierie militaire.

Le nouveau pont était maintenu par des câbles d'acier tirés au-dessus du gouffre par de puissants engins de siège et ancrés dans l'os, avec des échafaudages et des poutres transversales montés à la hâte qui soutenaient un large plancher.

Ce plancher était désormais peint en rouge, et d'innombrables corps le jonchaient comme un tapis macabre. De nombreux soldats avaient péri en tentant de construire le pont à la hâte, sous une avalanche de flèches. Les boucliers massifs qu'ils avaient utilisés pour se protéger gisaient également là, éclatés et brisés par les puissants enchantements et les Capacités d'Aspect destructrices des défenseurs.

De nombreux soldats avaient également péri en tentant de traverser le pont. Tous étaient immobiles, certains accroupis derrière leurs boucliers, d'autres debout. Même les blessés restaient immobiles, saignant silencieusement au milieu d'une bataille gelée.

Le sang coulait du pont comme une pluie cramoisie, bouillonnant et s'évaporant sous la lumière aveuglante du soleil.

De l'autre côté de ce dernier, une puissante forteresse surplombait le gouffre. Les corps s'entassaient sous ses hautes murailles, là où la bataille était la plus féroce. Malgré leurs lourdes pertes, les assaillants avaient réussi à dresser des échelles de siège et à attacher des grappins au sommet des remparts — à l'heure actuelle, d'innombrables guerriers grimpaient, prêts à tout pour s'emparer de la muraille.

Ou plutôt, ils essayaient de grimper. En ce moment, ils étaient comme des statues figées. Des soldats se tenaient immobiles sur les barreaux des échelles, tenant des boucliers enchantés au-dessus de leur tête. D'autres s'accrochaient aux cordes avec des regards désespérés, leurs muscles torturés tremblant de fatigue.

Et pour finir, il y avait ceux qui avaient franchi le mur.

Sid en faisait partie.

Elle se tenait au sommet du rempart, immobile, fixant la pointe de la lame ennemie qui s'était arrêtée à quelques centimètres de son cou.

La lame était si proche, mais n'avait pas réussi à toucher sa peau au cours de l'heure qui venait de s'écouler.

Autour d'elle, une mêlée féroce semblait s'être figée dans le temps. Les guerriers des deux grandes armées étaient enchevêtrés, se battant et mourant, s'entretuant — mais tous étaient immobiles, n'osant pas faire le moindre mouvement.

Certains étaient sur le point de tuer leurs adversaires, d'autres étaient sur le point d'être tués. Leurs yeux brillaient de terreur, de panique, d'indignation, de rage, de soif de sang... ou s'engourdissaient de désespoir et d'épuisement.

Mais tous restaient immobiles.

C'était un supplice intense que de voir la hache de son bourreau suspendue au-dessus de son cou, sans possibilité de reculer ni de s'abaisser, et ce, sans cesse.

...Des flocons de cendres flottaient dans l'air.

Bien sûr, la bataille furieuse fut interrompue parce que le voile nuageux au-dessus du champ de bataille s'était brisé et que la lumière déchirante du soleil se déversait directement depuis l'enfer parfaitement blanc qui se trouvait au-dessus.

La scène de carnage gelée était baignée d'une lumière incandescente, rendant le terrible massacre étrangement éthéré et céleste. Évidemment, il n'y avait rien de beau là-dedans — la guerre était toujours épouvantable, somme toute, et cette bataille avait été particulièrement effroyable pour l'Armée de l'Épée.

La grande armée du Domaine de l'Épée s'était scindée en deux quelques jours plus tôt. Un grand contingent s'était tourné vers la Première Côte Ouest — la moins importante des deux Forteresses du Croisement. Le corps principal de l'armée, quant à lui, continuait vers le nord, atteignant finalement la Grande Forteresse au bord du précipice de la Plaine de la Clavicule.

Le Seigneur des Ombres accompagnait le contingent occidental, tandis qu'Étoile Changeante et Marée Céleste n'avaient pas encore atteint le champ de bataille. Néanmoins, le Roi ordonna aux soldats de donner l'assaut pour sonder les défenses de l'ennemi.

C'est ainsi que les Gardiens du Feu se retrouvèrent, pour la première fois depuis de nombreuses années, à participer à une bataille de grande envergure sans leur dame.

Les forces d'élite de l'Armée de l'Épée étaient restées en retrait au début, permettant aux troupes moins expérimentées d'Éveillés de se regrouper et d'avancer pour construire le pont — c'était une décision pragmatique, bien que cruelle. Les pertes parmi le corps d'ingénieurs et les soldats qui les assistaient étaient terribles...

Bien entendu, les Gardiens du Feu furent également envoyés dans la première vague.

Ils furent les premiers à s'engager sur le pont nouvellement construit, menant l'assaut sur sa longue étendue sous un barrage d'attaques à distance.

Sans eux, l'assaut aurait peut-être pris fin avant même d'atteindre les murs de la forteresse. Mais les Gardiens du Feu se frayèrent un chemin à travers le gouffre, permettant aux soldats de l'Armée de l'Épée d'avancer.

Les portes étaient trop imprenables pour être brisées sans un bélier de siège suffisamment puissant, dont le transport à travers le gouffre était difficile tant que le pont n'avait pas été élargi et renforcé. La seule option qui s'offrait à eux était donc d'escalader le mur et d'essayer de le prendre.

Et c'est ce qu'ils firent...

Mais à un prix très élevé.

De nombreux soldats moururent sous les murs de la Grande Forteresse. Et les Gardiens du Feu... la chance qui était de leur côté depuis le Rivage Oublié leur tourna enfin le dos, enregistrant leurs premières pertes depuis le siège de la Tour Cramoisie.

En proie à l'amertume et au ressentiment, Sid ne pouvait s'empêcher de penser que c'était peut-être là le véritable châtiment que le Roi avait voulu infliger à leur dame. Non seulement la renvoyer, mais aussi envoyer ses soldats dans un péril mortel pendant son absence.

Maudit soit-il... maudit soit tout son foutu clan...

Mais le temps n'était pas à la tristesse au milieu d'une bataille meurtrière. Malgré la perte de plusieurs personnes, les Gardiens du Feu furent les premiers à escalader le mur.

Et c'est là, au moment où les guerriers de l'Armée de l'Épée tentaient désespérément de se créer une tête de pont sur les remparts, que le voile nuageux se déchira et que le monde fut noyé dans un éclat aveuglant.

La bataille s'arrêta en un instant.

Et elle le resta, une éternité plus tard, seuls les flocons de cendres bougeant dans le monde immobile.

Sid sentit une goutte de sueur rouler sur son visage.

Puis, un soldat blessé qui s'était accroupi à quelques pas de là poussa un gémissement de fatigue et se balança, du sang suintant entre ses doigts.

L'homme s'effondra.

...Son corps se transforma en cendres avant même de toucher le sol.

D'innombrables personnes assistèrent à sa mort, mais personne ne bougea. Nul ne réagit. Personne ne détourna le regard.

Un instant plus tard, le champ de bataille furieux était à nouveau totalement silencieux, seul le vent psalmodiait sa chanson indifférente.

Sid prit une petite inspiration et se concentra sur la lame de l'épée qui était à quelques centimètres de son cou, prête à la transpercer à tout moment.

Que faire ?

Il n'y avait rien à faire.

Tout ce qu'elle pouvait faire, c'était attendre.
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Au bout du compte, Sid avait l'impression que tout son être était fait de cendres. Sa vision était floue et ses bras engourdis, le poids de son épée et de son bouclier semblable à celui d'une montagne. Tout était imprégné d'une lumière aveuglante et de l'odeur de la cendre, qui tombait du ciel comme de la neige.

La terreur et l'excitation de la bataille s'étaient transformées en ressentiment, et le ressentiment en résignation. Et par-dessus tout, il y avait la douleur et la fatigue.

...Je ne serais pas contre un bon massage en ce moment.

Cette pensée irrévérencieuse lui donna envie de sourire.

Bien sûr, elle ne le fit pas.

Au lieu de cela, elle détourna son attention de l'épée suspendue à son cou pour se concentrer sur la distance radieuse.

Les ombres se déplaçaient et la lumière aveuglante du soleil s'affaiblissait au loin.

La brèche dans le voile nuageux se refermait enfin.

Sid mit quelques instants à réaliser ce qui se passait.

Son regard terne retrouva alors un peu d'acuité.

Que je sois damnée.

Elle n'était pas destinée à devenir de la cendre, après tout... du moins pas tout de suite.

Ce qui se passa ensuite se déroula avec une lenteur torturante, mais aussi étrangement rapidement.

La lumière blanche impitoyable s'estompa, et la bataille gelée se dégela, explosant en une symphonie démente de violence presque instantanément une fois de plus.

C'était comme si le temps ne s'était pas écoulé.

Au loin, de l'autre côté du gouffre, les soldats titubaient et continuaient à marcher vers le pont. Ceux qui se trouvaient sur le pont avançaient, désespérant d'atteindre les murs de la forteresse avant que ses défenseurs ne renouvellent leur barrage mortel — un espoir vain, bien sûr, car un nuage dense de flèches s'éleva dans le ciel quelques instants plus tard. Les flèches pleuvaient, fauchant des dizaines de vies.

Les soldats qui avaient escaladé le mur bougèrent également. Certains lâchèrent simplement les cordes et dégringolèrent, trop fatigués et épuisés pour faire quoi que ce soit d'autre. D'autres vacillèrent mais continuèrent obstinément à grimper, sachant que rien d'autre que la mort ne les attendait au sol.

Au sommet du mur, rien d'autre que la mort ne les attendait.

Sid le savait mieux que quiconque.

Dès que l'éclat de l'abîme blanc s'estompa, son adversaire fit avancer l'épée. L'élan de son premier coup avait été épuisé, mais la lame était assez tranchante pour lui transpercer la gorge, même sans grande force.

Ce bâtard n'hésita pas une seconde.

...Elle n'hésita pas non plus.

Sid avait eu tout le temps de réfléchir à son prochain mouvement, après tout.

Activant sa Capacité Éveillée, Sid durcit son corps pendant quelques instants. L'épée ennemie produisit un bruit de raclement en traversant sa peau, incapable de la couper — dans l'instant qui suivit, Sid activa sa Capacité Dormante et abattit son bouclier sur la poitrine de l'ennemi, l'envoyant voler en arrière comme une poupée de chiffon.

Le coup n'était pas assez puissant pour blesser un Maître, mais il le projeta par-dessus le bord des remparts. L'homme dégringola en poussant un cri et disparut de la vue. Les murs de la forteresse étant hauts, il était difficile de savoir s'il survivrait à la chute ou non.

Sid ne s'en souciait pas. Elle avait d'autres chats à fouetter...

Autour d'elle, les ennemis ne manquaient pas, tous désireux de la mettre en pièces. Trop, même — la situation était désespérée.

Bien que les Gardiens du Feu aient réussi à franchir le mur et à dégager un passage pour les soldats de l'Armée de l'Épée, leur position était très précaire. Plusieurs centaines de guerriers du Domaine de l'Épée se trouvaient sur les remparts... mais ils devaient faire face à des dizaines de milliers d'ennemis.

Leurs chances ne semblaient pas très bonnes.

Bloquant une avalanche de coups et se déplaçant avec agilité entre les ennemis, Sid tailladait et transperçait avec son épée. Quelques instants plus tard, elle se retrouva côte à côte avec Shim, le chef des Gardiens du Feu, et appuya son dos contre le sien.

Tous deux respiraient difficilement, complètement épuisés après avoir pris d'assaut le pont, escaladé le mur et enduré le Brise-Nuage par-dessus le marché. Leurs armures étaient abîmées et peintes en rouge par le sang, et leurs visages étaient d'une pâleur mortelle.

Leurs yeux étaient cependant calmes et froids, dépourvus de la moindre trace de panique.

Sid sourit.

"Hé, Shim... c'est plutôt mauvais, hein ?"

Ils se séparèrent pour s'occuper de leurs ennemis, puis se rapprochèrent pour se protéger mutuellement.

Il pousse un soupir indifférent.

"...C'est loin d'être idéal, c'est vrai."

Au même moment, un Maître de l'un des clans Héritiers vassaux de Song s'élança sur la guérisseuse nonchalante de la masse de soldats ennemis. Shim se préoccupa de la situation, tandis que Sid devait faire face à une nuée de soldats Éveillés qui cherchaient à la saigner à mort.

Très vite, dans la puanteur du sang, ils se retrouvèrent tous les deux.

Sid regardait son épaule, transpercée par une flèche ennemie. D'habitude, elle aurait pu l'esquiver ou la dévier, mais cette fois-ci, l'archer s'était révélé exceptionnellement habile. Non seulement la flèche avait trouvé une faille dans son armure, mais elle avait été tirée au moment précis où elle ne pouvait rien faire pour éviter d'être touchée.

De plus, la flèche semblait posséder un enchantement particulier qui la faisait peser des centaines de kilos. Sid était à peine capable de supporter ce poids, si bien qu'elle dut laisser tomber son bouclier.

S'il y avait une chance, c'était qu'elle soit encore en vie. Vu l'habileté de l'archer, il ne lui aurait pas été difficile d'enfoncer la flèche dans son œil.

J'ai de la chance...

Sid grimaça, puis serra les dents et attrapa la flèche, essayant de la retirer de sa chair. Bien sûr, la pointe de la flèche s'était avérée être barbelée, ce qui lui procura une douleur extrême.

Elle poussa un juron.

"Je n'arrive pas à savoir si nous gagnons du terrain ou si nous sommes repoussés."

Shim se moqua.

"Nous sommes repoussés, bien sûr. C'est sans espoir. Nous ne prendrons jamais le mur de cette façon."

Parvenant enfin à se débarrasser du lourd fardeau de la flèche enchantée, Sid lui lança un regard noir.

"Qu'est-ce qu'on fait ici, alors ?"

Il haussa les épaules.

"J'attends qu'ils sonnent la retraite. Ils le feront une fois que certains d'entre nous seront morts."

Sid resta un instant sans voix, puis secoua la tête d'un air dépité.

"Attendons, alors. Bah, quelle journée épouvantable..."

Ils repartirent au combat, luttant désespérément contre la marée incessante de soldats du Chant.

Les guerriers du Domaine de l'Épée continuaient à escalader le mur et à mourir. Lentement mais sûrement, ils furent repoussés vers les échelles, se retrouvant sur le point d'être jetés à terre.

Quand est-ce qu'ils vont sonner ce foutu cor ?

Sid saignait, souffrait et était fatigué.

Ils l'étaient tous.

Mais l'ordre de retraite ne venait toujours pas.

Elle soupira.

Ah... Je déteste vraiment les sièges...
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De loin, la grande forteresse du Chant ressemblait à une fourmilière dérangée. D'innombrables silhouettes grouillaient sur ses murs — certaines les escaladaient, d'autres en tombaient. L'approche de la forteresse était recouverte d'une masse sombre de corps en mouvement, et les flèches tombaient comme une pluie.

Bien sûr, ces silhouettes sombres n'étaient pas des fourmis. C'étaient des humains, et des vies humaines étaient perdues à chaque instant.

Anvil de Valor observait une fois de plus la bataille depuis la plate-forme située à la tête d'un Écho imposant, accompagné des Saints du Domaine de l'Épée. Seulement, cette fois, Nephis de la Flamme Immortelle n'était pas là pour le défier... aussi, tout le monde restait immobile, observant la bataille lointaine dans un silence sinistre.

La Grande Forteresse du Croisement refusait de tomber.

Le terrain était trop désavantageux, et la forteresse trop imprenable. La bravoure de ses défenseurs était irréprochable. Bien sûr, cette première attaque contre les redoutables fortifications de l'Armée du Chant n'avait pour but que de sonder leurs défenses... mais tout de même. Le spectacle était troublant.

À ce moment-là, il était déjà évident que cet assaut coûteux n'aboutirait pas.

Anvil étudia encore quelques instants la forteresse lointaine, puis tourna la tête et regarda Cassie. La voyante aveugle se tenait plus près de lui que n'importe quel autre Saint, comme si elle était la seule à bénéficier des faveurs du Roi.

Il prit la parole :

"Dame Cassia... comment vont les choses à l'ouest ?"

Elle baissa un peu la tête.

"C'est pire qu'ici, Votre Majesté. La Petite Forteresse est toujours debout... ils ont également réussi à faire tomber le pont. Nos pertes sont importantes, et personne n'a réussi à atteindre les murs."

Sa voix était respectueuse et neutre... sans aucune trace de colère, de haine ou de ressentiment.

Il l'étudia quelques instants, avant de détourner le regard, l'air sombre.

Anvil resta coi un moment, puis laissa échapper un soupir.

"...Sonnez la retraite."

Rapidement, le son assourdissant d'un cor de guerre retentit au-dessus du sombre gouffre. La lointaine fourmilière explosa d'activité tandis que les soldats battus de l'Armée de l'Épée abandonnaient les murs de la forteresse et se repliaient lentement. Bien sûr, la retraite fut tout aussi sanglante que l'assaut initial... notamment parce que ceux qui avaient été tués sur le pont s'étaient déjà relevés, attaquant leurs anciens camarades par l'arrière.

Néanmoins, les guerriers du Domaine de l'Épée parvinrent finalement à revenir sur leurs pas. Le pont fut détruit quelques instants plus tard et plongea dans le gouffre.

Le champ de bataille devint silencieux.

...L'Armée du Chant avait également perdu de nombreux soldats, mais ses effectifs étaient désormais plus importants qu'auparavant. En effet, ceux qui étaient morts en tentant d'escalader les murs de la forteresse se tenaient dorénavant au bord du gouffre, le regard vide.

Anvil fronça les sourcils.

Quelques instants plus tard, il reprit d'un ton ferme :

"Nous établirons trois ponts la prochaine fois et nous attaquerons également les ailes de la forteresse. Convoquez le chef de la brigade des ingénieurs... la conception a fonctionné, mais nous devons étudier comment le pont du Petit Croisement a été abattu pour l'améliorer davantage..."

S'inclinant silencieusement, Cassie se retourna et quitta la plate-forme.



De l'autre côté du gouffre, Seishan observait la masse lointaine de l'Armée de l'Épée depuis le plus haut bastion de la grande forteresse. Sa peau grise sans défaut était tachée de suie par les flocons de cendres qui tombaient, et ses lèvres écarlates étaient légèrement tordues en un sourire sinistre.

Peu de temps après, Maîtresse des Bêtes la rejoignit.

"D'après le rapport initial, nos pertes sont légères — contrairement à celles de l'Armée de l'Épée. Ils sont allés plus loin que prévu, mais cela leur a coûté plus d'hommes. Bien sûr, le Roi de Valor n'était pas sérieux cette fois-ci... mais c'est tout de même un bon indicateur."

Seishan acquiesça lentement.

"La prochaine fois, ils lanceront probablement plusieurs ponts en même temps. Ils enverront aussi les Chevaliers de Valor dans la bataille... et rassembleront peut-être un escadron d'élites entraînées à chevaucher des Échos ailés. J'espère que ton troupeau de serviteurs volants est prêt."

Maîtresse des Bêtes acquiesça.

"Bien sûr."

Seishan s'attarda quelques instants, puis soupira.

"Ils ne lanceront pas d'autre assaut avant l'arrivée de Marée Céleste et d'Étoile Changeante, cependant. Tes serviteurs seront nécessaires pour repousser l'attaque de l'Île d'Ivoire... nos forces seront dispersées. Cela risque d'être difficile."

La belle enchanteresse regarda l'horizon, comme si elle s'attendait à voir apparaître la silhouette gracieuse de la Tour d'Ivoire.

Elle secoua ensuite la tête.

"Ce n'est qu'un problème mineur, n'est-ce pas ? Le principal problème, c'est Étoile Changeante elle-même. Auparavant, notre mère et le Roi de Valor nous retenaient, nous les Saints, de peur que nous ne nous entretuions. Mais aujourd'hui, tout le monde sait qu'une bataille entre Saints deviendrait un massacre à sens unique à cause de cette fille, Nephis, et de son Ombre. Anvil peut simplement la libérer."

Seishan haussa les épaules.

"Il le peut, et elle serait probablement capable de démolir toute cette forteresse à elle seule. Le Seigneur des Ombres, quant à lui, est plus que capable de prendre la Petite Forteresse à Hurle, Hel et Silence. Mais rien ne nous empêcherait d'éviscérer toute leur armée d'Éveillés pendant que ces deux-là sont occupés. Alors, il ne le fera pas."

Maîtresse des Bêtes l'étudia quelques instants, puis marmonna sous son souffle :

"Démolir toute cette forteresse à elle seule... tu ne lui donnes pas trop de crédit ? J'ai consacré beaucoup d'efforts à la construction de cette forteresse, tu sais."

Seishan la regarda sans aucun amusement.

"Tu étais là quand Mordret a raconté à mère ce qu'il avait vécu dans le Troisième Cauchemar, n'est-ce pas ? Nephis y a anéanti une ville entière, sans parler de l'incinération de la moitié d'une autre. Et elle n'était qu'un Maître à l'époque... alors, ne sous-estime pas son Aspect."

Maîtresse des Bêtes fit une grimace mécontente et détourna le regard.

"Très bien. Que fait-on alors ?"

Après s'être attardé un moment, Seishan haussa les épaules.

"Soigner les blessés, équiper les marionnettes de mère d'armes et d'armures, et se préparer au mieux pour le prochain assaut. Nous verrons ce qui se passera à ce moment-là."

Peu après, elles quittèrent le grand bastion.

Le premier siège de la Grande Forteresse était terminé.

Mais ce n'était nullement le dernier...
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Comme Seishan l'avait prédit, le second assaut sur la Grande Forteresse du Croisement ne se produisit qu'après l'arrivée de l'Île d'Ivoire sur le champ de bataille.

C'était un spectacle à la fois intimidant et impressionnant. L'île volante se déplaçait lentement à travers le gouffre, endurant sans effort un barrage d'attaques destructrices. Un nuage de fumée l'obscurcit brièvement, comme un manteau flottant, puis la silhouette gracieuse de la Tour d'Ivoire se révéla à nouveau dans la fumée.

Immaculée et intacte.

Au même moment, les élites de l'Armée de l'Épée stationnées sur l'île décochèrent leurs propres flèches, faisant pleuvoir la mort et la destruction sur les défenseurs de la forteresse.

L'île se déplaçait progressivement à travers le gouffre, haut dans le ciel, supprimant les soldats du Chant. Profitant de l'occasion, trois séries de câbles furent tirés à travers les ténèbres, s'enfonçant dans l'os ancien de l'autre côté.

Des milliers de soldats se précipitèrent vers l'avant, pressés de construire les ponts. D'énormes boucliers étaient brandis devant eux, protégeant les ingénieurs des attaques à distance. Lentement mais sûrement, les trois ponts commencèrent à prendre forme.

Rapidement, les défenseurs du Grand Croisement durent se battre sur quatre fronts. L'aile gauche et l'aile droite de la forteresse imprenable, ainsi que son donjon principal, étaient assaillis par les soldats du Domaine de l'Épée, tandis que l'Île d'Ivoire se dressait au-dessus d'eux.

Cette fois, les vétérans les plus expérimentés de l'Armée de l'Épée, dont les Chevaliers de Valor, menaient l'assaut.

Alors que l'Île d'Ivoire s'approchait du milieu du gouffre sombre, menaçant de percer les défenses du Chant, un vaste essaim d'effroyables Créatures du Cauchemar surgit de derrière la forteresse, visant à délivrer une force de soumission et à conquérir la Citadelle volante — en réponse, les Chevaliers montés sur des Échos ailés se précipitèrent pour les intercepter.

Les serviteurs de Maîtresse des Bêtes se heurtèrent aux guerriers chevauchant les Échos, entraînant une bataille sans merci au-dessus de l'effroyable carnage qui se déroulait en contrebas.

L'enfer se déchaîna, menaçant d'entrer dans les annales de l'histoire comme l'une des batailles les plus terribles et les plus périlleuses de l'ère sombre du Sortilège du Cauchemar.

...Loin de là, à l'ouest, les choses n'allaient guère mieux au Petit Croisement.

La Première Côte, bien que vaste et modeste, avait un point de connexion beaucoup plus étroit avec le sternum du squelette titanesque. La forteresse était donc plus petite et les soldats qui la gardaient étaient moins nombreux. Néanmoins, l'effusion de sang y était tout aussi terrible.

Aucune île volante ne menait l'assaut, aussi les soldats de l'Armée de l'Épée ne pouvaient-ils compter que sur les ponts artificiels. Personne ne réprimait non plus les défenseurs de la forteresse en leur infligeant une pluie meurtrière depuis le ciel, si bien que les pertes du côté des attaquants étaient bien plus importantes.

Sunny observait la bataille avec une expression sinistre, sentant une fureur suffocante s'emparer de son esprit à la vue de tant de gens mourant sans raison. Mais il ne pouvait rien faire pour arrêter l'atrocité honteuse qui se déroulait sous ses yeux... non, ce n'était pas vrai.

Sunny pouvait faire beaucoup de choses.

Il pouvait manifester un pont d'ombres assez large pour faire passer des milliers de soldats supplémentaires. Il pouvait envoyer ses Ombres briser les murs de la forteresse. Il pouvait ordonner à l'armée de battre en retraite et refuser d'accepter les ordres du Roi.

Mais alors, que faire ?

L'utilisation de ses pouvoirs donnerait aux Saints du Chant l'occasion de se déchaîner à leur tour. Bien sûr, Sunny pourrait probablement leur livrer un bon combat... mais combien de soldats deviendraient des dommages collatéraux dans l'affrontement des puissances Transcendantes ?

Se rebeller prématurément contre le Roi des Épées coûterait la vie à Sunny et rendrait la destitution des Souverains encore plus difficile, voire impossible.

Il ne lui restait donc plus qu'à serrer les dents, à attendre son heure et à endurer le sentiment empoisonné de la colère.

Combien de temps encore ?

Il savait que le Roi des Épées observait attentivement le Petit Croisement. Cassie n'était pas la seule, et de loin, à lui fournir des informations. Par conséquent, Sunny ne pouvait pas mettre fin à la bataille tant qu'il ne semblait pas clairement que les forces du Domaine des Épées n'avaient plus aucune chance de l'emporter.

Et les soldats... aussi découragés et désillusionnés qu'ils fussent, les soldats continuaient à se battre vaillamment. Ils s'efforçaient de remporter la victoire de tout leur cœur, notamment parce que la victoire leur semblait être le seul salut.

Damnation.

Caché derrière le Masque de Weaver, Sunny observait silencieusement la bataille.

Finalement, l'effusion de sang était devenue trop épouvantable, et l'élan de l'assaut s'était brisé.

Il avait son excuse.

"Retraite !"

Quelque part au loin, l'assaut sur la Grande Forteresse se terminait également dans une impasse mortelle. Les portes de la forteresse avaient résisté aux coups d'un bélier de siège spécialement enchanté, et aucune des trois forces attaquantes ne parvenait à créer une tête de pont stable sur les remparts.

L'Île d'Ivoire fut également contrainte de battre en retraite, envahie par les serviteurs de Maîtresse des Bêtes et menacée d'être prise par les guerriers du Chant.

C'était une nouvelle défaite.

Merde, merde, merde !

Empreint de ressentiment, Sunny détourna le regard de la scène macabre de la bataille et s'éloigna.

Assez rapidement, la bataille se termina, il se réfugia par la suite dans sa tente.

Il savait qu'Anvil ne se contenterait pas de deux assauts ratés... d'autant plus que le second avait été bien plus meurtrier pour l'Armée du Chant que le premier.

Il y aurait un troisième assaut, puis un quatrième, puis un cinquième...

Jusqu'à ce que l'un des deux camps cède.

...C'est au moment où Sunny repassait la bataille dans sa tête et trouvait des idées pour minimiser les pertes la prochaine fois que quelqu'un s'approcha de sa tente.

Après avoir frappé poliment, un homme portant une cape vermillon du clan royal entra lentement dans la tente.

Sunny le fixa froidement derrière son masque.

"Quoi ?"

L'homme s'inclina et parla d'un ton révérencieux :

"Seigneur Shadow, monsieur. Le Roi vous a envoyé un ordre spécial..."
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L'Armée de l'Épée s'était écrasée contre les Deux Croisements comme un raz-de-marée.

Et comme tel, elle refluait sans cesse, incapable de franchir la barrière infranchissable. Même l'arrivée de l'Île d'Ivoire n'avait pas réussi à percer les défenses de l'Armée du Chant — du moins pas encore. Le nombre de morts parmi les défenseurs augmentait considérablement, et chaque assaut leur coûtait désormais plus cher.

Mais les pertes parmi les assaillants n'étaient pas moins importantes.

Le siège était devenu une impasse. D'innombrables soldats des deux camps mouraient, entraînant des pertes de plus en plus lourdes. Pourtant, aucun des deux camps ne parvenait à écraser l'ennemi... la situation ne cessait de s'aggraver, donnant l'impression qu'un point de rupture allait bientôt arriver.

Les soldats qui avaient la chance de survivre devenaient de véritables guerriers intrépides. La guerre était comme un creuset qui produisait les alliages les plus durs, mais l'acier rigide pouvait être facilement brisé.

Tout le monde avait une limite, et nombreux étaient ceux qui s'approchaient de la leur.

Rain ne savait pas ce qui se passait dans le camp de l'Armée de l'Épée, mais ici, dans la Grande Forteresse, l'humeur des soldats était au plus bas. Même s'ils souffraient moins que les pauvres malheureux qui se lançaient à l'assaut des murs de la forteresse sous une pluie de flèches, ils souffraient quand même énormément. Des gens mouraient, d'autres recevaient de terribles blessures.

Le nombre de guérisseurs Éveillés étant insuffisant pour soigner tout le monde, bien des blessés ne pouvaient recevoir qu'un traitement banal. L'hôpital de campagne de l'Armée du Chant luttait pour faire face à l'afflux de patients, ses salles surpeuplées étant imprégnées de la puanteur du sang et du désespoir.

Rain le savait parce qu'elle était infirmière bénévole à l'hôpital lorsqu'elle avait du temps libre. Ce n'était pas seulement par bonté d'âme, mais aussi parce qu'elle se sentait amèrement inutile. Elle n'était plus une très bonne soldate, après tout, vu son incapacité à infliger des blessures mortelles à ses ennemis... même si ces ennemis étaient en train de tuer brutalement ses camarades.

Rain voulait donc être utile à ses compagnons d'armes d'une autre manière. Il y avait beaucoup de choses à faire dans une armée aussi grande que l'Armée du Chant pour qu'elle fonctionne correctement, et nombre d'entre elles n'avaient rien à voir avec le combat. Elle n'était pas prête à demander à Tamar un transfert officiel — que son amie se chargerait sans aucun doute d'organiser si besoin était — car elle n'était pas disposée à abandonner sa cohorte. Mais consacrer quelques heures à faire des tâches subalternes ici et là, c'était bien.

L'hôpital de campagne était un puits de résignation et de désespoir.

...Ce n'était pas mieux dans les autres parties de la forteresse.

Le moral était bas et les soldats étaient épuisés, tant mentalement que physiquement. À leur grand dam, aucune fin à ce siège épouvantable ne semblait en vue. Il se poursuivait jour après jour, tandis que l'ennemi tirait les leçons de chaque assaut manqué et employait des stratégies de plus en plus efficaces la fois suivante.

Bien entendu, les soldats de l'Armée du Chant apprenaient eux aussi. Ils étaient devenus bien meilleurs pour endommager les ponts de fortune, empêcher les soldats de l'Armée de l'Épée d'élever les échelles de siège, se défendre contre les troupes de choc qui tombaient sur le champ de bataille depuis l'Île d'Ivoire, et bien d'autres choses encore.

Chaque leçon fut payée par le sang.

Les restes de la centurie de Tamar avaient été fusionnés avec une autre compagnie et assignés à un baraquement en bois. Les soldats s'y reposaient entre les batailles, qui avaient lieu tous les quelques jours — la dernière avait été particulièrement terrible, si bien que tout le monde mettait du temps à retrouver ses forces.

Si tant est qu'ils puissent le faire.

Rain entra dans la caserne et regarda autour d'elle, étudiant ses compagnons d'armes.

Certains étaient blottis dans un coin, jouant aux cartes. Le jeu était censé être endiablé et énergique, mais il semblait plutôt mécanique et sans joie.

D'autres s'occupaient de leur équipement ou pansaient de petites égratignures. Leurs regards étaient sombres et distants.

La plupart étaient simplement allongés sur leur lit, incapables de s'endormir, mais aussi trop épuisés pour faire quoi que ce soit d'autre. Ils se contentaient de fixer le plafond avec des yeux creux, indifférents à ce qui se passait autour d'eux.

En tout cas, leur baraquement était mieux loti que la plupart des autres. Tamar disposait d'une Mémoire rafraîchissante dans son arsenal, de sorte qu'il ne faisait pas aussi chaud que prévu... Rain aurait dû pouvoir apprécier ce répit de la chaleur étouffante, mais elle se trouvait indifférente à ce genre de petits conforts ces jours-ci.

Se dirigeant vers sa couchette, elle écarta les éléments de cuir du Linceul du Marionnettiste et tomba lourdement dessus. Heureusement, sa couchette était la plus basse — bien entendu. Après tout, Rain ne pouvait pas marcher sur l'air comme Tamar.

Fleur, qui s'était remise de l'épuisement de son essence, lui jeta un coup d'œil depuis la couchette la plus proche. La délicate jeune fille resta silencieuse un moment, puis soupira.

"Rani... tu étais aux bains ?"

Rain acquiesça.

"J'ai entendu dire que les attaques contre les convois de ravitaillement avaient cessé, ce qui explique que le rationnement de l'eau ne soit plus aussi strict. C'est un changement de rythme agréable."

Un sourire fragile se dessina sur le visage de Fleur.

"Tu es si calme."

Rain la regarda d'un air confus.

"Moi, calme ? Bonté divine. Tu as dû me confondre avec quelqu'un d'autre."

Fleur secoua faiblement la tête.

"Non... Je suis à peine capable de trouver la motivation nécessaire pour me lever. Les autres sont à peu près pareils. Mais toi, tu fais comme si de rien n'était."

Rain hésita un peu, puis haussa les épaules.

"C'est juste une habitude, je suppose. À Ravenheart, j'avais coutume de me récompenser en prenant un bon bain après une chasse — ils ont des installations adéquates là-bas, bien sûr, et pas seulement des douches improvisées. Mais tout de même. C'est agréable de faire la même chose après une bataille."

Fleur sourit un peu plus, avant de détourner le regard.

Au bout d'un moment, elle demanda :

"Crois-tu que nous pourrons rentrer ? À la maison ?"

Rain s'étendit sur sa couchette et soupira.

"Bien sûr. Quand la guerre sera finie."

En entendant cela, un soldat allongé à quelques mètres tourna la tête, la fixa, puis se moqua.

"Crétine... nous serons tous morts quand cette foutue guerre sera finie."

Elle le fixa froidement, pas du tout contente que sa tentative de remonter le moral de Fleur ait été contrecarrée.

Mais ne sachant pas vraiment comment répliquer.

Cet idiot...

Il y avait du vrai dans ses paroles.

Rain haussa les sourcils.

"Qu'est-ce que tu..."

Mais le soldat l'interrompit en plein milieu de sa phrase.

"Quel est le but de cette guerre ? Cela n'a aucun sens. Ce salaud de Roi des Épées a prétendu que c'était au nom d'Étoile Changeante, qui avait failli mourir des mains des assassins du Chant. Or, Dame Nephis elle-même était opposée à la guerre ! Elle l'est toujours. Ce ne sont que les membres de la famille royale qui ont soif de sang."

Un autre soldat lui lança un regard noir.

"Qu'est-ce que tu racontes ? Il est impossible que ces assassins viennent du Domaine du Chant. Ce n'était qu'une excuse utilisée par le Clan Valor pour déclencher la guerre. Qu'est-ce que la Reine était censée faire ? Se coucher et permettre à ces bâtards de piller nos terres ? Ce n'est pas comme si elle avait voulu que cela arrive !"

Le premier soldat resta silencieux quelques instants, puis se moqua.

"Je ne sais pas si elle voulait que la guerre ait lieu ou non. Tout ce que je sais, c'est que ce sont les Souverains qui l'ont déclenchée, et pourtant ce sont nous, chétifs mortels, qui en mourons. S'ils veulent tant se battre, pourquoi ne le font-ils pas entre eux ? À quoi bon nous saigner à blanc ?"

Tournant la tête, il fixa Rain.

"Qu'en penses-tu, Rani ? Est-ce que tout cela a un sens ?"

Elle s'attarda un peu, puis soupira.

"C'est ce que vous ressentez vous aussi ?"

Quelques soldats grommelèrent. Les autres ne répondirent pas, se contentant de la regarder avec des expressions sombres et fatiguées.

Rain secoua la tête.

"Ce que je pense... c'est que vous devriez vous taire. C'est une légion royale. Ce n'est pas grave si Tamar vous entend, mais si l'une des Sœurs de Sang se trouve à proximité quand vous dites de telles choses, il y aura des problèmes."

Le moral était si mauvais dans l'une des sept légions royales. Elle ne voulait même pas imaginer comment les autres brigades s'en sortaient.

Regardant le plafond, Rain soupira lourdement.

Qu'adviendra-t-il du Domaine du Chant ?

Il était difficile de garder espoir.

Beaucoup de gens voulaient simplement que la guerre se termine, se désintéressant secrètement de savoir quel camp gagnait, ou même s'il y avait un vainqueur. Mais la guerre ne montrait aucun signe de ralentissement.

Elle semblait même s'accélérer.

Allaient-ils vraiment tous mourir ici ?

Le soldat belliqueux poussa un juron empreint d'un sombre ressentiment.

"Quoi, je ne peux même plus parler maintenant ? Super. Génial même ! Ils s'attendent à ce que nous mourions en silence, je suppose... en quoi sommes-nous différents des pèlerins, alors ?"

C'était une bonne question.

Étaient-ils vraiment différents ?

Laissant échapper un ricanement dépité, le soldat se détourna et se couvrit d'une couverture. Rain fixa sa vague silhouette avec pitié.

Cet imbécile. Il va cuire vivant sous cette couverture.

La Mémoire rafraîchissante de Tamar était formidable, mais pas tant que ça.

Le reste des soldats écouta son conseil et laissa tomber le sujet.

Elle pouvait cependant lire dans leurs yeux...

L'abattement.

C'étaient des gens courageux, et ils étaient prêts à mourir pour protéger leur foyer.

Mais il y avait une différence entre mourir pour une bonne cause et mourir sans raison.

Et cette guerre...

Avait de moins en moins de sens à mesure que l'on avançait dans le temps.
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Debout dans les décombres, Kai prit une profonde inspiration, puis expira lentement.

Une puissante bourrasque s'éleva de ce seul souffle, projetant un nuage de poussière dans les airs.

Lorsqu'il leva les yeux, la douce placidité habituelle de ses yeux verts accueillants fut remplacée par une lueur froide et tranchante.

La nuit semblait soudainement plus sombre, les vents psalmodiaient une chanson obsédante en soufflant sur les ruines.

"Êtes-vous prêt ?"

Il regarda Morgan de Valor et hocha sèchement la tête.

Un pâle sourire se dessina sur ses lèvres écarlates.

"Pas de temps à perdre, alors."

Kai détourna les yeux. Son regard transperça les amas de pierres, la vaste étendue du lac vide et la palissade d'arbres roussis qui se dressait sur sa rive lointaine. Aucun obstacle ne pouvait masquer sa vue, aucune distance n'était trop grande...

Enfin, en théorie.

En réalité, Kai ne voyait pas très loin, même s'il était capable de discerner les grains de sable d'une plage située à plusieurs kilomètres de là. La raison en était simple... la courbure du monde. Le monde n'était pas plat, et dans des circonstances normales, sa courbure obscurcissait les choses à environ cinq kilomètres de distance.

Du moins, c'est ainsi que les choses fonctionnaient sur Terre. Ici, dans le Royaume des Rêves, l'horizon n'était pas aussi prévisible. Que pouvait-on attendre d'autre d'un monde où le ciel était un patchwork de cieux différents ? Parfois, l'horizon se trouvait à cinq kilomètres. À d'autres endroits, il était beaucoup plus éloigné ou sensiblement plus proche. Dans certains endroits, il n'y avait pas de courbe du tout.

Ces endroits étaient rares, cependant, et il y avait toujours une limite à la vision de Kai.

Il pouvait essayer de percer les profondeurs de la terre avec son regard, bien sûr, ignorant ainsi l'horizon. Mais sa Capacité Éveillée n'était pas omnipotente. Faire une telle chose n'était pas impossible, mais coûterait trop d'essence.

Surtout qu'il existait une façon beaucoup plus simple de voir au-delà de l'horizon — si simple, en fait, qu'elle était accessible à tous... mais surtout à Kai.

Elle consistait à regarder l'horizon en prenant de la hauteur.

Plus on était haut, moins la courbure du monde était importante. De même, plus la cible était haute, plus elle était facile à voir de loin. C'était une vérité évidente, mais qui prenait un sens nouveau dans les combats des êtres Transcendants.

C'est pourquoi ce que Kai s'apprêtait à faire était dangereux.

Après un mois de combats acharnés, il ne restait plus beaucoup de points élevés dans les anciennes ruines. Tout avait été renversé et anéanti, transformé en tas de décombres... mais Kai n'avait pas besoin d'escalader une haute tour.

Au lieu de cela, il s'éleva simplement dans les airs, prenant naturellement de l'altitude dans le ciel nocturne.

De plus en plus haut.

Jusqu'à ce que le monde entier soit devant lui, comme une toile éclairée par la lune.

Pendant quelques instants, sa silhouette gracieuse se dessina sur les fragments radieux de la lune éclatée.

Kai prit alors une profonde inspiration et leva son arc.

Cet arc était une Mémoire Transcendante de Niveau Cinq, qu'il avait gagnée en tuant le Tyran Corrompu, Aubépine de la Racine Maligne, en Antarctique. C'était une arme sublime et mortelle, plus que suffisamment puissante pour atteindre ses objectifs.

Ce qui comptait tout autant, c'était les flèches qu'il utiliserait. Kai possédait de nombreuses flèches Transcendantes, chacune adaptée à une tâche différente... la plupart d'entre elles étaient destinées à semer la mort et la destruction, bien sûr.

Il en possédait même une qui était Suprême. Cependant, ce n'était pas encore le bon moment pour l'utiliser.

Planant au-dessus des ruines du vrai Bastion, baigné par la lumière de la lune et embrassé par les vents, Kai tourna son regard vers l'étendue sombre de l'ancienne forêt. Là, à plusieurs dizaines de kilomètres d'ici, l'ennemi se déplaçait sous le couvert de branches tordues. Une grande partie de la forêt était voilée par un épais linceul de brume fluide que Mordret avait invoqué pour masquer ses mouvements...

Mais il ne pouvait pas se cacher de Kai, en particulier depuis que Morgan l'avait orienté dans la bonne direction.

Ici.

La princesse leur annonça que l'assaut final commencerait par une vague de Créatures du Cauchemar, bien plus puissantes que celles que Mordret avait utilisées comme réceptacles auparavant, et qu'il avait rassemblées lentement et en secret tout au long de ce terrible mois de batailles.

Kai devait s'assurer que les Créatures du Cauchemar étaient anéanties, ou du moins très affaiblies, lorsqu'elles atteindront les ruines de l'ancien château.

Il encocha une flèche sur la corde de son arc enchanté, tendit ses muscles et l'approcha de son oreille. Alors que ses cheveux auburn dansaient au gré du vent et que ses yeux verts scintillaient au clair de lune, il contempla froidement l'étendue sombre de l'abominable forêt.

Il prit ensuite la parole :

"Frappe juste."

Ses mots étaient un ordre qui débordait d'autorité mystique... un ordre qui s'adressait à lui-même, mais aussi au monde.

Sentant une soudaine poussée de puissance, Kai relâcha la corde.

Il y eut un coup de tonnerre assourdissant.

La flèche s'élança à une vitesse stupéfiante, déchirant le ciel noir. Elle vola de plus en plus loin, traversant facilement le lac vide et survolant l'ancienne forêt.

Jusqu'à ce que, finalement...

À des dizaines de kilomètres de là, elle transperça silencieusement et infailliblement l'œil d'une Créature du Cauchemar qui se déplaçait à toute vitesse.

Un instant plus tard, une formidable explosion ébranla les fondements mêmes du monde.

Une énorme conflagration se propagea en ligne droite à partir du point d'impact, engloutissant plusieurs kilomètres carrés de l'abominable forêt. D'innombrables arbres furent incinérés, et d'autres encore furent brisés et renversés par une onde de choc dévastatrice. Un imposant panache de flammes rageuses s'éleva dans le ciel, puis s'apaisa, se propageant dans toutes les directions.

L'obscurité de la nuit était déchirée par la lueur féroce de ce feu affamé.

...À des dizaines de kilomètres de là, dans le ciel silencieux au-dessus du château en ruines, Kai observait calmement la dévastation.

Ce dernier avait déjà repéré un grand nombre de réceptacles du Prince de Rien, et durant ce temps, une deuxième flèche se manifestait dans sa main.

Bien sûr, Mordret avait également dû le remarquer.

Après tout, à cette hauteur, Kai n'était pas caché par l'horizon.

En fait, il était facilement perceptible et complètement à découvert — une cible parfaite.

Et il n'était pas le seul à pouvoir envoyer un projectile à travers l'immensité du lac vide.

Je me demande... combien de fois je suis mort de cette façon.

Il avait l'impression que ce serait une honte de mourir lors de la première vague. Ces Créatures du Cauchemar n'étaient qu'un amuse-gueule, après tout... le plat principal n'avait pas encore fait son apparition. D'après Morgan, aujourd'hui, Mordret utiliserait à tour de rôle ces réceptacles et les corps des Saints de la Nuit.

En fait, Kai n'avait pas spécialement envie de mourir lors de la deuxième vague. Il préférait de loin survivre. Les choses à apprécier dans la vie étaient trop nombreuses, sans compter celles qu'il lui incombait encore d'accomplir.

La vie était précieuse.

Néanmoins, il ne plongea pas au sol pour se mettre à l'abri.

Il se contenta d'encocher la deuxième flèche sur la corde et de tirer à nouveau sur son arc.

Sa voix résonna dans le ciel noir comme une belle et terrible mélodie.

"...Détruit."

La bataille finale pour Bastion — la dernière de la longue succession de batailles finales précédentes — avait une fois de plus débuté.
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Morgan observait la bataille d'un air impassible. Son regard était froid, et son cœur restait calme, non touché par l'effroi et la terreur de cet affrontement calamiteux. Ce n'était pas comme si elle n'avait jamais vu cette bataille se dérouler auparavant... tout ce qui se passait s'était déjà produit, et même s'il y avait des divergences mineures en cours de route, la fin était toujours la même.

Une défaite cuisante.

C'était amusant...

Des batailles aussi grandes et destructrices que celle-ci étaient inédites dans le passé, mais aujourd'hui, l'effroyable vision de tout cela était si familière que cela en devenait presque ennuyeux.

Dans le même ordre d'idées, Morgan n'avait que rarement goûté à la défaite autrefois. Mais aujourd'hui, sa saveur ne semblait jamais la quitter.

Tout cela n'était qu'un grand jeu, bien sûr. Morgan perdait tous les jours contre Mordret, mais ce faisant, elle atteignait ses objectifs tout en niant son ambition. La victoire était donc une question de point de vue.

La guerre à Godgrave faisait rage depuis de nombreux mois, mais Bastion était toujours fermement tenu par le Grand Clan Valor.

Qui était vaincu ? Qui gagnait ?

Morgan et son frère étaient peut-être dans une impasse.

...Elle était en revanche fatiguée. Ses compagnons recommençaient ces journées identiques, mais Morgan se souvenait de chacune d'entre elles. Pour elle, ces derniers mois avaient été une bataille terrible, dévastatrice, sans fin. Une bataille qui semblait sans espoir. Son issue n'était pas claire, et au bout d'un moment, même sa cause commençait à être vague.

Selon toute vraisemblance, même les personnes qui se trouvaient sur la ligne de front de Godgrave n'avaient jamais connu une guerre aussi intense. Après tout, une guerre obéit à un rythme et à une cadence. De violentes batailles étaient suivies de longues périodes de paix relative pendant que les armées meurtries se regroupaient et se préparaient à l'affrontement suivant. Mais ici, dans le vrai Bastion, aucune accalmie n'était observée dans la violence. Elle était constante et incessante.

Le champ de bataille le plus furieux de la Grande Guerre des Domaines était caché à l'abri des regards et entouré de mystère, et seules deux personnes en vivaient la terreur.

Pas étonnant que Morgan soit fatiguée.

Elle se demandait si son frère l'était aussi...

S'il l'était, il ne le montrait pas.

La bataille d'aujourd'hui touchait à sa fin. Les Créatures du Cauchemar avaient été éliminées depuis longtemps, ainsi que plusieurs de ses vaisseaux Transcendants.

Saint Aether était mort. Naeve et Flot Sanglant étaient également morts ou mourants. Élevée par les Loups avait pratiquement fini de mettre Typhaon en pièces, des rivières de sang s'écoulant des plaies douloureuses de son corps parfait. Le cadavre gargantuesque de Knossos gisait sur les ruines de la cité noyée, et quelque part en dessous, Nightingale luttait pour libérer son corps draconique des décombres.

Faucheuse d'Âmes tentait désespérément de préserver son essence d'âme tout en combattant les derniers Saints de la Nuit.

Les ruines du château étaient en piteux état, la montagne sur laquelle ils se trouvaient s'étant pratiquement effondrée sous l'effet d'un choc titanesque.

Il ne va pas tarder à se montrer.

Et comme Morgan s'y attendait, son frère révéla enfin son corps originel, atterrissant facilement sur un fragment de mur écroulé à une douzaine de mètres d'elle.

Il lui adressa un sourire agréable et s'inclina poliment.

"Ah, chère sœur. Quel plaisir de te revoir."

Elle se contenta de l'étudier sombrement.

Non... non, ce salaud n'était absolument pas fatigué. Au contraire, il semblait s'amuser comme un fou.

Au lieu de répondre, Morgan se contenta de lever son épée.

Mordret gloussa.

"Je ne vais pas te mentir, c'est une sacrée situation. J'ai souvent rêvé de tuer lentement les membres de mon ignoble famille, mais là... c'est un peu trop lent, même à mon goût."

Il leva sa propre épée et regarda sa lame tranchante avec un léger sourire.

"Non pas que te découper jour après jour n'ait pas été agréable, chère sœur."

Morgan sourit d'un air sombre.

"...Pareil pour moi."

Mordret rit.

"Mais tu n'as pas un peu honte de toi ? Tout aurait été fini pour toi depuis longtemps si Faucheuse d'Âmes Jet ne possédait pas cette Mémoire si particulière, somme toute. La chance n'est pas vraiment un mérite, n'est-ce pas ?"

Morgan haussa les épaules d'un air indifférent.

"La Mémoire n'est qu'une occasion propice. Savoir saisir une opportunité est aussi un mérite. Savoir créer des opportunités en est un autre... tu parles comme si ce n'était pas moi qui avais recruté Faucheuse d'Âmes. De toute façon, j'aurais trouvé un autre moyen si la Mémoire n'existait pas."

Elle avait en effet échafaudé quelques plans avant que Faucheuse d'Âmes Jet ne révèle la Mémoire sablier, mais aucun n'aurait été aussi efficace.

Mordret la regarda en souriant.

"Alors, que faisons-nous ? Allons-nous continuer cette mascarade indéfiniment, chère sœur ? Ah... Je détesterais vraiment que quelque chose d'aussi merveilleux que de te voir saigner vieillisse."

Morgan sourit d'un air sombre.

"Tu es toujours le bienvenu pour entrer dans mon âme et m'y défier en duel. C'est le seul moyen pour toi de me tuer avant que je n'active l'enchantement."

Le meilleur plan était de retarder son frère suffisamment longtemps pour que la guerre se résolve d'elle-même. Le deuxième meilleur plan était de le forcer à la défier dans un duel d'âmes.

Quelle que soit l'option qu'il choisissait, elle gagnait. Tous les résultats semblaient être en sa faveur.

...Pourquoi donc Morgan se sentait-elle mal à l'aise ? Mordret était forcément en train de mettre au point un stratagème. Y avait-il quelque chose qui lui échappait ?

Il secoua la tête nonchalamment.

"Je ne préfère pas. J'ai beaucoup de temps à perdre ici, de toute façon."

Le sourire sombre de Morgan disparut, laissant place à un regard glacial.

Elle ajouta aussitôt :

"Mais justement. Je ne pense pas que ce soit le cas."

Mordret haussa les sourcils.

"Tu espères que notre père pourra tuer Ki Song rapidement ? Je n'en suis pas convaincu. Je suis donc prêt à prendre le risque."

Elle pencha légèrement la tête et l'étudia quelques instants.

Puis, un autre sourire illumina son visage pâle — faible, mais sincère.

"Mais que se passera-t-il si Ki Song tue rapidement notre père ? Alors que tu es coincé ici, incapable de le faire toi-même ?"

Pour la première fois depuis longtemps, le masque de décorum bienveillant de son frère se fissura brièvement, révélant le visage épouvantable d'une rage haineuse.

Son sourire s'évapora, remplacé par une froideur inhumaine.

Mordret fit un pas en avant et leva son épée.

"Tu ne devrais pas dire des choses aussi terribles, ma sœur. Tu parles de manière infidèle."

Morgan grimaça.

"Va crever, salaud."

Ce disant, elle se rua vers lui.

Comme tous les jours, ils se retrouvèrent à nouveau. La fureur de leur affrontement ébranla la montagne brisée.

Bizarrement, c'était presque agréable. Morgan n'avait pas souvent l'occasion de croiser le fer avec quelqu'un qui était proche d'elle en termes de compétences. Mais depuis quelques mois, elle pouvait utiliser son épée librement et sans retenue. Elle se souvenait d'avoir été ravie les premières fois... lors de chaque combat, c'était sa survie qui était en jeu.

Et son frère, aussi détestable soit-il, était toujours un descendant de la Guerre. Ses compétences étaient redoutables, si bien qu'il aurait été difficile d'acquérir une expérience aussi précieuse ailleurs.

Seulement, à chaque fois, elle devait subir une douleur atroce, voir son corps se mutiler et goûter à l'amertume de la défaite.

Comme cette fois-ci.

C'était si... pesant.

Très vite, Morgan fut anéantie et saignait. Son épée s'était effondrée dans un tourbillon d'étincelles écarlates, tandis que son regard commençait à se brouiller.

Elle était terriblement blessée.

Noyée dans son propre sang, Morgan tendit la main et activa à nouveau l'enchantement du sablier mystique.

Ses lèvres ensanglantées se tordirent en un sourire.

"À la prochaine fois..."

Mordret, qui était un peu plus en forme, regardait les profondes fissures menant aux profondeurs de la montagne déchiquetée avec une expression pensive.

Ses yeux brillaient étrangement.

"Oui... à la prochaine fois, ma sœur."

Le monde sembla se dissoudre dans le néant.

Quelques instants plus tard, Morgan se retrouva à s'occuper d'une marmite de ragoût parfumé.

Elle ferma les yeux d'un air fatigué.

Bordel !
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Tout comme les enfants du Roi des Épées, les deux grandes armées étaient bloquées dans une impasse sanglante.

Les deux Forteresses, la Grande et la Petite, refusaient de tomber. Malgré les terribles combats qui faisaient rage au-dessus des gouffres obscurs, l'Armée du Chant tenait bon.

Des cendres et du sang recouvraient la surface immaculée de l'os jauni par le soleil. Le bilan des vies humaines était effroyable, et pire encore, la mort d'innombrables soldats semblait insensée — aucun des deux camps n'avait réussi à prendre un avantage décisif, en fin de compte, et cela ne semblait pas près de changer.

Quelque chose devait rompre cette terrible impasse. Les soldats au visage cendré sentirent une étrange tension envahir l'air, comme si un changement soudain s'annonçait... ou peut-être était-ce simplement ce qu'ils espéraient.

La plupart des gens pensaient que les deux grandes armées allaient bientôt déchaîner leurs Saints, changeant la nature même du siège et indiquant le dernier acte de cette guerre éprouvante.

Sunny s'attendait également à ce genre de montée en puissance. Après tout, le Roi des Épées, aussi insensible soit-il, n'était pas non plus un fou qui aimait gaspiller la vie de ses soldats — chacun des assauts ratés sur les Deux Croisements avait été une tentative sincère de les conquérir, mais maintenant que ces tentatives s'avéraient vaines, il allait devoir employer une stratégie différente.

C'est pourquoi Sunny ne fut pas surpris de recevoir un ordre spécial. L'ordre le convoquait pour une audience avec le Roi — les autres Saints recevraient probablement la même convocation. Il pensait qu'ils seraient envoyés dans la mêlée en conséquence.

S'il y avait une chose étrange à propos de la convocation, c'était le lieu. Étonnamment, Sunny n'était pas appelé au camp du contingent nord de l'Armée de l'Épée, où le Roi des Épées était censé résider en ce moment. Ce n'était même pas l'Île d'Ivoire, qui planait au-dessus de ce camp.

Au lieu de cela, il était convoqué au Lac Disparu — la Citadelle dans les Creux que Sunny et Nephis avaient conquis.

Quittant le camp du contingent est de l'Armée de l'Épée, Sunny traversa rapidement le Passage du Sternum. La terre sinistre et sauvage qu'il avait jadis colonisée en tant que Seigneur des Ombres était désormais complètement transformée.

L'abominable jungle s'étendait toujours dans les creux, mais ici, à la surface, l'infestation écarlate n'existait plus. Il n'y avait plus de mer infinie d'arbres monstrueux en vue, plus d'enchevêtrement impénétrable de lianes vermillon, plus de mousse rouge recouvrant l'os blanc. Aucune Créature du Cauchemar ne rôdait pour dévorer sa proie, et aucun essaim de vermine malveillante ne bourdonnait dans l'air.

Au contraire, les vastes étendues de Godgrave étaient claires et immaculées, avec des avant-postes humains disséminés çà et là autour des fissures de l'os ancien. Des routes étaient établies, des soldats patrouillaient dans la plaine osseuse et des caravanes de ravitaillement traversaient l'étendue pour livrer des marchandises.

Il y avait même des abris en bois spécialement construits le long des routes pour aider les voyageurs à attendre en toute sécurité les éventuelles Brise-Nuages.

...Cela ressemblait presque à la civilisation.

Glissant sur la vaste étendue d'os immaculés comme une ombre véloce, Sunny ressentait un étrange sentiment d'aliénation face à cette étendue méconnaissable. C'était un peu inquiétant de voir à quel point Godgrave avait été transformé par le passage du temps, mais aussi un peu encourageant.

Et surtout, c'était plein d'ironie. Après tout, ces progrès n'avaient été rendus possibles que par les exigences de la guerre.

Pas étonnant que, de tous les Royaumes Divins, le monde réel soit celui qui ait le plus avancé sur la voie du progrès.

Peu importe ce que Sunny pensait des changements survenus à Godgrave, il fut accueilli par un spectacle familier après avoir atteint le camp secondaire de l'Armée de l'Épée près de la grande fissure et être descendu dans les Creux.

Là, les horreurs glaçantes de Godgrave étaient restées inchangées.

...En grande partie.

Même l'ancienne et abominable jungle des Creux avait été un peu apprivoisée — suffisamment, du moins, pour établir un chemin relativement sûr entre la fissure et le Lac Disparu. Le lac lui-même avait été sécurisé par les forces du Domaine de l'Épée, établissant ainsi une zone de sécurité autour de la Citadelle.

Tout cela n'avait été possible que grâce à l'action du Roi lui-même, bien sûr.

Sunny atteignit les ruines calcinées de l'ancien temple sans perdre de temps. Là, l'un des Chevaliers en poste à la Citadelle le guida jusqu'à une vaste salle souterraine où quelques autres Saints étaient déjà rassemblés, autour d'une grande table sur laquelle se trouvait une carte détaillée de Godgrave.

Leurs visages étaient familiers.

Cassie était là, ainsi que le vieux Saint Jest du clan Dagonet. Parmi eux se trouvaient également Sainte Helie, Roan de la Plume Blanche et Rivalen d'Aegis Rose... les mêmes personnes qui avaient conquis la Citadelle il y a quelques mois.

Cependant, c'était bien plus curieux de voir qui n'était pas là — ce qui incluait le reste des Saints de l'Épée, et plus particulièrement Nephis.

Sunny, bien sûr, savait qu'elle n'avait pas encore été convoquée au Lac Disparu. Après tout, il était avec elle sur l'Île d'Ivoire à ce moment précis.

Jetant un coup d'œil à Cassie derrière son masque, Sunny hocha la tête en direction des Saints rassemblés et ignora leurs salutations, trouvant un coin sombre pour s'appuyer nonchalamment sur le mur.

[Qu'est-ce qui se passe ?]

Cassie, à son tour, ne montra aucun signe extérieur de réception de son message mental.

[Je ne suis pas sûre, mais... je crois que le Roi a des questions à vous poser.]

Après avoir hésité quelques instants, Sunny changea discrètement le Masque de Weaver en [Définitivement Pas Moi]. Il avait l'impression que le fait de ne pouvoir que mentir ne lui conviendrait pas aujourd'hui.

Au même moment, les portes s'ouvrirent, et la pression froide familière s'abattit sur eux. Anvil entra dans la pièce, sa cape vermillon flottant derrière lui comme un flot de sang, et s'approcha de la table à pas comptés.

Sa lourde armure noire était si finement fabriquée qu'elle ne faisait aucun bruit.

Jetant un coup d'œil à la carte, le Roi des Épées se tourna vers le coin sombre où Sunny se cachait et dit d'un ton indifférent :

"Seigneur Shadow. Je vous ai fait venir ici parce que vous êtes celui qui connaît le mieux les Creux parmi nous. Jetez un coup d'œil à la carte."

Avec un soupir, Sunny se détacha du mur et s'approcha de la table.

La carte sur la table représentait Godgrave. C'était un exploit cartographique assez splendide, en fait, étant donné qu'elle montrait à la fois la surface du squelette titanesque et le terrain compliqué des Creux — les parties qui avaient été explorées par l'Armée de l'Épée, du moins.

Le Lac Disparu était situé dans la partie centrale de la grande cavité sous le Passage du Sternum, plus près de son côté est.

Anvil le désigna, puis déplaça son doigt vers le nord-ouest.

"Je veux que vous dessiniez le chemin optimal vers la Première Côte Ouest."
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Sunny hésita quelques instants.

La Première Côte Ouest... était un endroit qui avait une grande importance pour la guerre, à l'heure actuelle.

C'était, bien sûr, parce que c'était là que se trouvait le plus petit des Deux Croisements.

Deux chemins permettaient d'accéder à la Plaine de la Clavicule Ouest — le dernier bastion de l'Armée du Chant à Godgrave — depuis le Passage du Sternum, qui était désormais entièrement contrôlé par le Roi des Épées.

Celui qui se trouvait au nord reliait directement le sternum titanesque à la clavicule droite de la divinité morte, surnommé la Grande Forteresse. Cependant, il existait un second chemin plus au sud, passant par la première côte droite. C'était là que se trouvait la Petite Forteresse, où Sunny avait passé les dernières semaines.

Il étudia le Roi des Épées le temps de quelques instants.

Pourquoi Anvil voudrait-il s'y rendre en passant par les Creux ? Cela semblait être une entreprise futile. À moins que...

Sunny prit la parole d'un ton calme :

"Le chemin optimal dépend de celui qui est censé l'emprunter."

Sa voix impassible résonna dans la salle souterraine comme une sinistre promesse.

Anvil lui répondit calmement :

"Les Saints d'abord. Puis, une fois qu'un chemin sûr aura été dégagé, des soldats Éveillés. En grand nombre."

Cela... ne pouvait signifier qu'une chose.

…C'est de la folie.

Sunny réprima l'envie de secouer la tête en signe d'incompréhension.

Il s'était attendu à ce que le Roi des Épées envoie ses Saints au combat pour empêcher les pertes insensées parmi les soldats Éveillés — les Saints de l'Armée de l'Épée avaient déjà prouvé leur supériorité, après tout. Et même si chacun d'entre eux était plus précieux pour le pouvoir du Souverain que d'innombrables guerriers de Rangs inférieurs, poursuivre le siège semblait inutile dans le cas contraire.

Cependant, Anvil avait un plan différent.

Il semblait vouloir faire marcher les soldats Éveillés à travers les Creux, passer du sternum de la divinité morte à la première côte titanesque sous la surface, et contourner complètement la Petite Forteresse — peut-être pour les attaquer par l'arrière, peut-être pour envahir directement la Plaine de la Clavicule Ouest.

C'était une manœuvre audacieuse, qui pouvait fonctionner... si ce n'est que faire marcher des guerriers Éveillés dans les Creux revenait à les condamner à mort. Les Creux étaient bien trop dangereux pour qu'une personne plus faible qu'un Saint puisse y survivre.

Non, même les Saints pouvaient facilement mourir là-bas.

D'un autre côté... ce n'était pas totalement impossible. Après tout, Seishan avait mené toute son expédition sous la surface pour conquérir la Citadelle de la Clavicule. Cependant, elle l'avait fait par nécessité, n'ayant pas eu d'autre choix. Malgré cela, trop de camarades de Rain avaient péri au cours de la marche relativement courte vers la Citadelle.

Le grand Creux sous le Passage du Sternum était bien plus vaste, et bien plus dangereux aussi. Qui plus est, la distance entre le Lac Disparu et le point de passage potentiel vers la Première Côte était bien plus grande que ce que Seishan et ses soldats avaient traversé.

Cependant...

Anvil n'avait pas demandé à Sunny d'énumérer toutes les raisons pour lesquelles cette idée était folle. Il lui avait simplement demandé d'indiquer la meilleure route possible.

Les plans fous fonctionnaient parfois. Sunny n'avait pas le droit de dire le contraire.

C'était juste qu'il devait le dire, cette fois-ci.

Il soupira, puis secoua la tête.

"Ça ne marchera pas."

Le Roi des Épées se contenta de le considérer en silence.

Finalement, ce fut Jest qui prit la parole, gloussant doucement.

"Bonté divine, l'indomptable Seigneur des Ombres se méfierait-il de quelque chose ?"

Sunny le fixa derrière son masque quelques instants, puis parla impassiblement :

"Absolument. Nous pouvons fendre la jungle, massacrer les anciennes horreurs qui la peuplent, et même éradiquer les Créatures du Cauchemar Supérieures qui hantent ces terres. Cependant, le problème se situe ici."

Il désigna un point précis sur la carte — qui ne se trouvait pas directement sur le chemin menant à la Première Côte Ouest, mais qui en était assez proche.

"Ici, la jungle cache les ruines d'une cité tentaculaire. J'ai déjà visité ces ruines, et j'ai dû fuir les lieux. Elles sont gardées par une nuée d'abominations Supérieures particulièrement meurtrières — pas seulement des prédateurs solitaires, mais une petite armée."

Ses paroles provoquèrent un silence pesant dans la salle. Au fil des mois de combat à Godgrave, les Saints des deux armées s'étaient quelque peu habitués à l'idée d'affronter les Créatures du Cauchemar Supérieures. Aussi rares qu'aient été les rencontres avec ces êtres terrifiants par le passé, les guerriers Transcendants de l'humanité ne pouvaient pas en sortir vainqueurs.

Mais combattre un groupe de Créatures du Cauchemar Supérieures, sans parler d'un grand groupe, ressemblait davantage à un suicide pur et simple.

Sunny inspira profondément.

"Et le pire dans tout ça, c'est qu'elles sont capables d'exister en tant que groupe parce que ces abominations Supérieures ne sont pas des êtres indépendants. Au contraire, elles sont au service d'un Tyran Maudit... dont le nom est Condamnation. Condamnation habite dans les ruines, dont la sphère d'influence chevauche toute route viable vers la Première Côte."

Le silence, déjà pesant, était devenu grave.

Jusqu'à ce qu'il soit rompu par Saint Jest, qui gloussa une fois de plus. Seulement, cette fois-ci, son ricanement semblait un peu nerveux.

"Condamnation, c'est ça ? Il y a certainement une mauvaise blague à faire. Enfin, peut-être que le mot blague est trop fort... mais un mauvais jeu de mots, sans aucun doute !"

Il ouvrit la bouche pour partager ce jeu de mots, mais se tut après qu'Anvil l'eut regardé sans amusement.

Le vieil homme toussota.

"Ou, vous savez, peut-être qu'il n'y en a pas. Pour une fois."

Le Roi des Épées détourna le regard de Jest et reporta sa lourde attention sur Sunny.

"Il n'y a pas d'autre chemin ?"

Sunny secoua lentement la tête.

"Il en existe d'autres, bien plus longs. Ils nous mèneraient sur le terrain de chasse d'autres Maudits... peut-être pas aussi terrifiants que Condamnation, mais la longueur du voyage compenserait la différence."

Anvil regarda la carte calmement.

"Un Tyran Maudit..."

Il resta silencieux un moment, avant de hausser les épaules d'un air indifférent.

"Alors nous tuerons Condamnation."

Sentant le choc que ses paroles provoquaient chez les Saints rassemblés, il les regarda calmement.

"Je dirigerai personnellement la force d'asservissement. Et j'abattrai cette créature moi-même."
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Les Creux étaient différents en compagnie d'un Souverain.

Auparavant, Sunny s'y était toujours senti comme une proie. Même si ses pouvoirs lui permettaient de survivre aux périls de l'ancienne jungle, il s'agissait toujours d'un combat perdu d'avance — il pouvait tuer certains prédateurs et en fuir d'autres, mais seulement pour un temps limité. Les Creux eux-mêmes étaient comme une bête affamée, et étaient destinés à le dévorer tôt ou tard.

Mais maintenant qu'il suivait le Roi des Épées, les choses étaient différentes.

Ce n'était même pas une question de puissance brute, mais plutôt un sentiment. La sensation glaçante d'être seul et étranger à cette terre inconnue, hostile et malveillante qui avait l'intention de le dévorer avait été remplacée par un sentiment d'appartenance. D'être le prédateur au lieu de la proie... d'être le maître de cet endroit lugubre.

Ou plutôt, d'être le serviteur de son maître.

Examinant ce sentiment subtil avec curiosité, Sunny sourit derrière son masque.

Il se demandait si c'était ce que ressentait un sous-fifre d'un Tyran.

Le petit groupe traversait rapidement les Creux. Ils avaient quitté le Lac Disparu la veille et s'étaient enfoncés dans la jungle sans perdre de temps.

Le Roi des Épées chevauchait un redoutable étalon forgé dans de l'acier noir — un Écho artificiel de Rang et de Classe inconnus qu'il avait probablement forgé lui-même. Au vu de l'apparence de l'Écho, Sunny ne pouvait s'empêcher d'imaginer Cauchemar le mettre en pièces avec ses crocs adamantins... après tout, le monde était trop petit pour deux destriers ténébreux.

Saint Rivalen avait pris sa forme Transcendante et parcourait la jungle à toute allure derrière le Souverain. L'énorme rhinocéros était entouré d'un champ invisible de boucliers imbriqués et portait sur son dos deux personnes — Jest et Cassie, l'un tenant fermement sa canne, l'autre à la poignée de la Danseuse Calme.

Roan s'était transformé en lion blanc géant et courait aux côtés de Rivalen. Ses ailes étaient repliées, mais il conservait une vitesse étonnante. Sainte Helie galopait de l'autre côté du rhinocéros, ses cheveux dansant dans l'air.

Sunny, quant à lui, s'était transformé en quatre ombres et s'était caché dans celle de Cassie, se contentant d'être transporté avec elle. Inutile de dire que de tous les membres du groupe, c'est lui qui voyageait le plus confortablement.

C'était à la fois étrange et amusant d'être aussi détendu et à l'aise dans les Creux.

Les Creux n'étaient pas devenus moins mortels, cela dit. Maintenant que le Domaine de l'Épée s'était étendu à travers le Passage du Sternum, toute sa surface appartenait à Anvil — là, son autorité était incontestée, et son pouvoir était à son apogée.

Cette autorité s'étendait également aux Creux. Outre les terrains de chasse des Maudits et des Créatures du Cauchemar Supérieures de Rangs plus élevés, la vaste étendue de l'ancienne jungle était désormais imprégnée de sa volonté. Cependant, cela n'éliminait pas magiquement les innombrables abominations qui vivaient sous son couvert, et cela n'apaisait en rien la jungle.

Sunny n'avait pas à se préoccuper de la protection du groupe.

Alors qu'ils progressaient promptement dans la jungle, le petit groupe fut entouré d'un bruissement silencieux. C'était le son d'innombrables épées qui coulaient comme une rivière autour d'eux, toutes contrôlées par la volonté de leur Roi. Les épées faisaient fuir de nombreux habitants de la jungle et éliminaient facilement les Créatures du Cauchemar qui étaient trop intrépides pour leur propre bien.

Sunny utilisait son sens de l'ombre pour percevoir les environs, et pouvait donc observer de près le fleuve tranquille d'épées volantes.

Ce qu'il voyait le perturbait et le mettait mal à l'aise.

Il savait qu'Anvil était un être d'une puissance redoutable, bien sûr. Il avait encore en tête la vision des innombrables épées qui obscurcissaient le ciel comme un nuage tourbillonnant d'acier tranchant. La vue de ces épées pleuvant pour annihiler une horde de Créatures du Cauchemar l'était tout autant.

Cependant, ce n'était que maintenant qu'il voyait la véritable horreur des épées du Souverain.

Elles pouvaient abattre de puissantes abominations en quelques instants, c'est vrai.

Mais elles pouvaient aussi abattre des choses que personne n'était censé pouvoir couper.

Par exemple...

Alors que Sunny observait, un champ de fleurs vermillon se balançait sous l'effet d'un vent intangible, expulsant un nuage de pollen rouge. Ce même vent étrange transporta le pollen vers les humains qui s'approchaient, mais avant qu'il ne puisse l'atteindre, une simple épée traversa la brume rouge, y traçant une fine ligne.

L'instant d'après, le pollen tomba au sol comme de la poussière, la couleur écarlate vibrante se transformant en un brun terne. Il avait l'air inerte et flétri... mort.

De toute évidence, il était impossible d'abattre un nuage de pollen, alors comment le Roi des Épées avait-il pu l'abattre d'un seul coup ?

Tandis que Sunny observait de nombreux événements similaires se déroulant autour d'eux, il parvint à une conclusion inquiétante.

L'épée d'Anvil n'avait pas abattu un nuage. Au contraire, elle semblait avoir coupé... le concept même du pollen rouge, détruisant ainsi sa manifestation matérielle.

Une telle puissance était un cran au-dessus de ce dont Sunny était capable, de ce dont il savait se défendre ou de ce qu'il pouvait comprendre. C'était une démonstration effrayante de puissance qui semblait plus divine que banale.

...Troublant.

Sunny se demandait si Anvil était capable d'accomplir de telles prouesses parce que ces dernières se trouvaient dans son Domaine, ou s'il pouvait faire la même chose n'importe où, n'importe quand, simplement parce qu'il possédait le pouvoir d'un Suprême.

Quelqu'un d'autre se serait réjoui de servir un monarque aussi redoutable, mais comme Sunny planifiait activement de tuer le Roi, il n'était pas très heureux de voir à quel point sa cible était mortelle.

[Cassie... voyez-vous ce que je vois ?]

Elle s'attarda sur la réponse, avant de parler dans son esprit de façon neutre :

[C'est une formulation assez malencontreuse, n'est-ce pas ?]

Sunny se déplaça maladroitement dans son ombre.

[Ah... c'est vrai. Désolé.]

Elle gloussa discrètement, puis ajouta d'un ton sombre :

[Mais oui. C'est un peu terrifiant.]

Sunny prêta l'oreille au bruissement silencieux des innombrables épées pendant encore quelques instants.

[N'oubliez pas de partager le souvenir de ce voyage avec Nephis à notre retour. Elle en tirera profit.]

Sunny et Nephis espéraient trouver des indices sur ce que signifiait être Suprême — et par conséquent sur la façon d'atteindre la Suprématie — en observant les Souverains se battre contre les Créatures de Cauchemar Supérieures.

Mais sans cela...

Le fossé qui les séparait des Souverains semblait pour l'instant terriblement grand.
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Sunny se serait volontiers imaginé que le massacre insensé des Deux Croisements aurait été suspendu pendant qu'Anvil réalisait en secret son plan audacieux de mener une armée à travers les Creux, mais en fait, c'était le contraire qui se produisait.

Après tout, il fallait bien qu'il y ait un peu de chaos et de carnage pour couvrir son absence et masquer les signes de l'effroyable bataille contre Condamnation. Ainsi, la guerre entra dans une période d'intensité démentielle pendant que le Roi était absent du front.

C'est donc avec soulagement qu'ils atteignirent rapidement les ruines envahies par la végétation d'une ancienne cité où Sunny et Nephis avaient jadis sauvé Tamar de Sorrow et son amie Fleur.

Le Roi des Épées et son cortège de Saints observaient actuellement les ruines à une petite distance. Le Tyran Maudit était caché à l'abri des regards, mais Sunny pouvait sentir son influence profane imprégner l'air.

Il pouvait pratiquement voir le Domaine de l'Épée se heurter à la frontière du territoire de Condamnation — pour finalement reculer comme une vague, impuissant à usurper la volonté de Condamnation.

Dans les ruines, même l'autorité d'un Souverain devait s'incliner devant une présence plus tyrannique.

L'homme lui-même se tenait à quelques pas de Sunny, observant la ville en ruines d'un air indifférent. Cette expression n'avait pas quitté son visage depuis qu'ils étaient entrés dans les Creux, donnant l'impression que rien ici ne méritait de faire vibrer son cœur.

À tel point que Sunny commençait à se demander si Anvil avait l'habitude de manger des Tyrans Maudits au petit déjeuner.

En fait, il était difficile d'imaginer Anvil prendre n'importe quel petit-déjeuner. Les Souverains avaient-ils besoin de manger ? Leurs âmes dépassaient de loin le concept de mondanité, et sans compter que leurs corps n'étaient plus vraiment mortels. Il n'en était donc pas certain.

En outre, il était douloureusement conscient que c'était la première fois qu'il se trouvait si près du Roi des Épées alors qu'il était entouré de si peu de monde. La petite taille du groupe d'asservissement donnait à Anvil l'impression d'être presque... accessible.

Eh bien, qu'est-ce que ça peut faire ? On ne vit qu'une fois.

Sunny décida d'aller de l'avant et de demander.

Il tourna son masque vers le Roi des Épées et parla d'un ton froid :

"Avez-vous déjà tué un Tyran Maudit, Votre Majesté ?"

Anvil considéra les ruines quelques instants de plus, puis secoua lentement la tête.

"J'ai tué plusieurs Créatures du Cauchemar Maudites, mais aucune de cette Classe."

Sunny le regarda fixement.

...Alors pourquoi diable es-tu si calme ?

Ils étaient sur le point d'attaquer le repaire d'un Tyran Maudit. Un Tyran Maudit ! Condamnation n'était pas une simple abomination — c'était une véritable déité. Une divinité qui avait succombé à la Corruption.

Ils avaient l'intention de tuer un dieu.

Le reste des Saints se déplaça mal à l'aise. Sunny leur jeta un coup d'œil.

Ils formaient... un groupe étrange, compte tenu des circonstances.

Il comprenait qu'Anvil ne pouvait pas retirer trop de Saints de la ligne de front sans que leur absence ne soit trop remarquée. Cependant, les personnes qu'il avait emmenées avec lui étaient toutes un peu étranges.

Sunny était le choix le plus évident, puisqu'il avait une connaissance approfondie des Creux et qu'il avait déjà affronté Condamnation une fois. Cependant... il était également connu pour son penchant pour Étoile Changeante du clan de la Flamme Immortelle, qui entretenait actuellement des relations tendues avec le Roi.

Il y avait aussi Cassie. Elle faisait partie intégrante des fidèles de Nephis... ce qui ne l'empêchait pas d'être en très bonne position parmi les Saints de Valor. Mais c'était tout de même étrange de la voir ici, car la voyante aveugle n'était pas vraiment connue pour être une combattante redoutable. La faire participer à un combat contre un Tyran Maudit n'avait pas beaucoup de sens.

Sainte Helie était également avec eux... c'était une guerrière de grande renommée et très appréciée dans le Domaine de l'Épée, aussi n'était-il pas trop étrange de la voir ici. Cependant, le Roi venait d'exécuter son oncle, Orum, il n'y a pas si longtemps. Comptait-il véritablement sur Helie en tant que championne, ou la gardait-il près de lui pour l'observer ?

Roan de la Plume Blanche était, lui aussi, présent. Contrairement aux trois autres Saints, rien n'était controversé chez Roan... à première vue. Mais il était marié à Sainte Tyris, qui était la pierre angulaire de toute l'Armée de l'Épée ici à Godgrave. Avant cela, leur clan ne jouissait pas d'une grande considération. On pourrait presque imaginer qu'Anvil utilisait Roan comme otage pour contrôler Marée Céleste.

Saint Jest, quant à lui, était l'un des sujets les plus loyaux du clan royal. Même après la destruction de la Citadelle du clan Dagonet, le Roi l'estimait beaucoup. Cependant, son Aspect concernait principalement les émotions et les pensées. Étant donné qu'ils allaient combattre des automates sans cervelle dans les ruines, le vieil homme aurait du mal à contribuer à la bataille de manière significative.

Et pour finir, il y avait Rivalen d'Aegis Rose...

En fait, Sunny ne voyait rien de bizarre à propos de Saint Rivalen. Ce type était un choix tout à fait approprié. Sa loyauté était exemplaire, tandis que son Aspect s'avérait particulièrement utile dans presque toutes les situations.

Mais n'était-ce pas étrange d'être le seul à ne pas être étrange alors que tous les autres l'étaient ?

Peut-être que Rivalen était le plus méfiant !

Sunny secoua la tête.

Je crois que je suis à bout de nerfs.

Il désigna les ruines du doigt.

"En tout cas, comme je l'ai déjà expliqué, les Créatures du Cauchemar Supérieures qui peuplent ces ruines sont appelées Asuras de Condamnation. Ce sont apparemment des vestiges de la civilisation humaine qui prospérait autrefois à Godgrave — de puissantes armures enchantées parasitées par la Corruption. N'essayez donc pas de les décapiter ou d'endommager les corps emprisonnés dans les golems. Attaquez-vous plutôt à l'armure elle-même."

Sunny s'attarda quelques instants, avant d'ajouter, tendu :

"Pour ce qui est de Condamnation, je sais seulement qu'il est énorme. Je me suis enfui dès qu'il est apparu, et encore, de justesse."

Anvil lui fit un signe de tête sec et se dirigea calmement vers les ruines.

"Laissez-moi m'occuper du Tyran. Aujourd'hui, je serai le condamné."
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Sunny pénétrait à nouveau dans les ruines de la cité sans nom.

La dernière fois, il était venu ici avec Nephis, tous deux sur leurs gardes et se méfiant des anciennes ruines.

Cette fois-ci, il était en plus illustre — ou peut-être plus déplorable —compagnie. Menés par leur Souverain, les Saints de l'Épée se rendirent dans les ruines avec une confiance audacieuse. La source de cette confiance était le Roi des Épées lui-même, dont l'attitude et l'expression restaient calmes et distantes malgré le combat imminent contre un dieu corrompu. Sa nonchalance effrontée était étrangement contagieuse.

Bien sûr, les Saints demeuraient nerveux.

Sunny l'était aussi.

Non seulement à l'idée d'affronter des Créatures du Cauchemar Supérieures et d'assister à un affrontement entre un Souverain et un Tyran Maudit, mais aussi pour une autre raison.

Il jeta un regard furtif vers le sud.

Le Temple Sans Nom n'était pas très loin d'ici — pas plus de deux cents kilomètres. Par conséquent, la partie de la jungle abominable où sa ménagerie de Créatures du Cauchemar Supérieures sommeillait sous l'influence du Rêve Maléfique n'était pas très loin non plus.

Leurs corps hideux étaient enveloppés d'un voile d'ombres, certes, mais même le fait de les cacher dans les ténèbres du Fragment du Royaume de l'Ombre ne mettait pas Sunny à l'aise lorsqu'un Souverain était si proche.

En fait, le Fragment lui-même pouvait attirer une attention inutile. Sunny ne savait pas quels étaient les sens d'Anvil et jusqu'où ils allaient... aussi était-il un peu sur les nerfs.

Je... devrais probablement me concentrer.

Toutes les Créatures du Cauchemar Supérieures étaient des ennemies terribles, mais les Asuras étaient particulièrement redoutables en raison de leur nature particulière. Il devait chasser les pensées distrayantes de son esprit et se concentrer sur la bataille à venir.

Le rôle des Saints était de détourner l'attention des Asuras du Roi et de lui ouvrir la voie vers Condamnation. Ensuite, ils devaient tenir les serviteurs du Tyran Maudit à distance jusqu'à ce qu'il soit détruit.

Bien sûr, Sunny était censé servir de pilier au groupe, se taillant la part du lion — les cinq autres Saints étaient là pour l'épauler.

C'était le prix à payer pour avoir été trop exceptionnel.

À mesure qu'ils entraient dans la cité, ses compagnons commençaient à s'inquiéter... à l'exception du Roi, qui semblait indifférent au danger mortel que représentaient les ruines envahies par la végétation.

Sunny ordonna à Serpent de prendre la forme de l'Arme de l'Âme. Cette fois, cependant, il n'utilisa pas l'odachi familier — compte tenu de la nature de l'ennemi, une arme contondante ferait bien mieux l'affaire. L'ombre serpentine prit donc la forme d'une grande masse qui semblait taillée dans de l'obsidienne noire. Elle ressemblait à l'exact opposé des armes en diamant qu'utilisaient les Asuras.

Mettant la lourde masse sur son épaule, Sunny prit les devants et se dirigea vers le centre de la cité en ruines. Les autres suivirent, s'écartant un peu pour former une formation de combat assez lâche.

Tous les Saints avaient l'air formidables et prêts au combat... enfin, sauf Jest, qui portait des vêtements ordinaires et s'appuyait sur sa canne. Le vieil homme regardait autour de lui avec curiosité.

"Cet endroit... me rappelle l'Europe."

Sunny le regarda avec intérêt.

"Vous êtes allé en Europe, vieil homme ?"

Ce continent était perdu pour l'humanité, mais contrairement aux Amériques et à l'Antarctique, il n'avait pas été détruit par le Sortilège du Cauchemar. Au contraire, il avait été rendu inhabitable avant même qu'il ne s'abatte sur l'humanité.

Jest sourit.

"Bien sûr, où n'ai-je pas été ? Quoi qu'il en soit, il y a beaucoup de villes de ce genre en Europe. Anciennes, belles, englouties par la nature... un beau spectacle, vraiment, mais qui vous mettra d'humeur mélancolique. Et ces belles forêts ne sont pas moins mortelles et viles que cette maudite jungle. Bien sûr, c'est à cause des armes utilisées pendant les Temps Sombres, et pas seulement le Sortilège du Cauchemar."

Sunny le fixa quelques instants, avant de détourner le regard.

"Pourtant, je ne pense pas qu'il y ait une ville comme celle-ci en Europe."

Jest haussa les sourcils en souriant.

"Comment cela ?"

Prenant une profonde inspiration, Sunny saisit à deux mains le manche de sa grande masse.

"Il n'y a pas d'habitants sympathiques..."

À cet instant, les monticules de mousse vermillon autour d'eux explosèrent, révélant l'intérieur humide de bâtiments envahis par la végétation, et les silhouettes pesantes des Asuras s'élancèrent vers eux à une vitesse effroyable.

Ces créatures épouvantables ressemblaient exactement au souvenir qu'en avait Sunny.

Elles étaient deux fois plus grandes que les humains, mais ratatinées et courbées. Leur corps vaguement humanoïde était fait de pierre, dont la surface rugueuse était couverte de profondes fissures. De la mousse rouge recouvrait la pierre comme un vêtement en lambeaux, et des fleurs écarlates poussaient sur des tiges noires.

Sous elle, on pouvait voir de la chair desséchée à travers les fissures de la pierre sombre. Cette chair appartenait aux guerriers Éveillés qui avaient autrefois porté les puissantes armures enchantées... et qui étaient maintenant ensevelis à l'intérieur.

Les visages sans traits des Asuras étaient creusés de trous ronds, tous remplis d'une noirceur effroyable.

Les abominations terrifiantes s'abattirent sur eux en un instant, leurs armes en diamant entamant déjà leur descente pour briser le monde en morceaux.

Sunny grimaça.

Sa masse noire frappa la poitrine du plus proche Asura avec une force suffisante pour faire crouler une montagne, produisant une onde de choc dévastatrice et faisant effondrer plusieurs bâtiments envahis par la végétation.

Au même moment, Rivalen recula en titubant sur ses quatre pattes trapues, sa barrière de boucliers cédant sous la terrible pression infligée par le coup d'une Créature du Cauchemar Supérieure. Heureusement, la barrière invisible avait bloqué l'abomination juste assez longtemps pour permettre à Helie d'envoyer plusieurs flèches en succession rapide, chacune frappant la poitrine de l'Asura et explosant de façon tonitruante.

Roan utilisa simplement son poids pour renverser l'un des golems, puis mordit la carapace de pierre. Un instant plus tard, de puissants courants électriques semblèrent traverser l'ancienne armure mystique, la grillant de l'intérieur.

Cassie esquiva sans difficulté une attaque, glissant vers l'arrière avec l'aide de la Danseuse Calme.

Le Roi des Épées, quant à lui...

Ignorant tout simplement l'attaque soudaine, ce dernier continua à marcher vers le centre de la cité, une expression froide et terrifiante sur son visage ciselé.
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Combattre des Créatures du Cauchemar Supérieures n'était pas chose aisée.

Elles étaient plus rapides, plus fortes et plus résistantes que les humains Transcendants, sans compter qu'elles possédaient une constitution exécrable. De plus, le monde se pliait à leur volonté... et les humains aussi. Affronter une abomination de Rang Supérieur était une épreuve perfide au mieux, et une erreur mortelle la plupart du temps.

Les blessures infligées à l'ennemi étaient plus superficielles qu'elles ne devaient l'être. Une lame aiguisée s'émoussait, une armure robuste succombait aux coups plus facilement qu'elle ne l'avait jamais fait auparavant. De la même manière, le corps et l'esprit d'un individu le trahissaient, donnant l'impression que la différence de puissance était encore plus grande que la réalité.

Mais cela ne signifiait pas que les Saints humains n'avaient aucune chance dans une bataille contre les abominations Supérieures. En fait, Sunny estimait que même le Saint le plus inexpérimenté était bien plus mortel que la plupart d'entre elles... du moins en ce qui concernait les Créatures du Cauchemar de Classe inférieure.

La raison en était simple. Les Créatures du Cauchemar Supérieures les plus puissantes possédaient, par nature, un pouvoir effroyable et une volonté implacable. Les Saints, en revanche, étaient des êtres intrinsèquement contre-nature — ils étaient en fait le produit d'une lutte acharnée contre leur propre nature. D'une personne ordinaire à un guerrier Transcendant, chaque étape sur le chemin de l'Ascension se payait dans le sang.

Et seuls les meilleurs éléments de l'humanité avaient franchi cette étape. Ils étaient les membres les plus forts et les plus mortels de la tribu humaine, entraînés à la guerre par le Sortilège du Cauchemar — contrairement à la plupart des Créatures du Cauchemar, qui recevaient leur pouvoir sans avoir à s'efforcer de l'acquérir.

C'était la raison pour laquelle les six Saints de l'Armée de l'Épée n'avaient pas été instantanément submergés par les Créatures du Cauchemar Supérieures des ruines antiques.

Sunny avait utilisé son sens de l'ombre pour prédire d'où l'ennemi allait surgir et s'était déplacé à l'avance pour compenser son manque de vitesse, abattant sa masse sur le plastron de l'épouvantable golem. Bien sûr, il s'était enveloppé d'ombres et avait utilisé [Plume de Vérité] pour rendre son coup aussi lourd que possible.

Par ailleurs, la Capacité [Lame Fatale] de Serpent était censée ignorer la volonté des ennemis majeurs, jusqu'à un certain point.

En conséquence, le plastron de pierre du golem explosa en une pluie de débris, et avant même que le tonnerre de l'impact ne s'estompe, le Bracelet Pratique annonça la sentence.

[Vous avez tué une Bête Supérieure, Asura de Condamnation.]

[Votre ombre devient plus forte.]

Sunny perdit une fraction de seconde à s'étonner du fait que des êtres d'une telle puissance puissent mourir si rapidement de sa main. Depuis quand était-ce devenu la norme ? C'était vraiment bizarre...

Mais il n'eut pas beaucoup de temps pour se réjouir de cette victoire. À peine avait-il le temps de l'anéantir d'un coup dévastateur qu'un autre Asura se dirigeait déjà dans sa direction.

Cependant, avant qu'il ne puisse le faire, une horreur d'un autre genre intercepta le golem des ténèbres. Des griffes rouges incandescentes jaillirent, Fiélon projeta la créature au sol, lui ayant déjà tranché le bras avec une facilité déconcertante.

Des flammes infernales brûlaient dans ses yeux avec une joie affamée.

Le Fléau Suprême de Sunny dominait les Asuras, sa carcasse noire scintillante hérissée d'innombrables pointes dentelées.

Contrairement aux six Saints, Fiélon ne se trouvait pas en deçà des Asuras en termes de menace pure et simple. Au contraire, il était bien plus terrifiant, comme un démon d'acier noirci sorti des profondeurs de l'enfer. Son expression affamée le rendait encore plus sinistre.

Sans perdre de temps, Fiélon se lança dans la bataille.

Les autres Saints tenaient bon, eux aussi, mais de justesse. Cassie, Roan, Rivalen et Helie coordonnaient leurs mouvements, faisant front commun face aux golems de pierre. Jest, quant à lui, semblait avoir disparu quelque part. Sunny ressentait une étrange inquiétude pour le vieil homme, mais il était aussi certain que l'aîné du Clan Dagonet pouvait se débrouiller tout seul.

Sunny s'élança vers l'avant et abattit sa masse sur la partie recouverte de mousse de l'Asura que Fiélon avait projeté au sol quelques instants plus tôt. Il y eut une onde de choc, faisant éclater le sol sous la créature. Autour d'eux, quelques bâtiments anciens s'effondrèrent...

La Bête Supérieure s'immobilisa, ne cherchant plus à se relever.

Une fraction de seconde plus tard, Sunny avait disparu, ayant utilisé le Pas de l'Ombre pour sauter à quelques dizaines de mètres de là. Une lame en diamant siffla à travers l'espace qu'il occupait un instant auparavant, semblant couper le tissu de la réalité elle-même.

Il sentit tardivement un frisson lui parcourir l'échine.

Il s'en est fallu de peu...

La bataille faisait rage, les six Saints attirant de plus en plus d'Asuras venus des profondeurs des ruines.

Mais ce n'était qu'une distraction.

Le véritable affrontement était sur le point de se produire quelque part devant eux, là où le Roi des Épées marchait calmement, une expression distante sur son visage froid.

Là-bas, au cœur de la cité sans nom...

Condamnation s'élevait lentement.

Sunny sentit le Tyran avant de voir sa silhouette imposante.

Il sentit d'abord sa présence angoissante, puis frissonna en sentant son ombre. Elle était vaste et d'une profondeur insondable, indescriptiblement ancienne... inéluctable.

Soudain, il se revit dans la peau d'un Dormeur, frissonnant de peur dans l'ombre de la Tour Cramoisie.

Les autres Saints avaient, eux aussi, senti le Tyran Maudit. Ils pâlirent et trébuchèrent, manquant de perdre la vie au milieu de la bataille. La simple présence de Condamnation semblait avoir changé le monde, rendant les Asuras plus forts tandis que les humains étaient soudain faibles et effrayés.

Seul Anvil de Valor ne montrait aucun signe de peur.

Le Roi continuait d'avancer à pas comptés, son armure noire ne faisant aucun bruit, son manteau vermillon flottant dans le vent puissant soulevé par Condamnation.

Le Tyran Maudit s'élevait lentement au cœur des ruines, faisant trembler le monde...

C'est là qu'Anvil se dirigeait, une lueur vive et inquiétante s'allumant au fond de ses yeux gris et froids.
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Sunny n'avait pas eu l'occasion de voir Condamnation la dernière fois qu'il avait visité les Ruines. À l'époque, Nephis et lui étaient trop préoccupés par la survie et le sauvetage des deux Dormeuses. Aujourd'hui, cependant... même s'il était plongé dans un combat acharné contre les Asuras, il ne pouvait s'empêcher d'étudier l'ancien Maudit.

Condamnation était certainement l'une des Créatures du Cauchemar les plus imposantes qu'il ait jamais rencontrées, ne serait-ce qu'en raison de sa taille inconcevable.

Sunny avait vu et combattu de nombreuses abominations gargantuesques, et en avait même tué plusieurs. Certaines faisaient littéralement la taille d'une montagne, comme Goliath ou la Tortue Noire dont le cadavre lui avait servi d'île-navire dans le Troisième Cauchemar.

Cependant, même Goliath avait des proportions concevables, dépassant le sol de plus de cent mètres, mais moins de deux cents.

Condamnation éclipsait le Titan Déchu sans effort.

Il était si gargantuesque, en fait, que le regarder s'élever donnait l'impression d'assister à une catastrophe naturelle, et non au déplacement d'un être vivant.

À sa taille maximale, le Tyran Maudit mesurait plusieurs kilomètres de haut. Il était si grand, en fait, que Sunny ne pouvait voir sa forme complète qu'à cause de la distance... s'il avait été plus près, il aurait dû s'allonger et lever les yeux pour vraiment voir l'échelle effrayante de Condamnation.

Il avait vaguement une forme humaine, avec deux jambes, deux bras et une tête. Cependant, l'apparence était grossière et distante, comme si elle avait été créée à l'image d'un humain par une conscience qui ne savait pas vraiment à quoi ressemblaient les humains, ou qui s'en fichait tout simplement.

Le mastodonte sombre était impressionnant et imposant, mais surtout, les contours chaotiques de son corps montagneux étaient absolument effrayants. Le simple fait de le regarder était exaspérant, comme si l'esprit résilient de Sunny était profondément blessé par cette vision insondable.

La première fois que Sunny avait vu le Maudit, il avait supposé que, puisqu'il avait surgi de sous les ruines envahies par la végétation, son corps était recouvert de terre, de racines, de mousse, de gravats et de débris.

Mais maintenant qu'il le voyait clairement, il savait qu'il s'était trompé. Le corps de Condamnation n'était pas recouvert d'une couche de ruines croulantes... au contraire, il était uniquement constitué de ruines. Et tout ce qui l'entourait, en fait, comme s'il avait été assemblé à partir de ce qu'il y avait à prendre.

La pierre, la terre, de vastes fragments d'os brisés, d'innombrables arbres et lianes, des morceaux de pierre et des bâtiments entiers en ruine étaient maintenus en l'air par une force invisible, composant la silhouette colossale.

D'autres éléments moins tangibles constituaient également Condamnation. Le crépuscule de la ruine souterraine, les vastes étendues d'ombres anciennes, le vent hurlant, les nuages de brume... d'autres concepts encore plus abstraits, très probablement, que Sunny n'était pas en mesure de percevoir.

En vérité, il était presque certain de ne pas pouvoir percevoir la totalité du Tyran Maudit, et de n'être témoin que de la surface de son être déchirant.

C'était comme si un esprit malveillant avait possédé la cité sans nom, puis s'était construit un corps à partir de ses vestiges.

Sunny, fasciné, fixa la silhouette colossale de Condamnation qui se redressait lentement pendant un moment ou deux. Après quoi, il frémit et détourna précipitamment le regard, juste un battement de cœur avant que le Maudit n'ouvre les yeux.

Respirer devint soudain difficile.

Sunny avait l'impression que son esprit était au bord de la rupture et que son corps était sur le point de s'envenimer d'une obscurité infâme... et il n'était même pas celui que le Tyran Maudit était en train de regarder.

Culminant à des kilomètres de hauteur. Condamnation regardait indubitablement vers le bas... vers le Roi des Épées, qui s'approchait toujours à pas comptés.

Ce fou...

Sans ralentir le moins du monde ni montrer le moindre signe de peur, Anvil s'avança aisément et s'éleva soudainement dans les airs.

Il ne possédait pas la capacité de voler, comme Kai, et n'utilisait aucune Mémoire pour s'envoler. Au lieu de cela, il semblait simplement vouloir s'élever dans les ténèbres, forçant la gravité à relâcher son emprise sur lui.

Bien sûr, il y avait une explication plus simple. Sunny savait que la Capacité Dormante d'Anvil lui donnait une grande affinité avec le métal et le pouvoir de le contrôler — c'est ainsi qu'il avait pu contrôler la mer d'épées volantes, selon toute vraisemblance. Par ailleurs, son armure de plaque complexe avait également été forgée à partir d'acier mystique, aussi pouvait-il simplement exercer son pouvoir sur l'armure pour qu'elle vole.

Quoi qu'il en soit, le Roi des Épées s'éleva dans les airs et y resta comme un point noir, sa cape vermillon flottant dans le vent. Il était positionné juste en face du visage colossal et inhumain de Condamnation.

Tous deux se regardèrent pendant quelques instants... de loin, c'était comme si une fourmi regardait un géant.

Mais à ce moment-là, la situation changea.

En effet, un énorme cyclone de lumière écarlate se manifesta dans la réalité derrière le Roi des Épées, noyant les ruines de l'ancienne cité dans un éclat rouge vif.

Le nuage de lumière écarlate coupait le monde en deux comme un énorme mur, coulant et tourbillonnant hypnotiquement. Ce nuage était composé de myriades d'étincelles rayonnantes, bien sûr.

Le mur de lumière écarlate et les ténèbres entourant Condamnation semblèrent s'opposer quelques instants, tout comme leurs maîtres. Sunny était persuadé qu'un autre affrontement, invisible, se déroulait également.

Il s'agissait de l'affrontement entre le Domaine de l'Épée et la volonté du Maudit. Anvil envahissait les terres de Condamnation, après tout — et son Domaine envahissait également un territoire étranger.

Au terme de ce processus, l'océan d'étincelles écarlates se transforma en une mer d'épées magnifiques.

Entouré d'elles comme une tempête d'acier, Anvil regarda froidement le Tyran Maudit.

Puis, levant la tête, il envoya ses épées en avant.

Deux énormes torrents d'acier bruissant passèrent devant lui à une vitesse phénoménale, visant le corps colossal de Condamnation.

Le combat opposant un Souverain à un Tyran venait de commencer.
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Alors que la tempête d'épées s'abattait sur Condamnation, les Asuras semblèrent se désintéresser des Saints. Les golems antiques se retournèrent, observant le combat entre le Souverain et le dieu maudit... puis l'un d'eux leva sa lance en diamant et la lança avec un élan mesuré et puissant.

Il y eut un grondement de tonnerre, ce qui fit craquer le sol sous le golem.

La lance en diamant traversa les ténèbres comme une étoile filante, devenant incandescente et enflammant l'air autour d'elle. Sa traînée enflammée était comme une blessure laissée dans la pénombre des Creux.

Elle visait le dos du Roi des Épées, qui planait au loin au-dessus du sol.

Heureusement, l'une des flèches d'Helie frappa la lance en plein vol, produisant une explosion effroyable et la faisant dévier de sa trajectoire. Ce coup d'éclat laissa cependant la belle Sainte équine à découvert pendant une fraction de seconde, ce qui faillit lui coûter la vie.

Sunny manifesta ses trois incarnations et grogna tandis que chacune d'entre elles attaquait l'un des Asuras.

"Occupez-les !"

Il ne comprenait même pas très bien pourquoi il essayait d'empêcher les serviteurs du Tyran Maudit d'attaquer Anvil. Ne vaudrait-il pas mieux que ce satané Souverain soit tué ou gravement blessé dans la bataille ?

Non... probablement pas. Si Anvil était affaibli ou hors d'état de nuire, plus personne ne pourrait contenir la Reine des Vers. Et une fois que son Domaine aurait consumé le monde entier, ni Sunny ni Nephis ne pourraient l'arrêter.

C'était la raison rationnelle. La raison irrationnelle, cependant, résidait dans le fait qu'il ne se sentait tout simplement pas à l'aise de prendre le parti des Créatures du Cauchemar dans une bataille contre les humains.

Sunny et ses incarnations, ainsi que Fiélon, se heurtèrent aux Asuras. Les Saints abandonnèrent également la prudence au profit d'une offensive féroce — grâce à leurs efforts combinés, les terribles golems furent temporairement bloqués.

Une grande partie des ruines envahies par la végétation fut dévastée par la violence glaçante de leur combat furieux...

Mais cette dévastation n'était pas comparable, même de loin, à la calamité déclenchée par le Roi des Épées et de Condamnation.

Au cœur de la cité antique, la silhouette colossale de Condamnation fut finalement enveloppée par une tempête d'épées. Le Tyran Maudit était si gargantuesque que ses mouvements semblaient faussement lents. À chacun de ses pas, les Creux tremblaient.

Le dieu maudit levait lentement la main lorsque la rivière d'épées se jeta sur son corps, se transformant en un énorme tourbillon d'acier.

Chacune des innombrables lames frappa Condamnation avec une force dévastatrice.

Des éclairs de lumière aveuglante et des fleurs de flammes apparurent sur l'étendue sombre de son corps titanesque — cela était dû à l'énergie cinétique qui se transformait en chaleur et en lumière, un peu comme lorsque les projectiles tirés par les énormes railguns de siège frappaient les hordes de Créatures du Cauchemar sous les murs de Falcon Scott.

Seulement ces explosions étaient infiniment plus destructrices, portant la volonté et l'essence d'un être Suprême. De plus, à Falcon Scott, seuls quelques douzaines de railguns tiraient en permanence. Ici, il y avait une myriade d'épées, toutes frappant le Tyran en continu.

Sunny sentit soudain un frisson lui parcourir l'échine.

Alors qu'il voyait un ouragan de lumière et de flammes engloutir la forme titanesque de Condamnation, ses yeux s'écarquillèrent.

Merde...

Les forces furieuses libérées par l'attaque d'Anvil franchirent alors un seuil terrible.

Le Tyran colossal était désormais entièrement enveloppé de flammes, et une tempête d'épées continuait de bombarder sa silhouette montagneuse en lui assénant un redoutable barrage de coups annihilants. La chaleur dégagée par ces dernières était si grande que l'air lui-même semblait s'enflammer.

C'était comme une réaction en chaîne.

Le monde trembla, puis explosa dans une lumière furieuse. Un mur de flammes impressionnant se forma soudain au loin, atteignant presque le dôme des Creux. La pénombre qui régnait ici depuis des milliers d'années fut instantanément vaincue... et l'ancienne jungle qui recouvrait les ruines fut, elle aussi, réduite en cendres en une fraction de seconde.

La cité sans nom sortit de son étreinte étouffante pendant un bref instant, ressemblant presque à ce qu'elle était avant que la civilisation de Godgrave ne succombe à l'impitoyable défi du Sortilège du Cauchemar.

C'était un spectacle magnifique.

À ce moment-là, la pierre ancienne fondit, se transformant en rivières de lave incandescente.

L'imposant mur de flammes ardentes s'étendit vers l'extérieur, consumant les ruines du centre vers la périphérie...

La chaleur mortelle n'atteignit la périphérie de la cité, où les Saints combattaient les Asuras, qu'au bout d'un ou deux instants.

Sunny s'accorda une fraction de seconde pour assister à cette scène impressionnante de dévastation insondable.

Après quoi, il recula précipitamment et cria :

"Rivalen !"

Les Saints semblèrent comprendre ce qu'il voulait dire, et se placèrent rapidement aux côtés de l'énorme rhinocéros. Sunny regarda frénétiquement autour de lui pour voir si Cassie était là, mais il n'eut pas à s'inquiéter — elle était là, à un ou deux pas de lui. En fait, elle était probablement arrivée la première.

Les boucliers de Rivalen parvinrent à les entourer juste avant qu'une vague de chaleur insupportable n'arrive. La puissance de son Aspect défensif atténua suffisamment la chaleur, l'onde de choc et les flammes pour permettre aux Saints de tenir. Le large dos de Fiélon les protégeait également.

Quelques battements de cœur plus tard, le dôme de boucliers invisibles fut entièrement englouti par le mur de flammes.

Le monde s'était transformé en un abîme de feu.

Ah...

L'air lui-même ayant été brûlé, ils ne pouvaient plus respirer. Heureusement, les Saints pouvaient tenir un certain temps sans oxygène... cela restait tout de même désagréable.

Mais ils survécurent.

La jungle s'était transformée en cendres. Les ruines avaient fondu. L'air brûlait.

Finalement, n'ayant plus rien à se mettre sous la dent, le feu s'éteignit.

Sunny put à nouveau voir clair.

Juste devant lui, la carapace noire de Fiélon était devenue incandescente. L'Ombre vorace ne semblait pourtant pas incommodée — au contraire, elle était joyeuse, débordante de soif de sang et de vigueur, comme si elle avait absorbé une partie du feu incandescent dans son corps d'acier.

Plus loin, les Asuras se tenaient debout, entourés de volutes de fumée. Les plaques de mousse rouge qui recouvraient les abominables golems avaient disparu, brûlées, révélant leur véritable apparence.

Au-delà des Créatures du Cauchemar Supérieures, les vastes ruines de l'ancienne cité... avaient totalement disparu, transformées en un paysage infernal de cendres et de lave en fusion.

Et plus loin encore...

Le Tyran Maudit, Condamnation, était resté intact.

Son corps portait encore la cicatrice où la flamme de Neph l'avait brûlé, mais la violente conflagration provoquée par l'ouragan d'épées d'Anvil n'avait pas laissé la moindre égratignure.

La main titanesque de Condamnation s'avançait dans le nuage de fumée noire, comme pour repousser le Roi des Épées comme un parasite gênant.
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Lorsque les flammes se turent, une forte bourrasque s'abattit sur les Saints et les Asuras par-derrière. C'était de l'air qui s'engouffrait pour combler le vide — et qui apportait avec lui l'odeur pesante de la cendre.

Les ruines de l'ancienne cité s'étaient transformées en un véritable enfer, où une chaleur insupportable leur brûlait les poumons lorsqu'ils inspiraient. Aucun mortel n'aurait pu survivre dans ce purgatoire incandescent, et pourtant, les Saints de l'Épée y étaient parvenus. Après tout, ceux de Rang Transcendant n'étaient plus vraiment des mortels.

Devant eux, les carapaces de pierre des Asuras rougeoyaient furieusement.

Helie abandonna sa Transformation et essuya la sueur qui perlait sur son front, respirant à petites bouffées.

Une grimace douloureuse déforma son beau visage.

"Comment sommes-nous censés les combattre dans ces conditions ?"

Sa voix était faible et fantomatique, car il n'y avait pas encore assez d'air autour d'eux pour porter le son correctement.

Sunny se contenta de se pencher en avant, s'apprêtant à s'élancer sur les ennemis.

"Qu'attendez-vous ? Attaquez pendant que leur armure est encore ramollie par la chaleur !"

Elle le fixa pendant une fraction de seconde, puis serra les dents et encocha une flèche sur la corde de son arc — qui avait considérablement rétréci depuis qu'elle avait repris sa forme humaine.

Les autres Saints se déplacèrent également.

...Au loin, au-delà des silhouettes sombres des Asuras, la main de Condamnation était à deux doigts d'atteindre Anvil. Des rivières d'épées se tordaient dans les ténèbres rougeoyantes de la terre désolée, convergeant juste devant lui comme une colossale fleur d'acier. Son épicentre devait servir de bouclier au Souverain et recevoir le coup du Tyran.

Quatre incarnations de Sunny s'abattirent sur les Asuras, déchaînant l'enfer sur eux. Cependant, même plongé dans cette bataille mortelle, il ne pouvait s'empêcher de garder un œil sur l'affrontement titanesque qui se déroulait au loin.

La main de Condamnation entra en collision avec le tourbillon d'épées dans une violente déflagration. De loin, le mouvement semblait lent, mais il y eut un flash aveuglant au moment de la collision, suivi d'un grondement de tonnerre et d'une énorme onde de choc.

Cette fois, l'onde de choc se propagea verticalement. Quelques instants plus tard, elle frappa le sol des Creux, ainsi que leur dôme — le monde trembla, et un réseau de fissures peu profondes apparut à la surface de l'os ancien au-dessus d'eux.

La masse tourbillonnante d'épées volantes n'avait pas réussi à arrêter la main du dieu maudit.

Elle les traversa sans jamais ralentir, détruisant d'innombrables épées et en envoyant beaucoup d'autres valser. Des éclats de lames brisées et des torrents de métal en fusion pleuvaient.

Sunny ne pouvait voir clairement le coup. Il vit seulement un tourbillon d'étincelles écarlates entourer le Roi des Épées, puis le voir dégringoler comme un météore.

Il perçut ce qui se passa ensuite avec le sens de l'ombre.

Anvil n'avait pas réussi à endommager le corps de l'ennemi et avait été terrassé. Cependant, le Souverain semblait s'être protégé du coup, somme toute. Il s'écrasa dans une rivière de lave, dont une grande fontaine s'éleva dans les airs.

Quelques instants plus tard, Anvil se releva lentement, indemne, et leva les yeux d'un air sombre. Des gouttes de lave roulaient sur la surface noire de son armure, sans y laisser la moindre trace, faisant face à la rivière incandescente de roche en fusion comme s'il s'agissait d'eau.

Ses yeux étaient froids et empreints d'une détermination sombre et étouffante.

Tendant la main, il invoqua une autre épée.

Celle-ci, cependant... était différente.

Son ombre était bien plus terrifiante que celle des innombrables lames qui se déplaçaient au-dessus du Souverain comme une tempête d'acier.

Qu'est-ce qui vient de se passer ?

Sunny luttait contre les effroyables Asuras tout en essayant de comprendre le formidable échange entre le Roi des Épées et Condamnation.

En apparence, cela semblait assez simple — une compétition directe de leur capacité à exercer une force et à déchaîner la dévastation. Cependant, Sunny était persuadé qu'il se passait plus de choses qu'il n'y paraissait.

Anvil n'avait pas seulement échoué à entailler Condamnation parce que le corps colossal du Tyran Maudit était trop résistant, ni à bloquer le coup de Condamnation parce que son bras était trop puissant. Au lieu de cela, le Domaine de l'Épée n'avait pas réussi à exercer sa domination sur l'autorité du dieu maudit, tandis que sa volonté n'avait pas réussi à dominer celle de l'ennemi.

Tout le reste n'était que le résultat.

L'expression de Sunny devint hideuse derrière son masque.

Après cela, il fut distrait de la bataille profane, forcé de se concentrer sur la sienne. Tandis que Sunny et les Saints de l'Épée combattaient les Asuras, ils apercevaient de temps à autre le redoutable affrontement entre le Roi des Épées et Condamnation.

Des éclairs de lumière aveuglante, des coups de tonnerre assourdissants et des ondes de choc dévastatrices continuaient de tourmenter le monde, faisant trembler les Creux dans d'horribles convulsions.

La silhouette gargantuesque du Tyran Maudit ne passait pas inaperçue, mais Anvil était trop petit pour être vu de loin, surtout dans le tumulte épouvantable de leur affrontement. Cependant, sa présence était tout aussi écrasante, car même lorsque le Souverain ne pouvait être vu, la tempête d'épées qu'il avait invoquée était toujours visible.

Les torrents d'acier bruissant qui assiégeaient Condamnation étaient de la même taille que le Tyran Maudit, le dépassant même parfois. Ils se déplaçaient, coulaient, s'envolaient, tombaient... et attaquaient sans cesse la déité fantasmagorique. L'ouragan d'épées tourbillonnantes était étrangement hypnotique, et surtout, cela ressemblait presque à un être vivant.

Comme si les flux d'épées tranchantes étaient un substitut au corps du Roi.

...Que fait-il ?

Difficile pour Sunny de juger, puisqu'il ne connaissait pas vraiment les prouesses d'Anvil au combat, mais tout cela semblait étrange. Jusqu'à présent, le Roi des Épées semblait n'avoir utilisé que sa Capacité Dormante... une version incroyablement évoluée de celle-ci, il est vrai, mais rien d'autre.

Sunny avait vu cette Capacité dans les souvenirs d'Orum. En tant que Dormeur, Anvil partageait un lien profond avec les métaux et pouvait même les contrôler quelque peu, utilisant cette faible forme de contrôle pour pousser la lame de son épée au combat et ainsi améliorer sa maîtrise de l'épée de manière mortelle et imprévisible.

En tant qu'Éveillé, il pouvait contrôler une épée volante et l'utiliser pour tuer efficacement des Créatures du Cauchemar, et ce, sans jamais à avoir recours à ses mains.

Aussi improbable que cela puisse paraître, cette vaste tempête d'épées n'était rien d'autre qu'une extension de cette même Capacité. D'une épée à une douzaine, à une myriade... le champ d'application était entièrement différent, mais l'essence était exactement la même.

Alors, pourquoi Anvil n'utilisait-il pas ses autres Capacités d'Aspect pour combattre Condamnation ?

Bien sûr, il était possible que sa Capacité Éveillée et Ascendante n'aient rien à voir avec le combat, et qu'elles soient plutôt destinées à être utilisées pour l'artisanat. Après tout, il était Sorcier, donc au moins l'une d'entre elles devait l'être.

Toutefois, une autre Capacité, celle de la Transformation, s'y ajoutait. Sunny n'avait jamais vu Anvil prendre sa forme Transcendante... mais s'il y avait un bon moment pour le faire, c'était bien maintenant.

Qu'attendait le Roi des Épées ?

Confus et mal à l'aise, Sunny fronça les sourcils et étudia le champ de bataille.
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Un léger chuintement s'échappa de la bouche de Sunny alors qu'il chancelait en arrière, échappant de justesse à la lame d'une hache de guerre en diamant. Les mouvements de l'Asura étaient presque trop rapides pour être perçus, son esprit était si étranger qu'il s'efforçait de le sonder avec la Danse de l'Ombre.

En effet, les abominables golems n'étaient pas des êtres vivants au sens propre du terme, et encore moins des êtres sensibles. Ce n'étaient que des armures runiques corrompues par... ce qui habitait la pierre ancienne, malveillantes et animées d'une sinistre volonté.

Néanmoins, il pouvait prédire les mouvements des Asuras jusqu'à un certain point en sentant les mouvements de leurs ombres. C'est ainsi que Sunny avait pu rester en vie et éliminer les Créatures du Cauchemar Supérieures les unes après les autres.

À lui seul, il avait abattu plus d'Asuras que tous les autres Saints réunis... mais la bataille n'était pas finie.

Tout comme la bataille entre le Roi des Épées et Condamnation n'était pas terminée, faisant rage au cœur de la terre désolée.

Une fraction de seconde après que Sunny eut esquivé le coup, son ennemi levait déjà les mains pour en porter un autre. Cependant, il lança sa grande masse en avant, frappant l'ennemi en pleine poitrine.

Une arme émoussée n'était pas vraiment destinée à délivrer des attaques tranchantes, mais Sunny n'avait pas l'intention d'infliger des dégâts avec celle-ci. Au lieu de cela, il se contenta de repousser l'Asura, utilisant la longueur considérable de sa masse pour maintenir la créature à distance.

De ce fait, la hache en diamant passa en sifflant devant son masque, sans jamais parvenir à l'atteindre.

L'instant d'après, une chaîne noire heurta l'une des mains de l'Asura avec une force terrible et s'enroula autour de lui.

La chaîne avait été produite par la Manifestation de l'Ombre, mais contrairement à d'habitude, elle ne bougeait pas d'elle-même — le pouvoir des ombres manifestées n'était pas suffisant pour immobiliser les Créatures du Cauchemar Supérieures.

À la place, une autre incarnation de Sunny tenait la chaîne, utilisant toute la puissance d'une Terreur Transcendante pour tirer le bras de l'Asura vers le bas. Bien sûr, l'abomination était bien plus puissante que Sunny... mais elle n'avait pas d'effet de levier, ni de masse suffisante pour le dominer.

La chaîne ralentit l'ancien golem juste assez longtemps pour créer une ouverture.

S'avançant, Sunny empoigna le manche de sa grande masse plus près du milieu et poussa son extrémité vers le bas. Ainsi, il la souleva sans effort au-dessus de sa tête...

Il sollicita ensuite ce qui semblait être tous les muscles de son corps, leur administrant une généreuse infusion d'essence, tout en manipulant son propre poids pour le rendre aussi important que possible — tout cela pour exécuter un coup aérien parfait.

La masse serpentine tomba comme une comète noire et s'écrasa sur la tête de l'Asura, la fracassant complètement. Des éclats de pierre fusèrent dans toutes les directions comme des balles supersoniques, certains s'enfonçant dans la surface d'onyx du Manteau.

La Créature du Cauchemar Supérieur tomba à genoux. La masse noire continua à descendre, frappant le plastron de l'ancien golem, l'enfonçant et détruisant les restes anciens enfermés dans l'effroyable Asura.

La destruction du cadavre humain qui s'y trouvait n'avait aucune signification, mais les dommages causés à l'intégrité de l'armure runique étaient suffisamment graves pour tuer l'abomination Supérieure sur-le-champ.

...Le rebond fit gémir les os de Sunny, qui ne restèrent intacts que grâce au Tissage Osseux.

Sa deuxième incarnation était sur le point de récupérer la chaîne et de tourner sur elle-même, assaillie par un autre ennemi. La troisième incarnation était engagée dans une lutte acharnée avec un Asura qui avait perdu ses deux jambes, mais qui se servait de ses mains pour ramper à une vitesse stupéfiante. La quatrième combattait côte à côte avec Cassie, communiquant avec elle mentalement.

Ces deux-là formaient un duo étonnamment mortel. Elles se comprenaient sans effort et se déplaçaient comme les deux parties d'un seul être. Cela semblait presque naturel aux yeux de Sunny... à la fois parce que le combat en groupe faisait partie intégrante de son Art de Combat Transcendant et parce que Cassie était une partenaire de combat presque parfaite pour lui en raison de son Aspect et de leur histoire commune.

Le champ de bataille était agité.

Au loin, l'affrontement entre le Souverain et le Tyran s'intensifiait également. Sunny essayait d'y prêter le plus d'attention possible — ce qui était peu — osant même laisser son sens de l'ombre frôler Condamnation.

Le dieu maudit était trop vaste et terrifiant pour qu'il essaie de pénétrer profondément dans son âme, mais il observa attentivement Anvil. Lorsque l'occasion se présenta, il le regarda directement, essayant de comprendre l'essence de la Suprématie à partir de la façon dont le Souverain se battait.

Ce que Sunny voyait était à la fois stupéfiant et incompréhensible, ne lui laissant pas le temps d'essayer d'en déchiffrer le sens profond pour l'instant.

Le Roi des Épées n'utilisait toujours que sa Capacité d'Aspect Dormante, perdant petit à petit du terrain sous les attaques harassantes de Condamnation. Le Tyran Maudit n'utilisait rien d'autre que son corps extraordinaire pour anéantir les épées volantes et poursuivre le Roi, se déplaçant comme une montagne impie faite de terre, d'os, de crépuscule et de volonté maligne.

Plus le temps passait, plus des morceaux du monde semblaient s'assimiler à sa silhouette titanesque, qui était maintenant partiellement composée de lave, de nuages de cendres, de vide et de flammes gelées.

Condamnation se servait uniquement de ses mains et de sa volonté tyrannique pour attaquer Anvil... du moins, pour ce que Sunny pouvait percevoir. Cependant, il pouvait sentir qu'il y avait une autre couche à la bataille entre le Roi et le Tyran, une couche qui se déroulait au-delà des frontières du monde matériel.

Le Tyran était implacable et inéluctable. Le Souverain... restait calme et distant bien qu'il soit désespérément dépassé par son ennemi.

Il prépare quelque chose.

Sunny ne savait pas pourquoi il pensait cela, mais il en était sûr — peut-être parce qu'il aurait lui-même préparé une sorte de plan caché.

Mais qu'est-ce que c'était ?

Il étudia de plus près le carnage lointain de la bataille profane, essayant de remarquer quelque chose qu'il avait manqué.

L'affrontement entre les deux êtres terrifiants n'était pas facile à observer, encore moins à comprendre, et pourtant il était raisonnablement sûr de n'avoir rien oublié d'important.

C'était juste que...

Ses quatre paires d'yeux s'écarquillèrent légèrement.

C'était parce que Sunny l'avait enfin vu — un motif subtil dans le flux de la tempête d'épées.

Peut-être ne l'avait-il remarqué qu'en raison de sa capacité à reconnaître les motifs en tant que tisserand.

Qu'est-ce qu'il...

Les torrents d'épées volantes, qui avaient enveloppé Condamnation comme un colossal tourbillon d'acier, étaient maintenant plus étalés. D'innombrables épées avaient déjà été détruites, et beaucoup d'entre elles avaient été projetées au loin par les forces extrêmes de la bataille déifique.

Cependant, ces épées ne dérivaient pas dans les airs sans but, et n'avaient pas non plus échappé au contrôle du Roi.

Au contraire, elles restaient statiques au-dessus du champ de bataille, ne bougeant même pas d'un centimètre — comme si elles avaient été placées délibérément.

Elles formaient les points d'ancrage d'un vaste réseau complexe.
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C'était indéniable...

Sunny avait fait de l'apprentissage du raisonnement logique dans la complexité apparemment irrationnelle et ahurissante des trames l'un des grands objectifs de sa vie. Son esprit était donc entraîné à voir des motifs utiles là où il n'y avait vraisemblablement que du chaos.

C'est pourquoi il était capable de reconnaître l'intention subtile dans le flux tourbillonnant de la tempête d'épées.

Les épées volantes formaient lentement un vaste réseau au-dessus du champ de bataille, suspendu au-dessus de Condamnation comme un filet.

Mais quel était l'objectif de ce réseau, précisément, et de quelle manière ?

Sunny l'étudia un instant.

C'est de la... sorcellerie.

Ses yeux s'écarquillèrent.

Il s'était demandé pourquoi Anvil n'utilisait que sa Capacité Dormante. Maintenant, la réponse semblait évidente... c'était parce qu'il avait l'intention d'utiliser la sorcellerie pour porter le coup fatal, et non le pouvoir de son Aspect.

Les motifs créés par les épées volantes — chacune servant de conduit à l'essence du Souverain — n'étaient pas aléatoires. Une fois que Sunny eut compris la nature du réseau, il put changer de perspective et les reconnaître pour ce qu'ils étaient.

Il s'agissait des cadres à moitié assemblés d'énormes runes.

Ces runes n'étaient pas écrites à l'encre sur du papier, gravées dans la pierre et tissées à partir d'une lumière éthérée. Au contraire, elles étaient formées par d'innombrables épées bruissantes, écrites dans l'obscurité rougeoyante par l'acier tranchant.

De plus, le réseau runique n'était pas formé sur une surface plane, mais dans un espace tridimensionnel. C'était naturellement très différent de la façon dont les humains écrivaient habituellement, et qu'ils étaient donc habitués à lire. Cependant, Sunny était un tisserand, et avait déjà connu le casse-tête frustrant d'apprendre à son esprit comment percevoir des constructions tridimensionnelles complexes.

Après tout, les tapisseries de fils d'essence qu'il traitait habituellement n'étaient jamais plates non plus.

De la sorcellerie runique.

Sunny n'était pas assez compétent dans ce type de sorcellerie pour comprendre le but du réseau, mais il pouvait au moins en discerner l'existence.

[Cassie... vous voyez ça ?]

Maintenant qu'il était attentif à la tempête d'épées, Cassie aurait également remarqué où il se concentrait. Et elle était bien mieux informée que lui sur la sorcellerie runique.

Il y eut quelques instants de silence pendant que tous deux se battaient désespérément contre les Asuras.

Puis, la réponse mentale de la jeune femme résonna dans son esprit, comme si elle était à bout de souffle :

[Par les dieux morts, qu'est-ce que...]

C'était assez drôle, en fait. Elle parlait par télépathie, alors que son esprit ne possédait pas de poumons. Pourquoi était-elle essoufflée ?

Cassie marqua une pause, puis ajouta :

[Je le vois. Je n'ai jamais rien vu de tel. C'est... une sorte de prisme magique. Une convergence prismatique ? Un point d'appui ? Je ne sais pas trop.]

Cette explication n'apportait pas grand-chose à Sunny. Il comprit que le réseau runique était destiné à canaliser et à concentrer quelque chose, un peu comme un prisme concentrerait la lumière. Mais qu'est-ce que le Roi des Épées avait l'intention de canaliser ? Sunny ne le savait pas.

Il n'allait pas tarder à le savoir, car le réseau runique semblait presque terminé.

Alors que Condamnation s'avançait dans un lac de lave, le faisant jaillir de ses rives, Anvil prenait son essor dans un tourbillon d'étincelles écarlates. D'autres épées se manifestèrent derrière lui, en éventail, comme un halo d'acier. Une, deux, trois... six, toutes émanant un sentiment de puissance funeste.

Ajoutées à l'épée terrifiante qu'il tenait à la main, elles étaient au nombre de sept.

Les six épées partirent dans des directions différentes, tandis que la septième resta dans sa main.

La main titanesque du Tyran Maudit s'avança à nouveau, laissant les torrents d'épées tenter de bloquer son coup oblitérant... avant d'être brisées et transpercées sans le moindre effort.

Le dieu maudit se déplaçait bien plus vite qu'une créature de sa taille incommensurable n'était censée le faire. Non pas parce que sa vitesse était si grande, mais simplement parce que l'espace lui-même se tordait autour de lui, se rétrécissant et s'étendant pour permettre à la divinité obscure d'avancer.

Il y eut un nouvel éclair aveuglant et une nouvelle vague de chaleur incandescente.

Une autre onde de choc frappa le dôme des Creux, entraînant la chute de fragments d'os.

Anvil fut à nouveau terrassé.

Il tomba dans le lac de lave, mettant cette fois un peu plus de temps à se relever.

Ses redoutables défenses semblaient finalement atteindre leur limite. La cape vermillon qui pendait sur ses épaules était roussie, quant à son armure noire, elle était cabossée. Plus choquant encore, deux minces filets de sang s'écoulaient de ses narines, des gouttes cramoisies tombant et s'évaporant dans la chaleur torride.

Néanmoins, le Souverain se contenta de sourire froidement.

En effet, c'est à ce moment précis que le réseau runique fut enfin achevé.

Les épées volantes qui formaient la tempête d'acier se trouvaient toutes au bon endroit pendant un bref instant, minutieusement choisi, traçant d'innombrables runes immenses dans l'air autour de Condamnation.

Le Tyran Maudit sembla se rendre compte du piège, mais il était déjà trop tard — le réseau ne s'étant assemblé qu'une fraction de seconde auparavant, il n'avait pas eu le temps de réagir.

Le dieu maudit tourna silencieusement la tête et leva les yeux, un soupçon d'émotion étrange apparaissant dans ses yeux inhumains.

Les épées volantes émirent alors une froide radiance, et loin en dessous d'elles, Anvil saisit son épée à deux mains pour porter un coup vers le haut.

Ce coup était à la fois rapide et délibéré, magnifiquement mortel... mais futile et insignifiant à la fois, n'ayant coupé que de l'air.

Et pourtant...

Le réseau runique semblait n'exister que pour ce seul coup.

Sunny ne savait pas ce qu'Anvil avait canalisé à l'aide de la sorcellerie — si c'était simplement son essence d'âme, l'autorité de son Domaine, ou même sa simple volonté. Tout ce qu'il savait, c'est que le réseau runique avait été animé par quelque chose, infusant en quelque sorte le coup d'épée du Roi d'une puissance réellement terrifiante.

C'était comme si une lame invisible et sans fin avait tranché le monde en suivant la trajectoire de son épée d'acier, coupant le monde en deux.

Le lac de lave fut coupé en deux, et la lame invisible continua à remonter vers le corps titanesque de Condamnation.

Mais...

Condamnation était un Tyran Maudit, somme toute. Se soumettant à sa volonté, l'espace se tordit à nouveau et commença à déplacer la divinité malveillante hors de la trajectoire de l'inconcevable coupe d'Anvil...

Jusqu'à ce que l'espace lui-même soit coupé.

Le Tyran ne parvint pas à éviter complètement la lame invisible, mais réussit à ne pas être trop gravement blessé par elle.

Anvil ne réussit qu'à couper le poignet de Condamnation. Cette fois-ci, le Tyran Maudit n'en sortit pas indemne — son bras fut profondément entaillé, manquant de lui sectionner sa main.

Sunny se figea.

Le vaste réseau runique s'éteignit, ayant épuisé toute sa puissance.

Et le dieu maudit était toujours en vie.

Il était blessé, mais pas gravement.

Est-ce que c'est... tout ?

Il reporta son attention sur Anvil, voulant voir si le Roi des Épées était consterné et ébranlé par son échec.

Mais ce n'était pas le cas.

Le Souverain se tenait simplement dans la lave, regardant vers le haut avec une expression sombrement satisfaite.

Et sa lame invisible...

Ne s'était pas dissipée après avoir manqué le corps titanesque de Condamnation, poursuivant ainsi son ascension.
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Le combat entre le Roi des Épées et Condamnation fut un véritable cataclysme. L'abominable jungle qui recouvrait les ruines de l'ancienne cité avait été incinérée ; les ruines elles-mêmes avaient fondu en rivières de lave, transformant toute la zone en un paysage d'enfer ardent.

Mais la destruction ne s'arrêtait pas là. Le sol lui-même avait été anéanti, révélant la surface de l'os blanc qui, à son tour, était maintenant recouvert d'un réseau de fissures et de craquelures.

Parallèlement, le dôme des Creux, situé loin au-dessus, fut, lui aussi, endommagé.

Et la lame invisible créée par Anvil — la manifestation oblitérante de son autorité et de sa volonté meurtrière — atteignit le dôme quelques instants après avoir coupé le lac de lave en deux et infligé une blessure au Tyran Maudit.

Sunny se figea pendant une fraction de seconde, regardant le lointain avec des yeux écarquillés.

Dans la seconde qui suivit, la lame invisible frappa le dôme fissuré des Creux avec une force absolue et inflexible.

Un tremblement subtil se répandit dans le sol sous leurs pieds.

Un son indescriptible les envahit comme une vague, et des éclats d'os colossaux, certains de la taille d'un stade, pleuvaient des sombres hauteurs.

Une partie du dôme trembla et s'effondra, une fissure dentelée ayant été creusée par la lame invisible.

Une douce lumière s'y engouffra, illuminant la silhouette titanesque de Condamnation. Au loin, les ténèbres rouges et furieuses se dissolvaient dans le doux rayonnement, chassées par la lumière... et baignant dans celle-ci, le Tyran Maudit se révélait dans toute sa gloire profane.

Mais le coup d'Anvil ne s'était pas encore arrêté.

C'était plus qu'une coupure physique — ou même une attaque magique infusée de la puissance infernale de l'essence d'âme Suprême. La lame invisible était comme une loi créée en un instant, et censée n'exister que pour un instant.

Mais en cet instant, la loi de la lame avait le pouvoir de trancher le monde.

Et c'est ce qu'elle fit.

Après avoir traversé le dôme endommagé des Creux, la lame invisible coupa le ciel au-dessus de Godgrave, y laissant une étroite blessure.

Le ciel ne serait pas détruit par une simple coupure, bien sûr.

Mais... le voile nuageux qui protégeait Godgrave de sa pureté incandescente l'était. Une brèche d'une douzaine de kilomètres y était apparue, permettant à la lumière anéantissante du soleil d'y pénétrer.

Pour illuminer la surface du Passage du Sternum... et, par le biais de la fissure nouvellement provoquée à sa surface, se déverser dans les Creux.

Juste après que le dôme ait été brisé, la lumière qui tombait à travers la brèche dans l'os ancien changea. Elle n'avait plus rien de doux. Au lieu de cela, un pilier de lumière aveuglante, crue et incandescente tomba...

Illuminant le cœur du chaos en fusion et la silhouette gargantuesque de Condamnation qui se tenait juste en dessous de la fissure.

Sunny sursauta.

C'est...

Un Tyran Maudit était un dieu, les mortels ne pouvaient pas lutter contre les dieux.

Cependant...

Même les dieux maudits devaient s'incliner devant la puissance des cieux. Du moins, du ciel blanc et déchirant de Godgrave.

Lorsque la lumière aveuglante du soleil tomba sur la créature colossale, la première chose qui s'enflamma fut son bras blessé. D'immenses panaches de feu jaillirent de l'entaille laissée par la lame d'Anvil sur son poignet, et la chair qui l'entourait — le sol, les fragments de ruines et les arbres déracinés — commença à noircir.

Condamnation émit un son sinistre qui traversa la terre brûlante et enveloppa les Saints, les faisant chanceler. Sunny résista assez bien à la voix de la déité maudite, mais les autres semblaient hébétés. Helie se prit la tête et poussa un cri, tandis que Roan et Rivalen tombèrent au sol. Cassie pâlit, mais resta debout.

Au loin, le Tyran Maudit fondait dans la colonne de soleil incandescent. Brûlant et réduit en cendres, le temps et l'espace s'effondraient sur eux-mêmes, tentant d'échapper à l'éclat aveuglant.

Mais il n'y avait pas d'échappatoire.

Ce n'était pas seulement le sol, la pierre et les arbres qui brûlaient. Tout ce qui composait l'immense corps de Condamnation était anéanti et réduit en cendres. Le crépuscule et les ombres étaient vaincus, tandis que la lueur orangée des flammes gelées s'éteignait. Même la lave que la divinité maudite avait absorbée dans son corps était réduite en cendres.

Avant que Condamnation ne puisse bouger, l'une de ses jambes s'effrita, le faisant basculer dans le vide.

Le monde trembla lorsque le dieu maudit tomba à genoux.

Agenouillé comme il l'était et piégé par la lumière du soleil, le Tyran Maudit ressemblait à une montagne de flammes, se dissolvant lentement dans l'éclat aveuglant.

Son gémissement pénétra les oreilles de Sunny, lui faisant perdre la tête.

Le monde semblait se briser.

Il comprit vaguement que c'était sa conscience qui s'était brisée, et non le monde. Et pourtant, sur le moment, Sunny ne fit pas la différence.

La réalité s'était transformée en un cauchemar fragmenté et fiévreux.

Il crut percevoir la figure grotesque de Condamnation se dissoudre dans la lumière éclatante du soleil. Sa masse colossale était comme de la cire de bougie en train de fondre, devenant de plus en plus petite.

Au même moment, il vit la tempête d'épées exploser en un ouragan d'étincelles écarlates... mais certaines de ces étincelles s'enflammèrent et brûlèrent dans la colonne de lumière.

Il vit aussi les Asuras regarder leur dieu se débattre au seuil de la mort dans un silence respectueux.

Et bien d'autres choses qu'il n'avait pas les mots pour décrire, ni la capacité de comprendre.

Aargh...

Sunny secoua la tête, essayant de reprendre le contrôle de son esprit.

C'était comme s'il avait réussi à se remettre assez vite du cri funèbre d'un dieu... mais lorsqu'il reprit enfin ses esprits, le monde était subtilement différent de ce qu'il était auparavant.

La terre désolée qui les entourait ne brûlait plus. Les rivières de lave avaient perdu beaucoup de leur éclat, s'étant refroidies.

La colonne de soleil aveuglante avait disparu, remplacée par la douce lumière qui s'échappait de la fissure dentelée du dôme des Creux.

Une pluie de cendres tombait sur les silhouettes immobiles des Asuras.

Les abominables golems se tenaient immobiles comme des statues, dépourvus de vie.

Et là-bas, au loin...

Condamnation avait disparu.

Le corps titanesque qui ressemblait à une montagne n'existait plus... tout ce qui restait était de la cendre, du vide et de gigantesques éclats d'os noircis.

Anvil se tenait près de la colline de cendres, la regardant sombrement.

Son armure était cabossée et brisée, la suie recouvrait son visage. La tempête d'épées qu'il avait invoquée n'était plus là, tout comme les sept lames terrifiantes.

Pour autant...

Le Souverain tenait une nouvelle épée dans sa main, qui dégageait une aura encore plus glaçante. Il s'agissait d'une grande épée dont l'acier était imprégné d'un magnifique motif fluide, indescriptiblement redoutable... et étrangement familier.

Baissant les yeux, Anvil étudia l'épée quelques instants, puis l'écarta avec une pointe de sombre mélancolie dans ses yeux gris et froids.

Détournant le regard des cendres d'un dieu, le Roi des Épées s'éloigna d'un pas et se dirigea vers ses Saints.

La bataille était terminée.
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"Dingue, c'est complètement dingue... ce salaud a tué un dieu... c'est de la folie..."

Marchant dans le camp de siège nord de l'Armée de l'Épée, Sunny — dans son personnage de Maître Sunless — ne pouvait s'empêcher de marmonner sous son nez.

L'expérience des ruines de Condamnation l'avait profondément marqué. Mais surtout, c'était la première fois qu'il voyait un Souverain s'investir réellement dans un combat.

Et ce qu'il avait vu lui avait donné à réfléchir.

Être témoin de la puissance du Roi des Épées... c'était une leçon d'humilité. Mais ce qui était encore plus effrayant, c'était de voir à quel point Anvil avait été impuissant dans le combat contre une créature de Rang Maudit.

En fin de compte, le Souverain avait gagné en faisant ce que les humains faisaient le mieux — utiliser son intelligence et les connaissances accumulées par l'humanité pour utiliser toutes les ressources à sa disposition afin de tuer l'ennemi. Dans ce cas précis, la ressource qu'il avait utilisée était le ciel de Godgrave, qui détruisit Condamnation à sa place.

Mais avant cela, Anvil avait eu du mal à endommager le Maudit, et encore moins à le tuer. Son attaque ultime n'avait réussi qu'à infliger une blessure sans conséquence à l'ennemi.

Parce que Condamnation possédait une volonté plus écrasante, mais également parce que son autorité était plus tyrannique que celle du Roi des Épées.

En bref, la disparité de pouvoir entre les deux était assez similaire à celle à laquelle Sunny et Nephis seraient confrontés s'ils défiaient les Souverains en tant que Saints.

L'impuissance totale.

Damnation.

Non, pourquoi envisageait-il ce scénario ? Nephis avait été claire lorsqu'elle avait dit qu'atteindre la Suprématie n'était pas seulement leur meilleure option, mais aussi la seule acceptable.

Car des centaines de millions de personnes étaient retenues en otage dans les deux Domaines. Si les Souverains mouraient avant qu'elle n'usurpe le trône de guerre, tous ces gens succomberaient au Sortilège du Cauchemar. Personne ne pouvait dire combien d'entre eux survivraient et s'Éveilleraient, mais le nombre de morts serait considérable.

Inutile donc d'envisager de traiter les Suprêmes en tant que Saints, au demeurant.

Sunny grimaça.

...C'est juste qu'il ne savait pas s'ils auraient le choix.

La guerre approchait à grands pas de son dénouement. Tous deux avaient fait quelques progrès dans la recherche de la Suprématie, mais pas assez pour avoir confiance en leurs chances.

Certes, Sunny avait eu un soupçon de révélation en regardant Anvil combattre Condamnation. Malheureusement, cette révélation était restée vague et imprécise, lui échappant avant qu'il n'ait pu l'assimiler.

Chaque Aspect étant unique, chaque Domaine — extension d'un Aspect — l'était également. Par conséquent, chaque Transcendant en quête de Suprématie devait trouver sa propre façon de manifester un Domaine.

Cependant, après avoir observé Anvil, Sunny ne put s'empêcher de ressentir une prémonition glaçante.

Il semblerait presque que...

La clé pour atteindre la Suprématie était de vouloir littéralement la faire exister.

Cela semble trop immature. On dirait une blague, en fait. Le grand secret pour devenir un Suprême... c'est de prendre ses désirs pour des réalités ? Quelle blague...

Mais il avait senti la volonté tyrannique du Roi des Épées. Après tout, cela se voyait dans chacun de ses mouvements et de ses actions, surtout lors d'un combat contre un être Maudit.

La volonté d'Anvil possédait de nombreuses qualités subtiles, mais si Sunny devait mettre le doigt sur la plus fondamentale d'entre elles... c'était son caractère dominateur.

Froide, tranchante, intransigeante. Et surtout, absolument sûre de son bon droit... et de son existence même.

Mais c'était ainsi qu'une volonté assez grande pour remodeler le monde devait être, n'est-ce pas ? Sunny n'était pas sûr qu'une intention assez puissante pour s'imposer à la réalité puisse être hésitante quant à sa capacité à le faire.

Le doute et l'indécision étaient l'antithèse de la volonté, somme toute.

Alors... la volonté Suprême était-elle une prophétie qui se réalisait d'elle-même ? Un concept qui ne pouvait se réaliser que si l'on y croyait, et qui devenait de plus en plus puissant au fur et à mesure que cette croyance devenait plus absolue ?

Vouloir que sa propre volonté existe.

N'est-ce pas un paradoxe ?

Mais encore une fois, l'existence même des Souverains était paradoxale par nature.

Sunny laissa échapper un lourd soupir.

Il avait un doute. Son approche de l'épiphanie avait été brève et superficielle, après tout.

Cependant, il avait l'impression d'avoir trouvé un autre élément pour atteindre la Suprématie. Il ne lui restait plus qu'à trouver comment l'appliquer à toutes les autres composantes qu'il avait trouvées, ainsi qu'à celles qu'il lui restait à trouver — et à les adapter à son propre Aspect.

Son expression s'assombrit.

Indépendamment de ces questions complexes, une chose lui était apparue clairement après avoir assisté à la bataille entre Anvil et Condamnation.

Il devait devenir plus fort... aussi fort qu'il pouvait l'être à l'heure actuelle.

Bien sûr, cela avait toujours été une priorité — comment ne pas l'être, dans le monde du Sortilège du Cauchemar ? Sunny avait toujours recherché le pouvoir personnel, d'abord pour survivre, puis pour quelques raisons malavisées, et enfin — avec un peu de chance — pour un objectif plus éclairé.

Mais il y avait aussi un équilibre dans cette quête. Sunny devait peser les gains potentiels et les risques inévitables lorsqu'il décidait de ce qu'il devait faire et de la manière dont il devait s'y prendre.

Et maintenant, après avoir vu le Roi des Épées tuer un dieu... il savait qu'il ne pouvait plus y avoir d'équilibre. En d'autres termes, il devait faire des choses qu'il n'était pas prêt à risquer auparavant, aussi périlleuses soient-elles.

Bon sang.

Malheureusement, le pouvoir n'était pas quelque chose que l'on pouvait trouver au hasard par terre. À son niveau actuel, les options de Sunny étaient plus qu'un peu limitées.

Fronçant les sourcils, il passa devant une rangée de tentes et s'approcha d'un grand bâtiment en bois.

L'un des moyens qu'il pouvait exploiter pour gagner en puissance était de tisser sa propre Mémoire liée à l'ombre, et pour cela, il avait besoin de matériaux.

Le bâtiment qu'il approchait pouvait justement l'aider — c'était le hangar où l'Armée de l'Épée stockait diverses ressources récoltées sur les cadavres des Créatures du Cauchemar tuées par les soldats.

Il prit une profonde inspiration et tenta de chasser les inquiétudes inutiles de son esprit.

Voyons ce que nous pouvons trouver...
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L'entrepôt où étaient stockés les matériaux récoltés était construit à partir de planches de bois, elles-mêmes fabriquées à partir de bois récolté dans la jungle écarlate. Ce bâtiment était énorme — il fallait bien cela — et rempli à ras bord de carcasses de Créatures du Cauchemar, certaines relativement petites, d'autres se dressant comme d'abominables collines de peau, de chitine et d'écailles.

Godgrave étant désormais largement assujetti, les deux grandes armées ne s'affrontèrent pas beaucoup avec les Créatures du Cauchemar. La surface des os des bras, des clavicules, du sternum et de quelques côtes de la divinité morte était à présent entre les mains des humains. Le reste des côtes, ainsi que la colonne vertébrale, le bassin et les fémurs du squelette titanesque étaient encore sauvages, mais les soldats n'avaient guère de raison de s'y aventurer.

Pas plus qu'ils n'avaient de raisons de descendre dans les Creux... et, bien sûr, ils restaient le plus loin possible du crâne angoissant du dieu mort.

Quoi qu'il en soit, ce qui était impensable était désormais une réalité — la Zone de Mort, autrefois inexpugnable, était majoritairement contrôlée par les humains, tandis que l'abominable jungle qui recouvrait son épouvantable étendue fut bannie dans les Creux.

À présent, les humains se battaient surtout contre les humains, et non contre les Créatures du Cauchemar.

Néanmoins, l'Armée de l'Épée continuait de se battre contre les abominations de temps à autre. En plus des serviteurs de Maîtresse des Bêtes, d'étranges créatures vivaient dans les cendres au fond des gouffres des Deux Croisements et remontaient parfois à la surface, attirées par l'odeur du sang humain. Le dépôt de matériaux n'était, de ce fait, jamais vide.

Ce dernier était grossièrement séparé en trois zones — le hall d'entrée où étaient stockées les carcasses non traitées, le vaste entrepôt pour les matériaux traités, et la boucherie, où la viande des abominations tuées était récoltée pour être livrée aux brigades de l'armée plus tard.

Sunny inspira profondément, pensant qu'il y avait un côté positif à faire partie de l'Armée de l'Épée. Il existait sans doute un hangar similaire dans le camp de l'Armée du Chant... mais l'odeur qui y régnait devait être épouvantable. Le Clan Valor était cependant connu pour sa maîtrise de la sorcellerie runique, des enchantements runiques avaient été mis en place pour garder l'air frais.

Sifflotant discrètement, il se dirigea vers le hall d'entrée pour vérifier si des carcasses utiles avaient été amenées à l'entrepôt depuis la dernière fois qu'il l'avait visité. Il était intéressé par une créature en particulier, un habitant des cendres qu'il avait vu se faire tuer de loin, alors qu'il se promenait avec Nephis sur les bords de la Tour d'Ivoire.

L'entrepôt de matériaux était généralement bondé de monde, ce qui n'était pas le cas aujourd'hui. Cependant, l'atmosphère à l'intérieur semblait inhabituelle.

Sunny haussa les sourcils.

Qu'est-ce que...

La lumière était un peu plus vive, l'air était un peu plus frais, avec un léger parfum de pluie et d'éclair qui l'imprégnait. Les ouvriers qui s'occupaient des restes des Créatures du Cauchemar avançaient d'un pas un peu raide, un soupçon de révérence dans les yeux.

L'instant d'après, il aperçut une silhouette familière et comprit la raison de cette étrangeté.

Sainte Tyris du clan de la Plume Blanche se tenait à quelques mètres de lui, étudiant les carcasses.

La douce lumière des Mémoires lumineuses se reflétait sur ses cheveux dorés, tandis qu'une magnifique cape blanche enveloppait sa silhouette gracieuse. Quelques guerriers Éveillés de son clan, ainsi que deux Chevaliers de Valor, se trouvaient à quelques pas derrière elle — compte tenu de l'importance de Marée Céleste pour l'effort de guerre, elle n'était désormais plus autorisée à se déplacer sans une suite de gardes du corps.

Sunny hésita un instant, puis s'inclina respectueusement.

"Sainte Tyris."

Elle le regarda d'un air distant, avant de hocher sèchement la tête.

"Maître Sunless."

Il sourit poliment.

"Êtes-vous ici pour quelque chose de particulier, ou simplement pour examiner la dernière récolte ? Dans le premier cas, je pourrais peut-être vous aider. Je connais assez bien les entrepôts de matériaux."

Marée Céleste resta silencieuse une seconde ou deux, puis soupira.

"Un peu des deux, je suppose. Nous avons été confrontés à un problème délicat ces derniers temps. Les batailles aériennes s'intensifient à chaque assaut, et la défense de l'Île d'Ivoire devient plus difficile à cause de l'attrition..."

Le clan de la Plume Blanche possédait de nombreux guerriers Éveillés spécialisés dans les combats aériens, si bien qu'il menait souvent la charge dans la bataille pour le ciel au-dessus du Grand Croisement. Sa tâche principale était d'empêcher l'ennemi d'atteindre l'Île d'Ivoire et les spécialistes à distance qui y étaient stationnés pendant les assauts.

Sainte Tyris secoua la tête.

"Nous avons tué un nombre incalculable de monstres ailés de Maîtresse des Bêtes. Mais... il est difficile de les détruire complètement dans les airs, et une fois tombés au sol, la Reine les relève automatiquement. Ils retournent donc au combat comme des pèlerins. Nos Échos aériens sont irrémédiablement détruits, et nous perdons peu à peu du terrain. Les maître-forgerons de Valor tentent de contrer ce phénomène en fabriquant des Échos artificiels, mais la vitesse à laquelle ils parviennent à les créer est largement insuffisante pour cette tâche."

Son visage impassible devint sombre.

"Nous perdons donc de plus en plus de soldats. Je suis venue ici dans l'espoir de trouver quelque chose pour armer les Échos, mais c'est difficile. Les combats aériens sont exigeants... le matériau doit être assez solide pour résister à l'intensité, mais aussi assez léger pour ne pas trop peser sur les combattants. Rien ici ne répond à nos besoins."

Elle s'attarda un instant, puis ajouta :

"Nous avons déjà épuisé tous les autres moyens de consolider nos forces, y compris la réquisition de toutes les Mémoires appropriées des autres unités de l'Armée de l'Épée... enfin, vous devez déjà être au courant. Votre assistante, Aiko, nous a beaucoup aidés à organiser l'échange de Mémoires avec les Gardiens du Feu. Mais ce n'est pas suffisant, et à ce stade, je suis contrainte de me raccrocher à la paille."

Il y avait une pointe de froide rancœur dans ses beaux yeux ambrés.

Sunny étudia les carcasses massives de Créatures du Cauchemar tuées qui les entouraient de toutes parts, considérant ses paroles en silence.

Ce faisant, son expression changea subtilement.

Sainte Tyris avait raison. Il n'y avait ici aucun matériau convenant à la fabrication d'armures pour les Échos volants...

Mais là n'était pas le problème.

Son sourire se fit un peu plus forcé.

"Si vous me permettez d'être aussi présomptueux, Dame Tyris, nous disposons également d'un vaste entrepôt de matériaux sur l'Île d'Ivoire. J'ai collecté de nombreux matériaux exotiques au fil des ans — dans tout le Royaume des Rêves, et pas seulement ici à Godgrave. Vous pourriez y trouver quelque chose qui vous convienne... si vous le souhaitez, je peux vous y accompagner dès à présent."

Sainte Tyris se tourna vers lui pour l'étudier calmement.

Dis oui, dis oui...

C'était une offre inhabituelle, mais pas si farfelue que cela. Aucune règle n'empêchait les différentes forces de l'Armée de l'Épée de partager leurs ressources, après tout — en fait, c'est ce qu'elles faisaient toutes, même si la plupart gardaient le meilleur butin pour elles-mêmes.

La simple courtoisie n'était pas ce qui avait motivé Sunny à inviter Marée Céleste sur l'Île d'Ivoire, pas plus que ses faveurs envers le clan de la Plume Blanche.

Il avait une raison bien plus urgente de vouloir sortir Sainte Tyris de l'entrepôt de matériaux.

En effet, alors que Sunny étudiait les carcasses des Créatures du Cauchemar mortes, il avait découvert...

Que la plupart d'entre elles n'étaient pas vraiment mortes.
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Les Créatures du Cauchemar immobiles qui les entouraient n'étaient pas mortes...

Mais elles n'étaient pas vraiment vivantes non plus.

Aucune obscurité infâme n'imprégnait dorénavant leurs âmes, car les morts n'avaient pas d'âme. Mais quelque chose était là.

Une impression étrange, presque imperceptible, d'essence inconnue cachée au plus profond des carcasses imposantes, les liant comme les ficelles d'un marionnettiste.

Sunny sentit un frisson froid lui parcourir l'échine.

Ce sont... des pèlerins de la Reine.

Le siège du Grand Croisement fut une entreprise sanglante et ardue pour de nombreuses raisons, et les redoutables fortifications construites par l'Armée du Chant de l'autre côté du gouffre n'en étaient qu'une parmi d'autres.

Le terrain en était une autre, mais la question des frontières des Domaines était tout aussi importante.

Le Domaine de l'Épée et le Domaine du Chant s'affrontaient au-dessus du sombre gouffre, tout comme les deux grandes armées. Anvil contrôlait un côté du passage, tandis que Ki Song contrôlait l'autre. Par conséquent, les soldats attaquants devaient abandonner le soutien de leur Roi et entrer dans le Domaine hostile lorsqu'ils prenaient d'assaut la forteresse du Chant.

Les défenseurs, quant à eux, ne pouvaient pas librement contre-attaquer le camp de l'Armée de l'Épée, car ils devaient quitter le Domaine du Chant pour le faire.

C'était la raison pour laquelle les soldats de l'Armée de l'Épée pouvaient donner à leurs camarades tombés au combat un enterrement en bonne et due forme ici, dans le camp, au lieu de devoir détruire les corps immédiatement, ce qui expliquait pourquoi il n'y avait pas tant de gardes que cela pour surveiller l'hôpital de campagne.

La Reine ne pouvait pas ressusciter les morts en dehors de son Domaine. Elle ne pouvait même pas envoyer ses pèlerins à travers le gouffre...

Seulement, il s’avéra qu’elle le pouvait.

Sunny regarda les carcasses de la Créature du Cauchemar en cachant son appréhension.

Comment diable...

Certaines de ces abominations avaient été tuées dans les Creux, tandis que la plupart étaient soit des esclaves de Maîtresse des Bêtes, soit des habitants des cendres.

C'est du moins ce que tout le monde pensait.

Mais il était clair pour Sunny que tout cela n'était qu'un stratagème. Toutes les Créatures du Cauchemar qui l'entouraient, à l'exception de celles des Creux, n'avaient pas été tuées par les soldats de l'Armée de l'Épée.

Au contraire, elles avaient été tuées par l'ennemi, transformées en marionnettes, envoyées au-delà du gouffre, puis sommées de faire mine d'être mortes après avoir subi suffisamment de dégâts pour que leur mort paraisse crédible.

Et maintenant, elles étaient toutes ici, au cœur du camp de l'Armée de l'Épée, à attendre... quelque chose. Sans que personne ne s'en rende compte.

Ces salauds ?!

Pendant un instant, Sunny ressentit une colère brûlante. Bien entendu... il était difficile de distinguer un pèlerin d'un cadavre. Ils étaient vraiment morts, après tout. Mais quelqu'un, à tout le moins, avait dû remarquer que le Sortilège n'annonçait pas la mort après avoir porté un coup soi-disant fatal à ces créatures.

Bien sûr, le champ de bataille était un endroit terrible et agité, aussi la plupart des soldats ne prêtaient-ils pas beaucoup d'attention aux chuchotements du Sortilège pendant les terribles affrontements avec l'ennemi.

Et maintenant, que faire ?

S'efforçant de rester poli, Sunny se crispa intérieurement.

Il se sentait plus agacé que troublé, mais c'était tout de même un problème.

Maître Sunless était censé être faible et inoffensif, il pouvait donc au mieux tirer la sonnette d'alarme et révéler l'infiltration insidieuse... mais il devrait alors expliquer comment il avait réussi à détecter quelque chose que tant d'autres personnes n'avaient pas vu.

Et Sunny ne souhaitait vraiment pas partager le fait que ses yeux avaient hérité des merveilleuses capacités de Weaver, le Démon du Destin.

Ce n'est même pas le vrai problème.

Le vrai problème était l'intention de la Reine.

Bien sûr, une bande de puissants pèlerins pourrait faire quelques dégâts s'ils se déchaînaient dans les profondeurs du camp ennemi. Mais dans le grand ordre des choses, ces dégâts seraient insignifiants.

Alors pourquoi s'était-elle donnée tant de mal pour livrer ses marionnettes à l'entrepôt de matériaux de l'Armée de l'Épée ?

La réponse se trouvait juste devant Sunny.

C'était Sainte Tyris.

Elle avait dit qu'elle venait régulièrement ici à la recherche de matériaux appropriés pour armer les Échos volants. Sa présence ici était donc prévisible et pouvait être exploitée.

Les pèlerins n'avaient pas été envoyés ici pour saboter le camp de l'Armée de l'Épée.

Ils avaient été envoyés ici pour tuer Marée Céleste.

...Sunny venait de tomber dans un complot d'assassinat.

C'est pourquoi il devait la faire sortir immédiatement — tout en préservant sa façade de Maître inoffensif et sans prétention.

Merveilleux.

Remarquant un soupçon d'hésitation dans les yeux de Marée Céleste, Sunny afficha son sourire le plus charmant et dit agréablement :

"Je serai ravi de vous faire visiter ma collection, Dame Tyris. Je suis sûr que nous pourrons découvrir ensemble quelque chose... d'intéressant."

Il ne savait pas quand les pèlerins allaient attaquer, aussi n'y avait-il pas de temps à perdre. Sainte Tyris avait déjà dit que ses recherches dans l'entrepôt de matériaux avaient été infructueuses — alors, avec un peu de chance, elle accepterait son offre.

...Cependant, à l'étonnement de Sunny, la réaction à sa suggestion très pragmatique ne fut pas du tout celle à laquelle il s'attendait.

L'un des Chevaliers de Valor qui se tenait derrière Sainte Tyris le regarda avec dédain, puis prononça à voix basse en serrant les dents :

"Méprisable..."

Un autre secoua la tête.

"Foutu coureur de jupons."

En entendant ces mots, les guerriers du clan de la Plume Blanche le transpercèrent d'un regard furieux et chuchotèrent entre eux :

"Il veut donc offrir une visite privée à notre dame, hein ?"

"Les rumeurs sont donc vraies... Il est vraiment ce genre d'ordure."

"Je vous ai dit que je l'avais vu embêter Dame Cassia en l'absence d'Étoile Changeante. Ah, j'ai vraiment envie d'effacer ce sourire sordide de son visage..."

Les yeux de Sunny s'écarquillèrent.

Le regard de Marée Céleste, quant à lui, devint encore plus froid qu'à l'accoutumée.

Il frémit.

"N-non... Je ne voulais pas..."

Sunny n'eut cependant pas l'occasion de terminer sa phrase.

Car à ce moment-là, les pèlerins se mirent en mouvement.

Tout ce qu'il put faire fut d'envoyer un cri mental à Cassie :

[Cassie ! Envoyez Nephis à l'entrepôt de matériaux du camp nord, tout de suite !]

L'instant d'après, Sainte Tyris déplaça son regard au-delà de lui, ses étranges pupilles verticales se transformant en deux étroites lentilles immobiles.

Puis, tendant la main vers l'avant, elle attrapa Sunny par l'épaule et le tira en arrière.

Quelque chose s'écrasa sur le plancher derrière lui, envoyant des éclats dans toutes les directions.

Marée Céleste protégea Sunny de l'ennemi et aboya :

"Ascendant Sunless, fuyez immédiatement ! Les autres, préparez-vous au combat !"

Sa suite mit du temps à réagir, ne comprenant toujours pas ce qui se passait.

Mais les carcasses des puissantes Créatures de Cauchemar qui les entouraient étaient déjà en mouvement, se redressant pour lancer une attaque.

Les yeux de Sunny s'écarquillèrent, son visage devint aussi pâle que celui d'un fantôme.

Les pèlerins se jetaient sur Marée Céleste et ses gardes du corps de tous les côtés...

Il tâtonna un instant, puis se mit à courir.

Malheureusement, dans sa panique, Sunny se trompa de direction.

Pire que cela, il réussit même à trébucher sur ses propres pieds...

Il entra en collision avec Sainte Tyris, les envoyant tous deux au sol.

Alors qu'ils atterrissaient sur le plancher, Sunny se retrouvant allongé sur la Sainte hébétée, quelque chose de sombre et d'incroyablement pointu siffla au-dessus de sa tête.

"Oh, oh dieux ! D-désolé !"

Il tenta maladroitement de s'extirper de la matriarche du clan de la Plume Blanche, mais fut projeté au sol lorsque quelque chose s'écrasa dans son dos.

"Aargh !"

Heureusement, le coup ne semblait pas trop puissant... l'enchanteur maladroit resta en vie, à tout le moins. Un peu de sang s'écoulait de la blessure, mais pas beaucoup.

Sainte Tyris attrapa Sunny avant qu'il ne tombe sur elle... encore une fois... et le jeta sans cérémonie sur le côté, en direction de la boucherie — là où il n'y avait pas de Créatures du Cauchemar en mouvement, et où il avait donc le plus de chances de survivre.

Son épée s'étant enfin manifestée dans la réalité, elle trancha instantanément la griffe géante qui volait vers elle, et la sépara du membre chitineux.

Ses gardes du corps tenaient eux aussi leurs armes, se lançant dans la bataille.

Malheureusement, ils étaient en infériorité numérique et pris par surprise.

De son côté, Sunny venait, lui aussi, de terminer l'invocation d'une Mémoire.

À la surprise de ceux qui pouvaient le voir, il ne s'agissait pas d'une épée, d'une lance ou d'une arme quelconque.

Il s'agissait plutôt d'une magnifique cloche en argent.

Allongé sur le sol, l'enchanteur leva la main et fit sonner la cloche avec une expression horrifiée sur son beau visage.

...L'instant d'après, le toit de l'entrepôt de matériaux explosa, et une silhouette radieuse plongea dans la masse d'abominations comme une étoile, entourée d'un tourbillon de flammes blanches.

Peu après, les Chevaliers de Valor franchirent la porte de l'entrepôt, ayant suivi la mystérieuse et mélodieuse sonnerie.

La bataille fut féroce, mais brève.

En peu de temps, les pèlerins de la Reine qui s'étaient infiltrés dans le camp furent complètement anéantis.



À la fin de la journée, une rumeur stupéfiante se répandit dans la grande armée du Domaine de l'Épée.

La Reine des Vers avait envoyé des assassins pour éliminer Marée Céleste de la Plume Blanche... et il s'en était fallu de peu pour qu'ils ne réussissent pas à accomplir leur vilaine tâche.

Heureusement, Étoile Changeante arriva juste à temps pour sauver Sainte Tyris.

Mais ce n'était pas le plus étonnant...

Le plus étonnant, cependant, était que les assassins n'avaient échoué que grâce à un jeune enchanteur qui se trouvait à proximité de Marée Céleste à ce moment-là.

D'après les ouvriers qui avaient assisté à la scène, Maître Sunless — le Pourvoyeur de Mémoires des Gardiens du Feu et un infâme playboy — s'était courageusement jeté entre Sainte Tyris et les Créatures du Cauchemar qui l'attaquaient, la protégeant avec son propre corps d'une pluie de coups mortels.

Sa chair fut transpercée et son sang coula, mais grâce à cela, Marée Céleste resta indemne.

De plus, même en se vidant de son sang, l'enchanteur parvint à donner l'alerte. C'est pourquoi tout le monde dans le camp de siège du nord entendit le son mélodieux d'une cloche et que Dame Nephis parvint à arriver à temps.

Les soldats frémirent à l'idée de ce qui se serait passé si le courageux enchanteur n'avait pas été là.

La perte de Sainte Tyris aurait été un coup dévastateur pour toute l'armée. Après tout, ce n'était que grâce à elle que les soldats pouvaient se battre sans craindre de se transformer en cendres sous la lumière impitoyable du ciel blanc incandescent.

"Bon sang... J'avais tort à propos de ce Seigneur Sunless."

"Vous savez, il faut être un homme singulier pour protéger un étranger de la mort avec son propre corps."

"N'importe qui peut mourir inutilement, imbécile... c'est le fait qu'il ait réussi à appeler à l'aide et à sauver tout le monde qui est impressionnant. Voilà ce qu'est un Chevalier Commandant."

"J'espère que ce bâtard va bien. Bien sûr qu'il va bien — Dame Nephis était là, après tout."

"Oh, oui. J'ai entendu dire qu'elle l'avait guéri quelques instants avant qu'il ne décède... et aussi que la cloche enchantée était son cadeau, et qu'elle accourait chaque fois qu'il la faisait sonner... sacré veinard !"

Les rumeurs continuèrent à se répandre, devenant de plus en plus exagérées à chaque fois.

Et c'est ainsi...

Que Sunny devint un héros de l'Armée de l'Épée.
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Peu de temps après la bataille contre Condamnation, le Roi des Épées était assis sur la souche d'un arbre ancien, entouré par la pénombre des Creux. Le tronc de l'arbre gisait à proximité, brisé et déchiqueté par d'innombrables coupures, laissant s'écouler des sucs nauséabonds sur la mousse écarlate.

Le tronc était creux à l'intérieur, et des restes à moitié digérés de Créatures du Cauchemar mortes pouvaient être vus à travers les trous béants dans le bois rouge sang.

Anvil nettoyait son épée avec une expression distante sur son visage régalien.

Rapidement, des bruits de pas se firent entendre, et Jest de Dagonet s'approcha de lui en direction du campement temporaire établi par les six Saints. Le vieil homme élégant ne semblait pas perturbé par le bruissement prédateur de l'ancienne jungle et s'appuyait légèrement sur sa canne.

Il avait disparu pendant la majeure partie de la bataille contre Condamnation, ne revenant qu'après sa mort. Les Saints se demandèrent naturellement où Jest s'était volatilisé dans le chaos, ce à quoi il répondit simplement en présentant plusieurs éclats d'âme Suprêmes et en lançant un flot de plaisanteries douteuses.

Selon toute vraisemblance, l'un des Asuras l'avait entraîné dans une structure enterrée, où il avait été assailli par plusieurs Créatures du Cauchemar Supérieures, incapable de s'échapper et presque noyé dans la lave une fois les ruines détruites.

Plusieurs heures plus tard, le Roi et son cortège avaient quitté le champ de bataille désolé pour pénétrer à nouveau dans la jungle écarlate, se déplaçant vers l'ouest pendant un certain temps avant de lever le camp.

Le vieil homme s'arrêta à quelques pas du Souverain et le regarda d'un air curieux.

"Une nouvelle épée ?"

Anvil acquiesça en silence.

"C'est Condamnation."

Saint Jest fit claquer sa langue et étudia la terrible lame durant un court instant. Après quoi, il frissonna et secoua rapidement la tête.

"Je suppose que les enfants n'ont rien vu ?"

Le Roi des Épées lui jeta un coup d'œil, puis haussa les épaules.

"Le temps qu'ils reprennent leurs esprits, je l'avais déjà transformé en Mémoire."

Le vieil homme acquiesça.

"Bien, bien... qu'est-ce que ça peut me faire ? Ce n'est pas comme si j'étais ton majordome. C'est cet ennuyeux de Sebastian qui l'est. S'il est encore en vie."

Anvil détourna enfin son regard de l'épée et fixa froidement Jest.

Après quelques instants de silence, il demanda d'un ton indifférent :

"Comment s'est passée ton excursion ?"

Saint Jest sourit.

"Eh bien, cela aurait pu être pire. J'ai réussi à atteindre le Temple Sans Nom pendant l'agitation... malheureusement, je n'ai pas pu y jeter un coup d'œil."

Le Roi des Épées haussa les sourcils, ce qui fit tousser le vieil homme d'embarras.

"Ce gamin, Shadow... Je suppose qu'il s'est méfié de moi dès le début. J'ai d'abord tenté l'approche des Creux, mais sa jolie Écho — ou ce qu'est cette demoiselle d'onyx — m'attendait, cachée dans l'ombre. Mon Dieu, quel spectacle ! Quoi qu'il en soit, cette chose est plus ou moins créée pour être ma némésis... elle est complètement immunisée contre les attaques mentales. Je n'ai donc pas attaqué et ai préféré remonter à la surface."

Il soupira.

"Mais il y avait... quelque chose... qui gardait le Temple Sans Nom là-bas. Je ne pouvais pas le voir, ni le sentir. Mais c'était là. J'ai alors jeté un bref coup d'œil avant de battre en retraite."

Anvil fronça les sourcils, s'attarda quelques instants, puis continua à nettoyer la terrible épée.

Au bout d'un moment, il demanda calmement :

"Et ?"

Saint Jest haussa les épaules.

"Il cache quelque chose, c'est certain. Mais quoi ? Ça, je ne saurais le dire."

Il hésita un instant, puis grimaça.

"Je veux dire... c'était déjà évident, je suppose ! Tu sais, vu le masque effrayant."

Anvil le regarda sans amusement dans ses yeux gris acier.

"Ce masque est une Mémoire Divine de Niveau Sept. Enfin, l'un d'entre eux l'est."

Saint Jest haussa les épaules.

"Tant mieux pour lui. Enfin... je suis presque sûr qu'il ne travaille pas pour cette fille Song. Je suis également convaincu qu'il n'a rien à voir avec le... troisième. Quoi qu'il cache, c'est uniquement lié avec la petite-fille de Flamme Immortelle."

Une pointe de mécontentement se fraya un chemin dans les yeux d'Anvil.

Il étudia la lame de l'épée, resta silencieux un moment, puis demanda d'un ton distant :

"Qui est le plus dangereux des deux, à ton avis ?"

Le vieil homme rit.

"Le plus dangereux ? Personnellement, je pense que la troisième est la plus dangereuse."

Le Roi le regarda avec une pointe de curiosité.

"Chant des Déchus ? Pourquoi ?"

Saint Jest sourit.

"Ce sont les plus silencieux qui posent toujours problème. Et notre beauté aveugle, Cassia, est si silencieuse qu'il est souvent difficile de se rappeler qu'elle est là. Pour être honnête, elle me fait peur."

Anvil sourit faiblement, avant d'acquiescer.

L'expression du vieil homme changea subtilement.

"Qu'est-ce que tu veux faire ?"

Le Roi des Épées haussa les épaules.

"Rien. Qui a dit que je voulais faire quoi que ce soit ?"

Saint Jest eut un petit rire nerveux.

"Oui, eh bien... tant mieux. Faire quelque chose alors que nous sommes dans la phase clé de la guerre ne serait pas judicieux."

Anvil écarta la terrible épée et se leva, regardant vers l'ouest. Là, le dôme des Creux s'inclinait, tombant vers le sol. C'était la limite du Creux du Sternum, avec une grande fissure sombre qui ouvrait un chemin vers la Première Côte.

Il secoua la tête.

"Tu n'as pas à t'inquiéter."

Ce disant, il fit demi-tour et se dirigea vers le campement où les six Saints préparaient à manger.

Saint Jest regarda son dos.

Quelques instants plus tard, il dit doucement :

"Je ne suis pas inquiet. C'est juste que... tu me brises le cœur."

Anvil sourit légèrement et répondit sans jamais tourner la tête :

"Arrête de faire semblant d'avoir un cœur, vieil homme. C'est toi qui m'as appris à être sans cœur."

Jest soupira, puis secoua la tête et suivit.

"Respecte tes aînés, morveux... Je veux dire, mon roi. De toute façon, j'ai le droit d'être sentimental à mon âge avancé, n'est-ce pas ? Je ne serai plus là très longtemps, tu sais... alors, si tu me laissais un peu de répit..."

Anvil répondit avec indifférence :

"Tu es un Saint. Ta durée de vie n'est même pas comparable à celle d'un humain ordinaire, alors arrête de faire semblant d'être fragile."

Jest gloussa.

"C'est aussi vrai... non, mais pourquoi me traites-tu de vieillard, dans ce cas ? Je suis dans la fleur de l'âge ! Comment oses-tu ?"

Le Roi ne répondit pas.


  
    

Chapitre 2096 – Îlot de Paix


Traducteur/Checker: Gray

Après la mort de Condamnation et la réduction de sa cité à une étendue noirâtre, plus rien ne s'opposait au projet du Roi de passer sous le Petit Croisement et d'attaquer par l'arrière la forteresse imprenable de l'Armée du Chant.

À l'exception de l'ancienne jungle.

La plus grande menace avait été éliminée, mais les Creux restaient un enfer sombre et mortel. Le Roi et ses Saints devaient encore dégager un chemin sûr pour les soldats, et cela représentait une tâche d'une bien plus grande ampleur.

Diverses unités de l'Armée de l'Épée furent secrètement retirées des deux camps de siège, et commencèrent à dégager un chemin souterrain entre le Lac Disparu et l'entrée du Creux de la Première Côte. Quelle que soit la vitesse à laquelle ils travaillaient, cela leur prendrait des jours, voire des semaines, pour assurer un passage sûr à la force d'invasion.

Ils étaient protégés par les épées volantes du Roi, qui se déplaçaient comme des rivières au-dessus du chemin dégagé, plongeant parfois vers le sol pour éliminer les menaces invisibles.

Pendant ce temps, les Saints apprivoisaient la jungle environnante, chassant les anciens prédateurs qui vivaient sous la canopée écarlate, déracinant les arbres mangeurs d'hommes et éradiquant les essaims d'abominables vermines.

Sunny avait rarement passé une période aussi longue dans les Creux auparavant, et tout cela — l'effroyable jungle écarlate, la pénombre de la grande caverne d'os, le flot d'épées s'écoulant comme des torrents d'acier au-dessus de sa tête — commençait à ressembler à un cauchemar fiévreux.

Mais aussi cauchemardesques que soient les Creux, ce qui se passait à la surface semblait bien plus effroyable.

Là-bas, le siège des Deux Croisements se poursuivait, les soldats fatigués perdant chaque jour un peu plus le peu de santé mentale qui leur restait.

Les redoutables forteresses de l'Armée du Chant avaient déjà repoussé d'innombrables assauts, refusant obstinément de tomber. Quelle que soit l'évolution des tactiques de l'armée assiégeante, les défenseurs continuaient à tenir les remparts. Les fortifications avaient beau être terriblement endommagées, elles étaient à chaque fois réparées et renforcées.

L'os jauni était peint en rouge rouille par le sang, et les pertes des deux armées ne cessaient de s'accumuler.

Les Saints étaient contraints de jouer un rôle passif dans le massacre, car aucun des Suprêmes ne pouvait se permettre de perdre davantage d'entre eux dans les ravages de la guerre... sauf s'il n'y avait pas d'autre choix, du moins.

Étrangement, ne rien faire était bien plus démoralisant que de risquer sa vie au combat.

Les Deux Croisements étaient devenus un purgatoire.

...Par un de ces jours sinistres, Nephis retourna à la Tour d'Ivoire après avoir reçu le rapport sur les pertes de la dernière bataille. Son expression était sombre et des flammes blanches et froides brûlaient dans ses beaux yeux.

Au lieu de retourner immédiatement dans ses appartements, elle se rendit dans une salle plongée dans l'obscurité où brûlaient des dizaines de Mémoires lumineuses, entourées d'ombres solennelles.

Ces Mémoires appartenaient aux Gardiens du Feu, et avaient été laissées ici pour indiquer que leurs propriétaires étaient toujours en vie. Lorsqu'un Éveillé mourait, ses Mémoires étaient détruites — ainsi, chaque fois qu'une lanterne enchantée disparaissait, cela signifiait à coup sûr la mort de l'un de ses guerriers.

Jadis, la salle comptait une cinquantaine de Mémoires lumineuses. Aujourd'hui, une poignée d'entre elles avaient disparu, éteintes à jamais.

Nephis resta un long moment à regarder les lanternes en lévitation, le visage immobile.

C'est là que Sunny la retrouva au bout d'un moment.

Il jeta un coup d'œil aux Mémoires étincelantes, puis s'approcha d'elle et posa ses mains sur ses épaules, les massant doucement.

"À quel point les pertes ont-elles été lourdes hier ?"

Nephis laissa échapper un lourd soupir, avant de lever sa main et de la poser sur l'une des siennes.

"Aussi graves que nous l'avions prévu."

Elle s'attarda un moment, regardant les lanternes.

"...Vous savez, il y avait plus d'un millier de personnes qui vivaient dans la Cité Noire avant que je n'y vienne."

Sa voix se fit un peu plus grave.

"Mais quand j'en ai eu fini avec elle, il n'y en avait plus qu'une centaine."

Et maintenant, il y en avait un peu moins.

Sunny ne savait pas si elle se remémorait le destin de l'Armée des Rêveurs et le fardeau du leadership qu'elle avait assumé sur le Rivage Oublié, ou la responsabilité de l'Armée de l'Épée — et de l'Armée du Chant, en fait — qu'elle portait en ce moment. Peut-être était-ce les deux, et le parallèle entre les deux.

Ses épaules étaient solides, mais même Nephis se sentait parfois oppressée par le poids de tout cela.

Qui ne le serait pas ?

Il l'étreignit par-derrière.

"Sans vous, il n'y aurait eu aucun survivant."

Et il n'y en aurait peut-être plus.

Nephis se pencha un peu en arrière et soupira.

"Je sais. Mais ça ne rend pas les choses faciles."

Sunny resta immobile un moment, la tenant doucement, puis se dégagea et sourit.

"Venez. J'ai préparé le dîner, il vous attend avec impatience."

Les plats qu'il lui préparait étaient tous ses préférés, bien sûr... non pas que Nephis soit très passionnée par la nourriture. Pourtant, son indifférence succombait lentement sous son influence, et depuis peu, elle montrait des signes d'enthousiasme pour telle ou telle chose.

Sunny conduisit Nephis au plus haut niveau de la Tour d'Ivoire, où un succulent dîner était joliment disposé sur une table en bois. Tous deux le dégustèrent dans une atmosphère qui n'était pas tout à fait paisible, compte tenu de la misère du camp de siège en contrebas, mais qui s'en approchait.

Malgré tout, ils s'efforcèrent de ne pas parler de la guerre. C'était en quelque sorte une règle tacite instaurée par Sunny — il ne voulait pas qu'ils soient le genre de personnes à ne pouvoir parler que de choses pragmatiques, alors ils se contentaient de bavarder de tout ce qui leur passait par la tête pendant les repas.

Après tout, Maître Sunless était censé être le petit îlot de paix de Neph dans les eaux tumultueuses de sa vie difficile. S'il pouvait lui donner quelques courts instants de répit malgré le lourd fardeau qu'elle portait, alors son travail était accompli.

C'est pourquoi ce qu'il s'apprêtait à lui annoncer était difficile à dire.

Une fois le dîner terminé, Sunny regarda Nephis, hésita quelques instants, puis soupira.

"...Je dois partir, pour une courte période."


  
    

Chapitre 2097 - Liste à Vérifier


Traducteur/Checker: Gray

Nephis resta silencieuse un moment, l'étudiant calmement. Après quoi, elle haussa les sourcils.

"Partir ?"

Sunny se pencha en arrière et soupira.

Après avoir rassemblé ses pensées, il prit la parole d'un ton neutre :

"Ce qui s'est passé dans les Creux... a vraiment remis les choses en perspective, pour moi. Non seulement le Roi des Épées est redoutable, mais l'écart entre les Rangs supérieurs est énorme. Alors, pour la première fois depuis longtemps, j'ai de nouveau envie de pouvoir."

Nephis fronça les sourcils, apparemment peu enclin à le laisser partir. Sunny ne savait pas si cette réticence n'était que le fruit de son imagination, mais il se sentait étrangement encouragé par l'idée qu'elle était mécontente à l'idée de se séparer de lui, même si ce n'était que pour une courte période.

"Il y a quelques failles dans votre raisonnement. Premièrement, la distance entre les Rangs n'a pas d'importance, car nous... je... confronterai moi-même les Souverains après avoir atteint la Suprématie. Deuxièmement, vous et moi sommes différents du Roi des Épées, de la Reine des Vers et de l'autre. Parce que nous sommes divins."

Elle parlait de leurs Aspects Divins, bien sûr. Sunny n'avait pas caché qu'il en possédait un lui aussi — en fait, il n'avait pas vraiment eu besoin de le révéler à Nephis. Elle l'avait plus ou moins compris d'elle-même.

Les Aspects Divins conféraient un potentiel bien plus grand à un Éveillé, et Sunny comme Nephis avaient subi d'innombrables épreuves et tribulations pour réaliser ce potentiel. Ils n'étaient pas non plus de simples Bêtes, tandis qu'Anvil, bien qu'étant un Suprême, ne possédait toujours qu'un noyau d'âme — cela aussi avait contribué à la disparité entre lui et Condamnation.

Il y avait du vrai dans ses paroles.

Sunny sourit faiblement.

"Nos plans tournent tout le temps mal, et rien ne garantit que notre désir d'atteindre la Suprématie sera exaucé à temps. Quant à nos pouvoirs divins... depuis quand la puissance brute est-elle un facteur décisif ? Nous avons tous deux gagné notre vie en tuant des êtres plus forts que nous. J'hésite à me retrouver du côté opposé de cette équation."

Nephis se mit soudain à rire.

"Et donc, vous voulez... chercher plus de pouvoir ?"

Il leva les mains et haussa les épaules.

"Que puis-je dire, je suis un homme compliqué. Au moins, je pourrai me dire que j'ai fait tout ce que je pouvais quand je mourrai."

Elle resta silencieuse quelques instants, avant d'acquiescer.

"Alors, où allez-vous chercher le pouvoir ?"

Sunny regarda l'étendue spacieuse et ensoleillée de sa chambre et s'attarda sur la réponse.

Finalement, il dit simplement :

"Le Royaume de l'Ombre."

Nephis sembla surpris pendant un instant.

"Le... royaume du Dieu de l'Ombre ?"

Il sourit.

"Oui. Où une ombre comme moi pourrait-elle aller pour trouver quelque chose comme ça ?"

Sunny soupira ensuite.

"Pour être honnête, maintenant que le dernier chapitre de la guerre approche, je ne peux m'empêcher de me sentir... incomplet. Parce que je n'ai jamais réussi à former mon Noyau de Titan. Ce n'est pas très important, dans l'ordre des choses, c'est vrai. Mais je suis obligé d'essayer."

Il ne mentionna pas que ce serait extrêmement dangereux... ce n'était pas nécessaire. Le danger était une évidence.

Nephis l'étudia un moment, puis demanda avec une pointe d'hésitation dans la voix :

"Pourquoi vous ? Ce vous, je veux dire. Vous n'avez... jamais utilisé Maître Sunless pour de telles tâches."

Sunny sourit amèrement.

S'il l'avait pu, il aurait permis à l'humble commerçant... qui avait réussi à devenir un Chevalier Commandant de l'Armée de l'Épée de grande renommée entre-temps... de rester à l'écart de tout ce qui avait trait au combat et à l'effusion de sang. Mais il n'avait pas le choix.

"Que puis-je faire d'autre ? Le Seigneur des Ombres est dans les Creux, surveillé de près par un Souverain. Je n'ose retirer aucune de mes incarnations de là. L'incarnation qui se trouve dans le camp de l'Armée du Chant ne peut pas quitter son poste. Quant à moi, je suis à la fois disponible et connu pour m'enfermer dans la cave pendant des jours. C'est donc le meilleur choix."

Nephis baissa les yeux, mécontente.

Mais elle finit par soupirer.

"C'est logique."

Quelques instants plus tard, elle le regarda à nouveau et lui demanda :

"Quand partez-vous, alors ?"

Le temps étant compté, Sunny ne voyait aucune raison de le gaspiller.

Il haussa les épaules.

"Maintenant."

Elle l'étudia en silence pendant un moment.

Nephis se pencha ensuite vers l'avant et sourit un peu.

"Et si vous partiez après le petit-déjeuner ?"

Sunny fronça les sourcils.

"Mais nous venons de dîner."

Son expression changea aussitôt.

"Oh."

Et changea de nouveau.

"Bien sûr. Excellente idée..."



Au petit matin, Sunny donna quelques instructions à Aiko et se retira dans le sous-sol du Brillant Emporium.

Une fois-là, il fit quelques derniers préparatifs et se prépara au combat.

Le souvenir de sa poitrine transpercée par une flèche altéra son expression, mais il écarta résolument le Manteau Nébuleux et manifesta le Manteau d'Onyx à la place.

...C'était étrange de porter à nouveau la redoutable armure noire sur son corps d'origine. Maître Sunless n'avait existé que brièvement, mais Sunny s'était habitué à sa vie tranquille. Son personnage était pour lui un havre de paix, au même titre qu'il l'était, avec un peu de chance, pour Nephis.

Mais cette époque était révolue. Même s'il ne s'aventurait pas dans le Royaume de l'Ombre, Sunny ne savait pas combien de temps encore Maître Sunless pourrait continuer à exister. La résolution de la guerre, quelle qu'elle soit, allait changer beaucoup de choses, et son destin — ou l'absence de celui-ci — était donc imprévisible.

Après avoir rassemblé ses pensées pendant un moment, il manifesta l'ombre lugubre en un avatar et le regarda pendant quelques instants.

"Ça... va faire très mal, n'est-ce pas ?"

Son autre moi eut un sourire sombre et répondit de la même voix :

"Bien sûr. As-tu oublié la dernière fois ?"

Non, il ne l'avait pas oublié. Le Royaume de l'Ombre était un endroit périlleux, et plus particulièrement pour Sunny.

Là-bas, les ombres étaient désassemblées en flux d'essence par le Royaume lui-même. Le fait d'être une créature de chair et d'os ralentissait quelque peu le processus, mais ne l'arrêtait pas.

Cela signifiait que Sunny serait mis à l'épreuve dès qu'il entrerait dans la Lanterne de l'Ombre. De plus, nombre de ses pouvoirs deviendraient trop dangereux pour être utilisés. Il ne pourrait pas utiliser le Pas de l'Ombre, construire des Carapaces particulièrement efficaces, envoyer ses ombres en éclaireur, ou même s'augmenter lui-même — ou ses Mémoires — grâce à leur pouvoir.

Paradoxalement, le Royaume de l'Ombre — qui était censé être son environnement naturel — imposait plus de restrictions à Sunny que le Royaume des Rêves.

Sans oublier le mystérieux archer.

Sunny sourit.

"Tout de même. Je ne peux pas m'empêcher de me sentir étrangement excité. Nous allons enfin explorer un nouvel endroit."

Le second Sunny roula des yeux.

"La curiosité a tué le chat, tu sais."

Sunny acquiesça.

Il fronça toutefois les sourcils.

"...Qu'est-ce qu'un chat ?"

Son autre moi se mit à rire.

C'était peut-être un peu égocentrique de rire à ses propres blagues, mais Sunny était tout de même content de lui.

Levant la main, il invoqua la Lanterne de l'Ombre.


  
    

Chapitre 2098 - Le Retour de l'Ombre Prodigue


Traducteur/Checker: Gray

Sunny se prépara au combat avant d'ouvrir la porte de la Lanterne de l'Ombre.

Il n'avait aucune idée de ce qui se passerait lorsqu'elle s'ouvrira, après tout. Le mystérieux archer avait réussi à expédier une flèche à travers la porte la dernière fois — rien ne garantissait donc que la créature inconnue ne serait pas capable de s'échapper du Royaume de l'Ombre si on lui en donnait l'occasion.

La bataille pouvait avoir lieu une fois que Sunny aurait franchi la Porte de l'Ombre, ou bien ici même, dans les sous-sols du Brillant Emporium. Il devait être prêt dans les deux cas.

Bien sûr, il y avait aussi la possibilité que rien ne se passe.

Un temps considérable s'était écoulé depuis la dernière tentative de Sunny d'explorer le Royaume de l'Ombre. C'était tout à fait possible que le mystérieux archer soit resté à proximité du portail fermé, attendant patiemment que la porte s'ouvre à nouveau, mais c'était également possible qu'il soit passé à autre chose.

Cependant, Sunny doutait fortement que l'archer soit parti.

Tout d'abord, parce qu'il serait lui-même resté sur place, guettant patiemment un guet-apens. Deuxièmement, c'était à cause de la nature de leur première rencontre.

Le mystérieux archer s'était-il simplement trouvé près de l'entrée de la Porte de l'Ombre lorsque Sunny l'avait franchie ? Peut-être. Mais il était bien plus probable qu'il attendait là exprès, et depuis un bon moment — peut-être avait-il remarqué les ombres que Sunny envoyait dans la Lanterne de l'Ombre et qu'il rappelait à un moment ou à un autre.

Regardant son avatar, il prit une profonde inspiration.

"Si quelque chose arrive, rappelle-moi immédiatement."

L'avatar sourit de travers.

"Pourquoi ? Si je suis lent à réagir et que tu meurs là-bas... qui sait, peut-être que je serai le nouveau corps d'origine. Wow, ça a l'air sympa."

Sunny fronça les sourcils.

"Qu'est-ce que tu racontes, imbécile ? Si le corps originel est détruit, vous, les ombres, deviendrez toutes des sans-abri. Ensuite, l'univers vous expulsera dans le Royaume de l'Ombre, où vous serez transformés en six jolis nuages d'essence. Alors, ne tente rien !"

Il utilisa l'avatar pour se moquer de lui-même.

"Tu es sûr de ça ?"

Sunny le regarda, peu amusé.

"Ah, peu importe. J'en ai marre de me parler à moi-même."

Ce disant, il hésita quelques instants.

Il voulait manifester Serpent sous sa forme d'Arme de l'Âme, mais il n'était pas sûr que ses Ombres soient affectées par le Royaume de l'Ombre. C'était un monde où les ombres étaient dissoutes en essence pure, après tout... même lui commencerait à s'effondrer dès qu'il y pénétrerait, alors qu'en serait-il de ses fidèles serviteurs ?

À quoi pensait le Dieu de l'Ombre...

Pourquoi rendre son royaume si inhospitalier pour ses propres enfants ?

Secouant la tête, Sunny manifesta un bouclier à partir des ombres qui peuplaient le sous-sol et jeta un dernier coup d'œil à son avatar avant de reprendre son sérieux.

"J'y vais."

Il ordonna alors à la porte de la Lanterne de l'Ombre de s'ouvrir, se transforma lui-même en ombre et se glissa dans le gouffre obscur.

Quelques instants plus tard, il se retrouva dans une terre familière, belle et déchirante.

Reprenant rapidement sa forme corporelle, Sunny s'accroupit au sommet d'un haut monticule. Devant lui, une étendue désolée de collines sombres s'étendait dans toutes les directions, couverte de ténèbres. Aucune herbe, aucun arbre, aucune mousse, aucune fleur — aucun signe de vie, rien que le calme et le silence.

Le sol était recouvert d'une fine couche de poussière noire et, au-dessus de lui, le ciel était d'un noir absolu. Les étoiles et la lune n'existaient pas, seule une étendue de ténèbres apparemment sans fin était éclairée par le magnifique éclat argenté des tempêtes d'essence lointaines.

Au loin, de tumultueux nuages d'essence se déplaçaient et tourbillonnaient, comme portés par des vents fantomatiques. Les courants radieux étaient comme de magnifiques rivières d'étoiles qui illuminaient la terre désolée, faisant couler et danser les immenses ombres anciennes qui la peuplaient.

Une fois de plus, Sunny fut stupéfait par l'époustouflant spectacle qu'offrait cette obscurité.

Mais c'était aussi un spectacle effrayant, car il pouvait sentir la fureur destructrice des tempêtes d'essence, même à distance. C'était à la fois intimidant et inquiétant, lui faisant ressentir le souffle glacial de la peur primitive.

Au même moment, Sunny sentit un flot d'essence spirituelle s'écouler dans son âme, et une nouvelle force imprégner son corps. Ici, dans le Royaume de l'Ombre, il était dans son élément source. Il était plus puissant ici que n'importe où ailleurs, malgré les nombreuses restrictions imposées par la nature sombre de cette terre.

Les ombres qui l'entouraient étaient d'une ancienneté indescriptible et d'une profondeur insondable. Leur indifférence tranquille et endormie lui donnait l'impression d'être calme et en paix.

Mais ce n'était qu'une illusion.

Aucune paix ne régnait dans ce royaume désolé, et rien ne justifiait ce sentiment de sérénité.

Sitôt Sunny apparu, une minuscule particule de lumière jaillit de son bras et dériva lentement vers le ciel... c'était le signe que son âme se défaisait lentement.

Il serra les dents.

Sa visite dans le Royaume de l'Ombre allait être une course. Plus il resterait ici, plus il perdrait de fragments d'ombre — et s'il s'attardait trop longtemps, son âme pourrait bien s'effondrer complètement. Sa tâche consistait donc à absorber des fragments plus rapidement qu'il n'en perdait.

Et pour ce faire, il devait trouver quelque chose à tuer.

Ce qui promettait d'être une tâche ardue. Solitaire et dépourvu de connaissances, Sunny était dépourvu de la plupart de ses pouvoirs pour l'instant.

Des flèches sombres pouvaient surgir de l'ombre à tout moment.

...Mais ce n'était pas le cas.

En fait, lorsque Sunny regarda autour de lui, il se rendit compte que le paysage environnant avait radicalement changé depuis la dernière fois qu'il l'avait vu.

Les collines environnantes s'étaient effondrées, et le sol était fissuré. Ici et là, de grands éclats d'obsidienne gisaient dans le noir du crépuscule, la plupart brisés par une force terrible. C'était une scène de grande dévastation, qui lui donnait l'impression qu'une tempête d'essence avait récemment traversé cette région.

Mais en y regardant de plus près, il avait l'impression que ce n'était pas le cas. Au lieu de ça... la zone semblait avoir été le théâtre d'une violente bataille il n'y a pas si longtemps.

Aucune trace du mystérieux archer, si tant est qu'il ait survécu à la dévastation.

Fixant la vaste étendue de terre retournée, Sunny abaissa légèrement son bouclier.

Il n'en revenait pas.

Qu'est-ce qui s'est passé ici ?
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Sunny voulait être en sécurité et évaluer la situation lentement, mais en même temps, les particules de lumière qui dérivaient de temps en temps dans les ténèbres lui rappelaient que son âme se désagrégeait peu à peu. Il poussa donc un juron et descendit du haut monticule de poussière d'obsidienne pour explorer la zone.

Par chance, personne ne se trouvait encore dans les parages. Nul n'essayait non plus de lui transpercer le cœur avec une flèche... au lieu de cela, Sunny n'était entouré que de silence.

Après avoir exploré la zone dévastée de la terre sombre, il était de plus en plus convaincu qu'une bataille s'était déroulée ici. Les forces impliquées étaient absolument redoutables, elles avaient remodelé tout le paysage, mais aucun corps ne gisait sur le sol, aucun signe de sang, aucune trace ne lui permettait de savoir ce qui s'était passé exactement.

Sauf une.

Agenouillée dans la poussière noire, Sunny ramassa quelque chose au sol.

Une plume de corbeau... exactement comme les plumes des flèches sombres qu'il avait ramenées du Royaume de l'Ombre la dernière fois.

Après avoir fouillé dans la poussière pendant quelques minutes, il découvrit d'autres morceaux de la flèche — le tube était cassé et la pointe en obsidienne s'était brisée, ne parvenant apparemment pas à percer la cible.

Il étudia les restes de la flèche avec une expression sombre. Un autre rayon de lumière dériva dans le ciel noir, son éclat argenté se reflétant dans l'obsidienne irrégulière pendant un court instant.

Huh.

Le mystérieux archer semblait avoir rencontré quelque chose d'encore plus terrible. Sunny ne savait pas s'il devait être heureux ou perturbé par ce fait... ne pas être pris en embuscade dès son apparition était certainement une bonne surprise, mais savoir qu'il y avait des êtres encore plus mortels à proximité le rendait méfiant.

D'un autre côté...

Cela signifiait qu'il avait plus de choses à tuer, et que ces choses étaient proches.

Pas de temps à perdre.

Se levant, Sunny étudia le sol.

Les traces ne lui avaient peut-être pas dit comment la bataille s'était déroulée, exactement, mais elles lui avaient appris une chose — la direction dans laquelle les adversaires inconnus étaient partis.

Sunny suivit donc la même direction, s'enfonçant sans bruit dans l'obscurité.

La puissance nouvellement retrouvée emplissait son corps, faisant de lui un être encore plus rapide qu'à l'accoutumée — ce qui était plutôt étonnant, compte tenu de son Rang et de sa Classe.

Parcourant de grandes distances à chaque minute, Sunny se déplaçait rapidement à travers le paysage désolé du Royaume de l'Ombre. Le panorama qui l'entourait ne changeait pas beaucoup, voire pas du tout. Les mêmes collines sombres l'entouraient de toutes parts, et aucun signe de vie ou de mouvement n'était perceptible. Le ciel noir était suspendu au-dessus de lui, illuminé par les tempêtes lointaines.

La dévastation dont il avait été témoin près de l'entrée de la Porte de l'Ombre persistait le long de son chemin. Elle était plus subtile à certains endroits et beaucoup plus intense à d'autres. De nombreuses collines de poussière d'obsidienne avaient été détruites, et le sol lui-même s'était fissuré, les ombres s'engouffrant dans les fissures pour les peupler confortablement.

Plus Sunny observait les signes laissés par les combattants inconnus, plus il était troublé. La puissance dont ils faisaient preuve était vraiment terrifiante, le rendant de plus en plus craintif à l'idée de devoir les affronter.

À un moment donné, Sunny se figea brusquement, sentant les ombres devant lui bouger. Il hésita un peu, puis utilisa une partie des ténèbres environnantes pour reformer son bouclier effrité et avança furtivement.

Après avoir parcouru quelques kilomètres, il s'approcha de la source du mouvement et s'arrêta brusquement.

Son expression changea subtilement.

Devant lui, éparpillées sur la terre désolée, d'innombrables silhouettes noires se déplaçaient lentement. Leurs formes étaient vagues et floues, mais indéniablement humaines.

C'étaient des ombres.

Les ombres marchaient dans une seule direction — la même que celle dans laquelle il se dirigeait — à pas lents et instables. Elles appartenaient à des êtres vivants... ou avaient appartenu à des êtres vivants, du moins. Cependant, aucune étincelle de vie ne les animait, aucun signe d'intelligence, aucune... intention. Elles semblaient étrangement paisibles, mais aussi vides, comme des échos perdus et muets de ce qu'elles avaient été autrefois.

En fait, ce à quoi elles ressemblaient le plus, c'était aux ombres silencieuses qui peuplaient la Mer de l'Âme de Sunny.

Ces ombres, cependant, émettaient une douce brillance. Tandis qu'elles marchaient, des traînées de particules lumineuses dérivaient derrière elles, s'élevant dans le ciel. C'était comme si les silhouettes noires étaient enveloppées de flammes argentées, se dissolvant lentement dans leur éclat.

Sous le regard de Sunny, plusieurs ombres se dissolvaient complètement, se transformant en essence pure. Les étincelles d'essence furent ensuite dispersées par le vent, ne laissant que le vide derrière elles...

Quelques instants plus tard, d'autres ombres suivirent.

Certaines disparurent rapidement, d'autres un peu plus lentement. Mais dans les deux cas, leur séjour ici semblait avoir été bref, et elles n'étaient pas destinées à atteindre la destination qu'elles cherchaient, quelle qu'elle soit.

Sunny étudia encore quelques instants les ombres errantes, avant de lâcher un soupir et de détourner le regard.

Ce n'était pas difficile de les reconnaître pour ce qu'elles étaient.

Il s'agissait des ombres des soldats Éveillés qui avaient péri lors de la récente bataille, et qui étaient réduits à des flux d'essence pure par le Royaume de l'Ombre.

C'est le Royaume de la Mort.

Tout comme Ulysse était descendu dans le monde souterrain et avait rencontré les ombres des morts, Sunny descendait à présent dans le royaume de la mort.

Mais ces ombres ne s'intéressaient pas au sang vivant et ne retrouvaient pas leur mémoire après en avoir bu. Au contraire, elles semblaient parfaitement en paix dans leur lente annihilation, n'y prêtant aucune attention.

Sunny ferma les yeux un instant, puis les rouvrit et poursuivit sa route. Il passa entre les ombres errantes, se sentant sinistrement comme l'une d'entre elles, et les laissa bientôt derrière lui.

Il finit par remarquer une étrange anomalie juste au-dessus de l'horizon.

Là-bas, loin devant, une lumière pâle semblait illuminer le ciel.

Sunny bondit dans les airs, s'élevant à des dizaines de mètres de hauteur et atterrissant sur la crête d'une colline. Là, il resta immobile un moment, étudiant la lumière lointaine, puis fronça les sourcils et fonça vers elle.

Alors qu'il traversait furtivement la mer de poussière d'obsidienne, l'éclat pâle sembla bouger lui aussi. Heureusement, il était plus rapide que lui, de sorte que la lumière se rapprocha lentement.

Il parvint rapidement à discerner la source de cette magnifique lumière — c'était un grand panache d'essence d'âme scintillante qui s'élevait dans le ciel noir. Cependant, le torrent d'essence était bien plus petit que les nuages orageux qui se déplaçaient au loin, et ne possédait pas non plus leur fureur glaciale.

Accélérant sa vitesse, Sunny s'élança comme l'éclair et franchit bientôt une autre haute colline.

Il aperçut enfin la source du pilier d'essence...

Il tressaillit, interloqué.

...Que je sois damné.

Là, au loin, une ombre colossale traversait l'étendue désolée, la dominant de plusieurs kilomètres.

C'était l'ombre de Condamnation.
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L'ombre de Condamnation avait changé d'aspect, mais restait indéniablement le même être.

La silhouette titanesque se déplaçait sur l'étendue désolée des dunes d'obsidienne avec une lenteur trompeuse, chacun de ses pas faisant trembler le monde. Elle était faite d'ombres, de poussière noire, d'immenses fragments d'obsidienne et de vent. Contrairement aux ombres des soldats Éveillés, qui étaient vagues et floues, celle-ci était presque parfaitement intacte.

Des myriades d'étincelles d'essence dérivaient dans le ciel noir depuis sa surface, traînant derrière l'ombre du Tyran Maudit comme un panache démesuré. La vue de cette terre sombre et désolée, la silhouette noire gargantuesque qui la traversait, les torrents de lumière argentée qui tourbillonnaient autour d'elle comme des flammes, étaient impressionnants et sinistrement beaux, mais aussi terrifiants.

Pendant un instant, Sunny se demanda pourquoi il était tombé à la fois sur les ombres des soldats de Godgrave morts au combat et sur l'ombre de Condamnation. Le Royaume de l'Ombre était vaste, après tout, alors quelles étaient les chances ?

Plusieurs réponses étaient possibles.

La première était que la Porte de l'Ombre l'avait envoyé dans un endroit lié à Godgrave, et que par conséquent, tout ce qui mourait près de lui entrait naturellement dans le même coin du Royaume de la Mort.

Une autre réponse était que la Porte de l'Ombre était simplement située près de l'entrée du Royaume de l'Ombre, et que les ombres de tous les êtres entraient dans cette terre sombre quelque part à proximité. Si c'était le cas, Sunny se trouvait alors à la périphérie du Royaume de l'Ombre, et la direction dans laquelle marchaient les ombres errantes était, peut-être, son cœur.

Quoi qu'il en soit, l'ombre de Condamnation était différente des ombres tranquilles et vides qu'il avait vues auparavant.

Non seulement elle se dissolvait dans l'essence à un rythme beaucoup plus lent — si lent, en fait, qu'il lui faudrait probablement d'innombrables années pour disparaître complètement — mais elle n'était pas non plus aussi vide qu'elles.

La mort était une arme qui détruisait la Corruption, l'ombre de Condamnation n'était donc pas vraiment une Créature du Cauchemar. Cependant, elle semblait avoir conservé bien plus de son ancien propriétaire que les ombres des guerriers Éveillés. Sunny pouvait sentir un soupçon lointain et discret de la même volonté déchirante qu'il avait ressentie dans les Creux, émanant de l'ombre titanesque.

Cela donnait l'impression que la volonté d'une divinité transcendait même la mort, et que son ombre en avait hérité, du moins en partie.

L'ombre de Condamnation semblait posséder un certain pouvoir.

Cependant...

Sunny pâlit soudain et recula d'un pas.

Cela n'allait pas le sauver.

Qu'est-ce que c'est que ça...

Après avoir vu l'ombre colossale, Sunny devina que la dévastation dont il avait été témoin était le résultat du combat entre l'ombre de Condamnation et le mystérieux archer. Après tout, cet archer avait attaqué Sunny à vue... pourquoi l'ombre d'un Tyran Maudit serait-elle différente ?

Mais la vérité était plus compliquée.

Car il y avait plus de participants à cette bataille qu'il ne l'avait prévu.

La bataille faisait toujours rage. Alors que l'ombre de Condamnation traversait l'étendue sombre et désolée, elle était assaillie par des êtres sinistres qui glaçaient le sang de Sunny.

Ces êtres étaient immenses, chacun mesurant une centaine de mètres de diamètre. Ils étaient informes et fluides, entièrement tissés de ténèbres, et se déplaçaient sur les dunes noires comme s'ils étaient portés par un vent fantomatique.

Rattrapant l'ombre titanesque, ils s'élevèrent dans les airs comme de gigantesques linceuls de ténèbres impénétrables, puis s'abattirent sur son corps en changeant de forme. D'innombrables vrilles noires s'enfoncèrent dans l'ombre titanesque, permettant aux nomades sombres de s'attacher à sa surface comme des sangsues, mordant d'énormes morceaux de chair de Condamnation. Ils le dévoraient vivant.

Ou du moins essayaient-ils de le faire.

L'ombre du Tyran Maudit n'était pas inactive. Continuant à marcher dans la même direction, elle bougeait lentement ses mains, essayant d'intercepter et de détruire les êtres épouvantables. Nombre d'entre eux avaient déjà été éliminés, mais d'autres continuaient de déchirer cruellement l'ombre titanesque, la consumant morceau par morceau.

Comme des prédateurs traquant leur proie.

Sunny frissonna.

Plusieurs choses lui apparurent en même temps.

La première était que le Royaume de l'Ombre n'était pas aussi vide qu'il le pensait. L'ombre de Condamnation, qui avait appartenu à un être Maudit, semblait avoir conservé une partie de sa volonté. Il pouvait donc y avoir d'autres êtres conscients dans cette terre désolée.

Et tout comme Sunny, ils avaient probablement besoin de consommer des fragments pour ne pas s'effondrer.

Il n'était pas sûr de beaucoup de choses, mais il était certain que les êtres Maudits ne mouraient pas souvent. Par conséquent, l'apparition de l'ombre de Condamnation devait être comme un attrait irrésistible pour toutes les horreurs vivant dans ce coin du Royaume de l'Ombre, les appelant à se rassembler en un seul endroit pour profiter de ce festin rare.

Mais qu'étaient-elles ?

Des ombres d'êtres anciens, comme Condamnation ? De véritables créatures de l'ombre comme Cauchemar ou Serpent ? Des Créatures du Cauchemar ?

Ou quelque chose d'entièrement différent ?

Il ne le savait pas... pour l'instant.

Mais il allait devoir le découvrir.

Pour une raison simple...

Si ces choses terribles essayaient de dévorer l'ombre de Condamnation, cela signifiait que Sunny pouvait également la consommer. Il n'avait aucune chance de vaincre un Tyran Maudit... mais l'ombre d'un Tyran Maudit ?

Cela relevait du domaine du possible, du moins, surtout si l'on considère que les nomades sombres l'avaient déjà affaibli et qu'ils continueraient à le faire.

Sunny étudia l'ombre colossale, ressentant une avidité presque irrésistible.

L'ombre d'un Tyran Maudit... s'il la détruisait, ou du moins s'il lui infligeait le dernier coup, combien de fragments d'ombre recevrait-il ?

Ce ne serait pas seulement quelques dizaines, comme cela aurait été le cas avec un être ordinaire. Car Sunny recevait sa part de fragments en tuant des choses semblables à lui, tout comme les humains recevaient une partie de tous les fragments d'âme accumulés en tuant d'autres humains.

Donc... des milliers, probablement.

Ses yeux brillaient dans l'obscurité.

Je dois être celui qui l'achèvera, à tout prix.

Sunny s'apprêtait à se précipiter vers l'avant lorsqu'il remarqua un changement soudain dans la cadence de la bataille titanesque qui se déroulait au loin.

Une autre créature sombre se dressait dans les airs, prête à mordre à pleines dents dans Condamnation...

Mais quelque chose traversa le ciel noir, entrant en collision avec la créature avant de la pulvériser. L'horreur blessée tomba au sol dans un torrent de ténèbres.

Elle avait été touchée par une flèche.

Sunny pencha légèrement la tête.

Tiens, tiens.

Le mystérieux archer était manifestement encore en lice.
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L'être meurtri s'effondra au sol, le recouvrant comme un voile de ténèbres en lambeaux. Aussitôt, les ténèbres se mirent à onduler, puis quelque chose s'éleva lentement en leur sein. De loin, une forme abominable semblait surgir du sol, encore recouvert du voile déchiré, et l'entraînait avec elle...

Mais en réalité, l'étrange silhouette ne sortait pas des ténèbres. Au contraire, il s'agissait des ténèbres elles-mêmes, qui se reformaient pour prendre une nouvelle forme.

En peu de temps, une bête effroyable se dressa sur la dune d'obsidienne, haute de plusieurs centaines de mètres, ses quatre puissantes pattes enfonçant leurs griffes acérées dans la poussière noire. Sa gueule ressemblait à celle d'un loup, et des vrilles de ténèbres flottaient dans l'air derrière elle comme un manteau en lambeaux.

L'immense bête contempla la désolation du Royaume de l'Ombre avec des yeux sans lumière, puis leva son museau vers le ciel noir en poussant un hurlement déchirant.

Même à distance, Sunny sentit une douleur sourde assaillir son âme après que la plainte l'ait submergé.

Ah...

Il déplaça son regard, essayant de comprendre le Rang et la Classe de l'effroyable créature. Quelle était sa nature ? S'agissait-il d'une ombre ou de quelque chose d'autre ? Était-elle infectée par l'ignoble malédiction de la Corruption, ou non ?

Sunny n'était pas convaincu que d'autres créatures que des ombres puissent pénétrer dans le Royaume de la Mort... ou du moins l'endurer pendant un certain temps. Peut-être que des créatures dotées d'un immense pouvoir, comme l'avait été Condamnation, le pouvaient — mais elles étaient rares.

Donc, raisonnablement, les nomades sombres devaient être soit des ombres provenant directement des morts, comme l'était l'ombre de Condamnation, soit des êtres de l'ombre comme lui.

Cependant...

Quelque chose en eux rendait Sunny mal à l'aise et effrayé. S'agissait-il de Créatures du Cauchemar ? Il n'en était pas certain.

La mort avait été créée comme une arme contre la Corruption, et en mourant, les personnes affectées par celle-ci en étaient purifiées. Par conséquent, les ombres des Créatures du Cauchemar étaient pures lorsqu'elles entraient dans le Royaume de l'Ombre... et si les êtres de l'ombre naissaient des ombres des morts, alors c'était peut-être la raison pour laquelle il n'en avait jamais vu une qui avait succombé à la Corruption.

C'était probablement pour cette raison qu'il n'avait jamais rencontré d'être de l'ombre dans le Royaume des Rêves. Après tout, après des milliers d'années de désolation, seuls ceux qui étaient tordus par la Corruption peuplaient ses étendues harassantes... les Créatures du Cauchemar.

Cela dit, rien n'était vraiment immunisé contre l'influence profane du vide primordial... à l'exception de Nephis. Même Weaver avait été forcé de se couper le bras lorsqu'il fut exposé à la Corruption, aussi Sunny n'allait-il pas parier sa vie sur l'idée que les êtres de l'ombre ne pouvaient pas être corrompus.

En regardant l'essence même du nomade sombre...

Il vit quelque chose qu'il ne s'attendait pas à voir.

Il ne vit rien.

Aucune lumière n'émanait des noyaux d'âme rayonnants. Aucune corruption infâme ne se répandait non plus à partir de nœuds épouvantables.

Au lieu de cela, il n'y avait que des ténèbres.

Pas les ténèbres infâmes qu'il avait vues dans les âmes d'innombrables Créatures du Cauchemar, mais les ténèbres froides et impénétrables qui l'empêchaient de voir quoi que ce soit à l'intérieur de la bête monstrueuse.

De véritables ténèbres.

Sunny resta immobile quelques instants, abasourdi.

...Des Créatures des Ténèbres ?

Jusqu'à présent, sa vision du monde était assez simple. Il y avait les humains, et les Créatures du Cauchemar — et c'était tout. Mais au fur et à mesure que Sunny parcourait le Royaume des Rêves et en voyait davantage, il apprenait que le monde n'était pas si simple.

Il y avait d'autres types d'êtres quelque part. Il y avait des Créatures du Chaos — les Êtres du Vide — qui existaient dans le Vide. Il y avait aussi des êtres qui étaient à la fois divins et profanes, et qui ne correspondaient donc à aucune des deux descriptions, comme les mystérieux nephilims. Il y avait des êtres de rien, également, qu'il avait rencontrés dans la brume au-dessus des Montagnes Creuses.

Il y avait en outre des êtres divins autres que les humains — les nobles créatures, comme les appelaient les anciens habitants du Royaume des Rêves. Parmi eux, il y avait des êtres de l'ombre comme lui.

Alors, s'il existait des Créatures de l'Ombre... n'était-il pas naturel que des Créatures des Ténèbres existent également ?

Comme l'horreur que Nephis avait rencontrée dans son Second Cauchemar.

Si les nomades sombres étaient effectivement des êtres issus des véritables ténèbres, Sunny avait deux questions... trois questions, en fait.

Tout d'abord, étaient-ils divins ou profanes ? Les véritables ténèbres étaient nées du sang d'un Être du Vide tué, après tout. Ces horreurs prédatrices pouvaient donc appartenir à l'un et à l'autre, ou à aucun des deux. Ils pouvaient même se voir attribuer le statut de nés du Vide, au lieu d'être seulement corrompus par son influence, comme l'étaient les Créatures du Cauchemar.

Deuxièmement, que faisaient-ils dans le Royaume de l'Ombre ? Les ombres et les véritables ténèbres étaient des ennemis naturels, aussi était-il étrange de voir des êtres des ténèbres ici — et encore plus de les voir s'attaquer à l'ombre de Condamnation, essayant de la dévorer morceau par morceau.

Comment pouvaient-ils pénétrer dans le Royaume de la Mort sans être eux-mêmes morts ? Sunny n'en était pas sûr, mais ses soupçons concernant les abords du Royaume de l'Ombre grandissaient.

Enfin, la troisième question, la plus importante...

Comment était-il censé les tuer ?

Si les nomades sombres étaient en effet des êtres issus des véritables ténèbres, les tuer n'apporterait pas à Sunny la manne de fragments d'ombre à laquelle il s'attendait. Néanmoins, il devait les tuer — sans autre raison que de les empêcher de détruire l'ombre de Condamnation, qu'il voulait lui-même détruire.

Ça... va être une épreuve de taille.

Il n'était même pas sûr de la force de ces créatures, mais quelque chose lui disait qu'elles étaient terriblement puissantes — la seule preuve dont il avait besoin était de voir à quel point l'ombre d'un Tyran Maudit avait du mal à échapper à leur traque.

Sans oublier le mystérieux archer.

Même en observant attentivement la bataille, Sunny ne parvenait pas à le voir — ce qui était plutôt étrange, étant donné que son regard pouvait percer n'importe quelle ombre.

Il se méfiait davantage de l'archer que des nomades sombres.

Bon sang !

Voyant une nouvelle particule de lumière s'échapper de sous son armure, Sunny serra les dents et pressa le pas.
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Alors que Sunny se précipitait pour atteindre l'ombre colossale de Condamnation, il faillit se transformer en ombre pour augmenter sa vitesse et se dissimuler, agissant par instinct. Mais il ne le fit pas, car cela aurait permis au Royaume de l'Ombre de ravager son âme et de le faire reculer dans la course contre-la-montre.

Bien sûr, il y avait aussi l'autre facette du Pas de l'Ombre — la téléportation instantanée entre les ombres. Cependant, Sunny n'était pas sûr de pouvoir l'utiliser.

Ce n'est que maintenant qu'il se trouvait dans le Royaume de l'Ombre qu'il commença à se demander comment fonctionnait le Pas de l'Ombre. Sunny voyageait-il physiquement entre les ombres, ou se transformait-il en ombre lorsqu'il tombait dans leur étreinte, puis retrouvait sa forme tangible de l'autre côté — le tout-en-un instant ?

Il n'y avait qu'un moyen de le savoir...

Sunny se dissolut dans les ombres, puis en sortit quelques centaines de mètres plus loin, pâle et laissant une traînée de particules d'essence dans son sillage. Une grimace douloureuse se dessina sur son visage.

Je suppose que cela répond à la question. Peut-être ?

Utiliser le Pas de l'Ombre pour se téléporter était encore plus dangereux que de se transformer en ombre incorporelle. Il avait perdu trop de fragments d'ombre en un instant.

Marmonnant un juron étouffé, Sunny se leva d'un bond et continua à courir.

Privé de la plupart de ses pouvoirs, il se sentait comme un homme des cavernes.

Mais encore une fois, les hommes des cavernes étaient eux-mêmes de grands maîtres de la violence. Il lui suffirait d'utiliser des outils plus simples pour atteindre son but, et d'être plus inventif dans la manière de les utiliser.

Tandis que Sunny courait, la grande bête des ténèbres abaissa son museau semblable à celui d'un loup vers le sol, puis explosa soudainement en mouvement. Les longues vrilles de ténèbres se déployaient derrière elle comme un manteau en lambeaux, et de la poussière noire s'envolait dans l'air comme de la brume sous ses puissantes pattes.

Le nomade sombre ressemblait à un chien des Enfers qui aurait flairé sa proie.

Cette proie, sans aucun doute, était le mystérieux archer.

Cependant, ce dernier n'était pas facile à attraper.

Alors que la grande bête volait à travers l'étendue désolée de poussière noire, une flèche sombre se dirigea silencieusement vers elle depuis les ombres. Aussi étonnante que soit sa vitesse, l'être massif était plus rapide. Il bifurqua sur le côté, soulevant un nuage de poussière et provoquant l'effondrement d'une haute dune.

Mais c'était une erreur.

Juste à cet endroit, le sol s'effondra sous lui, et l'être monstrueux tomba dans une énorme fosse. Au fond, des piliers d'obsidienne dentelés s'enfonçaient dans la poussière, orientés vers le haut et dotés de pointes acérées. La grande bête plongea dans la fosse et fut empalée par les pointes, faisant trembler le monde et poussant un autre hurlement glacial.

Elle n'était pas morte, loin s'en faut. Mais elle souffrait de plusieurs blessures profondes, et surtout, elle était à la traîne — pour quelques instants, du moins.

L'ombre de Condamnation avançait, tandis que les nomades sombres restants continuaient d'esquiver ses tentatives d'écrasement tout en arrachant des morceaux de son corps titanesque à l'aide de leurs gueules affamées.

Sunny continuait de les poursuivre... le mystérieux archer faisait de même, sans nul doute.

Le problème était qu'il ne voyait toujours pas l'insaisissable chasseur.

Il faut que je débarrasse rapidement ces choses de Condamnation. À ce rythme, ils vont entièrement dévorer ma proie.

C'est à ce moment-là que l'archer se dévoila enfin.

Une nouvelle flèche traversa soudainement les ténèbres — celle-ci était différente des précédentes, brillant de mille feux alors qu'elle filait dans le ciel noir. Franchissant plusieurs kilomètres en un instant, elle laissa une traînée de turbulences dans le grand panache d'essence émanant de l'ombre de Condamnation, et s'incrusta dans son épaule.

Contrairement aux flèches noires, celle-ci semblait être taillée dans l'os, son empennage étant fait de magnifiques plumes d'un blanc immaculé.

Aussitôt après, une corde argentée éclatante se révéla dans la trace laissée par la flèche en os, se manifestant à partir d'essence pure.

D'une simple traction sur la corde, l'archer mystérieux s'élança dans le ciel.

Sunny vit une vague silhouette voler à travers les ténèbres. Elle se posa sur l'épaule du colosse sombre et se redressa lentement, finalement révélée par le flux tourbillonnant d'essence argentée scintillante.

La silhouette gracieuse de l'archer nébuleux était de forme humaine, mais vague et floue, obscurcie par des volutes de fumée sombre qui flottaient derrière lui comme un manteau effiloché. C'était une ombre, sans nul doute... mais une ombre assez spéciale, qui dégageait une volonté bien plus claire, des intentions bien plus nettes et une personnalité bien plus solide en comparaison avec l'ombre de Condamnation.

Si Sunny devait décrire l'archer de l'ombre en un mot, ce serait... tueur.

Sa silhouette était empreinte d'une détermination froide, d'une intention meurtrière sauvage et d'une grâce menaçante.

L'archer resta un court instant debout sur l'épaule de Condamnation, puis se baissa rapidement pour récupérer la flèche rayonnante et disparut aussitôt.

L'instant d'après, il y eut un sifflement aigu indiquant que l'air était coupé, et l'un des nomades sombres attachés au corps de l'ombre colossale trembla soudainement et tomba dans un torrent de ténèbres, agitant ses vrilles dans sa chute.

Sunny serra les dents.

Foutue concurrence !

Le pire serait que les nomades sombres consomment l'ombre de Condamnation. Et ce serait bien pire si l'archer la tuait, puisqu'en tant qu'ombre, il absorberait toute sa puissance en un instant !

Mais que pouvait-il faire ?

Dépourvu de ses pouvoirs, Sunny n'était pas confiant quant à sa capacité à s'imposer dans un combat contre les Créatures des Ténèbres. Il se méfiait encore plus de l'archer, qui semblait être un tueur impitoyable forgé par la cruauté désolante du Royaume de l'Ombre pour devenir un fléau mortel.

Cette horreur avait dû passer beaucoup de temps ici —des milliers d'années, peut-être — à se dissoudre lentement en essence pure tout en chassant d'autres ombres pour prolonger son existence. Le simple fait qu'il existe encore témoignait de la létalité de l'archer.

Si l'archer peut le faire, alors je le peux aussi.

Les yeux de Sunny brillaient d'une sombre détermination.

Son adversaire devait être aussi limité que lui par la nature du Royaume de l'Ombre. Cependant, l'archer était... rusé et plein de ressources. Il cherchait des matériaux dans le Royaume de l'Ombre, fabriquait des outils mortels avec ce qu'il avait sous la main, et préparait des pièges ingénieux pour attirer ses proies.

Sunny pouvait donc en faire autant.

Au moment même où il pensait cela, son sens de l'ombre détecta quelque chose d'étrange au loin, juste au-delà de l'horizon.

Levant les yeux, Sunny s'attarda un instant et sourit.

Une idée pernicieuse lui vint à l'esprit.
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Sunny était confronté à des ennemis dont la puissance était bien supérieure à la sienne. Il n'était pas en mesure de déterminer leur Rang et leur Classe — si tant est qu'on puisse les définir par ces concepts — mais les Êtres des Ténèbres et le tueur nébuleux semblaient bien plus menaçants que la plupart des ennemis qu'il avait rencontrés jusqu'à présent.

Sunny aurait peut-être été prêt à les attaquer ouvertement si ses propres pouvoirs n'étaient pas limités, mais avec le Royaume de l'Ombre qui restreignait ce qu'il pouvait faire, il se méfiait et appréhendait de s'engager dans une confrontation directe avec ses concurrents.

Mais ce n'était pas grave.

Il existait également de nombreux moyens indirects d'atteindre son objectif. Sunny n'avait qu'à s'inspirer de ce que faisait le mystérieux archer et à utiliser toutes les ressources à sa disposition comme des outils — ces derniers, après tout, étaient un multiplicateur de force qui permettait de canaliser son pouvoir de manière beaucoup plus efficace qu'il ne l'aurait été autrement.

C'est ce que Morgan de Valor lui avait dit une fois, il y a longtemps, avant la Bataille du Crâne Noir. Au fond, la guerre était simple. Tout ce qui comptait, c'était la puissance et l'application de cette puissance — la première était importante, mais la seconde était primordiale.

Le mystérieux archer, par exemple, n'aurait pas été aussi mortel sans les flèches qu'il avait fabriquées à partir de matériaux de récupération et qui lui permettaient d'appliquer toute sa puissance à un élément aussi minuscule que la pointe d'une flèche.

Toutefois, le problème était que Sunny n'avait pas beaucoup d'objets à sa disposition. Le Royaume de l'Ombre était une terre désolée, après tout. Seule une étendue de collines noires s'étendait à perte de vue...

Ou plus exactement, rien du tout.

Alors que l'ombre de Condamnation avançait comme une montagne ambulante, trop immense pour être vue dans son intégralité depuis l'endroit où Sunny la poursuivait, ses sens détectèrent quelque chose loin devant. Une anomalie différente de la désolation monotone de la terre sombre et stérile, et donc prometteuse de possibilités.

En sentant la forme étrange et monumentale devant lui, Sunny reconnut sa nature et prit une profonde inspiration.

Il s'était débarrassé de son bouclier depuis longtemps. Les ombres manifestées n'étaient pas érodées par le Royaume de l'Ombre aussi rapidement que les ombres des êtres vivants, mais maintenir leur forme était toujours un jeu perdu d'avance. Elles s'effritaient lentement, finissaient par se dissoudre dans les ténèbres et ne faisaient plus qu'un avec le territoire de la mort.

Utiliser la Manifestation de l'Ombre ici n'était pas totalement exclu, mais Sunny devait changer d'approche. Au lieu de manifester les ombres une seule fois, il devait constamment reconstruire la structure en décomposition, en utilisant plus de ténèbres environnantes — et donc plus de son essence — pour l'alimenter.

Heureusement, un torrent incessant d'essence spirituelle se déversait dans son âme en ce lieu, il en avait donc beaucoup à revendre.

Courant sur la pente d'une colline à une vitesse stupéfiante, il ferma les yeux un instant et se souvint de la silhouette radieuse de Nephis qui descendait du ciel, ses ailes magnifiques brillant derrière elle comme un halo de lumière blanche.

Il se souvint également du visage démoniaque de Revel et de la furieuse bataille qu'ils avaient livrée au Lac Disparu.

Il se souvenait d'avoir utilisé la Danse de l'Ombre pour pénétrer l'essence même de leur être.

Puis, au sommet d'une dune escarpée, Sunny ouvrit les yeux et bondit dans les airs. Alors qu'il s'élevait au-dessus de l'étendue désolée de poussière noire, les ombres se déplaçaient autour de lui, l'enveloppant comme un manteau sombre.

Ce manteau d'ombres se transforma en une paire d'ailes ténébreuses, dont les plumes noires comme le corbeau scintillaient dans la lumière argentée de l'essence tourbillonnante.

Alors qu'elles se déployaient, une puissante bourrasque vint s'abattre sur l'étendue désolée, le propulsant dans les airs à une vitesse fulgurante.

Je crois... que ça marche.

Les corps humains n'étaient pas vraiment conçus pour voler à l'aide d'ailes. En effet, les humains n'étaient pas des oiseaux — toute leur anatomie, jusqu'à la composition de leurs os, était différente. Des personnes comme Nephis et Revel avaient été dotés d'ailes par le pouvoir mystique de leurs Aspects, et pouvaient donc braver les cieux avec une grâce naturelle...

Mais Sunny était différent.

Il était capable de manifester et de contrôler des membres supplémentaires avec l'aide de son Aspect — c'est ainsi qu'il pouvait tisser des motifs complexes de fils d'essence avec six mains. Il savait également comment créer des Carapaces de créatures volantes et connaissait parfaitement la forme d'un corbeau, raison pour laquelle l'anatomie des êtres ailés n'était pas une nouveauté pour lui.

Cependant, c'était toujours plus facile et bien plus efficace de construire des Carapaces à l'image fidèle des créatures réelles, et non de créer d'étranges chimères en mélangeant et en associant des parties de différentes créatures, comme ce qu'il faisait maintenant parce qu'il ne pouvait pas respecter sa préférence et prendre la forme d'une corneille.

Néanmoins, l'expérience fut couronnée de succès. Sunny avait réussi à apprendre à voler à l'aide d'une paire d'ailes puissantes en combinant son expérience du contrôle des membres manifestés, sa familiarité avec la forme d'un corbeau et sa connaissance intime de la façon dont Nephis volait lorsqu'elle assumait une Transformation partielle.

Alors que ses ailes noires poussaient férocement contre le vent, Sunny avançait à une vitesse ahurissante. Il n'avait aucun problème à maintenir son équilibre et sa direction, ayant passé beaucoup de temps sous la forme d'un corbeau — dépassant rapidement l'ombre colossale de Condamnation et les silhouettes qui se battaient pour le droit de la consommer, il se précipita au-devant d'elle.

Ce faisant, le nomade sombre que l'archer mystérieux avait séparé du corps de Condamnation tomba au sol comme un grand voile en lambeaux. Sa vaste forme ondulait, prête à revenir au combat. Même si ses vrilles avaient été sectionnées, la créature ne semblait pas gravement blessée, cherchant désespérément à rejoindre ses congénères en train de festoyer.

Cependant, l'instant d'après, le pied gargantuesque de l'ombre de Condamnation s'abattit sur elle, faisant trembler le monde et fendre la terre. La créature des ténèbres fut instantanément anéantie, se dissolvant dans une mare de ténèbres élémentaires.

Sunny laissa l'ombre titanesque derrière lui.

Il fila au-dessus de l'étendue silencieuse de poussière d'obsidienne comme un fantôme, sa silhouette ailée ne se distinguant absolument pas des ténèbres du ciel noir.

Très vite, il aperçut une forme massive au loin.

Elle se détachait de l'étendue désolée des collines sombres par sa couleur ivoire et s'étendait sur une douzaine de kilomètres ou plus.

À première vue, la forme était plutôt repoussante, ressemblant à un mille-pattes gargantuesque — un long corps blanc et tordu se dressait au-dessus de la poussière noire, immobile, avec d'innombrables membres dépassant sur toute sa longueur en paires symétriques.

Cependant, il ne s'agissait pas d'un mille-pattes. Au contraire...

Il s'agissait des os d'un grand serpent. Le corps blanc et torsadé était sa colonne vertébrale, et les innombrables paires de membres étaient ses côtes. Quelque part, loin devant, son immense crâne reposait sur la poussière noire, partiellement enfoui dans celle-ci.

C'est ce que Sunny visait.

Repliant ses ailes, il sourit sombrement et plongea vers le sol.
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Sunny atterrit sur la poussière d'obsidienne devant le crâne gargantuesque du Serpent, qui le surplombait comme une montagne d'ivoire. La mâchoire inférieure de l'immense créature était enfouie dans la poussière, mais sa mâchoire supérieure se dressait au-dessus de lui comme un portail sombre, dont l'arche était ornée d'une palissade de grands crocs terrifiants.

Sunny laissa ses ailes s'effriter et se dissoudre, puis s'accorda quelques instants de contemplation en étudiant les anciens vestiges.

Il avait une bonne idée de l'identité de ces ossements...

C'étaient vraisemblablement les os d'un Serpent Noir. Pas le Serpent Noir, mais l'un de ses proches.

En toute logique, Sunny n'était pas le seul à avoir reçu la compagnie d'un Guide de l'Ombre. En fait, Serpent Noir correspondait parfaitement à quelqu'un qui avait reçu la bénédiction du Dieu des Ombres — Sunny soupçonnait donc que tous ceux qui étaient marqués par le Dieu de l'Ombre recevaient leur propre Serpent Noir.

Tout comme ceux marqués par le Seigneur des Ombres recevaient un petit serpent d'ombre.

Cependant...

Si ces restes appartenaient effectivement à l'un des prédécesseurs de Serpent Noir, il s'agissait alors d'une créature bien plus terrifiante que la fidèle Ombre de Sunny.

Son Serpent avait atteint une taille immense, s'enroulant autour de la grande salle du Temple Sans Nom lorsqu'il dormait. Sa gueule était assez grande pour avaler des APC blindés en entier, et ses écailles étaient comme de l'onyx précieux, chacune de la taille d'un scutum.

Cependant, Serpent était facilement éclipsé par l'ancien squelette, ressemblant au mieux à un minuscule ver en comparaison. Les restes devant Sunny étaient vraiment gargantuesques, se tordant sur pas moins d'une douzaine de kilomètres...

Sunny était une Terreur Transcendante, et comme le pouvoir de Serpent dépendait du sien... il se recroquevilla en imaginant de qui cette énorme créature avait été le compagnon, il y a des milliers d'années.

Était-ce l'ancêtre de tous les Serpents Noir, ou simplement un membre particulièrement distingué de leur espèce ?

Plus important encore, avait-il été capable d'exister dans le Royaume de l'Ombre sans être consumé par lui, ou était-il venu ici pour mourir après que son maître ait péri ? En fonction de la réponse, Sunny pourrait essayer de trouver un moyen d'invoquer son propre Serpent Noir ici sans le condamner à un anéantissement certain.

Quoi qu'il en soit, ce n'était pas la question du moment.

Le problème actuel était que l'ombre de Condamnation continuait à avancer, bien qu'elle soit devenue un champ de bataille pour le tueur nébuleux et les nomades sombres et harassants, et que tous atteindraient bientôt le squelette de l'ancien serpent.

Sunny n'avait pas beaucoup de temps.

C'est parti !

Ce dont il avait besoin en ce moment, c'était d'outils mortels pour tuer ses ennemis, et non de connaissances ésotériques sur les secrets du passé.

Prenant une profonde inspiration, il invoqua les ténèbres environnantes et leur ordonna de l'étreindre comme une Carapace. Le processus était à la fois familier et étrange — cela faisait longtemps que Sunny ne s'était pas aventuré à construire une Carapace de l'Ombre d'une manière aussi rudimentaire, restant dans ses profondeurs en tant qu'être corporel au lieu de se transformer en une ombre intangible et de devenir son élément naturel.

Il était un peu rouillé.

Néanmoins, la Carapace se construisit rapidement, embrassant son corps et prenant la forme du Colosse de l'Ombre. Sunny dut cependant modifier sa façon de la contrôler, en s'adaptant au fait que les ombres manifestées continuaient de s'effriter. Elles voulaient se dissoudre et retourner dans l'essence du Royaume de l'Ombre, et c'est pourquoi il devait constamment les remplacer par de nouvelles ombres.

Vu de côté, ce processus semblait assez spectaculaire — c'était comme si le Colosse de l'Ombre était enveloppé d'un manteau de fumée sombre et fantomatique qui traînait derrière lui et obscurcissait sa silhouette.

Pendant un instant, Sunny sentit une force terrible imprégner son être.

Il eut alors un rictus sinistre au fond de la Carapace et se déplaça, portant un coup dévastateur à l'un des crocs d'ivoire qui barraient l'entrée de la gueule de l'ancien serpent.

Sa force était suffisamment violente pour que le grand croc soit délogé, tombant au sol et soulevant un nuage de poussière noire dans l'air.

Le bras du Colosse de l'Ombre s'effrita sous l'effet du terrible coup, avant qu'il ne retire sa main, la reformant par la même occasion.

Peu de temps après, Sunny donna un autre coup, puis un troisième, délogeant un croc de plus.

Utilisant sa nouvelle force pour les soulever du sol et les mettre sur ses épaules, il leva les yeux, s'attarda un instant, puis s'élança dans les airs.

Atterrissant sur l'ancien crâne, Sunny poussa son imposante Carapace vers l'avant et sauta à nouveau, atterrissant sur l'épine dorsale du serpent gargantuesque.

De là, il pouvait déjà apercevoir l'ombre de Condamnation qui se profilait au loin. La magnifique traînée d'essence dérivait derrière elle comme une rivière radieuse, tandis qu'une bataille furieuse faisait rage sur son immense corps.

Il ne voyait plus la silhouette du mystérieux archer, mais pouvait deviner sa position en se basant sur les mouvements des nomades sombres. Ils n'étaient plus que trois à se battre, tandis que le quatrième — le Loup — se précipitait à travers l'étendue désolée de poussière d'obsidienne pour rattraper ses congénères.

L'un d'entre eux se collait à l'abdomen de Condamnation, le dévorant au moyen d'innombrables et épouvantables gueules. Sunny décida de l'appeler la Sangsue. Un autre dérivait dans l'air comme un grand voile. Soudain, le voile se rétrécit et se tordit sur lui-même, d'énormes ailes jaillissant de ses profondeurs — grâce à elles, la créature esquiva et évita l'emprise du Tyran Maudit.

Sunny décida d'appeler cette créature le Vautour.

Une autre créature ressemblait à une masse de ténèbres bouillonnantes, grimpant sur son torse à l'aide d'innombrables vrilles qui sortaient de son corps, le hissaient, puis étaient absorbées en retour — cette créature s'en prenait manifestement à l'archer, comme en témoignaient les flèches qui lui tombaient dessus depuis l'épaule gauche de Condamnation.

Sunny ne savait pas comment appeler cette chose abominable, il la désigna donc simplement comme la Chose.

Prenant le temps d'étudier la situation, Sunny posa les crocs de l'ancien serpent et se concentra, faisant apparaître d'autres ombres.

Le mystérieux archer semblait bien se débrouiller avec son arc et ses flèches face aux nomades sombres. Mais en dépit de l'impitoyable ennemi, les effroyables créatures continuaient à engloutir des morceaux de Condamnation.

Laisse-moi te montrer comment on fait, alors...

Manifestant une grande étendue d'ombres tangibles en un semblant de chaîne, Sunny en modifia la composition pour lui conférer une certaine élasticité, et contrôla ensuite les extrémités de la chaîne pour qu'elles s'enroulent autour des bases des côtes de l'ancien serpent.

Puis, en encochant l'un des crocs à la chaîne, il rassembla toute sa force titanesque et recula lentement, péniblement, de quelques dizaines de pas, mettant à rude épreuve l'élasticité de sa corde improvisée.

Ainsi, il avait transformé les restes gargantuesques en fronde, et le croc de l'ancien serpent en un redoutable projectile.

Grinçant des dents sous l'effet de la tension, Sunny relâcha finalement la chaîne et la laissa se rétracter brusquement, envoyant le grand croc dans les airs comme un missile tiré par un énorme et impressionnant engin de siège.

Il y eut un grondement de tonnerre, et l'instant d'après...

La comète d'ivoire traversa le ciel noir du Royaume de l'Ombre, frappant le Vautour par derrière, brisant ses ailes et empalant l'effroyable créature sur le corps de Condamnation.


  
    

Chapitre 2105 - Aucune Bonne Action
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Le Vautour était comme une loque noire violemment plaquée sur la surface nébuleuse de l'ombre de Condamnation — bien sûr, à condition que cette loque soit assez grande pour recouvrir un stade entier de son étendue sombre, ondulant sinistrement dans un vent fantomatique. L'impact déchira les ailes de la créature et la projeta contre l'ombre colossale, le croc d'ivoire la transperçant et l'empalant comme un javelot géant.

Sunny n'était pas sûr d'avoir réussi à blesser grièvement la créature sombre, mais il savait que cette dernière souffrait.

Plus important encore, elle était immobilisée, même si ce n'était que pour quelques instants fugaces.

Aussitôt, le Vautour se mit en mouvement, son corps volumineux ondulant pour produire d'innombrables vrilles de ténèbres. Les vrilles s'étendirent vers l'avant, trouvèrent prise sur la chair de Condamnation, puis se tendirent, cherchant à hisser la créature du croc d'ivoire.

Sunny ne prêtait pas trop attention à ses mouvements, cependant...

La raison en était qu'il était déjà en train de placer le deuxième croc dans son lance-pierre.

Ce n'était pas pour rien qu'il avait choisi d'utiliser les crocs de l'ancien serpent comme projectiles au lieu de simplement faire apparaître plusieurs grands javelots, chacun de la taille d'un bélier de siège, à partir de l'étendue infinie d'ombres qui l'entourait. Même si les crocs n'avaient pas la forme optimale d'un missile, il savait que ces derniers seraient bien plus mortels.

Pour deux raisons.

Tout d'abord, les ombres manifestées étaient moins fiables ici, dans le Royaume de l'Ombre, qu'elles ne l'étaient habituellement.

Elles étaient fermes et résistantes tant qu'il les reconstruisait et les soutenait activement, mais de justesse. Il pouvait invoquer une paire d'ailes ténébreuses ou former une Carapace de l'Ombre, mais il y avait une limite à leur utilité — le bras du Colosse de l'Ombre, par exemple, s'était effrité après un seul coup alors qu'il délogeait les crocs d'un serpent colossal. Ce niveau de résistance n'était pas vraiment adapté à la bataille.

Deuxièmement, Sunny empruntait la létalité des crocs eux-mêmes. Il ne savait pas exactement à quel point l'ancien serpent avait été terrible de son vivant, mais il s'agissait sans aucun doute d'un être d'une puissance immense. Même s'il avait péri il y a d'innombrables années, ses restes portaient encore un écho de cette puissance insondable.

Une raison expliquait pourquoi les flèches fabriquées par le mystérieux archer étaient si mortelles, et bien que le fait d'être imprégné d'une volonté meurtrière ait joué un grand rôle, les matériaux à partir desquels elles avaient été façonnées étaient également d'une grande importance.

Obsidienne brillante, bois sombre et plumes noires — tous ces matériaux avaient été collectés ici, dans le Royaume de la Mort, et portaient donc sa marque.

Quoi de plus mortel que les os d'un ancien Serpent Noir ? Puisque Sunny avait besoin d'aide pour éliminer les prédateurs issus des véritables ténèbres, il pouvait tout aussi bien faire appel aux restes d'un être qui incarnait l'essence même de la mort.

Son pari semblait avoir été payant, vu à quel point le Vautour paraissait blessé par le croc d'ivoire.

Celui-ci luttait pour se libérer, traînant péniblement son corps ondulé le long du croc...

Mais avant qu'il n'y parvienne, le deuxième croc le percuta de plein fouet, l'écrasant et le transperçant de part et d'autre.

Sunny se laissa aller à un sourire féroce dans les profondeurs de sa Carapace. L'ombre de Condamnation s'était rapprochée entre-temps, si bien que toucher le Vautour pour la deuxième fois n'avait pas été chose aisée.

Éloigne-toi de ma proie, ordure !

Il pourrait sans doute utiliser sa fronde une fois de plus...

Avec le Vautour blessé et temporairement immobilisé, le mystérieux archer serait libre de s'occuper de la Chose sans la moindre distraction. Sunny n'appellerait pas leur alliance forcée un partenariat, mais ils devaient s'occuper des nomades sombres avant de s'attaquer à la gorge de l'autre. Sinon, l'ombre de Condamnation allait être consumée par les Êtres des Ténèbres avant que l'un d'entre eux ne puisse la tuer.

L'ennemi de son ennemi était...

Avant que Sunny ne puisse terminer sa pensée, quelque chose traversa l'étendue noire du ciel et une flèche transperça la poitrine de sa Carapace de l'Ombre.

...Hein ?

L'instant d'après, un impact terrifiant mit en pièces le Colosse de l'Ombre. Un geyser de ténèbres jaillit de son dos tandis que son torse explosait violemment. Des morceaux du Manteau d'Onyx furent projetés dans toutes les directions comme des éclats d'obus, et alors que la moitié inférieure de la Carapace était projetée au sol, la moitié supérieure s'envolait dans les airs, toutes deux irrémédiablement mutilées et suintant d'ombres.

Les restes déformés du Colosse de l'Ombre s'effondrèrent et se dissolvaient dans le néant, à mesure que Sunny glissait sur la colonne vertébrale de l'ancien serpent, s'écrasant à la base de son crâne.

"Ah..."

Il secoua la tête, hébété, puis jeta un regard haineux en direction de l'épaule de Condamnation.

Cet enfoiré !

Le mystérieux archer ne semblait pas être d'accord avec l'idée d'une alliance temporaire, même si elle semblait nécessaire. Il préférait tuer tout ce qui se trouvait sur son chemin.

Ou qui se trouvait à proximité.

Non, mais quel genre de maniaque s'en prendrait instantanément à quelqu'un qui combattait ses ennemis ?!

Sunny roula dans un chuintement et se leva. L'ombre de Condamnation avait déjà atteint les restes du serpent colossal. L'être gargantuesque l'enjamba, passant au-dessus de Sunny, et continua son chemin.

C'était comme si une montagne sombre passait au-dessus de lui, le recouvrant de ses froides ténèbres pendant quelques instants.

Le Vautour était toujours empalé et luttait pour se libérer, la Sangsue continuait de déchirer l'abdomen de l'ombre de Condamnation avec ses centaines de gueules. La Chose avait atteint l'épaule de l'ombre gargantuesque et était maintenant trop haute pour que Sunny puisse la voir, tandis que le Loup n'était plus qu'à une douzaine de secondes de rattraper le Tyran Maudit.

Sunny serra les dents, bouillonnant de colère.

...D'accord, je vais tous vous tuer, bande de salauds !

Invoquant une paire d'ailes noires, Sunny souleva un ouragan et commença à s'élever dans les airs.

Son objectif était d'atteindre les épaules de Condamnation.


  
    

Chapitre 2106 - L'Ombre du Colosse
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Cela ne prit pas beaucoup de temps à Sunny pour s'élever dans le ciel et atteindre l'épaule de l'ombre de Condamnation — l'épaule opposée à celle où il avait vu le mystérieux archer pour la dernière fois, car la promesse de recevoir une autre flèche plantée dans son cœur ne semblait pas très attrayante.

Mais même ce court laps de temps avait suffi à lui faire prendre conscience de l'immensité de l'ombre du Tyran Maudit. Jusqu'à présent, il n'avait vu Condamnation que de loin — ce qui était déjà impressionnant. Mais maintenant qu'il en avait escaladé la hauteur, depuis ses jambes semblables à des montagnes jusqu'aux larges plates-formes que formaient ses épaules, Sunny voyait l'ombre colossale sous un jour entièrement différent.

En traversant l'étendue sombre du Royaume de l'Ombre, c'était vraiment comme un monde à part entière. Les collines noires étaient à peine visibles depuis la hauteur, au point que la terre désolée paraissait plate. Aucun nuage n'obscurcissait le sol, mais le grand panache d'essence argentée baignait tout dans une pâle radiance, donnant l'impression d'un monde différent du désert sans lumière et sans vie qui s'étendait en contrebas.

L'immense corps de l'ombre de Condamnation était parsemé de collines et de vallées, d'un relief étrange et insolite qui semblait d'autant plus onirique que l'immensité de l'ensemble était en perpétuel mouvement. Le grand corps du Tyran Maudit aurait pu abriter une ville entière, avec d'innombrables humains passant leur vie entière sans jamais poser le pied sur la terre ferme.

L'exploit du Roi des Épées, qui avait tué cette ancienne déité, n'en était que plus étonnant. Ce n'était pas différent d'une petite fourmi tuant un énorme éléphant.

...Bien sûr, l'ombre de Condamnation était différente de ce qu'était le Tyran Maudit de son vivant. En fait, Sunny commençait à comprendre que ce grand corps n'était rien d'autre que le vaisseau de l'actuel Maudit, qui était davantage une force insidieuse qu'une présence physique.

Une force qui absorbait ce qui l'entourait, arrachant des parties du monde pour en faire des parties d'elle-même.

Pareillement, l'ombre de Condamnation avait, elle aussi, absorbé ce qui l'entourait. Cependant, le Royaume de l'Ombre était différent des Creux et de Godgrave, et par conséquent, son corps était très différent de ce qu'il était dans le passé.

Ici, il n'y avait ni terre, ni ruines, ni jungle. À la place, il n'y avait que de la poussière, des ombres et du silence.

L'ombre de Condamnation était donc bien moins importante que ne l'avait été le Maudit lui-même. Son corps imposant était principalement constitué de choses immatérielles, d'ombres, de poussière et de lumière lointaine, ainsi que de gigantesques plaques d'obsidienne noire flottant dans l'abîme sombre qui constituait sa vaste étendue, telles des îlots de solidité.

Sunny s'était posé sur l'une de ces îlots, avait dissipé l'effet de la Plume de Vérité pour retrouver son poids normal, et avait replié ses ailes, jugeant qu'il était trop tôt pour les écarter. Des volutes de fumée fantomatique enveloppèrent sa silhouette, tandis que quelques plumes noires dérivèrent jusqu'au sol, se dissolvant quelques instants plus tard dans un flot de ténèbres.

Il jeta un coup d'œil aux plumes et se figea un instant, se rappelant soudain quelque chose qu'il aurait préféré oublier... le terrible visage de Nether, le Démon de la Destinée, qu'il avait entrevu à la surface du Grand Fleuve, il y a bien longtemps.

La silhouette du Prince du Monde Souterrain avait été vague et floue, enveloppée de brouillard. Mais Sunny se souvenait parfaitement d'un détail de son apparence — deux terribles ailes noires qui semblaient dévorer le ciel, noyant le monde dans une brume hurlante.

Sunny s'attarda un instant, puis reporta son regard sur le plastron mutilé du Manteau d'Onyx.

Une pensée soudaine et embarrassante lui vint à l'esprit.

Il était là, une ombre divine, dans le royaume du Dieu de l'Ombre... et pourtant, il portait une armure d'onyx forgée par le Prince des Ténèbres, ainsi qu'une paire d'ailes noires.

Le Monde Souterrain était l'endroit où vivaient les véritables ténèbres et d'où elles provenaient, et étaient l'ennemi naturel des ombres. Les êtres qui en découlaient s'y trouvaient naturellement, agissant comme des prédateurs insatiables. Alors...

Le mystérieux archer l'avait-il également pris pour une Créature des Ténèbres ?

Si c'était le cas, ce n'était pas si surprenant que Sunny reçoive une flèche en plein cœur au lieu d'une salutation.

Mais encore une fois, ce maniaque semblait être du genre meurtrier, quelles que soient les circonstances. L'ombre de Condamnation n'avait rien à voir avec les véritables ténèbres, et pourtant, le mystérieux archer était là, se battant pour le droit de la tuer — ce qui n'était pas du tout différent des nomades sombres ou de Sunny, qui avaient l'intention de tuer et de consommer Condamnation.

C'était le seul moyen de survivre ici, dans le Royaume de l'Ombre.

Sunny aurait peut-être été accueilli par une flèche même s'il avait porté une magnifique robe de soie cousue par les mains du Dieu de l'Ombre.

Quoi qu'il en soit, le mystérieux archer avait failli coûter à Sunny une incarnation, et s'il y avait bien une chose pour laquelle Sunny était doué, c'était la rancune. Il allait trouver et tuer ce misérable, à n'importe quel prix.

Le mystérieux archer était, lui aussi, une créature de l'ombre, après tout... l'ombre de Condamnation n'était pas la seule chose que Sunny pouvait absorber pour obtenir une mine de fragments d'ombre.

Qui sait, peut-être pourrait-il non seulement former un Noyau de Titan, mais aussi saturer les sept noyaux jusqu'à la fin de l'expédition.

Mais pour cela, il devait d'abord tuer les quatre Êtres des Ténèbres, ce satané archer et l'ombre de Condamnation.

Pas à pas...

L'archer était actuellement occupé à s'occuper de la Chose, tandis que la Sangsue se nourrissait avec frénésie. Le Loup avait momentanément pris du retard.

La meilleure chance pour Sunny d'égaliser les chances était donc d'achever le Vautour blessé. Il était toujours empalé par les crocs du grand serpent, et n'avait pas encore réussi à se libérer. Les crocs eux-mêmes avaient de la valeur, puisque Sunny pouvait les utiliser à nouveau comme armes.

Chassons celui-là.

Il envisagea brièvement d'invoquer Sainte. Elle était occupée à aider le Seigneur des Ombres à nettoyer la jungle... et à garder un œil sur le vieux Jest, qui avait tendance à s'aventurer dans des endroits où il n'était pas censé aller ces derniers temps.

De plus, si Sainte était supposée être immunisée contre les attaques de l'âme, elle ne l'était pas forcément contre le Royaume de l'Ombre... contre les attaques de l'ombre ? À la loi qui régissait cette terre désolée, érodant les ombres et les transformant en essence pure.

Sunny n'allait pas prendre le risque d'invoquer ses Ombres tant qu'il n'aurait pas la preuve qu'elles ne seraient pas détruites en entrant dans le Royaume de la Mort.

Les os d'un Serpent Noir offraient une certaine assurance, mais il pouvait s'agir d'une anomalie. Pour l'instant, il devait agir seul.

Souriant sombrement, Sunny prit son élan et sauta, bondissant jusqu'à la prochaine plaque d'obsidienne. Il y en avait beaucoup, dispersées, dérivant de façon chaotique dans la mer d'ombres qui composait le corps de Condamnation.

Pour l'instant, il devait atteindre le bord de l'épaule de l'être colossal et regarder en contrebas pour évaluer la situation.

Ensuite, il devait tuer.


  
    

Chapitre 2107 - Deux Horreurs
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Sautant d'une île d'obsidienne à la dérive à l'autre et utilisant ses ailes pour planer à travers les espaces importants qui les séparent, Sunny atteignit rapidement un point d'observation d'où il pouvait voir le torse de l'ombre de Condamnation.

Bien plus bas, la Sangsue s'était enfoncée dans le flanc du colosse et avait déjà rongé une grande partie de son corps nébuleux. La masse bouillonnante de ténèbres se tordait et ondulait, des centaines de gueules effroyables mordant avidement l'ombre du Tyran Maudit.

Visiblement, l'Être des Ténèbres ne se souciait guère de ce qu'il dévorait — des morceaux d'obsidienne, de la lumière chatoyante ou des ombres profondes. Même si la Sangsue donnait l'impression de se repaître du corps de Condamnation, ce qu'elle dévorait en réalité, c'était l'essence de Condamnation, la force invisible et insidieuse qui maintenait le grand colosse en place.

Un peu plus haut, juste sous la poitrine de l'ombre du Maudit, le Vautour était parvenu à s'extirper de l'un des deux énormes crocs et était sur le point de se libérer du second.

La créature était séparée de Sunny par une dénivellation de près d'un kilomètre mais, du fait de sa taille imposante, cette distance ne semblait aucunement significative... au contraire, elle paraissait négligeable.

Sunny hésita un instant.

...Comment suis-je censé tuer cette chose ?

En dernier recours, il pouvait attaquer le Vautour à mains nues — les dieux savaient que les gantelets à pointes du Manteau d'Onyx étaient des armes tout à fait mortelles.

Cependant, mettre en pièces le vaste corps de cette effroyable créature à mains nues semblait nécessiter beaucoup de travail.

Et le Vautour n'allait certainement pas permettre à Sunny de l'attaquer librement.

Ses pensées furent soudainement interrompues par un coup de tonnerre qui frappa Sunny comme un mur physique, le faisant tituber et lutter pour garder l'équilibre. Le coup de tonnerre venait de quelque part sur sa gauche — là, caché par le cou massif de Condamnation, le mystérieux archer était en train de combattre la Chose.

En regardant de ce côté, Sunny vit des morceaux d'obsidienne s'élever dans le ciel noir avant de plonger et de s'abattre sur le sol comme une grêle destructrice.

Se maudissant intérieurement, il fit un pas en avant et plongea à son tour.

Utilisant à la fois la puissance de ses ailes ténébreuses et la [Plume de Vérité] pour accélérer sa descente, Sunny perça l'éclat de la rivière d'essence et tomba sur le Vautour comme une comète noire.

La force était égale à la masse fois la vitesse, et il possédait les deux en abondance. De plus, il était un être Transcendant, et par conséquent, son existence allait à l'encontre des lois mystiques du monde, et pas seulement des lois de la physique.

S'utiliser comme projectile n'était peut-être pas le plan le plus sage, mais de cette façon, la force libérée par son impact contre l'Être des Ténèbres allait véritablement être dévastatrice — en plus de l'amener assez près pour déchiqueter l'épouvantable créature avec ses griffes d'onyx.

Sunny avait tendu son corps en prévision d'une collision qui lui briserait les os, comptant sur le Tissage Osseux pour le maintenir en état.

Cependant, à sa grande surprise, l'impact réel fut bien moins violent que ce qu'il avait anticipé et espéré.

Le vaste corps du Vautour céda et enveloppa Sunny comme un tissu froid et poreux, l'entourant de toutes parts et l'étouffant. Soudain, il fut étreint et aveuglé par les ténèbres, entravé par leur étendue glaciale, et lutta pour libérer son corps.

Au début, les ténèbres froides étaient simplement là, l'enveloppant comme un effroyable cocon. Elles se mirent ensuite à onduler et à donner naissance à d'innombrables vrilles qui glissaient sur la surface du Manteau d'Onyx, cherchant avidement un moyen d'y pénétrer.

Sunny frissonna.

D'habitude, il n'aurait eu qu'à protéger la visière de son casque... mais comme ce maudit archer avait mutilé le plastron de son armure, créant une brèche, les vrilles découvrirent rapidement une ouverture.

Merde !

Serrant les dents, il chercha fiévreusement une solution.

L'image de Danseuse Sombre Revel défila dans son esprit.

Une fraction de seconde plus tard, le Manteau d'Onyx se transforma, recouvrant l'armature de ses ailes d'une redoutable armure de pierre. S'efforçant de toutes ses forces, Sunny les déplia...

Et se libéra des ténèbres étouffantes, les arrachant grâce aux bords tranchants de ses ailes.

Se repoussant, Sunny traversa la tempête tourbillonnante de particules d'essence et atterrit lourdement sur la surface du croc de l'ancien serpent, à environ une centaine de mètres de là. Le croc était toujours incrusté dans le corps de Condamnation, dépassant de celui-ci comme un long et étroit rebord d'ivoire.

Se redressant lentement, Sunny leva les yeux et transperça le Vautour d'un regard froid et meurtrier.

...L'Être des Ténèbres le regarda aussi.

Des milliers d'yeux sans lumière s'ouvrirent à la surface des ténèbres ondulantes, le toisant d'un regard glacial, silencieux et étranger.

Puis, une étincelle de faim s'alluma en eux, faisant ressentir à Sunny une peur primitive écœurante.

Le Vautour se déplaça sur le corps de Condamnation, se perchant sur sa pente verticale comme un papillon de nuit géant.

Oubliant un instant sa colossale proie, il s'élança vers Sunny pour le dévorer.

L'effroyable créature était comme un déluge de ténèbres, sa vaste masse bouillonnait tandis qu'elle explosait en d'innombrables vrilles monstrueuses — ces dernières mesurant des dizaines de mètres de long et se terminant par d'effroyables gueules. Elle s'abattit sur Sunny comme une avalanche, menaçant de l'ensevelir sous son étendue sombre et épouvantable.

Regardant le flot de ténèbres s'abattre sur lui, Sunny se moqua froidement.

Les ombres autour de lui s'agitèrent, l'enveloppant comme un grand manteau.

L'instant d'après, la gigantesque étendue d'ombres fluides fut soudainement infusée d'essence Transcendante, se matérialisant sous la forme d'une masse tangible. Sunny ne prit pas la peine de façonner cette énorme Carapace — la plus grande qu'il ait jamais créée — et la laissa demeurer informe et fluide.

Alors que le flot de ténèbres affamées s'abattait sur lui depuis le haut, la grande masse d'ombres s'élança à sa rencontre, d'innombrables tentacules jaillissant de ses profondeurs pour détruire les horribles vrilles.

Au moment où les deux masses sombres entrèrent en collision, il y eut un coup de tonnerre assourdissant et une puissante onde de choc se propagea dans toutes les directions, frappant l'obsidienne ancienne et faisant craquer les crocs d'ivoire.

L'ombre de Condamnation frémit, s'arrêtant un instant avant de reprendre sa marche.
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Ici, dans le Royaume de l'Ombre, Sunny était chez lui. C'était un foyer sinistre et périlleux, mais un foyer quand même. Non seulement son corps et son Aspect étaient renforcés par le fait d'être ici, mais un torrent d'essence spirituelle coulait également dans son âme.

C'est pourquoi sa capacité à manifester des ombres était devenue plus puissante qu'elle ne l'avait jamais été, et qu'il était capable d'invoquer une Carapace aussi gigantesque.

La Carapace était informe, dépourvue de structure. Mais c'était aussi la raison pour laquelle il pouvait la construire, et la faire s'étendre sur des centaines de mètres — ce qui n'était en rien inférieur à la grande étendue de l'effroyable Créature des Ténèbres. De plus, il ne risquait pas de se perdre, puisqu'il ne plongeait pas dans l'essence d'une existence étrangère.

Au lieu de cela, il adhérait simplement à l'absence de forme inhérente à toutes les ombres. Et en tant qu'ombre lui-même, Sunny n'était pas indifférent à cette absence de forme.

C'était juste dommage que sa plus grande Carapace soit encore plus petite que la plupart de celles qu'il avait rencontrées dans le Royaume de l'Ombre, ce qui lui donnait presque l'impression qu'on lui avait volé un accomplissement.

Damnation...

Bien sûr, Sunny n'avait pas le temps de ressentir des émotions aussi frivoles, car quelques instants seulement après avoir formé la Carapace, il affronta le Vautour dans un déchaînement de fureur primitive.

La masse ondulante de ténèbres descendit comme un flot de vrilles affamées, et la masse bouillonnante d'ombre s'éleva pour la rejoindre à mi-chemin. Leur affrontement était à la fois impressionnant et terrifiant, baignant dans l'éclat argenté de la rivière d'essence, mais semblant dévorer la lumière au lieu d'être éclairé par elle.

Ils roulèrent sur la pente verticale du torse de Condamnation, à laquelle ils s'accrochèrent à l'aide de dizaines de vrilles et de tentacules, tout en se déchirant mutuellement avec une myriade d'autres.

Des centaines de gueules affamées s'ouvrirent sur le corps ondulant du Vautour, mordant dans la masse d'ombres bouillonnantes. En réponse, les ombres plantèrent des milliers de crocs bestiaux dans le corps du nomade des ténèbres, le déchirant férocement.

Des torrents de ténèbres pleuvaient comme du sang.

Alors même que sa Carapace était éventrée et transpercée par des vrilles rampantes, Sunny affichait un sourire sombre dans ses profondeurs tumultueuses.

Ah, ce n'est pas bon...

Il avait réalisé une chose dès les premiers instants de son affrontement avec le Vautour... c'était que la créature des ténèbres était un mal ancien — et beaucoup, beaucoup plus puissant que lui.

Les dégâts effroyables qu'elle infligeait à la masse informe des ombres étaient incomparablement plus terribles que ceux que les ombres lui infligeaient, et alors que Sunny s'acharnait sur l'étrange créature avec ardeur, celle-ci s'acharnait sur lui de manière bien plus intense.

Cependant...

Sunny était dans son élément naturel. Chaque blessure qu'il infligeait au Vautour blessait l'Être des Ténèbres, alors que ce dernier n'endommageait que sa Carapace. Tant que Sunny avait de l'essence, il pouvait librement réparer et reconstruire son grand corps informe et horrible.

Il devait juste s'assurer que les vrilles de ténèbres ne l'atteignent pas, et peut-être... peut-être qu'après tout, il serait capable de détruire cette affreuse entité.

...Ou peut-être serait-il avalé par l'une des vrilles — en espérant mourir dans le processus, au lieu de sentir l'agonie de son corps et de son âme être lentement digérés dans les profondeurs de l'obscurité déchirante en premier.

Non, je vais tuer ce monstre, c'est certain.

Mais pourquoi s'arrêter là ?

Souriant de travers, Sunny laissa une partie de sa Carapace se faire déchiqueter, puis profita de l'accalmie momentanée dans l'assaut des vrilles obscures créées par ce sacrifice pour lancer une attaque vicieuse de son côté. Les tentacules sortant de sa vaste Carapace se déplacèrent, se transformant en une forêt de bras d'un noir d'encre, et des centaines de mains s'enfoncèrent dans le corps du Vautour à l'aide de griffes acérées, chacune portant sept doigts.

Elles le maintenaient en place.

Les seuls tentacules qui ne s'étaient pas transformés changèrent également, leurs extrémités se transformant en lames semblables à des faux. Ces lames s'attaquèrent au groupe de vrilles qui attachaient le Vautour au corps de l'ombre de Condamnation, les sectionnant toutes.

Sunny repoussa l'Être des Ténèbres et sa Carapace loin de la surface d'obsidienne. Les deux horreurs entrelacées — l'une faite de ténèbres pures, l'autre d'une vaste étendue d'ombres — dégringolèrent.

Dans leur chute, un essaim de chaînes d'ombre jaillit de la Carapace informe, s'enroulant autour des deux crocs d'ivoire toujours coincés dans l'ombre de Condamnation.

Le Vautour s'enfonça dans la masse d'ombres, l'une de ses terrifiantes vrilles pénétrant suffisamment profondément dans la Carapace informe pour s'approcher dangereusement du corps de Sunny. Au même moment, l'Être des Ténèbres tenta de se libérer de l'emprise de Sunny.

Cependant, Sunny versa plus d'essence dans la Carapace, la reconstruisant presque aussi vite qu'elle était détruite — mais pas tout à fait — et guidant leur chute en utilisant les crocs d'ivoire comme point d'appui.

Quelques instants plus tard, tous deux...

S'écrasèrent sur le corps massif de l'effroyable Sangsue, qui s'était oubliée en se gavant de la chair de l'ombre de Condamnation.

Plus on est de fous, plus on rit.

La soif de sang de Sunny était plus qu'insatiable pour accueillir deux horreurs primordiales.

Maintenant, pour le dernier acte...

Alors que la Sangsue changeait momentanément de cible et que la Carapace de Sunny était enveloppée de part et d'autre par les ténèbres épouvantables, se mêlant entre elles dans un déferlement d'innombrables dents, il abandonna toute prétention d'essayer d'attaquer les Êtres des Ténèbres et, au lieu de cela, mit toute la force qu'offrait sa Carapace à les pousser tous les trois dans le ciel noir du Royaume de l'Ombre.

Sunny, le Vautour et la Sangsue s'éloignèrent du corps de Condamnation et s'envolèrent dans le ciel noir.

Alors qu'ils volaient, la Carapace informe s'effondra sur elle-même, se transformant en une sphère endommagée. Les deux horreurs antiques étaient comme des voiles de ténèbres en lambeaux flottant derrière elle.

Bien entendu, elles ne cessaient de la perforer à grands coups de mâchoires et d'essayer de la briser à l'aide d'effroyables vrilles.

Alors que la Carapace de Sunny déclinait, ils traversèrent l'éclat argenté du panache d'essence et furent à nouveau enveloppés par les ténèbres illimitées, volant de plus en plus loin de l'ombre de Condamnation...

Cependant, ils ne volèrent pas longtemps.

Car quelques instants plus tard, ils s'écrasèrent dans la paume de sa main colossale, qui se referma aussitôt.

Elle écrasa la sphère d'ombres et les deux imposantes entités des ténèbres sous sa poigne oblitérante.
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Le poing titanesque de Condamnation se referma, écrasant la Carapace informe et tuant les deux Créatures des Ténèbres.

...Bien sûr, le temps que cela se produise, Sunny était déjà ailleurs.

Après tout, rien ne l'empêchait d'abandonner sa Carapace tout en la maintenant existante.

S'il avait été question d'une construction plus complexe, il aurait perdu la capacité de la contrôler avec une certaine finesse après son départ — mais cela n'avait rien à voir dans le cas présent, étant donné que la sphère d'ombres n'avait besoin que d'être suffisamment durable pour supporter les violents assauts de la Sangsue et du Vautour, et par conséquent, ne nécessitait pas d'être totalement contrôlée.

Ainsi, quelques instants avant qu'elle ne se heurte à la paume de l'ombre de Condamnation, Sunny ouvrit une étroite brèche dans la paroi de la sphère et s'accrocha fermement à la chaîne d'ombres qui la reliait encore à l'un des crocs d'ivoire incrustés dans le corps du Tyran Maudit.

La chaîne se tendit.

Il fut alors catapulté à l'extérieur tandis que la sphère d'ombres qui se désagrégeait — et les deux horreurs épouvantables qui la ravageaient — continuaient de voler à toute allure.

Jusqu'à leur perte.

Lorsque le Vautour et la Sangsue périrent sous l'emprise écrasante de l'ombre de Condamnation, des torrents de ténèbres élémentaires déferlant entre ses doigts gargantuesques, Sunny était sur le point de regagner le corps nébuleux du Tyran Maudit.

Le vent hurlait à ses oreilles tandis qu'il arborait un sourire malicieux.

Voilà. Crevez, bande de salauds. Sangsue, vautour... imbéciles ! Vous auriez dû réfléchir à deux fois avant de faire d'un cafard votre ennemi...

Mais encore une fois, il les aurait tués de toute façon, alors peu importe que ces abominations l'aient contrarié ou non.

...Atteignant l'abdomen de l'ombre de Condamnation, Sunny frappa l'obsidienne froide et lâcha momentanément la chaîne pour s'accrocher aux fissures présentes dans la pierre noire. Repliant ses ailes, il pressa son corps contre elle et regarda prudemment vers le haut.

À ce moment-là, quelque chose brilla de manière aveuglante au-dessus de lui et atténua l'éclat argenté de l'essence tourbillonnante pendant un instant. Après le flash, quelque chose de sombre obscurcit sa vue.

Sunny s'accrocha fermement à l'obsidienne froide tandis qu'une rivière de ténèbres élémentaires s'écoulait lentement d'en haut, ruisselant sur son armure et l'aveuglant temporairement. S'il devait se risquer à deviner... c'était ce qui restait de la Chose, qui avait dû être tuée par le tueur nébuleux sur l'épaule de l'ombre de Condamnation.

Rapidement, les ténèbres s'éloignèrent, l'ayant déjà dépassé pour se diriger vers les dunes de poussière d'obsidienne, loin en contrebas.

Il ne restait plus que le silence.

Le monde oscillait lentement tandis que l'ombre de Condamnation traversait l'étendue désolée du Royaume de l'Ombre, l'illuminant de la lumière pâle des particules tourbillonnantes d'essence d'âme.

Sunny attendait, tendu, caché dans les ombres projetées par la crête proéminente d'obsidienne polie. Il savait que sa position était plutôt mauvaise... après tout, se trouver en dessous d'un archer mortel sur une pente verticale n'était pas une situation idéale.

Aucune flèche ne s'étant abattue quelques secondes plus tard, il serra les dents et commença à grimper, se collant aux ombres les plus sombres et les plus profondes. Le corps de l'ombre de Condamnation semblait plus solide ici, mais il rencontrait toujours de grands espaces entre les vastes plaques d'obsidienne — au lieu de déployer ses ailes, Sunny utilisa simplement la chaîne pour se hisser et atteindre le prochain morceau de pierre noire.

Il atteignit rapidement le croc d'ivoire et grimpa dessus, se demandant ce qui était arrivé à l'archer.

Ce maudit cinglé était-il mort, lui aussi ?

Ou peut-être était-il déjà passé à l'action en essayant de tuer l'ombre de Condamnation ?

Sunny ne semblait pas en danger immédiat...

Son visage s'assombrit soudain.

Il fallait que je le pense tout haut, n'est-ce pas ?

L'instant d'après, une flèche noire tomba du ciel, manquant de peu de lui transpercer l'œil. Cette fois, Sunny parvint à l'esquiver juste à temps — la flèche se déplaçait à une vitesse stupéfiante, arrivant presque instantanément, mais elle perturba le torrent tourbillonnant de particules d'essence.

Cette perturbation fit bouger les ombres qui peuplaient la grande étendue de Condamnation, de sorte que Sunny avait senti la flèche une fraction de seconde avant qu'elle ne le tue.

Il recula, et la pointe de la flèche d'obsidienne vint heurter la visière de son casque, la tailladant, avant de frapper le croc d'ivoire.

La violence de l'impact fut si dévastatrice que le croc ancien explosa, dispersant des fragments d'os comme un nuage de shrapnel, et que Sunny fut projeté dans les airs.

Bordel !

Un instant plus tard, ses ailes soulevèrent un ouragan, le propulsant à travers l'éclat argenté.

Restant près du corps de Condamnation, Sunny vira à gauche et à droite, essayant de faire de lui une cible plus difficile. Il plongea dans les gorges profondes de l'obsidienne polie et utilisa les affleurements déchiquetés comme couverture, esquivant une autre flèche un ou deux battements de cœur plus tard.

Mais ce n'était pas tout.

Alors que Sunny s'envolait, six Carapaces de la Créature de l'Ombre jaillirent de sa silhouette et le suivirent en sautant d'une plaque d'obsidienne à l'autre — ou plutôt, six Carapaces factices qu'il avait créées pour semer la confusion chez l'archer.

Celles-ci n'avaient que l'apparence d'une Carapace, sans aucune des machineries internes complexes. Aucune structure osseuse rigide, aucun muscle tendu, aucun tendon élastique... tous ces éléments ayant été créés en manifestant les ombres de manière unique, bien sûr.

Au lieu de cela, ces constructions n'étaient pas différentes des tentacules d'ombre les plus primitifs, seule leur forme extérieure ayant été modifiée pour ressembler à une créature. Heureusement, cela semblait avoir suffi à diviser l'attention de l'archer — les leurres furent détruits les uns après les autres, de sorte que Sunny parvint à rester intact jusqu'à ce qu'il atteigne l'épaule du colosse d'ombre.

L'épaule opposée à celle où il avait initialement atterri, et où la Chose avait été annihilée par l'archer.

Rejetant ses ailes, Sunny atterrit sur la surface brillante de l'obsidienne noire et roula.

Se relevant un instant plus tard, il baissa un peu le menton et regarda la silhouette qui se tenait à quelques dizaines de mètres de lui.

L'archer nébuleux était entouré de volutes de fumée noire, comme s'il portait une cape d'ombres en lambeaux. Sa silhouette était masquée, tout comme son visage. Cependant, Sunny pouvait sentir que son ennemi le regardait également.

Finalement, l'ombre mystérieuse posa calmement son arc au sol, se redressa et dégaina deux longs couteaux, l'un taillé dans de l'obsidienne noire, l'autre dans de l'os blanc.

Souriant sombrement, Sunny révéla sa main, qui tenait un long éclat tranchant du croc détruit de l'ancien Serpent Noir.

Après quoi, il révéla cinq autres mains, chacune tenant une lame d'os qui lui était propre.

L'archer pencha légèrement la tête.

Sunny grimaça.

"C'est ça, salaud. Viens me chercher."
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Nul échange pompeux de défis, nulle proclamation, pas même une insulte lancée pour ébranler l'ennemi avant le combat. Aucun signe n'indiquait que l'archer se préparait au combat, comme prendre position et sonder prudemment les défenses de Sunny.

Au lieu de cela, l'ombre mystérieuse se tenait à quelques dizaines de mètres, et l'instant d'après, elle était déjà sur Sunny.

Le couteau d'obsidienne brillait froidement en déchirant le tissu de la réalité, visant à plonger dans son abdomen.

R-rapide...

Sunny parvint de justesse à dévier le coup en sentant, plutôt qu'en étant pleinement conscient, la frappe qui s'annonçait. L'éclat du croc d'ivoire rencontra la lame d'obsidienne et la repoussa, déclenchant une secousse de douleur dans son bras.

...Fort, aussi...

Le tueur nébuleux était terriblement rapide, et extrêmement fort. Peut-être qu'ailleurs, Sunny n'aurait eu aucune chance face à cet adversaire, mais ici, dans le Royaume de l'Ombre, l'abîme infini des ombres l'imprégnait de prouesses immenses. Ce n'était pas tout à fait comparable à l'augmentation de ses ombres, mais cela s'en rapprochait.

Ainsi, il pouvait au moins résister.

Sunny dévia le couteau d'obsidienne sur le côté et bloqua le couteau d'os en croisant deux lames d'ivoire. Il attaqua ensuite avec les trois éclats du croc ancien qui lui restait.

Après tout, il avait six mains en ce moment.

Mais son ennemi nébuleux était élusif.

Grâce à un jeu de jambes fluide, il semblait disparaître comme un mirage, esquivant les trois contre-attaques et parvenant à prendre Sunny de flanc en même temps. Ses dagues improvisées ne parvinrent à percer que des volutes de fumée fantomatique.

Merde...

Sunny bougea ses trois bras gauches, essayant de défendre son flanc, et en perdit instantanément deux. Coupées nettes, les mains d'un noir d'encre tombèrent au sol — mais cela lui avait offert suffisamment de temps pour reculer et éviter d'être embroché à son tour.

Il sentit un frisson glacial lui parcourir l'échine.

Sunny espérait bien que le mystérieux tueur ne serait pas aussi mortel de près qu'il ne l'était à distance... mais ces espoirs étaient maintenant complètement anéantis. Ce maudit archer savait également manier un couteau — en fait, il se battait avec un niveau d'habileté et d'intention qui faisait froid dans le dos.

Son style était aussi létal que direct. Sa grâce mortelle ne s'accompagnait d'aucune fioriture, d'aucune hésitation, d'aucune philosophie compliquée. Juste de la létalité pure, une impitoyabilité inhumaine et une volonté de tuer absolue. Une agressivité sans compromis qui visait à massacrer l'ennemi de la manière la plus rapide et la plus efficace, en faisant abstraction de tout le reste.

Tout le reste n'avait plus d'importance.

Ce qui ne voulait pas dire que la façon dont l'ombre mystérieuse se battait n'était pas insidieuse. En fait, elle était comme une personnification de la volonté sournoise — la tromperie était aussi un outil de mort, après tout.

Même en utilisant sa maîtrise de la Danse de l'Ombre pour prédire les mouvements de l'ennemi, Sunny avait du mal à suivre. En effet, l'archer était tout bonnement trop rapide et trop agressif pour réagir à cette anticipation, et même s'il le faisait, les prédictions de Sunny semblaient échouer la moitié du temps.

Comme si l'ennemi savait comment tromper sa perception même, y compris le sens de l'ombre, rendant ainsi toutes les tentatives de compréhension infructueuses. En effet, essayer de construire quoi que ce soit sur une base de mensonges était un exercice futile.

C'est pourquoi le couteau d'os, qui était censé se diriger vers la gorge de Sunny, perça soudain le plastron du Manteau d'Onyx juste en dessous de ses côtes. Ne comprenant toujours pas comment cela s'était produit, Sunny tituba en arrière, ce qui expliqua pourquoi la lame tranchante ne fit qu'entailler sa peau et un peu de muscle au lieu de s'enfoncer dans son poumon.

Il était encore sous le choc de son incapacité à prévoir le coup sinistre, mais il n'avait pas le temps d'y réfléchir — car l'ombre mystérieuse n'avait en rien ralenti son assaut, ne serait-ce qu'une fraction de seconde, repoussant Sunny d'une pluie de coups mortels.

Les coups venaient de toutes les directions, la silhouette glissante de son ennemi étant obscurcie et rendue encore plus difficile à discerner par la fumée noire et fantomatique.

A tel point que Sunny ne savait même plus lequel d'entre eux possédait six mains au lieu de deux... enfin, quatre, maintenant.

Se défendant désespérément, il recula d'un pas, puis d'un autre. Son corps tout entier tremblait sous l'effet de l'immense pression exercée par les coups féroces et dévastateurs de l'ennemi, et la situation semblait devenir de plus en plus grave et frénétique à chaque battement de cœur.

Mais ce n'était pas grave non plus.

Après tout, Sunny n'était pas dépourvu de tours.

Ses deux mains coupées gisaient actuellement sur le sol derrière l'archer, ne s'étant pas encore dissoutes en ombres intangibles. Et ce pour une bonne raison — car à cet instant, elles se déplacèrent soudainement et s'élevèrent dans les airs, soutenues par deux tentacules d'ombre flexibles.

Saisissant toujours les éclats du croc d'ivoire, ils foncèrent sur le dos de l'archer à la vitesse d'un missile supersonique.

...Et ce salaud réussit à les esquiver, tant bien que mal.

Certes, l'ombre mystérieuse fut au moins obligée d'interrompre l'assaut glacial et apparemment incessant pour se dégager, exécuta un étrange mélange de saut périlleux et de roue arrière qui n'avait pas le droit d'avoir l'air gracieux, et qui l'était pourtant, roula sur son épaule, et glissa à nouveau sur l'obsidienne brillante.

Aucune règle ne limitait Sunny à l'utilisation de ses lames d'os, après tout. En fait, il serait idiot d'agir de la sorte.

Épargnant un bref regard à la vague silhouette de son ennemi, Sunny invoqua les ombres et déchaîna un maelström de chaînes d'ombre, de mains griffues et de tentacules tranchants sur la tueuse nébuleuse.

...Ou du moins, il essaya.

Mais il n'y parvint pas.

Car pour la première fois depuis très longtemps... les ombres ne répondirent pas à son appel.

Au lieu de cela, elles se recroquevillèrent et tremblèrent, déchirées entre la volonté du Seigneur des Ombres et la froide menace de... ce qu'était ce mystérieux archer.

Une ombre ancienne qui avait passé des milliers d'années dans l'enfer désolé du Royaume de l'Ombre, à traquer ses semblables.

Sunny leur ordonna de bouger, et le tueur les menaça de rester immobiles.

Il sourit d'un air sombre.

"...Quelle audace."

Au lieu de répondre, l'archer s'élança à nouveau vers l'avant.

Mais cette fois, lorsque Sunny ordonna à ses deux mains d'ombre restantes d'avancer pour bloquer le couteau d'obsidienne... elles tressaillirent et s'arrêtèrent, ne répondant pas à sa volonté pendant une fraction de seconde.

Cette fraction de seconde fut suffisante pour que la lame fasse un nouveau trou dans sa peau.
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Damn... ation...

Sunny avait combattu toutes sortes d'adversaires au cours de sa longue et tumultueuse carrière de porteur du Sortilège du Cauchemar — et plus encore après sa soudaine et inexplicable disparition. Parmi eux se trouvaient de puissantes Créatures du Cauchemar, des champions Éveillés chevronnés et d'épouvantables horreurs qu'il peinait à décrire.

Mais très peu d'entre eux, voire aucun, n'avaient réussi à exercer une telle pression sur lui. Du moins, pas ces dernières années, après qu'il ait atteint la Transcendance et qu'il se soit approché de l'apogée connu de la puissance.

L'ombre mystérieuse était différente des Créatures du Cauchemar, car elle possédait les compétences martiales et l'intelligence mortelle d'un humain.

Mais elle était également différente des humains, car son esprit était totalement étranger, insaisissable et uniquement animé d'une intention meurtrière et impitoyable.

C'était à la fois féroce et cruel, mais aussi froid et calculateur, entièrement tourné vers la mort de l'ennemi.

Cela aurait été louable, vraiment, si Sunny ne s'était pas retrouvé à la réception de cette résolution mortelle.

Il évita un coup de couteau vicieux, mais reçut un coup de pied dévastateur et tituba en arrière. Ignorant la douleur aiguë dans ses côtes meurtries, il se déplaça immédiatement, déviant un coup qui lui aurait tranché la gorge sans cela. À ce moment-là, une lame d'obsidienne volait déjà vers son œil droit, et alors qu'il penchait la tête pour l'éviter, un genou s'enfonça dans son abdomen, lui faisant lâcher un chuintement.

L'ombre mystérieuse était comme un danseur qui pouvait utiliser tout son corps nébuleux comme arme, ne faisant aucune distinction entre ses lames, ses poings, ses coudes, ses genoux ou ses pieds. Chaque coup précis était soit potentiellement fatal, soit destiné à provoquer un enchaînement d'attaques mortelles, se succédant sans effort, et avec la fumée fantomatique qui obscurcissait ses mouvements, Sunny ne pouvait pas laisser sa concentration se relâcher, ne serait-ce qu'un instant.

La pluie d'attaques se poursuivait sans la moindre seconde de répit, toutes enchaînées comme un étau impitoyable et suffocant. Sunny avait beau résister, il ne parvenait pas à prendre l'initiative — il ne pouvait que se défendre fébrilement, parvenant à peine à suivre l'assaut mortel.

Blessures et ecchymoses jonchaient lentement son corps. Son armure était taillée comme du papier, et ses os gémissaient sous l'effet d'une tension insupportable, sur le point de craquer. Il ne saignait pas, du moins, mais ses deux mains d'ombre restantes avaient été sacrifiées depuis longtemps. Maintenant, même ses propres mains risquaient d'être mutilées.

Aaah...

Esquivant un autre coup, il grogna et s'élança vers l'avant, cherchant à frapper l'archer mystérieux avec son épaule blindée. Cependant, l'ennemi recula comme la brume, puis contre-attaqua instantanément, enfonçant presque l'un de ses couteaux dans la tempe de Sunny.

Ils s'entrechoquèrent comme deux tourbillons sombres, se déplaçant sur l'épaule de l'ombre de Condamnation alors que ce dernier faisait un nouveau pas titanesque. Le voile radieux de l'essence tourbillonnante fut déchiré par la fureur de leur combat, avant d'être à nouveau enveloppé par des ténèbres apaisantes.

La cacophonie tonitruante déchira le silence éternel qui régnait dans le Royaume de l'Ombre, et le ciel noir trembla sous la puissance terrifiante de leurs coups.

Tandis que Sunny et le tueur nébuleux s'affrontaient avec leurs armes, une autre bataille, cachée, se déroulait également.

C'était la bataille pour le contrôle des ombres anciennes qui les entouraient.

Sunny faisait valoir son autorité, ordonnant aux ombres de répondre à son appel et de s'abattre sur l'archer dans une tempête manifeste. L'archer, quant à lui, les forçait silencieusement à rester immobiles.

Le mystérieux tueur avait même réussi à exercer une influence sur les mains manifestées que Sunny utilisait, les rendant sinon inutiles, du moins peu fiables — suffisamment pour qu'elles soient détruites les unes après les autres.

Contrairement au combat physique, celui-ci n'était pas mené avec des armes ou des compétences martiales. Il s'agissait plutôt de quelque chose d'autre... la volonté, peut-être. Puisque les deux combattants avaient la prétention de les commander, les ombres suivraient celui dont l'autorité était la plus tyrannique et la plus intransigeante.

De l'avis général, Sunny n'avait rien à faire face à un être... Supérieur... Suprême ?... dans une bataille de volonté et d'autorité. Cependant, il était le Seigneur des Ombres. Cet Attribut lui conférait le mandat de les gouverner, et le marquait comme un élu du Dieu de l'Ombre. Il servait d'égaliseur, lui permettant de franchir le fossé qui le séparait de l'impitoyable archer.

Pour l'instant, ni Sunny ni son ennemi n'avaient réussi à vaincre la volonté de l'autre et à prendre le contrôle des ombres. C'était un match nul épuisant... mais tout de même. Faire match nul avec un être de Rang Suprême dans un combat de volonté n'était pas un mauvais résultat.

En fait...

Parvenant finalement à porter un coup d'éclat et à faire reculer l'ennemi un instant, Sunny poussa un soupir rauque.

Il n'était même pas sûr du Rang et de la Classe de cette maudite ombre. Contrairement aux nomades sombres, l'archer mystérieux n'était pas fait de ténèbres élémentaires, donc rien n'empêchait Sunny d'essayer de pénétrer son essence... mais il n'en avait pas eu l'occasion auparavant.

Profitant d'une accalmie momentanée dans leur affrontement féroce — qui ne durerait sans doute qu'une fraction de seconde — Sunny déplaça son regard et observa l'intérieur de l'ombre mystérieuse.

Ce qu'il vit le fit sursauter.

Qu'est-ce que...

Le mystérieux archer était une ombre. Sunny était presque sûr qu'elle n'était pas différente de Condamnation, une ombre qui était entrée dans le Royaume de la Mort après la disparition de l'être qui la projetait... mais qui semblait avoir conservé davantage de sens et une intention plus aiguisée. Peut-être était-elle devenue progressivement une véritable créature de l'ombre en refusant d'être anéantie par le Royaume de l'Ombre au fil des âges.

Quoi qu'il en soit, il s'attendait à voir de sombres braises comme celles qui brûlaient dans les profondeurs de ses propres Ombres, ou au mieux des Noyaux d'Ombre sans lumière comme ceux qu'il possédait lui-même. Peut-être même rien d'autre que l'étendue sombre d'une vaste ombre.

Mais, à sa grande surprise...

Un magnifique noyau rayonnant brûlait à l'intérieur du mystérieux archer, brillant comme un soleil argenté. Ce n'était pas un Noyau d'Ombre — c'était un véritable noyau d'âme, débordant d'essence d'âme et non d'essence d'ombre, comme celui de Sunny.

C'est quoi ce bordel ?

Il était un humain dont l'âme était pourtant semblable à celle d'une ombre, tandis que le mystérieux archer était une véritable ombre qui se promenait avec un noyau d'âme brûlant dans sa poitrine malgré tout ?

Comment était-ce possible ?

Mais encore une fois... tout était possible.

Si un être aussi bizarre que Sunny pouvait exister, alors pourquoi l'être directement opposé à lui ne pourrait-il pas également exister ?

Quoi qu'il en soit...

Ce qui le stupéfia le plus, c'est que le mystérieux archer ne possédait qu'un seul noyau d'âme, ce qui signifiait qu'il n'était qu'une Bête. Compte tenu de la sensibilité de cette maudite chose, cela signifiait probablement qu'elle n'était que l'ombre d'un humain mort.

De plus, son Rang était... étrange. Ce n'était ni un Suprême, ni un Transcendant, mais plutôt quelque chose entre les deux. Comme si l'âme d'un être Suprême avait été endommagée et altérée, perdant une grande partie de son lustre passé.

Peut-être avait-elle même été Sacrée autrefois... qui sait ? Sunny ne voyait que l'état actuel de l'ombre, pas ce qu'elle avait été à l'état pur.

Quoi qu'il en soit, le mystérieux archer n'était pas un Souverain. Non seulement parce que son pouvoir semblait avoir été érodé par les milliers d'années passées à être digéré par le Royaume de l'Ombre, mais aussi parce qu'il ne possédait pas de Domaine. Et même s'il avait été humain un jour, il ne l'était plus.

Sunny n'avait donc aucune idée de ce qu'était cette chose.

Juste... une ombre étrange et tenace, bien plus insidieuse et mortelle qu'elle n'avait le droit de l'être.

Cela ne changeait rien au fait qu'il devait la tuer.

Et à ce sujet...

Sunny avait une idée sur la façon de procéder.
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Que l'archer nébuleux possède ou non un noyau d'âme, il n'en restait pas moins une ombre. C'est ainsi qu'il avait pu survivre dans le Royaume de l'Ombre, et qu'il chassait les ombres des êtres vivants pour se nourrir.

C'était aussi la raison pour laquelle ce tueur froid et impitoyable pouvait influencer les ombres sauvages qui peuplaient cette terre désolée, au point qu'elles avaient même peur de répondre à l'appel de Sunny.

Cependant...

Puisque l'archer pouvait interférer avec Sunny de cette façon, cela ne signifiait-il pas que Sunny pouvait faire de même ?

Après tout, l'archer était une ombre.

Et Sunny était le Seigneur des Ombres.

Il dominait tout ce qui était une ombre, qu'elle le veuille ou non. Si Sunny le souhaitait, il pouvait contrôler et manipuler les ombres, leur donner une forme tangible, ou même les envoyer dans le Royaume de l'Ombre et les en faire revenir.

Certes, son autorité n'était pas absolue. Bien que peu d'ombres l'aient encore tenté, les plus vastes et les plus anciennes d'entre elles pouvaient résister à sa volonté et refuser ses ordres... comme l'avait fait le Fragment du Royaume de l'Ombre, par exemple.

Plus important encore, il y avait une exception à sa capacité à commander les ombres. Aussi faible soit-il, Sunny ne pouvait ni contrôler ni manifester les ombres des êtres vivants — leur loyauté allait à leurs maîtres, et aussi vénéré que soit le Seigneur des Ombres pour elles, cette vénération ne l'emportait pas sur cette loyauté.

Cependant...

Le mystérieux archer n'était pas une ombre projetée par un être vivant. Elle l'avait peut-être été autrefois, mais à présent, elle n'était projetée par rien et n'appartenait à personne. Elle était seule et dépourvue de propriétaire, sans maître...

Or, il n'est pas convenable qu'une ombre, et a fortiori une ombre aussi meurtrière, se promène sans maître.

D'autant plus qu'un Seigneur des Ombres peu scrupuleux pourrait passer par là et tenter d'exploiter ce vice.

Alors...

Tout en subissant le barrage mortel et glaçant d'attaques insidieuses et en luttant contre la volonté froide de l'ombre rebelle, Sunny concentra sa propre volonté en une lame tranchante et ajouta un autre commandement à son appel.

Celui-ci s'adressait directement à ce maudit archer et ne consistait qu'en un seul mot :

"Halte."

L'archer trembla soudain.

Et parce qu'il frémit, Sunny repoussa facilement le couteau d'obsidienne et plongea l'éclat du croc d'ivoire dans le flanc de l'ennemi.

Un instant plus tard, l'archer lui donna un coup de poing au visage, brisant la visière endommagée du casque d'onyx et faisant voir des étoiles à Sunny. Il frappa avec le couteau d'os, tranchant le morceau de croc ancien, et se désengagea.

Un instant plus tard, l'archer atterrit gracieusement sur la pierre brillante à quelques dizaines de mètres de là et appuya une main contre son flanc, en se voûtant un peu.

Sunny était presque sûr qu'être transpercé par un croc d'un ancien Serpent Noir était assez dangereux, même pour une machine de mort implacable comme ce maudit cinglé.

Il se débarrassa de son casque cassé et rit.

"...On peut jouer à ce jeu à deux, tu sais ?"

Auparavant, l'archer avait interféré avec ses membres.

Maintenant, Sunny interférait avec l'archer.

Bien sûr, le tueur nébuleux ne s'arrêta pas comme on le lui avait ordonné. Cependant, ses mouvements semblaient quelque peu limités, amputés d'une partie de leur vitesse et de leur puissance.

Juste assez pour égaliser les chances dans cette bataille.

Faisant un pas en avant, Sunny enflamma sa volonté et frappa l'archer d'un barrage d'ordres irrésistibles.

Halte !

Bouge !

À genoux !

Abandonne !

Supplie !

...Meurs !

Mais l'ombre mystérieuse leur résista, se recroquevillant davantage et restant taciturne.

Ses doigts fins s'enfoncèrent néanmoins dans la plaie, saisirent l'éclat brisé du croc d'ivoire et le dégagèrent.

Un filet de fumée fantomatique s'écoula de la blessure, se mêlant à leur voile flottant.

Toujours prêt à se battre, alors ?

Sunny sourit.

Il fallait s'y attendre. Il ne s'attendait pas à ce que son petit tour mette à genoux ce tueur impitoyable. C'était juste un moyen de l'affaiblir et de permettre à Sunny de porter le coup fatal.

"Qu'est-ce que tu attends ? Allons-y, petite ombre. Je ne fais que m'échauffer."

L'archer le fixa quelques instants en silence... du moins Sunny pensait-il qu'on le fixait. Il ne pouvait pas voir le visage de l'archer, après tout.

Puis, dans une explosion de mouvements rapides et volontaires...

L'archer se retourna, attrapa avec fluidité son arc et s'élança, glissant un instant plus tard sur le bord de l'île d'obsidienne.

Il tomba dans les profondeurs de l'ombre de Condamnation.

Sunny se figea un instant.

Il cligna des yeux.

Hein ?

Avait-il vraiment effrayé ce maudit tueur à ce point ?

Non, impossible...

Puis...

Ses yeux s'écarquillèrent un peu.

Ce salaud avait-il pris la décision de tuer d'abord l'ombre de Condamnation, et de s'occuper de Sunny après ? Si tel était le cas, il devait le suivre immédiatement !

Mais...

Sunny n'avait pas l'impression que s'immerger dans le corps nébuleux de l'ombre de Condamnation était sans danger. En fait, tout en lui s'y opposait, comme si ce qui l'attendait à l'intérieur était un destin bien pire que la mort.

Il en serait de même pour l'archer.

Alors, que manquait-il à Sunny ?

Soudain, un frisson glacial lui parcourut l'échine, et un mauvais pressentiment le fit frissonner.

Sans casque pour protéger sa tête, il comprit assez vite ce qu'il avait manqué.

Car ses cheveux s'agitaient dans le vent.

Le vent... le vent était devenu beaucoup plus fort.

...J'ai une terrible impression de déjà-vu.

N'avait-il pas déjà fait un tour sur l'épaule d'un géant, avant d'être pris dans la tempête ?

Non... techniquement, c'était sur le cou d'un géant.

En se retournant, Sunny regarda l'horizon.

Le maelström époustouflant et rayonnant de la tempête d'essence était beaucoup, beaucoup plus proche qu'il ne l'était auparavant.

Et le vent ne faisait que s'intensifier.

Soudain, une petite étincelle de lumière argentée passa devant Sunny.

Puis, une autre étincelle jaillit de son gantelet... celle-ci n'avait rien à voir avec de l'essence. Il s'agissait simplement d'une étincelle produite lorsque quelque chose frappait le métal de son armure à grande vitesse.

Quelque chose de si rapide et de si minuscule qu'il ne l'avait même pas vu, et encore moins senti l'impact.

Sunny fixa son armure un instant, remarquant une profonde égratignure.

Merde.

Il se retourna alors pour courir.

Mais il était déjà trop tard.
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La tempête d'essence était encore loin, mais le vent devenait turbulent à une vitesse anormale. Alors qu'il n'était que très fort il y a quelques instants, sa force atteignait désormais celle d'un ouragan.

Le vent s'écrasa furieusement sur la silhouette colossale de l'ombre de Condamnation, se brisant contre son sombre rempart nébuleux dans une litanie de gémissements glaçants. La traînée d'essence rayonnante qui enveloppait l'ombre colossale fut déchirée et dispersée, plongeant à nouveau le monde dans des ténèbres impénétrables.

Pour l'instant.

Une puissante rafale frappa le dos de Sunny, le faisant presque chanceler. Au même moment, quelques étincelles de lumière passèrent devant lui.

Les particules d'essence pure étaient portées par le vent, se déplaçant à une vitesse ahurissante. Ce qui était encore plus choquant, c'était qu'elles étaient capables d'affecter le plan matériel — sinon, aucune égratignure ne serait apparue sur son gantelet.

Bien plus bas, d'innombrables particules de ce type frappaient le corps de Condamnation, produisant de minuscules étincelles en entrant en collision avec la pierre froide. Le corps du Tyran Maudit était trop vaste pour le remarquer, mais lorsque la masse tourbillonnante de la tempête d'essence arriva...

Sunny frissonna.

Pas étonnant que le mystérieux archer se soit précipité pour se mettre à l'abri. Ayant survécu dans le Royaume de l'Ombre pendant des milliers d'années, il devait savoir comment survivre au passage d'une tempête. C'était juste que cette fois-ci, il avait été pris à découvert, chevauchant une ombre colossale loin au-dessus du sol — c'était pourquoi l'archer avait choisi de plonger dans les profondeurs de Condamnation malgré le danger que cela représentait.

Non, ce n'était pas tout à fait ça...

Les nuages radieux étaient encore loin, était-il vraiment nécessaire d'agir de manière aussi résolue ?

Soudain, Sunny ressentit un sentiment glacial de danger urgent.

Il tourna sur lui-même...

Il eut tout juste le temps de voir un torrent tourbillonnant d'étincelles argentées se précipiter sur lui au gré des courants d'air.

Une fraction de seconde plus tard, la lumière avait déjà atteint Sunny et l'avait traversé, disparaissant dans l'obscurité du ciel lointain.

Sunny poussa un cri inhumain et tomba, s'agrippant désespérément à la poitrine. Les griffes des gantelets blindés du Manteau s'enfoncèrent dans sa peau, laissant de profondes entailles à sa surface.

"Aaaargh !"

Il faillit se mordre la langue sous l'effet de la douleur.

Les particules d'essence d'âme avaient transpercé son corps, entrant dans sa poitrine et sortant par son dos... cependant, elles étaient si infiniment petites que même être transpercé par une centaine d'entre elles n'avait pas causé de dommages durables à son corps.

Mais...

Ce n'était pas le cas de son âme. Elle fut déchiquetée et ravagée par des centaines de lames rayonnantes, déchirée et mutilée à l'extrême, des pans entiers de son être étant complètement détruits.

C'était comme si son âme avait été frappée par une vague d'éclats explosifs.

À ce stade, la plupart des êtres seraient simplement morts, leur âme s'effritant à cause de l'ampleur des dégâts subis. Cependant, l'âme de Sunny était maintenue par le Tissage de l'Âme — elle pouvait conserver son intégrité, quelle que soit la partie détruite, tant qu'il en restait au moins une petite partie.

Ainsi, même s'il se tordait de douleur, il était toujours en vie.

Que tout cela soit maudit...

Sunny devait s'échapper. Ce premier torrent d'essence pure n'était qu'un signe avant-coureur de ce qui allait suivre... sous peu, il y aurait de plus en plus d'éclairs de lumière tourbillonnants portés par l'ouragan, et sous peu, l'ombre de Condamnation plongerait dans les nuages de la tempête. Plus rien ne pourrait alors survivre à sa surface.

Gémissant, Sunny roula sur le ventre, puis poussa son corps jusqu'au bord de l'île d'obsidienne. Alors qu'il rampait, quelques autres étincelles d'essence lui transpercèrent les bras et les jambes, apportant avec elles plus de douleur.

Soyez tous maudits !

Enfin, il atteignit le bord et s'y jeta sans hésiter un seul instant.

Grâce aux dieux...

Tandis que Sunny tombait dans les profondeurs de Condamnation, une froide obscurité l'enveloppa.

Il ne pouvait que vaguement voir et sentir le monde extérieur. Dehors, de puissantes rafales s'écrasaient sur le corps de l'ombre colossale, faisant jaillir des pluies d'étincelles de sa surface.

Mais ici, à l'intérieur...

Tout était silencieux et paisible.

Tout était étrange et inconnu.

Tout était...

Soumis à une seule force étrangère.

Cette force était l'ombre de Condamnation, et rien, pas même les lois de la réalité, ne pouvait exister en son sein sans être subjugué et subsumé par cette force.

Les îles d'obsidienne brillante faisaient désormais partie de Condamnation. La vaste étendue d'ombres anciennes l'était aussi. Il en allait de même pour la lumière pâle des tempêtes d'essence lointaines, les nuages de poussière noire, les fragments de vents brisés et les morceaux du ciel silencieux... le temps et l'espace eux-mêmes étaient consumés par l'ombre de la déité morte, devenant des parties d'elle.

Et naturellement, maintenant que Sunny était là... cette force invisible avait commencé à faire de lui une partie d'elle-même.

Il fut soudain saisi d'horreur.

En effet, Sunny sentit soudain que son propre corps ne lui appartenait plus.

Ses mains n'étaient pas les siennes. Même si elles étaient attachées à lui, elles ne faisaient pas partie de lui.

Ses yeux appartenaient à quelqu'un d'autre, regardant le monde avec une indifférence froide et inconnue.

Le cœur qui battait dans sa poitrine était un objet inconnu. Sa poitrine, elle aussi, n'était qu'un vaisseau extérieur.

Son âme blessée n'était qu'une petite partie d'un être beaucoup plus grand, et il ne ressentait plus la douleur, puisque même cette douleur ne lui appartenait pas.

Même son esprit n'était plus le sien, les pensées qui y pénétraient devenant étrangères les unes après les autres.

Son corps se déplaçait étrangement, se pliant à des angles peu naturels. La force invisible l'écartelait, la chair s'étirait au point de se déchirer, pour mieux s'intégrer à la grande structure de l'ombre de Condamnation. Ses os gémissaient, prêts à se briser.

B-bordel...

Les yeux de quelqu'un d'autre s'écarquillèrent d'horreur.

La bouche de quelqu'un d'autre s'ouvrit pour laisser échapper un cri terrifié.
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Après avoir trouvé refuge contre la tempête d'essence dans l'ombre de Condamnation, Sunny se retrouva dans un péril différent, mais tout aussi redoutable.

La déité morte avait absorbé tout ce qui l'entourait pour construire son vaisseau gargantuesque. Le grand corps nébuleux de Condamnation était construit à partir de choses qui avaient été arrachées au tissu du monde pour devenir des parties de l'ombre colossale.

Sunny était donc en train d'être déchiré et englouti à son tour.

Son corps, son âme, son esprit... tout était lentement avalé par Condamnation.

Ce n'est... pas bon.

Il s'enfonça dans les ténèbres froides, perdant le sens de l'identité.

Puis, sa main bougea, tranchant les ténèbres avec l'éclat du croc d'ivoire.

Cela lui procura quelques instants de répit.

Retrouvant une certaine clarté d'esprit, Sunny pivota dans les airs et s'écrasa contre une gigantesque plaque d'obsidienne polie qui dérivait dans la vaste étendue de l'ombre colossale.

Il ne se sentait toujours pas lui-même, et une force invisible tirait toujours sur son corps.

Mais il pouvait au moins penser par lui-même, pour un moment ou deux.

Parfait.

Sunny essaya de rester calme... aussi calme qu'il pouvait l'être, compte tenu des circonstances.

La situation était mauvaise, mais elle n'était pas désespérée.

Comment le savait-il ? Parce que le mystérieux archer avait plongé dans les profondeurs de Condamnation en premier. Ce cinglé avait survécu à des milliers d'années d'anéantissement dans le Royaume de l'Ombre, et sa volonté de vivre n'était donc pas remise en question. L'archer n'aurait pas sauté dans ces ténèbres froides si cela avait signifié se suicider.

Il devait y avoir un moyen de survivre.

Sunny n'avait qu'à le trouver.

...N'est-ce pas trop simple, alors ?

Quelqu'un d'autre aurait pu succomber facilement à l'attraction irrésistible de la force sinistre, et être condamné à faire partie de Condamnation pour toujours. En fait, c'est peut-être ainsi que la divinité maudite avait reçu son nom sinistre, en premier lieu... mais Sunny était différent.

C'était parce qu'il avait traversé les Montagnes Creuses une fois, et qu'il avait l'habitude de maintenir son sens de soi contre vents et marées. Même sans Vrai Nom, sa volonté d'exister était bien plus cohérente et puissante que celle de la plupart de ses pairs — de tous ses pairs, peut-être.

Elle avait été entraînée et aiguisée avec ardeur dans le brouillard blanc de rien, de sorte que la destruction de son sentiment d'identité n'était pas une tâche aisée. Même si l'ombre de Condamnation essayait d'assimiler Sunny, ses mécanismes de défense naturels résistaient furieusement à l'assimilation.

Et si je résistais consciemment, alors ?

Se concentrant sur son sentiment d'identité, Sunny mit toute sa volonté farouche à maintenir son indépendance.

Devenir une partie d'un dieu mort ? Dans tes rêves ! C'est ridicule... être tué par un minable Souverain, je ne pourrais jamais...

Lentement, Sunny parvint à reprendre le contrôle de son corps.

Une force effroyable essayait toujours de le séparer, et une influence insidieuse essayait toujours de voler ses pensées, mais il pouvait au moins garder ce contrôle sur lui-même.

Sa volonté d'exister se heurtait à celle de l'ombre de Condamnation, et la repoussait un peu.

Bien sûr, Sunny avait bien moins de volonté que l'ombre d'une déité morte. Mais comme ce n'était qu'une infime parcelle pour l'ombre de Condamnation, celle-ci n'utilisa qu'une infime fraction de sa volonté pour le consumer — et encore, le peu de volonté qu'elle utilisait ne l'était pas consciemment.

Sunny, lui, utilisait toute sa volonté pour rester en vie... pour rester lui-même, plutôt. Et il le faisait avec toute la concentration et la discipline d'un explorateur chevronné des recoins les plus terribles du Royaume des Rêves.

Il parvenait ainsi à maintenir un équilibre fragile et à ne pas se laisser consumer.

Pour l'instant.

Ce qui signifiait...

Gémissant, Sunny trébucha sur sa gauche et roula. L'instant d'après, un couteau d'obsidienne transperça l'obsidienne polie à l'endroit où il se trouvait une fraction de seconde auparavant, envoyant un réseau de fissures à travers la pierre brillante.

Si Sunny parvenait à conserver son identité dans l'ombre de Condamnation, alors ce maudit archer y parviendrait aussi.

Ce qui signifiait que leur confrontation n'était pas terminée.

Le combat avait simplement changé de lieu.

Souriant d'un air sombre, Sunny se décolla de la pierre froide et se jeta sur l'ennemi. Repoussant le couteau d'os avec l'éclat de son croc d'ivoire, il s'écrasa sur le tueur nébuleux et les poussa tous deux hors de la dalle d'obsidienne.

"Comment se sent ton côté, hein, salaud ?!"

Alors qu'ils tombaient, Sunny abattit son poing sur le côté blessé de l'ombre mystérieuse, espérant que cela lui ferait un mal de chien.

En même temps, il déploya ses ailes et dirigea leur chute, avec l'intention d'envoyer ce maudit cinglé dans le morceau d'obsidienne le plus proche, avec suffisamment de force pour le briser entièrement.

Mais l'archer avait déjà enfoncé l'un de ses couteaux dans la base d'une de ses ailes, la sectionnant entièrement.

Sunny poussa un juron en perdant le contrôle de la trajectoire de leur chute.

"Toi !"

Un instant plus tard, ils s'écrasèrent tous les deux contre la dalle d'obsidienne avec une force terrible.

Alors que l'impact les projetait l'un contre l'autre, le couteau d'obsidienne scintilla, et l'éclat du croc d'ivoire bloqua sa lame.

Sunny et le mystérieux archer roulèrent sur la pierre polie, puis se relevèrent lentement et se firent de nouveau face.

Il sourit.

"Hé, petite ombre... tu n'as pas l'air en forme."

La silhouette sombre de l'archer mystérieux était plus vague et floue que jamais, de la fumée noire s'échappant toujours de la profonde blessure sur son flanc. Sa force et sa vitesse avaient également diminué, ce qui laissait penser que l'ombre meurtrière luttait pour résister à la volonté de Condamnation.

Enfin, bon...

Sunny n'avait pas l'air très en forme non plus.

"Et si tu t'agenouillais devant ton Seigneur et mourais en paix ? Je te promets que ma Mer de l'Âme est bien plus agréable que cet endroit maudit. Tu seras même en bonne compagnie..."

Au lieu de répondre, l'archer se contenta d'attaquer.

Sunny ne s'attendait pas à moins.
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Alors que Sunny et le mystérieux archer s'affrontaient une fois de plus, tous deux brûlant d'une intention meurtrière inextinguible, impitoyable et à faire froid dans le dos, il sentit instantanément la différence.

Bien sûr qu'il la sentit.

Difficile de ne pas la sentir, étant donné qu'ils étaient tous deux gravement affaiblis à présent. Leurs corps étaient soumis à une tension énorme, tiraillés par des forces si vastes et si étrangères qu'elles en étaient insondables. En même temps, leurs âmes et leurs esprits étaient progressivement consumés par la volonté divine de Condamnation... non pas par un effort conscient, mais simplement parce que c'était sa nature.

En fait, ce n'était pas seulement le corps, la raison et l'âme que l'ombre du dieu maudit assimilait silencieusement en elle-même.

Il y avait quelque chose d'autre, l'essence même de l'existence qui était subsumée par l'essence de Condamnation. Sunny n'avait pas de mot pour le décrire, et savait seulement que sa volonté était une manifestation de cette essence insaisissable.

Peut-être s'agissait-il de son esprit.

Par conséquent, il ne pourrait résister à l'ombre de l'ancien dieu mort qu'en ralliant son esprit et en tempérant sa volonté contre la force inconnue...

Mais pour l'instant, c'était Sunny lui-même qui était la force inconnue dans le corps de Condamnation. Il devait donc se battre contre l'environnement qu'il avait envahi afin de conserver son indépendance, voire son intégrité.

Quoi qu'il en soit, la nécessité d'exercer constamment toute sa volonté contre la nature sinistre et maraudeuse de Condamnation l'avait naturellement rendu plus faible, plus lent et moins concentré sur la bataille.

Heureusement, l'archer était dans la même situation. Ce maudit cinglé était même dans une situation plus critique, car il devait subir deux assauts incessants — l'un par la volonté de Condamnation, l'autre par celle de Sunny.

Après tout, Sunny n'avait pas l'intention d'abandonner ses tentatives d'abattre l'archer en usant de son autorité de Seigneur des Ombres. Auparavant, son attention avait été divisée parce qu'il devait lutter avec l'ennemi pour le contrôle des ombres environnantes — mais les seules ombres autour de lui étaient maintenant des parties du corps nébuleux de Condamnation. Inutile donc d'essayer de les contrôler.

Sunny n'avait qu'à résister à la volonté du dieu mort, mais l'archer devait résister à la fois à la volonté du dieu mort et à celle de Sunny.

C'était une sacrée situation.

Sunny aurait eu un peu de pitié pour ce pauvre fou... s'il n'était pas dans un état d'agonie terrible, et si chacun de ses mouvements ne ressemblait pas à une torture cauchemardesque. Ce n'était pas seulement parce que son corps était lentement déchiré de l'intérieur, mais aussi parce que son âme avait été déchiquetée par la tempête d'essence.

Il avait connu toutes sortes de douleurs, mais la douleur fantôme d'avoir subi des dommages à l'âme était dans une catégorie à part, exquisément diabolique. Son âme ne s'était pas effondrée en raison du Tissage de l'Âme, certes, mais elle était tout de même sévèrement endommagée — et, par conséquent, la souffrance qu'il ressentait était terrible.

Cette maudite chose...

Saisissant le poignet fin du mystérieux archer et enfonçant l'éclat du croc d'ivoire dans son coude, Sunny grinça des dents.

C'est à cause de toi ! C'est de ta faute, salaud !

Les ombres étant des créatures taciturnes, Sunny n'eut pas le plaisir d'entendre son ennemi hurler de douleur lorsque le morceau d'os tranchant lui transperça l'articulation du coude. Cependant, comme il tenait le poignet de l'archer, il sentit le frisson qui parcourut le corps de l'ombre.

Un sourire vicieux illumina le visage pâle de Sunny.

...Il s'entendit cependant crier lorsque le couteau d'obsidienne de l'archer s'enfonça dans son flanc quelques instants plus tard.

Tendant ses muscles abdominaux pour saisir la lame froide comme un étau d'acier et l'empêcher de s'enfoncer plus profondément, il se pencha en avant et envoya son genou dans le flanc de son ennemi, puis le repoussa et enchaîna avec un coup de pied dévastateur, projetant l'archer une douzaine de mètres en arrière.

Sunny tomba lui-même en arrière et gémit, pressant une main contre la profonde entaille qu'il avait au flanc. Au même moment, l'archer s'écrasa sur la pierre polie, roula sur son épaule, puis se releva.

Cette fois, cependant, il vacilla légèrement en se levant du sol.

Serrant les dents, Sunny se releva à son tour.

Malgré la terrible douleur, la lueur meurtrière dans ses yeux n'avait fait qu'augmenter.

Tous deux étaient comme deux infirmes ici, dans l'obscurité froide de l'ombre de Condamnation. Mais cela n'atténuait en rien leur volonté de tuer.

Au contraire, elle n'en était que plus forte.

"Oh, regarde. Tu as perdu ton arc."

L'arc était attaché au dos de l'archer auparavant, mais avait disparu à un moment ou à un autre de la bataille. Il ne restait plus que le carquois vide, dont les sangles effilochées le maintenaient à peine en place.

Étant donné que l'ombre mystérieuse ne semblait pas capable de posséder des Mémoires, tout son équipement avait dû être méticuleusement fabriqué à la main à partir des rares ressources que l'on pouvait trouver ici, dans le Royaume de l'Ombre. Ainsi, une fois l'équipement égaré, il ne pouvait pas être renvoyé et rappelé. Il resterait égaré à jamais.

La perte de l'arc n'était pas anodine.

L'archer resta immobile un moment, puis leva l'un de ses couteaux et le tapota légèrement contre son flanc.

La signification était claire. Si c'était Sunny, il aurait dit quelque chose comme...

Ton côté te fait mal ? Par tous les dieux ! C'est terrible.

Mais je n'aurai plus mal quand je t'aurai tué.

Malgré le fait que le comportement de l'archer restait froid et distant, Sunny ne put s'empêcher de sentir une pointe de colère bouillonnante dans ce dernier geste.

Il grimaça.

"Quoi, ça ? Ce n'est qu'une égratignure. Je ne peux même pas voir mes entrailles, ha. Ce n'est pas grave."

Mais cela faisait un mal de chien.

Tout son corps lui faisait mal. Son âme aussi.

En fait, cela pourrait très bien être l'enfer.

Si le fait d'être dans l'ombre d'un dieu maudit et mort ne constituait pas un séjour en enfer, alors qu'est-ce que c'était ?

Sunny devait donc envoyer le tueur nébuleux dans un enfer plus profond et plus sombre.

Poussant un juron, il s'élança vers l'avant et envoya sa lame d'os en direction de la gorge de l'archer.
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Tous deux continuèrent à se battre avec acharnement, semant le chaos dans l'ombre de Condamnation. Lorsque la plaque d'obsidienne sur laquelle ils s'affrontaient se fissura, Sunny et le mystérieux tueur sautèrent à travers un nuage de poussière noire jusqu'à la suivante, et lorsque celle-ci fut séparée en deux, ils choisirent la plus grande moitié pour continuer leur combat.

Pendant ce temps, à l'extérieur...

La tempête était devenue terrifiante, et l'obscurité était chassée par l'éclat argenté de la lumière. L'ombre de Condamnation pencha son corps colossal en avant et plongea dans la tempête d'essence, séparant le vaste mur de lumière tourbillonnante de sa masse incommensurable.

Habituellement, c'était les tempêtes qui se brisaient sur les pentes des montagnes indomptables. Mais cette fois-ci, une montagne sombre s'était déplacée pour briser la tempête.

Ni le vent dévastateur, ni la vaste étendue d'essence enragée ne parvinrent à ralentir l'ombre de Condamnation.

Cependant, ce n'était pas comme si la tempête n'avait aucun effet sur elle.

Les particules d'essence ne purent pénétrer le corps du dieu mort avec la même facilité qu'elles avaient percé Sunny, mais elles l'endommagèrent un tout petit peu. Sur toute la surface de l'ombre colossale, des étincelles de feu jaillissaient lorsque les jets d'essence pure frôlaient l'obsidienne brillante.

À tel point qu'en quelques instants, la figure titanesque de Condamnation se retrouva enveloppée de flammes.

Et si chaque particule d'essence infligeait une quantité infiniment petite de dégâts à la montagne ambulante...

Il y avait également une quantité presque infinie de ces particules.

Ainsi, les petites égratignures qu'elles infligeaient au corps de Condamnation s'accumulaient lentement, mais inévitablement.

C'était comme le vent ou les courants d'eau qui érodaient progressivement la pierre pendant des milliers d'années, en quelques jours, heures et minutes. Au fur et à mesure que l'obsidienne s'érodait, un nuage de poussière noire se formait petit à petit autour de l'ombre du dieu mort, qui brillait dans le voile argenté de la tempête d'essence.

Si Sunny voyait la scène impressionnante de l'ombre colossale marchant dans une tempête de lumière, il aurait compris pourquoi les gigantesques dalles d'obsidienne qu'il avait vues dans le Royaume de l'Ombre semblaient toutes polies, avec une surface lisse et brillante au lieu de la texture rugueuse et irrégulière de la pierre naturelle.

Mais Sunny n'avait pas le temps de prêter attention à ce qui se passait en dehors du cosmos sombre de Condamnation, car il était actuellement étranglé par une ombre meurtrière.

Ah... merde... c'est quoi ce bordel !

Sunny n'était pas très grand, contrairement aux Créatures du Cauchemar qu'il affrontait, qui étaient généralement de taille imposante. Pour cette raison, il avait acquis une solide expérience dans l'escalade des corps de ses ennemis en vue de les tuer... ce qu'il ne connaissait pas très bien, en revanche, était la manière dont il se faisait étreindre.

Et c'est ce qu'avait fait l'agile tueur, le contournant avec une grâce insaisissable, avant de prendre soudainement Sunny à revers. Ses jambes étaient maintenant enroulées autour de sa taille, et tandis qu'un de ses bras écrasait sa trachée, l'autre s'apprêtait à plonger le couteau d'os dans le côté de son crâne.

Dans cette position, Sunny ne pouvait pas atteindre l'archer vicieux avec l'éclat du croc d'ivoire... en fait, il ne pouvait pas l'atteindre du tout, même pas pour le mordre. Tout ce qu'il pouvait faire, c'était lutter désespérément pour maintenir l'un de ses bras en l'air, empêchant le couteau d'os de faire un trou dans son crâne, tout en s'agrippant à l'autre dans de vaines tentatives pour libérer son cou.

Argh, putain !

L'archer n'essayait pas vraiment d'étrangler Sunny, bien sûr — cela prendrait beaucoup trop de temps pour étouffer un Saint. Il essayait plutôt d'écraser la trachée de Sunny, ce qui conduirait naturellement à l'étouffement par la suite.

Le pire, cependant, était qu'il y avait de fortes chances pour que cela fonctionne.

Grinçant des dents, Sunny fit la seule chose qu'il pouvait faire — il se débarrassa du Manteau d'Onyx, le laissant se transformer en Coquille d'Onyx. De toute façon, ce n'était pas la peine de conserver cette armure redoutable, étant donné que ce maudit archer avait la capacité de la couper comme du papier.

En revanche, sa peau devenant plus rigide, Sunny pourrait mieux résister à l'étranglement.

Mieux encore, même si le Manteau d'Onyx avait été conçu avec une complexité et un raffinement sublimes, s'adaptant à lui comme une seconde couche de peau, il n'en demeurait pas moins volumineux. Lorsque ce volume disparut, ne laissant derrière lui qu'une tunique noire, il y eut une petite distance entre Sunny et l'archer pendant une fraction de seconde.

Sunny profita de cette seconde pour tourner légèrement son corps, puis tomber en arrière, plaquant le tueur nébuleux contre la surface dure de l'obsidienne froide avec une force redoutable.

L'obsidienne se fissura, et quelque chose à l'intérieur de l'archer sembla se fissurer également.

Ce n'était pas seulement à cause de la terrible violence du coup, mais aussi parce que Sunny avait augmenté l'impact avec le poids de son corps — et son corps pouvait peser autant qu'une modeste montagne, pour peu qu'il le veuille.

Pour être honnête, Sunny n'avait aucune idée du poids d'une véritable montagne. Mais il était à peu près sûr que son poids actuel pouvait transformer un APC blindé en une crêpe d'alliage.

Malgré tout, la prise de l'archer ne faiblit pas, ne serait-ce qu'une seconde.

Pas croyable !

En grognant, Sunny poussa avec ses pieds, et les envoya tous deux voler par-dessus le bord de la dalle d'obsidienne, dans les vastes ténèbres de l'ombre de Condamnation.

À l'extérieur, la lumière argentée continuait d'assaillir le colosse d'ombre. Condamnation marchait dans la fureur rayonnante de la tempête d'essence, faisant trembler le monde à chacun de ses pas. Il pencha son corps en avant et leva une main titanesque, protégeant sa tête du vent.

La rivière d'essence pure s'écrasa sur son avant-bras, provoquant un déluge d'étincelles et arrachant quelques morceaux d'obsidienne.

Le corps de l'ombre de Condamnation — l'obsidienne, les ombres capturées, la lumière gelée, les fragments de vents brisés — était lentement broyé par l'océan déchaîné de particules d'essence.

Sa taille diminuait petit à petit.

Au plus profond de cette étendue sombre, Sunny et l'ombre vicieuse qu'il essayait de tuer atterrirent violemment sur un autre énorme morceau d'obsidienne noire polie. Celui-ci était bien plus gros que les autres et de forme parfaitement sphérique, situé dans l'espace où se serait trouvé un cœur humain.

Comme l'espace était tordu et brisé à l'intérieur de l'ombre du dieu mort, tout comme le temps, cette zone ne connaissait ni haut ni bas. Sunny roulait sur la surface noire et brillante, mais ne tombait jamais plus bas — parce que peu importe où il se trouvait sur l'énorme sphère, le bas était toujours en dessous de lui.

Se redressant avec un gémissement étouffé, il regarda brièvement autour de lui.

L'étendue étrangère de l'ombre de Condamnation n'était pas différente de ce qu'elle était auparavant.

Simplement...

Un froncement de sourcils confus apparut sur le visage de Sunny pendant un court instant.

Ce n'est pas... devenu un petit peu plus étriqué ici ?
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À ce stade, Sunny était mal en point. Il n'allait pas se vider de son sang, pour des raisons évidentes, mais la douleur n'était pas la seule conséquence des coupures et des coups de couteau répétés de son impitoyable ennemi.

Sa peau avait une propriété extraordinaire qui lui permettait de se guérir elle-même, ce qui n'était pas le cas des muscles et des tendons qui se trouvaient en dessous. La plupart des blessures étaient superficielles, mais les dégâts accumulés réduisaient peu à peu sa mobilité.

Et c'était sans parler de l'état lamentable de son âme déchiquetée, ainsi que de l'épuisement spirituel lié au fait de devoir s'opposer à la volonté d'une déité morte.

Sunny se sentait comme une loque.

Le dernier coup avait été particulièrement débilitant, pour une raison ou une autre — s'étant écrasé sur la surface de l'énorme sphère d'obsidienne, Sunny avait eu le souffle coupé. Il resta immobile une fraction de seconde de trop, allongé sur la pierre froide, puis se releva en titubant et regarda brièvement autour de lui.

D'une certaine manière, l'étendue étrangère de Condamnation, avec ses vastes ténèbres, ses lueurs gelées de lumière argentée, ses nuages nébuleux de poussière noire et ses plaques d'obsidienne dentelées dérivant dans le vide froid... semblait plus petite qu'auparavant, comme une galaxie qui s'effondrait lentement sous l'attraction d'un trou noir supermassif en son centre.

Mais il n'avait pas le temps de réfléchir à la beauté cosmique des déités mortes.

Baissant le regard, Sunny fixa l'archer mystérieux.

Son ennemi venait tout juste de se relever du sol. L'ombre meurtrière n'avait guère l'air de s'en sortir non plus — difficile de déceler la moindre blessure sur son corps derrière le voile de fumée noire fantomatique qui le dissimulait comme une cape en lambeaux, mais la forme générale du tueur silencieux était désormais beaucoup plus vague et moins substantielle que précédemment.

Comme s'il luttait pour conserver sa forme.

Sunny savait pertinemment que l'archer était blessé. La blessure profonde dans son flanc et une douzaine de coupures mineures ici et là... l'une des articulations de son coude était également complètement endommagée. L'étendue des dégâts était évidente par le fait que l'ombre bougea maladroitement sa main droite et rengaina le couteau d'os, laissant seulement la lame d'obsidienne braquée sur Sunny.

Il sourit en massant son cou meurtri.

"Pourquoi n'utilises-tu pas ce couteau pour te trancher la gorge ?"

Ces mots semblaient être une simple provocation, mais en fait, il n'en était rien. Il s'agissait d'un ordre émanant de son autorité en tant que Seigneur des Ombres, et en tant que tel, ils portaient sa volonté.

La main de l'archer trembla, mais refusa finalement de bouger. Au contraire, la présence froide et effrayante qui émanait de l'ombre en lambeaux s'intensifia davantage, faisant frissonner Sunny.

Son sourire s'élargit.

"...Peut-être pas."

Ce disant, Sunny leva sa lame d'ivoire et s'avança d'un pas.

L'archer avançait avec une grâce rapide et meurtrière. Sunny pouvait voir l'ennemi, et pouvait aussi le percevoir — après tout, il faisait face à une ombre. Il avait déjà acquis une profonde compréhension de la façon dont le tueur du Royaume de l'Ombre se battait, aussi pouvait-il prédire d'où viendrait la prochaine attaque.

La lame d'obsidienne allait s'abattre sur son cou.

Sunny abaissa donc sa lame et protégea son abdomen, se préservant ainsi d'être éviscéré lorsque le couteau d'obsidienne frappa soudainement au ras du sol.

Il avait clairement établi que ce maudit cinglé savait comment tromper son sens de l'ombre, somme toute. Soit son ennemi avait une riche expérience de la lutte contre les adeptes du Dieu de l'Ombre, et possédait donc des capacités similaires à celles de Sunny, soit il savait comment intégrer la tromperie dans ses mouvements simplement parce qu'il était lui-même une vieille ombre sournoise.

Ainsi, à tout moment, le contraire de ce que Sunny pensait qu'il allait se passer pouvait se produire.

Le problème, cependant, était que l'archer savait aussi que Sunny avait compris la supercherie, si bien qu'il lui arrivait d'effectuer l'attaque télégraphiée à la place.

C'était tout simplement vexant, et c'était aussi la raison pour laquelle Sunny avait tant de trous dans son corps à l'heure actuelle.

Vile chose...

Entrechoquant le couteau d'obsidienne à l'éclat du croc d'ivoire, Sunny tordit le poignet de l'archer — ou du moins tenta de le faire — et donna un coup de poing avec sa main libre, dans l'intention de fendre le crâne de l'ennemi. Cependant, l'ombre insaisissable était trop rapide et agile, se penchant légèrement et faisant un pas de côté fluide pour éviter son poing.

Sunny tenta de l'attraper, mais l'archer lui échappa comme un vent noir. Un instant plus tard, un assaut incessant d'attaques mortelles volait déjà dans sa direction, si bien que Sunny n'eut d'autre choix que de se défendre.

Il espérait qu'en perdant la capacité d'utiliser une main, son ennemi changerait la cadence du combat. Mais même avec seulement le couteau d'obsidienne, l'ombre vicieuse ne ralentissait pas son assaut suffocant et oppressant — c'était juste que, maintenant, l'archer utilisait davantage ses jambes, soumettant Sunny à un barrage dévastateur de coups de pied soudains.

Sa technique de combat restait rapide, méticuleuse, suprêmement agressive et absolument meurtrière. Et bien que Sunny ne soit pas coupé par un coup de pied, la force de concussion dévastatrice de chacun d'entre eux faisait des ravages dans ses organes internes.

Si cela continuait de la même manière, il n'allait pas gagner. Il allait soit mourir, soit — et c'était bien plus probable — se retrouver dans un état de faiblesse tel qu'il ne pourrait plus résister à la volonté de Condamnation, ce qui était un sort pire que la mort.

Sunny restait calme... mais il ne savait plus où donner de la tête.

Depuis qu'il avait décidé de revenir à la civilisation, il s'était souvent retrouvé dans des situations où ses pouvoirs étaient sévèrement limités.

Cependant, il n'avait jamais considéré ces situations comme un handicap — au contraire, elles l'avaient rendu plus fort, prouvant à quel point son Aspect était polyvalent. Au point que, quelles que soient les limitations imposées, Sunny disposait toujours d'une multitude de choix pour faire face à la situation.

L'adaptabilité était reine, et par conséquent, c'était la forme suprême de la force. Ainsi, ce que certains considéraient comme un affaiblissement, Sunny le voyait comme la preuve la plus indiscutable de sa force.

Mais !

Mais... cette situation n'était-elle pas un peu trop ?! Ici, dans l'Ombre de Condamnation, Sunny n'était pas seulement dépouillé d'une partie de ses pouvoirs, il était pratiquement dépouillé de tous ses pouvoirs. Même la Danse de l'Ombre, qui ne l'avait jamais trahi auparavant, s'avérait inutile contre ce maudit archer.

Il en était réduit à n'utiliser que ses poings et un morceau d'os tranchant, comme une sorte d'homme des cavernes... bien pire qu'un Dormeur, à peine digne d'être comparé à un Aspirant. Et après ? Devrait-il utiliser ses dents comme une bête ?!

Sunny était sérieusement en colère.

Au diable tout ça...

Fixant l'archer, il sourit vicieusement et décida d'être aussi désespéré et bestial qu'il pouvait l'être.
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À l'extérieur, l'ombre de Condamnation continuait de se frayer un chemin dans la furie de la tempête d'essence. Le colosse sombre faisait un pas après l'autre, indomptable, insensible... le monde tremblait sous ses pas, tandis que l'océan d'essence argentée déchaîné n'avait d'autre choix que de se séparer devant lui.

Les vents dévastateurs ne purent arrêter l'ombre titanesque, et l'anéantissement inéluctable de la tempête d'âme ne put la détruire.

La tempête l'endommagea cependant.

Petit à petit, la montagne sombre du corps nébuleux de Condamnation était broyée par les particules d'essence d'âme infiniment petites et intangibles. Les grandes plaques d'obsidienne se réduisaient lentement, l'étendue froide des ténèbres glacées diminuait, et tout ce qui avait été condamné à faire partie de l'ombre du dieu mort disparaissait peu à peu dans l'éclat argenté.

La silhouette inconcevablement grande du colosse sombre rétrécissait progressivement.

Sa taille gigantesque avait déjà été réduite de quelques centaines de mètres. La circonférence de son torse titanesque avait diminué, celle de ses avant-bras gargantuesques s'était réduite.

Plus Condamnation s'enfonçait dans la tempête, plus son corps massif était broyé par les torrents d'essence en furie.

Comme si une ombre se fondait lentement dans la lumière.

Dans les vastes ténèbres de son corps, pendant ce temps...

Même Sunny avait remarqué que la mer nébuleuse de ténèbres qui l'entourait se réduisait, et que les bords extérieurs de l'ombre du dieu mort se rapprochaient. Il n'avait cependant aucun moyen de savoir ce qui se passait, car la nature même de l'espace au sein de Condamnation était étrange et inconnue.

De toute façon, Sunny avait d'autres chats à fouetter.

À savoir, ce maudit archer.

Alors qu'il croyait apercevoir une lueur argentée infinie quelque part au loin, le couteau d'obsidienne se dirigea vers son cœur, et alors que Sunny tournait son torse pour l'éviter, un coup de pied écrasant vint lui frapper le flanc.

Cette fois, cependant, il était prêt.

Non pas parce qu'il maîtrisait parfaitement la Danse de l'Ombre ou qu'il connaissait le style de combat impitoyable de l'ombre vicieuse. C'était simplement dû au fait que, compte tenu des circonstances, ce coup de pied était l'action optimale et la plus dommageable que son ennemi pouvait effectuer — en bref, c'était parce que Sunny aurait fait la même chose.

Il parvint donc à attraper le mollet du mystérieux archer, s'étonnant un instant de sa minceur malgré un coup de poing dévastateur... enfin, un coup de pied dévastateur, en réalité.

La surprise momentanée ne ralentit cependant pas Sunny. Tenant la jambe de l'archer en place, il abattit instantanément l'éclat du croc d'ivoire avec une force redoutable, transperçant la base de la cuisse et tirant impitoyablement la lame vers lui pour trancher la jambe de l'ennemi jusqu'au genou.

L'archer frémit.

C'était une victoire incontestable pour Sunny, mais il savait qu'elle aurait un prix — car en utilisant ses deux mains pour infliger la terrible blessure, il s'exposait à une riposte fatale.

Le couteau d'obsidienne se dirigea vers sa gorge, mais Sunny baissa la tête et l'attrapa avec ses dents.

Ses lèvres s'entrouvrirent...

Il grimaça et resserra sa mâchoire, mordit à pleines dents la lame noire et la brisa complètement.

Mes dents ne plaisantent pas, espèce d'imbécile...

Après tout, le Tissage Osseux les avait transformées en de véritables armes de mort.

Finalement, l'archer parut un peu décontenancé.

Mais cela ne dura qu'une fraction de seconde.

Puis, laissant l'une de ses jambes dans la poigne de Sunny, l'ombre vicieuse sauta et donna un coup de pied absolument écrasant sur le côté de la tête de Sunny avec l'autre jambe.

Sunny vit des étoiles.

Tombant au sol et s'étouffant avec des éclats d'obsidienne, il laissa échapper un rire étouffé.

"Aïe. Aïe... ça fait vraiment mal..."

L'archer atterrit sur sa jambe blessée, trébucha et tomba à genoux.

Une fraction de seconde plus tard, sans aucune pause, il dégaina instantanément le couteau d'os précédemment rangé et s'élança vers Sunny, dans le but de mettre un terme à sa vie.

Levant faiblement la main, il tenta d'empêcher l'ennemi de lui tomber dessus.

...Du moins, en apparence.

Au lieu de cela, dès que les doigts de Sunny touchèrent le mystérieux archer, il sourit plus largement... et les attira tous deux dans l'étreinte des ombres.

Utiliser le Pas de l'Ombre était dangereux, mais se faire tuer par ce maudit cinglé l'était encore plus.

C'est pourquoi il avait conçu ce plan.

Plongeant dans les ténèbres familières, Sunny ne les trouva pas familières du tout. Il fallait s'y attendre, car les ombres dans lesquelles il plongeait n'étaient pas les ombres bienveillantes qu'il avait connues auparavant. Elles faisaient désormais partie de Condamnation, et par conséquent, leurs sombres profondeurs faisaient également partie de ce dernier.

La nature érodante du Royaume de l'Ombre affectait Sunny même ici, cependant. Il s'en doutait — la traînée rayonnante d'essence derrière le dieu mort en était la preuve, de même que les occasionnelles particules de lumière qui dérivaient de lui et de l'archer mystérieux pendant qu'ils se battaient.

Maintenant que Sunny avait abandonné sa forme corporelle — et forcé son ennemi à abandonner la sienne — le Royaume de l'Ombre se déchaînait sur eux à un rythme bien plus effrayant.

Leurs âmes sombres se dissolvaient à présent beaucoup plus rapidement qu'auparavant... ce qui était une source d'inquiétude, sans aucun doute.

Cependant, l'âme de Sunny, bien qu'endommagée, était encore puissante et maintenue par le Tissage de l'Âme.

Et l'archer meurtrier était loin d'avoir l'air solide et indemne avant même d'être plongé dans l'étreinte des ombres.

Voyons lequel de nous deux tiendra le plus longtemps.

Sunny ressentit une joie vicieuse.

L'archer, devenu une ombre informe, tenta d'échapper à son emprise et de se précipiter vers le plan matériel.

Mais Sunny se contenta de le serrer plus fort, ne permettant pas à l'ennemi de s'enfuir.

Où vas-tu maintenant, bâtard ? Qu'est-ce qui s'est passé ? N'avais-tu pas l'intention de me tuer ?!

Le transpercer de flèches et le découper avec des couteaux tranchants... les méchantes choses devaient être payées.

L'archer se débattait encore plus désespérément.

Sunny, bien sûr, ne le lâchait pas.

Il voulait rire, mais malheureusement, il n'avait pas de bouche pour le moment.

Meurs !

...À l'extérieur, l'ombre de Condamnation ne mesurait déjà plus que la moitié de sa taille sous l'assaut des torrents d'essence argentée qui l'anéantissaient.

Finalement, l'une de ses jambes devint trop mince pour supporter son poids prodigieux.

Alors que le colosse de l'ombre baissait le pied pour faire un pas de plus, son tibia se brisa et se désagrégea.

Condamnation tomba.

Le monde entier trembla lorsque son corps gargantuesque, semblable à une montagne, s'écrasa lourdement sur le sol.

...Au plus profond du corps du dieu mort, Sunny sentit quelque chose changer. Il fut momentanément confus.

Hein ?

Les ténèbres se mirent alors à trembler, ce qui eut pour effet de les projeter, lui et l'archer meurtrier, dans l'âpreté du monde matériel.

Autour d'eux, le corps nébuleux de Condamnation s'effondrait.
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Sunny se retrouva à nouveau allongé sur la surface lisse et froide de la sphère d'obsidienne... seulement, cette fois-ci, celle-ci n'était pas si lisse, mais recouverte d'un réseau de profondes fissures.

Le temps et l'espace se convulsaient tout autour de lui, donnant l'impression que le monde lui-même s'écroulait. Au-dessus de lui, les nuages scintillants de poussière noire bouillonnaient. L'immense étendue de ténèbres était en proie à un flux, s'écoulant dans un courant furieux. Les lueurs glacées de la lumière lointaine s'éteignaient une à une.

Les dalles d'obsidienne à la dérive s'entrechoquaient et se brisaient, se transformant en nuages d'éclats de pierre en expansion fulgurante.

Il n'était cependant pas en état de prêter attention à ce cataclysme cosmique, car l'état de son propre corps et de son âme était tout aussi terrible.

Aaah...

Sunny ne se sentait pas très bien.

Mais surtout... bien que possédant sept corps, il n'avait qu'une seule âme. Et vu son état pitoyable, le Seigneur des Ombres ne se sentait pas très bien non plus dans les Creux. Son autre incarnation, cachée dans le camp de l'Armée du Chant, souffrait également.

Heureusement, il avait réussi à cacher son état de faiblesse à son entourage. Le dernier avatar était actuellement seul dans le sous-sol de la Mimique Merveilleuse, au moins...

Mais ces trois-là ne l'intéressaient pas pour l'instant. C'était son corps originel, menacé d'être détruit, qui était en difficulté.

Comment cela a-t-il pu arriver... J'étais censé vivre paisiblement à Bastion, en faisant des pancakes...

En gémissant, Sunny tenta de se lever.

Mais au moment où il le fit, la sphère d'obsidienne trembla et se sépara, le projetant à nouveau vers le bas.

Dans le vide...

Après quelques instants de chute, le mot perdit son sens, car toutes les directions n'en formaient plus qu'une.

Que diable se passait-il donc ?

Quelque chose ne tournait pas rond dans l'ombre de Condamnation. Une étendue infinie d'éclat argenté aveuglant enveloppait les vastes ténèbres de son corps nébuleux, et quelque part, l'étendue sans fin de collines noires ondulantes était bien plus proche qu'elle n'était censée l'être, se déplaçant au fur et à mesure qu'elle se laissait lentement distancer.

Comme si le dieu mort ne marchait plus, mais rampait.

Le monde devint de plus en plus petit...

Jusqu'à ce que tout devienne sombre.

C'est alors que Sunny sentit à nouveau son poids.

Il fut projeté violemment dans l'air froid, le vent l'assaillant avec une force cruelle. Le bas redevint le bas, même chose pour le haut. Au même moment, il se retrouva à nouveau en chute libre, tombant d'une grande hauteur.

Il était également entouré d'ombres.

Sunny ne prêta attention qu'à un seul des changements qui s'étaient produits dans le monde — c'était que l'attraction insidieuse de la volonté de Condamnation, qui avait tenté de le consumer pendant tout ce temps, avait soudainement disparu.

...Je suis à l'extérieur de l'ombre de Condamnation.

A peine Sunny eut-il réalisé cela que son corps meurtri s'écrasa violemment contre quelque chose de ferme. Il rebondit sur la surface dure en poussant un cri étouffé, puis retomba et roula sur la pente d'une haute dune, projetant un nuage de poussière dans l'air.

S'écrasant contre quelque chose au pied de la dune, Sunny gémit et ouvrit les yeux, voyant le ciel noir du Royaume de l'Ombre au-dessus de lui.

...Un ciel noir ?

Aucun nuage argenté d'essence enragée ne se trouvait au-dessus ou autour de lui, ce qui signifiait qu'il était également en dehors de la tempête d'essence.

Il était en sécurité.

Enfin... à l'abri de la tempête, du moins.

Cependant, toute son existence n'était qu'agonie. Son corps souffrait atrocement, tout comme son âme. Même son esprit était complètement épuisé et en proie au vertige, à peine capable de fonctionner.

Ignorant tout cela, Sunny marmonna un juron essoufflé et se décolla lentement du sol, se levant en titubant.

Il regarda ensuite autour de lui pour évaluer la situation.

Au début, il eut du mal à comprendre ce qu'il voyait et ressentait.

Le paysage familier du Royaume de l'Ombre — l'étendue désolée de collines sombres — avait disparu. Au lieu de cela, des crêtes blanches massives aux formes étranges s'étendaient au loin, à perte de vue. Tout autour de lui, d'étroits rochers étaient éparpillés en longues chaînes, certains petits, d'autres atteignant des centaines de mètres de haut.

Devant lui, le mur blanc rayonnant d'essence tourbillonnante s'éloignait progressivement.

En le regardant, Sunny réalisa qu'il était de l'autre côté de la tempête d'âme. L'ombre de Condamnation... avait dû la traverser, après tout, et ne s'était effondrée qu'une fois le danger passé.

C'est alors qu'il frissonna, reconnaissant la nature des étranges rochers qui l'entouraient.

Ce n'était pas des rochers… mais des os. Il s'agissait des restes de Serpents Noir, formant un vaste champ. La plupart d'entre eux étaient bien plus modestes que le squelette colossal qu'il avait vu auparavant.

Ce qui ne voulait pas dire qu'ils étaient petits.

La surface dure qui avait arrêté sa chute était la colonne vertébrale d'un Serpent Noir mort.

Il se trouvait dans un vaste cimetière où d'innombrables os gisaient, dominant la poussière noire.

En regardant vers le bas, Sunny remarqua même un crâne humain parmi les os brisés.

Il fut ensuite distrait par un bruit soudain.

En se retournant, Sunny vit deux choses en même temps.

À des centaines de mètres de là, une ombre vague peinait à se transformer en une forme solide, se tordant sur le sol. Le maudit archer semblait avoir survécu, lui aussi.

Et entre eux...

Les restes de l'ombre de Condamnation.

Le colosse sombre avait disparu, et tout ce qui restait de son grand corps d'obsidienne était une haute colline de fine poussière noire, pas différente de toutes les autres.

Cependant, quelque chose bougeait dans les airs au-dessus de la dune d'obsidienne.

Au début, cela ressemblait à une petite tornade — une simple brise qui tournait faiblement, aspirant la poussière noire et les petits cailloux au fur et à mesure qu'elle se déplaçait.

Sunny vit alors un morceau d'os absorbé par sa masse tortueuse, s'élevant dans les airs et se figeant sur place au cœur de l'étrange anomalie. Un instant plus tard, un plus gros morceau d'os s'envola, et non loin de là, un crâne géant de serpent mort trembla, s'élevant à quelques centimètres du sol.

Le tourbillon grossissait lentement... et se renforçait. Consumant de plus en plus ce qui l'entourait.

Sunny comprit seulement à ce moment-là ce qu'il voyait.

Le corps de l'ombre de Condamnation avait peut-être disparu, mais la force invisible qui l'avait construit à partir de parties usurpées du monde — la déité morte elle-même — ne l'était pas.

En fait, elle commençait déjà à se construire un nouveau vaisseau.

L'ombre de Condamnation était juste devant lui, intacte.

Autrement dit...

Sunny jeta un coup d'œil à l'éclat du croc d'ivoire dans sa main, puis à l'archer meurtrier qui se relevait lentement au loin.

Il poussa aussitôt son corps meurtri vers l'avant avec un sourire gourmand.
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L'ombre de Condamnation n'avait pas été détruite, mais était actuellement vulnérable. Sunny et l'impitoyable tueur du Royaume de l'Ombre étaient tous deux en piteux état, mais aussi parfaitement positionnés pour porter un coup fatal à la déité affaiblie.

Sunny était en vie. L'ombre mystérieuse était morte, mais... refusait de partir.

Quoi qu'il en soit, l'un ou l'autre pouvait tuer l'ombre de Condamnation. La seule question était de savoir qui frapperait en premier.

Sunny se précipita donc sans perdre de temps. Ou du moins, il essaya... malheureusement, son corps était gravement endommagé, et le mieux qu'il pouvait faire était de boiter en avançant avec une hâte urgente.

Ah, ça fait mal...

C'est ce qu'il aurait pensé dans d'autres circonstances. Mais pour l'instant, il n'avait qu'une seule idée en tête :

Tuer, tuer... Je dois d'abord le tuer !

Souriant sombrement, Sunny boitait vers le tourbillon de poussière noire tout en serrant fermement le croc d'ivoire. Au loin, le mystérieux archer avait finalement réussi à stabiliser sa forme et se relevait du sol, ignorant complètement la blessure douloureuse à sa cuisse.

Merde.

Sunny sentit le regard glacial de l'archer se déplacer, se posant d'abord sur lui, puis sur l'ombre de Condamnation.

Merde !

Serrant les dents, Sunny ordonna aux ombres de se manifester en ailes sombres derrière lui... mais juste à ce moment-là, la volonté de l'archer meurtrier frappa le monde, forçant les ombres à se recroqueviller de peur.

"Saletés de traîtresses !"

Jurant bruyamment, Sunny se mit à sprinter.

L'archer se mouvait tout autant...

Mais il était plus rapide.

Sunny avait repris ses esprits le premier, et c'est pourquoi il atteignit l'ombre de Condamnation en premier.

Bondissant dans les airs, il plongea dans le tourbillon de poussière noire. Pendant un instant, la force inconnue familière tira sur son esprit, son corps et son âme, essayant de les absorber — mais elle était beaucoup plus faible à présent, si bien qu'il l'ignora tout simplement.

Un instant plus tard...

Il planta sa lame d'ivoire au cœur même du sombre tourbillon, où une sphère parfaite se formait lentement à partir d'un éclat d'os brisé.

Une lame ordinaire n'aurait peut-être pas pu blesser la force intangible qu'était Condamnation.

Mais Sunny utilisait le croc d'un Serpent Noir, et d'un Serpent Noir d'une puissance insondable. Les Serpents Noir étaient des conduits de la Mort, et Sunny en était l'héritier... ainsi, il aiguisa sa volonté en une intention meurtrière infiniment froide, et canalisa cette dite intention dans l'éclat de l'os ancien, voulant qu'il apporte la mort et la destruction à l'ombre du dieu défunt.

Cela semblait avoir fonctionné.

Lorsque la lame d'ivoire transperça le cœur de Condamnation...

Sunny sentit une onde imperceptible se répandre dans le monde.

Il eut alors l'impression que quelque chose d'ancien et d'indescriptiblement vaste se brisait.

Après quoi, il ne sentit rien d'autre qu'un vide creux prendre sa place.

La brise se déchira soudain, faisant retomber la poussière noire sur le sol.

Les morceaux d'os tombèrent au sol.

Sunny tomba aussi.

L'éclat du croc d'ivoire s'était brisé, ne laissant qu'un petit morceau d'os dans son poing.

Mais...

Alors qu'il tombait, ses yeux s'écarquillèrent et un torrent presque inépuisable de fragments d'ombre — bien plus grand que tout ce qu'il avait connu auparavant — inonda son âme.

C'était à la fois exaltant et terrifiant.

Il pouvait sentir ses noyaux d'ombre, qui avaient été quelque peu endommagés par le Royaume de l'Ombre, se reconstituer et redevenir ce qu'ils étaient auparavant.

Et cela ne s'arrêtait pas là.

Le torrent déchaîné de fragments d'ombre emplit son âme, la saturant...

Et dans ses sombres profondeurs, le septième et dernier noyau avait finalement prospéré, s'enflammant d'une splendeur sans lumière.

Tombant sur la dune de poussière noire, Sunny roula le long de sa pente et laissa échapper un petit rire paniqué.

Merde, merde, merde...

L'instant d'après, l'agonie familière d'un nouveau noyau d'ombre en train de se former envahit son esprit, faisant hurler Sunny et le faisant convulser.

Cette fois-ci, la voix apaisante du Sortilège ne l'accompagnait pas tout au long du processus. Il n'avait pas tissé les mots correspondants dans le Bracelet Pratique, aussi celui-ci était-il silencieux.

En fait, il n'avait même pas annoncé la mort de l'ombre de Condamnation — probablement parce qu'il ne savait pas quoi faire lorsque Sunny détruisait des ombres, qui n'étaient techniquement pas vivantes et ne pouvaient donc pas être tuées.

R-r.... ressaisis-toi, espèce d'idiot !

Sunny luttait contre la douleur, essayant de reprendre conscience de son environnement.

Réapprovisionner les fragments consumés était une bonne chose. Former enfin le septième noyau et devenir un Titan était tout simplement splendide. Après tout, c'était pour cela qu'il était venu ici, dans le Royaume de la Mort.

Mais il avait vraiment choisi un moment terriblement malencontreux pour accomplir ce merveilleux exploit.

Car...

Au moment où Sunny tenta de se lever, une main impitoyable lui saisit le cou et le tira brutalement vers le haut.

Merde !

L'archer de l'ombre était toujours en vie.

...Et complètement furieux, semblait-il, fixant Sunny à travers les volutes de fumée fantomatique avec une malice qui faisait froid dans le dos.

À moitié paralysé par la douleur épouvantable de son âme déchirée par le noyau d'ombre émergeant, et par le changement de son être même, Sunny déplaça son poids et donna un coup de pied à l'archer avec toute la force qu'il pouvait rassembler.

Pendant un instant, il eut l'impression que sa nuque allait se briser, mais à la place, elle échappa à la poigne de fer de l'ennemi. Sunny fut repoussé et tomba sur la poussière noire, continuant à rouler sur la pente de la dune.

L'archer le poursuivit.

S'écrasant contre une côte imposante d'un Serpent Noir mort au pied de la colline, Sunny gémit faiblement et tenta de s'éloigner en rampant.

"Aaargh !"

Bon sang ! Pourquoi ça fait si mal !

L'archer le rattrapa au bout de quelques instants. Sunny roula, évitant le pied qui lui aurait écrasé le crâne, et leva les bras pour se défendre. Un coup dévastateur s'abattit sur lui, manquant de lui ouvrir la cage thoracique, et un instant plus tard, un violent coup de pied l'envoya voler dans les airs.

Sunny atterrit dans un tas et roula plusieurs fois, tombant nez à nez avec le crâne humain qu'il avait remarqué plus tôt.

Le crâne le fixait avec les trous béants et noirs de ses orbites vides, ce qui fit frissonner Sunny.

Son propre crâne allait-il rester là, abandonné et oublié, lui aussi ?

Roulant sur le dos, il se redressa un peu et attrapa le pied de l'archer, qui avait presque atteint sa tête.

Non... vu la méchanceté de ce salaud, il n'y avait aucune chance que son crâne reste intact.

Sunny avait empêché que sa tête ne soit arrachée de ses épaules par un coup de pied, mais dans l'instant qui suivit, il reçut un coup de poing au visage.

Volant en arrière, Sunny s'écrasa contre la colonne vertébrale d'un Serpent Noir mort et tomba à genoux. Sa vision était floue, et il avait un goût de sang sur la langue.

Je saigne vraiment... wow...

Il se noyait pratiquement dans le sang.

La douleur se calmait, au moins.

Levant la tête pour regarder la silhouette floue de l'archer qui s'approchait, Sunny cracha une gorgée de sang...

Et sourit.

"Hé, imbécile..."

L'archer ne prêta pas attention à ses paroles, levant son poing pour porter le coup final.

Sunny tendit ses muscles, se préparant.

"...Derrière toi."

L'ombre meurtrière se figea une fraction de seconde, puis tourna sur elle-même.

Mais il était déjà trop tard.

Car là, derrière eux, un autre Sunny abattait déjà son poing avec la puissance effroyable d'un Titan Transcendant.

Il s'agissait de la tant attendue septième ombre.
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Le coup titanesque de la Septième Ombre heurta la colonne vertébrale de l'archer et l'envoya valser comme une poupée de chiffon — ou du moins, cela aurait été le cas si le corps originel ne s'était pas approché au même moment pour lui asséner un autre coup.

La dynamique opposée de son coup rendit l'impact dévastateur, endommageant les alentours et envoyant des fragments d'os dans toutes les directions.

Ah... aïe...

Son corps torturé ne réagissait pas bien à la violence du combat. En fait, il avait l'impression d'être sur le point de s'effondrer.

Mais ce n'était pas grave.

Car un autre Sunny, tout frais, était prêt à prendre le relais.

Dès que l'archer toucha le sol, la septième incarnation était déjà sur lui. L'ennemi était affaibli et hébété, mais toujours dangereux. Même ralenti par les ordres oppressants du Seigneur des Ombres, ce dernier parvint à esquiver l'attaque mortelle et à rouler au loin, se relevant un instant plus tard...

Toujours animé de la même détermination froide et meurtrière.

Sunny eut un faible sourire en sortant son corps originel du sol.

L'ombre mystérieuse était vraiment têtue. Ou peut-être ne savait-elle tout simplement pas ce qu'il en était, ayant passé des milliers d'années à tuer d'autres personnes pour survivre. Se souvenait-elle d'autre chose que de chasser et de tuer ? Était-elle capable d'abandonner ?

De toute façon, cela n'avait aucune importance.

Même si la détermination de l'archer était infinie, il était déjà trop loin. Ce qui lui restait de force était suffisant pour tuer un Sunny, peut-être, mais pas deux, d'autant plus que le second ne portait aucune blessure physique.

Entourés par les restes imposants des serpents morts, ils se battaient tous les trois sans rien retenir. Le sol tremblait sous la fureur de leur affrontement désespéré, mais il devint rapidement évident que l'archer n'avait aucun espoir de sortir entier de ce combat.

Sunny se sentit même un peu coupable, l'espace d'un instant, de se liguer contre l'ombre meurtrière.

Mais cette notion bizarre et ridicule disparut rapidement, remplacée par une joie vindicative.

...Et alors ?

Et alors, si c'était deux contre un ?

C'était ce que ce maudit cinglé méritait !

Bien sûr, dans d'autres circonstances, même sept de ses incarnations n'auraient pas suffi à tuer le vicieux tueur du Royaume de l'Ombre, sans parler de deux. Après tout, ce n'était pas pour rien qu'il appelait son ennemi « l'archer » — l'ombre mystérieuse était manifestement un maître absolu du tir à l'arc et du combat à distance, utilisant des pièges, la ruse et des tactiques d'embuscade méticuleuses pour traquer ses proies.

Le combat de mêlée n'était même pas son véritable domaine de compétence, contrairement à lui, et pourtant, c'était exactement ce que Sunny lui avait imposé.

Sans parler du fait que tous les préparatifs minutieux de l'archer avaient été rendus inutiles lorsque l'ombre de Condamnation avait foulé son terrain de chasse, poursuivie par les Créatures des Ténèbres.

De plus, nul ne pouvait dire combien de ces êtres terribles l'archer avait combattu, vaincu et détruit avant l'arrivée de Sunny — ainsi, dès le début, il avait combattu quelqu'un d'affaibli et épuisé par une longue et impitoyable bataille.

Mais qu'en était-il ?

Sunny était lui-même dans un état déplorable depuis le début. Ses pouvoirs étaient sévèrement limités, et il ne pouvait même pas risquer d'invoquer ses Ombres.

Il croyait donc sincèrement...

Que même si les deux s'étaient affrontés à leur apogée, la fin aurait été la même.

L'archer aurait été tué, et Sunny aurait été le tueur.

Tout comme il allait tuer cette maudite chose maintenant.

L'archer se battait toujours, mais ses forces s'amenuisaient. La Septième Ombre esquivait calmement ses coups écrasants, et lui rendait un coup cruel et inéluctable après l'autre. Le corps originel servait à distraire et à ralentir l'ennemi, ce qui permettait à ces coups d'atterrir.

Lorsque l'ombre meurtrière tentait de changer de cible et d'achever d'abord le corps originel, le septième avatar punissait impitoyablement le moment de distraction, rendant ainsi impossible la destruction de la version la plus abîmée de Sunny. Il avait parfait l'art étrange du combat en groupe, après tout — les deux incarnations se déplaçaient en totale harmonie l'une avec l'autre, tissant un inéluctable filet de mort.

Sunny esquiva un coup de pied rapide et dévastateur avec une grâce fluide, puis utilisa son autre corps pour s'élancer sur l'archer par-derrière. L'ombre l'évita facilement, mais cela ne dura qu'un instant — une fraction de seconde plus tard, le poing de Sunny frappa le côté de la tête de l'archer, l'envoyant au tapis.

Profitant de cette occasion, le corps originel donna un coup de pied vicieux sur le côté du genou de l'archer, sentant quelque chose se fissurer avec une sombre satisfaction.

...C'était un peu barbare de simplement frapper l'ombre mystérieuse à mort. Mais que pouvait-il faire ? Toutes ses armes avaient disparu, et même le dernier fragment du grand croc d'ivoire avait volé en éclats lorsqu'il avait détruit l'ombre de Condamnation. Il n'en restait plus qu'un morceau, toujours serré dans le poing de Sunny pour donner du poids à ses coups.

Il inspira bruyamment.

"Abandonne et meurs avec grâce..."

Alors que l'archer retrouvait son équilibre et levait les bras pour bloquer un coup oblitérant, la septième ombre ajouta :

"Trouve la paix en moi. Ou quoi que ce soit d'autre..."

Son ennemi ne ressemblait plus qu'à un fantôme, ayant perdu une grande partie de sa solidité. De la fumée noire s'échappait d'innombrables blessures sur le corps de l'archer, l'entourant comme un voile flottant. Les contours du corps gracieux en dessous avaient toujours été nébuleux, mais maintenant, ils étaient si vagues qu'ils semblaient presque immatériels.

Il était temps d'en finir.

Sunny avait peut-être une dent contre le mystérieux archer, mais un tel ennemi...

Celui-ci méritait au moins une mort propre.

S'élançant vers l'avant avec ses deux corps, il en envoya un au ras du sol, tandis que l'autre frappait en hauteur.

L'archer recula en titubant, évitant le coup à la tête, mais il ne put éviter le corps originel. Un instant plus tard, Sunny parvint à l'attraper et à le plaquer au sol.

C'était la fin.

Tandis que le septième avatar saisissait les bras de l'archer, le corps originel plaqua l'ennemi au sol avec tout le poids prodigieux que lui conférait la [Plume de Vérité] et leva les poings.

Son visage était calme et froid lorsqu'il frappa, visant à fendre le crâne de l'ombre mystérieuse.

Un seul coup n'était pas suffisant, alors il frappa encore, et encore, et encore...

Jusqu'à ce que la Coquille d'Onyx ne parvienne plus à suivre la puissance dévastatrice de ses coups, et que la peau de ses articulations se fende, des gouttes de sang cramoisi tombant dans les volutes fantomatiques de fumée noire.

L'archer se débattait toujours, mais ses mouvements étaient désormais si faibles que cela n'avait plus d'importance.

Prenant une profonde inspiration, Sunny laissa glisser le morceau de croc d'ivoire qu'il tenait encore dans son poing, puis l'attrapa entre ses doigts.

Il approcha le tranchant du fragment d'os de la gorge de l'archer.

Mais au moment où il s'apprêtait à la trancher...

Une voix amicale résonna dans les ténèbres.

"Oh là là. Je ne ferais pas ça..."
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Sunny se figea, sentant soudain une peur froide s'emparer de son cœur.

C'était une transition brutale, de la froide résolution de mettre fin à la vie d'un ennemi — et de toute la confiance qui l'accompagnait — à un malaise total et à un sentiment d'alarme perçant.

Mais qu'était-il censé ressentir d'autre en entendant une voix désincarnée résonner dans les ténèbres du Royaume de l'Ombre ?

À cela s'ajoutait le fait que la voix ne s'était pas exprimée dans la langue familière du monde réel. Au lieu de cela, elle s'était exprimée dans un dialecte de l'ancienne langue utilisée par les dernières civilisations du Royaume des Rêves.

Tenant toujours le morceau d'os tranchant sous la gorge de l'archer, Sunny regarda prudemment autour de lui. Il étendit son sens de l'ombre dans toutes les directions, essayant fébrilement de trouver la source de la voix.

Il n'y avait personne.

Sentant sa bouche devenir sèche, Sunny s'attarda un peu, puis demanda d'une voix rauque :

"...Qui parle ?"

Son autre incarnation était tout aussi tendue, prête à protéger le corps originel du danger si nécessaire.

Il y eut quelques instants de silence, puis la voix répondit d'un ton nonchalant et quelque peu amical :

"C'est moi."

Sunny cligna des yeux.

Qu'est-ce que...

Cette fois, il pouvait mieux repérer la direction d'où venait la voix. Elle était très proche.

Et au ras du sol.

Son regard explora le cimetière de serpents, pour finalement tomber sur quelque chose qu'il avait déjà vu auparavant, mais auquel il n'avait pas prêté beaucoup d'attention.

Un simple crâne humain gisait au milieu des os des serpents, attaché à un squelette humain partiellement détruit. Aucune étincelle de vie n'émanait du squelette abîmé, et même lorsque Sunny déplaçait son regard, il ne voyait ni l'éclat de l'essence d'âme, ni les ténèbres infâmes de la Corruption à l'intérieur des vieux os.

Cependant, alors qu'il regardait, il remarqua une minuscule tache de lumière qui dérivait dans l'air par le trou noir béant des orbites vides du crâne.

C'est alors que le squelette prit la parole :

"Oh là là ! Quand tu me regardes comme ça, je deviens timide."

Sunny frémit.

Les mâchoires de l'ancien crâne ne bougeaient pas, mais la voix venait bel... bel et bien de l'intérieur.

Il fixa le squelette avec des yeux écarquillés pendant un moment, avant de se forcer à ouvrir la bouche.

"Je... te connais, n'est-ce pas ?"

Le crâne blanc, évidemment, ne montra aucune réaction.

"Devrais-tu ? Bonté divine ! C'est étrange. Jamais je n'aurais imaginé être connu par une personne aussi estimée... Je ne suis qu'un humble esclave, après tout."

Sunny sourit d'un air sombre.

"Eh bien, que veux-tu... je le suis aussi."

Le squelette rit.

"Non, non... Les gens comme moi ne peuvent même pas être comparés à des êtres exaltés comme toi. Une véritable ombre divine ! Qui aurait cru que même après la mort du Dieu de l'Ombre, ses ombres continueraient à parcourir le monde... oh là là ! Quelle ignominie !"

Sunny plissa les yeux et resta coi un moment.

Après quoi, il reprit d'un ton sombre :

"Tu es Eurys des Neuf."

Il était maintenant convaincu que le squelette bavard était exactement celui qu'il avait supposé être. Il s'agissait de la mystérieuse créature que Nephis avait détachée d'un arbre mystique dans le Désert du Cauchemar pour s'en servir comme guide.

Mais comment s'était-il retrouvé dans le Royaume de l'Ombre ? D'après Nephis, elle s'était séparée d'Eurys dans les confins du Monde Souterrain.

Le crâne blanc fixa Sunny sans expression pendant un moment, puis dit d'un ton égal :

"Huh. Donc, tu me connais."

Sunny s'attarda un moment, réfléchissant à ce qu'il allait faire. Le squelette n'avait pas fait de mal à Nephis... mais cela ne signifiait pas qu'il n'aurait pas ou n'avait pas la capacité de faire du mal à Sunny. En effet, ce n'était pas n'importe quelle personne qui pouvait endurer des milliers d'années d'une vie étrange, clouée à un arbre dans un véritable enfer.

Le fait qu'Eurys ait pu exister, au préalable, était incompréhensible.

Mais chaque chose en son temps...

Baissant le regard, Sunny regarda l'archer qui se débattait faiblement, puis reporta son regard sur le squelette abîmé.

"Tu as dit que tu n'aurais pas tué cette chose ? Pourquoi ?"

Eurys des Neuf gloussa.

"Oh, c'est juste un conseil d'ami, d'un esclave à un autre. Réfléchis, mon garçon... elle a chassé les ombres pendant des milliers d'années ici, dans le royaume du Dieu de l'Ombre, au lieu de succomber tranquillement à la mort. Quel esprit combatif ! Que penses-tu qu'il se passera lorsque tu la tueras et que son ombre entrera dans ta Mer de l'Âme à la place ?"

Sunny sentit soudain un frisson lui parcourir l'échine.

Il... n'y avait pas pensé.

Ce que disait le squelette n'était pas sans fondement. Au dire de tous, une fois qu'une ombre voyageait vers le Royaume de l'Ombre, elle était censée succomber pacifiquement à la volonté divine de son créateur et être anéantie, se transformant en essence d'âme pure — comme les ombres des soldats Éveillés qu'il avait vus.

Même l'ombre de Condamnation, bien qu'ayant apparemment conservé une partie de son pouvoir, avait simplement suivi la loi du Royaume de l'Ombre et tenté le pèlerinage vers son centre supposé, se dissolvant dans l'essence au cours du processus.

Cependant, le mystérieux archer était différent...

Non seulement il... elle, apparemment... avait défié le cours naturel des choses en parcourant le Royaume de l'Ombre à sa guise, mais en plus, elle avait refusé d'être anéantie, survivant pendant des milliers d'années en tuant d'autres ombres à sa place.

Sunny soupçonnait depuis longtemps que sa Mer de l'Âme était une version miniature du Royaume de l'Ombre. Si c'était le cas, les lois qui la régissaient seraient bien plus faibles et bien plus faciles à défier que les lois impitoyables qui régissaient le Royaume de la Mort.

Alors, que se passerait-il s'il tuait la mystérieuse archère ?

...Ne serait-il pas en train d'inviter un tueur en série dans son âme ?

Il frémit.

Remarquant sa réaction, le squelette abîmé laissa échapper un rire.

"Je vois que tu as compris le danger. Elle est devenue très sauvage, à force, n'est-ce pas ? Quelle honte... oh là là ! La personne était si vaillante et juste, mais l'ombre est si méchante et vicieuse."

Sunny fixa le crâne blanc en fronçant les sourcils.

"Tu le dis comme si tu la connaissais."

Eurys resta silencieux un moment, avant de se mettre à rire.

"Naturellement ! Elle fait partie des Neuf, après tout."
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Fais partie des Neuf...

Sunny considéra ces mots pendant quelques instants, un profond froncement de sourcils tordant son visage meurtri. La septième incarnation se contenta de hausser les sourcils, gardant une attitude nonchalante.

Au fil des ans, il avait maintes fois rencontré des traces laissées par les mystérieux Neuf. Cependant, il ne savait pas qui étaient les membres de ce groupe nébuleux, ni quel était leur but. Tout ce qu'il savait, c'est qu'ils semblaient avoir laissé de profondes cicatrices dans l'histoire du Royaume des Rêves.

Auro des Neuf, l'adversaire de son Premier Cauchemar.

Eurys des Neuf, le guide qui avait mené Nephis à son Second Cauchemar.

Et Aletheia des Neuf, le Premier Chercheur... la source de la Souillure dont la destruction avait mis fin à leur Troisième Cauchemar.

Et maintenant, voici le quatrième.

...L'ombre du quatrième, du moins.

Sunny fixa l'archère hébétée, puis se tourna vers le crâne blanc pour l'étudier attentivement avant de prendre la parole.

"Et qui sont exactement les Neuf ?"

Quelques particules de lumière s'échappèrent des orbites vides du crâne avant qu'il ne réponde d'un ton neutre :

"Il semblerait que tu ne me connaisses pas, après tout."

Sunny eut un sourire sombre.

"Je sais que tu évites la réponse, en tout cas."

Eurys soupira.

"Si notre histoire a été oubliée, qu'elle le reste. Il n'y a pas de quoi en être fier, de toute façon... et nous sommes tous morts maintenant, espérons-le."

Il paraissait peu enclin à partager.

Sunny réfléchit quelques instants à ce qu'il allait dire. Il voulait désespérément connaître les secrets des Neuf, mais en même temps, il se méfiait du squelette immobile.

Il valait sans doute mieux ne pas irriter cet être étrange, surtout dans son état actuel...

Du moins, pas tout de suite.

Sunny prit enfin la parole :

"Tu n'as pas l'air si mort que ça, cependant. Et pourtant, tu es là... Comment as-tu atterri dans le Royaume de l'Ombre ? Tu n'es pas une ombre."

Nephis avait laissé Eurys dans le Monde Souterrain, alors que faisait ce squelette bavard ici ?

Le squelette abîmé se mit à rire.

"Comment ai-je atterri ici, précisément ? C'est très simple... J'ai marché jusqu'ici."

Sunny continua de fixer le crâne blanc, pas amusé.

Eurys soupira.

"Quoi ? Je l'ai vraiment fait. Autrefois, il était difficile d'atteindre le Royaume de l'Ombre, mais maintenant qu'il n'a plus de maître et que tous les royaumes semblent avoir été fusionnés, cela facilite les voyages d'un royaume à l'autre. Le Royaume de la Mort a toujours eu un lien avec le Monde Souterrain, qui servait de frontière entre la terre des vivants et celle des morts. Aujourd'hui, il se trouve simplement en dessous. Si tu sautes dans les Abysses, tu finiras par tomber dans le Royaume de l'Ombre... c'est ce que j'ai fait."

Les yeux de Sunny se rétrécirent légèrement, et il ne put s'empêcher de lever la tête.

Lentement, il se rendit compte que le ciel noir et sans étoiles au-dessus de lui n'en était pas un. En fait, il se trouvait dans les profondeurs de la terre. Plus profondément encore que le Monde Souterrain, qui s'étendait sous les Montagnes Creuses.

Cependant, le Royaume de l'Ombre était vaste. Ainsi, tout un monde souterrain semblait se trouver sous la surface connue du Royaume des Rêves, s'étendant du Rivage Oublié jusqu'à... on ne sait où. Il ne le découvrirait qu'en traversant l'intégralité du Royaume de la Mort et en trouvant un moyen d'accéder à la surface de l'autre côté, si tant est qu'elle existe.

Existait-il d'autres entrées dans le Royaume de l'Ombre ?

Cette question le fascina soudain.

Si c'était le cas...

L'une d'entre elles était peut-être cachée dans les cavernes du Rivage Oublié, là où la mer noire avait autrefois cherché à s'abriter du soleil impitoyable. Une autre pourrait être caché dans l'abîme vide sous les Îles Enchaînées...

Cette question n'était pas vraiment importante, mais en tant qu'explorateur, Sunny ne pouvait s'empêcher d'être enchanté par ce mystère.

La présence des Créatures des Ténèbres pouvait également s'expliquer par la proximité du Monde Souterrain. C'était très curieux.

Cependant, il avait des questions plus urgentes à régler. Par exemple, les motivations du mystérieux squelette.

Sunny fronça les sourcils en regardant le crâne sans expression.

"Mais pourquoi es-tu venu ici ? Le Royaume de l'Ombre n'est pas vraiment un endroit hospitalier. En fait, il promet la mort et l'anéantissement."

Eurys des Neuf ricana.

"Quelle description pertinente ! Mais c'est justement pour cela que je voulais venir ici. Tu sembles avoir été béni par le Dieu de l'Ombre, mon garçon... mais moi, au contraire, j'ai été maudit par lui. Moi, Azarax, Kanakht, et bien d'autres encore — oh là là ! Nous ne sommes qu'une bande de misérables. Nous avons été bannis de la mort, et par conséquent, nous sommes incapables de mourir."

Il resta silencieux quelques instants, avant d'ajouter :

"Mais le Dieu de l'Ombre n'est plus là. J'ai donc fait le voyage moi-même et je suis venu au Royaume de la Mort pour être anéanti. Ah... mais ça prend du temps. C'est tellement fastidieux."

Juste au moment où il disait cela, une autre particule de lumière s'éleva dans l'air depuis les os blancs, prouvant que le Royaume de l'Ombre était effectivement en train de détruire lentement le... quoi que ce soit qu'Eurys était.

Sunny resta coi pendant un moment, choqué. L'ombre de l'archère se débattait faiblement sous lui, mais il n'y prêta pas attention.

Qu'est-ce que c'est que ce bordel ?

Maudit par le Dieu de l'Ombre ? Incapable de mourir ?

Quel genre de malédiction était-ce ? Pourquoi Sunny était-il hanté par une apparition répugnante lorsqu'il était maudit, alors qu'Eurys était immortelle ?

Où était la justice là-dedans ?

Il poussa un soupir de dépit.

Il semblerait que ce type n'ait pas menti lorsqu'il a dit qu'il avait irrité les dieux...

Qu'est-ce que Nephis avait dit ? Qu'Eurys prétendait avoir tranché la gorge d'un dieu ?

Les dieux avaient-ils une gorge ?

Sunny hésita un moment, puis demanda d'un ton sombre :

"Tu as dit que si je tuais cette ombre, elle entrerait dans ma Mer de l'Âme, tout comme elle était entrée dans le Royaume de l'Ombre. Alors... le Royaume de l'Ombre est-il ce qu'il reste de la Mer de l'Âme du Dieu de l'Ombre ?"

Le crâne le regarda avec incrédulité.

"Huh."

Eurys marqua une pause, puis reprit d'un ton amical :

"Les dieux ne sont pas comme nous, mon garçon. Ils n'ont pas vraiment de corps, d'âmes, de Mers de l'Âme... c'est du pareil au même. Alors non, nous ne sommes pas à l'intérieur de la Mer de l'Âme du Dieu de l'Ombre."

Le crâne blanc gloussa.

"Au contraire, nous sommes simplement à l'intérieur du Dieu de l'Ombre. Le Royaume de l'Ombre est son cadavre."
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Sunny prit un moment pour comprendre l'étonnante vérité qu'Eurys lui avait révélée avec tant de simplicité.

C'était une sacrée chose à assimiler.

...Non, vraiment.

Je suis à l'intérieur du cadavre du Dieu de l'Ombre.

Le Royaume de l'Ombre... dans son intégralité... était le corps sacré d'un dieu.

Ce qui signifiait que tous les autres Royaumes Divins, comme Godgrave et Stormsea, l'étaient aussi.

...Sans oublier le monde réel.

Les dieux étaient vastes, somme toute. Assez vastes pour englober des mondes entiers en leur sein, semblait-il.

Mais les dieux eux-mêmes étaient morts.

Le Royaume des Rêves, le royaume du Dieu Oublié, consumait lentement tout le reste. Cela signifiait-il que le Dieu Oublié se délectait des cadavres de ses frères et sœurs ?

C'est morbide.

Qu'est-ce que tout cela signifiait ?

Eh bien... ce n'est pas comme si je n'avais pas déjà soupçonné quelque chose de ce genre.

En fait, Sunny et Nephis avaient déjà discuté d'une théorie similaire par le passé. C'était lors de la conversation sur le squelette titanesque de Godgrave, et sur la question de savoir s'il avait vraiment appartenu à un dieu.

Nephis était d'avis qu'il était trop chétif pour être un dieu... ce qui était une drôle de chose à dire à propos d'un cadavre de la taille d'un continent.

Mais maintenant, cela ne semblait plus drôle.

En fait, Sunny n'était même pas en désaccord avec Nephis. Au contraire, il était tenté d'être d'accord. Après tout, il était entré dans le Tombeau d'Ariel, construit à partir des restes d'un Titan Impur. Le Grand Fleuve était comme sa Mer de l'Âme... et si l'âme d'un Titan Impur pouvait englober un royaume entier, alors qu'en était-il d'un véritable dieu ?

Pourtant, soupçonner et savoir étaient deux choses différentes. Surtout ici, dans les ténèbres désolées du Royaume de l'Ombre.

Sunny lutta contre l'envie de déglutir, sa bouche étant terriblement sèche.

Il s'attarda quelques longs instants, avant de demander d'une voix rauque :

"Si c'est le cadavre du Dieu de l'Ombre, qu'est-ce qui l'a tué ?"

C'était le plus grand des secrets. C'était ce que Sunny voulait vraiment savoir... qu'est-ce qui avait tué les dieux ? Qu'est-ce qui avait tué les daemons ? Comment la Guerre du Chaos s'était-elle terminée, et comment la volonté du Dieu Oublié s'était-elle échappée du Vide, transformant peu à peu toute l'existence en son cauchemar ?

Entendant sa question, Eurys gloussa.

"Qu'est-ce qui a tué la Mort ? Oh, oh, oh ! J'aimerais bien le savoir. Malheureusement, lorsque les dieux ont péri, j'étais déjà cloué à ce maudit arbre. La vue de là-haut n'était pas terrible."

Sunny le regarda sombrement.

D'une certaine manière, il doutait que le squelette soit totalement honnête.

Le crâne blanc ne trahissait pourtant aucune émotion.

Eurys finit par lui offrir un os :

"Je doute que ce soit les daemons, toutefois. Au terme de tout cela, ils étaient en train de perdre la guerre de manière assez significative. Sinon, je n'aurais pas été capturé par les guerriers de l'Hôte Divin, n'est-ce pas ?"

Il rit.

Sunny déduisit deux choses de cette déclaration.

Premièrement, au moins l'un des Neuf — Eurys — avait participé à la Guerre du Chaos sous la bannière de l'Armée des Démons.

Deuxièmement... les daemons semblaient avoir perdu la guerre, ou du moins avaient été sur le point de la perdre vers la fin.

C'était la première véritable information qu'il recevait sur la Guerre du Chaos.

Sunny eut un sourire sombre.

"...Es-tu sûr que ce n'est pas toi qui as tué le Dieu de l'Ombre ? J'ai entendu dire qu'une fois, tu t'étais vanté d'avoir tranché la gorge d'un dieu."

Eurys explosa de rire en entendant cela.

"Oh... Il semblerait que tu aies rencontré cette abominable fille ! Tant mieux. Je suis heureux qu'elle ait survécu, nephilim ou pas."

Il s'arrêta un instant, puis ricana.

"Oui, je lui ai effectivement dit que j'avais tranché la gorge d'un dieu une fois. Mais je n'ai jamais dit que cela avait tué le dieu ! Quel genre de dieu mourrait à cause d'une telle bagatelle ?"

Sunny grimaça sous l'effet de la quantité d'absurdités auxquelles il avait été soumis au cours des dernières minutes.

Hein ? Qu'est-ce qu'il raconte ?

"...Je croyais que tu avais dit que le Royaume de l'Ombre était le cadavre du Dieu de l'Ombre ? Son corps était donc énorme. Dis-moi, comment peut-on trancher la gorge d'un royaume entier ?"

Le squelette, qui était resté immobile pendant tout ce temps, bougea enfin.

Eurys... secoua son crâne, les os s'entrechoquant désagréablement.

"Non, mais quel genre d'ombre divine es-tu ? Tu ne sais rien, mon garçon ?"

Sunny se renfrogna.

"Comment suis-je censé savoir quoi que ce soit si le dieu qui était censé me projeter est mort ?!"

Eurys le fixa silencieusement pendant un moment, puis reprit sa pose précédente et redevint immobile.

"La meilleure question serait de savoir comment tu peux exister, mais... ce n'est que justice. Pour répondre à tes questions, les dieux sont en effet vastes et insondables, mais ils prennent de temps en temps des vaisseaux mortels. Des avatars, comme certains les appelaient. Ceux-là étaient plus faciles à atteindre."

Sunny cligna des yeux plusieurs fois.

Des avatars mortels... ça, il pouvait le comprendre. Après tout, il avait ses propres avatars, même s'ils n'étaient pas exactement les mêmes.

Ce qui le surprenait encore plus, c'était qu'Eurys ne semblait pas savoir comment Sunny était devenu un Esclave de l'Ombre.

Eh bien... c'était logique, avec le recul. Le squelette bavard avait l'air de quelqu'un qui en savait tellement qu'il semblait presque omniscient, mais raisonnablement, ce savoir n'englobait que le passé. S'il avait vraiment passé des milliers d'années cloué à un arbre dans le Désert du Cauchemar, il ne savait rien de ce qui s'était passé après les derniers jours de la Guerre du Chaos.

Pour lui, le Sortilège du Cauchemar n'était qu'un culte marginal qu'un petit groupe de croyants répandait secrètement dans les Royaumes Mortels. Il ne savait pas ce que Sunny et Nephis étaient vraiment, ni comment ils en étaient arrivés là.

Sunny pencha légèrement la tête, une autre question lui venant soudainement à l'esprit.

Il avait du mal à rassembler ses pensées, car il y avait trop de choses qu'il voulait demander, mais celle-ci était, peut-être, la plus vitale.

"...Tu es le premier être des temps anciens que j'ai rencontré qui n'est pas entièrement fou et consumé par la Corruption. Comment cela se fait-il ?"

Eurys le fixa avec les trous noirs et béants de ses orbites vides.

"N'as-tu pas rencontré cette abominable fille, toi aussi ?"

Sunny se moqua.

"C'est différent ! Elle vient du monde réel, tout comme moi."

Le squelette laissa échapper un petit rire.

"Le monde réel ? Qu'est-ce que c'est que ça ?"

Sunny réprima un soupir.

Il n'y comprend rien.

Après s'être attardée quelques instants, Sunny tenta d'expliquer :

"Le monde réel... est le dernier des Royaumes Divins. Il y a encore des gens qui y vivent, libérés de la Corruption. Les autres, ainsi que tous les Royaumes Mortels, ont déjà été engloutis par le Royaume des Rêves et ne sont plus peuplés que de Créatures du Cauchemar — c'est ce que nous appelons les Corrompus. Cependant, notre monde est, lui aussi, en train d'être consumé par le Royaume des Rêves, morceau par morceau."

Eurys soupira.

"Oh... alors toi et ton peuple devez-vous battre contre la Corruption de toutes vos forces, unis contre un ennemi commun. Quelle brillante camaraderie ! Pas étonnant qu'une ombre divine et une abominable nephilim puissent échanger des mots aussi librement."

Sunny toussota d'embarras.

"En fait... actuellement, mon peuple est en guerre. Entre eux. Ai-je mentionné que le dernier Royaume Divin est le Royaume du Dieu de la Guerre ?"

Eurys resta silencieux un long moment, avant d'exploser soudainement de rire.

Cette fois, il rit plus longtemps que d'habitude, et son rire semblait différent de celui d'avant.

Il était teinté de mystérieuses ténèbres.

Au bout d'un moment, le crâne blanc se tourna un peu pour fixer Sunny.

"Dieu de la Guerre ? Oh, oh, oh ! Quelle ironie !"

Il marqua une pause, puis ajouta :

"Tu as demandé qui étaient les Neuf ? Eh bien... pour te dire la vérité, enfant de la Guerre..."

Son ton devint un peu froid.

"Indépendamment de qui nous étions, nous haïssions au plus haut point le Dieu de la Guerre et ses enfants."


  
    

Chapitre 2125 - Ouvrir la Voie à la Grâce
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Sunny ne put s'empêcher de se crisper après avoir entendu un soupçon de froideur dans le ton habituellement insouciant et amical du squelette.

À cet instant, il réalisa la précarité de sa position avec une clarté douloureuse.

Il était là, dans l'obscurité du Royaume de l'Ombre, blessé et à bout de force... en train de parler à l'un des Neuf tout en maintenant l'ombre d'un autre au sol. Certes, l'archère était à peine consciente et ne semblait pas en état de poursuivre le combat, mais d'un autre côté, un bon ennemi, était un ennemi mort.

Il n'avait aucune idée des pouvoirs que possédait Eurys des Neuf, mais ils devaient être assez mystiques pour que le squelette errant puisse traverser le Monde Souterrain et atteindre le Royaume de l'Ombre plus ou moins en un seul morceau.

C'était inquiétant d'apprendre que le mystérieux Neuf avait une sorte de rancune envers la Déesse de la Vie et ses disciples.

Sunny choisit ses prochains mots avec soin.

"Oh, vraiment ? C'est surprenant. Comment se fait-il qu'Auro des Neuf ait été un soldat impérial ? L'Empire n'était-il pas gouverné par le culte de la Guerre ?"

Pour être honnête, il ne savait pas très bien ce qu'était l'Empire et qui le dirigeait. Cependant, dans son Premier Cauchemar, tant les soldats que les citoyens semblaient vénérer le Dieu de la Guerre — au point de brûler les temples de l'Ombre.

Plus tard, il avait également appris des bribes d'histoire ancienne, dont certaines indiquaient que l'Empire militant s'était lancé dans une conquête effrénée au crépuscule de l'Âge d'Or, juste avant la guerre finale.

Ainsi, ce fut un peu surprenant d'apprendre que Héros — Auro des Neuf — avait secrètement nourri une profonde haine à l'égard du Dieu de la Guerre.

En entendant ses mots, Eurys se contenta de ricaner, apparemment plein d'humour.

"Auro, un soldat impérial ? Et alors ? J'étais moi-même un esclave impérial ! Pourquoi, y a-t-il un meilleur moyen de détruire un empire que de l'intérieur ?"

Sunny toussota.

Lui, plus que quiconque, ne pouvait pas s'opposer à cette idée.

Après tout, c'était exactement ce qu'ils faisaient — Sunny, Nephis et Cassie. Ils travaillaient à affaiblir l'empire d'un héritier de la Guerre en se battant sous sa bannière.

"Bon... d'accord. Ça se tient. Je te l'accorde."

Les Neuf étaient donc déterminés à détruire l'Empire...

Et Auro prétendait seulement être un soldat impérial loyal. Pas étonnant qu'il ait semblé si différent des autres esclavagistes...

C'était une information alléchante.

Mais tout de même. Dans le Premier Cauchemar de Sunny, Auro n'était qu'un épéiste Éveillé, et un épéiste qui ne semblait pas encore avoir dévoilé son Aspect. Les Neuf ne devaient donc pas être si puissants à l'époque. Comment neuf personnes avaient-elles pu espérer détruire un empire qui jouissait des faveurs d'un dieu ?

Il voulait en savoir plus.

"Donc, vous n'étiez que neuf contre la totalité de l'Empire ?"

Eurys se moqua.

"Des questions, encore des questions, toujours des questions... tu en as plein la tête, mon garçon. Pourquoi t'intéresses-tu tant à ce passé antique, d'ailleurs ?"

Sunny sourit sombrement, se rappelant qu'il devait être poli et s'attirer les faveurs du mystérieux squelette.

"Oh. Deux raisons, principalement..."

Sois gentil, sois poli. Tu dois t'attirer ses bonnes grâces !

Sa bouche bougea d'elle-même :

"Parce que nous payons encore pour les péchés commis par vous, vils bâtards, dans ce passé antique ! Si vous n'étiez pas allés briser le monde à l'époque, je n'aurais pas eu autant envie d'apprendre à le réparer, n'est-ce pas ?"

Eurys se contenta de le fixer en silence, les orbites vides.

Il ne semblait pas trop offensé, mais...

Sunny prit une profonde inspiration et la retint, luttant pour réprimer sa fureur cinglante.

La septième incarnation, quant à elle, prit un ton plus neutre :

"Oh, et aussi — tu ne le sais peut-être pas, mais le Sortilège du Cauchemar sévit depuis des milliers d'années. Aujourd'hui, c'est plus ou moins le seul dieu qui existe. Le Royaume des Rêves, quant à lui, regorge de ce que nous appelons les Graines du Cauchemar, et si quelqu'un entre dans l'une d'entre elles, le Sortilège lui offre une épreuve spéciale. Cette épreuve prend la forme d'un événement du passé antique, si bien qu'en savoir plus sur ce dernier permet de mieux y survivre."

Il marqua une pause, avant d'ajouter :

"De toute évidence, les Cauchemars sont très meurtriers. On n'a donc aucune raison d'y entrer, si ce n'est que si l'on laisse une Graine fleurie intacte, elle continuera d'infecter le monde avec la Corruption. Quelque chose comme ça, à tout le moins."

Pour la première fois, Eurys parut un peu surpris.

"Le petit sortilège de Weaver ? Il est devenu si puissant que ça ? Huh... c'est surprenant. Pas étonnant que cette abominable fille empeste le daemon, alors."

Les yeux de Sunny tressaillirent.

...Petit sortilège ?

Il prit une autre grande inspiration et força son corps d'origine à parler :

"Alors, quoi ? Tu vas me persécuter indûment en raison de mes origines ? Laisse-moi te dire quelque chose, Eurys..."

Il regarda le squelette d'un air sombre.

"...la mesquinerie ne sied pas à un gentleman ! La médisance est une chose hideuse, une tache sur le caractère et un obstacle sur le chemin de la vertu. Un homme éclairé doit savoir se défaire de ses rancunes et embrasser le pardon ! La tolérance et la compassion ouvrent la voie à la grâce !"

Bien sûr, Sunny n'était pas un gentleman, n'avait aucun intérêt à être vertueux, considérait les valeurs éclairées comme synonymes de bêtise, et préférait rester le plus loin possible de la grâce, de peur de l'attraper.

Mais cela, l'ancien squelette n'avait pas besoin de le savoir.

Eurys resta silencieux un moment, avant de pousser un soupir.

"Oh là là... quelle éloquence ! Ne t'inquiète pas, mon garçon. Je n'avais pas l'intention d'agir en fonction de mon dégoût pour les gens de ton espèce — de toute façon, c'est de l'histoire ancienne. Laissons le passé au passé. Je me disais juste qu'il était profondément ironique qu'après des milliers d'années, les seuls qui restent soient les enfants de la Guerre. Tu ne peux même pas imaginer."

Sunny sourit.

"Eh bien... je serai capable d'imaginer si tu m'expliques bien les choses."

Le squelette le regarda en silence pendant un moment.

Après quoi, Eurys s'esclaffa.

"Ah, mais tu as dit à quel point ton besoin de savoir était désespéré. Alors pourquoi devrais-je partager le mien gratuitement ?"


  
    

Chapitre 2126 - Esprit de Réciprocité
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En entendant ces mots, Sunny fut déconcerté.

Quel... quel était ce sentiment familier ?

Ah ! Je sais !

Bien sûr...

C'était le sentiment d'avoir été escroqué !

Fronçant les sourcils, il étudia le crâne sans expression pendant quelques instants. Le squelette ne bougeait pas, et si Sunny n'en savait pas plus, il aurait supposé qu'il s'agissait d'un cadavre tout à fait banal. La seule chose qui trahissait la nature inhabituelle d'Eurys était une petite lueur qui s'échappait de temps à autre des os blancs.

...Les mêmes particules d'essence s'élevaient des deux incarnations de Sunny, lui rappelant qu'il était toujours dans le système.

Ce salaud !

Sunny devait donc négocier avec un cadavre sans vergogne au beau milieu du Royaume de la Mort, et le pire, c'était que ce cadavre détenait tous les jetons.

Il grimaça.

"C'est toi qui m'as parlé en premier, n'est-ce pas ? Il semble donc que ton besoin soit plus grand que le mien."

Eurys ricana.

"Ce n'est pas parce que je voulais parler, mais simplement par bonté de cœur. Enfin, je n'ai pas vraiment de cœur, mais tu vois ce que je veux dire — je voulais simplement éviter à un garçon naïf de faire une terrible erreur. Parce que je suis gentil et généreux."

Sunny le dévisagea d'un air dubitatif.

"Ah oui ? Tu es sûr que tu ne voulais pas plutôt sauver cette ombre ? Après tout, tu as gardé le silence jusqu'au moment où j'étais sur le point de tuer l'un d'entre vous, les Neuf. Quelle coïncidence !"

Le crâne blanc se moqua.

"L'un des Neuf ? Oh là là ! Tu dois être confus, mon garçon. Elle n'est pas l'un des Neuf — elle n'est que l'ombre de l'un des Neuf. Une ombre sauvage et sans cervelle... une insulte à la mémoire de ma chère camarade, dont l'existence même m'offense et m'attriste grandement. Ah, hélas ! Si seulement tu étais assez fort pour supporter les conséquences de sa destruction..."

Sunny se renfrogna.

"Il semble que tu sois un homme d'une grande intégrité, Eurys. Et ne viens-tu pas de mentionner ta gentillesse et ta générosité ? C'est admirable, louable même. Il n'est pas étonnant que tu aies aidé Nephis... la nephilim... de façon si désintéressée. Quelqu'un d'aussi désintéressé, gentil et généreux que toi ne profiterait pas d'un garçon naïf et n'essaierait pas de l'escroquer, n'est-ce pas ?"

Eurys laissa échapper un jappement.

"Cette abominable fille ? Oui, je l'ai aidée... mais ce n'était que par esprit de réciprocité. Elle m'a fait descendre de ce maudit arbre, après tout, et je me devais de lui rendre la pareille. Mais toi, qu'as-tu fait pour moi ? Rien... Il faut bien que je te rende la pareille."

Sunny le fixa quelques instants, puis soupira de dépit.

Ce n'était pas souvent qu'il se retrouvait perdant dans une joute verbale. Il était généralement la personne la plus effrontée de la pièce, et rencontrer un scélérat encore plus effronté était un événement rare.

Quelle honte !

Sunny regarda Eurys avec ressentiment, s'attarda un moment, puis dit sombrement :

"Alors, que veux-tu ?"

Le mystérieux squelette resta silencieux.

Il finit par parler :

"C'est simple. Tu es un Esclave de l'Ombre, n'est-ce pas ? Quelqu'un qui exerce le pouvoir de la Mort. Je veux donc que tu me tues."

Sunny cligna des yeux plusieurs fois.

Huh...

La septième incarnation pencha légèrement la tête.

Ses yeux se rétrécirent.

"Attends, ça n'irait pas à l'encontre du but recherché ? Les morts ne racontent pas d'histoires. Qui répondra à mes questions si je te tue ?"

Eurys laissa échapper un petit rire.

"Je répondrai à tes questions avant que tu ne me tues, bien sûr. Regarde-moi, je me repose dans le Royaume de l'Ombre, attendant patiemment d'être détruit. Ça prend une éternité... mais si tu peux accélérer le processus, je t'accorderai un peu de temps."

Sunny réfléchit à ses paroles.

Eurys... mentait certainement sur beaucoup de choses, ou du moins ne lui disait pas tout. Le mystérieux squelette avait déjà les moyens de briser la volonté du Dieu de l'Ombre et d'être détruit — il aurait pu s'abandonner aux brumes du Monde Souterrain, par exemple, et tout simplement devenir rien. Il pouvait aussi attendre et être lentement anéanti par le Royaume de l'Ombre.

Mais peut-être que la mort et la destruction étaient deux choses différentes. Et peut-être qu'Eurys cherchait une véritable mort, que seul Sunny pouvait lui donner.

Sunny finit par acquiescer.

"D'accord, je vais te tuer. Alors commence à parler."

Le squelette laissa échapper un autre rire, un peu nostalgique celui-là.

"J'aimerais que ce soit aussi simple, mon garçon. Malheureusement, tu n'es pas encore assez fort pour me tuer. Alors, reviens quand tu seras devenu Suprême... mieux encore, Sacré. Je ne vais nulle part, ainsi, tu pourras me trouver ici même."

Finalement, l'expression de Sunny se fissura.

"Devenir Suprême ? Tu crois que je n'ai pas essayé ? Comment diable suis-je censé devenir Suprême, espèce de tas d'os inutile ?!"

Eurys le regarda avec ce qui ressemblait à de l'amusement... ce qui était un exploit, vu que le crâne blanc n'avait aucun moyen d'émettre quoi que ce soit.

Il finit par dire :

"Quel est le problème ? Je t'ai vu tuer cette sinistre ombre Sacrée tout à l'heure. D'après ce que j'ai vu, tu as déjà parcouru une bonne partie du chemin — tu as la Volonté, et tu sais même comment la manier. C'est la partie la plus difficile. De plus, ton Domaine naissant est déjà entièrement formé, et son poids est écrasant. Ai-je besoin de mentionner à quel point le lien qui t'unit à ton élément source est profond ? Mon garçon... je n'ai jamais vu quelqu'un d'aussi prêt à devenir Suprême que toi. Il ne te reste plus qu'à faire le dernier pas."

Sunny cligna des yeux, soudainement privé de souffle.

Ce qu'Eurys avait dit... avec le recul, était vrai.

Il avait en effet fait de grands progrès sur la voie de la Suprématie ces derniers temps. Apprendre qu'il possédait lui aussi un Domaine naissant était un peu surprenant... mais pour le reste, le mystérieux squelette avait raison.

Sunny avait atteint le précipice de la Suprématie sans même s'en rendre compte.

La première étape, et la plus importante... avait probablement été l'acte même de décider de revenir dans l'étreinte de la civilisation et de prendre la responsabilité de l'avenir, en imposant sa volonté au monde.

Après tout, c'était ce qu'était un Souverain — quelqu'un qui pliait le monde à sa volonté, revendiquant ainsi son autorité sur lui.

Ensuite, il y eut une série de petites étapes. S'emparer d'une Citadelle, établir son autorité sur une vaste étendue de Godgrave, tuer et soumettre des Créatures du Cauchemar Supérieures, forger son Art de Combat Transcendant. Rejoindre l'Armée de l'Épée et observer le Roi des Épées pour tirer des leçons de son exemple... en particulier lors de la bataille d'Anvil contre Condamnation.

Observer Rain et apprendre de son Éveil naturel.

L'étape la plus importante, étonnamment... avait été liée à l'amélioration de sa maîtrise du tissage. C'est en forgeant la Bénédiction qu'il avait véritablement ouvert ses yeux et élargi ses horizons, lui apprenant à manier sa volonté.

D'autres leçons et accomplissements importants avaient été tirés de cette expérience. Une pléthore de leçons, en fait.

Nephis avait sa propre façon d'atteindre la Suprématie, tandis que Sunny avait la sienne.

Il était presque prêt.

Tout ce qui lui manquait, c'était le dernier pas. Un catalyseur qui enflammerait toutes ses réalisations précédentes, les fusionnant en un trône.

Mais Sunny n'avait aucune idée de ce qu'était ce catalyseur.

Il hésita un moment avant de demander prudemment :

"Et quel est ce dernier pas ?"

Eurys resta silencieux... puis répondit avec précaution :

"Comment le saurais-je ?"

Sunny poussa un grognement.

...Cet enfoiré !
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Voyant le visage tordu de Sunny — un de ses visages, du moins, puisque la septième incarnation n'avait pas jugé bon de réagir — Eurys laissa échapper un rire.

Ses ricanements commençaient sérieusement à taper sur les nerfs de Sunny...

La voix joviale résonna des profondeurs du crâne blanc un instant plus tard :

"Ne te décourage pas trop, mon garçon. Chacun doit suivre son propre chemin vers la Suprématie, et le caractère de la dernière étape est différent pour chaque Suprême. Cependant... il y a des points communs entre eux. Un principe commun qui se révèle si l'on observe attentivement. Je ne peux pas te dire exactement ce que tu dois faire pour devenir Suprême, mais je peux te faire part de mes observations."

Il marqua une pause.

"Après tout, il est dans mon intérêt de te voir usurper le trône des ombres. Dans ce cadre, tu pourras peut-être réussir à me tuer."

Sunny poussa un soupir de frustration.

Quelle joie si quelqu'un lui donnait toutes les réponses ! Mais il n'avait pas cette chance, bien sûr.

Néanmoins, l'offre du mystérieux squelette était mieux que rien.

Sunny rassembla ses pensées, puis demanda sombrement :

"Alors ? Qu'as-tu observé ?"

Eurys resta silencieux un moment.

"Disons que... les Suprêmes ont toujours été rares, même à mon époque. Les humains Suprêmes, du moins — suffisamment pour qu'à chaque fois qu'un nouveau apparaissait, l'équilibre des pouvoirs dans les Royaumes Mortels était voué à changer. Les anciens empires tombaient et de nouveaux s'élevaient. L'émergence d'un nouveau Suprême était synonyme de grands bouleversements... autant dire qu'il y a peu d'exemples que je connaisse. Et pourtant, j'ai remarqué une certaine similitude dans la façon dont ces individus ont accédé à la Suprématie."

Il laissa échapper une moquerie mélancolique.

"Un Suprême est quelqu'un qui revendique la domination du monde, ou du moins d'une partie du monde. Son trait distinctif est l'autorité qu'il exerce. Naturellement, il faut beaucoup d'audace pour revendiquer le monde — après tout, il appartient déjà à quelqu'un et se soumet déjà à une autorité supérieure. Ainsi, à mon avis, l'essence même de la Suprématie est la défiance."

Sunny hausse les sourcils.

"Défiance ?"

Il y eut un bruit de raclement désagréable, et Eurys acquiesça.

"Oh, oui ! C'est un peu paradoxal, mais la source de l'autorité est la défiance. Après tout, un dirigeant peut difficilement être dirigé. Il y a une différence entre l'autorité et l'autorité absolue, en fin de compte. Mais ce n'est pas le sujet. Ce que je voulais dire, c'est que s'il y a un point commun entre tous les actes finaux d'accession à la Suprématie que je connais, c'est qu'il s'agit d'actes de défiance."

Sunny soupira et baissa le regard.

Il ne souhaitait vraiment pas passer pour un perroquet, mais il n'avait pas d'autre choix que de répéter à contrecœur la même question :

"Défiance ?"

En y réfléchissant bien...

Qu'est-ce qu'un perroquet, d'ailleurs ?

Ignorant sa distraction momentanée, Eurys hocha à nouveau la tête.

"Oui, et pas seulement des actes de défiance, mais des actes de défiance suprême. L'autorité et la soumission sont antithétiques, n'est-ce pas ? Vois-tu... l'autorité ne peut exister dans le vide, car elle ne se révèle que lorsqu'elle est imposée à d'autres. Ainsi, pour revendiquer l'autorité et devenir Suprême, il faut défier une certaine forme d'autorité qui lui est imposée. C'est du moins ce que je pense."

Il ricana.

"Cette défiance suprême peut prendre de nombreuses formes, selon les individus. Évidemment, plus une personne est puissante, moins elle est contrainte par les chaînes de la nécessité, et donc plus son acte de défiance doit être grand — parce qu'il y a moins de forces assez grandes pour s'imposer à elle, au demeurant."

Le mystérieux squelette soupira.

"Ainsi, certains défient le pouvoir en tuant un ennemi immensément puissant. Azarax n'est devenu le Cataclysme d'Acier qu'après avoir tué son père Suprême, par exemple. D'autres vont à l'encontre de leur propre nature, se défiant eux-mêmes pour atteindre l'illumination. D'autres encore utilisent leur volonté pour déformer les lois qui régissent leur Royaume, afin d'en acquérir l'autorité. De nombreux moyens existent, mais le plus sûr..."

Eurys marqua une pause, ce qui poussa Sunny à pousser un juron silencieux.

"Vraiment ? Faut-il vraiment que tu fasses une pause dramatique ? Es-tu sûr d'être un esclave et non un acteur ?!"

Le squelette se mit à rire.

"D'accord, d'accord... on se calme ! N'est-ce pas évident ? Le moyen le plus sûr est d'aller à l'encontre de la plus grande volonté de tous... de briser la volonté des dieux. Mais comme ils sont morts, la meilleure solution est d'aller à l'encontre d'une des lois absolues. Si tu parviens à défier l'une d'entre elles, je suis sûr que tu deviendras Suprême en un rien de temps."

Sunny poussa un long soupir.

"Tuer un ennemi immensément puissant ? Usurper un Royaume ? Briser les lois absolues et aller à l'encontre de la volonté des dieux ? Salaud ! Tu ne me pousses pas à trouver un moyen de te tuer ! Tout cela n'est qu'un moyen de contourner la malédiction que t'a jetée le Dieu de l'Ombre !"

Eurys toussota d'embarras.

Vu qu'il n'avait pas de poumons, cette toux n'était pas du tout convaincante.

"Oh là là ! Quelle coïncidence !"

Sunny poussa un autre grognement, ce qui poussa le mystérieux squelette à secouer son crâne.

"Non, écoute... J'ai peut-être un motif égoïste de partager ce savoir, mais ce que je t'ai dit est vrai. Ce sont des moyens valables pour franchir la dernière étape vers la Suprématie. Il te suffit de trouver celui qui te convient le mieux... et de revenir ensuite pour essayer de me tuer."

Sunny fixa Eurys pendant un moment, ne sachant pas s'il devait lui faire confiance.

Pour ce que ça valait... le squelette semblait sincère. De toute façon, il n'avait aucune raison de mentir à Sunny, puisqu'il était dans son intérêt de l'aider à gagner en puissance.

Donc, si Sunny devait prendre ses paroles au sérieux...

Un acte de défiance suprême ?

Et pas n'importe quel acte, mais celui qui convenait le mieux à Sunny — un acte intimement lié à la nature même de son Aspect, de sa nature et de son Domaine en formation.

Il grommela :

"J'ai tué d'innombrables êtres bien plus puissants que moi, tu sais ? Comment se fait-il que je ne sois pas encore Suprême ?"

Le squelette le fixa un moment, puis lui offrit son aide :

"Je suppose qu'ils n'étaient pas assez puissants ?"

Un grognement silencieux s'échappa de la bouche de Sunny.

"Qu'est-ce que tu racontes ? Je ne suis qu'un simple Transcendant, et pourtant je me promène en tuant régulièrement des Créatures du Cauchemar Supérieures. J'ai tué mon premier Souverain lorsque j'étais un Ascendant, en fait... certes, il était déjà rongé par la Corruption et n'était pas différent d'une bête à ce moment-là. J'ai même tué un Fléau Supérieur en tant que Dormeur !"

Eurys fut apparemment pris au dépourvu.

Il resta silencieux quelques instants, pour ensuite marmonner d'un ton perplexe :

"Oh là là..."

Le squelette le fixa alors avec reproche.

"Les choses sont pires que ce à quoi je m'attendais. Tu vois, mon garçon... puisque tu es un sacré phénomène... puisque tu es un véritable fou qui tue régulièrement des êtres immensément puissants, alors en tuer un de plus ne sera pas vraiment un acte de défiance, n'est-ce pas ?!"

Sunny cligna des yeux.

"Hé, maintenant..."

Eurys fit claquer sa mâchoire plusieurs fois.

"Non, vraiment, qui tue un Fléau Supérieur en tant que Dormeur ?! Tu sais quoi... Je retire ce que j'ai dit. Pourquoi attendre ? Viens me tuer tout de suite ! Il n'y a aucune raison d'attendre, fais-le maintenant !"

Sunny pencha la tête et fixa Eurys d'un air sombre. Au bout d'un moment, il dit :

"Tu sais quoi, je ne suis pas d'humeur pour tes pitreries. En fait, je suis fatigué, épuisé et je souffre. Mon âme est abîmée et mon corps est plein de trous. Et si tu passais outre ton indignation et me donnais un vrai conseil ?"

Eurys rit.

"Eh bien, je ne sais pas. As-tu essayé... de ne pas tuer quelque chose ?"

Sunny fronça les sourcils.

"J'ai essayé. En fait, j'ai été attaquée par treize Saints récemment, et je n'en ai tué que six... attends, c'était six ? Je crois que oui..."

Eurys baissa le crâne, dépité.

Qu'est-ce qu'il a à se lamenter, cet enfoiré ?

Quoi qu'il en soit, il semblait avoir épuisé l'utilité du mystérieux squelette, du moins en ce qui concernait la Suprématie.

Eurys avait en effet partagé ses sincères observations... et elles étaient utiles.

Même s'il n'avait pas fourni de réponse définitive à Sunny, il lui avait au moins montré la bonne direction.

Un dernier pas... un acte de défiance suprême...

Sunny se plongea dans une profonde réflexion.

Il était hors de question de briser la volonté des dieux et d'aller à l'encontre des lois absolues de l'existence.

...N'est-ce pas ?

Noctis avait brisé la volonté du Dieu du Soleil en libérant Hope.

Quelque chose avait défié la mort en se libérant du Royaume de l'Ombre, et c'est ainsi que son Fragment avait vu le jour.

D'une certaine manière, Cassie avait défié une autorité encore plus élevée en conspirant pour libérer Sunny du destin... même si le véritable auteur de cette libération était l'Oiseau Voleur.

Il soupira.

Je n'ai pas besoin d'être aussi grand dans mes ambitions.

Eurys avait dit que défier la plus grande autorité était le moyen le plus sûr, mais pas le seul.

La plupart des Suprêmes avaient atteint leur Suprématie par des actes moins radicaux, sans aucun doute. Azarax avait tué un Suprême, mais ce n'était pas une nécessité.

Défier simplement l'autorité d'un Suprême pouvait aussi fonctionner.

C'était peut-être la solution...

Alors que Sunny réfléchissait, Eurys reprit soudainement la parole :

"Oh, au fait..."

Sunny le regarda d'un air sombre.

"Quoi ?"

Le squelette le dévisagea un instant.

"Rien de bien méchant. Je voulais juste te dire... que tu devrais vraisemblablement te dépêcher de quitter cet endroit."

Il gloussa.

"Enfin, si tu veux rester en vie, bien sûr..."


  
    

Chapitre 2128 - Ce Qui Ne Devrait Pas Exister
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Sunny poussa un soupir fatigué.

Même la septième incarnation roula des yeux en signe d'exaspération.

Bien sûr...

Honnêtement, il s'attendait à entendre quelque chose comme ça. Après tout, il était encore dans le Royaume de l'Ombre, et bien que le danger imminent ait apparemment disparu, ce serait une erreur de croire que de nouveaux dangers ne se manifesteraient pas bientôt.

Après avoir maudit son destin — ou l'absence de celui-ci — pendant quelques instants, il demanda d'un ton résigné :

"Oh ? Qu'est-ce qu'il y a maintenant ?"

Le crâne ancien le fixait de ses orbites vides. Lorsqu'Eurys prit la parole, sa voix grinçante semblait un peu nostalgique :

"Regarde-moi bien, mon garçon. Comment crois-tu que je me sois retrouvé dans cet état ?"

Sunny étudia le squelette en silence.

Eurys était étalé sur le sol, entouré de morceaux d'os d'ivoire brisés et à moitié enfouis dans la poussière d'obsidienne. Les fragments d'os appartenaient aux restes d'un Serpent Noir, mais le squelette humain n'était pas intact non plus.

La moitié de ses côtes étaient brisées, il lui manquait un bras et ses jambes étaient complètement écrasées. Il était en piteux état...

Sunny ne connaissait pas la puissance exacte d'Eurys, mais il frémissait à l'idée d'imaginer quel genre de créature aurait pu l'abîmer de la sorte.

Il jeta un coup d'œil vers le bas, vers l'archère de l'ombre.

"...Je suppose que ce n'est pas elle qui t'a fait tant de mal ?"

Le squelette rit.

"Non."

Eurys s'arrêta quelques instants, avant de reprendre d'un ton amical :

"Comme je l'ai déjà mentionné, il y a une entrée au Royaume de l'Ombre cachée dans l'Abîme du Monde Souterrain. Nous ne sommes pas très loin de cette entrée, ce qui signifie que nous sommes aux confins du Royaume de l'Ombre. C'est là que les ombres des êtres vivants arrivent après la mort avant d'entreprendre un pèlerinage au cœur du Pays de la Mort."

Il soupira.

"J'ai tenté la même chose, mais... eh bien. Tu peux voir comment j'ai fini."

Sunny haussa les sourcils.

"Qu'est-ce qui se trouve au cœur du Royaume de l'Ombre, alors ?"

L'ancien squelette s'efforça de hausser les épaules.

"Ça, je ne le sais pas. Mais j'étais curieux de le découvrir ! C'est un mystère si séduisant. Puisque je suis plus ou moins mort, ce serait dommage de laisser passer cette chance..."

Après avoir gloussé d'hilarité, il reprit son sérieux :

"Quoi qu'il en soit, les confins du Royaume de l'Ombre recèlent leurs propres dangers. Comme les Créatures des Ténèbres qui sortent parfois des Abysses... à propos, l'une d'entre elles se rapproche de plus en plus. J'ai pensé qu'il fallait que je te le dise."

Sunny poussa un juron.

Damnation.

En effet... il y avait bel et bien eu le quatrième nomade sombre, le Loup, qui poursuivait l'ombre de Condamnation. Sunny avait supposé que la tempête d'essence l'avait anéantie, mais la créature semblait avoir survécu. Si l'on considère qu'elle était au sol lorsque la tempête avait frappé...

S'était-elle enfouie dans la poussière pour éviter le flux d'essence ?

Il regarda autour de lui, observant au-delà du champ d'ossements l'étendue désolée des dunes sombres.

En y réfléchissant bien...

Sunny jeta un coup d'œil à la nouvelle colline de poussière noire qui s'était formée à l'endroit où l'ombre Condamnation était tombée. La poussière était auparavant de l'obsidienne solide... est-ce que le Royaume de l'Ombre avait été une terre de pierre noire brillante, avant de se transformer en un désert de poussière ?

Mais cela n'avait rien à voir. L'important était que le Loup était toujours en vie, et que ce dernier se rapprochait. À défaut d'avoir pu se régaler de l'essence de Condamnation, Sunny se trouvait juste là. Un Titan Transcendant n'était probablement pas aussi délicieux qu'un Tyran Maudit, mais de la nourriture était de la nourriture.

Se souvenant du Vautour et de la Sangsue, il se demanda s'il pourrait tuer le Loup seul.

Vu l'état de fatigue et de blessure de Sunny, cela semblait au mieux problématique, au pire improbable.

Il grimaça.

"Alors, je suis censé le fuir ?"

Eurys le fixa silencieusement pendant un moment.

"Bonté divine... tu peux me laisser finir, mon garçon ? Qui se soucie de ces choses étranges ? Je m'en suis souvenu par hasard. Ce que j'allais dire, c'est que si les confins du Royaume de l'Ombre cachent leurs propres périls, les vraies horreurs se trouvent plus loin, au cœur de ce dernier."

Sunny cligna des yeux.

...Les tempêtes d'essence et les Créatures des Ténèbres ne sont pas les véritables horreurs ?

Remarquant son visage pâle, le mystérieux squelette railla.

"Tu as dû voir les ombres se diriger vers le centre du Royaume de l'Ombre, alors réfléchis bien. Les plus faibles se transforment rapidement en flux d'essence. Les plus fortes subsistent un petit peu plus... mais alors, qui peut tenir assez longtemps pour atteindre le cœur du royaume ?"

L'expression de Sunny s'assombrit.

Il a raison.

L'ombre de Condamnation n'avait pas été détruite par le Royaume de l'Ombre... elle avait été tuée par Sunny. S'il n'avait pas été là, elle aurait reconstruit son corps colossal et aurait continué à avancer, au moins pour un temps.

En fait, elle ne se serait pas entièrement dissoute avant des années... des centaines d'années, peut-être.

Dans ce cas, combien de ces ombres se trouvaient là-bas, au cœur du Royaume de l'Ombre ?

Ou des ombres laissées par des êtres encore plus puissants ?

Il frissonna.

Eurys acquiesça.

"En effet. Quelque part, dans les ténèbres, vivent les ombres d'êtres qui dépassent ton entendement. Maudits, Sacrés... Divins, Impurs. Ceux qui ont enduré d'innombrables éons d'annihilation, se transformant lentement au cours du processus. Cette ombre sauvage ici présente t'a déjà donné tant de fil à retordre, alors comment vas-tu leur survivre ?"

Il marqua une pause de quelques instants, puis ajouta d'un ton troublé :

"Plus que cela... là-bas, devant, existent des choses qui ne devraient nullement exister."

C'était la première fois qu'Eurys semblait abandonner complètement son attitude joviale, ce qui ne fit rien pour atténuer l'inquiétude de Sunny.

Il demanda d'un ton tendu :

"Quelles choses ?"

Le squelette blanc le fixa sans mot dire.

Finalement, la voix résonna à nouveau dans ses profondeurs :

"Des Créatures de l'Ombre... ayant succombé à la Corruption. Oh, et elles ont sans aucun doute senti l'odeur de ton âme Transcendante..."
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Sunny était à court de jurons et de soupirs las. Il se contenta de fixer le crâne inexpressif une seconde, avant de laisser échapper un petit rire.

"Ah, je vois. C'est tout ?"

Il existait donc d'anciennes ombres dans les profondeurs du Royaume de l'Ombre... des ombres si grandes et si vastes qu'il fallut des éons pour les réduire à l'état d'essence pure, même ici.

Des ombres de déités mortes, divines et profanes...

Et certaines d'entre elles avaient succombé à la Corruption en cours de route, devenant des êtres monstrueux qui défiaient toute description.

Sunny jeta un coup d'œil à Eurys.

"Mais alors... les Créatures de l'Ombre sont supposées ne pas être Corrompues ?"

Le mystérieux squelette hésita quelques instants.

"Eh bien... ce n'est pas tout à fait impossible, je suppose, mais c'est définitivement inouï. À moins d'être né en tant que Rejeton de l'Ombre, les Créatures de l'Ombre proviennent directement de l'ombre des morts. Et la mort, comme tu devrais le savoir, détruit la Corruption. Je n'ai donc jamais entendu parler d'une Créature de l'Ombre corrompue — avant d'en être témoin moi-même ici. Oh là là ! Le monde a vraiment changé."

Eurys laissa échapper un rire amusé.

"En tout cas, contrairement à l'ombre de ma consœur des Neuf, tu as négligé de cacher l'odeur de ton âme en entrant dans le Royaume de l'Ombre. Elles ont dû s'en apercevoir. Cela signifie qu'elles ne vont donc pas tarder à venir te chercher. Je te suggère de retourner d'où tu viens, mon garçon, et de revenir une fois que tu seras assez fort pour les affronter."

Sunny eut un sourire sombre.

Il était enclin à écouter ce conseil.

Bien sûr, il y avait quelques problèmes s'il le faisait... à savoir, la tempête d'essence et le Loup, qui se trouvaient actuellement entre lui et la Porte de l'Ombre. Mais il pouvait résoudre ces problèmes, d'une manière ou d'une autre.

Faire face à un ou deux êtres Impurs, par contre, n'était pas quelque chose qu'il pouvait résoudre.

Sunny soupira et jeta un coup d'œil à l'ombre de l'archère, à la gorge de laquelle il tenait toujours un morceau d'os tranchant.

Après s'être attardé un peu, il dit :

"Je vais y aller. Mais avant cela, j'ai encore deux questions à te poser."

Eurys le fixa en silence, ne confirmant ni n'infirmant qu'il allait y répondre.

La septième incarnation désigna d'un geste les restes des Serpents Noir qui les entouraient.

"Pourquoi sont-ils ici ? Qui les a tués ?"

Le mystérieux squelette tourna un peu son crâne, regardant les anciens ossements.

"Rien ne les a tués. C'est juste leur lieu de repos. C'est ici que les Serpents de l'Ombre viennent après avoir perdu leurs maîtres, pour les suivre dans la mort... un sentiment qui ne t'est pas familier, semble-t-il, étant donné que tu es toujours ici et que tu te promènes sans lui. Oh là là ! Quelle insensibilité !"

Sunny hésita.

"Pourquoi le Royaume de l'Ombre est-il si inhospitalier pour les Créatures de l'Ombre, d'ailleurs ? Pour être honnête, je ne m'attendais pas à souffrir autant dans ma prétendue patrie."

Eurys rit.

"N'est-ce pas la raison d'être du Royaume de l'Ombre que d'offrir le réconfort et la paix éternelle aux ombres ? Ah, mais pas toutes les ombres, bien sûr — seulement celles qui n'ont pas de maître, comme les ombres des morts. Ou toi, l'ombre d'un dieu mort."

Sunny cligna des yeux.

Quoi ?

Donc, s'il partageait toujours le Lien de l'Ombre avec Nephis, son âme ne serait pas en train de s'effriter lentement dans le Royaume de l'Ombre ?

Bizarrement, c'était logique. Sans maître, il n'était pas différent des ombres orphelines qui arrivaient sur cette terre désolée après la mort des êtres qui les projetaient. Le Royaume de l'Ombre essayait donc de lui offrir la paix éternelle...

En le détruisant.

Ses yeux se rétrécirent un peu.

"Attends. Je peux invoquer mes Ombres ici, et elles se porteront bien ?"

S'était-il retenu sans raison valable ?

Eurys secoua son crâne.

"Ces choses que tu appelles Ombres ne sont pas exactement sans maître, mais ce ne sont pas non plus des êtres réels. Elles font partie de toi, alors elles seront détruites avec toi... de manière bien plus radicale que toi, en fait. À moins que tu ne les complètes et que tu n'en fasses de véritables Créatures de l'Ombre, je te déconseille de les amener ici."

Sunny hausse les sourcils, surpris.

"Les compléter ? Que veux-tu dire par là ?"

L'ancien squelette soupira.

"On dit que la sagesse vient avec l'âge, mais il faut savoir que j'ai passé la plus grande partie de ma longue existence cloué à un arbre. Quelle sorte de sagesse penses-tu que j'étais censé acquérir en restant accroché à un maudit arbre ? Je ne suis en aucun cas omniscient. Comment suis-je censé en savoir plus que toi sur la nature d'une ombre ? Pour répondre à ta question, je n'en ai aucune idée. Tout ce que je sais, c'est qu'à moins de pouvoir exister indépendamment de toi, ce ne sont pas des Créatures de l'Ombre à part entière."

Sunny le fixa en silence pendant un moment, totalement perplexe.

Donc, selon Eurys, Sainte et les autres n'étaient pas de véritables Créatures de l'Ombre... pour l'instant ? Et il y avait quelque chose qu'il pouvait faire pour les compléter, leur donnant ainsi une sorte d'indépendance ?

N'étaient-elles pas déjà complètes ?

Et pourquoi voudrait-il les rendre indépendantes ? L'intérêt d'avoir des Ombres était qu'elles étaient toujours à sa disposition, prêtes à l'aider dans tout ce dont il avait besoin.

Cela n'avait aucun sens.

De plus, il n'avait pas le temps de s'occuper de cette question pour le moment, vraiment.

Secouant la tête, Sunny reporta son regard sur l'archère de l'ombre.

Son visage se durcit.

Après être resté silencieux un moment, il dit :

"Il ne me reste donc plus qu'un seul problème à régler. Alors, Eurys des Neuf... tu m'as dit que celle-ci était aussi l'une des Neuf. Quel est donc son nom ?"

Aletheia des Neuf était une sorcière et une chercheuse de savoir, il ne pouvait donc pas imaginer qu'elle devienne une chasseresse sauvage. L'archère était probablement quelqu'un d'autre.

Le crâne blanc resta silencieux un moment, puis fit claquer sa mâchoire.

"Elle ne s'en souvient pas, alors je ne m'en souviens pas non plus."

Sunny le regarda d'un air sombre.

"D'une certaine manière, j'ai du mal à y croire."

Le crâne grimaçant se contenta de le fixer sans rien dire.

Eurys se mit alors à grommeler :

"La vie est pleine d'épreuves, mon garçon. Qu'est-ce que je suis censé faire ? Tu as dit que tu avais deux questions à me poser... et c'est la septième. Je ne te donnerai plus de réponses gratuitement."

Sunny fronça les sourcils et compta...

Pourquoi sont-ils ici ?

Qui les a tués ?

Pourquoi le Royaume des Ombres est-il si inhospitalier pour les Créatures de l'Ombre ?

Je peux invoquer mes Ombres ici, et tout ira bien pour elles ?

Les compléter ?

Que veux-tu dire par là ?

Il serra les dents.

Ce salaud !

Eurys rit en le regardant.

"Va chercher son nom tout seul. Peut-être que si tu le lui donnes, elle retrouvera un peu de ce qu'elle a perdu."

Sunny marmonna un juron.

Quelques instants plus tard, le mystérieux squelette demanda avec curiosité :

"Alors... vas-tu suivre mon conseil et la laisser en paix ? Ou faire ce que tu as l'habitude de faire et la tuer ? Je le répète, au cas où... une telle action serait extrêmement dangereuse. Il vaut mieux laisser le Royaume de l'Ombre l'achever."

Sunny fixa l'ombre de l'archer.

Eurys avait raison. Inviter cette ombre meurtrière dans son âme serait extrêmement dangereux, il valait mieux la laisser vivre...

Pour un temps, du moins.

Vu la gravité des dégâts subis par l'archère, elle ne tarderait sans doute pas à être détruite par le Royaume de l'Ombre.

Mais Sunny n'y croyait pas du tout. D'innombrables raisons indiquaient que l'archère ne survivrait pas même si elle était laissée seule, mais il avait survécu à trop de situations impossibles pour se sentir confiant.

Cette cinglée... était une âme sœur, en quelque sorte. Même si le monde était contre elle, elle trouverait un moyen de survivre.

Il en était sûr.

Et, plus important encore...

Sunny n'était pas du genre à se laisser aller à la rancune.

Il sourit d'un air sombre.

"...Je vais prendre le risque."

Ce disant, il tendit la main et égorgea l'archère avec le fragment tranchant du croc d'ivoire.

NDT: Par souci de répétition, je me permets d'effectuer une légère modification dans la traduction de la Créature de l'Ombre, l'être que Sunny incarne dans son Second Cauchemar, mais qui fait aussi office de Carapace. La nouvelle traduction sera, comme vu dans le chapitre, Rejeton de l'Ombre.
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Sunny dit qu'il prendrait le risque — mais en réalité, il était plutôt inquiet. Il ne savait pas ce qui allait se passer ensuite.

La première partie n'était pas du tout surprenante...

[Votre ombre devient plus forte.]

Le Bracelet Pratique n'avait peut-être pas été enchanté pour réagir lorsque Sunny tuait une ombre, mais une Créature de l'Ombre, c'était différent. Il en avait déjà fait l'expérience.

Dès que la voix lui parvint à l'oreille, Sunny sentit un torrent de fragments s'engouffrer dans son âme — un peu moins que ce qu'il avait reçu après avoir tué l'ombre de Condamnation, mais une quantité tout de même étonnante.

Ah...

Il sentit de subtils changements se produire dans son corps, le rendant un peu plus fort. Même s'il avait déjà formé les sept noyaux, il lui restait un dernier exploit à accomplir — celui de les saturer complètement une fois pour toutes. En attendant, la chasse familière aux fragments d'ombre garderait une certaine signification pour lui, bien qu'elle soit moins prononcée qu'auparavant.

Nephis pouvait brûler ses noyaux pour libérer des flammes annihilantes, par exemple, tandis que Mordret pouvait arracher des morceaux de son âme pour créer des Reflets.

Or, nul ne savait si l'Aspect de Sunny possédait une telle facette, et cela était même plutôt surprenant. Si ce n'était pas le cas... un jour prochain, il perdrait une raison essentielle de traquer les Créatures du Cauchemar et de rechercher plus de puissance.

Sunny trouvait l'idée même de ne pas avoir de raison de tuer étrange. Il avait passé tellement de temps à être poussé à rechercher sans cesse le combat — contre des êtres qui étaient ses égaux ou qui possédaient une plus grande puissance que lui, en plus — que c'était devenu sa seconde nature. Comment se sentirait-il s'il n'avait plus ce besoin ?

Eh bien... je suis sûr que je trouverai une autre raison de tuer des choses.

Ou alors, c'est elle qui le trouvera. Quand le monde lui avait-il déjà permis de trouver la paix et la tranquillité ?

Quoi qu'il en soit, la saturation complète de ses noyaux devrait probablement attendre sa prochaine visite au Royaume de l'Ombre, où qu'elle soit.

Recevoir un flot de fragments d'ombre était ce à quoi il s'attendait.

La suite des événements était incertaine.

Alors que le corps fantomatique de l'archère de l'ombre se convulsait et se dissolvait en fumée noire sous lui, disparaissant peu à peu, Sunny ferma les yeux un instant.

Deux choses pouvaient se produire.

La première... était que la vicieuse tueuse rejoigne les rangs des ombres immobiles et silencieuses qui peuplaient sa Mer de l'Âme.

Mais Sunny doutait qu'elle reste longtemps immobile et silencieuse.

Eurys avait raison. Cette ombre étrange avait conservé sa conscience de soi et sa lucidité — du moins une forme d'entre elles — même après avoir rejoint le Royaume de l'Ombre suite à la mort de la femme qui l'avait projetée. Par conséquent, elle demeurerait probablement rebelle dans sa Mer de l'Âme, en se livrant à un massacre ou en s'efforçant simplement de détruire son âme de l'intérieur.

Peut-être les deux.

La seconde possibilité était tout aussi troublante, si ce n'est plus.

La tueuse du Royaume de l'Ombre était une Créature de l'Ombre, somme toute... tout comme l'avait été Cauchemar.

Et contrairement aux autres Ombres — à l'exception de Serpent, qui avait été transmis à Sunny comme une Relique d'Héritage par le Sortilège — Cauchemar n'avait pas été créé en combinant l'ombre silencieuse d'une créature tuée avec son Écho.

Au contraire, dès que Sunny eut tué le destrier ténébreux, Cauchemar devint directement son Ombre.

La même chose pouvait se produire avec la tueuse nébuleuse, qui enracinerait son essence dans l'un de ses Noyaux d'Ombre.

Que se passerait-il alors ?

...Sunny n'en avait aucune idée.

Mais elle ne le reconnaîtrait certainement pas comme un maître.

Et que se passerait-il si une ombre ayant passé des milliers d'années à traquer d'autres ombres s'enracinait dans l'un des Noyaux d'Ombre de son tueur ?

Sunny frissonnait en l'imaginant.

Il espérait en vain que les ombres silencieuses de sa Mer de l'Âme reviendraient à la vie pour le protéger, comme elles l'avaient fait lorsque Mordret l'avait défié dans un duel d'âmes.

Mais ces situations étaient différentes. Sunny ne savait toujours pas comment cette facette de son Aspect fonctionnait, ni ce qui avait poussé les ombres silencieuses à agir. Mais s'il devait deviner, ce serait que Mordret était un intrus dans son âme... un corps étranger qui devait être purgé.

La tueuse d'ombres, cependant, ne le serait pas. Elle ferait plutôt partie de son âme, au même titre que la vaste mer d'eau calme, les sept soleils qui constituaient ses noyaux, les ombres qui les habitaient, la réplique du Temple Sans Nom et la légion d'ombres sans vie qui se tenaient maintenant autour, observant silencieusement le sombre édifice.

Ainsi... il déciderait quoi faire après avoir appris laquelle des deux possibilités s'était réalisée.

Sentant un changement subtil s'opérer dans son âme, Sunny jeta un coup d'œil à Eurys.

"Eh bien... je vais y aller, alors."

L'ancien squelette ne bougea pas, mais la voix grinçante résonna une fois de plus des profondeurs de son crâne blanc.

"...Bon vent."

Sunny hésita un instant.

"Tu sais, ce serait bien plus pratique si je t'emmenais avec moi. Ainsi, tu n'aurais pas à attendre que je revienne jusqu'ici après être devenu un Suprême."

Eurys gloussa.

"Il m'a fallu tant d'efforts pour arriver jusqu'ici, et maintenant, tu veux que je parte. Je ne te remercie pas. Que se passera-t-il si tu meurs avant de devenir Suprême ? Ton ombre viendra tout naturellement ici, mais moi, je devrai faire tout le chemin du retour. Et..."

Il marqua une pause, puis ajouta avec nostalgie :

"...je n'ai plus de pieds."

Sunny sourit.

"Tu n'as aussi qu'un seul bras. Donc... si je décidais de t'emmener avec moi en dépit de tout, tu ne serais pas en mesure de te battre, n'est-ce pas ?"

Le crâne blanc le fixa sans expression pendant quelques instants.

"Oh là là ! Essaie donc."

Le ton était amical, mais Sunny sentit un frisson lui parcourir le dos.

Il décida de ne pas le faire.

"Jusqu'à ce que nous nous revoyions, alors. Je transmettrai tes salutations à Nephis... oh, et au fait..."

Son ton était également amical.

"Si je t'entends encore la traiter d'abomination, je te brise le bras qui te reste."

En entendant cela, Eurys sembla presque éberlué.

Sunny se leva et marmonna doucement :

"Quelle étrange chose à dire. Le monde est devenu fou..."

Se retournant, Sunny fit le premier pas.

C'est alors qu'il entendit enfin les mots qu'il attendait :

[...Vous avez reçu une Ombre.]
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Sunny devait retourner à la Porte de l'Ombre pour revenir à Godgrave. Cela allait lui prendre plus de temps que pour atteindre le Cimetière des Serpents — à la fois parce qu'il ne serait pas sur les épaules de l'ombre de Condamnation cette fois-ci et parce qu'il devait contourner l'énorme tempête d'essence.

La dernière des Créatures des Ténèbres devait également être prise en compte. Le Loup était toujours là, quelque part... relativement proche et en mouvement, selon Eurys.

Mais ce n'étaient là que des préoccupations mineures. La véritable préoccupation était les êtres terribles qui vivaient au cœur du Royaume de l'Ombre, et qui cherchaient apparemment à le dévorer.

Il pouvait déjà sentir une pression subtile et terrifiante aux limites de son sens de l'ombre, à des dizaines de kilomètres de là. Elle le faisait frissonner.

C'était pour cela qu'il n'y avait pas de temps à perdre, et qu'il avait résolu le problème de la tueuse d'ombres si rapidement. Sunny aurait aimé rester pour parler davantage à Eurys, mais son instinct lui disait qu'il devait courir.

Ou voler... ce qui serait bien mieux.

Son corps originel était gravement blessé et affaibli, il ne pouvait donc pas maintenir une vitesse suffisante. Par conséquent, il avait l'intention de construire une puissante Carapace autour du septième avatar et de se porter pendant qu'il s'enfuyait.

Mais avant que cela n'arrive...

Argh !

Sunny tituba et tomba à genoux après avoir fait quelques pas.

Une douleur perçante lui ravageait l'âme.

Elle... elle ne perd pas de temps, hein ?

Serrant les dents, il se releva et plongea dans sa Mer de l'Âme.

Dorénavant, rodé à l'idée de devoir contrôler plusieurs avatars en même temps, Sunny était capable de continuer à se déplacer librement, même si une partie de sa conscience entrait dans l'étendue sans lumière de son âme. Ainsi, alors qu'il se retrouvait entouré par l'étendue familière de l'eau sombre, ses deux corps continuaient à fuir.

Sa Mer de l'Âme avait quelque peu changé depuis la dernière fois qu'il l'avait visitée.

L'eau calme était la même, mais l'océan sombre semblait plus profond. Davantage d'ombres entouraient la réplique du Temple Sans Nom, des dizaines de milliers d'entre elles l'observaient silencieusement...

Comme si elles attendaient quelque chose.

La principale différence, bien sûr, était qu'il y avait maintenant sept soleils noirs suspendus au-dessus du temple au lieu de six.

Le ciel sombre de son âme... paraissait complet.

Sunny savait que six Ombres résidaient désormais dans ces noyaux.

Sainte, Serpent, Cauchemar, Fiélon, Mimique, et la tueuse du Royaume de l'Ombre.

Alors qu'il fixait son Noyau de Terreur, une nouvelle impulsion de douleur intense déferla sur sa conscience, le faisant gémir.

C-cette cinglée !

Alors que Sunny grimaçait de douleur, il crut apercevoir un réseau de fissures se révéler à la surface du soleil noir.

L'eau calme remuait légèrement, et un vent froid soufflait à sa surface, faisant osciller les branches de l'ombre du Dévoreur d'Âmes quelque part au loin.

La tueuse qu'il avait invitée à pénétrer dans son âme semblait avoir repris conscience... et tentait déjà de détruire l'un de ses noyaux d'âme de l'intérieur.

Alors que la septième incarnation invoquait les ombres du Royaume de la Mort pour l'envelopper et commençait à construire une Carapace, Sunny invoqua la Tueuse à la surface de l'eau calme.

Celle-ci apparut aussitôt devant lui, nimbée momentanément de flammes noires.

Lorsque les flammes s'éteignirent, Sunny put enfin voir clairement l'ombre de l'un des Neuf.

...Elle avait l'air bien différente de ce qu'elle était lorsqu'ils s'étaient affrontés.

Ce n'est que maintenant que Sunny voyait la Tueuse dans les ténèbres de son âme qu'il réalisait à quel point son ombre avait été déchirée et effilochée dans le Royaume de l'Ombre. Aujourd'hui, cependant, elle avait retrouvé son état impeccable. La silhouette élusive avait disparu, remplacée par une figure aussi solide que lui-même. Le manteau de fumée fantomatique s'était également dissipé, et plus rien n'obscurcissait ses traits.

Devant lui se tenait une belle femme à la silhouette svelte et gracieuse, dont la carrure dégageait une impression d'agilité et de force extrêmes. Sa prestance était indéniablement celle d'une guerrière, et l'on sentait une certaine fierté dans le galbe de ses épaules dénudées.

Ses ravissants cheveux d'ébène étaient rassemblés en une longue tresse, et ses muscles maigres semblaient avoir été sculptés par un artiste obnubilé... mais son corps svelte était entièrement noir, comme s'il avait été coulé dans l'encre. En fait, Sunny ne voyait pas la moindre trace de couleur.

C'était logique. C'était une ombre, après tout.

...Et une tueuse d'ombres, de surcroît.

La Tueuse portait une armure très légère composée d'une jupe de ptéruges, d'un plastron, d'un seul gantelet et de cretons qui protégeaient ses tibias — manifestement une armure destinée à un archer et non à un combattant de mêlée. Avec l'aspect léger de l'ensemble sur son corps gracieux, elle ressemblait plus à une danseuse qu'à une combattante, mais Sunny n'était pas dupe.

Son corps comportait trop de trous pour qu'il puisse commettre une telle erreur.

Son visage, quant à lui, était caché derrière un voile — et pourtant, Sunny pouvait vaguement discerner ses traits. Des pommettes hautes, un nez pointu...

Et des yeux noirs sans vie qui semblaient le fixer sans aucune émotion.

Sunny expira prudemment.

Invoquer une Ombre pour qu'elle apparaisse devant lui dans sa Mer de l'Âme n'était pas la même chose que de l'invoquer dans le monde extérieur. Ici, elles restaient généralement inertes et passives, à moins qu'il ne leur ordonne de reprendre leurs esprits, comme dans un état de stase.

Il pouvait donc les étudier et analyser leurs runes en toute tranquillité.

Il semble que je sois en sécurité pour le moment.

Sunny fixa la Tueuse, puis déplaça son regard vers l'ombre qui lui servait d'âme.

Les autres Ombres possédaient des braises sombres au lieu de Noyaux d'Ombre, mais celle-ci était unique. Après tout, elle possédait un véritable Noyau d'Âme malgré son statut d'ombre — Sunny ne savait donc pas à quoi s'attendre.

Ce qu'il vit était différent de ce qu'était la Tueuse jadis, mais aussi différent du reste de ses Ombres. Son âme rayonnante avait disparu, mais au lieu d'être remplacée par une braise sombre, elle avait été remplacée par un éclat rayonnant.

Cet éclat restait dans le même état étrange — pas tout à fait Transcendant, ni tout à fait Suprême, comme s'il lui manquait quelque chose.

Comment puis-je apprendre ses runes ?

Sunny brûlait de curiosité... et d'un peu d'avidité. Il était très excité à l'idée de posséder une Ombre aussi puissante.

Maintenant qu'il était banni du Sortilège, la source d'information la plus fiable à laquelle il avait accès était Cassie. Cependant, pour qu'elle jette un coup d'œil à la Tueuse, il allait devoir invoquer l'Ombre meurtrière dans le monde réel.

Et elle s'aventurerait très certainement à le tuer tout de suite après.

Heureusement qu'elle était docile et passive ici, au moins...

Soudain, Sunny eut un mauvais pressentiment.

Hein ?

Et un instant plus tard, les yeux sombres de la Tueuse, qui étaient vides et sans vie auparavant, retrouvèrent lentement leur froide acuité.

Défiant toutes les règles, l'Ombre tourna légèrement la tête bien qu'elle n'ait pas reçu l'ordre de s'animer.

Elle le fixa directement avec une froideur meurtrière.

Sunny déglutit.

Merde...
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Évidemment !

Pourquoi diable avait-il pensé que cette cinglée suivrait les règles ! La première chose qu'elle avait faite après être devenue son Ombre avait été de frapper les murs de son Noyau d'Ombre, après tout !

Son esprit devait être plus fatigué qu'il ne le pensait...

Au moment où Sunny réalisa que la Tueuse s'était débarrassée de l'état de stase dans lequel elle était censée se trouver, l'Ombre lui fonça dessus. Sunny recula en titubant, évitant de justesse ses doigts, et tomba à la surface de l'eau noire.

Tous deux se trouvaient actuellement devant les marches du Temple Sans Nom, à une certaine distance des ombres silencieuses. Sunny leur jeta un bref coup d'œil pendant sa chute, espérant que la légion de ses anciennes victimes se manifesterait pour le protéger.

Mais les ombres restèrent immobiles, indifférentes à la situation de leur maître. C'était exactement ce à quoi il s'attendait... la Tueuse faisait partie de son âme, et les ombres silencieuses ne la considéraient pas comme une intruse.

Damnation !

Roulant sur son épaule, Sunny se leva d'un bond et fixa la belle Ombre d'un air méprisant. En même temps, il lui ordonna de se retirer.

"Hé, toi ! Écoute-moi bien..."

Ses ordres étaient absolus, en ce qui concernait les Ombres. Enfin... du moins étaient-ils censés l'être. Pour être honnête, ses autres Ombres étaient toutes très loyales et obéissantes, n'essayant jamais de résister à ses ordres — à l'exception de Fiélon, qui se débattait parfois un peu.

Mais même ce dernier n'était pas sérieux dans sa désobéissance, il se donnait surtout en spectacle. Après avoir fait part de son indignation ou de sa réticence, il se pliait toujours promptement à ce que Sunny lui ordonnait de faire.

Il s'attendait donc à ce que la Tueuse se fige sur place.

Et c'est ce qu'elle fit...

Pendant une seconde.

Puis, comme si elle luttait contre un poids terrible, l'Ombre se déplaça à nouveau.

Ses derniers furent d'abord lents, puis s'accélérèrent au-delà de l'imaginable, glaçant le sang dans les veines de Sunny.

Maudite soit-elle.

La Tueuse portait une armure, aussi minime soit-elle, mais n'avait pas d'armes. Néanmoins, cela n'avait aucune importance — tout son corps était une arme, elle pouvait facilement mettre Sunny en pièces à mains nues.

D'autant plus qu'il était fatigué et que son âme était en lambeaux.

Elle était affaiblie par le fait d'avoir dû résister à son ordre direct, du moins — plus qu'elle ne l'avait été en tant que Créature de l'Ombre en devant braver la volonté du Seigneur des Ombres, d'ailleurs.

Sunny n'était donc pas totalement impuissant.

Esquivant un autre coup, il tenta de raisonner l'Ombre sauvage :

"Regarde autour de toi ! Sais-tu où tu es ? Qu'est-ce que tu espères accomplir ici, espèce de folle ?!"

Au lieu de répondre, la Tueuse se contenta de lui lancer un regard meurtrier.

Son regard, empli d'une intention meurtrière infiniment froide, fit frissonner Sunny.

Il recula de nouveau d'un pas pour éviter un coup écrasant et se renfrogna.

Qu'était-il censé faire ici ?

Combattre à nouveau la Tueuse serait un problème... non seulement parce que Sunny ne pouvait pas battre en retraite, lui laissant ainsi le champ libre pour faire des ravages dans son âme, mais aussi parce qu'il ne voulait pas la détruire.

Pourquoi détruirait-il une Ombre aussi puissante après s'être donné tant de mal pour l'obtenir !

Cependant, les alternatives semblaient bien sombres.

S'il quittait sa Mer de l'Âme, elle détruirait ses Noyaux d'Ombre et le tuerait... en fait, elle massacrerait probablement d'abord les ombres silencieuses, les absorbant et devenant encore plus puissante.

Bien sûr, il pouvait invoquer la Tueuse dans le Royaume de l'Ombre et l'y combattre, sauvant ainsi son âme de sa fureur.

Mais cela ne ferait qu'aggraver les souffrances de son corps, sans parler de la perte d'un temps précieux. De plus, Eurys avait dit que le Royaume de l'Ombre serait beaucoup plus destructeur pour les Ombres de Sunny, donc même s'il gagnait, il perdrait probablement la Tueuse pour de bon.

Il ne restait donc plus qu'une chose à faire...

Qu'est-ce que c'était ?

Il bloqua un coup de pied vicieux et fut projeté en arrière, atteignant presque la première rangée de la légion d'ombres silencieuses.

Je suppose... que je dois la maîtriser.

Ce n'était pas une solution idéale, mais c'était la seule à laquelle il pouvait songer.

Il devait placer la Tueuse dans un endroit où elle ne serait pas détruite, et où elle n'aurait pas la possibilité d'endommager davantage son âme.

Ensuite, une fois qu'elle serait immobilisée, il pourrait trouver un moyen de l'apprivoiser lentement.

D'ailleurs...

Sunny avait remarqué quelque chose lorsqu'il parlait à Eurys.

Ses phalanges étaient fendues, et quelques gouttes de son sang tombaient dans la fumée fantomatique qui enveloppait la silhouette vaincue de la Tueuse. Elle semblait avoir une légère réaction à son sang.

Était-ce là, peut-être, quelque chose qu'il pourrait explorer plus en profondeur ?

Un autre coup s'abattit sur Sunny, manquant de lui couper le souffle.

Cela n'avait pas d'importance pour l'instant !

Furieux, il grogna.

"J'ai... dit... À GENOUX !"

La Tueuse ne sembla pas réagir à son cri.

...En revanche, elle réagit à une vaste présence qui apparut subitement derrière elle.

Mais il était trop tard.

Une énorme créature se tenait là. C'était une bête écaillée dotée de trois longs cous et de trois terrifiantes gueules, son énorme corps étant soutenu par de vastes ailes squelettiques. Un miasme noir s'échappait des nombreuses perforations présentes sur son corps et se répandait lentement sur la surface agitée de l'eau sombre.

Sa taille dépassait celle de Sunny et de la Tueuse, les faisant passer pour des jouets.

Avant que l'Ombre meurtrière ne puisse réagir, les griffes de la bête se refermèrent sur elle, l'écrasant d'une poigne de fer.

Sunny poussa un soupir de soulagement.

"...Merci, Serpent."

En effet, l'effroyable bête n'était autre que Serpent, ayant pris la forme d'une des ombres silencieuses.

Il s'agissait du Chercheur de Vérité Souillé, un Titan que Sunny avait autrefois tué en Antarctique.

Sunny était devenu un Titan, ce qui signifiait que Serpent était également devenu un Titan.

En tant que tel, il avait la capacité de prendre la forme des Titans que Sunny avait tués, à condition qu'ils ne soient pas d'un Rang supérieur à celui de Serpent.

Chercheur de Vérité Souillé, Goliath...

Bête Hivernale.

C'était l'une des principales raisons pour lesquelles Sunny avait voulu s'aventurer dans le Royaume de l'Ombre et acquérir son Noyau de Titan.

Inspirant profondément, Sunny jeta un coup d'œil à la Tueuse, qui luttait pour se libérer de l'emprise inéluctable du Titan, et se dirigea vers le Temple Sans Nom.

"Suis-moi."

...Très vite, Sunny se trouva devant la salle de pierre qui servait de trésorerie dans le monde réel.

Dans la réplique du Temple sans Nom, elle était devenue une cellule.

La Tueuse était enfermée derrière une porte blindée. Elle avait aussitôt asséné plusieurs coups écrasants, tant sur la porte que sur les murs de sa cellule, mais même sa force n'était pas suffisante pour les endommager.

Sunny poussa un soupir dépité.

C'est ma Mer de l'Âme, bon sang...

Manifestement, une prison avait vu le jour dans sa Mer de l'Âme.

Secouant la tête, il se retourna et dit d'un air fatigué :

"Ne bouge pas pour l'instant, Tueuse. Je m'occuperai de toi plus tard..."

D'une certaine manière...

Il sentait que la réhabilitation de sa sixième Ombre égarée prendrait un peu de temps... et beaucoup d'efforts.
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Dans la salle d'exposition décorée avec goût de la Boutique de Mémoires, située au sous-sol du Brillant Emporium — qui, à son tour, était un merveilleux démon qui cachait une dimension de poche dans son ventre — un jeune homme gracieux était assis paisiblement sur le sol, les yeux fermés.

Celui-ci tenait dans sa main une petite lanterne taillée dans la pierre noire. La porte de la lanterne était ouverte et, au-delà, se nichaient d'inquiétantes ténèbres. Une sensation de froid intense émanait de ses profondeurs impénétrables.

Soudain, le jeune homme tranquille poussa un soupir et ouvrit les yeux.

L'instant d'après, deux ombres s'échappèrent de la porte de la lanterne sombre, se transformant instantanément en de parfaites copies de lui.

Toutes deux étaient sales et abîmées, tachant le sol immaculé d'une couche de poussière noire. Cependant, alors que l'un était simplement échevelé, l'autre ressemblait davantage à un cadavre — notamment en raison de la pâleur de sa peau de porcelaine.

Sa tunique noire était en lambeaux et déchirée, et d'innombrables blessures hideuses recouvraient son corps. Les plaies étaient exsangues, ce qui lui donnait encore plus l'air d'un cadavre.

Devant ce désordre, le gracieux jeune homme écarta la lanterne noire et se pinça les lèvres.

Se recroquevillant, Sunny prit quelques respirations agitées, puis regarda son incarnation lugubre.

"...Qu'est-ce que tu regardes, salaud ?"

Ce disant, il vacilla et s'effondra sur le plancher.

Maintenant qu'il s'était échappé du Royaume de l'Ombre, toute sa force avait soudainement quitté son corps mutilé. C'était en partie dû à l'effet psychologique d'avoir enfin atteint la sûreté, mais également dû à la puissance que lui avait octroyée la terre désolée des ombres.

Maintenant qu'il n'avait plus cette force empruntée, Sunny bascula comme une marionnette dont les ficelles avaient été coupées.

Allongé sur les planches fraîches, il poussa un gémissement douloureux.

Je ne pense pas pouvoir bouger...

Non seulement il avait du mal à remuer le moindre muscle, mais la douleur qu'il avait refoulée déferlait comme une marée. Sunny sentit sa conscience s'obscurcir, et quelque part au loin, le Seigneur des Ombres trébucha légèrement.

Heureusement, le Roi des Épées lui avait confié une mission longue et ennuyeuse, mais surtout passive — c'était à son tour de garder le camp de base de la force d'expédition près du Lac Disparu.

Avec la mort de Condamnation, l'équilibre des forces dans le Creux du Sternum s'était rompu, laissant entrevoir le déplacement de nombreuses et puissantes Créatures du Cauchemar. De plus, la privation prolongée de lumière solaire commençait lentement à affecter l'ancienne jungle, si bien que l'écosystème tout entier était en proie à un léger chaos.

Mais les abominations s'approchaient rarement du Lac Disparu, et par conséquent, Sunny n'avait qu'à rester vigilant sans faire grand-chose. En ce qui le concernait, c'était un peu du gâchis que d'affecter le Seigneur des Ombres à la garde, mais le Roi des Épées avait ses propres considérations. Quoi qu'il en soit, cette nouvelle affectation opportune offrait à Sunny quelques jours de répit, ce qui était un mal pour un bien.

Laissant échapper un autre gémissement silencieux, Sunny manqua presque la réponse de l'incarnation :

"J'ai devant moi deux idiots inutiles. Qu'est-ce que vous avez fait à notre âme, bande de crétins ?"

Techniquement, la septième incarnation était innocente — elle n'était même pas née lorsque Sunny avait laissé son âme être endommagée par la tempête d'essence — mais au lieu de répliquer, l'ombre nonchalante jeta simplement un bref coup d'œil à l'avatar propre et resta silencieuse.

Sunny poussa un juron.

"Qu'avons-nous fait ? Qu'as-tu fait ? Rien ! Alors qui appelles-tu... bon sang, pourquoi est-ce que je gaspille de l'essence à te parler ?!"

Il libéra alors les deux incarnations, leur permettant de redevenir des ombres.

L'ombre lugubre lança un regard inquisiteur à la nouvelle venue. La doyenne des ombres semblait s'interroger sur le caractère de la plus jeune.

En fait, Sunny était également curieux.

À vrai dire, la septième ombre — la dernière ombre —était née de manière assez épique.

Elle était née dans le Royaume de la mort suite à l'assassinat d'un ancien dieu, et avait terrassé l'effroyable tueuse du Royaume de l'ombre quelques secondes après sa naissance.

Qu'y avait-il de plus impressionnant ?

De plus, bien que l'incarnation ait été contrôlée par Sunny, elle présentait certains traits de personnalité. Elle semblait distante, nonchalante, froide et calme dans toutes les situations...

Plutôt cool, en fait.

Est-ce que j'ai enfin une ombre normale ? Quelqu'un de sain, de raisonnable et de décent comme moi, et non une folle déséquilibrée comme ces six cinglées ?

Sunny était enthousiaste.

Essayant de se distraire de la douleur, il s'efforça de parler :

"Hé, toi. La nouvelle. Regarde-moi, tu veux ?"

La septième ombre s'attarda quelques instants, avant de le regarder d'un air indifférent.

C'était vraiment cool.

Mais... comment Sunny devrait-il le dire...

Il y avait quelque chose d'anormal dans cette attitude nonchalante ?

Soudain, un terrible soupçon s'insinua dans son esprit.

"N-non... maintenant regarde ta grande sœur."

La septième ombre ne bougea pas pendant une seconde ou deux, puis déplaça lentement son regard vers lugubre.

Les yeux de Sunny s'écarquillèrent.

"Hé... hé !"

Mais il était impossible de le nier.

La septième ombre était en effet calme et nonchalante... mais pas à cause d'une froideur distante !

Au contraire, Sunny avait l'impression qu'elle ne pouvait tout simplement pas s'embarrasser d'émotions aussi compliquées.

Elle était trop paresseuse pour s'en préoccuper !

En fait, tout son comportement dégageait un fort sentiment d'oisiveté et de paresse.

La septième ombre se contentait de ne rien faire. Elle profitait de la paix. Elle était contente, détendue et un peu endormie. Devoir suivre tous ces ordres ennuyeux était irritant, mais même l'irritation n'en valait pas la peine...

Sunny serra les dents.

"Espèce de paresseuse ! Comment oses-tu être aussi décevante ? Quel gâchis pour une histoire d'origine épique !"

L'ombre paresseuse se contenta de le fixer avec indifférence, sans prendre la peine de s'énerver.

Sunny gémit.

"Merde... encore une lunatique ! Non, mais pourquoi toutes mes ombres sont-elles psychologiquement défaillantes ? Comment ça se fait ? Quelle en est la raison ?!"

Les deux ombres se regardèrent.

Puis, en parfaite synchronisation, elles secouèrent lentement la tête.
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La personnalité décevante de l'ombre paresseuse mise à part... dans l'ensemble, le voyage dans le Royaume de l'Ombre avait été un succès retentissant.

Et pourtant, Sunny n'arrivait pas à s'en remettre.

...Mais c'est l'ombre du Noyau de Titan ! La plus jeune ! La dernière ! Le Titan !

Il gémit.

Cette fois, ce n'était pas à cause de la douleur, mais plutôt à cause d'un amer sentiment de résignation.

Allongé sur le plancher, presque incapable de bouger, il fixait le plafond d'un air malheureux.

Lugubre, Joyeuse, Effrayante, Hautaine, Méchante, Folle... et Paresseuse...

Sunny était plein de regrets.

Non seulement parce que sa dernière ombre n'était pas aussi cool et héroïque qu'il l'avait espéré, mais aussi parce qu'il réalisait tardivement à quel point son sens des noms était incohérent.

Mince... Si j'avais su à l'avance, j'aurais fait rimer les sept surnoms.

Mais il était coincé avec les sept crétines maintenant.

Après avoir souffert en silence pendant un moment, Sunny essaya d'envoyer un message mental à Cassie, mais elle ne répondit pas. Soit elle dormait, soit elle était tout simplement trop occupée pour répondre — ces derniers temps, à moins que le message ne soit important, Cassie répondait rarement immédiatement.

C'était parce que le Roi des Épées la faisait travailler dur dans les Creux. La voyante aveugle n'était pas vraiment une spécialiste du combat, et pourtant, il l'envoyait toujours avec les autres Saints — ce n'était pas étonnant. Après tout, avoir un puissant devin à la tête des troupes était un grand avantage lorsqu'on s'aventurait dans une zone inexplorée et sinistrée d'une Zone de Mort.

Sunny finit par soupirer.

Passons en revue mes gains.

Le premier et le plus important, naturellement, était son Noyau de Titan.

Devenir un Titan lui conférait plusieurs pouvoirs. Le plus évident, bien sûr, était l'augmentation de sa puissance brute — son corps était devenu plus fort, et ses réserves d'essence s'étaient accrues.

Ces évolutions ne changeaient pas la donne, mais elles n'étaient pas non plus négligeables. Chaque petit détail comptait, et augmenter sa puissance d'environ un septième ne pouvait pas être considéré comme un petit détail.

Sunny invoqua ses runes et regarda le compteur de fragments d'ombre.

Fragments d'Ombre : [444/7000].

Il en avait perdu dans le Royaume de l'Ombre, mais en avait gagné bien plus que ce qu'il avait perdu. Il avait gagné la course contre-la-montre.

En fait, il avait gagné plus que prévu. Si Sunny se basait sur le nombre de fragments d'ombre qu'il avait reçu en tuant Cauchemar — une autre Créature de l'Ombre — alors tuer l'ombre de Condamnation, qui avait été un Tyran Maudit, aurait dû le rapprocher de la formation du septième noyau... mais pas dépasser le seuil final.

Mais il avait clairement reçu bien plus que deux mille fragments, ce qui aurait été une quantité raisonnable. Soit les règles étaient différentes lorsqu'il s'agissait de tuer des êtres de Rangs supérieurs, soit quelque chose d'autre s'était produit.

Huh.

...Peut-être n'avait-il pas seulement absorbé la puissance de Condamnation, mais aussi la puissance des Condamnés — de ces âmes malheureuses qui avaient été assimilées par le dieu maudit au cours des âges, faisant partie intégrante de ce dernier.

C'était la seule chose à laquelle Sunny pouvait penser.

Ce qui, honnêtement, faisait froid dans le dos.

En tout cas, avec les fragments supplémentaires qu'il avait absorbés après avoir tué la Tueuse — phrase ironique à dire, évidemment — le compteur n'était pas près d'atteindre les cinq cents. Il lui restait un long chemin à parcourir avant de saturer complètement ses sept noyaux.

Mais la saturation totale n'avait pas beaucoup d'importance dans le grand schéma des choses, puisqu'elle n'entraînerait qu'une augmentation marginale de la puissance.

Les autres avantages que Sunny avait tirés de sa transformation en Titan étaient bien plus importants.

L'un d'entre eux avait déjà montré son utilité — c'était le fait que Serpent pouvait prendre la forme des Titans qui reposaient dans l'âme de Sunny. Non seulement cela allait être d'une grande aide dans la bataille contre les Souverains, mais ce serait aussi un as caché dans sa manche. Après tout, la seule chose qui vaille mieux qu'un outil puissant, c'est un outil puissant que l'ennemi ne connaît pas.

De plus, un autre avantage s'offrait à lui... le fait qu'il possédait sept ombres au lieu de six maintenant, et qu'il pouvait donc multiplier sa puissance par huit au lieu de sept.

Considérant que sa force globale avait également augmenté en devenant un Titan, il s'agissait là d'un saut de puissance considérable et, honnêtement, assez effrayant.

La puissance d'un Titan Transcendant n'était pas une plaisanterie, et lorsqu'elle était augmentée par sept ombres... Sunny tremblait d'imaginer ce qu'il serait capable de faire.

Et il y aurait deux créatures de ce type face aux Souverains, pas moins — lui et Nephis. Leurs chances s'étaient améliorées.

Par ailleurs, ces sept ombres pourraient être utilisées pour augmenter l'une de ses Ombres, dont Serpent sous la forme d'un Titan. Ce serait également un spectacle terrifiant à voir.

Le dernier avantage de devenir un Titan était de pouvoir commander un autre Titan. Il pouvait désormais commander un avatar de plus, et donc se trouver à un endroit de plus au même moment.

Certes, Sunny était réticent à l'idée d'envoyer l'une de ses ombres ailleurs... maintenant que la résolution de la guerre approchait, il avait l'impression inquiétante que l'enfer pouvait se déchaîner à tout moment. Il voulait donc pouvoir faire face à l'imprévu au sommet de sa puissance, et de préférence dans les plus brefs délais.

Je vais devoir y réfléchir attentivement.

Il y avait aussi une autre chose qu'il avait gagnée dans le Royaume de l'Ombre — sa récompense la plus inattendue.

Il s'agissait de toutes les connaissances qu'Eurys avait partagées avec lui. Ce que lui avait dit le mystérieux squelette contenait trop de révélations frappantes... et d'allusions extrêmement vagues... pour qu'il puisse s'en réjouir.

Avec le recul, ce salaud était passé maître dans l'art de changer subtilement de sujet et de détourner la conversation des vérités indésirables. Bien sûr, Sunny n'avait pas été aveugle à cette manipulation, mais qu'aurait-il pu faire ? Ce n'était pas comme s'il était en position de forcer Eurys à parler.

Quoi qu'il en soit, il allait devoir se pencher sur tout ce que le squelette avait dit et y réfléchir profondément. C'était une tâche importante, mais pas urgente.

Et pour finir, le plus douteux de ses gains.

La Tueuse d'Ombres...

Sunny avait de la chance d'avoir reçu une Ombre aussi puissante. En revanche, non seulement il ne pouvait pas l'utiliser, mais il devait même se protéger d'elle. Quelle était cette situation ?

Sans parler du fait qu'il ne pouvait s'empêcher de se demander s'il pouvait garder la Tueuse. Après tout, il avait passé une grande partie de sa vie à se rebeller farouchement contre l'idée d'avoir un maître... alors était-il juste de posséder de force une Ombre qui ne le voulait pas de lui ?

Honnêtement, il préférait ne pas le faire, même si elle n'était pas vraiment une humaine, ni même une personne. Elle n'en était simplement qu'une ombre.

Mais...

Ce n'était pas comme s'il savait comment rendre sa liberté à Tueuse, ni même si c'était possible. Tout ce que Sunny savait disait le contraire, en fait. Il ne pouvait même pas l'invoquer et la laisser tranquille, ce qui serait une illusion de liberté... car sa nouvelle Ombre était une psychopathe meurtrière qu'il ne pouvait pas, en toute conscience, lâcher sur le monde.

D'autant plus qu'elle semblait bien décidée à le tuer, lui en particulier.

Alors, à moins que Sunny ne garde Tueuse... sa seule option était de la détruire.

Mais il n'était pas encore prêt à le faire.

Allongé sur le plancher, Sunny soupira et fixa le plafond.

Il tourna ensuite la tête et regarda sa main gauche.

Un morceau d'os pointu s'y trouvait encore.

C'était tout ce qui restait du croc d'ivoire du colossal Serpent Noir dont le squelette gisait parmi les dunes noirâtres du Royaume de l'Ombre comme une chaîne de montagnes blanches.

Ce morceau d'os avait à la fois éliminé l'ombre de Condamnation et la tueuse du Royaume de l'Ombre.

Techniquement, c'était son dernier gain.

Alors que Sunny réfléchissait à ce qu'il allait faire du morceau d'os, il entendit une porte s'ouvrir quelque part au-dessus, et une douce lumière pénétra soudain les ténèbres du sous-sol silencieux.
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Sunny tendit son corps fatigué et tourna la tête vers les escaliers, se demandant qui était entré dans le Brillant Emporium. Bien que l'Île d'Ivoire ne soit plus aussi désolée depuis le retour des Gardiens du Feu, rares étaient ceux qui venaient à l'improviste... et encore moins ceux qui parvenaient à passer les mâchoires de la Mimique Merveilleuse indemnes.

Par conséquent, le nombre de candidats était limité.

Cassie était loin, dans les Creux, tandis qu'Aiko descendait les escaliers en flottant au lieu de marcher. Alors...

Sa question trouva une réponse immédiate lorsqu'il vit Nephis descendre les marches avec précaution, son chemin étant doucement éclairé par une Mémoire flottante.

Les lignes gracieuses de sa silhouette élancée étaient un spectacle merveilleux pour des yeux endoloris.

Sunny était tellement absorbé par la vue qu'il oublia momentanément de la saluer.

...Mais que porte-t-elle ?

En effet, Nephis tenait quelque chose dans ses mains. Depuis sa position en bas de l'escalier, ce quelque chose... ressemblait étrangement à un plateau.

Quelques instants plus tard, une délicieuse odeur parvint à son nez.

Sunny cligna des yeux plusieurs fois.

De la nourriture ?

À cet instant, la douce lueur de la Mémoire lumineuse chassa l'obscurité et éclaira sa silhouette étalée. Remarquant qu'il la fixait depuis le plancher, Nephis se figea un instant, avant de détourner légèrement le regard, avec un soupçon d'embarras dans sa posture.

Comme si elle essayait de protéger le plateau avec son corps.

"Vous... vous êtes déjà de retour."

Sa voix était confiante et égale, comme toujours, mais il pouvait voir qu'elle était un peu surprise.

Elle resta silencieuse un moment, avant d'ajouter sur son ton impassible habituel :

"J'ai pensé que vous auriez faim quand vous reviendrez. J'ai donc apporté de la nourriture, pour la laisser... au cas où."

Sunny la fixa un moment, puis sourit, sentant un sentiment étrange et chaleureux apaiser son cœur endolori.

"...Vous m'avez préparé un repas ?"

Nephis se racla la gorge.

"Pourquoi ? Vous ne pensiez tout de même pas que je ne savais pas cuisiner, Maître Sunless ? Bien au contraire. J'ai reçu une éducation poussée en tant que descendante d'un clan d'Héritier, y compris des cours avancés sur la préparation des repas et la nutrition. Je suis donc assez douée dans ce registre également."

Sunny rit doucement, puis grimaça à cause de la douleur.

Je ferais mieux de ne pas faire de mouvements brusques...

En même temps, il repensa à leur passé commun. Un passé dont lui seul se souvenait et qu'il chérissait.

Son sourire devint un peu nostalgique.

"Oh, non... Je sais que vous savez cuisiner, Dame Nephis. En fait, à un moment donné, j'ai même pensé à vous employer comme cheffe au Brillant Emporium."

Ces derniers temps, c'était Sunny qui nourrissait toujours Nephis. Il était heureux de le faire, et en réalité, le fait de la voir apprécier la nourriture qu'il préparait lui procurait une grande joie. Mais au début de leur relation tumultueuse, sur le Rivage Oublié, c'était elle qui préparait toujours la nourriture pour la cohorte.

En sentant le délicieux arôme, Sunny réalisa soudain à quel point le goût de la cuisine de Neph lui avait manqué.

Ces professeurs ne rigolent pas...

Elle pencha légèrement la tête et lui jeta un regard dubitatif, des étincelles d'amusement s'allumant dans ses yeux.

"Moi ? Employée comme cheffe ?"

Sunny haussa les sourcils et sourit.

"Pourquoi pas ? Le Seigneur des Ombres peut travailler en cuisine, mais Étoile Changeante ne le peut pas ?"

Nephis resta silencieuse quelques instants, avant d'esquisser un sourire subtil.

"...Peut-être un jour dans le futur. Je suis un peu occupée, en ce moment."

Son sourire disparut lentement, et alors que son regard explorait la silhouette étalée de Sunny, son expression s'assombrit.

"Mais pourquoi êtes-vous sur... vous êtes blessé ?"

Sunny toussota et hésita quelques instants.

"Oui, je suis plus ou moins blessé. En fait, je suis tellement blessé que je ne peux même pas tenir une cuillère..."

Nephis descendit précipitamment de l'escalier et posa le plateau sur une table d'exposition.

"Attendez, je vais vous soigner."

Sunny lui lança un regard piteux.

"Ou, vous savez... vous pouvez me tenir pendant que vous me nourrissez..."

Son expression se durcit.

"Je vais vous guérir."

Alors que Sunny gloussait, elle s'agenouilla devant lui et posa ses mains sur sa poitrine. Rapidement, la douleur s'estompa, chassée par l'onde chaude de la flamme purificatrice.

Son corps meurtri fut soigné, et même son âme abîmée fut apaisée, se réparant à une vitesse bien plus grande.

Cette fois, il fallut à Nephis beaucoup plus de temps que d'habitude pour soigner ses blessures.

Mais elle finit par y arriver... même si son teint était devenu un peu pâle.

Connaissant le prix que cela impliquait, Sunny n'aimait pas du tout se faire soigner par elle. Mais il n'était pas assez immature pour exprimer sa réticence.

Après tout, le voir blessé et souffrant devait être aussi douloureux pour elle que de la voir agoniser pour lui... enfin, peut-être un peu moins. Quoi qu'il en soit, c'était un cadeau qu'elle offrait librement et volontairement, et il ne répondrait pas à sa grâce par des paroles amères de regret.

Sunny se contenta donc de sourire et de dire, le soulagement se lisant clairement sur son visage :

"Merci."

Nephis resta silencieuse quelques instants, puis répondit d'un ton légèrement atténué :

"Si vous êtes reconnaissant, ne vous blessez pas si facilement. Je... n'aime pas que vous soyez blessé."

Sunny laissa échapper un rire silencieux.

"...Ça n'a pas été évident de me blesser aussi gravement, vous savez ? En fait, j'ai travaillé très dur pour recevoir chaque blessure."

Elle lui lança un regard de reproche.

"Alors, que s'est-il passé ?"

Il se redressa, puis jeta un coup d'œil au plateau de nourriture qui restait oublié sur la table.

"Oh... Je suis allé dans le Royaume de l'Ombre, j'ai tué un dieu mort, je suis devenu un Titan, j'ai appris quelques secrets antiques d'un cadavre bavard, et j'ai tranché la gorge d'une ombre qui avait été sa camarade."

Sunny sourit, avant de désigner la nourriture.

"Je vous raconterai tout plus en détail, mais... je peux manger d'abord ? Je suis sûr que j'apprécierai davantage le repas tant qu'il est encore chaud... même si vous refusez de me nourrir..."

Nephis cligna des yeux plusieurs fois.

"Bien sûr. Faites donc."

Puis, alors que Sunny se levait pour ramasser le plateau, elle reprit soudain la parole :

"Attendez. Avez-vous dit que vous aviez tué un dieu mort ?"

Concentré sur la vue alléchante du repas préparé par Nephis, Sunny hocha la tête distraitement.

"Oui. Mais ce n'étais qu'un dieu mineur ! Pas de quoi s'inquiéter..."
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"...C'est alors que j'ai dit au revoir à Eurys et que je me suis précipité vers l'endroit où j'étais entré dans le Royaume de l'Ombre, pour revenir ici. Pour ce que ça vaut... je crois que ce vaurien était content de savoir que vous alliez bien. Malgré les mots pittoresques qu'il a utilisés pour vous décrire."

Nephis resta silencieuse un moment, regardant Sunny avec étonnement. Elle lui avait posé quelques questions ici et là au cours de son récit, mais s'était surtout tue et avait écouté attentivement.

Quelques instants plus tard, elle secoua lentement la tête.

"Il vient de l'époque où le Sortilège du Cauchemar ne régnait pas encore sur le monde. Il ne sait pas ce que sont les Cauchemars ni comment ils fonctionnent. Il ne pouvait donc pas deviner que j'ai reçu l'Attribut [Nephilim] après avoir vaincu le Premier Cauchemar... pour lui, je suis née comme telle. Les Nephilims étaient le fruit d'une union impie entre le divin et le profane, si bien que pour la population de l'époque, ils étaient bien plus abominables que ceux qui avaient été corrompus par le Vide."

Elle haussa les épaules.

"Alors, ne lui en voulez pas."

Un instant plus tard, un sourire inhabituel éclaira son visage.

"Cela dit. Je suis heureuse qu'il ait réalisé son souhait et atteint le Royaume de l'Ombre. Nous n'avons pas passé beaucoup de temps ensemble, mais j'ai apprécié sa compagnie."

Sunny la regarda avec curiosité.

"Est-ce que cela a de l'importance ? Qu'il soit englouti par le brouillard du Monde Souterrain ou détruit par le Royaume de l'Ombre, le résultat est plus ou moins le même. De plus... je pense qu'il me mentait depuis le début. Ne vous a-t-il pas dit un jour qu'il ne lui restait plus beaucoup de temps après avoir été enlevé de cet arbre ? Alors, il est possible qu'il ait tout simplement inventé cette histoire de malédiction jetée par le Dieu de l'Ombre."

Nephis contempla ses paroles, avant de secouer lentement la tête.

"Je pense... qu'il voulait dire qu'il deviendrait sans esprit comme le reste des morts du Désert du Cauchemar, après avoir été séparé de l'arbre. Et c'est important — pour lui, en tout cas. Pour les anciens, les ombres des morts devaient trouver la paix dans le Royaume de l'Ombre, alors même si Eurys se voyait refuser la mort, il désirait que sa dernière demeure soit dans le Royaume du Dieu de l'Ombre."

Elle regarda Sunny et sourit légèrement.

"C'est mieux que les autres solutions, en tout cas."

Nephis eut alors un petit rire.

"Mais n'est-ce pas étrange de parler du Royaume de l'Ombre et de la nature mystique de la mort avec autant de désinvolture, comme s'il ne s'agissait pas de mythes ?"

Sunny haussa les épaules.

"Je suppose ? C'est quand même plus étrange que de faire la guerre sur la cage thoracique d'un squelette de la taille d'un continent ? Ou de naviguer dans le temps à l'intérieur d'une pyramide qui reste lointaine quelle que soit la durée du voyage dans sa direction ? Soyons honnêtes... nos vies ne sont pas et n'ont jamais été tout à fait normales."

Nephis acquiesça, puis le regarda sérieusement.

"Alors, le Royaume de l'Ombre... êtes-vous le seul à pouvoir y pénétrer ? Ou pouvez-vous emmener d'autres personnes avec vous ?"

Sunny hésita quelques instants.

"Je ne sais pas si je peux emmener quelqu'un avec moi dans la Porte de l'Ombre. Cependant, j'ai utilisé ma septième incarnation pour laisser une attache — aussi éloignée que possible du centre du royaume, car je crains les êtres qui y habitent. Je peux donc amener quelqu'un dans le Royaume de l'Ombre depuis le monde réel. Cela dit... je ne vous recommande pas d'y aller. C'est trop dangereux, et ce n'est utile que pour quelqu'un comme moi. Et encore, je n'ai pas l'intention d'y retourner de sitôt."

Nephis soupira et hocha à nouveau la tête.

"C'est sans doute sage."

Après cela, son expression devint contemplative.

Finalement, elle dit doucement :

"Et un acte de défiance..."

Sunny resta silencieux, réfléchissant à nouveau aux propos d'Eurys.

Au bout d'un moment, Nephis fronça les sourcils.

"C'est logique, d'une certaine manière. L'essence de la Suprématie n'est pas simplement d'avoir assez de pouvoir pour gouverner le monde, mais surtout d'avoir une conviction assez puissante pour que le monde se soumette à votre force. Pour le vouloir. Et il semble que l'on doive prouver la puissance de sa conviction par un acte exceptionnel... un rituel, en quelque sorte, ou un sacrifice."

Sunny ricana, amusé par ses paroles.

"Conviction... C'est drôle que vous utilisiez ce mot..."

Mais il comprenait ce qu'elle essayait de dire. Ce n'était pas que l'obtention de la Suprématie exigeait l'accomplissement d'un rituel particulier — c'était que tout acte permettant d'atteindre la Suprématie était un rituel par définition.

Mais il n'avait jamais pensé à l'envisager comme un sacrifice. C'était aussi un choix de mots inhabituel.

Est-ce qu'Azarax, le Cataclysme d'Acier, avait sacrifié son père pour prendre sa place ?

Dans ce cas, qu'est-ce que Sunny était censé sacrifier pour compléter le rituel ?

Soudain, il se souvint d'une vieille histoire que Nephis lui avait racontée un jour... l'histoire d'un grand héros nommé Héraclès dont le moi divin était devenu un dieu, tandis que son moi mortel était devenu une ombre délaissée errant sans but dans les ténèbres du Monde Souterrain... la version mythique du Monde Souterrain, pas le vrai monde.

Il frissonna, soudain mal à l'aise.

Sunny finit par soupirer.

"De toute façon... nous manquons de temps."

Nephis le regarda sombrement, puis acquiesça en soupirant.

Sunny ne voulait vraiment pas dire ce qu'il allait dire ensuite, mais il n'avait pas vraiment le choix.

Il prit une profonde inspiration.

"Anvil s'est déjà frayé un chemin à travers le Creux de la Première Côte. Une fois que l'Armée de l'Épée aura émergé des profondeurs et que la Forteresse du Petit Croisement sera tombée, Ki Song n'aura d'autre choix que de battre en retraite. Et lorsque le camp de base de l'Armée du Chant sera encerclé... ce ne sera plus qu'une question de jours avant que les Souverains ne s'affrontent. C'est notre échéance. Pensez-vous que nous atteindrons la Suprématie d'ici là ?"

Nephis hésita un moment, puis dit d'un ton égal :

"Je ne peux pas en être sûre."

Sunny acquiesça.

"Ce qui veut dire que nous devons commencer à nous poser quelques questions épineuses. Et quelles que soient nos réponses... je pense qu'il faut changer un peu le plan."

Il soupira.

Pour le meilleur et pour le pire...


  
    

Chapitre 2137 - Une Aveugle Entre Dans Un Bar
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Cassie traversait la vaste et abominable étendue de la monstrueuse jungle tout en gardant la main sur la poignée de la Danseuse Calme. Mille odeurs assaillaient son nez sensible, et autant de bruits assaillaient ses oreilles bourdonnantes.

L'air humide lui collait à la peau et la salissait.

Elle n'aimait pas du tout la jungle.

Pour quelqu'un comme elle, qui n'avait pas la vue mais compensait — en partie — par des sens accrus, les profondeurs tentaculaires, fourmillantes et rampantes de Godgrave étaient un fardeau. Ici, aucune ligne droite, aucun schéma prévisible, aucun espace ordonné... aucune sécurité. Seulement le chaos et une abondance effroyable, qui menaçait de la submerger.

Sa Capacité Éveillée ne lui permettait pas non plus d'être omnipotente. Elle pouvait naviguer dans le monde avec un certain niveau de confiance dans des endroits à la fois étranges et familiers, ou même sur un champ de bataille — du moins pendant un certain temps. Mais ici, chaque pas était une épreuve. Des racines saillantes, des lianes épaisses et de vieux os dépassaient du sol. Ainsi que des toiles d'araignées répugnantes, des branches pendantes et des feuilles qui se balançaient...

Et ce n'étaient là que les obstacles les plus banals. Des essaims de parasites aux morsures mortelles, des puits d'acide digestif cachés sous de minces couches de mousse écarlate, des arbres en décomposition qui tendaient leurs vrilles vermillon vers leurs proies et attiraient les êtres vivants dans leurs effroyables gueules, et bien d'autres horreurs encore.

En somme, c'était le pire endroit possible pour une personne aveugle... et pour elle en particulier, ce n'était pas différent de l'enfer.

Mais Cassie se retrouva à braver les profondeurs de cette jungle abominable, envoyée ici par l'ordre du Roi des Épées. Elle resta silencieuse et ne se plaignit pas.

Au moins, elle n'était pas seule.

Deux autres Saints l'accompagnaient dans cette mission, tous deux bien mieux adaptés — Cassie pouvait naviguer dans la jungle en empruntant leurs sens.

Parmi les deux se trouvait Sainte Helie, qui prenait quelques pas d'avance sous sa forme humaine tout en débroussaillant les sous-bois avec la lame tranchante de son xiphos — ce que Cassie, à son grand embarras, était incapable de faire.

Ce n'était pas qu'elle ne pouvait pas balancer son arme sur les lianes suspendues et les branches hérissées. Ni parce que la fine rapière n'était pas assez tranchante, mais simplement parce que la jungle qui les entourait était trop ancienne et trop puissante, insensible à la lame d'un simple Écho Éveillé... même lorsqu'elle était augmentée par une puissante Mémoire.

Cassie soupira doucement. Elle avait passé la plupart de ces dernières années loin de tout combat, portant des robes élégantes et des tuniques enchantées dans des salles opulentes au lieu d'enfiler des chemises de cotte de mailles et des cuirasses d'acier sur le champ de bataille. Elle avait, par conséquent, négligé son arsenal d'âme, ne prenant jamais la peine d'assembler un éventail de Mémoires de combat digne d'un Saint.

Or, dans la jungle, le pantalon était de rigueur. Elle payait donc maintenant sa négligence, se sentant accablée par son armure.

Le troisième membre de leur groupe n'était autre que l'aimable vieux Saint, Jest de Dagonet, qui marchait derrière elle en balayant les branches avec sa canne.

Tous trois avaient été envoyés en éclaireurs dans la partie la plus éloignée et la plus dangereuse des Creux — l'intérieur de la Première Côte. Le Roi était déjà passé par là une fois, maîtrisant les Créatures du Cauchemar les plus dangereuses comme une catastrophe naturelle, mais il restait encore du travail à faire avant que les soldats établissant une route sécurisée vers la surface n'atteignent cette zone de passage.

De plus, cet endroit n'appartenait ni au Domaine de l'Épée, ni au Domaine du Chant. Il s'agissait d'un no man's land au sens propre du terme, ce qui le rendait des plus périlleux — si quelque chose arrivait aux trois Saints ici, le Roi ne serait pas en mesure de les aider. Il pourrait même ne pas se rendre compte qu'un danger mortel a frappé ses champions.

Cassie avait d'autres moyens de demander de l'aide si quelque chose arrivait, bien sûr. Mais Nephis était trop loin, commandant le siège du Grand Croisement... le Seigneur des Ombres était, lui aussi, très loin, au Lac Disparu. Il mettrait du temps à arriver si elle l'appelait, mais le simple fait de savoir qu'il y avait quelqu'un qu'elle pouvait appeler la rassurait.

Écartant une vigne écarlate avec sa canne, Saint Jest soupira derrière elle.

Puis, semblant s'ennuyer, il demanda d'un ton malicieux :

"Hé, fillette... Dame Cassia."

Cassie tourna légèrement la tête, comme le ferait quelqu'un qui peut voir. Ces gestes n'avaient aucun sens pour elle, mais ils permettaient aux autres de se sentir plus à l'aise à ses côtés.

"Oui, Saint Jest ?"

Le vieil homme sourit. Elle le savait parce qu'elle partageait ses sens, et pouvait sentir ses lèvres s'étirer.

"...Qu'est-ce qu'une fille aveugle dit après être entrée dans un bar ?"

Cassie cligna des yeux plusieurs fois... ce qui passa inaperçu à cause de son bandeau.

Non... il n'oserait pas. N'est-ce pas ?

Elle se racla la gorge.

"Je crains de ne pas le savoir."

Le vieil homme sourit de plus belle et réprima un rire.

"...Aïe."

Il l'a fait !

Cassie resta silencieuse, ne sachant comment réagir.

Le vieux Jest, quant à lui, laissa échapper un rire étouffé.

"Aïe. Tu comprends ?"

Cassie se força à sourire.

"Oh..."

Devant elle, Sainte Helie poussa un lourd soupir et baissa les yeux, se couvrant le visage d'une paume.

Jest les regarda quelques instants, puis secoua la tête avec consternation.

"Ah. Vous n'êtes pas drôles, les filles !"

Cassie se demanda brièvement si sa plaisanterie n'avait pas été grossière... mais même si c'était le cas, elle l'avait secrètement appréciée.

Se détournant pour continuer à marcher, elle se concentra sur le point de vue du vieil homme.

Saint Jest était en effet âgé — plus âgé que la plupart des Éveillés, du moins, puisqu'il faisait partie de la Première Génération. Cependant, il était aussi sain et robuste qu'un homme dans la fleur de l'âge. Son corps débordait d'une force incroyable, transformée en un outil meurtrier sans faille par des décennies d'entraînement acharné. Il était plus imposant que presque tous les Saints qu'elle avait rencontrés, même sur le plan physique.

Sa canne n'était là que pour faire bonne figure. Il ne boitait pas, et tous ses os étaient en parfait état.

...Ce qui était un peu dommage.

Car Cassie était quasiment certaine que Saint Jest avait l'intention de la tuer aujourd'hui.


  
    

Chapitre 2138 – Faire le Ménage
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Cassie ayant perdu la capacité de percevoir l'avenir, ses soupçons ne reposaient pas sur une quelconque vision prophétique. Cependant, elle était persuadée que le vieil homme avait décidé de mettre fin à sa vie aujourd'hui.

En effet, même si elle ne connaissait pas l'avenir et que ses souvenirs des visions passées étaient en désordre, elle conservait son esprit analytique et sa disposition à tirer des conclusions basées sur un raisonnement déductif.

De plus, elle disposait d'un grand nombre d'espions qui lui fournissaient des informations à son insu, et en savait donc bien plus qu'elle n'était censée en savoir.

Comme par exemple la situation actuelle...

Nephis avait rejoint le Grand Clan Valor pour le détruire de l'intérieur, et avait passé de nombreuses années à subir l'hostilité de ses aînés. À l'extérieur, rien ne laissait présager la haine profonde qu'elle vouait aux Souverains. Rien ne révélait qu'elle savait qui avait conspiré pour éliminer son père, et qui avait envoyé d'innombrables assassins pour la tuer lorsqu'elle était enfant.

Elle semblait être une fille volontaire, mais d'une loyauté sans faille, issue d'un clan d'Héritier, qui servait sa famille adoptive avec abnégation bien qu'elle ne soit pas très bien traitée par elle.

Le Roi des Épées n'avait aucune raison de la soupçonner d'envisager un acte de trahison.

Cependant...

Anvil n'était pas un imbécile. Il savait parfaitement de qui Nephis était la fille, et quel rôle il avait joué dans la chute de sa famille. Par conséquent, il la traiterait avec méfiance, peu importe ce que Nephis faisait ou ne faisait pas.

Il savait également que si elle devait le trahir, elle le ferait dans les derniers jours de la guerre. Car, raisonnablement, la seule façon de trahir un Souverain était d'aider un autre Suprême à le détruire.

Et les gens avaient tendance à s'en tenir à la raison... même si le sujet de leurs soupçons était quelqu'un d'entièrement déraisonnable.

Cassie avait donc anticipé la possibilité que l'ennemi s'en prenne à eux alors que la résolution de la guerre approchait.

Puis vint l'ordre de partir en mission de reconnaissance dans les profondeurs du Premier Creux des Côtes — la partie la plus éloignée du théâtre de la guerre.

C'était déjà étrange que le Roi des Épées ait isolé Nephis de Cassie et du Seigneur des Ombres en les envoyant tous les deux loin du Grand Croisement. Le fait que Cassie ait été affectée à la ligne de front était encore plus étrange.

Maintenant, elle était également séparée de Sunny.

Cette série d'événements invraisemblables était trop improbable pour n'être qu'une simple coïncidence. Ajouté à tout ce qu'elle avait appris de ses marqués...

Cassie avait acquis la conviction qu'elle était considérée comme un obstacle.

La preuve la plus accablante était l'identité des deux Saints qui l'accompagnaient dans sa mission.

L'une était la nièce d'un traître récemment exécuté.

L'autre était le bourreau du Roi et sa lame cachée.

Il y avait cependant quelque chose d'étrange dans tout cela. Si Anvil avait vraiment voulu se débarrasser d'elle, il n'aurait pas eu besoin d'un stratagème aussi alambiqué. Il avait mille façons de faire disparaître Cassie sans éveiller les soupçons... s'il avait même jugé nécessaire d'éviter les soupçons, pour commencer.

Mais ce n'était pas le cas. Ce qui faisait croire à Cassie que cette mission de repérage était une initiative de Jest. Ce qui signifiait qu'elle était la seule en danger, alors que Nephis et Sunny étaient encore en sécurité.

La façon dont Jest se comportait confirmait également ses soupçons.

Il était très subtil — en fait, il était presque parfaitement discret. Le vieil homme semblait même avoir pris son Aspect en considération, ne trahissant jamais ses véritables intentions, même lorsque personne ne le regardait.

Cependant, un petit détail de son comportement lui avait échappé... une habitude que tous les Éveillés aguerris partageaient, et à laquelle ils adhéraient instinctivement.

Dans le Royaume des Rêves, où vivent d'innombrables horreurs, les êtres vraiment dangereux pouvaient sentir que quelqu'un les regardait. C'est pourquoi les Éveillés ne regardaient jamais une proie dangereuse juste avant de l'attaquer.

De même, en voyant le monde à travers les yeux de Jest, Cassie remarqua qu'il la gardait toujours à la périphérie de sa vision, mais qu'il ne la fixait jamais directement dans le dos.

Et puis, il y avait Helie.

Ce qui laisse supposer que si Jest voulait réellement tuer Cassie, il se serait arrangé pour qu'ils partent tous les deux en mission, seuls, afin de l'éliminer sans témoins.

Mais cette hypothèse n'était raisonnable que si l'on ne connaissait pas les détails de l'Aspect de Jest... ce que très peu de gens dans le monde savaient, à vrai dire.

Mais tout ce que Cassie avait à faire pour connaître la vérité, c'était de l'affronter une fois.

Saint Jest... était un être insidieux.

Sa Capacité Dormante pouvait être soit extrêmement puissante, soit complètement inutile, selon les circonstances — il pouvait intensifier les émotions d'une cible, les rendant plus brûlantes dans sa poitrine. La joie, l'allégresse, l'affection, la satisfaction... la peur, la haine, le chagrin, la colère. Toutes ces émotions, et bien d'autres encore, étaient à sa portée.

Sa Capacité Éveillée était plus pratique, permettant à Jest de provoquer n'importe qui, ou n'importe quoi, pour qu'il l'attaque à cause d'une colère suffocante. C'était une Capacité puissante qui manipulait l'esprit. Elle bénéficiait aussi grandement de son pouvoir Dormant... mais elle ne brillait vraiment que lorsqu'il y avait quelqu'un d'autre pour profiter du fait que l'ennemi attaquait aveuglément le vieil homme rusé.

Cependant, c'était la Capacité Ascendante de Jest qui le rendait si insidieux.

Cette dernière... permettait au vieil homme de changer le sujet de l'émotion d'une cible.

En d'autres termes, il pouvait provoquer un sentiment de fureur incontrôlable envers lui-même, puis transférer cette fureur à quelqu'un d'autre — manipulant ainsi sa victime pour qu'elle s'en prenne à qui elle voulait. En même temps, il pouvait transférer sur lui les sentiments d'affection ou de protection que les camarades et les compagnons ressentaient naturellement les uns envers les autres, les poussant ainsi à vouloir le défendre.

Ainsi, bien que Saint Jest soit indubitablement puissant et insidieusement mortel, ayant massacré d'innombrables ennemis puissants au cours de sa longue et sanglante vie, son Aspect fonctionnait mieux lorsqu'il y avait au moins deux ennemis face à lui.

C'est la raison pour laquelle il avait emmené Helie, dont la loyauté était mise à l'épreuve, sur cette mission.

Il voulait l'utiliser comme outil contre Cassie et se débarrasser d'elles deux pour faire le ménage.

Faisant un pas de plus, Cassie trébucha sur une racine protubérante et faillit tomber.

Se redressant, elle poussa un profond soupir.

Non, vraiment... elle n'aimait pas du tout la jungle.

Elle la détestait.

Avait-elle réellement besoin de continuer à endurer cet endroit infâme juste pour être tuée ?

Secouant la tête, Cassie s'arrêta soudain et tourna légèrement la tête, comme si elle regardait le vieil homme par-dessus son épaule.

Elle demanda alors d'un ton calme :

"Dites-moi, Saint Jest... est-ce assez loin ?"


  
    

Chapitre 2139 – Mauvais Timing
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Cassie posa la question d'un ton calme et posé, et pourtant, l'air semblait soudain imprégné d'une tension subtile. Peut-être était-ce dû au fait qu'elle s'était arrêtée de marcher sans donner de raison, ou parce que Jest ne s'était pas empressé de répondre.

Helie se retourna et les regarda d'un air confus. Des mèches de cheveux de lin mouillés collaient à son visage d'une beauté exquise, elle soupira et baissa son épée pour les remettre en place.

Le vieil homme s'appuya sur sa canne et étudia Cassie d'un air ironique. Il se mit ensuite à pouffer de rire.

"Oh, bonté divine... Je crois que je ne suis pas aussi rusé que je le pensais."

Ce disant, Jest soupira et secoua la tête d'un air dépité.

"La comédie est une question de timing, tu sais ? C'est pourquoi je ne supporte pas les devins. La plupart d'entre eux manquent de décence, si tu veux mon avis. Les gens devraient avoir un minimum de tact, non ? Qui va apprendre la blague avant même que je ne la prononce ? C'est tout simplement méchant."

Il étira langoureusement son cou.

"Quoi qu'il en soit... traiter avec les voyants est un vrai casse-tête. J'aurais dû me douter que tu gâcherais tout le plaisir, vraiment. C'est ma faute ! C'est juste que ton groupe est devenu édenté ces dernières années. Je me suis donc un peu reposé sur mes lauriers."

Cassie resta immobile, gardant sa main sur la poignée de la Danseuse Calme.

"Si cela peut vous consoler..."

Elle marqua une pause, puis sourit froidement.

"...Vous n'avez jamais été drôle, en fait."

Les yeux de Jest s'écarquillèrent, et il la regarda d'un air consterné.

"Voyons ! Pas besoin d'être désagréable !"

Helie les interrompit, le ton plein de confusion :

"Mais de quoi parlez-vous tous les deux ?"

Cassie prit une grande inspiration. Elle faisait face à Jest, tandis qu'Helie se tenait derrière elle. Bien sûr, cela n'avait pas beaucoup d'importance puisqu'elle se regardait à travers les yeux des deux... néanmoins, il y avait des limites à l'anatomie humaine. Même si elle était consciente de ce qui se passait derrière elle, ses articulations ne pouvaient pas se plier en arrière. Elle était donc plus vulnérable aux attaques visant son dos.

Toujours calme, Cassie continua à faire face à Jest tout en répondant :

"Nous discutons de la façon dont Saint Jest a l'intention de nous tuer toutes les deux au cours de cette mission."

Elle s'arrêta un instant, avant de sourire.

"...Oh, ainsi que de son manque de talent humoristique."

Le vieil homme se moqua.

"Manque de talent ? Ce n'est pas que je manque de talent ! C'est que vous, les nuls, n'avez pas la capacité de l'apprécier !"

Sainte Helie le regarda, ses yeux s'écarquillant un peu. Elle finit par demander avec incrédulité :

"C'est cela que tu réfutes ? Pas le fait que tu prévoyais de nous tuer, Dame Cassia et moi ?"

Jest toussota d'embarras.

"Non, non... ne la laisse pas te tromper. Elle se méprend complètement !"

S'arrêtant un instant, le vieil homme leur adressa un sourire et ajouta :

"Je veux dire que j'avais seulement l'intention de tuer Chant des Déchus. Quant à toi, Helie, j'ai prévu de voir comment ça se passe d'abord. Qui sait ? Je pourrais même t'épargner, en fonction de ce que tu feras !"

En entendant ça, Sainte Helie fronça les sourcils et l'étudia sombrement, sans rien dire d'autre.

Elle ne semblait pas surprise par cette soudaine révélation — pas assez pour en demander la raison, du moins.

Elle devait savoir qu'après l'exécution de Maître Orum comme traître, tout son clan serait soupçonné et resterait sur la sellette pendant un certain temps. Jadis, les Saints étaient trop précieux pour gaspiller leur vie — c'est pourquoi Tyris de la Plume Blanche n'avait été exilé en Antarctique que pour avoir tué un Transcendant du Clan Valor, Cormac.

Mais aujourd'hui, les Saints étaient bien plus nombreux à parcourir le monde, sans compter la guerre qui faisait rage. Garder des traîtres potentiels dans les parages pourrait coûter au Roi des Épées plus que ce que cela n'en valait.

Après quelques instants de silence, Helie prit enfin la parole.

"Tu sais, c'est la chose la plus drôle que tu aies dite jusqu'à présent."

Le vieil homme la regarda avec reproche et marmonna d'une voix étouffée :

"C'est quoi le problème des jeunes d'aujourd'hui ? On dirait qu'ils ne respectent plus leurs aînés..."

Cassie resta silencieuse un instant, puis reprit la parole d'un ton mesuré.

"Je doute que le Roi vous ait ordonné de m'éliminer, cependant. Vous nous avez conduits ici de votre propre initiative, n'est-ce pas ?"

Jest l'étudia en silence pendant quelques instants, avant de hausser les épaules.

"Et si c'était le cas ?"

Elle fronça les sourcils.

"Ne craignez-vous pas les conséquences d'aller à l'encontre de la volonté du Roi ?"

Le vieil homme sourit d'un air penaud.

"Oh. Eh bien... je suppose qu'il sera très en colère, n'est-ce pas ? Mais vous savez ce qu'on dit ! Il vaut mieux demander le pardon que la permission. Il me remerciera à la fin."

Cassie secoua la tête.

"C'est ce que vous appelez de la loyauté, Saint Jest ? Ne faites-vous pas preuve d'un peu trop d'arrogance en pensant que vous savez ce qui est bon pour le Roi mieux qu'il ne le sait lui-même ? C'est aussi une forme de trahison."

Jest se contenta de rire.

Mais son rire s'arrêta brusquement peu après, et il la regarda avec un froid mépris.

"Mais que sais-tu de la loyauté, jeune fille ? Que sais-tu du Roi ?"

Il leva sa canne et la posa sur son épaule, la regardant avec une expression sombre sur son visage usé par le temps.

"Ce garçon, Anvil... je le connais depuis le jour où il est né. Je l'ai vu grandir, mûrir et devenir le chef intrépide qu'il est aujourd'hui. C'est pourquoi je sais mieux que quiconque de quoi il est capable... mais je sais aussi mieux que quiconque quels sont ses défauts. Il est trop intrépide, en fait. Il ne craint rien parce qu'il n'accorde aucune valeur à rien — pas même à sa propre vie. Si bien que quelqu'un doit la valoriser à sa place, tu comprends ?"

Jest sourit.

"Le Roi n'a pas peur de toi, Chant des Déchus, mais moi si. Je ne sais peut-être pas ce que tu manigances exactement, mais je sais repérer un serpent quand j'en vois un. Alors, pour le protéger de ton venin, je vais te couper la tête avant que tu ne puisses mordre."

Ce disant, il regarda Helie et lui demanda d'un ton froid :

"Alors, qu'est-ce qui va se passer, Helie ? Vas-tu prouver ta loyauté en m'aidant à la tuer ? Ou vas-tu me forcer à faire en sorte que tu m'aides à la tuer ? Dans ce dernier cas, tu devras mourir aussi, bien sûr. C'est à toi de décider."

Alors que Cassie prenait une grande inspiration, Sainte Helie hésita.
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Helie resta silencieuse quelques instants, avant de demander d'un ton incrédule :

"Quoi, c'est tout ?"

Levant son xiphos pour se gratter le front avec sa pointe acérée, la belle Sainte secoua la tête, perplexe.

"Tu nous as attirés dans une embuscade sans l'ordre du Roi, et ta seule raison est que, selon toi, Dame Cassia... dégage une odeur de serpent ? As-tu la moindre preuve qu'elle a l'intention de trahir le Domaine de l'Épée ? Des témoins ? Quoi que ce soit ?"

Le vieil homme gloussa.

"Orum a dû te dire qui je suis, et ce que je fais... non ? Il est vrai que nous sommes tous les trois ici parce que j'ai agi de mon propre chef. Mais sache que dans mon métier, le Roi me laisse une grande marge de manœuvre et de discrétion."

Sainte Helie secoua la tête.

"Pourtant..."

Mais avant qu'elle ne puisse continuer, Cassie l'interrompit soudain.

"En fait, c'est vrai."

Jest et Helie la regardèrent avec surprise, ce qui fit sourire Cassie.

Elle haussa les épaules d'un air nonchalant.

"Saint Jest a raison. J'ai effectivement prévu de trahir le Domaine de l'Épée. Plus que cela, j'ai planifié de tuer le Roi et de le remplacer. J'ai été très occupé à échafauder cette trahison, en réalité. À tel point que mes plans sont sur le point d'aboutir."

Le vieil homme la regarda avec de grands yeux et laissa échapper un rire incrédule.

"Wow ! Quelle... flagrante démonstration de duplicité. N'as-tu pas honte, jeune fille ? Et pourquoi avoues-tu tout d'un coup ?"

Le sourire de Cassie resta imperturbable.

Tournant la tête, elle s'adressa à Sainte Helie d'un ton calme :

"Alors, Sainte Helie... pourquoi ne pas changer de camp et m'aider à tuer ce vieux fou ? Ou bien, vous l'écoutez et essayez de me tuer. Dans ce dernier scénario, vous serez obligée d'écouter ses blagues jusqu'à votre mort, bien sûr."

La belle Sainte cligna des yeux, tandis que Jest explosa de rire.

"Hé, hé ! Mes blagues sont excellentes ! Pourquoi la menacer de quelque chose d'aussi merveilleux ?"

Puis, remarquant l'expression d'Helie, il haussa les sourcils.

"Attends, Helie... tu ne considères pas son offre sérieusement, n'est-ce pas ?"

Mais elle se contenta de garder le silence, regardant entre lui et Cassie d'un air pensif.

Elle finit par demander :

"Non pas que ce soit possible... mais qui allez-vous mettre sur le trône à la place d'Anvil ? En fait, ne le dites pas. Je suppose que la réponse est évidente, avec le recul."

Jest la dévisagea avec perplexité.

"Tu n'es pas sérieuse. Vraiment ? C'est à propos de ce vieux fou d'Orum ? Écoute... Je l'aimais bien comme tout le monde, mais Orum avait fait ses propres choix. Personne ne l'a forcé à trahir Valor."

Toute chaleur disparut du regard d'Helie, et elle regarda le vieil homme d'un air sombre.

"Personne n'a forcé Valor à l'exécuter non plus. Quel mal aurait-il pu faire après avoir été découvert ? Vu tout ce qu'il a fait pour le Clan Valor et l'humanité en général, vous auriez pu le laisser vivre."

Jest se moqua.

"Bonté divine, si filial. Très bien alors ! Admettons que tu tiennes vraiment à ton oncle Orum, mais ton désarroi n'est-il pas un peu déplacé ? Certes, c'est l'épée du Roi qui a mis fin à ses jours... mais c'est cette fille, Cassia, qui l'a interrogé sans ménagement et qui a scellé son destin ! Les deux camps sont complices de sa mort, alors pourquoi la traites-tu mieux que moi ?"

Sainte Helie fixa son épée quelques instants, puis lui jeta un coup d'œil avec un sourire sombre.

"C'est peut-être à cause de cette dernière discussion. Tu sais, le fait de ne plus avoir à écouter tes blagues. C'est un avantage concret, au moins."

La mâchoire de Jest resta ouverte.

"Quoi ? Qu'est-ce... que c'est que cette absurdité ? Tu te ranges réellement du côté de la voyante et de son ami de la Flamme Immortelle ? Que peut-elle faire ? Que peut-elle te promettre ? La seule chose dont elle est capable, c'est de faire pencher la balance en faveur de Ki Song, et tu crois vraiment que la Reine des Vers est meilleure ?"

Il regarda Cassie.

"Vas-y, essaie de lui promettre des assurances en gardant la tête froide. Ça va être marrant."

Cassie ne détourna pas le regard du vieil homme, mais s'adressa à la Sainte qui se tenait derrière elle :

"Je ne peux rien vous promettre, mais si vous décidez de m'aider..."

Mais avant qu'elle n'ait pu terminer, Helie reprit calmement :

"D'accord. Allons-y."

Cassie et Jest marquèrent un temps d'arrêt.

Elle espérait qu'Helie serait d'accord, bien sûr — en fait, elle savait qu'Helie serait d'accord pour avoir entendu exactement ces mots quelques instants auparavant grâce à sa Capacité Éveillée.

Mais tout de même. Helie n'aurait-elle pas dû réfléchir plus longuement à son choix ?

Jest toussota.

"Eh bien, c'est... peu importe, je suppose. Cela ne change pas grand-chose à ce qui va se passer ensuite. Mais je dois avouer que je suis curieux... pourquoi ?"

Sainte Helie se massa les épaules, comme pour se préparer à la bataille, puis répondit d'un ton égal :

"Je suppose que c'est parce que je crois en Étoile Changeante."

Le vieil homme la dévisagea avec incrédulité.

"Tu crois en Étoile Changeante ?"

La belle Sainte acquiesça.

"Pour être honnête, ces jours-ci, on a l'impression que le monde est devenu fou et qu'elle est la seule à être encore saine d'esprit. Je ne suis d'ailleurs pas la seule à le penser. Honnêtement, vos deux offres sont terribles, alors je choisirai celle qui me laisse au moins l'espoir que tout ira bien, d'une manière ou d'une autre."

Elle se mit ensuite à sourire.

"Oh... et je ne veux pas non plus me retrouver à combattre le Seigneur des Ombres. Ce type me donne la chair de poule."

Cassie resta silencieuse un moment, même si elle avait très envie de répliquer...

Mais c'est la plus folle des deux !

Ce qui était une vertu, bien sûr, vu le monde dans lequel ils vivaient.

Mais si Helie était inspirée par l'espoir, elle n'allait pas le lui enlever.

Dégainant la Danseuse Calme, Cassie tourna la tête pour faire face à Saint Jest et leva lentement un bras.

"Ne perdons pas de temps, alors. Un dernier mot ?"

Le vieil homme la regarda sombrement.

Il lui adressa un sourire en coin.

"Comment appelle-t-on une aveugle qui entre dans un bar ?"

Cassie saisit son bandeau et l'abaissa, révélant ses beaux yeux bleus.

Saint Jest fit un pas en avant, son sourire devenant sombre et sinistre.

"...Une ambulance !"

C'est alors que tout bascula dans la folie.


  
    

Chapitre 2141 – La Bonne, le Mauvais et la Centaure


Traducteur/Checker: Gray

Perdue dans les profondeurs d'une Zone de Mort et confrontée à l'un des tueurs les plus prolifiques du régime Héritier, Cassie restait calme.

Pourquoi s'agiterait-elle ?

Oui, Saint Jest était puissant. Et elle avait bien été attirée ici pour être massacrée — le vieil homme était un prédateur impitoyable, alors que Cassie était sa proie infortunée.

Du moins en apparence.

En vérité, elle était elle-même une prédatrice. Ce n'était pas seulement Jest qui avait voulu attirer Cassie loin de ses alliés — elle désirait aussi l'isoler et l'éloigner du Roi des Épées depuis très longtemps.

Après tout, le vieil homme était sa cible. Il connaissait un grand nombre de secrets, et Cassie voulait... avait besoin... d'apprendre ce qu'il savait.

Elle l'avait donc suivi dans la jungle de son plein gré.

Saint Jest était là pour s'occuper d'elle, tandis qu'elle était là pour s'occuper de lui. La seule malheureuse parmi eux était Helie, qui s'était retrouvée mêlée à leur affrontement secret contre sa volonté.

Mais Cassie ne pouvait rien y faire pour le moment. Le mieux qu'elle pouvait espérer était d'essayer de garder Helie en vie jusqu'à ce que Jest soit vaincu.

Naturellement... ce n'était pas si évident de savoir si elles pouvaient le vaincre.

Alors que Jest faisait un pas en avant, Cassie éprouva une sensation étrange.

Elle percevait actuellement le monde de trois points de vue — le sien, celui du vieil homme et celui d'Helie. De plus, chacune de ces perspectives était divisée en deux, l'une correspondant au présent, l'autre à un point situé plusieurs instants dans le futur.

Les connexions avec le reste de ses marqués furent temporairement désactivées afin de conserver son essence d'âme.

Dans le présent, Cassie se préparait à dévier la première attaque de Jest. Mais dans le futur...

Son corps se comportait étrangement. Une sensation étrange et nauséabonde s'installait quelque part au creux de son estomac, des tremblements s'emparaient de ses membres. Ses pupilles étaient dilatées et des sueurs froides coulaient le long de son dos. Elle était lente et léthargique, ne réagissant pas à temps aux mouvements de l'ennemi.

C'est curieux.

Cassie pouvait percevoir ce que son corps allait ressentir dans un futur proche grâce à ses quatre sens restants — le toucher, l'odorat, le goût et l'ouïe. Il en allait de même pour les sens plus mystiques, comme la capacité à ressentir le flux d'essence d'âme. Cependant, elle ne pouvait pas percevoir ses pensées et émotions futures.

C'est pourquoi elle se sentait souvent perdue lorsqu'elle ressentait les effets physiques de ses émotions futures. C'était comme apprendre la réponse sans connaître la question... dans le cas de son état étrange dans un futur proche, la cause était facile à déduire.

Cassie serait immédiatement affaiblie par une peur écrasante.

Mais elle n'avait pas spécialement peur. Certes, elle était tendue et appréhendait d'affronter l'infâme boucher de Valor, Saint Jest, au combat... mais même s'il y avait une once de peur cachée au fond de son cœur, elle était petite et minuscule. Pas assez puissante pour être débilitante.

Mais telle était la nature de l'ennemi.

Alors que Cassie commençait à faire un pas en arrière, elle le sentit...

Sa petite peur surgit soudain comme une flamme, incontrôlable, enveloppant tout son être et se transformant en terreur primitive.

"Ah..."

Ses jambes tremblèrent. Ses yeux s'écarquillèrent. Son cœur frémit comme un animal blessé, et un cri terrifié mourut quelque part dans sa gorge, seul un faible couinement s'échappant d'entre ses lèvres.

Même en sachant que ce n'était que l'effet de la Capacité Dormante du vieil homme, qui lui permettait d'intensifier les émotions, Cassie ne put réprimer la peur qui s'emparait de ses membres comme une lourde chaîne.

En conséquence, elle eut un instant de retard pour dévier le coup de Jest.

Sa canne descendit brusquement, sifflant en déchirant l'air, dans le but de lui ouvrir le crâne — avant d'entrer en collision avec la Danseuse Calme, qui s'interposa d'elle-même entre la tête de Cassie et l'arme de l'ennemi.

Après tout, les Échos ne connaissaient ni les pensées ni les émotions. C'est pourquoi sa fidèle rapière n'avait aucune crainte.

Elle était cependant trop faible pour résister à la puissance d'un tueur Transcendant. La canne en bois écarta facilement la Danseuse Calme, l'envoyant voler au loin... la collision ralentit un peu la canne, juste assez pour permettre à Cassie de reculer.

Créant une certaine distance entre elle et Jest, elle se figea un instant.

Le vieil homme la regarda en souriant.

"C'est intéressant. Peu de gens ont réussi à esquiver mon attaque, tu sais ?"

Sa rapidité était en effet suffisante pour faire sursauter un Saint, frappant sans le moindre doute ni la moindre hésitation. Si Cassie n'avait pas perçu l'attaque à l'avance, elle n'aurait pas eu le temps de réagir et de donner un ordre à la Danseuse Calme.

Prenant une profonde inspiration, Cassie considéra Jest d'un air sombre.

De sa main gauche, elle dégaina une longue dague et la plaça entre elle et le vieil homme. La dague était une Mémoire Transcendante de Niveau Trois, et servait habituellement de partenaire à la Danseuse Calme.

En même temps, elle désactiva le charme accrochée à une chaîne argentée autour de son cou. Il s'agissait d'une Mémoire forgée par l'un des Sorciers de Valor, dont la fonction était de conférer une puissante augmentation à un Écho. Le charme avait été un outil puissant lorsqu'elle était Maître... mais après être devenue Sainte, Cassie avait rapidement commencé à sentir qu'il lui manquait quelque chose.

Elle s'était donc efforcée de le rendre plus puissant. En fin de compte, le Roi des Épées en personne l'avait reforgé pour la récompenser de ses services, transformant le charme en une Mémoire Transcendante — et une très puissante, de surcroît. C'était la raison pour laquelle la Danseuse Calme avait été capable de répondre aux exigences du champ de bataille jusqu'à présent.

Mais Cassie avait beau aimer la Danseuse Calme, elle savait que sa rapière n'arriverait pas à rivaliser avec Saint Jest. Et comme il s'agissait de l'une de ses deux plus puissantes Mémoires, le charme forgé consommait beaucoup d'essence. Rien ne justifiait d'en gaspiller, pour l'instant.

Après tout, Cassie ne possédait qu'un seul noyau d'âme — contrairement à Nephis et Sunny. Elle se devait d'être prudente dans la gestion de son essence lors d'un combat acharné.

Elle activa donc l'enchantement de sa Mémoire la plus puissante.

Il s'agissait d'un autre charme, qu'elle avait reçu de Nephis lors du Troisième Cauchemar... une Mémoire Suprême d'origine inconnue qui pouvait améliorer les propriétés matérielles d'autres objets, rendant les armes plus tranchantes et les armures plus résistantes.

Seulement, cette fois-ci, elle ne l'utilisa pas sur la Danseuse Calme. Au lieu de cela, elle augmenta sa dague, la rendant encore plus tranchante et plus résistante qu'elle ne l'était déjà.

Au même moment, Cassie activa l'enchantement d'un simple anneau qui ornait l'un de ses doigts. Sa résistance mentale s'en trouva renforcée, rendant un peu moins étouffante la terreur qui lui tenaillait le cœur.

Jetant un coup d'œil à Helie, Cassie se força à sourire.

"Prenez garde."

L'instant d'après, elle se projeta vers l'avant et tenta d'enfoncer sa dague dans le cœur d'Helie.


  
    

Chapitre 2142 – Trois Ennemis Défaillants
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Q-quoi ?

Alors même que Cassie portait l'attaque, elle sentait que quelque chose n'allait pas. Mais elle ne comprenait pas quoi...

C'était si étrange.

Il y a quelques instants, elle avait clairement perçu l'attaque de l'ennemi détestable. Elle avait même mesuré la netteté de ses mouvements, et la fermeté de son attaque. Comme si tout son être était consumé par la volonté de vaincre son ennemi.

Naturellement, elle savait que son ennemi était Jest.

Mais lorsque le futur qu'elle avait perçu arriva enfin...

Soudain, elle se sentit envahie par une colère incandescente, comme si elle devait tuer l'ennemi à tout prix. Même si elle savait que la Capacité Éveillée du vieil homme la narguait, Cassie s'élança néanmoins vers l'odieux et détestable personnage qui se trouvait devant elle.

Seulement, cette silhouette n'était pas Saint Jest — le vieil homme qu'elle devait protéger et maintenir en vie jusqu'à la fin de la bataille. Bien entendu, il s'agissait de la femme aux beaux traits et aux longs cheveux de lin, Sainte Helie, qu'elle haïssait de tout son cœur.

Elle parvint presque à transpercer le cœur d'Helie lorsque la belle Sainte recula en titubant, déviant le coup avec la lame de son xiphos.

"Cassia ! Qu'est-ce que..."

Je me laisse influencer.

C'était évident.

Cassie se figea un instant, soudainement troublée.

C'est à ce moment que sa colère fut remplacée par la désorientation et la confusion, tandis que les yeux d'Helie s'enflammaient d'un dégoût cinglant.

Le vieil homme ne se contentait pas de les regarder se battre. Il se rapprochait à grands pas, sa canne en bois levée pour porter un coup fatal.

La canne allait s'abattre sur la tête de la jeune femme.

Le xiphos d'Helie, quant à lui, allait se diriger vers son cœur.

De plus, Cassie ne pouvait plus vraiment déterminer où se trouvait Jest, car elle était soudainement devenue à moitié aveugle. L'un des deux points de vue à travers lesquels elle contemplait le monde s'était obscurci.

Elle pouvait toujours voir ce qu'Helie voyait et ressentir ce qu'Helie ressentait. Mais si elle pouvait sentir à travers Jest, elle ne pouvait pas voir ce qu'il voyait... pour une raison inconnue.

C'était facile à expliquer. Le vieil homme avait dû simplement fermer les yeux.

Elle était en danger.

Elle allait mourir.

Heureusement, le danger et la mort n'étaient qu'à quelques instants de là, car elle percevait ce qui allait se passer dans un futur proche.

Alors, Cassie bougea.

En tournant son corps, elle permit au xiphos de glisser le long de son corps sans jamais le toucher. En même temps, elle leva le bras et retint la canne qui tombait avec la garde transversale de sa dague, la faisant entrer en collision avec l'épée d'Helie tout en reculant pour se dégager.

La force de l'impact envoya un frisson douloureux à travers son corps et fit gémir ses os en signe de protestation.

Mais... quelle est cette force ?

Et pourquoi Jest l'attaquait-il ? N'étaient-ils pas alliés ?!

Non, ils... ils l'étaient, n'est-ce pas ? Elle devait... s'assurer qu'il survivrait au combat...

Dans les instants qui suivirent, Helie et le vieil homme lancèrent tous deux un barrage d'attaques sur Cassie. C'étaient deux puissants Saints et des maîtres du combat, mais malgré cela, elle parvint à éviter leurs coups. Sa technique était élégante et précise, mais plus que cela, elle était étrangement gracieuse.

Physiquement, Cassie était nettement plus faible que ses deux adversaires. Pourtant, elle se déplaçait comme si elle anticipait chacun de leurs mouvements, semblant réagir aux attaques avant même qu'ils ne songent à les porter. Elle en esquivait certaines, manquant souvent les armes ennemies de quelques millimètres seulement, et en déviait d'autres avec sa dague de manière à dissiper et à rediriger la majeure partie de la force qu'elles généraient.

Il y avait aussi les bracelets qu'elle portait aux poignets. L'un d'eux semblait être en mesure d'augmenter la puissance de ses propres attaques, tandis que l'autre était un charme protecteur, créant de temps à autre un petit champ de répulsion devant sa main. Ce bracelet l'avait sauvée contre quelques coups que la dague n'avait pas réussi à arrêter.

Mais à chaque fois qu'elle l'utilisait, une partie de son essence était brûlée.

Cassie ne semblait s'attaquer qu'à Helie, se défendant contre Jest tout en s'obstinant à le maintenir en vie. Helie, quant à elle, était trop emportée par une colère folle pour s'attaquer à qui que ce soit d'autre que la voyante aveugle, si bien que le vieil homme resta totalement indemne.

Quelques instants plus tard, les trois Saints se séparèrent d'un bond, s'arrêtant brièvement pour réévaluer leurs ennemis.

Cassie respirait difficilement et du sang s'écoulait d'une fine coupure sur sa joue. Elle faisait face à Jest et Helie, visiblement confuse, sa beauté à couper le souffle étant accentuée par la lueur qui brillait dans ses yeux bleus enchanteurs et aveugles.

Le vieil homme secoua la tête, dépité, et ouvrit furtivement l'un de ses yeux pour regarder autour de lui.

"Ah... on dirait que celui-ci va poser des problèmes. J'aurais vraiment dû m'en douter ! Tu es toujours restée si calme, si servile, si discrète... à tel point qu'il est souvent difficile de se rappeler que tu existes, jeune fille. Qui aurait pu croire que tu étais un véritable démon avec une lame ? Ha ! Considère que je me suis fait avoir."

Il secoua la tête et jeta un coup d'œil à Helie.

"Et toi, qu'est-ce qui t'arrive ? Utilise ton Aspect, petite sotte !"

La belle Sainte grinça des dents.

"Je... ne peux pas..."

Le vieil homme haussa les sourcils.

"Hein ? Pourquoi ? Tu n'es pas à court d'essence, quand même ?"

Helie grimaça.

"Non... Je ne peux pas l'utiliser... à moins que mes émotions ne soient maîtrisées !"

Jest fronça les sourcils, puis explosa soudainement de rire.

"Quoi ? Attends... c'est ça ton Défaut ? Tu ne peux pas utiliser tes pouvoirs si tu n'es pas calme ? Eh bien, cela rendra les choses plus faciles, finalement."

Helie se contenta de lui jeter un regard noir, peinant à contenir sa fureur.

Ses lèvres se tordirent de mépris.

"Et toi, que fais-tu, vieillard ? Invoque une fichue Mémoire ! Elle nous tuera tous les deux si ça continue !"

Jest hésita un instant, puis sourit.

"Eh bien, puisqu'aucune de vous deux ne reviendra de cette randonnée, je crois que je vais vous confier un secret. En fait, j'ai moi aussi un Défaut regrettable. Je ne peux pas utiliser d'objets enchantés. Par conséquent, je ne possède même pas une seule Mémoire. Quoi, vous pensiez que je me promenais avec cette canne pour le plaisir ?"

Il ricana.

"Elle a été taillée dans un bois presque indestructible, pardi. Et elle est très élégante... mais je ne me bats pas souvent avec. En vérité, je préfère tuer mes victimes à mains nues. C'est bien plus agréable ainsi."

Remarquant que Cassie et Helie le regardaient étrangement, Jest haussa les sourcils.

"Quoi ?"

Cassie, qui essayait de reprendre son souffle et de maîtriser ses mains tremblantes, répondit calmement :

"Non... c'est juste surprenant. Tout le monde pensait que votre Défaut était lié à un terrible sens de l'humour."

Jest la dévisagea quelques instants, avant de lui adresser un sourire sinistre.

"Qu'est-ce que c'est que cette absurdité ? Sale gamine mal élevée... hé, Helie ! Ne t'inquiète pas pour elle. Elle peut sembler dangereuse, mais c'est seulement parce que c'est une tricheuse. Les voyants sont comme ça — ils sont difficiles à gérer, mais il y a une astuce toute simple pour s'en débarrasser. Il suffit d'épuiser son essence. Une fois qu'elle aura perdu le contrôle de son Aspect et qu'elle sera sans défense, je lui briserai la nuque et lui arracherai sa jolie tête, sans aucun problème. Ce sera très drôle, tu ne trouves pas ?!"

La regardant d'un air sombre, le vieil homme grimaça.

"Passons aux choses sérieuses, mesdames."

Ce disant, il laissa tomber sa canne. Son corps se tordit, commençant à se transformer.

Soudain, Cassie fut à nouveau envahie par la peur — la sienne, et non pas celle provoquée par le pouvoir d'un Aspect ennemi.

Elle sourit d'un air fatigué.

"Trop tard, vieil homme. J'ai compris."

À ce moment-là, sans faire de bruit, la Danseuse Calme revint enfin, jaillissant de la dense canopée de la jungle à une vitesse stupéfiante.

Elle visait le dos d'Helie...

Mais juste avant de transpercer sa chair, la gracieuse rapière pivota dans les airs et se dirigea vers Saint Jest.


  
    

Chapitre 2143 – Pensées et Émotions
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Cassie réagit.

La Danseuse Calme passa devant Helie, sa pointe fine visant le cœur du vieil homme. Cependant, une fraction de seconde plus tard, lorsque la gracieuse rapière perça le tissu rouge de sa chemise élégante... elle s'arrêta brusquement, sa poignée frémissant dans l'air humide.

La pointe étroite avait à peine entamé la peau de Jest, faisant couler quelques gouttes de sang, mais n'avait pas réussi à s'enfoncer plus profondément. Ses muscles étaient comme de l'acier, résistant au tranchant de la lame Éveillée avec une résilience transcendante.

Le vieil homme galant ne figurait nulle part non plus.

Au lieu de cela, une abomination imposante se tenait à sa place, regardant Cassie avec une malveillance qui faisait froid dans le dos. La créature avait une forme vaguement humanoïde, avec un torse humain musclé et des jambes de chèvre au pelage fin. Son visage était un mélange troublant de traits humains et bestiaux, dont la tête grotesque était ornée de deux cornes incurvées.

Le plus étrange, cependant, était que Cassie pouvait encore reconnaître les traits de Jest dans le visage bestial, et voir sa propre silhouette déformée se refléter dans ses sinistres pupilles rectangulaires.

Elle ne savait pas si sa forme Transcendante était censée être un démon ou un satyre... en tout cas, il avait une allure démoniaque.

Alors qu'un rictus vicieux tordait les lèvres du démon et que ses sabots en forme de trèfle s'enfonçaient dans la mousse écarlate...

Cassie saisit la poignée de la Danseuse Calme, augmenta la fine rapière en lui insufflant le pouvoir de son charme Suprême, et enfonça la lame fine plus profondément avec toute sa force Transcendante.

"Ho..."

Un rire grave et inhumain s'échappa de la bouche de Jest. Maintenant presque deux fois plus grand que Cassie, il repoussa facilement la fine rapière du revers de sa main griffue et poussa l'autre vers l'avant, dans le but d'attraper la tête de Cassie et de l'écraser dans son poing.

Même en sachant ce qui l'attendait, elle eut à peine le temps de s'éloigner.

Jest baissa les yeux sur le mince filet de sang qui s'écoulait de la petite coupure sur son torse et grimaça.

Sa voix sombre et anormalement profonde fit frissonner Cassie.

"Ça chatouille un peu. Néanmoins... tu devrais être fière de toi, fillette. Tu m'as fait saigner. Peu y sont parvenus."

Il s'accroupit, se préparant à attaquer.

"Comment as-tu réussi à m'attaquer, d'ailleurs ?"

Cassie ne perdit pas de temps à répondre — mais en fait, la réponse était simple.

L'insidieux Aspect de Jest lui permettait de jouer avec les émotions de ses victimes, de manipuler les êtres vivants comme des marionnettes obéissantes, mais son pouvoir constituait également sa faiblesse.

Car si les gens étaient généralement otages de leurs sentiments, ils possédaient aussi la capacité de penser rationnellement. La plupart des ennemis du vieil homme ne connaissaient pas ses pouvoirs et ne pouvaient donc pas comprendre comment ils étaient manipulés.

Mais Cassie était différente.

La connaissance était un lourd fardeau, mais c'était aussi l'origine du pouvoir — et en ce sens, elle avait plus de pouvoir que la plupart de ses pairs. Elle savait exactement de quoi Jest était capable, et savait donc qu'elle ne devait pas se fier à ses émotions lorsqu'elle l'affrontait.

Bien entendu, il y avait une grande différence entre savoir qu'il ne faut pas se fier à ses sentiments et être capable de les ignorer. Après tout, la peur paralysante qu'il avait induite en elle ne disparaissait pas simplement parce qu'elle avait compris son origine artificielle.

À l'heure actuelle, Cassie ressentait deux émotions puissantes.

Une haine cinglante et la peur d'Helie, qu'elle voulait tuer avec une intensité presque incontrôlable, et une bonne dose de confiance et de bienveillance à l'égard de Jest, qu'elle voulait garder en vie de tout son cœur.

Mais elle savait pertinemment que ces sentiments étaient censés être inversés.

Les émotions puissantes qui dominaient son cœur se heurtaient aux pensées rationnelles de son esprit, ce qui la plongeait dans un état de déchirement et d'hébétude. Même en connaissance de cause, elle ne pouvait s'empêcher de vouloir la mort d'Helie — de la vouloir plus que toute autre chose, au point que l'idée même d'échouer à tuer Helie la faisait trembler de rage. Alors...

Cassie ignora ses émotions.

Ce n'était pas si difficile à faire, en fait — du moins pour elle. En vérité, Cassie avait appris depuis longtemps à construire un mur entre elle et ce qu'elle ressentait. Sinon, cela aurait été trop facile de se perdre dans les innombrables vies qu'elle avait vécues à travers ses marques, les innombrables souvenirs étrangers qu'elle avait vus, et toutes les versions fugaces du futur qu'elle avait ressenties.

Elle en savait tellement, et avait vécu tellement de choses. Chaque fois qu'elle posait le pied sur le champ de bataille, elle devait mourir mille fois pour survivre une fois. Chaque fois qu'elle découvrait la beauté vibrante du monde à travers les yeux de quelqu'un d'autre, elle était tentée d'abandonner à jamais les sombres limites de sa propre existence.

...En fait, la difficulté était de ne pas se laisser aller à l'insensibilité et à l'engourdissement.

Jest semblait surpris que Cassie ait réussi à se débarrasser de sa compulsion, mais en réalité, ce n'était pas le cas.

Elle avait simplement renforcé son cœur et s'était forcée à suivre une logique froide au lieu de ses émotions fugaces et peu fiables.

Cassie s'était donc résolue à tuer celui qu'elle voulait protéger et à sauver celle qu'elle voulait tuer.

C'est ainsi qu'elle put attaquer Jest au lieu d'Helie.

Malheureusement... cela ne signifiait pas qu'elle gagnerait immédiatement la bataille.

Loin de là, en fait.

"Ah !"

Cassie recula, parant l'attaque d'Helie avec sa dague, et fut une fraction de seconde trop lente pour esquiver les griffes de Jest. Elles déchirèrent son armure et laissèrent de profondes entailles sur son flanc, du sang chaud coulant le long de sa cuisse.

Elle connaissait le moment et l'endroit d'où viendrait l'attaque. Mais elle était encore trop lente pour l'éviter, car l'abomination caprine était tout simplement trop rapide et féroce, se déplaçant si vite que rien ne pouvait lui permettre d'éviter les deux coups.

Portant ses griffes ensanglantées à son visage bestial, Jest sourit.

"Eh bien... qu'est-ce que ça peut faire si tu peux m'attaquer ? Nous sommes encore deux, et tu es seule. Combien d'essence te reste-t-il, jeune fille ? Pourquoi n'abandonnes-tu pas cette triste rengaine et n'acceptes-tu pas ton destin ?"

En entendant ces mots, l'expression de Cassie se figea soudainement, et une présence étrange enveloppa soudain la jungle, faisant froncer les sourcils du vieil homme pendant un instant.

Ses lèvres bougèrent, laissant échapper une question silencieuse.

"Accepter... le destin ?"

Les yeux invisibles de Cassie s'illuminèrent brusquement d'une lumière dangereuse.

Baissant légèrement la tête, elle serra les dents puis sourit méchamment.

"Pourquoi vous obstinez-vous à parler sans cesse, vieil homme ? Mourrez en silence !"

En grognant, elle s'élança vers l'avant.


  
    

Chapitre 2144 – Regarder Dans les Yeux d'un Monstre


Traducteur/Checker: Gray

La bataille était devenue plus féroce après que Jest eut pris sa forme Transcendante et que Cassie eut récupéré la Danseuse Calme. Jusqu'à présent, les trois Saints n'avaient fait que tester leur puissance réciproque — mais maintenant, leur volonté de s'entretuer devenait sérieuse.

L'ancienne jungle fut secouée par l'affrontement féroce des trois Transcendants. Une partie de cette dernière fut entièrement dévastée, des dizaines d'arbres furent coupés, brisés et renversés par les violentes forces déchaînées par chacun des combattants.

Jest était comme un démon sorti des profondeurs d'un enfer sombre, se déplaçant à la fois avec une puissance bestiale et la malice froide et calculée d'un tueur expérimenté. Helie était consumée par une colère enivrante, laissant son excellence martiale se transformer en une calamité violente et destructrice.

Cassie restait calme et posée, les affrontant tous deux avec la grâce et la précision mesurée d'une épéiste talentueuse entraînée par Étoile Changeante elle-même. Mais ses mouvements étaient désormais empreints d'une froideur impitoyable et d'une intention meurtrière cinglante.

Mais malgré cela...

Elle perdait lentement du terrain. Jest n'avait aucun problème à utiliser Helie comme bouclier vivant pour se protéger de ses attaques mordantes, et même si Cassie ne voulait rien de plus que la tuer, elle devait se retenir.

Elle parvint à peine à se maintenir en vie dans le tourbillon furieux des attaques mortelles. La malice de Jest et la colère d'Helie laissaient des traces sanglantes sur son corps, mais ne parvenaient pas à la mettre à terre... du moins pas encore.

Pour autant, la situation ne s'annonçait pas sous les meilleurs auspices.

Elle semblait même désespérée.

Finalement, Cassie parvint à faire chanceler Helie en lui assénant un coup de pommeau avec sa dague sur la tête. La belle Sainte vacilla et tomba à genoux, ses cheveux de lin trempés de sang. Elle leva une main et la pressa contre sa tempe, hébétée, puis tenta de se relever — pour tomber à nouveau, s'exposant ainsi à un coup fatal.

Cassie dut faire appel à toute sa maîtrise de soi pour retenir sa main.

Entre-temps, son armure était brisée et malmenée, et une douzaine de blessures superficielles couvraient son corps. Sa respiration était rauque et laborieuse, en plus de la sueur qui roulait sur son visage pâle. Elle activa l'enchantement de son bracelet protecteur pour bloquer un coup dévastateur donné par la main griffue de Jest, mais le recul la fit vaciller, et un gémissement silencieux s'échappa de ses lèvres.

"N'as-tu pas fait une erreur, jeune fille ?"

La voix inhumaine de Jest était pleine de moquerie.

En effet, elle s'était trompée.

Retirer Helie de la bataille aurait pu être une aubaine, puisqu'il ne restait plus qu'un ennemi à affronter pour Cassie — celui qu'elle avait vraiment besoin de vaincre.

Mais...

Le vieil homme rusé gardant toujours les yeux fermés, Helie était la seule source de vision pour elle. Maintenant que la belle Sainte était hébétée et désorientée, que sa vision était brouillée et peinte en rouge par le sang qui coulait, Cassie était à nouveau totalement aveugle.

"Tu sais comment ça se passe... il suffit d'une erreur..."

La voix inhumaine de Jest était si grave qu'il était difficile de déterminer de quelle direction elle provenait. Elle pouvait encore percevoir ses quatre autres sens, et donc deviner dans quelle direction il se déplaçait — mais ce n'était guère suffisant pour survivre.

Même sa clairvoyance ne lui garantissait pas le salut, car le démon cornu était suffisamment fort et rapide pour être inéluctable.

Reculant avec une expression effrayée sur son visage d'une beauté exquise, Cassie brandit ses armes et se prépara à se défendre.

"Trop tard !"

Elle sentit l'air se déplacer alors que quelque chose de massif et de meurtrier s'élançait vers elle... dans une direction différente de celle d'où était venu le cri un instant plus tôt.

Cassie trébucha et tomba, évitant de justesse l'une des mains de Jest.

Mais elle n'était pas sauvée...

Au contraire, elle était acculée.

C'est à ce moment, alors que la terrible créature s'avançait pour la mettre en pièces, que Cassie désactiva son charme Suprême et versa son essence dans la Mémoire Transcendante destinée à augmenter son Écho.

Cependant, elle n'était pas en train d'augmenter la Danseuse Calme.

Je t'ai eu.

Au dernier moment, Jest sembla remarquer qu'au lieu d'avoir l'air terrifiée, Cassie affichait un sourire subtil sur ses lèvres douces. L'ennemi étant blessé et sans défense devant lui, il s'était laissé envahir par le frisson de la chasse. Il s'était trop engagé dans l'attaque et n'avait donc pas réagi à temps.

Par conséquent, il n'avait pas d'autre choix que d'en finir...

Mais il n'en eut jamais l'occasion.

Car à ce moment précis, un tentacule d'une force terrifiante s'enroula autour de son cou, le serrant cruellement.

L'élan de Jest fut brisé, laissant ses griffes balayer l'air devant le cou de Cassie en vain.

Avant qu'il ne puisse résister, d'autres tentacules s'enroulèrent autour de ses bras et de ses jambes, le liant comme des chaînes glissantes.

Q-que... que diable...

Si Jest était parvenu à tourner la tête, il aurait vu que les tentacules sombres s'étiraient sous une magnifique robe rouge couvrant une silhouette délicate et faussement humaine. Son visage était caché derrière un voile, tandis que sa silhouette ressemblait étrangement à celle de Chant des Déchus.

C'était l'Écho de la Tourmenteuse, que Cassie avait caché à l'avance dans les Creux.

Or, les Échos étaient dénués de pensées et d'émotions... rien que Jest puisse manipuler pour en faire ses marionnettes.

Ses pupilles inhumaines bougèrent.

Puis, augmenté par la puissance du charme, l'Écho Transcendant mit Jest à genoux. Au même moment, Cassie se releva, essuyant le sang sur son visage.

Maintenant qu'il était agenouillé et qu'elle était debout, leurs yeux étaient au même niveau.

Regardant Jest, Cassie sourit froidement.

"N'avez-vous pas... dit que vous alliez m'arracher la tête des épaules ?"

Étranglé par les tentacules, Jest tenta de sourire.

"C'est... allons, ma belle ! Ce n'était qu'une plaisanterie innocente... une figure de style, au mieux..."

Mais elle ne semblait pas trouver cela drôle. Le sourire froid disparut de son visage, remplacé par quelque chose de sombre et d'impitoyable.

Cassie prit une profonde inspiration.

"...Regardez-moi dans les yeux et répétez-le, alors."

À ce moment-là, ses yeux changèrent.

En les regardant, Jest eut un mouvement de recul, comme s'il était témoin de quelque chose qui le terrifiait au plus profond des recoins les plus sombres de son âme tachée de sang.

Mais il était déjà trop tard.

Il n'y avait plus d'échappatoire.


  
    

Chapitre 2145 – Porte Brisée
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Alors que l'expression de l'abomination caprine se relâchait et que ses mains monstrueusement puissantes s'abaissaient, Cassie prit une profonde inspiration.

Elle devait le faire, car même si Jest était pris dans l'abîme illimité de ses yeux, la bataille n'était pas terminée.

Ce qui allait se passer ensuite serait également une bataille.

Cassie avait brisé les défenses mentales de Maître Orum avec une relative facilité, mais Jest était un Saint — qui, de surcroît, n'était pas étranger à la manipulation mentale. Elle allait donc devoir travailler dur pour extraire de ses souvenirs ce qu'elle voulait apprendre.

Mais c'était justement le but recherché.

C'est pourquoi elle avait pris le risque d'être attirée dans les profondeurs de la jungle par un sombre tueur, enduré un combat difficile et laissé son corps subir des coupures et des meurtrissures.

En vérité, aussi redoutable que soit Saint Jest, ce n'était guère difficile pour elle de se débarrasser de lui. Si Cassie voulait simplement le tuer, les possibilités étaient innombrables — le plus difficile n'était pas le vieil homme lui-même, en réalité, mais la réaction du Roi des Épées face à sa mort.

Ils étaient loin du regard attentif du Roi ici, cependant...

Et pourtant, Cassie avait toujours les mains liées. Parce qu'elle voulait garder Helie en vie et qu'elle avait besoin de garder Jest en vie. C'est ainsi qu'elle s'était retrouvée dans une bataille contre deux Saints qu'elle ne pouvait pas tuer.

Bien sûr, maîtriser quelqu'un était bien plus difficile que de le tuer. Elle était donc meurtrie et souffrait, le sang imbibant ses vêtements sous son armure abîmée.

Toutefois, le déroulement des événements s'était pratiquement conformé à ce qu'elle souhaitait. Saint Jest s'était révélé encore plus fort qu'elle ne l'avait prévu, mais il était voué à perdre dès qu'il avait jeté son dévolu sur Cassie.

C'était ironique, vraiment... parmi les serviteurs du Grand Clan Valor, le vieil homme semblait être le seul à avoir vu clair dans ses faux-semblants. Il avait senti que la calme, discrète et facilement oubliable Dame Cassia était bien plus dangereuse que tout le monde ne le présumait.

Malgré cela, il l'avait encore sous-estimée.

C'était comme si sa personnalité discrète avait réussi à l'induire en erreur, même après avoir été perçue et découverte comme une fausse façade.

En toute honnêteté, Cassie était assez amusée de voir à quel point le simple fait d'être silencieuse, polie et modeste avait permis aux gens de ne pas la considérer comme une véritable menace.

Encore une fois, c'était peut-être simplement la conséquence du fait qu'il était difficile de se démarquer lorsque des monstres comme Étoile Changeante et le Seigneur des Ombres se promenaient dans le monde. Il y avait aussi Faucheuse d'Âmes et le Prince de Rien... de grands talents comme Morgan, Seishan, Maîtresse des Bêtes, Aether, Effie et Kai, qui rivalisaient tous dans la grandeur de leurs exploits et de leurs réalisations.

À cause d'eux, les gens avaient tendance à oublier que Cassie avait, elle aussi, survécu au Rivage Oublié. Elle aussi avait été baptisée par la folie du Royaume de Hope. Elle avait également participé à la Bataille du Crâne Noir, enduré les horreurs du Désert du Cauchemar, et plongé dans les eaux profondes et sombres du Grand Fleuve...

Elle aussi était un monstre.

C'est juste qu'elle cachait sa nature monstrueuse mieux que la plupart de ses pairs, derrière un joli bandeau.

"Ah... que... que diable..."

À quelques mètres de là, Helie gémissait en s'agrippant à sa tête en sang. Maintenant que Jest était pris dans le regard envoûtant de Cassie, ses pouvoirs liés à son Aspect étaient libérés, ce qui lui permit de retrouver ses esprits.

Se retournant, Helie regarda d'un air hébété la scène qui se déroulait devant elle. L'abomination hideuse aux allures de chèvre était agenouillée, regardant dans les yeux la jeune femme délicate et d'une beauté à couper le souffle qui se tenait devant lui, ses cheveux dorés bougeant légèrement dans le vent.

Derrière la créature agenouillée... une autre silhouette délicate planait au-dessus du sol, d'effroyables tentacules s'étirant sous sa robe rouge raffinée pour l'attacher comme des chaînes noires et humides.

Alors qu'Helie essayait de comprendre ce qu'elle voyait, la femme en rouge se déplaça, portée dans les airs par ses longs tentacules. Ce mouvement était si étrange et inhumain qu'Helie en frissonna.

Elle frissonna à nouveau et recula lorsque la femme en rouge se mit à planer au-dessus d'elle, la regardant derrière son voile.

Helie eut une forte envie de s'enfuir en rampant.

"Qu-Quoi..."

Avant qu'elle ne puisse dire quoi que ce soit d'autre, une main de la femme en rouge se leva. Avec une étrange élégance, l'abomination tendit la main vers son voile... puis la créature appuya son index à l'endroit où se seraient trouvées des lèvres humaines.

Comme si elle disait à Helie de se taire.

...Écho. C'est un Écho.

Se calmant, elle jeta un nouveau coup d'œil à Chant des Déchus et à Jest, puis devint silencieuse. Peu importe ce qui se passait là-bas, Cassia semblait le maîtriser... Helie, elle, saignait abondamment et devait s'occuper de sa blessure.

Cassie ne pouvait plus se laisser distraire.

Après avoir activé sa Transformation — qui n'affectait que ses yeux — elle plongea dans le vaste océan hostile des souvenirs de Saint Jest.

Ce dernier tenta de lui résister, rendant beaucoup plus difficile le discernement de ce qu'elle voyait et ressentait, mais Cassie continua à avancer, brisant impitoyablement ses redoutables fortifications mentales, l'une après l'autre.

Parce que sa proie était si résistante, et parce que sa vie avait été si longue et si riche, elle brûlait plus d'essence que d'habitude pour maintenir sa Transformation. Ils se trouvaient toujours dans les Creux — même si aucune menace immédiate ne semblait se profiler à l'horizon, cela pouvait changer à tout moment.

Cassie n'avait donc pas le luxe de pouvoir passer au crible les souvenirs de Jest, lentement et minutieusement. Au lieu de cela, elle devait trouver les plus importants, les plus intenses... et, avec un peu de chance, découvrir un moyen d'apprendre les secrets des Souverains à travers eux.

Inspirant profondément, elle plongea dans la vie de Jest de Dagonet, la lame cachée et le bourreau des Grands Clans.



"Merde. Putain... qu'est-ce que c'est que ça ? Vraiment..."

Jest était rentré chez lui.

Sa maison, bien sûr, était un baraquement en béton où des dizaines de familles d'ouvriers avaient vécu dans des conditions pitoyables, luttant pour survivre sous l'autorité indifférente du régime. Les vies étant courtes et les décès fréquents, ce n'était pas surprenant que des visages familiers disparaissent sans laisser de traces, remplacés par de nouveaux le lendemain.

En grandissant, il avait renoncé à se souvenir des noms des nombreux oncles et tantes qui passaient par le baraquement, car cela semblait être un effort futile.

Pourtant...

Maintenant, tout le monde était mort, et cela faisait un peu trop. L'intérieur du baraquement ressemblait à une scène d'enfer, avec d'innombrables cadavres à moitié dévorés qui jonchaient le sol comme un tapis morbide. Le massacre semblait avoir eu lieu il y a plusieurs jours, de sorte que le sang avait séché depuis longtemps. Cependant, l'odeur qui s'en dégageait était accablante et le fit vomir.

"Ah... ah..."

Jest voulut entrer pour chercher les restes de sa famille, mais ne put s'y résoudre.

Au lieu de cela, il recula de quelques pas et se retrouva affalé sur le sol.

Son esprit était vide et des larmes coulaient sur son visage.

Il semblerait que j'aie encore des larmes à verser, hein ?

Cette pensée était étrangement calme et détachée malgré son état misérable.

Jest n'avait pas pleuré depuis une bonne dizaine d'années. Après tout, il était devenu un adulte, puisqu'il avait eu vingt ans il n'y a pas si longtemps. Il s'était finalement échappé du baraquement il y a environ un an. Il avait même nourri le vain espoir de revenir ici un jour, les poches pleines de crédits, de se vanter de ses exploits et d'emmener les autres avec lui pour mener une vie meilleure loin d'ici.

Qui aurait cru que la fin du monde arriverait si vite ?

Aujourd'hui, des monstres erraient dans les rues, dévorant les gens et détruisant les chars d'assaut. Le régime s'était effondré, et il n'avait nulle part où retourner.

Jest s'était évanoui lorsque la fin du monde avait commencé et avait vécu un long et épouvantable cauchemar. Se réveillant quelques jours plus tard, tant bien que mal vivant, il décida que cela ne servait à rien de s'accrocher à ses rêves idiots et rentra chez lui... dans sa vraie maison, le baraquement.

La traversée de la ville s'était avérée être une épreuve mortelle, mais il avait survécu d'une manière ou d'une autre. Au cours de cette traversée, une poignée de personnes comme lui — des gens qui s'étaient endormis profondément et s'étaient réveillés avec des pouvoirs inexplicables.

Mais c'était une plaisanterie. Tout cela n'était qu'une ignoble et terrible plaisanterie.

Parce que son pouvoir n'était que de la pure foutaise.

Tout ce qu'il pouvait faire, c'était renforcer les émotions. Comme la seule émotion ressentie par les monstres était un désir dément de le mettre en pièces, la seule chose que Jest pouvait faire était de mettre fin à ses jours le plus rapidement possible.

Peut-être que je devrais. Mourir plus vite, je veux dire...

En regardant la porte brisée du baraquement, Jest ressentit soudain un sombre et oppressant sentiment de futilité.

Pourquoi se battait-il, d'ailleurs ?

C'était la fin du monde, personne n'avait survécu. Pourquoi s'accrochait-il si désespérément à la vie alors qu'elle était si douloureuse ?

Baissant les yeux, il laissa échapper un rire étouffé.

"Ah. Ah ! Mais... mais..."

Mais ce n'était pas drôle ?

Malgré les larmes qui coulaient de ses yeux, il se força à sourire.

Il y avait une leçon que les pensionnaires du baraquement avaient apprise très tôt... la vie était insupportable si l'on était trop sérieux.

Les humains devaient avoir le sens de l'humour pour survivre dans ce monde de merde.

Le monde était devenu encore plus merdique maintenant, alors...

Il y avait bien une blague quelque part.

Il fallait juste qu'il la trouve.

"Je suppose que vous n'avez plus besoin de vous tuer au travail."

Tu vois ?

Il y avait un bon côté à tout.

Les larmes de Jest avaient un goût salé, mais il se força à rire.

Se levant du béton, il décida d'essayer de survivre.

Non pas que ce soit facile... personne n'avait un pouvoir aussi inutile que le sien, après tout, alors il mourrait sans doute bientôt.

Mais il allait au moins mourir en souriant et en s'amusant.

...Son sourire forcé s'effaça néanmoins lorsqu'il entra dans le baraquement et commença à fouiller le morbide tapis de cadavres.

Cela prit un long moment avant qu'il ne revienne.


  
    

Chapitre 2146 – Le Cœur de la Fête
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"Ah, enfin de l'air frais !"

Jest sourit en regardant la forêt où il allait mourir. Nul doute que sa vie allait s'achever de façon rapide, horrible et pathétique.

Ses lèvres tremblaient un peu.

Non, vraiment... encore ces conneries ?

Il avait à peine réussi à s'installer dans le monde réel, trouvant enfin une communauté sûre, défendue contre les monstres par un groupe de... comment les gens les appelaient-ils ces jours-ci ?

Oui... Les Dormeurs.

Jest était lui-même un Dormeur, aussi avait-il été accueilli à bras ouverts. Malheureusement, c'était un Dormeur défectueux qui ne pouvait pas manier de Mémoires et qui n'avait pas de pouvoir utile... il pouvait tout de même manier un fusil et une baïonnette, mais ce n'était pas suffisant pour lui faire gagner beaucoup de points.

Bon sang...

En parlant de Mémoires ! En fait, elles existaient réellement. Apparemment, tout le monde en avait reçu au moins une dans le Cauchemar ou peu après. Jest ignorait l'existence des Mémoires jusqu'à ce qu'il voie d'autres Dormeurs invoquer des armes mortelles à partir de rien — c'est alors qu'il comprit ce que signifiait son soi-disant Défaut.

Être incapable d'utiliser des "objets enchantés" ne lui avait pas semblé être un gros problème avant qu'il n'apprenne que lesdits objets existaient bel et bien. Mais en sachant cela, Jest ne pouvait pas nier la vérité.

Il n'était pas seulement dans la merde... il était doublement dans la merde.

Les autres Dormeurs avaient des Aspects utiles, et pouvaient même manier des Mémoires — la seconde étant souvent plus importante que la première. Les deux leur permettaient de tuer des monstres, ce dont il était incapable.

Et cela leur permettait de collecter les cristaux scintillants trouvés sur ces derniers, de les absorber et de devenir plus forts.

Les Dormeurs avaient besoin de force pour tuer des monstres, et devenaient plus forts en tuant des monstres... mais Jest ne pouvait pas tuer de monstres parce qu'il était faible, et restait faible parce qu'il ne pouvait pas tuer de monstres.

Si ce n'était pas hilarant, il ne savait pas ce que c'était.

En tout cas, il n'était pas très utile à la communauté.

Les gens — même ceux qui n'avaient pas connu le Cauchemar — commencèrent rapidement à le traiter avec dédain. Après tout, il était nourri et protégé sans apporter grand-chose en retour. Tout au plus pouvait-il s'acquitter de diverses tâches subalternes à l'intérieur de la base... rien de bien différent d'un ouvrier travaillant au baraquement, en fait.

Ce qui était d'ailleurs amusant.

Pourtant, il n'avait pas encore été mis à la porte — sans doute en raison de sa charmante personnalité et de son excellent sens de l'humour. Ces deux derniers mois, sa vie avait été relativement sûre et quelque peu confortable.

En quelque sorte.

...Avant le solstice d'hiver.

En ce jour maudit, Jest s'était détendu sur sa couchette tout en manipulant avec soin une précieuse antiquité — un vrai livre en papier qu'il avait trouvé dans un musée alors qu'il s'y cachait pour échapper aux monstres.

Ce livre était sa bouée de sauvetage, et malgré son état fragile, Jest continuait à en feuilleter les pages jaunes dès qu'il avait du temps libre. Le titre festif de la couverture laissait supposer qu'il contenait de la sagesse datant d'avant les Temps Sombres...

Tenez Votre Ventre ! Cent Blagues Hilarantes pour Faire de Vous le Cœur de la Fête !

C'est ainsi que s'appelait ce livre ancien.

Jest était sur le point d'aborder la plus belle des cent blagues irrésistibles lorsqu'il fut soudain pris d'un puissant bâillement.

Ce qui n'était pas si étrange...

Si ce n'est qu'on était en plein milieu de la journée.

Son expression se figea et un sourire tremblant se dessina lentement sur son visage.

Non... non !

La dernière fois qu'il s'était mis à bâiller tout d'un coup, il avait fini dans le Cauchemar.

Et voilà que Jest se retrouvait, quelques heures plus tard, à nouveau dans le monde inconnu.

Cette fois-ci, c'était différent. La voix bizarre qu'il entendait parfois dans sa tête ces derniers temps l'avait accueilli avec de nouveaux mots.

De plus, il était nu.

Que diable...

La dernière fois, il était habillé, au moins !

Frissonnant dans le froid, Jest protégea son corps décharné et meurtri du vent et regarda les arbres tordus qui l'entouraient avec inquiétude. N'importe où il regardait, seuls ces arbres étaient présents, et la lumière du soleil perçait à peine l'épaisse canopée qui les surplombait...

Aucun bruit n'était perceptible ici, hormis le bruissement inquiétant des feuilles et le craquement sinistre des branches. Ce silence inquiétant le rendait nerveux.

Jest se mordit la lèvre et murmura :

"Pas d'armes... pas de vêtements... au milieu des bois..."

Au bout d'un moment, il ajouta d'une voix tremblante :

"Quelque chose comme : un mec à poil... dans les bois ?"

Un rire étouffé s'échappa d'entre ses lèvres.

Ramassant une pierre au sol, Jest frissonna et se mit à marcher.

...Il ne tarda pas à trouver un autre humain.

Un jeune homme, pas très différent de lui, était appuyé dos à l'arbre... ou du moins en apparence. Cependant, en s'approchant, Jest découvrit avec effroi que le corps du jeune homme était en fait enfoncé dans le tronc escarpé, comme s'il était dévoré par lui. Du sang cramoisi coulait sur l'écorce sombre, qui le buvait avidement.

Une racine épaisse s'enroulait autour de la taille du jeune homme, et de fines branches jaillissaient de son corps, fleuries de fleurs vermillon.

Le jeune homme était en grande partie mort... et pourtant, il était encore en vie et souffrait.

Jest ne s'en rendit compte que lorsque leurs regards se croisèrent, et que l'autre jeune homme ouvrit la bouche, s'efforçant de parler.

"Aidez-moi..."

Jest recula.

Il n'avait qu'une envie : faire demi-tour et s'enfuir, mais quelque chose l'en empêcha.

Peut-être était-ce de la compassion. Peut-être était-ce de l'envie à la vue de l'armure en cuir ensanglantée que portait le jeune homme.

Quoi qu'il en soit, Jest serra les dents.

"...D'accord, mon pote. D'accord, je vais t'aider. Laisse-moi faire."

Tremblant, il fit un pas en avant...

Il tendit tous ses muscles et abattit la pierre tranchante sur la tête du jeune homme.

C'était la seule chose qu'il pouvait faire pour le pauvre homme.

Plusieurs coups furent nécessaires avant que la lumière ne s'éteigne dans les yeux du pauvre homme, et Jest recula en titubant d'horreur.

L'armure en cuir qu'il voulait subtiliser disparut dans une pluie d'étincelles.

Et les racines de l'arbre bougèrent, s'étirant dans sa direction.

Paniqué, Jest se retourna et courut...

Et pendant qu'il courait, la voix qui résidait dans sa tête parla à nouveau.

[Vous avez tué...]

Au même moment, Jest ressentit quelque chose d'étrange.

C'était comme si quelque chose coulait en lui, et qu'en réponse à cette présence, son corps changeait subtilement.

Il devint plus fort, plus agile et plus difficile à abattre.

Ses yeux brillaient tandis qu'il courait.

Donc... on peut devenir plus fort autrement.

Il ne s'agissait pas seulement de tuer des monstres.

Tuer des humains fonctionnait aussi très bien.

Il ne savait pas vraiment comment réagir à cela.

...N'est-ce pas la chose la plus amusante, cependant ?
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Deux jours plus tard, Jest émergea de la forêt. Il s'attendait à mourir... et pourtant, il était toujours en vie, ne serait-ce que de justesse.

Son corps était couvert d'ecchymoses et de sang séché, il tenait une lance de fortune d'une main tremblante. Celle-ci était faite d'une longue branche, d'un éclat de pierre et d'une corde faite d'écorce.

Il portait également quelque chose qui ressemblait à un poncho, confectionné avec de la peau de bête et attaché à la taille par un autre morceau de corde. Évidemment, Jest n'avait aucune idée de la façon dont on dépeçait une bête, et encore moins de la façon dont on traitait le cuir ou cousait des vêtements... le poncho était donc assez répugnant à regarder, et encore plus à sentir.

Mais il s'en fichait éperdument, car cette foutue forêt n'était qu'un être vivant terrifiant, bien décidé à le dévorer tout cru.

"Merde... merde..."

Jest courait pour sauver sa vie. Il avait réussi à tuer une bête, soit, mais il y avait plus d'un monstre dans cette terre maudite. En ce moment, l'un d'entre eux le poursuivait... et il était particulièrement effrayant.

Il courait à l'aveuglette lorsque la forêt devint soudain plus lumineuse, et que les arbres disparurent complètement.

Au lieu de cela... une rivière se trouvait devant lui, coulant régulièrement et dont la surface scintillait au soleil.

La vue de cette rivière était si belle et si étrangère — où trouverait-on une rivière propre entourée d'une forêt dans le monde réel ? — que Jest se figea un instant, puis poussa un cri de colère.

Cette foutue rivière !

Qui se souciait de savoir si elle était jolie ?

La seule chose qui comptait, c'était qu'elle lui barrait la route, et donc qu'il n'y avait plus d'endroit où fuir.

Jest, de toute évidence, ne savait pas nager. Comme il n'y avait ni rivières, ni lacs, ni étangs accessibles aux travailleurs du régime — à l'exception de ceux qui étaient toxiques — il n'avait jamais rencontré une étendue d'eau plus grande qu'une baignoire.

Et encore, une baignoire était un luxe que les gens comme lui ne voyaient que rarement. Pour la plupart, ils ne connaissaient que les douches communes.

"Merde !"

En gémissant, Jest saisit sa pitoyable lance et força son corps fatigué à se déplacer.

Il courut le long de la rivière, obligeant ses poumons brûlants à s'oxygéner.

Mais c'était peine perdue.

Il pouvait déjà entendre un grognement terrifiant venant de derrière lui, et le bruit de quelque chose de lourd se déplaçant dans l'herbe.

Pas... pas... pas comme ça ! Impossible de trouver la chute, bon sang !

Sa vie avait été une blague, mais s'il devait mourir, il espérait au moins que celle-ci serait bonne.

Jest envisagea de se retourner et d'essayer de se battre, mais à ce moment-là, il trébucha et tomba, roulant plusieurs fois avant de s'arrêter, étalé dans la terre.

Sa piètre lance s'était brisée. La branche robuste était intacte, mais le nœud de la lance s'était défait, laissant filer le morceau de roche acéré.

Des larmes amères coulaient dans ses yeux, et à travers elles...

Il vit une bête terrible et floue qui s'élançait vers lui, dont les yeux brûlaient d'une intense faim.

La mort s'annonçait.

Mais à ce moment-là, une ombre couvrit momentanément le visage de Jest, et un javelot d'acier tomba soudain du ciel, transperçant le front de la bête et l'empalant. L'énorme mâchoire de la créature heurta le sol, et celle-ci se pulvérisa, roulant sur sa tête et s'écrasant lourdement à quelques centimètres de Jest.

Il regarda la bête morte en silence, puis étudia le javelot.

Et, au bout d'un moment, il leva les yeux.

Quelqu'un se tenait au-dessus de lui, apparemment sorti de nulle part.

Il s'agissait d'un grand jeune homme au visage élégant, aux cheveux noirs et au regard gris acier. Son visage était parfaitement propre, et était vêtu d'une armure de chevalier polie qui semblait aussi impénétrable qu'un char d'assaut.

En d'autres termes, il était l'opposé parfait de Jest, sale, décharné et à peine vêtu.

Le jeune chevalier baissa les yeux et lui adressa un sourire charismatique.

"Tu as eu l'intelligence de ne pas sauter dans la rivière pour échapper à la bête, mon ami."

Jest cligna des yeux plusieurs fois.

Il répondit ensuite faiblement :

"La rivière. Je... je la connaissais à peine ?"

Le jeune chevalier le regarda étrangement, donnant à Jest l'impression qu'il n'avait aucun sens de l'humour.

Bon, personne n'était parfait.

Son sauveur, quant à lui, lui tendit la main.

"Ce que je voulais dire, c'est qu'il y a des créatures encore pires sous l'eau."

Jest accepta la main tendue et se leva lentement.

C'est alors qu'il fut frappé...

Le vaillant étranger parlait dans la langue du monde réel.

Pas dans la langue étrange et archaïque que les gens du Cauchemar avaient parlée, mais que Jest pouvait quand même comprendre.

A bien y réfléchir, le pauvre type que Jest avait aidé à éviter d'être digéré vivant par un arbre s'était, lui aussi, exprimé dans la même langue.

Jest fixa le jeune homme avec des yeux écarquillés.

"Attendez... vous êtes réel ?"

Le jeune chevalier acquiesça.

"Tout à fait réel, oui. Il semble que la situation soit différente de celle du Cauchemar. En fait, il y a tout un groupe de Dormeurs ici, dans cette forêt monstrueuse. Nous avons tous été envoyés ici ensemble."

Il resta silencieux un moment, puis sourit.

"Tous des gens d'un grand courage et d'une grande bravoure, à n'en pas douter."

Jest le regarda avec des yeux écarquillés.

"...La bravoure ? On s'en fout de la bravoure ! Avez-vous de la nourriture et de l'eau ? C'est ce que je veux savoir ?"

Le jeune chevalier rit.

"Oui, nous en avons."

Après quoi, il marcha sur la tête du monstre mort pour en sortir son javelot.

"Nous devrions récolter l'éclat d'âme et quitter cet endroit aussi vite que possible... sinon, notre bravoure sera mise à l'épreuve lorsque d'autres monstres débarqueront à cause de l'odeur du sang. Je n'en ai pas beaucoup, alors nous ferions mieux de ne pas nous attarder."

Jest resta silencieux, essayant de trouver une blague appropriée.

Pour une raison ou une autre, il avait vraiment envie de se moquer de l'insupportable sérieux du jeune chevalier.

Qui aurait pu imaginer que leur rencontre fortuite déterminerait le cours de toute sa vie ?

Car le jeune chevalier, même s'il prétendait ne pas être trop vaillant, était destiné à devenir Gardien de Valor.

Tandis que Jest... était destiné à devenir sa lame la plus tranchante.
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"Tu es complètement fou. Insensé. Un psychopathe. Un fou furieux... un cinglé !"

Jest marmonnait des jurons au bord d'un lac magnifique, tandis que le jeune chevalier l'écoutait nonchalamment. Derrière eux, plusieurs dizaines de Dormeurs terrifiés et ensanglantés s'affairaient à abattre les arbres.

Le jeune chevalier était encore propre et beau, même si son armure polie avait maintenant une douzaine de bosses. Ayant combattu et tué plus de monstres que n'importe qui d'autre, il parvenait malgré tout à garder un air vaillant et imperturbable.

Les derniers jours n'avaient pas été tendres avec eux.

Au départ, un grand groupe de Dormeurs s'était rassemblé après s'être retrouvé dans l'effroyable forêt — ils étaient près d'une centaine, et de nouveaux survivants se joignaient à eux chaque jour. Une force considérable, même à la fin des temps... c'est du moins ce qu'ils pensaient.

Les Dormeurs avaient établi un camp sur la berge de la rivière — suffisamment loin des arbres pour avoir le temps de réagir lorsque les monstres de la forêt attaquaient, mais aussi suffisamment loin de l'eau pour se défendre contre les abominations aquatiques. Ils travaillèrent ensemble pour survivre, sans savoir où ils étaient et ce que l'avenir leur réservait.

Cependant, Jest était redevenu un paria... et ce malgré son attitude positive et son sens de l'humour désarmant. La force était la seule vertu de ce monde devenu fou, et lui n'en avait aucune.

Pire encore, il empestait. Tout le monde semblait avoir une sorte de Mémoire, que ce soit une armure ou un vêtement enchanté, pour se couvrir... mais lui n'avait que son poncho grossièrement fabriqué. Les gens avaient donc tendance à l'éviter.

À cause de l'odeur. Pas à cause des blagues, bien sûr.

Tout le monde, sauf l'exaspérant chevalier.

Jest l'avait même interrogé à ce sujet.

"Écoute, fossette... pourquoi tu continues à m'embêter ? Mon Aspect est inutile, tu sais. Je n'ai pas non plus de Mémoires."

Mais le chevalier se contenta de rire.

"Justement."

Il jeta un coup d'œil au reste des Dormeurs.

"Tout le monde ici s'est battu pour survivre. Pendant le Cauchemar, après le Cauchemar, et ici aussi... tout en ayant des Aspects puissants et des Mémoires mortelles. Mais une personne qui n'a ni l'un ni l'autre n'est-elle pas celle qui a combattu le plus durement ?"

Le chevalier secoua la tête.

"Ne me prends pas pour un imbécile. Je ne te parle pas parce que je suis gracieux et gentil. Je te parle parce que je pense que tu es fort, et j'ai besoin de camarades forts pour survivre."

Jest secoua la tête, stupéfait.

"Qui l'eût cru ? Il y a vraiment de la cervelle dans cette belle tête..."

Le jeune chevalier haussa les sourcils.

"Merci ? Mais, d'ailleurs, en a-t-on jamais douté ?"

Jest haussa les épaules.

"Ah, ne le prends pas personnellement ! C'est juste que tu es tellement calme et optimiste tout le temps que j'ai pensé qu'il y avait une vis ou deux... ou une douzaine... en vrac dans ta tête."

Le chevalier le regarda étrangement, puis secoua la tête d'un air amusé.

"Non, mais... de tous les gens..."

Jest ne saisit pas tout à fait le sens de la phrase.

Quoi qu'il en soit, c'est ainsi qu'ils devinrent camarades.

Entre-temps, Jest ne portait plus de poncho crasseux. Le chevalier avait un étrange Aspect qui lui permettait de fabriquer toutes sortes de choses. Il avait donc confectionné des vêtements pour Jest, ainsi qu'une bonne lance en bois, un arc et un carquois de flèches.

Être capable d'invoquer des flammes magiques ou de posséder une force phénoménale semblait être le genre d'Aspects que les gens voudraient avoir, mais cette capacité à fabriquer des objets avait en fait valu au jeune chevalier plus de respect et de réputation que son armure, son épée et son habileté à tuer des monstres.

Même si les Dormeurs possédaient des Mémoires, peu d'entre eux en avaient beaucoup. Tous avaient donc besoin de quelque chose pour compenser l'équipement laissé dans le monde réel.

C'est ainsi que le chevalier était devenu l'un des chefs du groupe, et que Jest avait été catapulté au sommet de la hiérarchie sociale en tant qu'ami.

S'accrocher à une cuisse en or était une façon agréable de vivre.

Tout n'allait pas toujours bien pour lui et les autres Dormeurs.

La forêt était infiniment dangereuse, tout comme la rivière. Beaucoup d'entre eux étaient morts en combattant les monstres...

Mais en réalité, les humains étaient tout aussi dangereux.

La même chose qui se passait dans le monde réel continuait à se produire ici. Là-bas, les gens étaient effrayés, traumatisés, désespérés et incapables de reconnaître le monde qui avait changé en un instant. Naturellement, de nombreuses idées étranges jaillissaient de l'âme riche de peur et de désespoir.

On y trouvait des seigneurs de guerre cruels, des bandes de maraudeurs itinérants qui avaient perdu tout vestige d'humanité, des fragments brisés de gouvernements locaux qui sombraient lentement dans d'effroyables folies, et des cultes bizarres qui étaient peut-être les plus sinistres, les plus inquiétants et les plus nocifs de tous.

Ici aussi... les Dormeurs n'étaient pas tous sains d'esprit, et encore moins bienveillants.

Il y eut donc quelques effusions de sang et le groupe se sépara.

La majorité avait décidé de tenter leur chance en suivant la rivière vers l'aval, tandis que le chevalier et ses partisans avaient décidé de remonter le cours de l'eau.

Vers le lac...

Et un énorme château qui le surplombait comme un beau mirage, au loin.

Le jeune chevalier se tenait actuellement sur la rive du lac, armé d'une épée et d'un bouclier. Il avait l'air très vaillant dans son armure chevaleresque, mais Jest n'était pas d'humeur à apprécier l'ambiance héroïque.

Car le reste des hommes et des femmes de leur groupe étaient en train d'abattre des arbres pour construire des radeaux.

"Écoute, tu... tu sais que d'affreuses abominations vivent dans le lac, n'est-ce pas ?"

Le chevalier acquiesça.

"Oui."

Jest inspira profondément.

"Et bien que nous ne sachions pas exactement ce qui vit dans le château, nous avons tous vu le dragon cracher du feu depuis le toit du donjon principal. Pas vrai ?"

Leur intrépide chef hocha à nouveau la tête.

"Cette chose ressemblait effectivement à un dragon."

Jest expira en serrant les dents.

"Alors pourquoi allons-nous au château ? Même les fous qui sont allés en aval sont d'accord pour dire qu'aller au château, c'est du suicide !"

Le jeune chevalier le regarda en souriant.

"Tu sais, j'ai toujours voulu tuer un dragon."

Jest cligna des yeux.

"...Vraiment ?"

Le chevalier rit.

"Ciel, non ! Malgré ce que tu penses, je ne suis pas fou. Qui, dans son esprit, voudrait se battre contre un dragon ? Un vrai dragon. Ces choses ne sont pas scientifiques, elles ne sont même pas censées exister... n'étaient pas censées exister, du moins."

Jest secoua la tête, perplexe.

"Alors pourquoi ?"

Le jeune chevalier resta silencieux un moment.

Après quoi, il regarda à nouveau le château, son expression devenant enfin sombre.

"Parce que j'ai laissé ma femme enceinte seule dans le monde réel. Il y avait un moyen de revenir la dernière fois... alors il doit y avoir un moyen de revenir cette fois-ci aussi. Le château est la seule structure artificielle que nous ayons vue jusqu'à présent. De plus, il est plutôt visible. Je vais donc le conquérir et rentrer chez moi, même si je dois tuer un dragon."

Jest le regarda quelques instants avec un mélange d'envie et d'admiration.

Cela devait être agréable... d'avoir encore une maison, et quelqu'un qui attend que vous y retourniez.

Finalement, il poussa un profond soupir.

"Bon, d'accord. Allons tuer un dragon."

Le jeune chevalier lui jeta un coup d'œil.

"Quoi, pas de blague cette fois ?"

Jest serra les dents.

"Salaud ! Toute cette situation est une plaisanterie ! Ce n'est pas assez amusant pour toi ?!"

Le chevalier détourna le regard avec une expression mélancolique.

"Pour être honnête, je n'ai pas vraiment le sens de l'humour. Je n'ai jamais été doué pour m'amuser. Alors, Jest... je te délègue cette partie."

Il le regarda avec des yeux écarquillés.

Hein ?

Je ne me suis pas porté volontaire ? Je suis quoi, un clown ? Non, mais qu'est-ce qu'il raconte, cet enfoiré ?!

Le lendemain matin, ils traversèrent le lac en direction du château.
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Le lac s'était révélé particulièrement dangereux. Même après s'être préparés minutieusement à la bataille contre les créatures terrifiantes qui l'habitaient, les Dormeurs menés par le jeune chevalier avaient fini par perdre l'un de leurs radeaux — ils avaient réussi à sortir quelques personnes de l'eau, mais les autres avaient été entraînés dans les profondeurs, pour ne plus jamais être revus.

L'eau claire était peinte en rouge par le sang.

Les autres radeaux ne survécurent que parce qu'ils avaient été fabriqués dans le bois anormalement solide de la forêt maudite, avec l'aide de l'Aspect de leur chef. Sans cela, seuls des éclats à la dérive seraient restés à la surface, laissant toutes les traces des Dormeurs emportées par l'eau claire.

Malgré cela, le voyage ne fut pas de tout repos pour ceux qui avaient survécu. Lorsqu'ils atteignirent les murs du château, tous les Dormeurs étaient ensanglantés, à peine conscients à cause de l'épuisement, et engourdis par la terreur.

Sauf le chevalier, bien sûr. Il était, lui aussi, ensanglanté et fatigué... mais son calme et sa confiance n'avaient jamais faibli.

À ce moment-là, Jest commençait à penser que son nouveau compagnon était le plus fou d'entre eux.

Ou peut-être simplement le plus motivé.

Le château, quant à lui, était immense. Bien plus grand qu'ils ne l'avaient imaginé, à tel point que l'on pouvait avoir le vertige en essayant d'embrasser du regard l'immense étendue des remparts. De plus, les murs étaient disposés en cercles concentriques sur le flanc de la montagne et s'étendaient sur plusieurs niveaux.

Le château était comme une cité à lui tout seul.

Les Dormeurs se trouvaient actuellement au point le plus bas de cette cité de pierre, tandis que le donjon principal était au plus haut, construit sur le sommet même.

Et c'était là que le dragon avait fait son nid.

Le dragon n'était d'ailleurs pas le seul monstre à habiter cette forteresse gargantuesque.

Ils le découvrirent immédiatement après s'être approchés de l'imposante porte. Les jours suivants, les Dormeurs progressèrent lentement vers le donjon principal, livrant bataille sur bataille.

Les monstres qu'ils affrontaient étaient différents de ceux de la forêt — tous n'étaient pas des bêtes, certains portaient des armures et maniaient des armes d'acier avec une habileté qui faisait froid dans le dos.

Et plus ils montaient, plus les monstres devenaient puissants. Malgré tout, le jeune chevalier les conduisit d'une structure à l'autre, d'un bastion à l'autre, se frayant un chemin jusqu'au donjon principal. Ils se battaient quand la situation l'exigeait et se cachaient quand ils le pouvaient, pansant leurs blessures et absorbant le pouvoir des éclats d'âme qu'ils récupéraient.

C'était vraiment étonnant. Jest n'aurait jamais pensé qu'ils iraient aussi loin... mais le groupe désorganisé de Dormeurs s'était transformé en une force de combat solide et cohérente en cours de route. Ils se déplaçaient tous avec une détermination sans faille, agissant comme un énorme être qui possédait cent yeux et cent mains, son corps résistant regorgeant d'armes tranchantes.

Était-ce l'expérience ? L'instinct de survie ? Était-ce l'avantage d'avoir un chef audacieux et indomptable ? Il ne le savait pas, mais en tout cas, cela semblait fonctionner.

Sauf lorsque la lune était haute dans le ciel nocturne.

L'ancien château donnait toujours une impression d'étrangeté, mais sa présence glaçante et mystérieuse devenait encore plus sinistre et palpable à la lumière de la lune. C'est pourquoi même le jeune chevalier n'osait pas quitter son abri lorsque la lune brillait sur le magnifique lac.

...C'est ainsi qu'ils combattirent et se faufilèrent jusqu'au dernier et plus haut cercle de murs. Au-delà, il ne restait plus que le donjon principal.

Tout le monde était fatigué. Personne ne savait ce qu'il adviendrait d'eux, et tous envisageaient l'avenir avec appréhension.

Mais, étrangement, ils étaient aussi porteurs d'espoir.

Ils restèrent quelques jours dans l'une des tours du dernier rempart, observant le donjon principal et reprenant des forces... et du courage... pour la dernière poussée.

Au petit matin, le jeune chevalier et Jest se faufilèrent jusqu'au sommet du mur pour jeter un coup d'œil au donjon.

La grande bête ailée dormait sur son toit, ses écailles vermillon scintillant dans la lumière du soleil levant. De minces panaches de fumée s'élevaient de temps à autre de sa gueule, avant d'être dispersés par le vent quelques instants plus tard. Malgré la distance qui les séparait du dragon, ils pouvaient sentir les profondes réverbérations de ses respirations régulières.

La créature dormait la plupart du temps, ne se réveillant qu'une fois par semaine environ pour survoler le lac et brûler la forêt. Personne ne savait pourquoi il faisait cela, mais cela ressemblait à une simple libération de la fureur accumulée par le dragon.

Il volait au-dessus de la forêt pendant un certain temps, rugissant de colère et envoyant de grands jets de flammes incandescentes. Au bout d'un moment, lorsque de larges pans de la forêt étaient recouverts d'une fumée âcre, il plongeait dans le voile noir et disparaissait sans laisser de traces.

Quelque temps plus tard, le dragon revenait, portant parfois dans sa gueule les carcasses calcinées d'énormes bêtes abominables.

Sa vue était à la fois majestueuse et terrifiante. Les écailles du dragon rouge avaient un éclat métallique qui donnait l'impression que la grande bête avait été forgée dans de l'acier vermillon. Entouré de fumée noire, le dragon était comme un héraut de l'enfer, apportant les flammes infernales partout où il allait.

Et cela...

C'était la chose que leur chef voulait tuer.

Jest jeta un regard noir au jeune chevalier.

"...À quoi penses-tu dans ta belle tête ?"

Les yeux gris acier du chevalier étaient fixés sur le dragon endormi.

Au bout d'un moment, il prit la parole :

"Nous avons vu la bête voler au-dessus du lac hier, n'est-ce pas ? Et sept jours auparavant, lorsque nous préparions les radeaux."

Jest acquiesça.

"Et alors ?"

Le chevalier resta silencieux un moment.

"As-tu remarqué, Jest ? Quand le dragon volait au-dessus du lac, il manquait quelque chose. Je me suis longtemps demandé ce que c'était."

Jest fronça les sourcils.

"Ta santé mentale a disparu. Qu'y a-t-il d'autre de nouveau ?"

Le chevalier sourit, puis appuya son dos sur le mur et leva prudemment son épée, étendant sa lame au-delà de l'entrée de la tour. Jest pouvait voir le donjon se refléter dans sa lame polie.

"Tu le vois maintenant ?"

Jest cligna des yeux.

Huh.

Il manquait en effet quelque chose.
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Il hésita quelques instants.

L'épée n'était pas exactement un miroir, et sa lame n'était pas vraiment plate non plus. Le reflet était donc quelque peu déformé — et pourtant, il pouvait discerner les formes des choses.

Il y avait le parapet du rempart, le bel édifice du donjon principal, son toit et ses tours, les drapeaux en lambeaux qui pendaient mollement en l'absence de vent. Mais aussi le ciel lilas derrière le donjon, et les nuages qui dérivaient dans sa vaste étendue comme les morceaux d'un linceul déchiré.

Cependant, il manquait une chose.

La grande silhouette du dragon endormi ne se reflétait pas dans l'épée.

Jest se frotta les yeux, avant de se pencher prudemment par l'embrasure de la porte pour observer de ses propres yeux le toit du donjon principal.

Ce satané dragon était bien là, dormant à poings fermés. Difficile de ne pas remarquer sa silhouette d'un vermillon éclatant aux contours vifs sur la pierre blanche.

Qu'est-ce que c'est que ce bordel ?

Il se réfugia dans la tour.

"Où est ce satané dragon ?"

Le jeune chevalier acquiesça.

"Effectivement. Je m'en suis rendu compte hier... le dragon ne se reflétait pas dans le lac lorsqu'il le survolait. C'est étrange, non ?"

Jest se frotta l'arrière de la tête, puis haussa les épaules.

"Eh bien, oui. C'est étrange. Mais qu'est-ce que cela signifie ?"

Le chevalier sourit.

"Qui sait ? J'ai une théorie, cependant."

Son sourire s'estompa lentement, remplacé par une expression sérieuse.

"Tu vois, Jest... je ne pense pas que ce dragon soit réel."

Il s'arrêta un instant, avant d'ajouter d'un ton interrogateur :

"C'est peut-être une illusion... ou un fantôme. Peut-être que ce n'est qu'un reflet persistant, et que le vrai dragon est parti depuis longtemps..."

Cassie était très curieuse de voir comment Gardien de Valor et son premier groupe de partisans avaient conquis Bastion, et ce qu'ils avaient trouvé à l'intérieur. Après tout, ce n'était pas seulement une Citadelle laissée par l'un des daemons... quelque part en chemin, le jeune chevalier avait également découvert une Mémoire de Lignée et hérité de la lignée du Dieu de la Guerre.

Peut-être avait-il reçu cette Mémoire pour avoir tué le reflet du dragon vermillon, ou l'avait-il découverte dans la salle du trône de Bastion...

Mais quelle que soit sa curiosité, elle ne pouvait se laisser distraire — elle avait déjà passé trop de temps à explorer l'aube de l'ère du Sortilège du Cauchemar. Jest résistait farouchement à son Aspect, faisant fondre son essence à une vitesse effroyable.

D'ailleurs...

Alors que le vieil homme était censé être complètement hypnotisé par son regard, elle sentit soudain l'un de ses doigts tressaillir, comme si l'abomination luttait pour reprendre le contrôle de ses mains.

Cassie dut donc abandonner ce souvenir vivace et se tourner vers le suivant, en espérant qu'il la rapprocherait des secrets des Souverains.

Elle vit...

Jest était un Éveillé à présent. Sa silhouette décharnée était devenue sèche et forte, la confiance dans son regard était plus grande. Cela dit... il ne s'était Éveillé que depuis quelques semaines.

Il se tenait sur le mur, armé d'une véritable lance en acier qu'il avait récupérée sur l'une des abominations qu'ils avaient tuées sur le chemin du donjon principal.

Les épreuves n'avaient pas cessé après que le dragon mourant soit tombé dans le lac. Ils avaient trouvé la Passerelle et avaient pu se réveiller, il est vrai, devenant ainsi beaucoup plus puissants... mais le château regorgeait toujours de monstres, au même titre que le lac. Leur maudit chef ne se contentait pas non plus de se cacher dans le donjon, il insistait pour organiser des équipes de secours à la recherche d'autres Dormeurs dans la forêt.

Il était comme ça, et les gens avaient tendance à suivre son exemple.

Jest était donc contraint de se battre pour survivre lorsqu'il était éveillé, et de se battre encore plus lorsqu'il dormait. Son existence était pénible.

Au moins, sa Capacité Éveillée n'était pas aussi inutile que sa Capacité Dormante — tant qu'il avait un partenaire pour l'utiliser. Être un appât professionnel... quel destin !

Jest se moqua.

Au même moment, des bruits de pas se firent entendre, et une silhouette familière apparut sur le mur à côté de lui. L'armure polie était la même, mais le jeune chevalier portait désormais une cape vermillon — une Mémoire qu'il avait reçue après avoir tué l'illusion du dragon.

Il souriait.

Jest soupira et secoua la tête.

"Hé là... comment sommes-nous censés t'appeler, déjà ? Gardien ?"

Le jeune chevalier gloussa.

"Ne sois pas jaloux, Jest... Je suis sûr qu'un jour prochain, tu auras toi aussi un Vrai Nom sympa."

Oh, à n'en pas douter !

Gardien de Valor était un nom vraiment trop ringard, de toute façon. Jest en recevrait sûrement un dix fois plus impressionnant.

Il hésita un moment, puis demanda :

"Alors, comment va ta femme ? Tout va bien, j'espère ?"

Gardien acquiesça joyeusement.

"C'est un petit garçon en bonne santé. Nous l'avons appelé Madoc. Oh..."

Il regarda Jest avec intérêt.

"Mais ne dois-je pas te féliciter, toi aussi ? Honnêtement, c'est incroyable. Un type comme toi... avec une fille comme ça... tout le monde est stupéfait !"

Jest toussota soudain.

"Eh bien, ce... ce n'est pas comme si je la retenais en otage, d'accord ? Elle était juste impressionnée quand je l'ai sortie des flammes, à l'époque où nous nous battions contre ce fichu lézard. Et tu sais ce qu'on dit. Le meilleur moyen d'avoir une fille, c'est de la faire rire !"

Gardien hocha la tête d'un air pensif.

"Exactement, alors comment l'as-tu eue ?"

Jest fronça les sourcils.

"Va te faire voir, salaud."

Le jeune chevalier sourit.

"Quand prévoyez-vous de rendre la chose officielle ? Mon fils aura besoin de camarades de jeu, tu sais..."

Jest toussota à nouveau.

"Écoute, ce n'est pas que je n'en ai pas envie. Mais nous sommes dans des villes différentes dans le monde réel. Toi et moi, on s'est retrouvés à CSQN, mais elle, elle vient du nord."

C'était déjà une chance qu'ils soient tous les deux dans le même Quadrant.

Après avoir expliqué les problèmes logistiques rencontrés par les couples d'Éveillés, Jest soupira.

"Je pense aller la chercher sous peu."

L'expression de Gardien était cependant sombre.

Jest fronça les sourcils.

"Quoi ?"

Son ami et bienfaiteur secoua la tête.

"Non, c'est juste que... j'ai entendu de vilaines choses sur cette ville."

Jest haussa les sourcils.

"Oh ?"

Gardien hésita un moment, avant de prendre appui sur le parapet du rempart. Son expression changea subtilement, perdant son habituel vernis de confiance. Au lieu de cela, Jest vit... de la lassitude. Et de la peur.

"Les... les gens peuvent être aussi terribles que les monstres, tu sais."

Jest rit.

Le savait-il ?

Peu de gens au monde le savaient mieux que lui.

"C'est là que tu te trompes, Gardien. Les gens ne sont pas aussi terribles que les monstres... les gens sont des monstres. Certains d'entre eux, du moins."

Il resta silencieux quelques instants, avant d'ajouter d'un ton froid :

"Mais ne sommes-nous pas devenus assez bons pour tuer les monstres ?"
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Gardien resta silencieux tandis qu'il regardait l'étendue du château, le magnifique lac au-delà et la sombre palissade d'arbres tordus dans le lointain.

Le château grouillait encore d'abominations, les profondeurs du lac cachaient des horreurs indescriptibles, et la forêt elle-même n'était qu'un énorme monstre assoupi... maintenant que le dragon vermillon avait disparu, plus rien n'empêchait ce monstre d'agir, et il ne tarderait probablement pas à s'animer.

Pourtant, Jest n'avait jamais vu le jeune chevalier, Gardien de Valor, avoir l'air troublé alors qu'il bravait les périls de cette terre cauchemardesque.

Or, à présent, il avait l'air plutôt troublé en pensant au monde réel.

Gardien finit par soupirer.

"Maintenant que j'ai un fils, je ne peux m'empêcher de penser à l'avenir. L'avenir lointain et l'avenir immédiat... Je ne vois que des problèmes."

Jest haussa les sourcils et s'esclaffa.

"Vérifie ta vue, peut-être ?"

Gardien secoua la tête.

"L'avenir lointain est trop difficile à prédire, car la nature de notre mode de vie a fondamentalement changé. Je ne parle pas du Sortilège du Cauchemar et des Créatures du Cauchemar — je parle de nous. De l'homme. Les vies humaines ont toujours été façonnées par ceux qui détiennent le pouvoir et, par conséquent, les structures de pouvoir établies sont restées plus ou moins les mêmes pendant des milliers d'années. Mais aujourd'hui, toutes ces structures n'ont plus aucun sens."

Le jeune chevalier leva la main et serra le poing.

"C'est parce qu'il ne semble plus y avoir de limites au pouvoir personnel. Il n'y a pas si longtemps, nous étions des gens ordinaires, mais maintenant nous sommes des Éveillés qui possèdent une force surhumaine et des capacités mystiques. On peut raisonnablement supposer qu'il y a des échelons plus élevés sur cette échelle — il y a des monstres Déchus, après tout, et des Mémoires Ascendantes. Donc, quelqu'un trouvera un moyen de devenir encore plus puissant tôt ou tard, et davantage encore par la suite."

Il s'arrêta un instant et regarda Jest d'un air sombre.

"Le cadre de l'humanité est construit sur le principe qu'un individu ne peut pas vaincre une armée, cependant. C'est le principe fondamental... ôte-le, et toute la structure s'effondrera. Nous, les Éveillés, sommes déjà si forts que nous tuer avec des armes conventionnelles est une tâche ardue. Qu'en est-il des Ascendants ? Qu'en est-il de ceux qui, un jour, transcenderont même cette frontière théorique ?"

Gardien secoua la tête, une expression méfiante sur le visage.

"La nature même du pouvoir va changer. Ainsi, la physionomie de nos vies sera également modifiée... pour le meilleur ou pour le pire."

Jest cligna plusieurs fois des yeux et fixa le jeune chevalier pendant quelques instants. Ce dernier leva alors une main et pointa un doigt accusateur vers lui.

"Tu es... tu es d'une famille riche, c'est ça ? Bon sang ! Ça explique beaucoup de choses !"

Gardien pencha la tête, confus.

"Je... ne m'attendais pas à une telle réaction."

Jest laissa échapper un rire.

"Écoute, toutes tes contemplations profondes sont un signe avant-coureur. Seuls les enfants gâtés des familles de bureaucrates ont assez de temps pour le gaspiller à apprendre des mots compliqués et à étudier la philosophie. Le reste d'entre nous est trop occupé à gagner sa vie, et une vie misérable de surcroît !"

Gardien cligna des yeux.

"Ce n'est pas de la philosophie ? C'est surtout de l'histoire et un peu de sociologie. Un peu d'anthropologie, au mieux."

Jest pointa à nouveau du doigt.

"Tu vois ! Des mots compliqués !"

Le jeune chevalier toussota et détourna le regard avec une pointe d'embarras.

"...Mes parents étaient ingénieurs, pour être précis. Pas des bureaucrates."

Jest sourit.

Les ingénieurs militaires étaient aussi des élites. Et bien que Gardien n'ait pas dit que ses parents avaient appartenu à l'armée, cela ne faisait aucun doute — après tout, tous ceux qui valaient quelque chose étaient enrôlés, à l'époque où le régime existait encore.

Avant le Sortilège du Cauchemar.

"C'est de cela que tu as peur ? Que ton fils grandisse dans un monde gouverné par une poignée de tyrans capables d'anéantir des armées à eux seuls ?"

Gardien grimaça.

"C'est une simplification à outrance, mais en gros... oui."

Jest rit.

"Quel est le problème, alors ? N'y a-t-il pas une solution évidente ?"

Le jeune chevalier haussa les sourcils.

"Ah oui ?"

Jest acquiesça, avant de hausser les épaules d'un air confus.

"Bien sûr. Il faut juste s'assurer de devenir soi-même un de ces tyrans omnipotents."

Lui-même connaîtrait sans doute une mort prématurée en nourrissant de telles ambitions... mais s'il s'agissait de Gardien, alors c'était possible. Si quelqu'un était capable d'acquérir un grand pouvoir dans ce nouveau monde effrayant, c'était bien leur intrépide chef. En effet, ce type régnait déjà ostensiblement sur le château et était suivi par un grand groupe d'Éveillés puissants.

Gardien étudia Jest quelques instants, puis sourit étrangement.

"Devenir moi-même l'un des dirigeants ? Bon. Tu as peut-être raison. Peut-être que c'est aussi simple que ça."

Son sourire devint lentement mélancolique.

"Mais cela ne concerne que l'avenir lointain. L'avenir immédiat est bien plus inquiétant, en réalité."

Jest se contenta de le regarder d'un air maussade.

"Qu'est-ce qui t'inquiète tant ? D'ici un an, nous aurons le contrôle total du château. Nous aurons un endroit sûr pour passer les nuits et suffisamment de nourriture pour nous remplir le ventre. Nous sommes des Éveillés maintenant, alors survivre dans le monde réel est devenu beaucoup plus facile... même si les monstres sont aussi de plus en plus forts, semble-t-il. Alors, qu'est-ce qui t'inquiète tant ?"

Gardien resta silencieux un moment, puis fronça les sourcils.

"En fait, c'est lié à notre conversation précédente. Les gens... Je suis inquiet à propos des gens."

Son expression s'assombrit.

"Maintenant que tous les gouvernements et coalitions du monde se sont effondrés, il n'y a plus vraiment d'ordre nulle part. Les gens se regroupent pour survivre... naturellement, ils ne peuvent pas survivre sans les Éveillés. Seuls ces derniers peuvent combattre efficacement les monstres, ils ont donc une grande valeur. Il reste encore des autorités qui emploient des Éveillés pour combattre pour elles, mais elles ne pourront pas les contrôler éternellement. En fin de compte, le pouvoir se concentrera entre les mains de gens comme nous, et tous ne l'utiliseront pas de manière équitable."

Jest se renfrogna.

"Et alors ? Qu'est-ce que cela a à voir avec nous ? Tu ne te sens pas responsable du monde entier, n'est-ce pas ? Parce que, laisse-moi te dire une chose, M. Gardien... tu n'es pas un dieu. Malgré tes pouvoirs magiques, tu n'es qu'une personne."

Gardien poussa un soupir.

Après quelques instants de silence, il dit :

"Je fais aussi partie de ce monde, non ? En effet, je suis une personne. Ma femme et mon fils sont aussi des personnes. Les gens ont besoin de nourriture, d'un abri et d'eau potable. Ils ont besoin d'air pour respirer. Tu sais à quel point CSQN est fracturé en ce moment... il y a tellement de factions et de petites communautés que je ne peux même pas toutes les compter. Cela fait moins d'un an que le Sortilège du Cauchemar est apparu, alors les choses sont encore un peu stables. Mais..."

Il fronça les sourcils.

"Qui va remettre en état les barrières de la ville lorsqu'elles s'effondreront ? Qui va entretenir les fermes hydroponiques ? Qui va distribuer la nourriture et s'assurer que les gens ne meurent pas de faim ? Pour l'instant, l'infrastructure de la ville est contrôlée par quelques factions qui se sont détachées du régime lorsque celui-ci s'est effondré. Quelques points clés sont retenus en otage par des seigneurs de guerre Éveillés. Les choses ne feront qu'empirer à l'avenir, et il ne s'agit que de CSQN. Elle est en bien meilleur état que les autres villes."

Jest sourit.

"Tu n'as pas oublié quelque chose, quand même ? Nous sommes des Éveillés ! Tu as le pouvoir de fabriquer des objets incroyables. D'autres ont le pouvoir de faire pousser les plantes plus vite ou d'invoquer des objets à partir de rien. Les barrières de la ville et les fermes ont été entretenues par le régime, mais maintenant qu'il y a des gens comme nous qui se promènent et font des miracles... qui peut dire que les choses ne vont pas s'améliorer, justement ?"

Son sourire s'élargit.

"Peut-être que ton fils vivra dix fois mieux que nous. Ma vie s'est déjà améliorée, en fait. J'ai une chambre à moi... et même une salle de bain attenante ! Et je n'ai pas eu faim depuis des semaines. C'est aussi ce que l'avenir nous réserve."

Jest soupira.

"Maintenant, si seulement je pouvais aller chercher ma petite amie dans ce trou au nord... la vie serait parfaite."

Gardien le regarda en silence pendant un moment, réfléchissant à quelque chose.

Finalement, il secoua la tête.

"Pas possible, tu as toujours été optimiste ?"

Jest se gratta l'arrière de la tête.

"Ma personnalité ensoleillée et mon incroyable sens de l'humour ne l'ont-ils pas montré ? Quoi qu'il en soit, je comprends tes inquiétudes. Il y a des fous partout, et beaucoup d'entre eux sont devenus des Éveillés. On raconte déjà des histoires d'horreur sur le type qui contrôle les voies ferrées. Les factions formées par les anciens membres de la police secrète sont... très flippantes aussi. Et que dire des fanatiques qui tentent de convertir les gens, eux, ils font froid dans le dos ! Honnêtement, ce qu'il faut faire, c'est rassembler les gars qui résident dans le château dans le monde réel, et former une faction à nous. Mieux vaut prévenir que guérir."

Gardien resta silencieux un moment, avant de sourire.

"...Tu dis ça parce que tu veux que je t'aide à retrouver ta petite amie, c'est ça ?"

Jest sourit.

"Elle vient aussi du château, non ? De plus, son Aspect est très utile... contrairement au mien. Si tu veux devenir l'un des tyrans omnipotents de ce futur lointain, tu auras besoin de gens comme elle."

Gardien s'attarda un moment.

Il finit par hausser les épaules.

"Eh bien, pourquoi pas ? Rassemblons une équipe de personnes fiables et partons en voyage dans le nord. Nous pourrons inviter d'autres Éveillés qui résident là-bas à nous rejoindre à CSQN. Je ne sais pas quelle forme prendra l'avenir, mais si nous voulons avoir notre mot à dire sur ce qui nous arrive, nous devons d'abord consolider notre pouvoir... construire une base fiable est l'étape la plus importante, après tout. Et si nous voulons construire un bastion sûr pour nous et nos familles, nous aurons besoin de fondations vraiment solides."

Jest sourit, ce qui incita Gardien à le regarder avec méfiance.

"...Quoi ?"

Jest secoua la tête.

"Non, non... ce n'est rien. C'est juste qu'en parlant de fondations solides... euh... attends, je l'ai presque !"

Il y avait bien une blague là-dedans !

Gardien prit une grande inspiration et se détourna.

"Bon. Je vais y aller alors... retrouvons-nous dans le monde réel, à notre réveil."

Le but de leur voyage vers le nord était assez simple — réunir quelques Éveillés à la suite de Gardien et les ramener à CSQN.

Toutefois, beaucoup de choses changèrent à la suite de ce voyage, et tous deux en furent également changés.
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Un mois plus tard, un groupe d'Éveillés fatigués se tenait sur une colline dans les terres désolées, regardant les ruines tentaculaires en contrebas. Le monde semblait entièrement noir et blanc, offrant une vue imprenable sur les bâtiments anciens qui émergeaient de la neige. Le vent froid tentait de s'infiltrer dans les interstices de leurs armures, et ni les manteaux chauds ni les moufles qu'ils portaient par-dessus les gants ne parvenaient à l'arrêter.

Cette terre semblait morte, sans aucune trace de vie sur sa surface empoisonnée.

Bien sûr... ce n'était pas le Royaume des Rêves. C'était le monde réel. Les ruines calcinées n'étaient que l'une des innombrables villes humaines détruites pendant les Temps Sombres, dont le sol était contaminé par de terribles armes issues de l'esprit humain, et non par une étrange malédiction.

L'air était également toxique, c'est pourquoi ils portaient des masques à gaz militaires et des bouteilles d'oxygène sur le dos — les Éveillés étaient plus tenaces que les gens ordinaires, mais braver les étendues sauvages de la Terre sans protection restait une tâche mortelle pour eux.

La longue traversée avait été une rude expérience, même pour Gardien et ses compagnons. Très peu de Créatures du Cauchemar se trouvaient ici, mais la terre elle-même représentait un obstacle. Avec l'effondrement du régime et des autres puissances qui régissaient les enclaves humaines restantes dans cette partie du monde, les systèmes de logistique et de transport qui existaient auparavant étaient désormais complètement désorganisés.

Gardien et ses guerriers avaient l'intention de voyager en train, mais les rails étaient défectueux à quelques centaines de kilomètres de CSQN. Ils achetèrent donc un véhicule cargo tout-terrain à un groupe d'anciens soldats et le conduisirent plus au nord.

Le véhicule n'était pas très confortable, mais au moins, il fonctionnait. Malheureusement, son moteur fut réduit en miettes par les griffes d'une Créature du Cauchemar il y a environ une semaine, si bien qu'ils durent parcourir le reste de la distance à pied.

...Dans l'ensemble, Jest n'arrivait pas à déterminer lequel des deux mondes était le plus inhospitalier. Il aimait cependant retourner au château quand c'était son tour de dormir — il y faisait chaud, au moins.

Quoi qu'il en soit, ils étaient arrivés à destination.

Une colonie humaine se trouvait devant eux.

Elle était bien plus petite que CSQN, bien sûr, avec une population qui atteignait à peine quelques dizaines de millions d'habitants. De plus, elle n'avait pas été transformée en une redoutable capitale de siège pendant les Temps Sombres, ce qui rendait ses défenses et ses infrastructures bien inférieures.

Aucune haute barrière n'entourait la ville comme un anneau impénétrable, servant à la fois de fortifications défensives et de système sophistiqué de filtration de l'air. Au lieu de cela, plusieurs dômes étaient dissimulés au cœur des ruines calcinées — la ville d'origine était bien plus étendue que celle qui émergeait de son cadavre, bien qu'elle ait abrité beaucoup moins d'habitants.

Levant son masque à gaz, Gardien inspira l'air froid, grimaça, puis le remit en place.

"Entrons aussi vite que possible. Soyez prudents — les ruines recèlent de nombreuses abominations. Jest, prends la carte."

Comme plusieurs des Éveillés du château étaient originaires de cette ville abandonnée, ils leur avaient donné beaucoup d'informations sur la situation à l'intérieur.

La situation... n'était pas bonne. Après la chute du Sortilège du Cauchemar, les dômes s'étaient isolés les uns des autres, et chacun était désormais entre les mains d'un souverain autoproclamé. Certains de ces dirigeants étaient bons, d'autres mauvais, et d'autres bien pires encore.

C'est pourquoi Gardien ajouta :

"Soyez encore plus prudents lorsque nous rencontrerons des gens. Il y a des milliers d'Éveillés dans la ville, et même si nous sommes plus puissants et mieux préparés, nous ne pourrons pas tous les combattre."

Les autres acquiescèrent sombrement.

Ils descendirent rapidement de la colline et pénétrèrent dans les ruines.

Ils durent affronter quelques Créatures du Cauchemar, et même un essaim entier de bêtes terribles, sur le chemin du dôme le plus proche. Cela étant, les partisans de Gardien étaient tous des guerriers expérimentés et mortels à présent. Ils se frayèrent un chemin à travers les ruines sans perdre un seul homme, et finirent par se retrouver à nouveau parmi les humains.

La vie dans le dôme où ils pénétrèrent semblait étrangement plus ordonnée que celle qui s'était déroulée à CSQN au cours de l'année écoulée.

Tout le monde se déplaçait avec détermination, occupé à travailler. Cela dit, les gens semblaient fatigués et mal nourris, la plupart d'entre eux arborant des expressions moroses — néanmoins, personne ne craignait les Créatures du Cauchemar, puisque des équipes d'Éveillés patrouillaient constamment dans les rues.

Gardien regarda autour de lui avec une expression prudente, mais subtilement surprise.

Ils furent accueillis par un officier Éveillé de la garnison locale et traités de manière amicale. Un groupe de puissants guerriers Éveillés était le bienvenu dans la ville, car leur force ne pouvait qu'améliorer la situation.

"Tous les Éveillés sont des camarades. Nous avons été appelés à accomplir un devoir solennel."

Gardien et Jest se regardèrent, un peu troublés.

Après avoir organisé leur hébergement, l'officier les escorta à un dîner avec la personne qui dirigeait le dôme, apparemment appelée l'Estimé Gouverneur Temporaire.

Le dîner était tout simplement somptueux, et le gouverneur — un Éveillé aux traits nets et au sourire éclatant — était à la fois poli et amical. Il s'enquit avec curiosité de la situation à CSQN, expliquant comment les choses se passaient ici en comparaison.

À un moment donné, un vieil homme vêtu d'une livrée de serviteur arriva pour verser un peu plus de vin dans leurs verres. Jest était tellement émerveillé par l'étrange opulence de la résidence du gouverneur que lorsque la main du serviteur trembla et que quelques gouttes de vin tombèrent sur la nappe blanche, il n'y prêta même pas attention.

Mais le gracieux hôte du dîner, lui, s'en aperçut.

Le vieil homme frémit.

Le gouverneur le regarda en souriant, puis reporta son regard sur l'un des guerriers Éveillés qui gardaient la salle et fit un léger signe de la main.

Avant que quiconque ne puisse réagir, le garde attrapa de force le vieil homme et le traîna hors de la pièce.

Le gouverneur poussa un soupir d'excuse.

"Pardonnez cet étalage disgracieux, Seigneur Gardien. Mais vous savez ce que c'est... ce n'est pas facile de dresser du bétail."
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Après le dîner avec l'Estimé Gouverneur Temporaire, le dôme ne paraissait plus aussi ordonné et soigné à Jest.

Au contraire, celui-ci lui apparaissait morbide et révoltant.

Là-bas, dans l'opulente salle, l'aimable tyran s'était empressé d'expliquer aux membres de l'équipe de Gardien ses opinions déréglées... ou plutôt, il s'était plaint de ses difficultés auprès des autres Éveillés, ne prenant même pas la peine de vérifier s'ils partageaient ses idées délirantes.

Comme s'il s'agissait d'une évidence.

Ce que croyait l'Estimé Gouverneur Temporaire... en somme, pour lui, c'était que seuls les Éveillés étaient de vraies personnes, et qu'ils méritaient donc d'être traités en tant que tels.

Avec l'apparition du Sortilège du Cauchemar, l'humanité fut séparée en deux groupes distincts — ceux qui avaient été choisis par le Sortilège, et ceux qu'il avait ignorés.

Le premier groupe était plus fort, plus rapide et plus résistant. Les Éveillés possédaient des pouvoirs mystiques et étaient soumis à des épreuves cruelles pour prouver leur valeur. Naturellement, on pouvait s'attendre à ce qu'ils jouent un rôle plus important dans la société à l'avenir, et qu'ils obtiennent de ce fait de plus grands privilèges.

Cependant, ce foutu cinglé avait poussé la chose à un tout autre niveau. Selon lui, le fait d'être choisi par le Sortilège correspondait à la volonté du Ciel, qui désignait les Éveillés comme les véritables héritiers de la Terre.

Les Éveillés étaient sacrés... et par conséquent, ceux qui n'étaient pas choisis par le Sortilège étaient mauvais. Ce n'étaient que des bêtes qui traversaient leur vie endormies, incapables d'émotions réelles ou de pensées rationnelles, imitant maladroitement le comportement humain. C'est pourquoi il était juste de les traiter comme du bétail — ou de s'en débarrasser s'ils n'avaient plus de raison d'être.

C'est du moins ce que croyait le Gouverneur. Personne ne savait si ses soldats partageaient cette croyance démente ou s'ils suivaient simplement ses caprices parce que les mauvais traitements qu'ils infligeaient à la population mondaine restaient impunis sous son règne.

L'ordre et la sécurité régnaient bel et bien... mais ce n'était pas parce que les gens étaient unis dans la tâche de maintenir le dôme. Au contraire, c'était parce que les gens étaient traités comme des esclaves, et que ceux qui n'accomplissaient pas les tâches que leur confiaient les Éveillés étaient cruellement punis, ou carrément tués.

L'expression de Gardien était raide pendant qu'ils marchaient vers leurs logements.

Il finit par dire :

"Je... savais que ça allait être mauvais. Mais je ne pensais pas que ça allait s'aggraver à ce point, aussi vite."

Jest le regarda.

"Qui est l'optimiste maintenant, hein ?"

Gardien se contenta d'un regard vide.

Jest soupira.

"Eh bien, ça n'a pas d'importance. Aucun des nôtres ne se trouve dans ce dôme, de toute façon — nous devrons traverser d'autres dômes si nous voulons les atteindre."

Ce n'était pas si surprenant, en fait. Le Gouverneur allait bien trop loin, mais il n'était certainement pas le seul membre du mouvement suprématiste naissant des Éveillés. Certains considéraient les Éveillés comme des êtres intrinsèquement différents et supérieurs aux humains ordinaires, ce qui était tout à fait naturel.

De même, ce n'était pas rare de voir des gens se faire toute une série d'idées bizarres sur le Sortilège du Cauchemar, le considérant comme une sorte d'intervention divine. Au moins une douzaine de cultes étranges se répandaient dans CSQN, se multipliant et développant des tendances extrémistes à un rythme rapide.

Et c'est justement ce que faisaient les fous. Il y avait aussi ceux qui étaient tout à fait sains d'esprit, mais qui exploitaient sans état d'âme la folie des autres avec des intentions malveillantes.

C'était un véritable gâchis.

L'expression de Gardien s'assombrit, mais il ne dit rien d'autre.

...Pendant un certain temps.

Au petit matin, après avoir constaté l'atrocité du traitement réservé aux gens ordinaires à l'intérieur du dôme, Gardien appela Jest à voix basse.

Pour être honnête, à ce moment-là, Jest était lui-même un peu pâle. Il n'avait même pas touché à son petit-déjeuner, se sentant nauséeux à la vue de ce repas somptueux.

C'était probablement la première fois que Jest négligeait la nourriture gratuite.

Gardien le regarda un moment, avant de dire d'un ton égal :

"À propos de ce que tu as dit. Que nous devrions passer au dôme suivant."

Jest haussa les sourcils.

"Oui ?"

Gardien s'attarda un instant.

"Et si je ne veux pas ?"

Il se renfrogna, puis ajouta lentement :

"Et si je voulais commencer à travailler sur cette... solution évidente... tout de suite ? Ne vais-je pas devoir éliminer la concurrence si je veux devenir l'un des éventuels dirigeants de l'humanité ?"

Jest sourit.

Ce que Gardien voulait vraiment... c'était que les ordures comme l'Estimé Gouverneur Temporaire soient éliminées, et comme personne d'autre ne nettoyait les rues, il n'avait pas d'autre choix que de devenir lui-même le spécialiste de l'élimination des ordures.

Pour que son fils puisse grandir dans un monde plus propre.

Jest haussa les épaules.

"Alors, l'Estimé Gouverneur devra mourir."

L'expression de Gardien changea, devenant plus froide et plus dangereuse qu'auparavant.

Finalement, il dit d'un air indifférent :

"Mais nous ne pouvons pas le tuer sans justification."

Jest rit.

"On ne peut pas ? Eh bien, laisse-moi m'en charger. S'il m'attaque en premier, nous aurons une raison de nous défendre, n'est-ce pas ? Ah, mais ne te méprends pas. Ce ne sera pas seulement le Gouverneur... ses hommes sont tout aussi coupables, et ils ne seront pas heureux de voir leur propre justification disparaître. En fait, ils s'empresseront de nommer une nouvelle figure de proue et continueront à perpétrer des actes monstrueux en toute impunité."

Gardien le regarda d'un air sombre.

"Ne sommes-nous pas devenus assez bons pour tuer des monstres ?"

Jest sourit.

"C'est vrai..."

Gardien resta silencieux un moment, avant de hocher la tête.

"Alors... Je te délègue cette partie."



Deux jours plus tard, l'intérieur du dôme ne présentait plus aucun aspect ordonné ou soigné.

Au contraire, c'était un bain de sang.

L'Estimé Gouverneur Temporaire était mort. Ses guerriers les plus loyaux étaient également morts — les autres s'étaient rendus ou s'étaient enfuis.

C'était un véritable exploit pour le petit groupe de guerriers Éveillés dirigé par Gardien de démanteler l'ensemble des forces locales en dépit d'une infériorité numérique d'un contre dix. Cependant, le nombre n'avait pas beaucoup d'importance face à une attaque bien coordonnée. Surtout si elle commençait par une décapitation soudaine.

De plus, les Éveillés locaux ne faisaient pas le poids face à Gardien et ses hommes. Après tout, ceux qui piétinaient habituellement les faibles succombaient généralement face aux forts... et les guerriers qui avaient conquis l'ancien château étaient très forts.

Jest avait lui-même tué le Gouverneur. Il avait incité le pauvre fou à attaquer en combinant ses Capacités Éveillée et Dormante, puis l'avait étripé là, dans l'opulente salle à manger.

Cela n'avait pas été trop difficile. En fait, c'était plutôt facile... habituellement, il avait du mal à combattre les abominations, car il s'agissait de bêtes sans cervelle. Mais les humains étaient des créatures douées d'intelligence, et une colère extrême les privait de leur arme la plus dangereuse — leur intellect.

Pour lui, tuer des humains était donc à la fois plus facile et plus gratifiant.

Le Gouverneur était un puissant Éveillé, mais il succomba tout de même au couteau de Jest. Alors que le corps de l'imbécile s'écrasait sur le sol, Jest ne ressentit pas beaucoup de fierté... ou d'émotion en fait.

Juste la satisfaction de sentir son corps devenir plus fort.

Après cela, ils s'attaquèrent rapidement et stratégiquement aux partisans du Gouverneur. À présent, quelques douzaines de soldats captifs étaient agenouillés dans la cour de la luxueuse demeure, tandis qu'ils la fouillaient à la recherche d'éventuels retardataires.

C'est alors qu'ils découvrirent la cave cachée.

...Quelques minutes plus tard, Jest revint sur des jambes affaiblies et s'accroupit dans le couloir, respirant difficilement.

Après quoi, il trembla et vomit sur la moquette luxueuse, les yeux légèrement agités.

Gardien sortit de la cave une ou deux minutes plus tard, pâle comme un fantôme.

Tous deux restèrent silencieux pendant un moment, se regardant l'un l'autre avec des visages pâles.

Finalement, Jest fut le premier à parler :

"Je crois que je comprends ce que tu voulais dire. Là-bas, sur le mur du château. Ces gens... il faut que quelqu'un les arrête, pas vrai ?"

Gardien prit une grande inspiration.

Quelques instants plus tard, il dit froidement :

"Ce ne sont pas des gens."

En fin de compte, les captifs ne survécurent pas non plus à la journée.

Gardien ne les avait pas exécutés, il les avait simplement remis aux habitants du dôme en les entravant.

Peut-être qu'une exécution immédiate aurait été plus clémente.

Observant le spectacle sanglant à l'extérieur du mur, Jest soupira...

Il souffrait de voir tous ces fragments d'âme gaspillés.
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Cassie assista à la naissance du Grand Clan Valor — de la force qui façonnerait l'avenir de l'humanité selon sa volonté. La détermination réticente de Gardien à devenir l'une des pierres angulaires du nouveau monde allait s'avérer payante, le propulsant au sommet du pouvoir dans les années à venir.

C'est ainsi que l'on faisait l'histoire, semblait-il. Non pas par de vastes armées ou des pouvoirs mystiques, mais par la volonté d'un individu déterminé — pour autant que cette volonté soit suffisamment aiguisée pour laisser une trace dans le monde.

Certes, Gardien n'était pas lui-même destiné à devenir un individu dont le pouvoir personnel pouvait écraser des armées. Son fils, en revanche, le deviendrait... en suivant les traces de son père.

N'était-ce pas une ironie amère que le monde propre que Gardien souhaitait créer pour ses enfants soit noyé dans le sang par ces derniers ?

...Peut-être était-ce inévitable, puisqu'ils avaient hérité de lui un patrimoine de guerre, et non de paix.

Le magnifique château qu'il avait transformé en bastion de l'humanité n'était plus qu'un champ de bataille en ruines où ses petits-enfants s'efforçaient de s'entretuer, et où son fils avait rassemblé une grande armée pour massacrer d'autres personnes, et non des créatures invoquées par le Sortilège.

C'était aussi son péché.

À ce moment-là, Cassie sentit un mouvement. La main de Jest se leva faiblement, puis retomba, molle.

Elle frissonna et s'enfonça plus profondément dans ses souvenirs, pressée de trouver des traces d'Anvil.

Cette fois, elle y parvint enfin.

Un vague souvenir surgit de ce puits de mémoires— bref, mais empreint d'émotions profondes et douces-amères.

...Jest sortit d'un luxueux VTP et inspira profondément, appréciant l'air pur de CSQN. Maintenant que le problème des barrières avait été résolu, les gens pouvaient à nouveau respirer librement ici — du moins, plus près du centre.

Sa posture était pleine d'assurance, tandis que sa silhouette fringante était rendue encore plus accrocheuse par un costume élégant et coûteux. Maintenant que Jest avait des crédits à revendre, il mettait un point d'honneur à apprécier les belles choses de la vie — ce dont il avait été privé dans sa jeunesse.

Ce n'était certainement pas pour compenser son incapacité à porter des Mémoires fantaisistes. Pas du tout !

Qui avait besoin de ces armures encombrantes, de toute façon ?

Souriant, il passa entre les guerriers Éveillés qui gardaient l'entrée d'un complexe administratif nouvellement construit et pénétra à l'intérieur. Personne n'osa l'arrêter, puisque tout le monde savait qui il était... en fait, pourquoi diable personne n'avait-il au moins vérifié sa carte d'identité ? Toutes sortes d'Aspects existaient, mieux valait ne jamais être trop prudent...

D'un autre côté, la puissance des gens qui s'étaient rassemblés à l'intérieur était si redoutable que seul un fou tenterait d'organiser une attaque.

Bon sang de bonsoir. Mais le monde est encore plein de fous !

Jest soupira.

Cinq années s'étaient déjà écoulées depuis le jour où le Sortilège du Cauchemar s'était abattu sur le monde. À présent, ce dernier se remettait lentement de l'état d'instabilité qu'il avait connu au début. Bien sûr, d'innombrables problèmes, petits et grands, subsistaient, mais un semblant d'ordre régnait dans la plupart des Quadrants — et surtout ici, à CSQN.

C'était en grande partie grâce aux gens qui s'étaient rassemblés aujourd'hui... et à Jest lui-même, même si ce qu'il faisait était généralement moins prestigieux.

Quelques minutes plus tard, il entra dans une pièce où Gardien était assis sur une chaise, l'air légèrement mal à l'aise — peu de gens reconnaîtraient de véritables émotions derrière sa façade parfaitement stoïque. Deux jeunes femmes s'occupaient également de sa coiffure et de son maquillage.

Jest ne put s'empêcher de rire.

"Ma parole. Jamais je n'aurais imaginé te voir maquillé, Seigneur Gardien."

Ce dernier le regarda de travers, semblant craindre de tourner la tête et de déranger la maquilleuse. Si les regards pouvaient tuer, Jest tomberait probablement raide mort sur place.

"Ah, ça... d'autres ont insisté. Je vais m'adresser à toute l'humanité aujourd'hui, après tout."

Jest sourit.

"Bonne chance... à l'humanité. Être témoin de ta tronche sera un grand choc pour beaucoup, à n'en pas douter. Qu'ils souffrent, je dis ! Comme j'ai souffert toutes ces années."

Aujourd'hui était en effet un jour spécial. Car aujourd'hui, ils annonçaient la formation du Gouvernement Humain Unifié — une organisation globale destinée à faciliter la coopération entre les bastions humains disparates, à servir de lien entre les champions Éveillés indépendants, et à superviser l'infrastructure des zones peuplées de la planète.

C'est pourquoi des personnalités aussi brillantes que Gardien, Flamme Immortelle, Noctambule et bien d'autres puissances se trouvaient toutes dans le même bâtiment en ce jour.

Bien sûr, ce nom — le Gouvernement Humain Unifié — n'était qu'une proclamation audacieuse. En réalité, l'humanité était loin d'être unie. La majeure partie de la planète était en effet sous le contrôle de leur coalition, mais il restait encore de puissants adversaires dans ses recoins.

Les Amériques semblaient s'être ralliées l'année dernière, mais les suprémacistes tenaient toujours le coup dans le Sud. L'ensemble du Quadrant Ouest était sous le contrôle de Caliban et de sa cabale de démons, tous endoctrinés par son idéologie sinistre. Le Culte des Rêves était encore répandu dans de nombreux endroits, et les fanatiques de la Voie de l'Ascension gagnaient régulièrement du terrain ici même, à CSQN.

De nombreuses villes plus petites n'avaient pas encore été libérées des Créatures du Cauchemar.

En somme, il restait encore beaucoup de travail à faire.

C'est pourquoi Jest était arrivé en retard aujourd'hui.

Gardien hésita quelques instants, avant de demander à la maquilleuse et à la coiffeuse de s'en aller. Une fois qu'elles furent parties, il regarda Jest d'un air égal.

"Comment ça s'est passé ?"

Jest haussa les épaules.

"Il y a eu quelques dommages collatéraux. Malheureux, mais inévitables. Toujours est-il que ça s'est bien passé — ces vieux briscards du régime ne seront plus un problème. Nous serons en mesure de prendre le contrôle total du système de distribution d'eau et des stations d'épuration d'ici la fin de la semaine, puis de les remettre au GHU. Évidemment, cela rendra les négociations avec les fermiers inutiles — ils ne tiendront pas longtemps si nous coupons l'approvisionnement en eau de leurs précieuses installations hydroponiques. En bref, plus aucune faction indépendante ne contrôlera les infrastructures vitales de CSQN. Tout cela grâce à ton serviteur."

Il sourit.

Gardien soupira, puis hocha sèchement la tête.

Après quelques instants, il dit :

"Il y a du sang sur ta manchette."

Jest tressaillit.

"Quoi ? Ah, merde... c'est une chemise sur mesure, bon sang !"

Il sortit la manchette de sa chemise de sous la manche de sa veste, étudia l'étendue des dégâts, puis grimaça et arracha toute la manchette.

Bien sûr, non sans avoir d'abord enlevé le coûteux bouton de manchette. C'était un cadeau de sa femme, il ne pouvait pas se permettre de le perdre.

Oh non, ma chemise...

Jetant la manchette ensanglantée dans une poubelle, Jest poussa un soupir dépité et jeta un coup d'œil à Gardien.

"Bon, peu importe. Prends les devants et prépare ton discours... Je vais aller dire bonjour aux enfants."

Gardien acquiesça.

"Dis à l'équipe de maquillage de venir en sortant. Et... bon travail aujourd'hui."

Jest sourit.

"Évidemment. Quand est-ce que je n'ai pas fait du bon travail ?"

Les cinq dernières années n'avaient pas été paisibles... en fait, elles avaient été entachées d'innombrables effusions de sang. Le pouvoir avait un prix, et il fallait le payer par le sang, le sien ou celui de ses adversaires.

Jest avait donc perdu depuis longtemps le compte des missions qu'il avait entreprises pour le compte de Gardien, ouvertement ou en secret. Ce n'était pas un travail très agréable... la plupart du temps... mais il s'enorgueillissait d'être bon dans ce domaine.

Et surtout, c'était important. Car il ne versait pas le sang pour son profit personnel ou pour satisfaire sa cupidité. Il le faisait pour construire un avenir meilleur pour tous, et surtout pour sa famille.

Maintenant que Jest était lui-même père, il comprenait ce que Gardien avait ressenti, toutes ces années auparavant.

Oubliant la manchette ensanglantée, Jest se dirigea vers la porte.

"Oh ! Ton plus jeune est là aujourd'hui ?"

Gardien acquiesça en souriant.

"Oui, il est là."

Jest gloussa.

"C'est bien, c'est bien. Mais je n'arrive toujours pas à croire que tu lui aies donné ce nom. C'est comme... de la maltraitance infantile ? Hé ho ! Tu n'as pas honte ?"

Gardien secoua la tête.

"Tu ne comprends pas. Anvil est différent de Madoc..."

Et dans la jungle sombre de Godgrave, Cassie sourit subtilement tandis que les mains de Jest se contractaient.

Trouvé.
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Sifflotant un air joyeux, Jest se dirigea vers une autre partie du complexe.

Les personnalités importantes se préparaient à faire une annonce historique et seraient ensuite occupées à discuter de divers sujets — ce n'était pas tous les jours qu'ils se réunissaient au même endroit, aussi y avait-il beaucoup de choses à dire.

En outre, il était primordial de passer du temps ensemble et d'apprendre à se connaître. Certains des célèbres champions de l'humanité s'étaient déjà rencontrés, et avaient même combattu côte à côte à plusieurs reprises, mais d'autres se connaissaient à peine. Pour que la coalition perdure, ses piliers devaient partager un sentiment d'unité.

Malgré l'évolution du monde, rien ne permettait encore d'instaurer une relation de confiance aussi efficace que de regarder l'autre dans les yeux et de lui serrer la main.

En dépit des grandes questions et des intérêts stratégiques partagés, les liens personnels demeuraient l'élément le plus important et le plus fondamental des relations humaines, éclipsant tout le reste. Ainsi, les champions exaltés de l'humanité... allaient passer du temps ensemble.

Et pendant ce temps, leurs familles allaient également passer du temps ensemble. Les femmes, les maris, les enfants — tous devaient nouer des liens, afin de cimenter le cadre de la tentative de coalition.

Gardien aurait peut-être dû prononcer un discours solennel, annonçant au monde la formation du Gouvernement Humain Unifié, mais le véritable nouvel ordre mondial allait se construire derrière des portes closes, dans des arrière-salles lourdement gardées, où les familles de Gardien et d'autres champions se mêlaient et formaient une union d'un genre différent.

Une union qui deviendrait leur véritable héritage.

Enfin... et aussi, toutes ces puissances étaient paranoïaques — pour une bonne raison d'ailleurs. Ils n'allaient pas laisser leurs proches sans surveillance pendant que tous les guerriers dignes de ce nom étaient absents, alors ils emmenaient tout simplement leur famille avec eux.

Jest n'était pas différent. Son fils et sa femme, qui était enceinte de leur deuxième enfant, se trouvaient également quelque part ici. Après cette matinée sanglante, il avait hâte de les voir.

Au fond du complexe, une grande salle magnifiquement meublée, avec des canapés confortables, divers rafraîchissements disposés sur des tables en bois, et de nombreux jouets éparpillés sur le sol de l'aire de jeu aménagée au centre. L'éclairage imitait la lumière du jour, et une belle vue qui semblait reproduire les magnifiques panoramas autour de Bastion était projetée sur les murs.

La pièce était remplie d'une atmosphère détendue... ou plutôt, elle l'aurait été sans le chaos énergique qui naissait chaque fois qu'un groupe d'enfants se rassemblait.

La première personne que Jest remarqua fut, bien sûr, sa femme. Sa grossesse était à peine visible, si bien qu'une personne qui ne la connaissait pas bien n'aurait probablement pas remarqué la différence — mais lui, de toute évidence, la voyait clairement.

En fait, Jest avait commencé à plaisanter sur le fait qu'elle était enceinte dès qu'ils eurent reçu la bonne nouvelle. Sa femme était généralement l'une des rares personnes dont le sens de l'humour était suffisamment sophistiqué pour apprécier son génie, mais cette fois-ci, elle ne comprenait rien, pour une raison ou une autre.

Elle ne manquait jamais de donner un coup de poing à Jest en guise de réponse, et s'il n'avait pas gagné de rires récemment, il avait gagné plus que quelques bleus — sa femme était une Éveillée, elle aussi,, après tout. Ses coups de poing avaient un poids et une raison d'être.

En y réfléchissant bien...

N'avait-elle pas inexplicablement perdu son sens de l'humour la dernière fois qu'elle était enceinte ?

Probablement les hormones...

Elle parlait à une belle et élégante femme mondaine de leur âge, qui semblait être l'épouse de Flamme Immortelle. Jest s'accorda quelques instants pour étudier ses traits exquis et ses yeux d'un gris saisissant.

Flamme Immortelle était lui-même un homme fougueux, il était donc un peu étrange de voir que sa femme était comme un lac calme et placide. Cela dit... bien que banale, elle avait une forte présence, comme si un noyau d'acier solide se cachait sous les eaux profondes de ce lac.

Cette femme avait du caractère.

Eh... bien sûr, elle en avait. N'importe qui ne pouvait pas être la compagne d'un homme exceptionnel de la trempe de Flamme Immortelle, et parmi celles qui avaient survécu à la descente du Sortilège du Cauchemar, seules deux catégories de personnes existaient — celles qui se brisaient, et celles qui devenaient si résistantes que rien ne pouvait les briser.

C'était une bonne chose que Flamme Immortelle et sa famille soient maintenant leurs alliés. Si les choses avaient tourné autrement... Jest ne pouvait s'empêcher de frissonner. Un tel ennemi devait être déraciné et exterminé, car laisser en vie des adversaires de ce calibre revenait à signer son propre acte de décès.

Heureusement, Flamme Immortelle était un homme raisonnable malgré son tempérament fougueux.

S'approchant des deux femmes avec un sourire agréable, Jest les salua joyeusement, puis jeta un coup d'œil dans la pièce.

"Où sont les enfants ?"

Les enfants, bien sûr, ne faisaient rien de bien.

Il les trouva dans un coin, discutant à voix basse.

En fait, une adorable petite fille discutait de quelque chose, tandis que les trois garçons autour d'elle se contentaient d'écouter avec des expressions obéissantes.

Le plus âgé d'entre eux avait environ cinq ans et arborait une expression hésitante, comme s'il ne savait pas pourquoi il écoutait cette petite fille minuscule, mais autoritaire. Jest ne le connaissait que trop bien, puisqu'il s'agissait de Madoc, l'aîné de Gardien.

Le suivant était le petit voyou de Jest. Son fils avait quatre ans et des étincelles espiègles dansaient dans ses yeux innocents. Cette innocence n'était que pure tromperie, bien sûr... le petit bonhomme était une véritable menace, à tel point que Jest ne savait jamais s'il devait se désespérer ou se sentir fier face à ses espiègleries.

La jeune fille incroyablement mignonne était, sans aucun doute, la fille de Flamme Immortelle. Son sourire éclatant faisait plaisir à voir, et d'adorables fossettes se dessinaient sur ses joues potelées... elle semblait être la meneuse.

Enfin, il y avait un garçon timide qui n'avait pas encore trois ans, comme la petite fille. C'était sans doute la première fois qu'il se retrouvait entouré d'autant d'étrangers, alors il resta près de la fille extravertie et l'écouta attentivement.

Voir une expression aussi sérieuse sur un visage aussi mignon donna à Jest l'envie de rire.

Le garçon, de toute évidence, était Anvil, le fils cadet de Gardien.

L'ayant remarqué, le petit Anvil sourit soudain et agita la main.

"Oncle Jest !"

Jest lui répondit par un signe de la main.

Ah... mais vraiment. Anvil ? Pauvre petit... Il va falloir qu'il développe son sens de l'humour, avec un nom pareil...
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Le petit Anvil n'était plus si petit, venant tout juste d'avoir sept ans. Il avait quelque peu grandi et ressemblait désormais à une personne réelle, bien que miniature, et l'on pouvait déjà reconnaître les traits de son père dans son visage sérieux et grave.

Trop sérieux, même. Jest s'était souvent demandé quel genre d'enfants Gardien allait élever — avec le sérieux et la tendance à donner des leçons de chevalerie de l'homme, ses pauvres enfants allaient certainement grandir avec un manque cruel d'amusement dans leur vie.

Cela se voyait déjà...

C'est peut-être pour cela qu'Anvil aimait tant fréquenter la fille de Flamme Immortelle.

Pour l'instant, il était allongé sur le sol, respirant bruyamment et regardant le ciel avec des yeux sombres.

Jest toussota.

"C'est, euh... peut-être que nous devrions en finir ici aujourd'hui."

Le gamin était étrangement en forme pour quelqu'un de son âge, mais le programme d'entraînement que Gardien lui imposait était bien trop intense. Le petit Anvil ne faisait vraiment rien d'autre qu'étudier et s'entraîner toute la journée, ce qui était triste à voir.

Jest comprenait tout à fait Gardien... en fait, tous les Éveillés originaux étaient un peu trop durs avec leurs enfants.

C'était parce que le Sortilège du Cauchemar continuait à faucher des vies, avec de nouveaux jeunes qui le contractaient chaque année. L'idée que son fils soit envoyé dans un Cauchemar donnait des sueurs froides à Jest. C'est pourquoi sa femme et lui entraînaient leur petit diable avec une intensité presque égale — mais pas tout à fait — à celle d'Anvil.

Ils avaient affronté les horreurs du Sortilège du Cauchemar sans y être préparés, alors s'il y avait quelque chose — n'importe quoi — qu'ils pouvaient faire pour apprendre à leurs enfants à survivre au danger, ils étaient prêts à le faire. Tout le monde ne disposait pas d'une telle quantité de ressources, mais c'était le cas pour eux, et ils en firent donc bon usage.

Heureusement, leur deuxième fils était trop jeune pour s'entraîner à l'épée... pour l'instant. Cependant, son entraînement devrait bientôt être entrepris.

...Personne n'était entraîné plus intensément que le pauvre Anvil, que ce soit dans le maniement de l'épée ou dans le domaine intellectuel.

Gardien n'était pas aussi strict, même avec Madoc, qui avait deux ans de plus. Jest savait maintenant pourquoi, et même s'il comprenait que le plus jeune des deux frères avait une constitution différente et quelque peu inhumaine, c'était néanmoins une honte de le voir gâcher son enfance de cette façon.

Anvil ne semblait pas s'en préoccuper.

Secouant la tête, le garçon soupira, avant de se lever d'un air las et de ramasser l'épée en bois.

"Non, Oncle Jest... Je peux recommencer. S'il te plaît, donne-moi des instructions."

Jest soupira. Il ne souhaitait même pas plaisanter pour l'instant.

Gardien... ah, il faut vraiment que je lui parle.

Gardien était, sans aucun doute, un homme exceptionnel. C'était un guerrier redoutable et un chef bienveillant, et plus important encore, c'était quelqu'un qui avait une grande et claire vision des choses. Même ses ennemis ne remettaient pas en cause sa noblesse, et son intelligence était absolument formidable.

De plus, il était l'ami et le bienfaiteur le plus proche de Jest. Il ne serait pas exagéré de dire que tout ce que Jest avait était dû à Gardien... sans ce type excessivement sérieux, il ne serait même pas en vie. Sa vie aurait pris fin le jour du solstice d'hiver, il y a bien longtemps.

Et pourtant, malgré ce que beaucoup semblaient penser, Gardien n'était pas parfait.

En particulier, d'après ce que Jest pouvait voir, il ne traitait pas ses enfants — et surtout Anvil — correctement. Bien qu'il ait de bonnes intentions, les enfants avaient aussi besoin de chaleur et d'affection. Surtout ces deux-là, qui avaient perdu leur mère très jeunes.

Cela s'était produit lors de la Crise de la Première Porte... ce fichu désastre. Beaucoup de gens se doutaient que le Sortilège du Cauchemar réservait d'autres terreurs à l'humanité, mais personne ne s'attendait à ce que, quelques années après le retour des premiers Éveillés du Royaume des Rêves, ce dernier les suive sur Terre à travers les Portes du Cauchemar.

Les Portes s'ouvraient sans cesse, et personne n'avait encore réussi à en fermer une.

Jest fronça les sourcils.

Personne ne pouvait dire quelles autres calamités le Sortilège du Cauchemar réservait. L'avenir qu'ils essayaient de construire était sombre et flou.

Alors... peut-être que Gardien avait eu la bonne idée de préparer ses fils au pire, après tout.

Ah, je ne sais plus...

Jest resta silencieux un moment, avant de sourire chaleureusement.

"Bien sûr, petit. Reprenons... ne lâche pas ton épée cette fois-ci."

Comme la plupart des ennemis humains qui les avaient menacés étaient partis, il avait beaucoup de temps libre. C'est pourquoi Gardien lui avait demandé de donner des leçons à Anvil.

Il existait de meilleurs épéistes, mais peu de tueurs étaient meilleurs que Jest dans le monde... s'il y en avait.

Des deux mondes, en fait.

Ce qu'il devait enseigner à Anvil n'était donc pas l'épée en tant que telle, mais plutôt le combat. Les vraies batailles n'étaient jamais propres et ordonnées comme les combats d'entraînement — les hommes comme les Créatures du Cauchemar se battaient salement, utilisant tout ce qu'ils pouvaient pour tuer l'ennemi et survivre. Le désespoir était le meilleur des maîtres, mais un enfant issu d'une famille noble avait du mal à y goûter.

Serrant son épée de bois, Anvil fronça les sourcils. Jest ricana.

"C'est quoi cette expression acerbe ?"

Le petit garçon le regarda sombrement, puis dit d'un ton réservé :

"Oncle Jest... puisque tu me dis de tenir mon épée, tu vas probablement l'ignorer complètement et me donner un coup sur le corps, n'est-ce pas ?"

Jest sourit.

"On dirait que tu as appris quelque chose !"

Ce disant, il attaqua... ignorant l'épée en bois du garçon et visant directement son corps, à la place.

Après quelques échanges, Anvil se retrouva à nouveau au sol et soupira.

Cette fois, il ne se dépêcha pas de se relever.

"Je vois. La leçon d'aujourd'hui est donc la mauvaise direction."

Jest dévisagea le petit garçon, puis secoua la tête d'un air dépité.

"Tu es bien trop honnête et droit, mon garçon. Au combat, l'honnêteté n'est pas de mise. Tes ennemis essaieront de te tromper, et tu dois savoir à la fois voir à travers leur tromperie et les tromper à ton tour."

Anvil fronça les sourcils.

"Mais Père n'est-il pas lui aussi un homme honnête et droit ?"

Jest rit.

"Qui, Gardien ? Bien sûr. Il est le plus honnête et le plus droit... mais il peut aussi être rusé et tortueux quand il le faut. Un vrai guerrier ne peut pas être trop rigide dans ses pensées. Il doit être flexible, sinon il mourra."

Le petit garçon acquiesça sérieusement.

"Comme l'acier."

Il réfléchit quelques instants, puis sourit.

"Une bonne épée doit aussi être flexible. Les lames rigides se brisent plus vite. Je comprends maintenant, Oncle Jest !"

Jest lui jeta un regard dubitatif, ne sachant pas si le garçon avait vraiment compris.

Après quoi, il haussa les épaules.

"Eh bien, si c'est le cas, lève-toi et va te nettoyer. Je t'emmènerai en ville pour manger quelque chose de bon."

Anvil le regarda avec une expression enfantine, ce qui rendit Jest heureux — c'était agréable de voir le garçon agir comme un enfant pour une fois.

Mais Anvil finit par soupirer.

"Père a engagé un spécialiste de la nutrition pour superviser mes repas. Il m'est... interdit de manger de la glace..."

Jest sourit avec bienveillance.

"Alors, nous pouvons emmener le spécialiste de la nutrition avec nous. Je suis sûr que nous pouvons trouver une glace nutritive, avec un peu d'aide... et même si nous n'y arrivons pas, Gardien n'a pas besoin de tout savoir, n'est-ce pas ?"

Les yeux du garçon s'écarquillèrent.

Jest pensa d'abord qu'il s'agissait d'un regard d'admiration, puis réalisa qu'une grande silhouette se reflétait dans les yeux d'Anvil.

En se retournant, il vit Gardien, qui traversait le jardin à grands pas.

L'homme avait l'air étrangement intense.

Jest toussota.

"Écoute, mon vieux... Seigneur Gardien. Ce n'est pas ce que je voulais dire, d'accord ? Je n'étais certainement pas en train d'apprendre à ton enfant comment tromper son père..."

Mais Gardien ignora ses paroles et se contenta de le fixer.

Jest sentit que quelque chose n'allait pas.

"Quoi ?"

Gardien resta silencieux quelques instants, puis afficha soudain un sourire féroce.

"C'est Flamme Immortelle. Ce type. Il a fermé une Porte du Cauchemar !"
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Ce qu'avait accompli Flamme Immortelle avait tout changé. Avant même que la nouvelle de son Ascension ne se répande dans le monde comme un raz-de-marée, enflammant le cœur d'innombrables personnes, elle avait ébranlé le cœur de ceux qui détenaient à la fois le plus grand pouvoir et la plus grande responsabilité dans le monde sinistre du Sortilège du Cauchemar... des personnes comme Gardien.

Les répercussions étaient trop considérables.

Connaissant l'importance de ce qu'il avait appris à l'intérieur de la Graine du Cauchemar, Flamme Immortelle n'hésita pas à partager l'information. Une réunion urgente entre les membres des grandes familles fut organisée, et très vite, les puissances de l'humanité se réunirent dans un complexe gouvernemental lourdement gardé.

Jest, l'une des élites de Gardien, y assista également.

Tout ce qu'ils apprirent de la Flamme Immortelle était stupéfiant.

Tout d'abord, la nature de l'Ascension — l'évolution du corps, l'augmentation qualitative de la puissance de l'essence d'âme, le degré inimaginable avec lequel on pouvait la contrôler en tant qu'Ascendant, le descellement de la troisième Capacité d'Aspect, et le plus important de tout... la faculté d'entrer dans le Royaume des Rêves quand on le souhaitait.

Ou de ne pas y entrer du tout.

Tous étaient des guerriers Éveillés aguerris et puissants, mais voir ce dont Flamme Immortelle était capable, ne serait-ce qu'au niveau physique, les laissait tous stupéfaits. C'était... un tout nouveau niveau de puissance dont ils ignoraient l'existence.

Ce n'était même pas une puissance surhumaine, mais quelque chose d'inhumain.

Une puissance qui leur permettrait enfin d'affronter les Créatures du Cauchemar Déchu sur un pied d'égalité, et donc d'alléger la pression écrasante que chacun d'entre eux subissait, tant dans le monde réel que dans le Royaume des Rêves.

Prenons l'exemple de Bastion... bien qu'il soit devenu un symbole de sécurité pour les humains du Royaume des Rêves, la situation dans le château n'était pas très bonne ces derniers temps. En effet, sans le dragon rouge, l'abominable forêt qui entourait la Citadelle de Gardien devenait de plus en plus terrifiante d'année en année.

Bastion était désormais assiégé de toutes parts, et le seul moyen de repousser l'ennemi était de s'aventurer dans de fréquentes expéditions punitives pour éliminer les abominations engendrées par les bois sombres, en brûlant de grandes étendues de forêt au passage. Chacune de ces expéditions était plus onéreuse et plus meurtrière que la précédente, et l'équilibre des forces évoluait lentement en faveur de la masse sombre et tentaculaire de l'étrange Titan.

L'Ascension offrait une chance de rétablir l'équilibre en faveur des humains.

De plus, elle permettait de se libérer des griffes du Sortilège du Cauchemar. Tous les Éveillés n'avaient d'autre choix que d'entrer dans le Royaume des Rêves lorsqu'ils dormaient... et le Royaume des Rêves était un enfer dur et inhospitalier.

Bastion était l'une des plus puissantes Citadelles de l'humanité dans ses sombres étendues, mais même elle tenait à peine debout... inutile de préciser à quel point la vie était dure dans les plus petites enclaves humaines. Survivre était difficile, et les pertes étaient constantes. Les Citadelles étaient comme de petites flammes tremblantes, brillant faiblement dans l'étendue sans fin des ténèbres glaciales et impénétrables.

Ainsi, pour la plupart des Éveillés, la simple possibilité de ne plus jamais avoir à entrer dans le Royaume des Rêves était comme une lueur d'espoir.

Pour les responsables de l'humanité, en revanche, quelque chose d'autre avait beaucoup plus d'importance... ce n'était pas l'attrait d'un plus grand pouvoir qu'offrait l'Ascension, ni même la promesse de rester dans le monde réel pour toujours.

C'était le fait que la conquête d'une Graine était désormais la seule méthode avérée pour fermer une Porte du Cauchemar. Les Portes étaient devenues un fléau depuis leur apparition il y a quelques années, dont le nombre ne cessait de croître. Rien qu'à CSQN, des zones interdites avaient été mises en place et une présence militaire constante était nécessaire pour éliminer les abominations naissantes.

L'ampleur du problème était gérable... pour l'instant. Mais toute personne un tant soit peu prévoyante pouvait voir l'écriture sur le mur — tôt ou tard, les Portes du Cauchemar allaient engloutir tous les centres de population humaine.

À moins que quelqu'un ne s'en occupe.

Et Flamme Immortelle leur avait montré un moyen d'y parvenir.

Enfin, il y avait la dernière partie choquante de son rapport.

Il s'agissait de la vérité sur ce qui était caché à l'intérieur des Graines du Cauchemar.

Flamme Immortelle n'était bien sûr pas la première personne à avoir pénétré dans l'une d'entre elles. Cependant, lui et ses camarades qui avaient survécu étaient les premiers à revenir vivants, et donc les premiers à pouvoir dire au reste de l'humanité ce qui attendait les Éveillés à l'intérieur des Graines du Cauchemar.

La vérité était une chose que beaucoup avaient théorisée, mais qu'aucun n'avait pu prouver.

Il s'agissait d'un autre Cauchemar... d'un Second Cauchemar.

Tout comme l'épreuve à laquelle chaque Éveillé était confronté après avoir contracté le Sortilège, un nouveau Cauchemar les attendait à l'intérieur des Graines — bien plus mortel et exigeant, avec des ennemis nettement plus puissants par rapport à ce que la plupart d'entre eux avaient eu à combattre jusqu'alors.

Cependant, le Second Cauchemar présentait une autre différence, susceptible d'avoir une influence décisive sur les années à venir. Selon Flamme Immortelle, ces nouveaux Cauchemars n'étaient pas des épreuves individuelles, mais plutôt des défis à relever par des groupes d'Éveillés.

L'idée d'un Cauchemar que de nombreuses personnes pourraient défier était absurde, mais elle était néanmoins vraie. Jest fut choqué par la tournure inattendue des événements, mais en rétrospective, rien de ce qui concernait le Sortilège du Cauchemar n'avait jamais été prévisible.

La nouvelle de l'Ascension de Flamme Immortelle fut annoncée quelques jours après la réunion. Peu de temps après, les principaux Éveillés se réunirent à nouveau, cette fois pour une célébration officielle...

Ce fut juste avant la célébration que Gardien regarda Jest d'un air sombre et lui dit, d'une voix pleine d'une détermination familière :

"Nous devons le faire, Jest. Nous devons faire l'Ascension."

Jest soupira.

"Bien sûr. Mais ne t'en fais pas, tu sais mieux que moi combien de personnes sont mortes en défiant les Graines. Le fait que Flamme Immortelle soit revenu vivant ne signifie pas qu'à partir de maintenant, tout le monde reviendra vivant. Nous devons nous préparer minutieusement... rien ne presse."

Mais Gardien secoua la tête.

"Tu te trompes. Il y a urgence. Tu ne vois pas ?"

Regardant les rues de CSQN qui défilaient devant la fenêtre de leur VTP, Gardien serra les dents.

"Le fait qu'il y ait un Second Cauchemar... signifie qu'il y en aura un Troisième aussi. Et un Quatrième."

Son expression s'assombrit.

"Ce qui signifie également qu'après la Première Crise de la Porte, il y aura la Seconde. Et la Troisième. Et ainsi de suite... c'est une extrapolation raisonnable. Les Portes du Cauchemar auxquelles nous avons affaire deviendront bientôt plus terribles. Que ferons-nous lorsque les Créatures du Cauchemar Corrompues commenceront à pénétrer dans le monde réel ?"

Jest frissonna.

Les Créatures du Cauchemar Corrompues... étaient des monstres légendaires synonymes de mort. Une seule d'entre elles pouvait anéantir la majeure partie de CSQN, car personne ne pouvait l'arrêter.

À l'exception de Flamme Immortelle et de ses compagnons survivants.

Remarquant l'absence de réponse humoristique, Gardien hocha la tête et le regarda en silence.

Il finit par dire :

"C'est pourquoi nous devons faire l'Ascension, Jest. Le plus tôt possible."
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En fin de compte, aucune Seconde Crise de la Porte n'eut lieu.

Cela était dû au fait que des gens comme Gardien avaient anticipé l'apparition prochaine de Portes de Catégorie Trois et s'étaient préparés en conséquence.

Cela leur avait coûté cher.

Pendant les quelques années qui suivirent la conquête du Second Cauchemar par Flamme Immortelle, les hautes sphères de l'humanité furent envahies par une grande ambition, une grande détermination... et une grande tristesse.

Il y eut d'innombrables célébrations et d'innombrables funérailles.

Presque tous les êtres les plus brillants de l'humanité répondirent à l'Appel du Cauchemar, pénétrant dans les Graines en fleur pour affronter l'épreuve du Sortilège. Beaucoup revinrent victorieux, mais beaucoup périrent aussi.

C'était comme si la vieille garde était éliminée. Jest avait perdu le compte du nombre de ses anciennes connaissances — tous des vétérans chevronnés et des survivants de la descente du Sortilège — qui avaient perdu la vie dans la poursuite de l'Ascension.

Mais lui avait survécu. Gardien avait, lui aussi, survécu, devenant un Ascendant au cours de la dixième année de l'ère du Sortilège du Cauchemar... les gens comme eux étaient de plus en plus souvent appelés des Maîtres, à l'heure actuelle.

Tous deux avaient une trentaine d'années.

Malgré leur jeune âge, ce monde impitoyable continuait de changer autour d'eux à la même vitesse.

Dans le Royaume des Rêves, Gardien avait réussi à repousser la forêt monstrueuse loin des murs de Bastion... pour un temps, du moins. Bien qu'ils aient atteint l'Ascension, ils ne pouvaient toujours pas lutter contre un Titan Déchu — tout ce qu'ils pouvaient faire, c'était le contenir et ralentir sa croissance.

Jest avait quitté Bastion et voyagé vers le sud le long du fleuve, conquérant la Citadelle stratégique qui se trouvait à mi-chemin entre le Lac Miroir et Stormsea. Grâce à la conquête de Porte-Rivière, les humains pouvaient désormais entrer en contact avec Noctambule et les autres champions de cette région nébuleuse du Royaume des Rêves.

De nombreuses autres Citadelles furent conquises à cette époque. Alors que le bassin de la Rivière des Larmes, à l'ouest, était essentiellement sous-développé, chaque enclave humaine étant isolée du reste, les choses évoluaient ici, au cœur du Royaume des Rêves.

Les humains s'unissaient lentement autour de Bastion et de Gardien, le soutien mutuel des Citadelles permettait de présenter un front uni contre les horreurs du Sortilège du Cauchemar.

Les choses évoluaient également dans le monde réel.

Presque toutes les villes restantes étaient dorénavant sous le contrôle du Gouvernement Humain Unifié et des forces Éveillées qui le soutenaient. Le dirigeant fou du Quadrant Ouest, Caliban, avait été éliminé — les tyrans locaux moins puissants avaient tous été tués ou persuadés de rejoindre le nouvel ordre mondial.

Parmi ceux qui avaient persisté dans leur égarement, un certain nombre étaient morts de la main de Jest. Même en tant qu'Éveillé, il était mortel, sa puissance et sa létalité n'ayant fait qu'exploser après qu'il soit devenu un Maître.

Le Culte des Rêves avait été impitoyablement réprimé et effacé des annales de l'histoire, remplacé par la puissante machine de propagande du gouvernement. Le mouvement de la Suprématie Éveillée fut éradiqué. D'innombrables petits gangs, cultes, mouvements et factions extrémistes avaient disparu, et un semblant, sinon de paix, du moins de stabilité régnait sur le monde.

Même les fanatiques de l'Ascension avaient disparu... cette faction particulière ne se montrait guère malveillante, mais elle n'avait toujours pas sa place dans le nouvel ordre mondial. En fait, si Flamme Immortelle avait été la première à vaincre le Second Cauchemar, ce furent les adeptes de la Voie de l'Ascension qui l'avaient bravé en second, bien avant Gardien.

Alors que la plupart des Éveillés rêvaient de devenir des Maîtres afin de ne plus jamais entrer dans le Royaume des Rêves, les fanatiques de l'Ascension voulaient le contraire. Ainsi, après avoir subi les pressions et les persécutions des forces dominantes du monde humain, ils le quittèrent pour toujours et établirent une colonie quelque part dans le Royaume des Rêves, pour ne plus jamais en entendre parler.

Jest ne regrettait pas de voir partir ces fous.

Non pas qu'il ait eu beaucoup de temps à leur consacrer.

Occupé, occupé, occupé... s'il y avait un mot pour décrire leur vie ces dernières années, c'était occupé.

Tellement occupé qu'il n'avait même pas remarqué que son fils aîné était devenu un adolescent capricieux et que son fils cadet était entré à l'école.

Dieu du ciel ! Regarde-moi ça ! Il est plus grand que moi !

Jest envisageait justement de passer plus de temps avec ses enfants lorsqu'il remarqua Anvil, maintenant âgé de quatorze ans, qui s'entraînait à l'épée en solitaire.

Il se rendait actuellement à la résidence de Valor pour discuter d'un certain nombre de sujets importants avec Gardien, ce qui arrivait fréquemment depuis qu'ils étaient ancrés dans différentes Citadelles du Royaume des Rêves. Voyager de Porte-Rivière à Bastion ne prenait pas beaucoup de temps, mais cela restait plus pratique de se rencontrer ici, à CSQN. Aussi était-il souvent invité ici.

Ses leçons avec Anvil avaient été annulées depuis longtemps, car le petit démon était devenu un bien meilleur épéiste que Jest. Il en était de même pour Madoc — à présent, les deux frères se contentaient désormais de s'entraîner l'un contre l'autre lorsqu'ils avaient besoin d'un partenaire, et de s'enseigner mutuellement.

Ils étaient tous deux monstrueusement doués, même si Anvil avait un avantage sur son frère aîné en raison d'une lignée particulière.

Remarquant Jest, Anvil sourit subtilement et posa l'épée.

"Oncle Jest. Quelle belle surprise !"

Jest sourit.

"C'est ce qu'elle... en fait, peu importe. Comment vas-tu, petit ?"

Anvil acquiesça.

"Je te remercie. Je vais bien."

Ah. Il est encore trop guindé.

Bien que Madoc et Anvil soient tous deux talentueux et assidus, il leur manquait une chose sous la surveillance stricte de Gardien : la vivacité.

Aujourd'hui, le fils cadet de Gardien semblait troublé.

Il hésita quelques instants, avant de demander timidement.

"Oncle Jest. Penses-tu que Madoc... va s'en sortir ?"

Jest haussa les sourcils.

"Pourquoi ça n'irait pas ?"

Une ombre traversa le visage du garçon.

"Parce qu'il a eu seize ans."

Jest cligna des yeux.

Seize ans.

La plupart des jeunes qui avaient contracté le Sortilège avaient entre seize et dix-huit ans.

...Madoc a déjà seize ans, hein ?

À ce moment-là, quelqu'un dirait... par tous les dieux ! Le temps passe si vite !

Mais pas pour Jest. Pour lui, c'était comme si une douzaine de vies s'étaient écoulées entre le jour de la naissance de Madoc et maintenant.

Mais...

Puisque Madoc avait déjà seize ans, son propre fils en aurait autant dans un an.

Il resta silencieux un moment, puis sourit.

"Madoc ? Ce garçon-là ? Bah ! Bien sûr, il s'en sortira. Ne t'inquiète pas pour lui, occupe-toi plutôt de toi..."

Et en effet, Madoc allait bien. Une année s'était écoulée, et il n'avait toujours pas montré le moindre symptôme d'avoir contracté le Sortilège du Cauchemar.

Jest se laissa donc aller à l'espoir.

Peut-être qu'il va... vraiment s'en sortir.

Mais un jour, alors qu'il rentrait chez lui...

Les yeux endormis de son fils le rencontrèrent, et le garçon dit après un grand bâillement.

"Ah, papa... désolé... peut-on sauter l'entraînement aujourd'hui ? Je me sens un peu fatigué."

Le cœur de Jest s'arrêta.
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Au sous-sol du somptueux manoir de Jest, au cœur de CSQN, derrière plusieurs couches d'alliage blindé et défendu par un système de défense de pointe de type spelltech, se trouvait une chambre carrée avec des murs vidéo qui affichaient une magnifique vue panoramique de Porte-Rivière.

Deux modules de couchage étaient installés côte à côte — autrefois luxueux et coûteux, mais aujourd'hui vieux et obsolètes. Jest et sa femme les avaient utilisées par le passé, mais comme ils étaient tous deux Maîtres et qu'ils ne s'aventuraient plus dans le Royaume des Rêves pendant leur sommeil, les modules de couchage avaient pris la poussière au cours des dernières années.

Non pas que la poussière soit vraiment présente. Le manoir tout entier était d'une propreté irréprochable, grâce aux robots nettoyeurs et au personnel ordinaire.

Mais aujourd'hui, l'un des modules avait un occupant.

Le fils aîné de Jest était allongé là, dormant paisiblement, tandis que Jest en personne était assis sur une chaise pliante à proximité et l'observait avec un visage inexpressif.

Cela faisait deux jours qu'il était assis là, sans bouger.

Seul son esprit était agité et vivant.

Allez, mon garçon... allez. Ton père a survécu, alors tu peux aussi survivre. Tu es bien meilleur que moi. Tu peux le faire...

Cela n'avait pas pris longtemps pour que son fils soit victime du Sortilège après en avoir manifesté les premiers symptômes. Il était maintenant dans le Premier Cauchemar, luttant pour sa vie... et Jest était coincé ici — à ses côtés, mais incapable de l'aider.

Il ne pouvait pas l'aider, et en même temps, il se sentait plus impuissant que jamais.

N'était-ce pas drôle ? Jest avait passé les deux premières décennies de sa vie à s'accrocher à la vie, avant de passer de nombreuses années à frôler régulièrement la mort. Et pourtant, il ne s'était jamais senti aussi impuissant que présentement.

C'était peut-être drôle, mais pour la première fois depuis que le Sortilège s'était abattu sur lui, il ne trouvait pas la force de sourire.

Allez, allez...

Lentement, toutes les conversations qu'il avait eues avec Gardien refirent surface dans son esprit. Tout ce qu'ils avaient fait tous les deux — chaque victoire grandiose, chaque triomphe contre toute attente, chaque noble sacrifice... chaque sale coup, chaque exécution de sang-froid, chaque vie innocente perdue comme dommage collatéral dans la poursuite d'un plus grand bien — tout avait été fait pour cela, n'est-ce pas ?

Pour construire un monde où leurs enfants pourraient vivre la tête haute.

Ils avaient fait couler le sang et construit ce monde, alors forcément, leurs enfants survivraient ?

Jest ne savait rien et n'avait rien lorsque le Sortilège le plongea dans le Premier Cauchemar. Il ne savait pas comment se battre, comment manier les armes, comment se procurer de la nourriture, comment s'abriter des éléments. Il ne savait pas ce qu'étaient les Aspects, pourquoi les Attributs étaient importants, comment récolter et absorber les éclats d'âme...

Mais son fils savait tout cela, et même plus. Il avait été formé par les meilleurs instructeurs du monde, se préparant à ce jour depuis sa plus tendre enfance. Jest et sa femme comptaient parmi les meilleurs guerriers de l'humanité et lui avaient transmis tout ce qu'ils pouvaient.

Alors, sûrement...

Jest n'avait jamais prié personne ou quoi que ce soit auparavant, mais il priait maintenant.

Même si les dieux étaient morts, il espérait que quelque chose l'écouterait.

Il pria les dieux, les Démons.

Il pria même le Sortilège du Cauchemar.

Allez, allez...

Mais ses prières étaient restées sans réponse.

...Il le sentit avant de le voir. Un changement subtil, presque imperceptible, dans l'atmosphère, comme si l'air de la chambre souterraine était soudain devenu plus lourd.

Plus froid, plus sombre, plus sinistre.

Ce n'était pas vraiment quelque chose que Jest ressentait avec son corps, mais plutôt avec son âme.

Ses yeux tremblaient légèrement.

Dans le berceau lumineux du module de couchage, les paupières de son fils tremblaient également.

L'espace d'un instant, Jest espéra que le petit démon se réveillerait et ouvrirait les yeux.

Mais au lieu de cela, le corps de son fils tressaillit, puis se cambra, un faible grognement s'échappant d'entre ses lèvres.

Quelque chose bougeait sous sa peau, comme si ses os grandissaient et se réarrangeaient, se pressant contre elle par en dessous.

Jest continua à le regarder en silence, paralysé.

Mais finalement...

Il se leva lentement et se dirigea faiblement vers le module de couchage.

S'asseyant sur le bord, il prit son fils dans ses bras et le serra contre lui, luttant contre les mouvements qui devenaient de plus en plus violents.

Il y goûta à nouveau... le goût salé des larmes sur sa langue.

Il avait donc encore des larmes à verser, semblait-il.

Comme ce jour-là, devant le baraquement.

Jest ouvrit la bouche :

"Shhhh..."

Il inspira profondément.

"Tout va bien, mon garçon. Tout va bien. Tu as bien fait... tu as fait de ton mieux."

Bien sûr, la chose qu'il tenait n'était plus son fils.

Mais Jest le serra plus fort.

"C'est bon... tu as bien fait..."

Au bout d'un moment...

Et une éternité, peut-être.

Jest quitta le sous-sol et ferma la porte derrière lui.

Il savait que sa femme l'attendait à l'étage, à moitié morte dans l'attente d'une nouvelle incertaine.

Il devait le lui dire maintenant, mais il n'avait pas le courage de l'affronter pour l'instant.

Au lieu de cela, Jest se tourna vers le mur et s'y appuya, respirant bruyamment.

L'alliage blindé semblait frais contre son front.

Ah...

Son esprit était vide.

Ah...

Quelque temps plus tard, son regard se porta sur son poignet.

Là, sur le revers de sa chemise de luxe...

Le tissu blanc était devenu rouge vif à cause du sang.

Jest le fixa un moment, ses yeux s'assombrissant peu à peu.

Un sourire tordu lui fendit soudain le visage.

Il se souvint d'une autre manchette ensanglantée, et d'une conversation qui s'était déroulée il y a longtemps.

Qu'avait-il dit ?

...Quelques dommages collatéraux. Malheureux, mais inévitable. Toujours est-il que ça s'est bien passé.

Ils avaient été si pragmatiques à ce sujet. Et pourquoi ne l'auraient-ils pas été ? Combien d'événements malheureux de ce genre s'étaient produits ? Il avait perdu le compte. Si Jest avait gaspillé de l'énergie à se soucier de chacun d'entre eux — n'importe lequel — il aurait passé sa vie entière à verser des larmes.

Mais il était trop occupé à verser du sang. On ne pouvait pas construire un nouveau monde sans mortier, après tout, et certainement pas sans casser quelques briques... une douzaine ou un millier, peu importe.

Mais ces briques brisées avaient été les fils et les filles de quelqu'un.

Il grimaça terriblement.

"Alors... c'est ma punition ?"

C'était ça ?

Avant même de savoir ce qu'il faisait, Jest ramena sa tête en arrière, puis la frappa contre le mur, comme s'il voulait s'ouvrir le crâne.

Mais son crâne ne s'ouvrit pas, bien sûr.

Au lieu de cela, l'alliage blindé se plia et se fissura, et une profonde entaille se forma à sa surface.

C'était un Maître, somme toute.

Ah, ah...

Le monde était amer.

Les dieux étaient morts et avaient été remplacés par le Sortilège du Cauchemar.

Et le Sortilège...

Était un dieu méchant.

Le seul genre de dieu qu'il méritait, peut-être.
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Environ un an plus tard, Jest était adossé au mur d'un bâtiment quelconque, étourdi d'avoir trop bu. Bien qu'il soit difficile pour un Ascendant de s'enivrer, il avait fait passer en contrebande une bouteille de breuvage spécial du Royaume des Rêves — elle n'était pas fabriquée à partir d'ingrédients ordinaires, ce qui rendait son effet particulièrement exceptionnel.

Il s'était un peu laissé aller après la mort de son fils aîné — pas trop, mais juste assez pour s'accorder un jour ou deux d'apitoiement sur son sort, tous les quelques mois.

Après tout, Jest avait encore un autre fils dont il devait s'occuper. Sa femme avait également besoin de lui... et Gardien aussi, bien que depuis que tous les ennemis du nouvel ordre mondial avaient été éliminés, il n'avait que rarement besoin de ses services.

Ce dernier point changeait lentement ces derniers temps. Non pas parce que de nouveaux adversaires extérieurs surgissaient, mais simplement parce que le nouvel ordre était devenu suffisamment solide, et existait depuis suffisamment longtemps, pour que les menaces internes le soient.

Désormais, Gardien devait s'efforcer de conserver sinon le contrôle, du moins une influence décisive sur l'appareil lourd de la gouvernance humaine. Jest devait l'aider de temps en temps — son travail ces jours-ci était généralement moins sanglant, et il jouait plus le rôle d'un épouvantail que celui d'un bourreau.

...En général.

Ah, j'en ai marre. Quand est-ce que ça va finir ?

Quand Gardien et lui pourront-ils se reposer ? Le travail, le travail, le travail... depuis deux décennies, presque, ils n'avaient fait que travailler sans relâche.

Il les imaginait tous les deux à la retraite, sirotant du vin dans un jardin chaud de Bastion pendant que leurs petits-enfants jouaient autour d'eux, et ricanait.

Bah. Vu la rigidité de ce type, je doute qu'il s'installe un jour.

Jest grimaça, avant de reprendre une gorgée de l'amer breuvage.

Devant lui, au loin, les ouvriers finissaient de construire l'Académie des Éveillés. En regardant de loin la puissante muraille qui défendait le complexe, Jest eut un sourire sombre.

Les salauds. Ils en ont mis du temps...

Beaucoup de choses avaient changé au cours de l'année écoulée. De plus en plus d'enfants des premiers Éveillés avaient contracté le Sortilège du Cauchemar... certains avaient survécu, d'autres non. Bien sûr, d'innombrables enfants avaient déjà péri à cause du Sortilège, mais ceux-là étaient différents.

Parce qu'ils étaient les premiers infectés à être nés après la descente du Sortilège du Cauchemar, et qu'ils avaient grandi en ne connaissant rien d'autre que ce nouveau monde sinistre.

La Deuxième Génération.

En regardant les portes de l'Académie se hisser, Jest eut soudain l'impression d'être revenu à ce jour où il était retourné au baraquement, incapable de franchir la porte brisée.

Un sombre et profond sentiment de futilité l'envahit, dont il se dépêcha de se débarrasser avec le goût amer de l'alcool.

C'est bien. C'est beaucoup mieux...

Il n'était pas le seul à regarder. À un moment donné, une autre silhouette apparut dans la ruelle, passant devant lui sans même le remarquer — enfin, ce n'était pas surprenant. Jest se tenait dans l'ombre, après tout, et dissimulait activement sa présence. C'était une habitude qu'il avait prise après avoir perpétré de nombreux assassinats.

C'était quelqu'un qu'il connaissait, en fait. C'était l'Éveillé Orum... un type assez sympathique. Pas trop puissant ni trop ambitieux, mais solide et fiable. Lui aussi faisait partie de la Première Génération, et comme sa Citadelle se trouvait dans la zone d'influence de Bastion, ils avaient combattu côte à côte à plusieurs reprises.

Pourtant, Jest aurait préféré que personne ne vienne troubler sa solitude.

Lorsque les portes de l'Académie furent installées, il soupira et laissa échapper un rire.

"Quand les dieux ferment une porte, le Sortilège du Cauchemar ouvre une fenêtre."

Orum tourna la tête, surpris, et ne remarqua plus que Jest. Ce dernier secoua intérieurement la tête.

Eh, Orum... J'espère vraiment que nous ne nous rencontrerons jamais en tant qu'ennemis. Tu ne me verras jamais venir.

Ils échangèrent quelques mots insignifiants, Jest jouant l'imbécile ivre, puis continuèrent à observer la construction. Finalement, la conversation s'orienta vers l'Académie.

Le petit Anvil... qui n'était plus si petit que ça... allait y entrer. Il avait été infecté par le Sortilège juste avant d'avoir seize ans, et avait survécu au Premier Cauchemar — grâce aux dieux. Madoc avait déjà dix-huit ans et ne présentait toujours aucun symptôme. Dans un an environ, il serait hors de danger.

La fille de Flamme Immortelle allait également y prendre part.

Ils étaient l'avenir de l'humanité...

Jest espérait désespérément qu'il en serait ainsi. Il deviendrait volontiers le passé, si seulement ils survivaient.

Depuis quelque temps, les gens appelaient ces enfants des Héritiers.

C'était un peu répugnant, ce mot, mais pas autant que les parents qui s'étaient laissés séduire par les dons du Sortilège et avaient espéré que leurs enfants le contractent.

Orum était-il l'un de ces bâtards, par hasard ?

Si c'était le cas... Jest se dit qu'il pourrait bien le tuer ici et maintenant, dans cette ruelle. Aucun témoin n'était présent, et il pouvait se débarrasser d'un simple Éveillé en quelques secondes. En perdre un moyennement compétent n'aurait pas d'incidence majeure non plus.

Attends... il n'a même pas d'enfants, je crois ? Mais il s'occupe de ses neveux et nièces...

Après avoir fixé Orum pendant un moment, Jest sourit froidement.

"Les enfants de ta sœur ont quoi, une dizaine d’années ? Tu dois penser à beaucoup de choses en ce moment, toi aussi. Hein, Orum ?"

L'homme acquiesça.

"Oui. J’y pense… J’espère vraiment qu’ils ne seront pas infectés. Bien sûr, je dois bien les préparer, au cas où."

Comme ça, sans même le savoir, Orum venait de se sauver la vie.

Jest sourit.

"…C’est pourquoi je t’aime bien, Orum. Grâces soient rendues aux dieux, tu es encore normal, au moins."

Il restait aussi des gens sains d'esprit dans ce monde.

Il but une nouvelle gorgée du breuvage amer qui lui avait délié la langue. Alors, Jest se lança dans une petite diatribe.

Les Héritiers. Ha, quelle blague !

Ce n'était pas le genre d'héritage qu'ils voulaient laisser. Leurs enfants devenant des Éveillés, ce n'était pas ça !

Cette... la ville qui les entourait... c'était le véritable héritage que Gardien et Jest avaient passé leur vie à construire. L'air pur, l'approvisionnement stable en électricité, l'infrastructure solide. Des tramways publics qui arrivaient à l'heure, de l'eau chaude dans les douches, et suffisamment de nourriture pour nourrir tout le monde — même la population excédentaire qui avait dû être relogée à la périphérie de la ville, au-delà des barrières.

C'est ce qu'ils voulaient laisser à leurs enfants, pas l'horreur sanglante du Sortilège du Cauchemar...

Quel qu'en soit le prix.

Mais à quoi bon si leurs enfants étaient emportés par le Sortilège du Cauchemar, de toute façon ?

Cela ne servait à rien du tout...

Jest laissa échapper un rire.

"Orum, mon ami, écoute le fou que je suis… abandonne tout espoir. À notre époque, la seule chose en laquelle il faut croire, c’est le Sortilège du Cauchemar, et le Sortilège est une salope cruelle. Il faut juste… bien éduquer ses enfants. Éduque-les vraiment bien, mon salaud."

Si seulement Jest avait mieux éduqué son fils... alors, peut-être...

Il termina son alcool et fit un signe de la main.

"On se voit à la cérémonie d'ouverture..."

Jest vit effectivement Orum à la cérémonie d'ouverture quelques jours plus tard, mais il ne se préoccupa guère de parler à l'homme.

Il était plus préoccupé par Anvil, qui était censé entrer dans le Royaume des Rêves pour la première fois au solstice d'hiver.

Le garçon se comportait étrangement depuis son retour du Premier Cauchemar...
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Tant de choses s'étaient passées, et, pire encore, les choses ne cessaient de se passer. Jest était donc occupé en permanence et ne prêtait pas beaucoup d'attention au jeune Anvil une fois leurs leçons terminées.

Le garçon était une présence constante dans sa vie, une présence qui tenait plus de l'arrière-plan que du personnage principal. Pourtant, ils étaient proches — ou l'avaient été, du moins.

Depuis l'année dernière... Jest s'était éloigné de tous ceux qui avaient l'âge d'être infectés par le Sortilège du Cauchemar. Même si c'était déraisonnable et lâche, il devait le faire pour éviter de s'effondrer complètement.

Anvil avait contracté le Sortilège, avait affronté le Premier Cauchemar et en était revenu vivant. Depuis, ils s'étaient revus une ou deux fois, et même si tout semblait aller bien, Jest sentait que quelque chose n'était pas tout à fait pareil.

Bien sûr... cela ne pouvait être le cas. Le Premier Cauchemar était une expérience formatrice pour beaucoup, et nul ne restait inchangé après en avoir subi les affres. Ainsi, même si Anvil avait changé, cela n'avait probablement pas de signification particulière.

Peut-être Jest était-il simplement triste de s'éloigner du garçon, alors qu'ils étaient si proches autrefois.

Il voulait rendre visite à l'enfant à l'Académie nouvellement créée, mais ceci et cela ne cessait de l'en empêcher. Finalement, c'est peu de temps avant le solstice d'hiver que Jest se résolut à lui rendre visite.

Il s'efforçait de se prévenir et était même allé jusqu'à ne rien boire la veille. Il avait une image à soigner auprès des jeunes.

L'Académie était aussi impressionnante qu'il s'y attendait. Il trouva Anvil dans la bibliothèque, en train d'étudier des articles académiques sur diverses langues mortes du Royaume des Rêves et des reproductions d'obscures gravures runiques trouvées dans différentes parties du monde. Jest ne pouvait pas vraiment imaginer à quoi cela servait, mais il se souvenait vaguement d'avoir vu Gardien faire de même.

"Hé, petit."

Lorsqu'il l'appela avec un sourire, Anvil leva les yeux, l'étudia quelques instants, puis hocha la tête.

"Oncle Jest."

La salutation n'était pas vraiment inamicale... mais elle n'était pas non plus très chaleureuse, loin de la joie avec laquelle le garçon l'avait accueilli par le passé. Jest hésita un instant, blessé comme un enfant par cette réaction terne.

Était-ce simplement parce qu'ils n'étaient plus aussi proches que par le passé, ou y avait-il une autre raison ?

Gardant le sourire, Jest s'assit et jeta un coup d'œil à Anvil.

"C'est drôle de te voir ici. Je suis d'abord passé par le dojo, et qui j'ai vu ? La fille de Flamme Immortelle... ah, je suis censé l'appeler Sourire du Ciel maintenant, n'est-ce pas ? Bah, c'est un peu fort..."

Il sourit.

"Enfin, quoi qu'il en soit. Elle s'amusait comme une folle à s'entraîner avec un type... c'est une menace à l'épée, lui aussi. Vous n'étiez pas ensemble ? Comment se fait-il que tu l'aies laissée seule ?"

Anvil hésita un moment, avant de hausser les épaules.

"Je n'ai pas besoin de m'entraîner davantage à l'épée."

Jest fit claquer sa langue et secoua la tête d'un air de reproche.

"Ce n'est pas de cela que je parle, imbécile ! Tu ne sais rien ? Si tu ne te dépêches pas, ce type va te la voler sous ton nez !"

Cette remarque suscita enfin une réaction. Anvil leva les yeux des inscriptions qu'il étudiait et regarda Jest, ses yeux gris et froids devenant un peu plus sombres.

Il soutint son regard un moment, puis se détourna à nouveau.

"Si elle trouve quelqu'un qui se soucie d'elle, je lui souhaite le meilleur. Sourire du Ciel est une amie très chère, je serais donc heureux pour elle."

Jest se renfrogna.

Non, il y avait vraiment quelque chose qui n'allait pas chez ce gamin ?

Ou était-il simplement un idiot maladroit qui n'avait aucune idée de la façon de traiter une fille ? Ce ne serait pas surprenant non plus.

Honnêtement... c'était un miracle qu'Anvil existe. Les deux fils de Gardien ressemblaient à leur père, et Jest ne savait toujours pas comment ce type avait réussi à trouver une femme capable de supporter sa personnalité insupportablement rigide et sérieuse, sans parler de la convaincre de l'épouser.

De toute façon, ce n'était pas le moment de parler d'affaires de cœur, d'autant plus que Jest n'était pas la personne la mieux placée pour avoir une telle conversation avec un adolescent.

Il y avait des choses bien plus importantes dont ils devaient parler.

Il s'attarda un instant, puis demanda :

"Alors, comment te sens-tu ? Le solstice d'hiver approche."

Anvil acquiesça.

"Je suis suffisamment confiant. Mes préparatifs ont été minutieux."

Jest soupira.

"C'est une bonne chose. Tu es assez fort pour un Dormeur, et l'Aspect que tu as descellé est très utile. Mais il ne faut pas pour autant s'endormir sur ses lauriers. Le solstice d'hiver est différent du Premier Cauchemar — tout d'abord, il n'y a aucune garantie que le Sortilège t'envoie près de Bastion. Ensuite, et surtout, le Royaume des Rêves n'est pas conçu pour toi personnellement, comme l'était le Cauchemar. Tu pourrais rencontrer des abominations qui sont tout simplement trop fortes et trop effroyables pour que tu puisses les affronter. Si c'est le cas, ne sois pas timide et sauve-toi."

Anvil l'étudia en silence.

"Je sais, Oncle Jest."

Il paraissait étrangement calme. Jest, lui, ne l'était pas.

Le premier voyage vers le Royaume des Rêves avait fait beaucoup moins de victimes que le Premier Cauchemar — mais c'était seulement parce que les plus faibles avaient déjà été éliminés par l'épreuve du Sortilège. En réalité, d'innombrables Dormeurs n'étaient malheureusement pas revenus vivants du Royaume des Rêves.

Anvil était toujours en danger, et Jest, qui avait déjà perdu un enfant, était terrifié à l'idée d'en perdre un autre.

Mais il ne pouvait rien faire pour lui.

D'autres parents, mentors et proches pouvaient accorder des Mémoires ou même de précieux Échos aux Dormeurs avant le solstice d'hiver, mais Jest ne pouvait même pas faire cela. Parce qu'il n'en possédait pas, et ne pouvait pas en posséder.

Il ne lui restait plus qu'à essayer de remonter le moral d'Anvil.

Jest sourit.

"Tu sais tout. Tu ne peux pas faire semblant d'écouter mes sages conseils ? Laisse-moi te dire quelque chose... quand ton père et moi étions jeunes, aucune Citadelle humaine n'existait encore dans le Royaume des Rêves. Nous avons tout de même réussi à en conquérir une, alors ne pense même pas à ne pas revenir. Je ne te pardonnerai pas si tu le fais, tu m'entends ?"

Anvil sourit poliment.

"Je suppose que je peux faire un effort, Oncle Jest. Je ne peux pas continuer à offenser les personnes âgées, n'est-ce pas ?"

Jest rit.

Finalement, le gamin semblait redevenir un humain.

Ce moment de légèreté ne dura cependant pas longtemps. Le sourire disparut aussitôt des yeux du jeune Anvil, qui fixa à nouveau ses inscriptions.

Après quelques instants de silence, il demanda soudain :

"Oncle Jest... peut-on vaincre son Défaut ?"

Le sourire de Jest se figea sur ses lèvres.

Ah. Voilà donc la raison.

Il resta silencieux quelques instants, avant de hausser les épaules.

"Eh bien... en quelque sorte ? Mais pas vraiment. Un Défaut est un Défaut, donc personne ne peut jamais y échapper. Cela ne veut pas dire que nous ne pouvons pas vivre avec nos Défauts. Tout dépend de celui que l'on a, mais en général... la plupart des Éveillés souffrent beaucoup au début, puis apprennent peu à peu à s'en accommoder."

Ce n'était pas un sujet dont les gens parlaient habituellement, mais si Anvil ne pouvait pas partager ses inquiétudes avec Jest, qui d'autre pouvait le faire ?

Jest hésita un instant.

"Par exemple. Sais-tu quel est mon Défaut ?"

Le gamin lui jeta un regard étrange.

"Ça... Je crois que tout le monde le sait, Oncle Jest."

Jest acquiesça, un peu déçu.

"Eh bien, c'est vrai. Je suppose que c'est assez évident — après tout, les gens sont obligés de faire des conclusions après m'avoir connu pendant des années. Où trouverait-on un Éveillé qui n'utilise jamais de Mémoires ? Ne pas pouvoir utiliser les Mémoires est un Défaut assez sérieux... hein, c'est quoi cette expression ?"

À un moment donné, les yeux d'Anvil s'écarquillèrent un peu. Entendant la question, il secoua précipitamment la tête.

"Non, non... tu as raison, Oncle Jest. C'était... c'était aussi ma supposition."

Jest sourit amèrement.

Ces derniers temps, il ne souriait pas facilement, mais il s'efforçait d'aider le garçon à se sentir calme.

"Évidemment. Mais j'ai vécu toute ma vie, j'ai gagné d'innombrables batailles et j'ai vaincu le Second Cauchemar malgré cela. J'ai dû apprendre à me fier à ma ruse, à mes compétences et à ma force. Tu vois, petit, ce n'est pas si difficile d'apprendre à gérer son Défaut... d'une manière ou d'une autre. Cependant, tu dois être capable de faire une chose pour accomplir cet exploit."

Anvil le regarda un moment, ses yeux devenant étrangement rêveurs.

"Quelle chose ?"

Jest gloussa.

"Ah, je suppose que c'est... une pensée non conventionnelle ? Tu dois être capable de changer de perspective et de regarder le problème sans idées préconçues. Tu dois changer ta façon de penser. Ainsi, tu pourras trouver une solution même s'il te semble qu'il n'y en a pas."

Anvil resta silencieux un moment, puis répéta lentement :

"Changer... ma façon de penser."

Après quoi, il ne dit plus rien.

Jest ne le pressait pas non plus. Cependant, il finit par dire prudemment :

"Si tu me dis exactement quel est ton Défaut... je pourrai peut-être te donner de meilleurs conseils."

Quelque part au loin, Cassie retint son souffle alors qu'elle se remémorait ce souvenir.

Elle était si proche...

Anvil s'attarda un moment, puis sourit.

"Je le ferai peut-être. Quand je reviendrai du Royaume des Rêves en tant qu'Éveillé."

Jest rit.

"Petit effronté, je t'ai dit le mien ! Et tu vas me laisser en plan ? Bon... très bien ! Ne dévoile pas ton Défaut à tout bout de champ. Garde-le secret."

Ce disant, la conversation s'acheva.

Après le retour d'Anvil du Royaume des Rêves en tant qu'Éveillé, des choses se produisirent, et d'autres se répétèrent, retardant leur prochaine conversation privée.

Et le jour où ils trouvèrent une raison de reparler des Défauts...

Jest souhaitait qu'ils ne l'auraient jamais eue.


  
    

Chapitre 2162 – Bouclier de l'Humanité


Traducteur/Checker: Gray

Près de trois ans s'étaient écoulés depuis que l'Académie des Éveillés avait accueilli son premier groupe de Dormeurs de la Deuxième Génération.

Le monde s'était un peu assagi. L'humanité était toujours assiégée de toutes parts dans le Royaume des Rêves, mais aucune Citadelle n'avait été envahie depuis un certain temps. Le monde réel était toujours en proie aux Portes du Cauchemar, mais elles ne représentaient plus une menace existentielle pour l'humanité.

Pour l'instant.

Le jeune Anvil était devenu un guerrier redoutable et un champion très admiré par les défenseurs de Bastion. Avec Madoc, qui avait conquis le Premier Cauchemar un an après son jeune frère, les fils de Gardien menaient désormais les Chevaliers de Valor dans les batailles contre les terribles créatures de la forêt affamée.

Il collaborait régulièrement avec ses compagnons de l'Académie, Épée Brisée et Sourire du Ciel — tous trois avaient acquis une certaine notoriété, devenant les étoiles les plus brillantes de la nouvelle génération.

La puissance et le prestige du clan Valor et du clan de la Flamme Immortelle ne cessaient de croître. Le seul autre clan capable de rivaliser avec eux était la coalition des grandes familles d'Éveillés réunies par Noctambule, la Maison de la Nuit.

La culture des clans d'Héritier se consolidait rapidement. En fait, Jest s'était même retrouvé à la tête de son propre clan.

Comme il n'avait pas de Vrai Nom, il l'avait nommé Dagonet pour plaisanter.

Malheureusement, personne ne semblait se rendre compte qu'il s'agissait d'une plaisanterie. Les gens l'appelaient donc Maître Jest du Clan Dagonet en toute sincérité.

C'était un peu un fiasco...

Le seul fils qui lui restait avait quinze ans.

C'est pourquoi Jest ne se sentait pas à l'aise, même si tout semblait aller pour le mieux.

Gardien, quant à lui, restait inquiet.

Un jour, alors qu'il visitait Bastion après avoir rejoint les serviteurs de son clan lors d'une patrouille sur le Fleuve Miroitant, Jest le trouva dans la salle souterraine située sous le château, contemplant le grand miroir qui se trouvait là, entouré de silence alors qu'il dominait le hall sombre.

Aucun reflet ne transparaissait dans le miroir, naturellement, puisqu'il était recouvert d'une toile.

Ils avaient découvert cette salle souterraine il y a plusieurs dizaines d'années, lorsqu'ils avaient débarrassé le château des Créatures du Cauchemar qui le peuplaient. Le miroir de l'époque n'était pas recouvert, et c'est ainsi qu'ils aperçurent l'effroyable royaume qui s'y trouvait.

De nombreux membres du groupe initial avaient péri, et depuis, le miroir était resté couvert. Ce n'est que lorsque Gardien devint un Ascendant qu'il osa s'aventurer à nouveau dans le royaume du miroir.

Jest ne savait pas exactement ce que son ami y avait trouvé, mais ses pouvoirs, déjà formidables, semblaient avoir été considérablement renforcés après cela.

"Oh, non. Tu as cette expression sur ton visage."

Gardien se retourna et sourit après avoir remarqué Jest. Après avoir passé deux décennies côte à côte, ils s'étaient tellement familiarisés que leur relation avait dépassé le stade de la simple amitié.

On pourrait même dire qu'être encore capable de tolérer Jest après toutes ces années était l'un des exploits les plus étonnants de Gardien...

Quoi qu'il en soit, il haussa les sourcils.

"Quelle expression ?"

Jest soupira.

"L'expression 'je suis sur le point de semer le trouble'."

Gardien hésita un peu, avant d'acquiescer.

"En effet."

Il resta silencieux un moment, puis soupira et tourna le dos au miroir couvert.

"Quittons cet endroit lugubre."

Rapidement, ils se retrouvèrent dans le donjon principal de Bastion, à regarder les cartes éparpillées sur une grande table ronde. Certaines de ces cartes représentaient le Royaume des Rêves, mais la plupart d'entre elles, de manière assez surprenante, montraient les continents familiers du monde réel.

Gardien les regarda d'un air sombre.

"Ces points représentent tous des Portes du Cauchemar — qu'elles soient actives ou que nous les ayons fermées. Les points rouges sont tous apparus cette année. La catégorie est indiquée par la taille du point — les Portes de Catégorie Trois sont plus grandes que les Portes de Catégorie Deux, naturellement."

Il marqua une pause, puis montra une autre carte.

"Celle-ci date d'avant la Crise des Portes. Bien sûr, l'Échelle d'Obel n'existait pas encore à l'époque, donc sa précision n'est pas très élevée. En ce qui concerne cette dernière, maintenant qu'elle fonctionne de manière stable, l'efficacité avec laquelle nous pouvons traiter les Portes émergentes a augmenté de façon considérable. Le monde est en paix... aussi proche de la paix qu'il peut l'être de manière réaliste, du moins."

Jest étudia les cartes pendant un moment, puis demanda d'un ton sombre :

"Tu n'es pas en train d'étudier les cartes d'avant la Crise des Portes pour t'amuser, n'est-ce pas ?"

Gardien avait perdu sa femme pendant la Crise des Portes, c'était donc un sujet sensible.

Il secoua la tête.

"Bien sûr que non. J'essaie de déterminer quand la première Porte de Catégorie Quatre s'ouvrira."

Jest se renfrogna, sentant un poids lourd s'installer sur son cœur. Au bout d'un moment, même s'il connaissait déjà la réponse, il posa tout de même la question :

"...Alors, tu as l'intention de défier le Troisième Cauchemar ?"

Gardien n'essaya pas de le nier, et se contenta de hocher la tête calmement.

"Oui."

Il regarda Jest, ses yeux gris acier brillant d'une détermination familière et contagieuse.

"Flamme Immortelle est devenu un Ascendant neuf ans après la descente du Sortilège du Cauchemar. Douze années se sont écoulées depuis, et l'humanité n'a pas encore franchi la prochaine étape. Combien de temps penses-tu que le Sortilège continuera à nous épargner ? Je ne pense pas que ce soit très long."

Lorsque Gardien regarda à nouveau les cartes, ses yeux s'assombrirent soudainement, devenant lassés et sombres.

"...C'est une course, après tout. Ce monde dans lequel nous partons. C'est une course sans fin avec des enjeux terribles, une course où il est impossible de prendre de l'avance, peu importe le temps que l'on passe en tête. C'est pourquoi nous n'avons pas seulement besoin de conquérir le Troisième Cauchemar — nous devons le conquérir. Il le faut !"

Jest resta silencieux un moment, sentant une tempête d'émotions se déchaîner dans son cœur.

Il ressentait beaucoup de choses. Mais surtout, il avait peur.

Finalement, il gloussa.

"Ah... Je vois. C'est donc pour cela que toi et ma femme avez passé autant de temps ensemble dans mon dos. Bonté divine ! J'étais à deux doigts de croire que vous aviez une liaison."

Gardien toussa, puis sourit subtilement.

"De quoi... de quoi diable parles-tu ? Une liaison ? C'est absurde ! Nous étions simplement en train de conspirer pour défier un Cauchemar tout en te laissant derrière nous."

Jest serra les poings.

C'était évident. Sa femme et lui faisaient partie du groupe initial qui avait conquis Bastion avec Gardien — deux de ses plus fidèles et puissants partisans. Tous deux étaient également des Maîtres. Et si Jest avait joué un rôle essentiel dans la construction du monde imaginé par Gardien, sa femme possédait un Aspect bien plus destructeur.

Ce n'était donc pas surprenant que Gardien veuille qu'elle fasse à nouveau partie de sa cohorte.

Ce n'était pas non plus surprenant qu'il choisisse de laisser Jest derrière lui, cette fois-ci.

Mais tout de même.

Jest voulait l'entendre de la bouche même de Gardien.

"Pourquoi ?"

Gardien soupira.

Il se pencha sur la table, puis dit doucement :

"Parce que tu n'es pas au mieux de ta forme ? Parce qu'on ne sait pas combien de temps prendra le Troisième Cauchemar, et que ton fils a quinze ans — donc, au moins l'un de ses parents devrait être avec lui si le Sortilège l'appelle. Parce que nous avons passé tant de temps à construire ce monde, et que j'ai besoin de laisser quelqu'un en qui j'ai confiance pour éviter que tout ne s'écroule pendant mon absence."

Gardien marqua une pause avant d'ajouter :

"Parce qu'Anvil et Madoc ont grandi, mais même s'ils sont déjà Éveillés, je veux toujours quelqu'un pour veiller sur eux. Ce monde est plein de requins, après tout. Et tu es mon meilleur requin."

Jest resta silencieux un long moment.

Il avait beaucoup de choses à dire... beaucoup de mots amers qui lui brûlaient la langue.

Mais finalement, il se contenta de sourire.

"Je crois que tu commences à montrer des symptômes de démence, mon vieux. Je ne suis pas un requin. Je suis manifestement une personne."

Gardien s'esclaffa.

"Ha ! Celle-là... était vraiment drôle."

Il se figea un instant et secoua la tête.

"Non, attends. J'ai vraiment ri. Peut-être que je souffre vraiment de démence..."

Ils rirent tous les deux.

...Peu de temps après, Gardien emmena une cohorte de ses plus puissants guerriers, dont la femme de Jest, pour défier le Troisième Cauchemar.

Cependant, cette fois-ci, aucun d'entre eux n'était revenu. C'est ainsi que la légende de Gardien de Valor, le brillant bouclier qui protégeait l'humanité, prit fin.


  
    

Chapitre 2163 – Cœur de Fer
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C'est par un jour pluvieux, deux ans plus tard, que Jest retrouva le jeune Anvil dans la même salle souterraine, fixant le même miroir inquiétant avec des yeux sombres.

Au-delà de cette pièce obscure et silencieuse, le jeune homme était le preux chevalier et héros de l'humanité, Seigneur Anvil de Valor — un guerrier dont la bravoure était irréprochable, dont les exploits déconcertaient l'esprit et dont la voix avait du poids, peu importe à qui il s'adressait.

En fait, il était le dirigeant de Bastion et le chef du clan d'Héritier le plus influent du monde.

Mais ici, il n'était qu'un garçon d'une vingtaine d'années... un garçon qui était maintenant orphelin.

Personne n'avait de preuve concrète, ni de corps à enterrer, mais suffisamment de temps s'était écoulé pour que personne ne puisse plus le nier.

Son père, Gardien de Valor, était mort. Il avait péri en tentant de conquérir le Troisième Cauchemar.

Et Jest était désormais veuf, lui aussi. Depuis que sa femme était entrée dans la Graine du Cauchemar, laissant Jest derrière elle, le monde s'était peu à peu vidé de ses couleurs. À présent, le monde était presque incolore.

Seules quelques rares choses semblaient encore vibrer et animer cette morne étendue. L'une d'entre elles était son fils. L'autre était la cape vermillon que portait Anvil, héritage de Gardien.

Cette cape était désormais comme un phare dans l'obscurité de la salle souterraine.

Jest s'approcha silencieusement du jeune homme et regarda la toile qui recouvrait le miroir. Les fermoirs qui la serraient étaient détachés, et l'on pouvait apercevoir un morceau de l'ancien cadre.

Il s'attarda un instant, se sentant soudain mal à l'aise.

"Es-tu allé à l'intérieur ?"

Anvil hocha lentement la tête.

"Je suis allé explorer. Mon père ne l'a peut-être pas mentionné, mais il y a de précieuses inscriptions dans les ruines de l'autre côté. C'est ainsi que nous avons pu maîtriser un peu de sorcellerie runique, au début."

Jest fronça les sourcils, voulant dire à quel point l'Autre Côté était dangereux. Mais Anvil le savait. Il le savait probablement bien mieux que Jest, en fait, et c'était la raison pour laquelle il était parti seul, sans emmener personne d'autre avec lui.

Jest soupira.

"Tu ne l'as certainement pas entendu, puisque tu étais ici en train de préparer le mariage. Mais là-bas, dans le monde réel, quelques imbéciles trop ambitieux ont mis au point un petit stratagème et ont officiellement déclaré Gardien mort. Ils réclament la destitution de ton clan et la prise de sa place comme siège principal du pouvoir. Je me suis occupé d'eux, bien sûr... mais je ne peux pas m'occuper des branches secondaires de ta propre famille. Les beaux-parents de Madoc sèment aussi la zizanie. Tu dois les remettre à leur place ou, mieux encore, nettoyer la maison. Ta fiancée est une fille si gentille qu'elle mérite une lune de miel paisible, tu ne crois pas ?"

Anvil resta silencieux un moment, avant de se retourner et de le regarder d'un air indifférent.

L'étrange froideur qui s'était manifestée après son Premier Cauchemar était de retour, plus forte que jamais.

Le jeune homme étudia Jest un instant ou deux, puis dit d'un ton égal :

"Oui, j'ai entendu dire. Qu'ils l'ont déclaré mort."

Ce disant, il se tourna à nouveau vers le miroir.

Au bout d'un moment, Anvil déclara soudain :

"Oncle Jest... te souviens-tu de ce que tu m'as dit un jour ? Sur la façon dont on doit gérer son Défaut."

Jest hésita un peu, surpris par la question, puis acquiesça.

"Je dis beaucoup de bêtises, petit, mais je me souviens de ce que j'ai dit. Je le maintiens."

Anvil baissa la tête.

"Aujourd'hui, je me demande souvent... si mon père est mort à cause de mon Défaut."

Jest haussa les sourcils.

"Comment aurait-il pu mourir à cause de ça ? C'est ton Défaut, pas le sien."

Le jeune homme secoua lentement la tête, avant de sourire amèrement.

"C'est vrai ? Ah... mais mon Défaut, vois-tu. N'ai-je pas promis de te le dire une fois ?"

Anvil regarda un peu le sol, puis exprima posément :

"C'est que je dois perdre tout ce que je chéris."

Il soupira.

"Je chérissais mon père, et maintenant, je l'ai perdu."

Après cela, il regarda Jest et sourit amèrement.

"J'ai été trop arrogant, Oncle Jest. Je n'ai pas écouté tes conseils. J'ai essayé de combattre mon Défaut, j'ai essayé de le tromper. Mais je n'ai jamais essayé de changer ma façon de penser."

L'amertume disparut lentement de son sourire, et le sourire lui-même disparut à son tour.

Tout ce qui restait, c'était une indifférence froide et calme. Anvil détourna le regard.

"Je vois maintenant. La réponse était simple. Ce n'est pas que je doive laisser partir les choses que je chéris... c'est que je n'aurais jamais dû chérir quoi que ce soit. Je dois renoncer à toute forme d'attachement à quoi que ce soit ou à qui que ce soit. Ainsi, je n'aurais plus jamais à perdre quoi que ce soit, ni qui que ce soit. Je serai libéré de mon Défaut."

Se détournant du miroir, Anvil regarda Jest d'un air égal et lui dit d'un ton calme :

"Merci de t'être occupé de ces chacals, Oncle Jest. Je m'occuperai des branches familiales. Je me chargerai également de la belle-famille de Madoc. Ma fiancée est en effet une très gentille fille. Et elle mérite effectivement une lune de miel paisible."

Sur ces mots, il acquiesça et quitta la salle souterraine sans se retourner. Avant que sa silhouette ne disparaisse dans l'obscurité, Anvil s'arrêta et ajouta sur le même ton calme et indifférent :

"Oh... J'ai appris que ton fils s'était Éveillé. Accepte mes félicitations les plus sincères. Je suis sûr qu'il te rendra fier."

Jest se retrouva rapidement seul dans le hall silencieux.

Il se sentait étrangement déstabilisé.

Au bout d'un moment, il poussa un lourd soupir.

"Ah, ce garçon. Il est si sérieux. Que vais-je faire de lui ?"

Anvil avait audacieusement proclamé qu'il se transformerait en une machine insensible afin de vaincre son Défaut. Cependant, ce n'était pas si facile d'étrangler son propre cœur — il était encore un humain, après tout.

Jest savait pertinemment qu'Anvil échouerait lamentablement malgré sa froide détermination, et ce à plusieurs reprises.

Mais d'un autre côté, il était le fils de Gardien. Peut-être y parviendrait-il, d'une manière ou d'une autre.

Gardien était parti, et la femme de Jest aussi. Mais leurs traces subsistaient.

Leurs enfants demeuraient.

Et Jest était le seul à pouvoir s'occuper d'eux. Il l'avait promis.

Il allait donc faire tout ce qu'il pouvait pour ne pas les décevoir.

Jetant un coup d'œil à la toile qui recouvrait le grand miroir, Jest soupira.

"Miroir, mon beau miroir..."

Il frissonna, fronça les sourcils et s'éloigna silencieusement.


  
    

Chapitre 2164 – Rien à Perdre
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Cassie se figea un instant, ayant enfin trouvé ce qu'elle cherchait.

"Le Défaut du Roi..."

Et quel cruel Défaut ! Pas étonnant qu'il soit aussi froid que l'acier...

Ce n'était pas qu'Anvil était incapable de ressentir des émotions — il avait simplement appris à ne pas en ressentir. Puisqu'il était destiné à perdre tout ce qu'il chérissait, il remplaçait la tendresse et l'affection par l'indifférence, s'épargnant ainsi, à lui et à ses proches, les conséquences de son Défaut.

Ses intentions étaient bonnes... nobles, même, il y a quelques années.

Mais au final, la voie qu'il avait choisie n'avait fait que le transformer en monstre, tordant et détruisant tout ce qu'il touchait. Parce qu'une fois qu'il avait appris à ne rien apprécier, les liens qui l'attachaient à son humanité s'étaient défaits. Et, désarrimé, son cœur de fer glacial s'éloignait de plus en plus de tout ce qui était bon et humain.

Morgan et Mordret étaient les victimes les plus évidentes du détachement inhumain d'Anvil. Mais il existait d'innombrables autres victimes...

Tous les soldats qui moururent à Godgrave, tous les civils sacrifiés pendant la Chaîne des Cauchemars pendant que les Grands Clans menaient une guerre interne, et tous ceux qui étaient devenus des dommages collatéraux de la quête insensible d'Anvil pour ce qu'il considérait comme le plus grand bien.

...Épée Brisée, le clan de la Flamme Immortelle. Et Nephis aussi.

L'enfer était pavé de bonnes intentions, et dans ce cas, l'enfer lui-même avait été forgé par une simple décision prise par un jeune homme déterminé.

Cela aurait été déchirant, vraiment, si ce n'était pas aussi hideux et épouvantable.

Au moment où Cassie pensait cela, la silhouette massive de Jest se pencha soudain en avant, et ses lèvres s'étirèrent en un rictus féroce, révélant ses dents monstrueuses.

Mais il ne s'était pas détaché de son regard... du moins pas tout de suite.

Cassie n'avait plus beaucoup de temps devant elle. Heureusement, elle avait déjà obtenu ce qu'elle voulait.

Cassie envisagea donc d'en rester là pour éviter tout danger supplémentaire...

Mais à ce moment-là, une autre constellation de souvenirs attira son attention.

C'était si vif et vibrant, mais en même temps étrangement troublant. Comme quelque chose que Jest voulait désespérément oublier, mais qu'il n'arrivait pas à faire.

Cassie s'arrêta, soudain intriguée. À ce stade, elle avait vu la plupart de ses Souvenirs marquants. La descente du Sortilège du Cauchemar, la rencontre avec Gardien, la naissance de ses enfants, la mort de son fils, la perte de sa femme et de son meilleur ami...

Qu'y avait-il d'autre ?

Son Troisième Cauchemar ?

Même si elle le savait, elle ne put résister et brûla plus d'essence pour plonger dans ce souvenir vibrant et troublant.

C'était étrange, mais cette constellation de souvenirs n'avait rien à voir avec la façon dont Jest était devenu un Saint. Cela se passait principalement à Bastion...

Quelques années seulement après cette conversation fatidique dans la salle du Grand Miroir.

Cassie fronça les sourcils en parcourant le kaléidoscope d'expériences étrangères, sentant son emprise sur l'esprit de Jest devenir de plus en plus ténue.



Comme Anvil l'avait promis, il mit fin à la lutte interne au sein de Bastion. Jest aurait résolu le problème en éradiquant simplement tous les parasites — ou du moins une partie d'entre eux, pour donner une leçon aux autres. Mais le jeune héritier de Valor avait choisi de consolider son pouvoir d'une manière moins sanglante, mais sans doute plus impitoyable.

Des moyens existaient pour briser les gens sans les faire saigner, et il n'épargna en rien les membres de sa famille élargie. Sa froideur et son esprit de décision firent même froid dans le dos de Jest.

Le garçon avait grandi et était devenu un homme... un homme effrayant, de surcroît. C'était peut-être la seule façon dont les enfants nés à l'époque du Sortilège du Cauchemar pouvaient grandir.

Il est comme... une version plus froide et plus effrayante de Gardien.

Jest était à la fois inquiet et fier.

Dans la foulée, le monde continua de tourner. La course dont Gardien avait parlé se poursuivait, et au fil des mois, l'humanité continuait de perdre une partie de l'avance qu'elle avait acquise par le passé.

Anvil avait consolidé sa position à Bastion, mais bien que le pouvoir et le prestige de Valor signifient encore beaucoup, l'influence de sa famille était en déclin. Ce n'était pas facile pour un jeune Éveillé de se mesurer aux vieux monstres de la Première Génération, d'autant plus que beaucoup d'entre eux étaient devenus des Maîtres.

Beaucoup avaient pourtant péri de la même façon que Gardien, et continuaient à perdre la vie dans la quête désespérée de la Transcendance. C'était comme si la grande moisson des jours précédant la conquête de la Graine du Cauchemar par Flamme Immortelle se reproduisait, effaçant de plus en plus de visages familiers de l'existence.

Chaque fois que Jest regardait, quelqu'un d'autre disparaissait.

Quoi qu'il en soit, pour ces raisons — et bien d'autres — Anvil était déterminé à défier le Second Cauchemar dès que possible.

Ses préparatifs furent rapides, mais minutieux. Il dormait à peine, passant tout son temps à s'entraîner, à forger ou à étudier les secrets de la sorcellerie runique — Épée Brisée était peut-être le guerrier le plus mortel de leur cohorte, mais c'était Anvil qui était chargé d'équiper ses compagnons avec les meilleures Mémoires et le meilleur équipement dont un Éveillé pouvait rêver.

Il se rendait aussi fréquemment dans le royaume interdit caché dans le miroir sinistre sous Bastion, et parvenait à en revenir vivant à chaque fois. À chaque retour de ces périlleux voyages, Anvil s'enfermait dans la bibliothèque ou dans la forge, où il restait parfois des semaines.

Au fil du temps, il semblait avoir acquis quelques bizarreries. Non seulement la froideur et la nonchalance mesurées qu'il affichait toujours après l'amère conversation avec Jest, mais aussi d'autres choses plus insolites...

Par exemple, un jour, Anvil ordonna de détruire tous les miroirs de Bastion et punit sévèrement ceux qui ne respectaient pas cet ordre. Il semblait également être devenu un perfectionniste obsessionnel, comme s'il nourrissait une haine profonde pour le concept même des Défauts.

Mais Jest n'était pas trop inquiet. Tous ceux qui valaient quelque chose dans ce monde étaient un peu excentriques... lui-même était connu pour avoir une ou deux habitudes étranges. Comme s'habiller de façon trop pimpante ou ne jamais cacher son sens de l'humour élevé et exceptionnel.

À l'approche de la date à laquelle Épée Brisée et sa cohorte prévoyaient de défier le Second Cauchemar, Anvil s'attacha à recruter des talents exceptionnels pour se joindre à eux.

Épée Brisée, Sourire du Ciel et Anvil étaient déjà trois des Éveillés les plus distingués de leur génération — voire de tous les temps. Peu de gens pouvaient se tenir à leurs côtés, mais il en avait trouvé deux.

L'une d'entre elles était cette fille des confins occidentaux du Royaume des Rêves, Ki Song...

Ce fut également à cette époque qu'il amena à Bastion un enfant nommé Asterion.

Entre-temps, Jest avait largement atteint la cinquantaine, et était devenu un Maître.

Pourtant... dès qu'il vit cet adolescent, il ressentit un fort sentiment d'inquiétude qui le glaça.


  
    

Chapitre 2165 – Être Onirique
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"Je ne comprends pas. Je ne... à quoi tu penses ?"

Jest était consterné.

Le gamin, Asterion, lui avait toujours semblé étrange depuis le début. Le simple fait qu'Anvil, qui allait bientôt avoir vingt-trois ans, recrute un jeune qui ne semblait pas avoir plus de seize ans pour l'accompagner dans le Cauchemar n'avait aucun sens.

Étant donné son âge, Asterion ne pouvait pas s'être Éveillé il y a des années, et n'avait donc aucune expérience. Inconnu, inexpérimenté, non testé... quelqu'un comme lui n'aurait pas dû faire partie d'une cohorte tentant de défier le Second Cauchemar, et encore moins d'une cohorte composée de guerriers de la trempe d'Anvil.

Plus que cela, le gamin donnait tout simplement la chair de poule à Jest. Il était parfaitement agréable et amical, passant la plupart de son temps à errer dans la Citadelle d'un air curieux, mais quelque chose chez Asterion paraissait légèrement... décalé.

Comme s'il n'était pas vraiment humain, mais plutôt une chose qui portait une peau humaine.

Personne d'autre ne semblait le remarquer, mais Jest, lui, oui. Il pressa donc Anvil de s'expliquer, même si ce n'était pas leur façon habituelle de parler.

"Où as-tu trouvé ce type ? Qui est-il ? Pourquoi veux-tu l'emmener dans le Cauchemar ?"

Anvil se contenta de le fixer avec indifférence, sans montrer la moindre émotion.

Il finit par hausser les épaules.

"Depuis quand dois-je justifier mes décisions auprès de toi, Ascendant Jest ?"

Jest laissa échapper une moquerie ahurie.

"Wow, Ascendant Jest, vraiment ?"

Anvil le fixa encore un peu, puis soupira.

"Je veux l'emmener dans le Cauchemar parce qu'il en vaut la peine. Pour le reste..."

Lorsque Jest entendit cette brève explication, il ne sut que penser, ni que ressentir.

C'était une chose étrange que d'apprendre qu'un vieil ennemi que l'on croyait disparu à jamais était soudain sorti de nulle part, bien vivant.

"La Voie de l'Ascension ? Ces fous, vraiment ?"

Les fanatiques de la Voie de l'Ascension avaient disparu il y a des décennies... non, pour être précis, ils avaient disparu il y a environ seize ans, peu après que Flamme Immortelle ait conquis le Second Cauchemar.

Jest connaissait leurs croyances tordues, mais pas en détail. S'il se souvenait bien, ils considéraient le Royaume des Rêves comme une sorte de Terre Promise, et le Sortilège comme un guide divin destiné à conduire l'humanité — ou du moins quelques élus — hors du monde moribond où ils étaient nés pour trouver le salut.

Ou d'autres absurdités de ce genre.

Parmi tous les cultes qui avaient vu le jour après la descente du Sortilège du Cauchemar, celui-ci n'était pas le plus virulent. Les fanatiques de la Voie de l'Ascension se tenaient généralement à l'écart, maintenant la paix avec les autres factions tant qu'on les laissait tranquilles.

S'il y avait bien une chose qui les distinguait de la masse, c'était que le cœur de leur culte était constitué de véritables puissances — ceux qui se distinguaient parmi les Éveillés de la Première Génération, au même titre que des gens comme Gardien ou Noctambule. C'est la raison pour laquelle Gardien avait souvent regretté de ne pas avoir pu les rallier à sa cause, en raison de l'étrangeté et de l'extrémisme de leurs opinions.

Mais en fin de compte, le culte de la Voie de l'Ascension n'était plus qu'un fantôme dans les pages de l'histoire, comme tous les autres cultes. Les hommes et les femmes qui le composaient avaient tout bonnement disparu un jour, pour ne plus jamais être revus.

Et dire que ces fous avaient réussi à établir une colonie dans le Royaume des Rêves. Non seulement cela, mais ils y avaient même élevé un enfant...

"Des tarés !"

Ils étaient tous morts à présent... selon Asterion, du moins — ledit enfant qui était né et avait été élevé dans le Royaume des Rêves par les puissants fanatiques, et le seul survivant de la première colonie humaine établie dans ses étendues sauvages.

"Comment cela a-t-il pu se produire ?"

Asterion avait-il été infecté par le Sortilège du Cauchemar ici ? Avait-il subi le Premier Cauchemar ? Et au solstice d'hiver, que lui était-il arrivé au moment où il était censé s'endormir et être envoyé dans un endroit aléatoire du Royaume des Rêves ?

Anvil secoua la tête.

"Il ne lui est rien arrivé au solstice d'hiver. Il a vaincu le Premier Cauchemar comme n'importe qui d'autre, puis s'est Éveillé immédiatement après avoir ancré son âme dans une Citadelle. Quoi qu'il en soit, tu n'as pas à t'inquiéter pour Asterion. Il est peut-être issu d'une secte marginale, mais ce n'est pas un fanatique. En fait, contrairement à ses parents et à ses tuteurs, il s'intéresse beaucoup au monde réel. Il est vrai que certaines de ses idées et de ses opinions sont un peu étranges. Mais que peut-on attendre d'autre, compte tenu de son éducation ? Mais ce qui compte vraiment, c'est le pouvoir qu'il détient."

Il regarda Jest d'un air sombre.

"Contrairement à ce que tu penses, ce jeune homme n'est pas inexpérimenté. Il a plus de connaissances et d'expérience que nous tous, puisqu'il a passé toute sa vie dans le Royaume des Rêves. Son Aspect est également redoutable. Il me sera utile dans le Cauchemar — personne d'autre ne peut rivaliser avec lui."

Jest resta silencieux un moment, puis secoua la tête.

"Comment sais-tu que tu peux lui faire confiance ? Dois-je te rappeler que tes compagnons peuvent être tout aussi dangereux que les fantômes du Sortilège dans le Cauchemar ? Il y a beaucoup de Maîtres qui ont connu des conflits et des trahisons après être entrés dans la Graine... et ceux-là n'ont rien à cacher et parlent librement de leurs épreuves. Ceux qui se taisent pourraient très bien avoir été les traîtres."

Anvil secoua à nouveau la tête.

"Tu n'as pas à t'inquiéter de cela. Asterion et moi avons conclu un accord — et il est très pointilleux sur les accords. Il ne me trahira donc pas."

Jest fronça les sourcils.

"Quel genre d'accord ?"

Anvil le regarda froidement.

"Je l'aiderai à trouver un moyen d'entrer dans le monde réel s'il m'aide à devenir un Maître. Rien de plus, rien de moins. Alors, on en a fini ou tu veux encore m'interroger ?"

Jest resta silencieux un moment, malheureux, puis fit un signe de la main.

"Eh bien, peu importe. Fais ce que tu veux. Je garderai un œil sur lui tant qu'il sera à Bastion, par contre... accord ou pas, ce gamin est dangereux. Je le sens."

Anvil ricana, surprenant Jest — ces derniers temps, il était rare de voir le jeune homme manifester des émotions.

Il acquiesça.

"Absolument. Je sais qu'il est dangereux. C'est pourquoi j'ai besoin de lui."
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Finalement, les cinq Éveillés — Épée Brisée, Sourire du Ciel, Ki Song, Asterion et Anvil de Valor — étaient partis défier le Second Cauchemar.

Jest mentirait s'il disait qu'il n'était pas inquiet. Mais en même temps, il ne l'était étrangement pas trop.

C'était parce qu'il connaissait bien chacun d'entre eux... à l'exception du gamin, Asterion, bien sûr. Si ces cinq-là ne pouvaient pas vaincre le Cauchemar, alors personne ne le pourrait.

Entre-temps, Jest était lui-même très occupé. Maintenant que le jeune seigneur de Bastion était parti, Madoc avait temporairement pris le contrôle du Clan Valor, et bien que sa loyauté envers Anvil ne soit pas remise en question, il avait toujours besoin d'aide pour garder les autres Clans d'Héritier sous contrôle.

La jeune épouse d'Anvil, Gwyn, avait également besoin de soutien et de protection. Jest, un puissant Ascendant dont la seule présence pouvait résoudre bien des problèmes, avait donc laissé Porte-Rivière aux mains de son fils et s'était temporairement installé à Bastion.

Au début, tout se passait sans problème...

Mais trois mois après l'entrée d'Anvil dans la Graine, Jest se réveilla en entendant des pas furtifs s'approcher de sa chambre à coucher.

Il regarda froidement la porte et saisit la poignée de la dague qui reposait sous son oreiller. Son ouïe était assez fine pour reconnaître qui frappait à sa porte tard dans la nuit, de toute façon.

Laissant échapper un soupir silencieux, Jest se leva, enfila une robe de chambre et se dirigea vers la porte.

La jeune Dame Gwyn se tenait là, pâle comme un fantôme et vêtue d'une chemise de nuit enchantée. La faible lumière d'une Mémoire lanterne éclairait sa silhouette juvénile et ses traits ravissants.

Jest toussota.

"Ah... Dame Gwyn... ce n'est pas que je n'apprécie pas l'idée, mais j'ai bien peur de devoir décliner..."

La jeune femme le regarda d'un air confus, ce qui fit soupirer Jest.

"En effet ! Je suis assez fringant. Cependant, je suis assez vieux pour être votre père, et votre mari est presque comme un fils pour moi ! Une telle chose... serait tout à fait inappropriée..."

Ses yeux s'écarquillèrent.

"Qu'est-ce que... Je ne suis pas..."

Jest rit.

"Bah ! C'est une blague, une blague, ma fille ! Que se passe-t-il ?"

Hélas, la femme d'Anvil semblait, elle aussi, manquer d'humour.

Après l'avoir dévisagé quelques instants, elle prit une grande inspiration et dit d'une petite voix :

"C'est... c'est Vale. Il est de retour."

Vale était un surnom que Sourire du Ciel avait donné à Anvil lorsqu'ils étaient enfants. Il lui était resté fidèle depuis lors...

Attends, il est de retour !

Jest étudia le visage de la jeune fille d'un air sombre, avant de demander à voix basse :

"Vous n'avez pas l'air très enthousiaste, Dame Gwyn."

Elle secoua lentement la tête.

"Quelque chose... quelque chose ne va pas. Il n'a pas de blessures, mais il est... quelque chose ne va pas, Maître Jest ! M-Madoc... Madoc m'a dit de vous amener."

L'expression de Jest s'assombrit.

Il resta silencieux quelques instants, puis demanda :

"Qui d'autre est au courant ?"

Si quelque chose n'allait pas avec Anvil... ses pensées se bousculèrent. Il fallait avant tout éviter que la nouvelle ne s'ébruite.

La jeune fille prit une inspiration tremblante, essayant de se calmer.

"Il n'y a que moi, Madoc... et deux gardes Éveillés qui surveillaient la Passerelle."

Jest acquiesça.

Les gardes étaient des serviteurs du Clan Valor, des Écuyers qui espéraient devenir Chevaliers un jour. Ils étaient loyaux, mais la loyauté humaine était souvent éphémère. Il ne savait pas s'il fallait les réduire au silence ou simplement les contenir pendant un certain temps. Quoi qu'il en soit, Madoc avait bien fait de l'appeler.

"Si vous voulez bien m'accorder un moment pour m'habiller."

Contrairement à la jeune et jolie Dame Gwyn, Jest était trop vieux pour se promener en pyjama.

Rapidement, ils arrivèrent dans la salle du trône de Bastion, où se trouvait la Passerelle. Le trône se dressait sur une haute estrade, avec deux énormes piliers s'élevant derrière lui... les piliers étaient presque identiques au cadre du Grand Miroir qui se trouvait dans les profondeurs, juste en dessous de la salle du trône.

Jest ignorait s'il s'agissait d'une coïncidence ou non.

Les deux Écuyers montaient la garde à la porte, tandis qu'à l'intérieur, Madoc se tenait devant l'estrade. Une silhouette familière était assise sur les marches menant au trône, enveloppée dans la cape que Madoc avait retirée.

Sous le manteau, Anvil semblait nu.

Lorsque Jest et la jeune Gwyn s'approchèrent, il leva les yeux et les fixa d'un regard trouble et creux.

Aucune volonté ni intelligence ne se dégageait de ces yeux, juste un profond et sinistre néant... comme si Anvil n'était pas tout à fait réveillé, mais simplement somnambule.

Jest vit son propre reflet pâle dans ces yeux vitreux et sentit son cœur s'emballer.

Non, non... que s'est-il passé ? Rien n'était censé se passer !

Un sombre et familier sentiment de futilité se manifesta à nouveau dans son cœur, mais avant qu'il ne soit submergé par la panique, un semblant de vie revint soudain dans les yeux d'Anvil.

Le jeune homme sourit chaleureusement.

"Oncle Jest..."

Jest s'était tellement habitué à ne voir qu'une froide indifférence dans les yeux d'Anvil que ce soudain élan de chaleur authentique le laissa stupéfait. C'était comme lorsque le garçon lui souriait lorsqu'il était enfant.

La vue d'Anvil souriant avec éclat était si déplacée que Jest se demanda même si la fille de Flamme Immortelle, Sourire du Ciel, ne lui avait pas volé son corps.

La Capacité Dormante de la jeune fille permettait à son âme de vagabonder librement, explorant le monde comme un esprit brillant. Elle pouvait également occuper et animer des objets... pour autant que Jest le sache, Sourire du Ciel n'avait jamais déplacé l'âme de quelqu'un pour s'emparer de son corps, mais cela ne signifiait pas qu'elle ne pouvait pas le faire.

Cependant, un instant plus tard, sa folle méfiance disparut.

En effet, Anvil leva la main, faisant flotter la dague de Jest hors de son fourreau et la posant sur sa paume. Après l'avoir étudié un moment, le jeune homme fronça les sourcils.

"...Imparfait."

Même si quelqu'un avait pris le contrôle du corps d'Anvil, ce dernier ne pourrait pas utiliser son Aspect.

Par ailleurs, il ne montrerait pas la même aversion pour les choses imparfaites.

Anvil était bel et bien de retour.

Mais... pourquoi était-il dans cet état étrange ?

Et où étaient les autres membres de sa cohorte ? Épée Brisée, Sourire du Ciel, Ki Song ?

Asterion ?

Jest jeta un coup d'œil à Madoc, et tous deux froncèrent les sourcils.

Quelque chose... n'allait pas.
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Anvil allait bien, sur le plan physique à tout le moins.

Cependant, toute sa personnalité semblait avoir changé — ou avoir régressé, en tout cas. Il ne semblait pas encore tout à fait au point. Il n'avait pas l'air hébété ou confus, mais plutôt... vide.

Comme si ce qui faisait de lui ce qu'il était avait été sinon effacé, du moins perdu.

Parallèlement, de temps à autre, il laissait entrevoir son visage habituel — suffisamment pour convaincre Jest, Madoc et la jeune Gwyn qu'il était véritablement et indubitablement Anvil de Valor, le dirigeant de Bastion.

C'était grâce à de petits détails subtils que seuls ceux qui le connaissaient bien pouvaient reconnaître. Les petites particularités de son élocution, la rigidité de ses épaules, la façon dont il souriait d'une manière réservée, mais confiante — tout cela était parfaitement familier, même dans cet état étrange et inquiétant.

Ces aperçus se multipliaient au fil des minutes, comme si Anvil se souvenait peu à peu de ce qu'il était auparavant. Cela leur donnait l'espoir qu'il finirait par se rétablir.

Mais comment...

Le changement le plus troublant était de voir à quel point Anvil semblait chaleureux et doux, dépouillé de son impénétrable armure de froide indifférence. Pour Jest et Madoc, c'était comme s'il avait retrouvé sa personnalité d'avant qu'il ne devienne porteur du Sortilège du Cauchemar. Pour Gwyn, qui ne l'avait connu qu'en tant qu'Éveillé, c'était une toute nouvelle facette de son mari, habituellement sévère et distant.

Mais... quelque chose de subtil et d'étrange se dégageait d'Anvil à présent. Jest n'arrivait pas à mettre le doigt dessus, mais il se sentait étrangement mal à l'aise en sa présence.

Bien sûr qu'il se sentait mal à l'aise. Le chef du Clan de Valor, l'un des hommes les plus puissants du monde, n'était pas différent d'un enfant à l'heure actuelle.

Gardien avait dit un jour à Jest que le monde était plein de requins, et le fait qu'Anvil soit dans cet état étrange n'était pas différent de verser du sang dans l'eau. Tous ne manqueraient pas une occasion de lui arracher un morceau de chair si la nouvelle de son état se répandait.

Quel que soit son état.

Ils devraient le découvrir plus tard. D'abord, Jest devait contenir la propagation de l'information.

Comme si c'était possible !

La simple idée de garder le retour d'Anvil secret lui faisait mal à la tête. Il y avait tant de choses à prendre en compte...

Jest réprima un gémissement et regarda à nouveau Anvil.

Le garçon souriait tandis que Gwyn était agenouillée devant lui, disant quelque chose à voix basse.

Secouant la tête, Jest regarda Madoc.

"Nous allons devoir agir vite. Mais aussi avec prudence."

Heureusement, le fils aîné de Gardien n'était pas un imbécile. En fait, c'était un jeune homme remarquable — un talent exceptionnel, même. Mais son excellence était toujours éclipsée par le talent monstrueux d'Anvil.

En tout cas, Jest pouvait compter sur lui pour s'occuper de certaines choses... mais pas de toutes, et surtout pas de celles qui exigeaient une approche délicate.

Par exemple, si seuls deux Écuyers avaient été témoins de l'état étrange d'Anvil ici à Bastion, rien ne permettait de dire ce qui se passait actuellement dans le monde réel. Après tout, il aurait dû se réveiller dans son module de couchage dans l'enceinte de Valor à CSQN, avant d'utiliser sa nouvelle capacité à entrer dans le Royaume des Rêves de son plein gré pour venir à Bastion.

Son module de couchage était désormais vide, ce qui aurait alerté de nombreuses personnes sur la disparition du chef de clan. Quelqu'un devait s'assurer qu'aucun d'entre eux ne parle, et en théorie, Madoc était le candidat idéal pour le faire, puisque son propre module de couchage n'était qu'à quelques dizaines de mètres.

Mais ce n'était pas si simple.

Car Anvil n'avait pas défié le Cauchemar seul.

Ses compagnons seraient revenus, eux aussi... ou auraient péri à l'intérieur de la Graine. Dans ce dernier cas, leurs corps s'étaient déjà transformés en cadavres — enfin, dans le meilleur des scénarios. Sinon, ils auraient pu devenir des Creux.

Quelqu'un devait donc négocier avec le clan de la Flamme Immortelle. Il y avait aussi le clan Song, qui ne pouvait se comparer à la famille d'Épée Brisée et de Sourire du Ciel, mais qui n'en était que plus imprévisible. Heureusement, Asterion était un orphelin d'une secte détruite... il empruntait un module de couchage dans l'enceinte du Clan Valor, donc au moins, ce n'était pas un problème.

D'autres forces étaient également en jeu.

La situation était inconnue et imprévisible, et Madoc ne pourrait pas tout gérer seul.

Jest soupira, les rouages de son esprit tournaient. Il finit par regarder Madoc.

"Tu restes ici et tu t'assures que personne... et je dis bien personne... à Bastion n'apprenne ce qui s'est passé jusqu'à présent. Assure-toi également que ceux qui l'ont appris n'en parlent pas."

Madoc jeta un coup d'œil en direction des deux Écuyers qui se tenaient derrière la porte, puis acquiesça. Ces deux-là garderaient leur vie s'ils étaient loyaux et intelligents, ou mourraient s'ils ne l'étaient pas.

Jest regarda ensuite Gwyn et hésita quelques instants.

Il se sentait encore un peu mal à l'aise.

Mais il finit par prendre la parole :

"Ma dame, prenez soin d'Anvil jusqu'à mon retour. Cachez-le dans vos quartiers et restez avec lui... ne laissez personne d'autre entrer. C'est une situation délicate, nous devons le protéger jusqu'à ce que nous en sachions plus sur ce qui s'est passé."

La jeune femme le regarda, avant de hocher la tête d'un air hésitant.

Jest se frotta les yeux.

"...Je vais retourner dans le monde réel et m'occuper de la situation là-bas. Cela ne devrait pas me prendre plus d'un jour ou deux. Je reviendrai avec les nouvelles."

Ce disant, il regarda une dernière fois Anvil et lui sourit.

"Et toi. Assure-toi d'aller mieux d'ici mon retour, petit. Ne me donne pas plus d'inquiétude."

Jest s'attarda quelques instants, puis grimaça et se dirigea vers l'estrade. Posant sa main sur l'une des marches menant au trône, il activa la Passerelle.

...Quelques instants plus tard, Jest se retrouva dans le hall d'entrée de la propriété Dagonet, à CSQN. Il soupira, regarda autour de lui, avant d'entrer un code de sécurité et d'accéder à l'ascenseur.

Descendant dans les profondeurs du sous-sol, il prit brièvement des nouvelles de son fils — qui reposait paisiblement dans son module de couchage — puis se dirigea vers le centre de sécurité de la propriété.

Là, il activa quelques mesures de précaution et composa un certain numéro sur son communicateur.

En pleine nuit, la personne à l'autre bout du fil mit un certain temps à décrocher.

Finalement, une voix désagréable sortit du communicateur :

"Je jure devant les dieux morts, Jest... si c'est un canular..."

Jest se força à sourire.

"Non, non. Comment vas-tu, Fléau ?"

Maître Vestige du Fléau — un autre vestige de la Première Génération et le pilier du gouvernement — grinça des dents. Tous deux n'étaient pas vraiment amis, mais ils se connaissaient bien, ayant travaillé ensemble à l'établissement de l'ordre mondial actuel.

"À part le fait d'avoir été réveillé au milieu de la nuit ? Je vais bien. Que veux-tu ?"

Jest avait une dizaine de blagues prêtes à sortir de sa bouche, mais il se retint.

Il avait besoin de l'aide de Fléau.

Depuis le retour d'Anvil, la Graine du Cauchemar avait été conquise. Ce qui signifiait que la Porte du Cauchemar correspondante s'était refermée dans le monde réel.

Le gouvernement surveillait toutes les portes connues, c'était donc un autre point d'où l'information pouvait fuir — et le plus important, de surcroît.

Jest se contenta donc de dire d'un ton neutre :

"J'ai besoin d'une faveur. La porte C2-167 a dû être fermée plus tôt dans la journée. Je veux que tu gardes ce fait caché pendant un certain temps."

Un silence se fit de l'autre côté de l'appel. Jest attendit un moment.

"Allô ? Tu m'entends ?"

Vestige du Fléau finit par répondre.

Mais sa réponse n'était pas du tout celle à laquelle Jest s'attendait.

Son ancien collègue se mit en colère :

"Qu'est-ce que tu racontes ? Enfoiré, tu es encore ivre ?"

Alors que Jest réfléchissait à ce qu'il devait dire, déconcerté par l'intensité de la réaction, Vestige du Fléau ajouta :

"La porte C2-167 est grande ouverte ! Elle ne s'est jamais fermée. Tu crois que je dormirais si elle s'était refermée ?"
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Un peu plus tard, Jest termina l'appel et posa son communicateur, avant de fixer le mur d'un air hébété.

Vestige du Fléau ne s'était pas trompé. Très peu de gens savaient quelle Graine du Cauchemar Épée Brisée et sa cohorte avaient défié, sans parler de la Porte qui y était reliée — c'était le genre d'informations que les Clans d'Héritier gardaient généralement pour eux.

Mais Vestige du Fléau était l'un des piliers du gouvernement, alors il savait. C'est pourquoi il surveillait secrètement la porte C2-167, sachant que tout changement dans son état — ou son absence d'état, après un certain temps — aurait un effet sur le monde entier, d'une manière ou d'une autre.

C'était à cause des personnes qui avaient défié ce Cauchemar.

Ainsi, il l'aurait su si la Porte s'était soudainement refermée. Mais Jest ne se contenta pas de cela, il força l'homme à vérifier sur le champ — Vestige du Fléau pouvait accéder à la télémétrie de l'Échelle d'Obel plus rapidement que lui, cela ne prit donc que dix minutes.

Aucun doute n'était possible. La Porte était toujours ouverte.

Ce qui signifiait...

Jest n'avait aucune idée de ce que cela signifiait. Cela n'avait aucun sens.

Le Cauchemar n'avait-il pas été conquis ? Sa Graine n'avait-elle pas été détruite malgré la conquête du Cauchemar ? L'état étrange d'Anvil était-il lié à cette anomalie ?

Comment Anvil était-il revenu ?

Jest leva une main et se frotta la tempe.

"Que diable se passe-t-il ?"

Il hésita un moment, avant de composer un autre numéro.

Il devait être discret sur les questions qu'il posait et les personnes à qui il parlait, aussi cela prit du temps, mais finalement, il devint clair que ni le clan de la Flamme Immortelle, ni le clan Song ne montraient de mouvements inhabituels.

Cela signifiait que rien n'était arrivé à Épée Brisée, à Sourire du Ciel ou à Ki Song. Aucun d'entre eux ne s'était réveillé ni n'avait péri.

À moins de contacter Flamme Immortelle en personne, Jest n'allait pas pouvoir obtenir une confirmation plus concrète.

Ce qu'il pouvait faire, en théorie.

Cependant, un moyen plus simple s'offrait à lui pour obtenir des éclaircissements. En fronçant les sourcils, Jest quitta la partie souterraine de la propriété Dagonet et se dirigea vers le garage. Rapidement, il conduisit un luxueux VTP dans les rues de CSQN, s'efforçant de ne pas rouler trop vite.

Le sentiment subtil de malaise qu'il avait ressenti à Bastion s'était renforcé, se transformant en alarme.

Qu'est-ce qui se passe ?

Que se passait-il ?

Il aurait dû faire la fête et boire du bon vin maintenant qu'Anvil était revenu indemne, mais au lieu de cela, il avait l'impression que quelque chose de terrible s'était produit.

Était en train de se produire.

Comme s'il avait commis une erreur.

Il avait le sentiment que le monde lui-même était contre lui. Son communicateur émettait un son grinçant pendant que Jest conduisait, annonçant qu'une Porte du Cauchemar allait bientôt s'ouvrir à proximité. En conséquence, les rues devinrent impraticables en raison des procédures d'évacuation. Les véhicules du gouvernement bloquaient les routes, et Jest dut faire un long détour pour arriver à destination.

Il s'agissait de l'enceinte du Clan Valor.

Jest avait l'habitude de vivre relativement près de leur quartier général à CSQN, mais après avoir perdu son fils, sa famille avait déménagé. Par conséquent, cela lui avait pris un certain temps pour atteindre le cœur de la ville. Lorsque son VTP fut arrêté devant les portes lourdement défendues, il était déjà tôt dans la matinée.

L'accès à l'intérieur de l'enceinte fut toutefois relativement rapide. Très vite, il se dirigea vers le bâtiment principal.

"Maître Jest ! Vous nous rendez visite à un moment bien particulier. Puis-je vous aider ?"

Il fixa le majordome, Sebastian — l'un des premiers fidèles de Gardien, tout comme Jest. Lui aussi avait été abandonné lorsque Gardien avait défié le Troisième Cauchemar.

C'était une chance de le rencontrer au lieu d'un membre de la grande famille Valor. Jest lui faisait bien plus confiance qu'à ces gens-là.

Ses soupçons étaient déjà confirmés par l'air nonchalant du majordome et l'apparence paisible de l'enceinte.

Mais il devait quand même vérifier.

Jest se pencha légèrement en avant.

"Sebastian... emmène-moi voir le jeune seigneur."

Le majordome l'étudia en silence.

Les Éveillés étant particulièrement vulnérables pendant leur sommeil, les modules de couchage des Héritiers étaient gardés avec une extrême prudence. Jest était l'un des sujets les plus loyaux de Valor... mais c'était aussi un tueur notoire.

S'il choisissait de trahir la famille de son défunt ami et bienfaiteur, lui donner accès au module de couchage d'Anvil serait une erreur fatale.

Néanmoins, le majordome finit par acquiescer.

"Suivez-moi."

Tous deux passèrent plusieurs contrôles de sécurité et descendirent dans les profondeurs du sous-sol. La chambre forte du clan Dagonet était redoutable, mais ne se comparait même pas aux mesures de sécurité de l'enceinte de Valor. Jest doutait que même un Titan puisse franchir ces défenses facilement.

D'un autre côté, la forêt affamée qui assiégeait Bastion depuis deux décennies et demie était susceptible de détruire l'ancienne Citadelle sans les efforts de ses défenseurs. Ainsi, un véritable Titan parviendrait probablement à briser cette carapace d'alliage enchanté en quelques jours, voire en quelques heures.

Ils finirent par atteindre l'étage le plus défendu. C'est là que se trouvaient les modules de couchage des descendants directs du clan Valor — Anvil et Madoc.

Même leurs femmes dormaient à un autre étage lorsqu'elles visitaient le Royaume des Rêves.

Cependant, en ce moment, il y avait un troisième occupant ici. L'enfant, Asterion, occupait l'une des chambres.

Le majordome entra plusieurs codes de sécurité pour pénétrer dans les profondeurs du niveau fortifié. Ils durent également rester en place pendant qu'ils subissaient plusieurs scans, à la fois mondains et magiques.

Au bout du compte, Jest se retrouva devant une lourde porte d'acier.

Elle s'ouvrit lentement et il entra.

Là, un sarcophage en fer se tenait sur une plate-forme basse, scintillant dans l'obscurité. C'était le module de couchage d'Anvil — celui dans lequel il était entré avant de partir à la conquête du Cauchemar.

Jest sentit son cœur battre rapidement lorsqu'il s'approcha du sarcophage et regarda à travers l'étroite fenêtre de son couvercle.

Il prit aussitôt une respiration hésitante.

Le module de couchage... n'était pas vide.

Anvil était allongé à l'intérieur, dormant paisiblement. Il était juste là.

Jest recula en titubant, profondément abasourdi.

Quoi... qu'est-ce que...

Tout, y compris ses propres yeux, indiquait que la cohorte d'Épée Brisée se trouvait toujours dans les profondeurs du Cauchemar.

Anvil était également dans le Cauchemar.

Et s'il y était...

Alors qui diable se trouvait actuellement à Bastion ?

Jest sentit soudain des sueurs froides rouler dans son dos.

Qui était à Bastion...

Ou qu'est-ce qui s'y trouvait ?
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Jest ne savait pas quoi faire.

Une personne comme lui, qui avait survécu à la fin du monde et avait traversé le temps pour en voir un nouveau émerger des ruines, pouvait généralement garder son sang-froid quelles que soient les circonstances.

Toutes sortes de choses inexplicables étaient possibles maintenant que le Sortilège du Cauchemar régnait sur le monde, de sorte que Jest avait fait plus d'une fois l'expérience de rencontres étranges. Il avait bravé les étendues sauvages du Royaume des Rêves et la désolation du monde réel, passant des décennies à combattre des monstres terribles — humains et Créatures du Cauchemar confondus.

Et pourtant, à cet instant, il se sentait complètement perdu.

Ça n'a aucun sens...

Cachant son choc, il accéda à un panneau spécial sur le module de couchage et étudia les signes vitaux d'Anvil. Tout semblait en ordre — il était en parfaite santé. Son corps, du moins.

Son âme, en revanche, n'était pas à l'intérieur de son vaisseau mortel pour le moment. Elle se trouvait quelque part, dans les profondeurs d'un Cauchemar...

C'était censé être le cas.

Se pourrait-il que le garçon ait échappé à la Graine sans l'avoir conquise ? Lorsque les Éveillés dormaient, leurs âmes voyageaient dans le Royaume des Rêves, où elles se manifestaient sous la forme de corps spirituels. Au cours du processus de l'Ascension, le corps physique et le corps spirituel fusionnaient, donnant naissance à un Maître.

Jest supposait qu'Anvil avait vaincu le Second Cauchemar et qu'il avait fait son Ascension. Si ce n'était pas le cas, son corps physique et son corps spirituel seraient toujours séparés.

Son corps physique était ici.

Son corps spirituel... apparaîtrait près de la Passerelle où son âme était ancrée.

C'est-à-dire la salle du trône de Bastion.

Jest se couvrit le visage d'une main pendant un instant.

L'homme qu'ils avaient trouvé là était-il vraiment Anvil ?

Ou était-ce un imposteur ?

Il n'était pas sûr de lui. Et inquiet.

Il avait peur.

Prenant une profonde inspiration, Jest se tourna vers le majordome et dit d'une voix rauque :

"Sebastian... rassemble les Chevaliers et place-les ici. Qu'ils se tiennent prêts pour la bataille."

Le majordome haussa les sourcils.

"Vous attendez-vous à une attaque ?"

Jest voulut secouer la tête, mais se retint. Il finit par hausser les épaules en soupirant.

"Je ne sais pas encore. Il faut rester discret, cependant. Moins de gens en savent, mieux c'est."

Il hésita un instant, puis ajouta :

"Il en va de la sécurité de la famille principale."

Sebastian inspira brusquement, avant de hocher la tête.

Ce faisant, Jest laissa une attache près du module de couchage, puis puisa dans son âme et tira sur son ancre, retournant ainsi dans le Royaume des Rêves.

La salle du trône était vide. Le temps à Bastion était quelque peu similaire à celui de CSQN, aussi était-il tôt dans l'aube. Les premiers rayons du soleil traversaient déjà les hautes fenêtres, ce qui signifiait que la Passerelle allait bientôt recevoir des visiteurs.

Peu d'Éveillés restaient dans le Royaume des Rêves pendant de longues périodes, préférant retourner dans le monde réel dès qu'ils le pouvaient. Le donjon principal était fermé à clé la nuit, ce qui signifiait que ceux qui avaient besoin d'utiliser la Passerelle ne tarderaient pas à arriver.

Un bruit se fit entendre juste derrière la porte. Jest se pinça les lèvres, puis s'y rendit à pas feutrés.

Madoc était agenouillé devant les portes, utilisant un chiffon et un seau d'eau pour laver le sol de pierre. C'était un spectacle rare que de voir un prince de Valor accomplir de ses propres mains une tâche aussi banale — à tel point que Jest fut un instant décontenancé.

Mais en remarquant des gouttes de sang sur les plaques de pierre, il comprit la situation. Visiblement, au moins l'un des Écuyers s'était révélé peu fiable et, en raison de la nécessité de garder le secret, Madoc se trouvait dans l'impossibilité de faire appel à un serviteur pour nettoyer le désordre qui en résultait. Tous deux avaient eu une nuit bien remplie.

Le caractère sinistre de tout cela donna à Jest l'envie de faire une blague.

Il avala un rire.

Madoc le regardait d'en bas, sans le moindre amusement dans les yeux.

"Oncle Jest... tu es de retour. Quelles sont les nouvelles que tu apportes ?"

Jest hésita un instant.

Comment l'expliquer ?

Il connaissait le donjon principal de Bastion comme sa propre cour, mais en ce moment, le crépuscule de ses couloirs silencieux lui paraissait sinistre et inquiétant.

...À bien y penser, Jest ne connaissait pas très bien son arrière-cour. Il n'avait jamais pris la peine d'y passer beaucoup de temps après avoir acheté l'actuel propriété du clan Dagonet.

Il serra les dents.

"Nous devons trouver Gwyn rapidement. Elle... est peut-être en danger. Viens, dépêche-toi. Je t'expliquerai en chemin."

L'expression de Madoc changea, et il repoussa le seau d'eau ensanglantée. Le temps de se lever, il invoquait une Mémoire de combat.

Ils se dirigèrent tous deux vers les quartiers d'Anvil, à la fois discrètement et en toute hâte. C'est à ce moment-là que Jest maudit la grandeur et le labyrinthe de Bastion... à chaque pas qu'il faisait, son malaise et son inquiétude ne cessaient de croître.

C'était lui qui avait renvoyé Gwyn avec le... qui ou quoi que ce soit qui était apparu dans la salle du trône de Bastion au milieu de la nuit. Tout ce qui allait se passer à partir de maintenant, ou qui s'était déjà passé, serait de sa responsabilité.

Il se prépara donc mentalement au pire.

Mais, à sa grande surprise...

Lorsqu'ils arrivèrent enfin à la chambre que Gwyn et Anvil partageaient, la situation à l'intérieur était parfaitement paisible.

Anvil, maintenant correctement vêtu, était assis à une table et étudiait curieusement les assiettes posées devant lui. La jeune Gwyn avait l'air un peu fatiguée, mais allait bien autrement, et lui servait une tasse de thé parfumé.

Elle semblait même soulagée, un timide sourire illuminant son visage lorsqu'elle regardait son mari... qui, pensait-elle, était enfin revenu vivant du Cauchemar.

Lorsqu'ils entrèrent, Anvil et Gwyn se tournèrent vers eux.

Jest se figea.

Soudain, il réalisa qu'il avait en fait espéré que l'horreur et le carnage soient au rendez-vous lorsqu'il reviendrait.

Car alors, il saurait au moins quoi faire. Après tout, c'est lui qui savait le mieux se battre et tuer.

Debout à ses côtés, Madoc se tendit et demanda doucement :

"Devons-nous... attaquer ?"

Ils pouvaient essayer de tuer l'anomalie. C'était le choix le plus sûr.

Mais s'il s'agissait réellement d'Anvil, ramené du Cauchemar par un étrange caprice du Sortilège ? Madoc ne tuerait-il pas son propre frère, et Jest ne tuerait-il pas le fils de son ami ?

La mort était quelque chose d'irréversible.

Mais si ce n'était pas Anvil...

Seraient-ils capables de tuer ce qui avait pris sa forme ? Ou ne feraient-ils que provoquer quelque chose de si sinistre et terrible qu'aucun d'entre eux n'aurait la moindre chance contre sa malice ?

Jest resta silencieux quelques instants, ne souhaitant rien d'autre que de se lâcher et de répondre par une brillante plaisanterie, comme il en avait l'habitude.

Mais finalement, il se contenta de secouer la tête.

"Emmenons-le dans le monde réel."
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Jest était confronté à un dilemme dont la réponse n'était pas évidente.

Il ne savait pas si le jeune homme en face de lui était vraiment Anvil de Valor. Il ne pouvait pas non plus risquer de le tuer avant de connaître la vérité...

Et aucune méthode n'était sûre pour découvrir la vérité.

Ainsi, il ne pouvait qu'essayer de faire de son mieux en l'absence de solution fiable.

La seule théorie raisonnable que Jest avait pour le moment était qu'Anvil avait été expulsé de la Graine sans avoir vaincu le Cauchemar. Il n'était donc encore qu'un Éveillé. En conséquence, son corps physique et son corps spirituel n'avaient pas encore fusionné — l'un était dans le monde réel, et l'autre ici, à Bastion.

De ce fait...

Si le jeune homme était bien Anvil, le ramener dans le monde réel entraînerait le réveil de son corps physique à l'intérieur du module de couchage. Cela prouverait son identité.

Si le corps physique d'Anvil restait endormi... cela leur donnerait également plus d'informations.

Ce n'était pas un plan génial, mais c'était au moins quelque chose.

C'est donc ce qu'ils firent.

Après avoir dit la vérité à Gwyn, ils se dépêchèrent de ramener Anvil dans la salle du trône, où ils arrivèrent juste avant que les premiers Éveillés ne commencent à entrer dans le donjon principal. Le jeune homme ne résista pas — il afficha une expression froide et dédaigneuse lorsqu'on lui ordonna de suivre, mais réagit bien aux cajoleries de Gwyn.

Cela correspondait à la façon dont Anvil se serait comporté dans son état habituel. Aucun d'entre eux n'avait le droit de lui donner d'ordres, après tout, mais il acceptait généralement facilement leurs demandes.

Le jeune homme... la chose... ressemblait étrangement à l'Anvil que Jest connaissait. Au point qu'il devait sans cesse se rappeler qu'il y avait une possibilité que la personne qu'il avait en face de lui soit un imposteur.

Existait-il un imposteur au monde capable d'imiter aussi fidèlement l'essence même d'une autre personne ?

C'était peu probable. Et pourtant, Jest ne pouvait se défaire d'un subtil sentiment de malaise — de répulsion, même — qu'il ressentait à proximité de ce prétendu Anvil. Madoc et Gwyn ne semblaient pas ressentir la même peur, mais ne possédaient pas non plus des instincts aussi aiguisés que les siens.

Bon sang... Je ne sais pas.

Jest partit le premier, utilisant l'attache qu'il avait laissée dans l'enceinte du Clan Valor pour retourner dans la chambre souterraine. Là, il fut instantanément entouré par les Chevaliers de Valor.

Il était impossible de savoir ce qui se passerait ensuite, ni même si cela se passerait près du module de couchage d'Anvil. Mais mieux valait prévenir que guérir.

Quelques instants passèrent dans un silence tendu. Jest fixait la forme endormie d'Anvil, attendant — priant — qu'il ouvre les yeux.

Mais au lieu de cela, une ou deux minutes plus tard, ce fut Madoc qui rompit le silence, arrivant précipitamment de sa propre chambre de sommeil.

L'aîné des fils de Gardien regarda le module endormi. Ses yeux s'écarquillèrent.

"Gwyn et... et l'autre... ils sont partis avant moi."

Jest jura et sortit précipitamment de la pièce.

Maudits gosses de Valor ! Qui leur a demandé de placer les modules de couchage de leurs femmes à un autre étage ? Ces salopards sans cœur !

Certes, ce complexe avait été construit à l'époque où Madoc et Anvil n'étaient encore que des enfants... mais tout de même !

Apparemment, il y avait de la place ici pour ce gamin effrayant, Asterion, alors pourquoi pas pour Gwyn !

Quelques minutes plus tard, il arriva à l'étage où se trouvaient les modules de couchage de la famille proche. Au moment où Jest sortait de l'ascenseur, il entendit un bruit étrange venant de derrière la porte blindée menant à la chambre de sommeil de Gwyn.

Au lieu d'attendre que quelqu'un entre le code, il déchira simplement l'alliage renforcé à mains nues et se précipita à l'intérieur.

Gwyn se tenait dans le coin, venant tout juste de quitter le module de couchage.

Et devant elle...

Se trouvait Anvil, habillé comme il l'était dans le Royaume des Rêves. Ce qui n'avait aucun sens, puisque seuls les Ascendants pouvaient transporter des objets physiques sur eux entre les deux mondes.

Entendant le bruit assourdissant d'une porte en alliage se déchirant, le jeune homme se retourna et regarda Jest.

Il haussa alors les sourcils.

"Oncle Jest... pourquoi enfonces-tu la porte de la chambre à coucher de ma femme ?"

Le jeune homme le regarda quelques instants...

Et sourit.

Son sourire était lumineux et amical, mais pour une raison ou une autre, ce dernier fit frémir Jest.

Pour une fois dans sa vie, il ne pouvait pas revenir à la charge.



Les choses étaient devenues... étranges, après cela. D'une manière ou d'une autre, il existait deux Anvil.

L'un dormait dans un sarcophage de fer dans les profondeurs du manoir du Clan Valor.

L'autre était debout, bien que souffrant apparemment d'une grave amnésie.

Personne ne savait vraiment comment cela s'était produit, ni qui était — ou ce qu'était — le second Anvil. Son existence ne pouvait pas non plus être révélée, et le jeune homme fut donc enfermé dans l'un des étages souterrains de la propriété.

Il y était confortablement installé, bien sûr... mais n'était pas différent d'un prisonnier. Emprisonner le chef de la famille Valor était un acte de trahison, mais vu l'étrangeté de la situation, nul ne semblait avoir d'autre choix.

Jest, Madoc et Gwyn s'occupèrent à tour de rôle du second Anvil — au début, ils étaient sur leurs gardes, mais après quelques jours, leur vigilance diminua progressivement. Le jeune homme se comportait un peu bizarrement, mais était généralement agréable et facile à gérer, tant qu'on le traitait avec gentillesse.

En fait, il était beaucoup plus agréable et facile à vivre que ne l'était l'Anvil d'origine... charmant, même.

Tout allait donc pour le mieux de ce côté-là.

Dans le même temps, des troubles se préparaient au sein du clan Valor, où beaucoup voyaient dans cette situation soudaine l'occasion d'une prise de pouvoir.

Quelques événements étranges et effrayants s'étaient produits à Bastion et dans l'enceinte du clan Valor à CSQN, et par conséquent, Jest et Madoc étaient soudain extrêmement occupés à gérer les deux problèmes.

Alors que la situation au niveau souterrain où l'anomalie était conservée restait calme et paisible, l'atmosphère dans le manoir lui-même était devenue tendue et inquiétante.

Jest avait l'impression de perdre lentement le contrôle.

Cette tension ne fit que croître pendant une semaine ou deux...

Jusqu'au jour où tout changea.

En effet, ce jour-là, la Porte du Cauchemar C2-167 disparut soudainement, et Anvil de Valor — l'original — ouvrit lentement les yeux à l'intérieur du module de couchage.


  
    

Chapitre 2171 – Le Retour du Roi


Traducteur/Checker: Gray

Si l'enceinte de Valor semblait inchangée en surface — hormis les serviteurs et les travailleurs ordinaires employés par le clan qui étaient étrangement discrets et à cran — la situation sous terre était différente.

Le niveau où Anvil... l'anomalie... était conservée restait calme et paisible. Très peu de gens étaient autorisés à y accéder, et généralement, seuls la jeune Dame Gwyn et quelques Chevaliers loyaux montaient la garde.

Cependant, les niveaux au-dessus et au-dessous de l'étage de confinement temporaire étaient différents.

Des dizaines de Chevaliers y étaient rassemblés, attendant avec impatience que quelque chose se passe. Tous ne savaient même pas pourquoi ils étaient ici, car l'existence de l'anomalie était encore tenue secrète. On leur avait simplement dit d'être prêts à tout.

Le fait d'éloigner tant de puissants guerriers de leurs tâches mettait à rude épreuve les ressources du Clan Valor, mais Jest et Madoc ne pouvaient rien y faire.

Pour l'heure, Madoc était à Bastion, où il tenait le fort.

Jest était ici, en train de traiter avec les puissants du monde humain.

Même s'il avait fait tout ce qui était en son pouvoir pour empêcher la fuite des informations, c'était impossible de l'arrêter complètement. C'est pourquoi d'étranges rumeurs circulaient dans les clans d'Héritier à propos de la famille Valor. La plupart des gens considéraient ces rumeurs comme un simple divertissement, mais ceux qui avaient une réelle influence s'en émouvaient.

Après tout, il n'y avait pas de feu sans fumée.

Jest avait donc passé sa journée à parler à de vieilles connaissances et à mentir comme un arracheur de dents.

Tout allait bien.

Rien ne s'était passé.

Aucun nouveau dirigeant ne viendrait s'installer à Bastion.

Les choses étaient sous contrôle.

...Mais les choses n'étaient absolument pas sous contrôle. En fait, les choses devenaient de plus en plus incontrôlables. Ici comme à Bastion, des événements étranges et inexplicables se produisaient sans cesse, et même si personne n'avait péri, ce n'était qu'une question de temps.

Car dans le monde du Sortilège du Cauchemar, les signes sinistres menaient toujours au désastre.

Jest n'était pas assez naïf pour s'attendre à autre chose.

Ah... Je regrette de m'être débarrassé de tous ces cultes maintenant. J'ai l'impression que nous avons besoin d'un exorciste...

Il se trouvait actuellement dans une petite pièce du complexe de Valor, allongé sur une chaise de bureau, fatigué. Les murs vidéo étaient éteints, plongeant la pièce dans l'obscurité. La seule source de lumière était les écrans devant lui, qui le baignaient d'une lumière pâle.

L'un des écrans affichait le flux de sécurité du niveau où Gwyn surveillait l'anomalie. En ce moment, elle lui lisait un livre — le jeune homme semblait satisfait, écoutant sa voix avec curiosité. Si l'on ne connaissait pas la vérité, on aurait pu croire qu'ils formaient un couple heureux.

Le second écran affichait les rapports et documents que le Clan Valor avait discrètement demandés à divers chercheurs et spécialistes. Jest les lisait lentement, essayant de trouver une explication à la situation actuelle.

Hélas, ceux-ci s'avéraient inutiles, pour l'instant — il avait appris toutes les sortes d'Aspects qui pouvaient créer l'illusion d'une personne, des Créatures du Cauchemar qui pouvaient imiter le comportement humain, et des endroits mystérieux où des événements étranges avaient été documentés pour rien.

L'anomalie avait passé avec succès tous les tests qu'ils avaient élaborés sur la base de ces recherches. Le nouvel Anvil n'était pas un imposteur utilisant un Aspect rare pour les tromper, ni une Créature du Cauchemar, ni un fantôme du Royaume des Rêves. Le jeune homme était bel et bien Anvil de Valor en chair et en os.

...Le troisième écran affichait la télémétrie de l'Échelle d'Obel, ainsi que les données du module de couchage d'Anvil.

Jest se frotta les yeux d'un air fatigué, puis se replongea dans les documents de recherche. Le domaine humain dans le Royaume des Rêves était relativement petit pour le moment... mais loin au nord, au-delà de la chaîne de montagnes imprenable servant de limite aux enclaves humaines de l'est, se trouvait, d'après les rumeurs, une chaîne de montagnes encore plus redoutable.

Selon les rapports, ces montagnes étaient perpétuellement enveloppées de brouillard, et ce brouillard présentait des propriétés étranges et terrifiantes...

Alors que Jest lisait le document d'exploration, écrit par un audacieux nommé Julius, quelque chose attira soudain son attention. Tournant la tête, il regarda le flux provenant du niveau de confinement... et tressaillit.

L'anomalie écoutait toujours Gwyn, mais elle avait déplacé son regard et regardait maintenant directement la caméra cachée.

Presque comme s'il regardait directement dans les yeux de Jest.

Un sourire subtil tordit les lèvres du jeune homme, faisant frissonner Jest sans raison.

Qu'est-ce que...

L'instant d'après, une alarme retentit dans les haut-parleurs. Tournant la tête dans la direction opposée, il fixa le troisième écran, où une notification urgente était affichée.

Jest mit quelques instants à en comprendre le sens. Il se pencha en avant.

"Elle a disparu !"

La Porte du Cauchemar C2-167 venait de disparaître. Comme il avait paramétré le système pour qu'il l'avertisse immédiatement en cas de changement d'état, il était probablement la première personne au monde à l'apprendre.

Un certain décalage s'était produit sur l'Échelle d'Obel, mais cela avait dû se produire il y a quelques minutes tout au plus.

Alors que Jest digérait cette nouvelle surprenante, une autre alarme se fit entendre. Ses yeux se déplacèrent, puis s'écarquillèrent.

Les signes vitaux d'Anvil s'affolaient.

Merde !

Jest se leva de sa chaise et se précipita à l'extérieur.

Le temps qu'il atteigne la chambre d'Anvil, il y eut un boum audible, et la lourde porte blindée se plia soudain comme du papier. Les murs métalliques gémirent et se plièrent vers l'intérieur.

Sautant par-dessus l'alliage déformé, Jest entra dans la pièce et regarda autour de lui.

Une violente implosion s'était produite à l'intérieur. Les murs blindés s'étaient brisés, révélant la structure de l'enceinte à l'extérieur. Le sarcophage de fer s'était transformé en une petite sphère de métal irrégulière. Les lumières clignotaient de façon chaotique.

Au milieu de tout cela, Anvil se tenait comme une sculpture inutilement grande. Il était nu, sa carrure impeccable et ses muscles ciselés étaient révélés dans toute leur splendeur. Ses cheveux noirs étaient devenus longs et collaient à son beau visage en mèches humides.

Ses yeux calmes, d'un gris d'acier, fixaient Jest sans faillir.

Même en tant que Maître, Jest se sentit soudain oppressé par le poids de ce regard.

Il... il a définitivement fait l'Ascension...

Alors qu'un tourbillon d'étincelles écarlates entourait la silhouette nue d'Anvil, formant une armure chevaleresque, il haussa les sourcils et demanda d'un ton égal :

"...Tu vas continuer à me fixer ?"


  
    

Chapitre 2172 – Descente
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Jest cligna des yeux.

La voix était froide et indifférente... comme elle était censée l'être. Mais après avoir passé un certain temps en compagnie de l'anomalie chaleureuse et amicale, elle semblait un peu déroutante.

Et étrangement réconfortante.

Il hésita.

"F-félicitations pour avoir conquis le Cauchemar, Ascendant Anvil !"

Anvil hocha la tête, avant de regarder autour de lui et de se pincer les lèvres, comme s'il évaluait le coût des réparations nécessaires pour restaurer la chambre à coucher. Un instant plus tard, il regarda au loin — probablement pour lire les runes du Sortilège.

Il se tourna ensuite vers Jest.

"Je te remercie. Mais que fais-tu ici ?"

Jest sentit sa bouche devenir sèche.

"Eh bien... à ce propos. En fait, nous avons eu affaire à un problème ici."

Anvil fronça légèrement les sourcils.

"Quel genre de problème ?"

Jest toussota.

"C'est, euh... rien de grave ?"

Il réfléchit un instant, puis dit :

"C'est juste que pendant ton absence, nous t'avons remplacé par un sosie. Il est plus gentil et plus facile à vivre. Ta femme est avec lui en ce moment même !"

Anvil le fixa un instant, avant de rouler des yeux.

"Est-ce vraiment le bon moment pour tes blagues, Oncle Jest ?"

Jest resta silencieux un moment, puis soupira.

"Bon sang... J'aimerais que ce soit une blague. Mais il y a vraiment une copie de toi, qui a débarqué à Bastion un jour sans prévenir. Je ne sais pas comment l'expliquer, mais il est détenu ici, quelques étages plus bas, pour le moment."

Anvil le regarda en silence.

Son expression changea alors lentement.

Jest ne s'attendait pas à ce qu'il rit de sa blague maladroite — les dieux savaient que le garçon était comme son père, sans aucun sens de l'humour — mais ce à quoi il ne s'attendait absolument pas, c'était de voir la peur se dessiner sur le visage d'Anvil.

De la terreur, même.

C'était si étrange que Jest en resta bouche bée.

Il ne pensait pas avoir déjà vu Anvil montrer de la peur, même lorsqu'il était enfant. Et surtout pas après avoir enfermé son cœur dans l'armure froide de l'indifférence.

Alors que Jest était paralysé par le choc, le jeune homme demanda d'une voix rauque, sa nonchalance habituelle ayant complètement disparu :

"Une copie... de moi... est apparue à Bastion ?"

Jest acquiesça.

"Oui. On l'a trouvé dans la salle du trône. Euh... tout nu et dans un état mental étrange..."

Anvil recula d'un pas.

"D-depuis... depuis combien de temps ? Est-ce que quelqu'un l'a vu... est-ce que quelqu'un lui a parlé ? Combien de personnes ? Qui ?"

Jest s'attarda un instant, le vieux sentiment d'alarme se transformant lentement en panique dans son cœur.

Ai-je... ai-je fait une erreur ?

Il se força à répondre :

"Il y a environ... deux semaines ? Deux Écuyers et quelques Chevaliers. C'est essentiellement Madoc et moi qui avons veillé sur lui. Oh, et Gwyn, évidemment."

Les yeux d'Anvil s'écarquillèrent soudain.

"Gwyn !"

Avant que Jest ne puisse dire quoi que ce soit d'autre, la chambre se défit soudainement.

C'était la seule façon de le décrire — le plancher s'ouvrit comme une fleur, les épaisses plaques d'alliage renforcé se déchirant dans un crissement assourdissant. Des éclats de béton et des étincelles provenant des câbles arrachés volèrent de tous les côtés, et au même moment, les lumières clignotantes s'éteignirent complètement.

Anvil sauta dans la fosse de métal éventrée sans perdre un seul instant. Non, il ne sauta pas — il vola, accélérant ses mouvements en poussant les plaques d'acier de son armure.

Depuis quand peut-il...

L'enceinte entière trembla tandis qu'une cacophonie de bruits se répandait dans les tunnels souterrains.

M-merde !

Jest reprit ses esprits et plongea dans la fosse pour suivre Anvil.

Bien qu'il n'ait perdu qu'un seul instant, il était déjà loin derrière.

Le sol de la chambre à coucher avait été entièrement détruit, comme s'il avait été fait de papier. La pièce du dessous était également en ruine, des mètres entiers d'alliage renforcé ayant été transpercés et pliés en une fraction de seconde. Il en allait de même pour l'étage encore en dessous.

C'était comme si un désastre cataclysmique s'était produit dans les profondeurs de l'enceinte de Valor.

Jest tomba pendant quelques secondes avant d'atterrir sur quelque chose d'intact. Il se trouvait maintenant au niveau où l'anomalie était conservée, et se précipita immédiatement vers les quartiers d'habitation.

Il vit la porte détruite et les Chevaliers qui se relevaient du sol, l'air hébété. Mais juste avant qu'il ne franchisse le seuil, une puissante onde de choc jaillit de l'intérieur, le projetant en arrière.

Jest vola dans les airs et heurta un mur, y laissant une profonde trace. Un humain ordinaire aurait été transformé en bouillie sanguinolente par la force de l'impact... en tant que Maître, il s'en sortit plutôt indemne.

Mais cela faisait un mal de chien.

Les Chevaliers étaient vivants, mais inconscients.

Ignorant la douleur, Jest se releva et s'élança vers la cellule de confinement.

L'enceinte trembla à nouveau et il y eut une nouvelle onde de choc. Mais cette fois-ci, il était préparé — abaissant son torse et le tournant légèrement, Jest coupa l'onde de choc avec son épaule et entra enfin dans les quartiers d'habitation dévastés.

L'obscurité était totale, toutes les lumières ayant été détruites, et la seule source d'éclairage était l'une des Mémoires lanternes de Gwyn.

Faisant un pas en avant, Jest tomba.

Argh, bon sang, pourquoi faut-il qu'il continue à détruire le sol !

L'ensemble des pièces destinées à abriter l'anomalie avait disparu. Les quelques étages inférieurs étaient également complètement détruits. À en juger par l'ampleur de la dévastation... la chose qu'il avait apportée dans la maison d'Anvil était d'une puissance effrayante.

Après avoir rebondi sur quelques morceaux d'alliage déchiquetés, Jest s'écrasa au sol. Cette fois, ce n'était pas le sol métallique... mais un sol froid et humide. Ils se trouvaient au niveau le plus bas de l'enceinte, dont les murs extérieurs semblaient avoir été oblitérés.

Roulant, Jest sauta sur ses pieds et se leva.

Autour de lui, une scène de désolation, des plaques d'alliage tordues et des débris méconnaissables s'empilaient dans l'obscurité. Certains d'entre eux étaient en feu, remplissant les restes de l'étage inférieur d'une faible lumière.

Au moment où il reprenait ses esprits et regardait autour de lui, à la recherche d'Anvil...

Il entendit un bruit étrange.

Celui-ci aurait dû être noyé dans le vacarme, mais d'une manière ou d'une autre, Jest l'entendit clairement.

Un tintement mélodieux et lumineux de verre brisé.

Ce n'est qu'à ce moment-là que le sentiment de malaise qui le tourmentait depuis deux semaines disparut enfin, et qu'il poussa involontairement un soupir de soulagement.


  
    

Chapitre 2173 – Armure en Papier
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La bataille entre Anvil et sa copie parfaite, bien qu'elle ait décimé les bas-fonds du complexe Valor, n'avait pas duré longtemps.

Du moins, Jest voulait-il croire qu'elle était terminée.

Des signes de destruction à faire froid dans le dos l'entouraient de toutes parts, mais aucun grondement assourdissant ne ravageait désormais ses oreilles. Aucune onde de choc ne l'écrasait, et le monde ne tremblait pas. La faible pénombre était éclairée par les flammes qui se propageaient, et des nuages de poussière obscurcissaient le monde comme un voile.

Dans ces moments-là, Jest maudissait son incapacité à utiliser les Mémoires. Cela aurait été agréable de pouvoir y voir clair dans ce désordre.

...Ce garçon est-il devenu si puissant que ça ?

Jest avait affronté de nombreuses Créatures du Cauchemar Déchues, ainsi que quelques Maîtres. Les Ascendants étaient inhumainement forts, mais pas au niveau de ce qu'Anvil avait montré immédiatement après son retour du Cauchemar.

Était-ce la puissance de ceux qui avaient du sang divin dans les veines ?

Jest avança prudemment dans le carnage, à la recherche d'Anvil. Il le trouva rapidement, agenouillé dans la poussière, le visage pâle.

Le jeune homme était... mal en point. Son armure complexe était presque détruite, et du sang coulait d'une douzaine d'horribles blessures sur son corps. L'un de ses bras pendait mollement, des fragments d'os pointus dépassant des muscles déchirés, et même son visage ne fut pas épargné.

Il était couvert de sang.

Cependant, ses yeux restaient calmes et étrangement froids.

Quelle terrible façon de revenir du Cauchemar...

Une épée fragmentée s'effondrait en un tourbillon d'étincelles dans la main d'Anvil.

Entendant Jest s'approcher, il se décala et leva les yeux.

Jest avait mille questions en tête, mais face au regard du jeune homme, il vacilla.

Pendant un instant, il douta même de la personne qu'il regardait... s'agissait-il vraiment d'Anvil ?

Ou était-ce l'anomalie ?

Lequel avait gagné ?

L'ano... l'autre... ne portait pas d'armure.

Comme s'il lisait dans ses pensées, le jeune homme dit d'une voix égale :

"C'est moi."

Anvil ouvrit la bouche, comme s'il voulait ajouter quelque chose, mais à ce moment-là, son masque d'indifférence se fissura enfin.

Son expression changea, et il prit soudain une respiration tremblante et effrayée.

"Gwyn..."

Ignorant ses blessures, Anvil se leva d'un bond et regarda autour de lui, comme paniqué.

Ils trouvèrent Gwyn une minute plus tard, enterrée dans les décombres et inconsciente... mais, par chance, vivante.

Anvil la serra dans ses bras et laissa échapper un souffle tremblant.

"Merci les dieux... merci les dieux... merci..."

En le regardant, Jest réalisa une chose qui aurait dû être évidente, mais qui lui avait échappé jusqu'à présent.

L'armure d'indifférence d'Anvil, qui semblait impénétrable, n'était qu'une façade.

En vérité, ce n'était qu'un déguisement fragile fait de papier.

...Du moins, c'était le cas à l'époque.

Mais les choses ne restèrent jamais les mêmes.

L'anomalie fut détruite, et tous les problèmes causés par son existence furent résolus. L'autorité du Clan Valor fut non seulement rétablie, mais se renforça de façon explosive depuis que le jeune seigneur de Valor était devenu un Maître.

L'enceinte du clan à CSQN fut réparée. Les blessures reçues par Anvil, Gwyn et les chevaliers pris dans la bataille guérirent. Le Grand Miroir caché sous le Bastion fut à nouveau enveloppé de toile, et les forces du clan commencèrent à développer des contre-mesures contre les visiteurs de l'autre côté.

Il y eut aussi d'heureuses nouvelles.

Peu de temps après le retour d'Anvil du Cauchemar, la grossesse de Gwyn fut annoncée. Avant la fin de l'année, ils accueillirent un nouvel héritier — un petit garçon qui hériterait un jour de Bastion, du Lac Miroir et de toute la gloire du clan Valor. Il s'appelait Mordret.

C'est à ce moment-là que les choses commencèrent à mal tourner.

Car lorsqu'Anvil regardait son fils, Jest ne remarquait aucune chaleur dans ses yeux gris et froids.

Ce n'était pas seulement son habituel air d'indifférence. Il y avait plus que cela... une étrange suspicion que personne d'autre ne partageait.

Un soupçon que le jeune Mordret n'était en réalité pas son fils.

Un tel soupçon était tout simplement insensé. Vu la situation, rien n'aurait pu se passer entre Gwyn et l'anomalie, même si l'autre Anvil s'était montré très convaincant. Jest en était sûr.

Il ne s'était rien passé, et pourtant... un ver de doute s'était frayé un chemin dans le cœur d'Anvil. Et une fois qu'il y fut parvenu, le doute sembla le dévorer lentement de l'intérieur.

Après la naissance de son fils, Anvil devint encore plus froid et inaccessible. Mais il restait encore un peu d'humanité en lui, au moins.

Ces dernières gouttes d'humanité ne durèrent pas.

Ce qui restait de chaleur dans son cœur disparut le jour où Dame Gwyn décéda après avoir donné naissance à leur deuxième enfant, Morgan.

Le jour des funérailles, Jest retrouva Anvil dans la salle souterraine, regardant la toile qui recouvrait le Grand Miroir.

Le jeune homme se retourna et regarda Jest sans aucune émotion dans ses yeux d'acier.

Quelques instants plus tard, Anvil dit d'une voix égale :

"...J'ai encore échoué."

Il resta silencieux un moment, avant de se retourner vers le miroir et d'ajouter sans aucune émotion dans sa voix froide :

"Mais je n'échouerai plus."

Jest avait envie de dire que le garçon n'apprenait pas les bonnes leçons. Mais il n'était pas sûr d'avoir raison... surtout, il n'était même pas sûr que le garçon ait tort.

Le Sortilège du Cauchemar était un dieu cruel. Les gens disaient que le temps guérissait toutes les blessures...

Mais dans le monde du Sortilège du Cauchemar, le temps ne faisait que vous en infliger de nouvelles.

L'espoir timide de Jest de voir Anvil se remettre de la perte de Gwyn fut anéanti deux ans plus tard, lorsqu'une Porte de Catégorie Cinq engloutit l'Amérique.

Tant de choses furent perdues dans cette calamité.

Parmi elles, les vies de Flamme Immortelle et de Sourire du Ciel, qui tombèrent alors qu'ils donnaient aux civils le temps d'évacuer.

La perte de Sourire du Ciel fut la goutte d'eau qui fit déborder le vase à l'intérieur d'Anvil.

C'est ce qui poussa son cœur de fer à prendre une décision impardonnable.

Pour le bien de l'humanité, pour lui-même... et pour la gloire du clan Valor.

...Bien sûr, cette décision n'aurait pas été possible sans cette satanée abomination, Asterion, qui attendait là, le sourire aux lèvres, après avoir proposé un nouveau marché au seigneur de Valor.

Un marché pour aider Anvil à tuer Épée Brisée.


  
    

Chapitre 2174 – Curiosité Fatale


Traducteur/Checker: Gray

Cassie se figea, momentanément ébranlée par ce qu'elle venait de découvrir.

Ce n'était pas son but...

Mais maintenant qu'elle avait entrevu la conspiration qui allait façonner le destin du monde — ainsi que détruire la vie de Neph et la transformer en ce qu'elle était aujourd'hui — elle ne pouvait pas simplement laisser tomber.

Même si c'était le choix le plus sage.

Ses réserves d'essence s'amenuisaient, et Jest montrait à présent des signes de libération de l'étau envoûtant de son regard.

En outre, elle avait encore à gérer l'après-coup. Tuer le vieux Saint ne serait pas trop difficile... mais même s'il méritait d'être tué, ce n'était pas forcément le meilleur choix.

L'Aspect de Cassie lui donnait une rare capacité à comprendre ses ennemis. Comprendre quelqu'un rendait généralement impossible de le haïr... après tout, comment pourrait-elle vraiment haïr quelqu'un dont elle avait elle-même connu les joies et les peines ? La compréhension ne pouvait que donner naissance à la compassion, et elle se perdait facilement dans les souvenirs des autres.

C'est ainsi qu'elle ne pouvait s'empêcher d'éprouver de l'empathie pour Jest, qui avait vécu tant de choses et souffert de tant de chagrins au cours de sa longue et extraordinaire vie.

Cependant... les souvenirs étaient également trompeurs.

Ils n'étaient pas des enregistrements véridiques de ce qui s'était passé. Ils étaient vagues et fugaces, et ne montraient souvent qu'un compte rendu fragmentaire du passé. Et même dans ce cas, ils étaient façonnés et peints par l'esprit de celui qui se souvenait.

Prenons l'exemple de Jest. Dans son esprit, c'était une personne loyale et sympathique... peut-être pas vertueuse, mais certainement bien intentionnée. C'est pourquoi les souvenirs qu'il gardait de sa vie racontaient une histoire de belles relations humaines et d'adversité dans la poursuite du plus grand bien.

Mais en réalité, il n'était qu'un boucher aux mains trempées de sang jusqu'au coude. Un tueur insensible qui ne tenait aucun compte de la vie humaine et qui avait laissé d'innombrables victimes innocentes dans son sillage... c'est juste qu'il ne se souciait pas tellement d'elles, et par conséquent, les victimes sans visage ne laissaient même pas de trace durable dans ses souvenirs.

Cassie éprouvait de la compassion pour Jest, mais elle était également révoltée par lui... non pas que ses propres mains soient propres, bien sûr.

Tous deux méritaient peut-être de mourir. C'était donc une question de profit.

Tuer Jest serait rentable, car cela éliminerait un ennemi puissant du tableau. Mais c'était aussi une perte, car sa mort pousserait sans doute Anvil à agir et à révéler la main de Cassie.

C'est pourquoi elle hésitait à le tuer.

Toutefois, il y avait d'autres moyens de traiter le vieil homme.

Elle pouvait modifier légèrement ses souvenirs, les manipuler pour atteindre ses objectifs. Avec un peu d'effort, elle pouvait en effacer certains, lui faisant oublier qu'il avait voulu la tuer.

Elle pouvait même brûler tous ses souvenirs les uns après les autres, les effacer jusqu'à ce que son esprit devienne une table rase, et que l'homme nommé Jest soit englouti dans l'oubli alors que son corps et son âme restaient en vie.

Cela aussi, elle en avait le pouvoir.

Mais tout cela nécessitait de dépenser de grandes quantités d'essence. Seul le fait de tuer Jest n'entraînait aucun coût supplémentaire.

Mais tout de même...

Pouvait-elle vraiment laisser passer la chance d'apprendre la mort d'Épée Brisée ?

Cassie hésita quelques instants, puis prit une décision et replongea dans les souvenirs de Jest.

Et peu de temps après...

Ses yeux s'écarquillèrent légèrement.

...Weaver ? C'était la raison ?

Elle n'eut pas le temps de terminer sa pensée.

Car à ce moment-là, la main monstrueuse de Jest s'avança.

Il avait lutté désespérément et attendu son heure pendant que l'audacieuse jeune fille fouillait dans son esprit. C'était ignoble et effroyable de sentir quelqu'un envahir son esprit avec force et insouciance, fouiller ses sentiments les plus cachés, ses souvenirs les plus chers... mettre en lumière ses cicatrices les plus profondes.

Quel droit avait-elle ? Qu'est-ce qui lui donnait autant de courage ?

Même captivé par le regard envoûtant de Chant des Déchus, Jest tremblait de honte, d'indignation et de fureur.

Mais c'était un vieux monstre qui avait survécu à bien des jeunes inutilement confiants.

Il savait être patient.

Et comme Jest l'avait pensé...

Cassia avait succombé à la cupidité.

Elle avait dépassé son temps de présence.

Lorsqu'il bougea enfin, elle fut frappée de surprise. La jeune femme recula, les yeux écarquillés, mais il était déjà trop tard.

Ils étaient trop près l'un de l'autre.

Ses doigts griffus se refermèrent sur son cou mince et fragile.

Jest grimaça.

"...La curiosité a tué le chat, tu sais ?"

Bien sûr, il n'était pas assez stupide pour lui laisser le temps de répondre.

Au moment où les mots quittaient sa bouche, Jest tendit ses muscles et brisa le cou de la jeune femme.

Elle était une Sainte, bien sûr, mais son Aspect n'augmentait pas son physique. Jest, lui, était sous sa forme Transcendante.

La colonne vertébrale de la jeune femme se brisa facilement.

Alors que l'hideux Écho derrière lui s'effondrait dans un maelström d'étincelles, il jeta Chant des Déchus au loin. Son corps brisé atterrit sur une plaque de mousse écarlate très spéciale et s'y immergea lentement, les yeux écarquillés, le fixant toujours avec une accusation silencieuse.

Était-elle encore en vie ? Probablement... un Saint mettrait du temps à mourir d'une rupture de la nuque.

Son corps se dissoudrait bientôt dans le puits de liquide digestif caché sous la mousse. Une mort atroce, sans aucun doute — tout à fait appropriée pour une fille qui ne connaissait pas sa place.

Aucune trace ne subsisterait, ce qui lui laisserait le loisir de trouver une explication.

Et si tu avais appris tous mes secrets ? Emporte-les dans ta tombe, petite sotte.

Bon, maintenant... il en restait une.

Traiter avec Helie s'avéra presque ennuyeux. Son Défaut faisait d'elle une victime parfaite pour quelqu'un comme Jest, après tout — privée de la puissance de son Aspect, elle allait mourir impuissante entre ses mains.

Elle ne cessa pourtant pas de se battre jusqu'à la fin.

Ça, au moins, c'était un peu amusant.

Finalement, il jeta son corps dans la même fosse. Regardant autour de lui, Jest poussa un profond soupir.

"Ah. J'ai l'impression qu'il va me réprimander très sévèrement, cette fois..."

Même lui avait un peu peur de la colère d'Anvil.

Et Anvil serait certainement très en colère à cause de ce que Jest avait fait aujourd'hui... du moins, autant que son cœur de fer froid lui permettait de l'être.

Reprenant sa forme humaine, Jest s'habilla. Ses vêtements étaient conçus de manière à ne pas être détruits lors de sa Transformation — sa chemise et son pantalon l'étaient, du moins. Il lui suffisait d'attacher quelques boucles pour leur redonner leur forme initiale.

La veste, malheureusement, avait complètement disparu. Il fit claquer sa langue.

"Bon sang ! Je viens de faire tailler celle-ci sur mesure..."

Secouant la tête, Jest ramassa sa canne, regarda une dernière fois autour de lui et partit.



Peu de temps après, Helie sortit de derrière un arbre et regarda Cassie, qui se tenait à proximité, avec une expression étrange.

"...C'est tout ? Il est parti comme ça ?"

Cassie hocha la tête d'un air fatigué.

"Pourquoi serait-il resté ? J'ai implanté un faux souvenir dans son esprit. Celui de nous tuer brutalement et de se débarrasser de nos corps. Il n'a donc plus rien à faire ici."

Elle avait également effacé le souvenir de l'apparence réelle de ses yeux lorsqu'elle s'était transformée — comme elle le faisait toujours après avoir utilisé sa Capacité Transcendante.

Helie resta silencieuse quelques instants, puis frissonna.

"Pouvez-vous remettre votre bandeau ? Je me sentirai mieux si vous le faites."

Cassie ne fit aucun commentaire et remit simplement le bandeau en place. Helie sembla se détendre une fois qu'elle l'eut fait.

C'était la raison même pour laquelle elle portait un bandeau, au demeurant.

Finalement, Helie demanda :

"Alors... je suppose que nous sommes mortes maintenant ? Du moins en ce qui concerne le Clan Valor. Que fait-on maintenant ?"

Cassie se tourna vers elle, resta silencieuse un moment, avant de sourire délicatement.

"Eh bien, quoi d'autre ?"

Ce disant, elle fit face à la jungle.

"Nous allons devoir nous rendre à Song, je suppose."


  
    

Chapitre 2175 – Foi Aveugle


Traducteur/Checker: Gray

Après une courte discussion, Cassie et Helie étaient prêtes à se mettre en route. De toute façon, rien ne servait de s'attarder — la décision avait été prise, et aucun retour en arrière n'était possible.

Helie s'inquiétait pour le clan, mais pour l'instant, le meilleur moyen de les protéger était de faire le mort pendant un certain temps.

L'abominable jungle bruissait sinistrement autour d'elles, ce qui donnait la chair de poule à Cassie. Elle frissonna et posa sa main sur la poignée de la Danseuse Calme, essayant de trouver du réconfort dans sa sensation familière.

L'altération des souvenirs de Jest avait brûlé la majeure partie de son essence restante... en fait, elle avait été forcée de couper la connexion avec la plupart de ses marques pendant qu'elle fouillait dans son passé pour en préserver une partie, et en conséquence, elle était vraiment et complètement aveugle en ce moment.

Elle ne pouvait même pas activer sa Capacité Éveillée — ou plutôt, elle le pouvait, mais seulement pour un court instant. Ce qui signifiait qu'il valait mieux ne pas utiliser son Aspect, sauf en cas d'urgence.

Helie et elle étaient toutes deux meurtries, encore sous le coup de la violence du combat et complètement épuisées. Cassie prit néanmoins la parole après quelques instants d'hésitation :

"Sainte Helie... Je crains d'être à court d'essence d'âme. Alors, même si mon Écho pourra m'aider, je vais devoir compter sur vous pour nous sortir de cette jungle épouvantable."

Elle ne pouvait pas voir l'expression de la belle Sainte, mais elle avait l'impression que quelqu'un la regardait d'un air dubitatif.

Finalement, Helie toussota.

"Bien sûr, pas de problème. Heureusement, je n'ai gaspillé que très peu d'essence — cette vieille chèvre m'a empêché d'utiliser mon Aspect pendant la majeure partie de la bataille, après tout. Et je suis sûre que votre Écho sera également très utile."

Elle marqua une pause, avant d'ajouter d'un ton légèrement étouffé :

"...D'où vient cet Écho effrayant, d'ailleurs ? Quel genre d'horrible Créature du Cauchemar avez-vous tué pour l'obtenir, Dame Cassia ?"

Cassie pencha un peu la tête, puis répondit honnêtement :

"Oh... c'est un Écho de moi-même."

Helie sembla avoir perdu la capacité de parler pendant quelques instants.

Elle demanda finalement d'une petite voix :

"Q-quoi ?"

Cassie haussa les épaules.

"Eh bien... certains événements se sont produits dans mon Troisième Cauchemar, et en conséquence, j'ai dû tuer une version Corrompue de moi-même. J'ai en même temps reçu un Écho."

Helie prit une profonde inspiration, essayant de rassembler ses idées. Elle reporta ensuite son regard sur la délicate jeune femme qui se tenait immobile devant elle.

C'est vrai. Bien sûr. Pourquoi pas ? C'est tout à fait raisonnable !

...Non !

"Et vous gardez un Écho de vous-même dans les parages ?"

Chant des Déchus hocha élégamment la tête.

"En effet."

Puis, son expression changea légèrement, et elle ajouta précipitamment :

"D'une version Corrompue de moi-même. D'où les tentacules... ne vous méprenez pas, Sainte Helie ! Je n'en ai pas moi-même. Après tout, je ne suis pas une horreur millénaire revêtue d'une peau humaine. Je suis une femme tout à fait normale."

Helie la dévisagea un moment, puis poussa un petit rire peu convaincant.

"Bien sûr... évidemment ! Si vous le dites."

C'était drôle — elle était assez âgée pour être la mère de Cassia... non, peut-être une tante sympa... mais, d'une certaine manière, ce n'était pas l'impression qu'elle donnait. Au contraire, cette jeune femme d'une beauté exquise lui donnait l'impression contraire.

Secouant la tête, Helie fit appel au pouvoir de son Aspect et prit sa forme Transcendante. Elle tendit ensuite la main à Chant des Déchus.

"Je ne le dis pas souvent, mais... montez sur mon dos, Dame Cassia. Je vous promets un voyage en douceur."

En disant cela, elle sourit.

La jeune femme leva sa main avec hésitation, saisit celle d'Helie et monta gracieusement.

"Tenez-vous bien !"

Elle invoqua son arc et s'enfonça dans la jungle au petit trot. Toutes deux devaient rester vigilantes à cause de tous les dangers que cachaient les Creux, mais malgré tout, elles avaient de bonnes chances de remonter à la surface en vie.

Cassie n'avait jamais monté un centaure auparavant, et encore moins un centaure aussi amical, elle ne savait donc pas à quoi s'attendre. Cependant, le voyage s'avéra bien plus confortable qu'elle ne l'avait imaginé.

À un moment donné, elle prit la parole :

"Sainte Helie... J'aurai également besoin de votre aide lorsque nous arriverons au campement du Chant."

Helie tourna légèrement la tête, regardant en arrière.

"Comment cela ?"

Cassie hésita un instant.

"Vous n'avez pas été impliquée dans ce que votre oncle a fait, mais vous êtes tout de même sa nièce. Maître Orum a sacrifié sa vie pour le clan Song. Il avait aussi une relation particulière avec la Reine... alors, il y a de fortes chances qu'elle vous accueille bien. Moi, en revanche, je serai accueillie avec hostilité et suspicion. Par conséquent, vous devrez essayer d'arrondir les angles."

Helie poussa un soupir mélancolique.

"Je peux essayer, je suppose. Mais..."

Elle marqua une pause.

"Mais que se passera-t-il ensuite ?"

Elles avaient déjà discuté des conséquences de se réfugier dans le camp du Chant, mais en réalité, le résultat final de leurs actions restait ambigu — surtout pour Helie, qui ne savait ni ce que Nephis prévoyait, ni ce qui avait vraiment poussé Cassie à franchir ce pas.

De l'extérieur, on pouvait simplement penser qu'elles essayaient de trahir le Domaine de l'Épée et de changer de camp pour soutenir l'Armée du Chant. Bien sûr, le Domaine de l'Épée les avait trahis en premier, mais ce n'était pas une justification suffisante. La réalité n'était jamais aussi simple.

Même si Jest avait tenté de les tuer, et même si le Roi en personne n'était pas digne de confiance, Cassie et Helie étaient toutes deux liées au Domaine de l'Épée. Cassie devrait se battre contre Nephis et les Gardiens du Feu si elle rejoignait l'Armée du Chant, tandis qu'Helie devrait se battre contre son propre clan... c'était un vrai casse-tête.

Finalement, Cassie se contenta de soupirer.

"Les choses se résoudront d'elles-mêmes, d'une manière ou d'une autre."

Helie gloussa.

"Ah... tant mieux, alors. Si c'est le cas, je suis soulagée."

Cette réponse était aussi bonne que n'importe quelle autre. Helie avait décidé de faire confiance à Nephis, après tout... elle avait refusé l'offre de Jest en espérant qu'Étoile Changeante ferait en sorte que les choses s'arrangent, tant bien que mal.

Maintenant, le seul choix qu'elle avait était de suivre cet espoir.

Après quelques minutes de silence, Helie prit soudain la parole d'un ton sombre :

"Eh bien, j'ai quelque chose à vous avouer."

Cassie haussa les sourcils, surprise.

"...Avouer ?"

Helie ne dit rien d'autre pendant une bonne minute, puis soupira.

"Toute cette foutue guerre a commencé sous prétexte de punir le Clan Song d'avoir envoyé des assassins après Étoile Changeante, n'est-ce pas ? En fait..."

Elle s'arrêta un instant.

"C'était moi."

Cassie pencha la tête.

"Que voulez-vous dire ?"

Helie laissa échapper un petit rire sans joie.

"Tiens ! On dirait qu'il y a quelque chose que même Chant des Déchus ne sait pas. Mais, oui... aucun assassin de Song n'a été impliqué, et ni Dar du clan Maharana ni Traqueuse Silencieuse n'ont eu quoi que ce soit à voir avec la tentative d'assassinat d'Étoile Changeante. Ils ne sont pas les seuls Saints à savoir manier l'arc, vous savez ? Je sais également le manier. C'est moi qui ai tiré ces flèches."

Elle leva son grand arc, qui avait grandi pour s'adapter à sa forme Transcendante.

Helie soupira et ses épaules s'affaissèrent.

"Eh bien, ce n'est pas comme si j'avais le choix. Quand Morgan de Valor vous appelle, vous ne dites pas non. On m'a ordonné de faire croire que je voulais tuer Dame Nephis, et c'est ce que j'ai fait. J'ai pensé que je devais le mentionner avant que nous n'atteignions la forteresse du Clan Song."

Cassie resta silencieuse un moment, abasourdie.

Cela... elle n'en avait vraiment aucune idée. Le Clan Valor était suspecté — peut-être même Morgan — d'être à l'origine de l'assassinat, bien sûr.

Mais leurs soupçons ne s'étaient jamais portés sur Sainte Helie.

...Et Cassie était là, se targuant d'être discrète et de savoir des choses.

Huh.

Mais comment expliquer que Maître Orum ait été un espion du Chant alors que sa nièce était l'arme secrète de Valor ? Leur clan d'Héritier ne figurait même pas sur la carte, dans le grand ordre des choses... surtout en comparaison avec le rôle profondément impactant que ce dernier semblait avoir joué dans la Grande Guerre.

La vie était parfois pleine d'ironie.

Finalement, Cassie secoua la tête et dit avec un peu d'abattement dans la voix :

"Sainte Helie... respectueusement, je vous prie de ne pas mentionner cette partie lors des négociations avec le Clan Song. Il y a des choses... qu'il vaut mieux ne pas dire !"

Helie répondit par un rire silencieux.

"D'accord. Je pense que je peux me taire, si vous insistez."

À ce moment-là, elles étaient presque à mi-chemin de la fissure menant à la surface de la Première Côte.

Cassie avait d'ores et déjà reconstitué un peu d'essence — suffisamment, du moins, pour maintenir un lien avec l'une de ses marques.

Elle aurait pu rétablir son lien avec Helie, mais au lieu de cela, elle effleura doucement la marque laissée sur Sunny — son corps originel qui était resté près de Nephis.

[Sunny ?]

Ce dernier semblait boire du thé dans le magnifique belvédère de l'Ile d'Ivoire. En entendant l'appel de Cassie, il baissa sa tasse de thé.

[Cassie ? Où êtes-vous ? J'essayais de vous joindre tout à l'heure...]

Elle hésita un instant.

[Désolée. Je n'avais plus d'essence — en fait, je ne peux pas maintenir cette connexion longtemps, même maintenant. Alors, s'il vous plaît, écoutez attentivement. Je dois vous dire quelque chose d'important.]

Il se prépara à écouter, leva sa tasse et but une gorgée de thé parfumé.

Cassie prit une profonde inspiration.

[Alors, le fait est que... je suis morte...]

Sunny recracha son thé.

[...officiellement, je veux dire.]


  
    

Chapitre 2176 – Précipice de la Fin
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Après que Cassie eut épuisé son essence et que leur conversation fut interrompue, Sunny resta immobile, regardant au loin avec une expression perdue sur le visage.

Au bout d'un moment, il baissa les yeux sur sa tasse.

"...Mon thé est devenu froid."

Sa voix était calme.

Avec un soupir, il porta la tasse à ses lèvres et but une gorgée nonchalamment, appréciant avec un sourire la vue sombrement belle de Godgrave et la tranquillité vibrante et idyllique de l'Île d'Ivoire.

La nouvelle de Cassie était assez inattendue, mais le sentiment momentané d'égarement que Sunny avait ressenti n'était pas dû à cette nouvelle. C'était plutôt à cause de ce que la nouvelle signifiait.

La résolution de cette guerre épouvantable et effroyable approchait depuis un certain temps...

Mais maintenant, elle était là.

La fin était arrivée.

C'était donc probablement le dernier moment de paix qu'il allait connaître avant que tout ne soit terminé... peut-être même le dernier moment de paix qu'il allait connaître pour le reste de sa vie, puisque sa vie pouvait très bien se terminer dans quelques jours.

Pourtant, s'il y réfléchissait...

Sunny se sentit satisfait.

C'était bien trop tôt, en réalité. Ils n'avaient pas réussi à accomplir tout ce qu'ils avaient entrepris avant le début de la guerre... mais ils avaient fait de leur mieux.

Depuis le jour où Sunny avait choisi de revenir des ruines glaciales de L049, à l'extrême nord du Royaume des Rêves, et jusqu'à aujourd'hui, il n'avait jamais cessé de travailler avec acharnement à la réalisation de son objectif audacieux et provocateur. Sa détermination à vaincre les Souverains, à soumettre le monde et à plier l'existence à sa volonté n'avait jamais faibli.

Il était donc prêt.

Il était prêt à gagner... mais il était aussi prêt à perdre. Car, malgré tout, le plan diabolique que Nephis et lui avaient mis au point n'était au fond qu'un pari.

L'avenir n'était pas clair... qui savait ce qu'il réservait ?

Sunny ne le savait certainement pas.

Mais quoi qu'il arrive, il n'aurait aucun regret.

C'est du moins ce qu'il se dit en dégustant son thé en toute tranquillité.

Finalement, le fond de la tasse se révéla et il la reposa avec une pointe de regret. Lâchant un long soupir, Sunny se leva de son siège et quitta le belvédère.

Il avait beaucoup de choses à faire.

Cette fille... Je crois que j'ai eu une mauvaise influence sur elle.

Sunny avait ressenti quelque chose d'étrange en parlant à Cassie. C'était comme s'il s'était retrouvé à l'autre bout de la conversation avec lui-même !

Non, mais vraiment. Quelle personne saine d'esprit commencerait une conversation en annonçant sa mort ?

Alors que Sunny marchait sur l'herbe émeraude, ses yeux devinrent froids et meurtriers.

...Jest.

Ainsi, le vieux fou affable avait décidé de faire preuve d'initiative et de tuer Cassie après l'avoir attirée dans les bois. Cassie l'avait laissé en vie... mais Sunny n'était pas si indulgent.

Il était d'humeur à déchirer ce salopard membre par membre, à donner son cadavre en pâture aux Créatures du Cauchemar et à éradiquer tout son clan.

Il lui fallut beaucoup de sang-froid pour ne pas envoyer le Seigneur des Ombres intercepter Jest et l'achever comme la vermine qu'il était avant que le vieil homme n'atteigne le Lac Disparu.

Cette ordure avait osé jeter son dévolu sur Cassie ?

Sunny serra les dents de colère.

Calme... calme-toi.

Cassie savait ce qu'elle faisait. Si elle avait estimé qu'elle courait un grave danger, elle lui aurait demandé de l'aide. Mais elle ne le fit pas, ce qui signifiait qu'elle connaissait les intentions de Jest à l'avance et qu'elle se sentait capable de s'occuper de lui toute seule.

Et c'est ce qu'elle fit.

Non seulement Cassie avait vaincu le vieux Saint — Sunny ne pouvait pas en attendre moins d'elle — mais elle avait aussi appris pas mal de secrets dans ses souvenirs.

Par exemple, le Défaut d'Anvil.

Expirant lentement, Sunny étouffa sa colère et commença à réfléchir.

Jest put continuer à respirer un peu plus longtemps.

Ce Défaut... est très sévère.

Malheureusement, ce n'était pas quelque chose que l'on pouvait utiliser contre le Roi des Épées dans une bataille. Cela donnait un contexte aux décisions prises par Anvil et permettait de mieux comprendre son caractère, expliquant à la fois son ascension au pouvoir et sa chute en tant qu'être humain. Connaître son ennemi est un grand avantage, aussi Sunny était-il heureux d'avoir appris le Défaut d'Anvil...

Mais ce n'était pas exactement la vulnérabilité fatale qu'il avait espéré trouver.

Même chose pour Ki Song. Bien que Cassie n'ait pas percé le secret de son Défaut directement, tous deux soupçonnaient fortement que le Défaut de la Reine la rendait incapable d'avoir des enfants. Sa vulnérabilité résidait donc dans l'affection qu'elle portait à ses filles adoptives.

Le manque d'amour familier d'Anvil pouvait être exploité, tout comme l'amour de Ki Song pour ses filles.

Mais pas dans le laps de temps étroit qui leur restait, très probablement... du moins pas efficacement.

Toute cette entreprise les avait menés dans une impasse.

Sunny soupira.

Quand les choses ont-elles été faciles ?

La plupart du temps, les choses étaient aussi difficiles qu'elles pouvaient l'être. Aussi, il ne s'était jamais attendu à trouver un moyen facile de vaincre les Souverains.

Quoi qu'il en soit, ils avaient acquis de nombreuses connaissances utiles sur le passé. De nouvelles informations sur Asterion et Mordret, entre autres — deux personnes qui deviendraient de gros problèmes à l'avenir, sans aucun doute.

Si tant est qu'il y ait un avenir pour Sunny, Nephis et Cassie.

En entrant dans la Tour d'Ivoire, Sunny fronça les sourcils.

Cassie avait appris quelque chose d'autre, mais avait choisi de ne pas le lui dire — elle l'avait mentionné brièvement, mais n'était pas entrée dans les détails. C'était en partie parce qu'ils étaient pressés par le temps, et en partie parce qu'elle semblait vouloir rassembler ses pensées avant de partager cette nouvelle information.

Le secret avait quelque chose à voir avec Épée Brisée et la chute du clan de la Flamme Immortelle... pas étonnant que Cassie soit réticente à parler de ce sujet sans réfléchir. C'était probablement la raison pour laquelle elle avait contacté Sunny au lieu de parler directement à Nephis, ne voulant pas encore avoir cette conversation avec elle.

L'information ne semblait pas immédiatement pertinente pour la conclusion de la guerre, de toute manière.

Et il y avait trop de choses à faire avant la fin, d'autant plus que Cassie risquait fort de ne plus pouvoir contacter aucun de ses alliés d'ici peu.

Qui savait quel genre de restrictions le Clan Song lui imposerait une fois qu'elle serait entre leurs mains ?

C'est pourquoi Sunny devait se dépêcher.

J'espère vraiment que Cauchemar a correctement accompli sa tâche...


  
    

Chapitre 2177 – Choix Difficile
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Au loin, près de la Citadelle en ruine du Lac Disparu, le Seigneur des Ombres observait froidement les troupes. Les soldats se préparaient à la dernière étape de l'assaut secret — certains partaient pour dégager le dernier tronçon du chemin vers la surface, d'autres se préparaient à recevoir les forces supplémentaires du camp de siège.

L'attaque du Petit Croisement aurait probablement lieu dans quelques jours... en fait, maintenant que Jest était parti et avait semé le désordre, le plan serait probablement accéléré.

Le Petit Croisement tomberait et l'Armée du Chant se replierait aux abords de la Plaine de la Clavicule. Le territoire du Domaine du Chant à Godgrave se réduirait, et celui du Domaine de l'Épée s'étendrait, l'enveloppant de toutes parts.

Ki Song allait être confrontée à un choix inconfortable. Elle devait soit abandonner le camp principal de son armée et se replier dans la seule Citadelle de Godgrave qu'elle contrôlait, soit abandonner la Citadelle pour se retrancher dans le camp fortifié, soit diviser ses forces pour tenter de protéger les deux.

L'inconvénient de diviser ses forces était assez évident. Abandonner la Citadelle ne ferait que diminuer son pouvoir, tout en donnant à Anvil l'occasion d'étendre le sien. Le camp principal de l'Armée du Chant semblait être le sacrifice le moins douloureux... mais seulement à première vue.

Le camp principal n'était pas uniquement le centre logistique où toutes les chaînes d'approvisionnement se rejoignaient, mais aussi la porte d'entrée du Domaine du Chant. S'il était abandonné, rien n'empêcherait Anvil de débarquer de Godgrave dans l'ouest du Royaume des Rêves et de faire des ravages dans le bassin de la Rivière des Larmes, où se trouvaient la plupart des Citadelles de Ki Song.

Sunny pensait donc qu'elle concentrerait probablement ses forces dans le camp principal.

Après la chute des Deux Croisements, le camp serait encerclé en un jour ou deux.

Une fois encerclé, les Souverains s'affronteraient directement. Ki Song n'aurait d'autre choix que d'entrer elle-même dans la mêlée, acculée comme elle l'était.

...Et à ce moment-là, Sunny et Nephis devraient, eux aussi, entrer dans la mêlée, pour enfin affronter les Souverains.

Bien sûr, dans l'idéal, cela n'arriverait qu'une fois qu'Anvil et Ki Song auraient épuisé leurs pouvoirs respectifs, qu'ils se seraient infligés d'innombrables blessures et que l'un d'entre eux serait sur le point d'être tué.

Le visage de Sunny devint sombre derrière le Masque de Weaver.

...Mais est-ce que Nephis serait prête à aller jusqu'au bout ?

Après tout, aucun d'entre eux n'avait encore atteint la Suprématie.

Évidemment, il y avait de fortes chances qu'au moins l'un d'entre eux devienne Suprême pendant ou après la bataille. Se libérer des griffes des Souverains, qui tenaient le monde entier d'une main de fer, et les tuer était un sacré acte de défiance, après tout.

Usurper le trône de l'humanité — ou, dans le cas de Sunny, y placer la personne qu'il avait choisie — l'était aussi.

Mais si les Souverains tombaient et qu'aucun nouveau Suprême n'émergeait, le résultat serait catastrophique. En effet, rien ne protégerait les habitants du Royaume des Rêves de devenir porteurs du Sortilège du Cauchemar.

Des centaines de millions de personnes dans les deux Domaines mourraient probablement, plongées dans les profondeurs de leurs Premiers Cauchemars.

...Mais d'un autre côté, un nombre conséquent de nouveaux Éveillés émergeraient.

Des dizaines de millions d'Éveillés — envisager une telle force était effrayant.

Mais pas aussi effrayante que le coût que l'humanité devrait payer pour entrer en possession d'une telle force.

Sunny était horrifié à la simple idée de devoir faire ce choix.

Bien sûr, rater leur chance de vaincre les Souverains ne sauverait pas vraiment ces gens non plus. Si le Roi des Épées ou la Reine des Vers vainquaient leur adversaire et devenaient les seuls maîtres du monde, leur puissance déjà stupéfiante deviendrait tout simplement inconcevable... les vaincre semblait déjà impossible, et cela deviendrait alors impensable.

Pour Sunny et Nephis, en tout cas.

Mais ce n'était pas du tout le cas pour les véritables maîtres du Royaume des Rêves... les Créatures du Cauchemar Maudites et Impures qui vivaient dans les sombres étendues des Zones de Mort, et qui pourraient bien consumer toute l'humanité une fois le monde réel englouti par le Royaume du Dieu Oublié.

Les déités corrompues qui avaient déjà consumé les populations de tous les précédents Royaumes Divins infectés par le Sortilège du Cauchemar.

Tout ce bazar avait commencé parce que ni Nephis ni Sunny ne croyaient que les Souverains pourraient faire face aux futures épreuves du Sortilège du Cauchemar. Les Souverains étaient grands et puissants, et leurs exploits étaient absolument légendaires... ou l'avaient été, autrefois. Mais ils étaient aussi devenus réticents et complaisants, perdant des décennies à se contenter d'étouffer la puissance émergente de l'humanité et se préparant à abandonner la majeure partie de la population du monde réel dans la calamité qui s'annonçait.

Peut-être avaient-ils leurs raisons, peut-être croyaient-ils que leur méthode était la seule possible... mais leurs raisons n'étaient pas suffisantes, et le chemin qu'ils avaient choisi ne pouvait que les mener à leur perte.

Ainsi, manquer l'occasion de les éliminer maintenant, tout en sauvant d'innombrables vies dans l'immédiat... pourrait très bien condamner toutes les vies à l'avenir.

C'est pourquoi le choix était si angoissant.

Sunny ne pouvait s'imaginer le faire... mais Nephis devait le faire.

Elle devra le faire dans quelques jours.

Ils disposaient encore d'un peu de temps — le temps de voir les Deux Croisements tomber, l'Armée du Chant battre en retraite et l'Armée de l'Épée encercler son camp.

Sunny ne pensait pas que l'un ou l'autre parviendrait à atteindre la Suprématie à ce moment-là, aussi se préparait-il à combattre les Souverains en tant que Saint.

Tous les trois — Sunny, Nephis et Cassie — avaient planifié cette bataille depuis longtemps.

Cependant, le plan fut quelque peu modifié récemment.

Tandis que le Seigneur des Ombres observait les troupes, l'une de ses ombres se faufila furtivement.

Au bout de quelques instants, elle se dirigeait vers le Temple Sans Nom... ou plutôt vers les Creux en contrebas.

Le moment était venu de préparer son armée de monstres endormis à la guerre.

Et de s'occuper de son général.
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Au moment où le Seigneur des Ombres descendait dans les Creux, Maître Sunless montait les marches de la Tour de Hope.

L'Ile d'Ivoire dérivait au-dessus du camp de siège de l'Armée de l'Épée, sept chaînes brisées pendaient au-dessous d'elle et bruissaient dans le vent. Inutile de faire atterrir la cité volante et de l'ancrer solidement, puisque Tyris de la Plume Blanche se trouvait à proximité, gardant intact le voile nuageux radieux.

En contrebas, le vaste campement s'étendait comme une tache sombre sur la surface blanche de l'os ancien. D'innombrables tentes se dressaient en longues rangées, tandis que des structures plus permanentes s'élevaient ici et là entre elles. Des myriades de soldats étaient occupés à préparer la prochaine bataille ou à s'abriter de la chaleur étouffante.

Certains étaient assis sans bouger, un bandeau grossier couvrant leurs yeux, fatigués par l'éternel éclat du jour et aspirant à la touche apaisante de l'obscurité. D'autres étaient tout simplement trop engourdis pour bouger.

De l'autre côté du gouffre qui séparait le vaste camp, la forteresse du Grand Croisement se dressait comme une falaise abrupte. Les murs abîmés de l'imprenable forteresse étaient recouverts d'interminables couches de suie et de sang séché.

Le patchwork des réparations leur permettait de tenir, mais à certains endroits, les remparts semblaient s'enfoncer sous leur propre poids ou s'incliner précairement, marqués par de nombreuses et profondes blessures.

Un miasme insupportable s'élevait des profondeurs du gouffre sombre, devenu la tombe collective d'innombrables soldats et de Créatures du Cauchemar envoûtées.

Au-dessus de tout cela...

Sainte Nephis — Étoile Changeante du clan de la Flamme Immortelle — se tenait sur le balcon de la Tour d'Ivoire, observant le camp et la forteresse avec une expression détachée sur son visage d'une beauté à couper le souffle.

Prenant une profonde inspiration, elle ferma les yeux.

Mais même les yeux fermés, elle pouvait encore les sentir.

De minuscules étincelles de désir brillant comme d'innombrables étoiles dans l'obscurité, se fondant en un grand feu de joie céleste.

Les cieux brûlaient.

Nephis brûlait également... elle était la flamme à proprement parler. Toutes ces étoiles étaient liées à elle, inspirées par elle. Elles la baignaient de leur lumière et la brûlaient de leur feu.

Les flammes faiblissantes se renforçaient grâce à elle.

Elle les sentait plus facilement les yeux fermés.

Les âmes qui illuminaient les ténèbres étaient son Domaine naissant.

Ici, à Godgrave, sous les murs de la forteresse tachée de sang, ces âmes brillaient particulièrement. Le siège avait été un cauchemar éprouvant, insupportable et sans fin... ceux qui avaient survécu auraient pu croire qu'ils s'abandonneraient au désespoir. Mais au lieu de cela, leur désir devenait de plus en plus intense, de plus en plus exigeant... brûlant.

Après tout, ceux qui étaient désespérés étaient ceux qui espéraient désespérément.

Leur espoir avait changé ces derniers temps — ou peut-être était-ce Nephis qui changeait.

Avant, son Domaine naissant était simplement là. Son élément source. Elle se sentait liée aux âmes qui brûlaient de l'étincelle du désir, et pouvait en tirer de l'essence spirituelle.

Mais à présent, c'était comme si la mer d'étoiles aspirantes était devenue si vaste qu'elle possédait une masse. Cette masse... la tirait. L'appelait. Exigeant d'elle qu'elle réponde à leurs espoirs.

C'était presque douloureux.

C'était presque comme l'Appel du Cauchemar.

C'était insupportable.

Nephis soupira.

Comment puis-je l'achever ?

Elle était fatiguée, frustrée... et vexée.

Les batailles se poursuivaient. Les soldats continuaient de mourir. Elle n'avait même pas réussi à protéger ses Gardiens du Feu... parmi ceux qui avaient survécu au Rivage Oublié, quelques-uns avaient disparu.

Et pourtant, la Suprématie restait inaccessible.

Tout était en place, mais quelque chose manquait.

Nephis avait préparé les fondations de son futur Domaine... si ce n'est qu'elles étaient déjà surdéveloppées. Son élément source était florissant, et son lien avec lui était à la fois profond et vaste.

Son Art de Combat Transcendant avait été affiné jusqu'à atteindre un état presque parfait.

Sa volonté était ferme. Après tout, si Nephis avait manqué de volonté, elle se serait effondrée la première fois qu'elle aurait ressenti la douleur atroce de son Défaut. Chaque pas qu'elle faisait, chaque combat qu'elle menait, chaque étincelle de flamme qu'elle invoquait était un acte de dépassement de soi.

Elle n'avait jamais hésité à imposer sa volonté au monde. Elle aiguisait sa volonté contre sa propre âme et s'en servait pour découper l'existence. Dès le début, son but avait été de remodeler le monde à sa guise... elle savait déjà comment l'utiliser pour alimenter ses pouvoirs.

Elle avait appris la sorcellerie et connaissait donc très bien la sensation de plier le monde à ses caprices. Au fond, l'acte d'invoquer les Vrais Noms des choses pour les affecter n'était pas différent de celui d'exercer sa volonté sur elles, car la Sorcellerie des Noms ne pouvait fonctionner sans être alimentée par la volonté du sorcier.

Elle était douée pour cela.

C'était un peu comme si Nephis avait été conçue pour devenir une Souveraine.

Elle avait même changé ses habitudes et ouvert ses bras à une autre, explorant la passion et le désir avec son propre cœur et son propre corps. C'était aussi un voyage étrange et inattendu.

Mais elle ne savait toujours pas comment galvaniser son élément source et enflammer la mer d'étoiles aspirantes pour en faire un bûcher flamboyant.

Ce n'était pas une question de ruse. Elle devait simplement vouloir que son Domaine soit, mais sa volonté ne pouvait atteindre les innombrables flammes du désir. Elle ne faisait que les traverser, incapable d'exercer la moindre influence.

Un acte de défiance...

N'était-elle pas assez provocante ?

Elle avait défié l'impossible à de nombreuses reprises. Elle défiait les Souverains... elle défiait le Sortilège du Cauchemar lui-même.

Que pouvait-elle faire d'autre ?

Nephis ouvrit les yeux et regarda le camp de siège de l'Armée de l'Épée.

Un soupir s'échappa de ses lèvres.

Le temps était compté...

À ce moment-là, elle entendit le bruit de pas légers et se retourna pour voir qui arrivait.

Son mystérieux amant s'avança sur le balcon et la regarda, un sourire sincère illuminant son visage enchanteur.

Quelques instants plus tard, il prit la parole d'une voix agréable :

"J'ai une bonne et une mauvaise nouvelle. Laquelle voulez-vous entendre en premier ?"

Nephis s'attarda un instant, souriant involontairement à son tour.

"Commençons par la mauvaise."

Il soupira.

"Je suis certain qu'Anvil va accélérer l'assaut sur le Petit Croisement. Il pourrait très bien commencer d'ici la fin de la journée."

Nephis se figea, momentanément abasourdie par l'implication.

Elle fronça les sourcils.

"Quelle est la bonne nouvelle, alors ?"

Sunny l'étudia un instant, puis gloussa.

"La nouvelle de la mort de Cassie a été largement exagérée."

Nephis cligna des yeux.

Hein ?

"Attendez... quoi ? La mort de Cassie ?"

Il toussa.

"Oh... c'est vrai. En fait, il y a aussi le troisième type de nouvelles. Les nouvelles bizarres..."
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Il ne fallut pas longtemps pour décrire ce qui était arrivé à Cassie. La bataille contre Jest, les nombreuses révélations tirées de ses souvenirs, et sa décision de se rendre au Domaine du Chant...

Tandis que Nephis contemplait en silence, Sunny s'appuya sur le parapet et regarda le camp de siège de l'Armée de l'Épée.

Il était soudain d'humeur mélancolique.

En regardant les soldats au loin, Sunny ne pouvait s'empêcher de penser à leurs espoirs et à leurs rêves. Tant de vies avaient été jetées sur les murs de la Forteresse du Grand Croisement, et tant de ces vies avaient été perdues — à la fois du côté de l'armée assiégeante que du côté de l'assiégé.

Les soldats du Domaine de l'Épée étaient prêts à tout pour conquérir cette forteresse imprenable, et les soldats de l'Armée du Chant l'avaient défendue avec la même détermination et le même désespoir.

Mais en fin de compte, la forteresse ne fut jamais prise au combat.

Au lieu de cela, le Petit Croisement tomberait à cause d'une manœuvre fourbe, et les défenseurs du Grand Croisement recevraient l'ordre de battre en retraite. Quelle ne serait pas leur amertume de devoir abandonner les murs qu'ils avaient défendus au péril de leur vie ?

Les soldats de l'Armée de l'Épée, quant à eux, auraient l'amertume de s'emparer de la forteresse où tant de leurs frères et sœurs sont morts sans avoir eu à verser une seule goutte de leur sang.

Ne seraient-ils pas tous envahis par un terrible sentiment de futilité ?

En regardant les murs abîmés de la grande forteresse, Sunny sourit de travers.

...C'est presque comme si la guerre était une affaire insensée.

Nephis soupira et s'appuya sur le parapet à ses côtés.

Après quelques instants de silence, elle reprit d'un ton calme :

"Je m'inquiète pour Cassie. Elle a la fâcheuse habitude d'en faire trop. Elle souffrira des mains de la Reine."

Sunny sortit de ses pensées et baissa la tête.

Nephis avait raison. Cassie ne serait pas passée du côté du Chant sans une bonne raison, et semblait persuadée que sa sécurité n'y serait pas compromise — pour autant, d'autres options s'offraient à elle, même sans pouvoir retourner au campement de l'Armée de l'Épée.

Elle aurait pu se réfugier au Temple Sans Nom, par exemple. Elle aurait même pu tuer Jest et revenir sans lui pour tenter de tromper le Roi.

Mais même si elle était sûre que la Reine ne la tuerait pas, cela ne signifiait pas qu'elle serait accueillie à bras ouverts. Le clan Song ne manquerait pas de se méfier d'elle et de la surveiller... voire de la torturer.

Une ombre se dessina sur le visage de Sunny.

"Cassie... sait comment supporter la souffrance. De toute façon, Ki Song n'aura pas beaucoup de temps à consacrer à son interrogatoire."

Même si Cassie était emmenée au camp principal de l'Armée du Chant et y était retenue en otage lorsqu'elle était assiégée, la Reine aurait les mains trop pleines pour s'intéresser à une Sainte renégate.

Sunny tourna la tête et étudia Nephis :

"…Je suis plus inquiet à votre sujet."

Elle haussa les sourcils.

"Moi ? Pourquoi vous inquiéteriez-vous pour moi ?"

Il laissa échapper un soupir résigné et secoua la tête.

"En parlant de fâcheuses habitudes..."

Nephis gloussa légèrement. Mais son sourire s'estompa.

Se tournant vers le camp de siège, elle demanda d'un ton réservé :

"Êtes-vous inquiet à l'idée que j'affronte les Souverains ?"

Sunny hocha lentement la tête.

Un peu plus tard, il demanda avec une pointe de curiosité dans la voix :

"Le ferez-vous ?"

Elle regarda au loin en silence.

Après quoi, elle dit :

"Cela fait longtemps que j'attends de pouvoir me venger d'eux, vous savez."

Sunny acquiesça à nouveau.

"Je sais."

Elle sourit faiblement.

"Je ne vous demanderai pas comment vous le savez si vous ne me demandez pas ce que je vais faire."

La question resta en suspens entre eux pendant un moment. Cette question était déjà assez lourde, mais la réponse serait si lourde qu'elle ferait s'écrouler l'Île d'Ivoire.

Que ferait Nephis ?

Abandonnerait-elle sa résolution de renverser les Souverains, ou les tuerait-elle même si cela signifiait condamner des millions de personnes à la mort ?

Nephis ne semblait pas encore connaître la réponse.

Mais Sunny, lui, la connaissait.

Elle était Étoile Changeante, après tout... l'Étoile de la Ruine. Le héraut du changement ruineux.

C'est pour une raison précise que ce Vrai Nom lui avait été attribué.

C'était son destin.

Et, contrairement à Sunny... Nephis était toujours prisonnière de son destin.

Ainsi, il n'avait aucun doute sur ce qu'elle choisirait, même si elle-même hésitait encore.

Ce serait comme le Château Brillant, qui avait été arrosé de sang puis réduit en cendres selon sa volonté... sa volonté de conduire les survivants au salut, loin de la tyrannie du Sortilège du Cauchemar.

Il pouvait presque le voir...

Les Souverains tomberaient, et des centaines de millions d'êtres humains du Royaume des Rêves deviendraient soudain porteurs du Sortilège, s'endormant dans les rues de Bastion, de Ravenheart et de toutes les autres cités humaines pour affronter le Premier Cauchemar.

D'innombrables vies seraient perdues, mais des millions de guerriers Éveillés surgiraient des ruines.

Le monde allait changer en un instant... juste à temps pour assister à la destruction de la Terre et à son assimilation au Royaume des Rêves, ainsi qu'au chaos sanglant qui s'ensuivrait.

La population restante du monde réel serait confrontée à une hécatombe sans précédent — mais cette hécatombe ne serait pas aussi ultime et définitive qu'elle l'aurait été sans une avant-garde stupéfiante de cent millions d'Éveillés attendant de les rencontrer de l'autre côté.

Les vannes de la Corruption s'ouvriraient, et les dieux profanes du Royaume des Rêves quitteraient leurs tanières à l'odeur des âmes humaines. La dernière civilisation humaine se dressera glorieusement contre la marée des cauchemars.

Et au-dessus de tout cela...

Étoile Changeante brillerait comme un phare radieux, régnant sur l'humanité et la menant au combat.

Sunny baissa les yeux.

Eh bien. Quelque chose comme ça.

L'avenir s'écrivait pratiquement tout seul.


  
    

Chapitre 2180 – Raisons de Vivre


Traducteur/Checker: Gray

Debout à ses côtés, Nephis soupira et dit doucement :

"Vous semblez en savoir beaucoup sur moi, mais je... je ne sais presque rien de vous. J'hésite toujours à vous poser des questions sur votre passé. Parce que j'ai peur que vous ne répondiez pas."

Elle pensait encore au fait qu'il savait à quel point sa rancune envers les Souverains était profonde, semblait-il.

Et à d'autres choses encore. Nephis n'avait jamais fouillé dans son passé et n'avait jamais mentionné les bizarreries de son existence, mais elle devait être consciente de l'étrangeté de leur relation.

Une relation faite d'attirance mutuelle, de passion et d'affection... mais aussi légère et éphémère, comme si elle se dissipait à la simple évocation de quelque chose dont ils étaient tous deux conscients, et qu'ils choisissaient donc de ne jamais évoquer à voix haute.

Sunny hésita quelques instants, puis sourit.

"Qu'y a-t-il de si bien dans le passé ? Posez-moi plutôt des questions sur l'avenir."

Nephis sourit légèrement.

"D'accord. Que ferez-vous une fois la guerre terminée ? À condition que nous ayons gagné, bien sûr... ce qui sera le cas, sans aucun doute."

Sunny réfléchit quelques instants.

"Eh bien, voyons..."

Il réfléchit à ses projets. Honnêtement, la guerre l'avait pleinement préoccupé, et il ne savait donc pas ce qu'il ferait et dans quel ordre, exactement.

Mais il avait quelques idées, bien sûr.

"Tout d'abord, je dois résoudre le problème de ma nouvelle Ombre... d'une manière ou d'une autre. Ensuite, je veux me forger une Mémoire liée à l'ombre. J'espérais le faire avant la bataille finale, en fait — qui aurait cru que ce bâtard de Jest me mettrait des bâtons dans les roues."

Sunny se gratta l'arrière de la tête.

"Ensuite, je dois m'occuper de quelques personnes. Aiko a besoin d'un emploi stable... les dieux savent qu'elle a déjà assez souffert à cet égard. Et puis il y a ma disciple, que je dois présenter à un bon professeur en sorcellerie — en fait, ma disciple, c'est tellement de travail ! Non seulement je dois inventer un moyen pour qu'elle fasse l'Ascension naturellement, mais je dois aussi m'assurer que personne ne la tue pour éviter que ce savoir ne se répande. Ça va être une vraie galère, c'est sûr. Je dois aussi m'occuper de quelques autres connaissances."

Il regarda au loin, resta silencieux quelques instants, puis reprit :

"Mais ce ne sont que des problèmes mineurs. Il y a quelques endroits que je dois visiter et quelques objets que je dois trouver. Chaque expédition sera une entreprise sérieuse. Je dois explorer les ruines du vrai Bastion. Je dois également me plonger dans le Palais de Jade et dans les grottes de glace situées sous Ravenheart. Et puis, il y a le Jardin Nocturne — je ne l'ai jamais vu de mes propres yeux, mais je suis sûr que l'explorer deviendrait une aventure épouvantable, en quelque sorte."

Sunny grimaça.

"Enfin... il y a le Monde Souterrain. Je dois aussi y trouver quelque chose. Ce sera la chose la plus difficile — non seulement parce que c'est l'une des Zones de Mort les plus terrifiantes qui existent, mais aussi parce que cet endroit est plus ou moins fait pour me rendre impuissant."

Il soupira.

"Ah, oui... et je dois explorer le Royaume de l'Ombre. Mais ce n'est qu'un projet secondaire."

En disant cela, il regarda Nephis et hésita quelques instants.

"Il y a encore un autre endroit. Mais je n'ai pas encore décidé si je voulais vraiment y retourner."

Évidemment, il parlait du Tombeau d'Ariel.

Cela semblait être son destin, étant donné qu'il avait rencontré la future version de lui-même dans l'Estuaire. Cependant, Sunny était actuellement libéré des chaînes du destin. Son avenir pouvait donc très bien changer...

Probablement.

Nephis l'étudia un moment, une pointe d'amusement brillant dans ses beaux yeux.

"C'est tout ? Je vois... vous êtes un homme ambitieux, Maître Sunless."

...Mais il y avait aussi un soupçon d'autre chose.

De l'insatisfaction ? Du mécontentement ?

Sunny tâtonna quelques instants, essayant de comprendre ce qu'il avait bien pu dire pour lui déplaire.

Puis, ce fut comme si une ampoule s'était allumée dans sa tête.

Oh !

Non, vraiment... était-il idiot ?

Ce n'était pas ce qu'il avait dit... c'était ce qu'il n'avait pas dit.

Sunny afficha son plus beau sourire, son plus charmant.

"Oh, ç-ça... vous devez vous rappeler que j'ai huit corps maintenant ! Je peux faire beaucoup de choses en même temps. Bien sûr, j'ai aussi l'intention de rester avec vous... ma dame. Je serai à vos côtés pour vous aider à consolider votre pouvoir, à gouverner les vastes étendues du Royaume des Rêves, à combattre les Créatures du Cauchemar et à préparer l'assimilation éventuelle du monde réel."

Nephis le fixa quelques instants et hocha la tête avec satisfaction.

Après quoi, elle détourna le regard et demanda :

"Et me préparer un délicieux repas ?"

Sunny cligna des yeux.

"Bien sûr."

Elle sourit.

"Et me faire des massages ?"

Il toussota.

"Je suis content que vous ayez parlé de ça. J'avais l'intention de vous en faire un en ce moment même."

Nephis rit doucement.

"Et des rendez-vous romantiques ? Aller au théâtre ou faire des promenades en bateau. Et de l'entraînement."

Sunny ne comprenait pas très bien comment l'entraînement avait pu se retrouver entre le théâtre et les promenades en bateau, mais il choisit sagement de ne pas exprimer ses doutes.

"Bien sûr. Nous... ferons toutes ces choses, et plus encore, ensemble. Je ne voudrais pas qu'il en soit autrement."

Nephis acquiesça en souriant.

"Parfait, alors."

Mais tandis qu'il regardait au loin, le sourire de la jeune femme s'estompa lentement, devenant faible et fragile.

Au bout d'un moment, elle reprit :

"Veillez à ne pas mourir, Maître Sunless. Vous l'avez promis."

Sunny passa sa main autour de sa taille et l'attira plus près de lui.

Son corps était chaud contre le sien.

"Je suis assez difficile à tuer, vous savez. À moins que mon âme ne soit complètement détruite, j'ai beaucoup de corps de rechange dans lesquels me réfugier."

Elle tourna la tête et le regarda dans les yeux. Ses lèvres séduisantes étaient bien trop proches.

"Survivons, alors. Tous les deux. D'accord ?"

Au lieu de répondre, Sunny se pencha en avant et l'embrassa.

Leur baiser était profond, intime et désespéré...

C'était la meilleure réponse qu'il pouvait donner, de toute façon.

Qui voudrait mourir et ne plus jamais goûter à ses douces lèvres ?

Sunny voulait survivre. Il devait survivre, quoi qu'il arrive.


  
    

Chapitre 2181 – Point de Rupture


Traducteur/Checker: Gray

Rain était étalée sur le sol, respirant difficilement. Elle était trop fatiguée pour bouger, et n'en avait aucune envie non plus. Un tissu noir recouvrait son visage, ce qui lui permettait d'être un peu dans l'obscurité, au moins... l'éclat impitoyable du ciel incandescent aurait facilement traversé un tissu ordinaire, mais elle utilisait effrontément [En Cas d'Urgence] pour se cacher de la lumière suffocante.

Qui aurait pu imaginer que les nuits glaciales de Ravenheart lui manqueraient un jour ?

Il faisait si chaud.

Et elle était si épuisée. Physiquement, mentalement... émotionnellement.

Le siège du Grand Croisement avait été une terrible affaire. En fait, Rain n'avait pas de mots pour décrire à quel point cela avait été épouvantable, terrifiant, hideux et profondément horrible. Les batailles interminables, les lourdes pertes, les réserves qui s'amenuisaient... la chaleur torturante et omniprésente. Dorénavant, les soldats n'étaient même plus découragés, ils étaient tout simplement engourdis.

Comme si leur capacité à appréhender l'horreur et leur endurance avaient été complètement dépassées.

...C'était un véritable exploit que de dépasser l'endurance mentale de ses compagnons d'armes. Tous avaient surmonté des Cauchemars et bravé les terribles étendues du Royaume des Rêves pour devenir des Éveillés.

Tous sauf elle. Jamais elle n'avait mis les pieds dans un Cauchemar... du moins pas un Cauchemar créé par le Sortilège.

Le cauchemar qu'elle vivait avait été entièrement créé par des mains humaines. Quatre mains en particulier — quatre mains nobles et royales.

Rain était trop fatiguée pour penser au Roi et à la Reine. Elle n'avait pas l'énergie nécessaire pour éprouver du ressentiment. Ses yeux étaient couverts, et même si elle n'avait pas d'essence à dépenser pour des choses frivoles, l'effet passif de [Magnum Opus] était suffisant pour l'empêcher de cuire sous la chaleur.

Elle pouvait rester immobile.

"Rani..."

Rain gémit.

Elle resta immobile quelques instants, puis se redressa lentement. [En Cas d'Urgence] disparut de ses yeux, et l'éclat impitoyable de Godgrave les frappa avec une intensité aveuglante. Elle plissa les yeux en grimaçant, attendant que ses pupilles s'adaptent à la lumière.

Elle avait l'impression que quelqu'un lui enfonçait des clous dans la tête.

Très vite, Rain put apercevoir Tamar, Ray et Fleur — tous les quatre s'étaient étalés sur le sol, presque en tas, après être descendus du mur. Leurs tentes avaient été détruites il y a plusieurs jours lors d'une des batailles, et vu la situation de l'approvisionnement, personne n'allait leur en fournir de nouvelles.

Bien entendu, de nombreuses tentes étaient vides dans le camp de l'Armée du Chant par les temps qui couraient. Trop de soldats étaient morts... mais trouver et récupérer une tente vide demandait beaucoup trop de travail, alors ils dormaient simplement à même le sol.

Ce fut Ray qui l'appela. Levant la main, il dit d'un air fatigué :

"De l'eau."

Rain soupira, invoqua la Gourde Verte et la lui tendit.

Après quoi, elle regarda autour d'elle.

L'Armée du Chant avait résisté aux assauts incessants, mais cela ne signifiait pas qu'elle était indemne. Au contraire, la cour de la grande forteresse où l'armée était campée présentait plutôt l'aspect d'un cimetière.

Et les soldats ressemblaient à des cadavres ambulants. Ces derniers temps, il était parfois difficile de les distinguer des pèlerins de la Reine.

Le siège incessant de l'armée avait plongé tout le monde dans l'abrutissement.

Mais...

Les choses avaient subtilement changé depuis quelques jours.

Rain ne pouvait pas vraiment le décrire, mais c'était comme si une tension fiévreuse imprégnait lentement l'air.

Parce que les soldats pouvaient le sentir... que le siège allait bientôt prendre fin.

Aucune raison profonde ne se cachait derrière ce sentiment, aucun calcul approfondi n'avait été fait pour en arriver à une telle conclusion, pourtant, tout le monde était soudainement infecté par cette idée.

La raison en était simple... les gens avaient un point de rupture, et les soldats avaient depuis longtemps atteint le leur. Si la situation était aussi mauvaise dans le camp de l'Armée du Chant, celle de l'ennemi devait l'être encore plus — attaquer une forteresse était bien plus ardu que la défendre, après tout. Rain et ses camarades savaient qu'ils allaient bientôt céder, et ils espéraient donc que l'Armée de l'Épée céderait la première.

Certains espéraient même un miracle, bien qu'il n'y ait pas de miracles bénins dans le monde du Sortilège du Cauchemar. Seuls de terribles présages existaient.

Et il y avait aussi une raison plus concrète.

C'était que les Saints s'étaient impliqués dans les batailles depuis peu.

Auparavant, l'interdiction de la Reine les empêchait de participer à la défense de la forteresse, mais toutes sortes de règles et de limites étaient devenues floues à présent. Par conséquent, les Saints des deux Domaines entraient dans la mêlée de temps en temps, soulageant les soldats Éveillés.

Bien sûr, dès qu'un Saint d'un côté rejoignait la bataille, un Saint de l'autre côté arrivait pour l'empêcher de faire trop de mal.

Mais le Domaine du Chant comptait plus de Saints que l'ennemi, du moins. De plus, Étoile Changeante n'avait pas encore dégainé son épée, limitant sa participation occasionnelle à la guérison des soldats.

Puisque les Saints se battaient, la situation devait être vraiment désespérée.

Ray but quelques gorgées de la Gourde Verte et la tendit à Fleur. Fleur la tendit à Tamar, qui la rendit à Rain.

Une fois que tout le monde fut rassasié, Ray parla d'une voix rauque :

"Il se passe quelque chose, n'est-ce pas ?"

Rain haussa les sourcils.

"Que veux-tu dire au juste ?"

La question était trop large. Il se passait beaucoup de choses, la plupart mauvaises ou carrément terribles.

Le jeune homme regarda dans la direction où se dressait une grande tente roussie qui brillait dans la lumière impitoyable — c'était la tente de commandement de la Septième Légion.

Il dit :

"Personne n'a vu la Princesse Seishan sur le mur aujourd'hui. Elle semble avoir disparu quelque part... quelques hommes l'ont vue partir pendant que nous dormions. Vu sa position, la seule chose qui pourrait la forcer à bouger est un ordre de la Reine. Je parie donc qu'il se trame quelque chose."

Tamar resta silencieuse un moment, avant de hausser les épaules.

"Même si c'était le cas, ce ne sont pas nos affaires."

Rain acquiesça.

"Je suis sûre que nous l'apprendrons en temps voulu."

Ce disant, elle jeta un coup d'œil à son ombre.

À l'insu de tous, l'ombre lui indiqua subtilement qu'elles parleraient ultérieurement.

Elle soupira.

Il y a vraiment quelque chose qui se trame, alors.

Ray, ce type... il avait vraiment l'instinct d'un rat. Il sentait le danger mieux que la plupart des devins employés par l'Armée du Chant.

Au moment où il pensait cela, son visage changea soudain, devenant pâle. Ses yeux s'écarquillèrent.

Un instant plus tard, Rain sentit une ombre profonde se déplacer dans leur direction, et les battements de son cœur se calmèrent.

L'ombre tomba sur leur groupe pitoyable, et elle se retourna pour regarder la personne qui s'approchait d'eux.

Elle cligna alors des yeux.

O-oh ?

Un homme de grande taille se tenait au-dessus d'eux et les regardait d'un air distant. Son beau visage semblait taillé dans la pierre, et ses yeux étaient aussi calmes qu'un lac.

Elle savait de qui il s'agissait, bien sûr... c'était le Saint de Sorrow.

Le père de Tamar.

Ce que Rain ne savait pas, en revanche, c'était ce qu'il faisait ici. Depuis le début de la guerre, il n'avait jamais pris l'initiative de chercher sa fille.

Jusqu'à aujourd'hui.

Tamar semblait aussi surprise que Rain de voir son père. Elle se leva précipitamment et inclina la tête pour le saluer.

"Père."

Il s'attarda un instant, puis accepta son salut d'un signe de tête.

"Tamar. Laissez-nous parler."

Elle l'étudia attentivement.

"Vous pouvez parler devant mes amis."

Il leur jeta un bref coup d'œil, puis soupira.

"...D'accord. C'est mieux ainsi, car ce que je vais te dire les concerne aussi."

Le Saint de Sorrow s'arrêta un instant, avant de regarder Tamar dans les yeux.

"Quitte la forteresse du Grand Croisement. J'arrangerai un transfert avec Sainte Seishan dès son retour. Ta cohorte sera chargée de monter la garde et d'escorter les caravanes de ravitaillement en provenance du Domaine du Chant."

La garde...

Cela signifiait qu'ils devraient retourner au camp principal de l'Armée du Chant, puis descendre de Godgrave jusqu'aux Plaines de Rive-Lune... et revenir avec la prochaine caravane de ravitaillement.

Ils n'auraient plus à participer à la défense de la forteresse.

C'était une excellente nouvelle... mais elle fit frissonner Rain.

Ses yeux s'écarquillèrent et elle fixa le Saint de Sorrow, stupéfaite.

Il ne pouvait y avoir qu'une seule raison pour qu'il sacrifie sa dignité pour arranger une telle chose.

C'est qu'il croyait que le Grand Croisement allait tomber, et qu'il voulait s'assurer que sa fille ne périrait pas avec lui.

Pas croyable...

Rain savait que le moral de l'Armée du Chant était au plus bas. Les soldats ne croyaient plus à la victoire — ou plutôt, ils s'en moquaient.

Mais si le Saint de Sorrow, l'un des plus solides champions du Domaine du Chant, faisait une chose pareille...

Cela signifiait que le désespoir avait également contaminé les Saints.

Les choses étaient bien pires que ce que Rain avait prévu. La lèvre inférieure de Tamar tremblait.

Néanmoins, elle contrôla ses émotions et parvint à garder son calme.

Sa voix resta égale :

"Et vous ?"

Le Saint de Sorrow la regarda quelques longs instants.

Il répondit ensuite simplement :

"Je reste."

Ce disant, il leva la main, se figea une seconde et lui tapota l'épaule d'une manière hésitante.

Sans rien dire d'autre, le Saint de Sorrow se retourna et s'éloigna, son large dos semblant aussi solide qu'une falaise.

Tamar resta plantée là, le regardant partir avec une expression distante.

Rain voulut réconforter son amie, mais à ce moment-là, son ombre lui fit signe de bouger.

Laissant échapper un soupir, Rain fronça les sourcils et se leva.

Elle leva la Gourde Verte.

"Je vais essayer de trouver de l'eau. Vous, reposez-vous."

Elle laissa sa cohorte derrière elle et se dirigea dans la direction opposée à celle où le Saint de Sorrow était parti.

Lorsqu'il n'y eut plus personne pour l'entendre, elle chuchota :

"Quoi ?"

Son frère répondit à voix basse :

"Seishan retourne à la forteresse. Et elle n'est pas seule... elle escorte un prisonnier."

Il s'attarda un instant, puis dit :

"Va y jeter un œil."


  
    

Chapitre 2182 – Hospitalité Royale


Traducteur/Checker: Gray

Un pas. Et un autre. Et encore un autre.

Les chaînes cliquetaient tandis que Cassie marchait, essayant de conserver un peu de sa dignité malgré les entraves. Elle y était habituée, heureusement, ayant passé la plupart de son temps dans le Troisième Cauchemar enchaînée.

Mais cette fois-ci, c'était différent.

Les choses s'étaient déroulées plus ou moins comme prévu lorsque Helie et elle avaient émergé des Creux et avaient été retrouvées par les forces du Chant. Ce fut un pèlerin solitaire qui les avait remarquées en premier, mais une fois que l'une des marionnettes de la Reine l'avait fait, tout le monde le savait.

Ainsi, ses filles ne tardèrent pas à arriver de la Forteresse du Petit Croisement — Hurlement Solitaire, Traqueuse Silencieuse et Chante-Mort. Ce furent à elles que Cassie s'en remit.

Quelle que soit la gravité de la situation... observer leurs expressions confuses avait été très amusant.

Devrais-je me faire capturer plus souvent ?

Cassie faisait de son mieux pour rester calme, se distrayant avec de telles pensées.

Helie et elle furent rapidement séparées. Elle raconta ce qui s'était passé, mentionnant Jest et son complot pour la tuer — expliquant pourquoi elle faisait défection, ce qu'Helie pouvait corroborer. Aucun mensonge ne transparaissait dans ce que Cassie leur avait raconté.

Bien sûr, elle avait omis la véritable raison pour laquelle elle avait décidé de se réfugier dans l'étreinte du Grand Clan Song, faisant de l'ensemble de son récit une tromperie.

La vérité était parfois amusante de cette façon.

Rien ne dit que les sœurs Song l'aient crue. Helie avait été bien accueillie, en tout cas... c'était un soulagement. La Reine semblait avoir conservé une certaine affection pour son ancien mentor, Maître Orum — suffisamment pour épargner sa nièce, à tout le moins.

Mais cette bienveillance ne s'étendait pas à Cassie. Le Clan Song se méfiait d'elle, et c'est pourquoi elle était traitée comme une prisonnière, et non comme une invitée.

...Une prisonnière importante, du moins.

C'était exactement ce à quoi Cassie s'attendait. Lorsque Seishan arriva précipitamment du Grand Croisement pour l'emmener en secret, Cassie ne fut pas surprise non plus.

La Princesse Perdue du Chant était toujours aussi élégante et gracieuse, mais honnêtement, elle avait perdu de son éclat. Personne n'irait jusqu'à dire qu'elle était en lambeaux, mais les signes de fatigue et d'épuisement mental étaient on ne peut plus évidents.

C'était compréhensible... elle était la commandante chargée de défendre la Forteresse du Grand Croisement, après tout, et avait résisté à nul autre que Nephis pendant des semaines. Sachant qui était son ennemie, c'était un miracle que Seishan soit encore capable de se tenir debout.

Cassie pouvait comprendre, mais elle était tout de même surprise. Elle se souvenait encore très bien de la façon dont Seishan était sur le Rivage Oublié — bien entendu, à l'époque, Cassie ne connaissait que sa voix raffinée et rauque... et la légère odeur de sang qui semblait suivre Seishan où qu'elle aille.

Seishan n'avait jamais perdu la moindre parcelle de son raffinement à l'époque.

Mais c'était différent aujourd'hui.

"Cassia."

Sa voix était toujours la même.

L'odeur du sang était bien plus forte, cependant... mais personne d'autre que Cassie ne pouvait la sentir.

Maintenant que Seishan était entrée, les gardes postés à l'extérieur ne pouvaient plus la voir, et par conséquent, Cassie ne pouvait pas la voir non plus. Elle relâcha sa marque et soupira, ayant l'impression de retourner dans le passé.

Tout ce qui restait, c'était la voix et l'odeur.

Cassie avait été enfermée dans une tente en bordure du campement du Petit Croisement, à l'abri des regards indiscrets. La tente était petite et fragile, atténuant à peine l'éclat du ciel nuageux. Le fermoir avait été fermé hermétiquement, si bien que la chaleur à l'intérieur était presque insupportable.

Personne ne lui avait apporté d'eau ni de nourriture. Elle ne souffrait pas encore trop de la faim, mais la soif était terrible.

Suis-je déjà torturée ?

Cassie ouvrit la bouche et dit — ou plutôt croassa :

"Je salue la Princesse Seishan."

Il y eut quelques instants de silence, avant que la voix rauque ne demande :

"Qu'est-ce que tu manigances maintenant ?"

Cassie était plus sensible aux voix que la plupart des gens. Pour elle, elles étaient comme une peinture qui débordait de couleurs vives, cachant d'innombrables nuances. La voix de Seishan était calme, posée, forte... mais pas dure. Au contraire, elle était douce, raffinée et élégante.

Mais derrière tout cela, cachée par les plus belles couleurs, se cachait une teinte différente. Une note subtile de fatigue, teintée d'une pointe de désillusion et d'appréhension.

Les gens ordinaires considéraient les Saints comme des demi-dieux, mais les Saints étaient aussi des personnes. Ils n'étaient pas immunisés contre les horreurs choquantes de Godgrave... même quelqu'un d'aussi imperméable aux chocs et aux traumatismes que Seishan, qui avait enduré une décennie du Rivage Oublié, ne pouvait pas sortir indemne de l'effroi de la guerre.

Cassie sourit faiblement.

"Me croirais-tu si je te disais que j'ai l'intention de tuer les deux Souverains et de les remplacer par quelqu'un de meilleur ?"

Sa voix était enrouée et laide à cause de la soif et des mauvais traitements.

Mais chaque mot était soigneusement choisi et calculé. Seishan avait raison de supposer que Cassie avait un motif caché pour entrer dans le camp de l'Armée du Chant... cependant, son plan n'avait rien à voir avec l'action.

Au contraire, il s'agissait de parler.

Seishan resta silencieux un moment, avant de pouffer de rire.

"Tu peux à peine parler. Ce n'est pas possible... gardes ! Apportez des rafraîchissements à notre estimée invitée."

Ses vêtements bruirent alors qu'elle se dirigeait vers une chaise pliante et s'y asseyait.

"Quelqu'un de meilleur, dis-tu... Je ne doute pas que tu penses qu'Étoile Changeante soit une meilleure option. Je ne doute pas non plus qu'elle ne manque pas d'ambitions. Cependant, je sais aussi pourquoi vous avez toutes deux baissé la tête devant Valor et attendu votre heure, les servant comme des chiens loyaux pendant toutes ces années."

Elle sembla se pencher un peu en avant.

"C'est parce que vous avez eu beau chercher et vous préparer, vous n'avez pas trouvé le moyen de vaincre un Souverain, et encore moins deux. Une telle chose n'est pas envisageable, alors cesse de jouer à ce petit jeu. Que cherches-tu vraiment ?"

Cassie essaya de rire, mais sa gorge était si sèche qu'elle se mit à tousser.

"...D'accord. Tu as vu clair dans mon jeu."

Seishan attendit un peu, puis demanda avec incrédulité :

"C'est tout ? Tu ne vas rien dire d'autre ?"

Cassie réfléchit attentivement à sa réponse. Pendant ce temps, elle entendit le son de l'entrée de la tente qui s'ouvrait, et elle eut l'eau à la bouche en sentant l'odeur de la nourriture.

Seishan renvoya le garde.

"Sers-toi pour que nous puissions parler confortablement. Oh... J'espère que ce modeste repas te satisfera, Dame Cassia. Il ne s'agit que de rations militaires de base et d'un peu de vin — l'approvisionnement a été difficile pour nous ces derniers temps. Merci à toi et à ton soldat Saint."

Cassie sourit faiblement.

Voyant qu'elle ne bougeait pas, Seishan demanda :

"Tu as besoin d'aide ?"

Cassie pinça les lèvres, puis secoua la tête.

"Je peux le faire moi-même."

Activant sa Capacité Éveillée, elle se dirigea vers la table et prit une carafe de vin. Le vin était dilué, bien sûr, et servait à étancher la soif plutôt qu'à détendre l'atmosphère.

Prenant soin de ne rien faire basculer avec ses chaînes, Cassie se versa du vin et porta le gobelet à ses lèvres.

La faible odeur de sang émanant de Seishan était presque écrasante à une telle distance, mais elle avait trop soif pour s'en soucier.

Cassie but goulûment, sentant le liquide froid et parfumé apaiser sa gorge.

Ah...

Abaissant le gobelet, elle se retourna pour faire face à Seishan.

"...Tu as mis quelque chose dans le vin, n'est-ce pas ?"

Seishan ricana.

"En effet."

Cassie expira lentement.

Elle s'était également attendue à quelque chose de ce genre.


  
    

Chapitre 2183 – Gouttes de Poison
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Cassie ne savait pas ce que Seishan avait mélangé au vin, mais l'effet était vraiment sinistre.

Elle se sentait étourdie, comme si sa tête tournait — alors que ce n'était pas le cas. Son corps était excessivement sensible, mais en même temps lent et difficile à contrôler. Elle pouvait à peine s'empêcher de se balancer en faisant un pas.

C'était presque comme si elle était ivre.

En vérité, Cassie ne le savait pas, puisqu'elle n'avait jamais été ivre auparavant. Elle n'avait jamais goûté à l'alcool avant de devenir une Éveillée, et plus tard, son corps était trop résistant pour être intoxiqué facilement. Les souvenirs de ceux qui étaient sous l'influence de substances étaient généralement confus et embrouillés, aussi, alors que sa Capacité Ascendante ne lui permettait d'accéder qu'aux sens du marqué, et non à son esprit.

Elle ne pouvait donc qu'imaginer.

Si c'était ce qu'on ressentait quand on était ivre... elle préférait ne pas l'être.

Ah. Quelle horreur !

Bien pire que son état d'hébétude, son âme était dans le même état — c'est pourquoi l'étrange drogue que Seishan lui avait fait boire était si surprenante et sinistre.

Cassie pouvait à peine contrôler son Aspect. En fait, elle n'était pas sûre de pouvoir le contrôler tout court... essayer d'activer ses Capacités d'Aspect lui donnait le vertige, et les informations qu'elle recevait d'elles étaient au mieux fragmentées, au pire peu fiables.

Elle ne parvenait pas non plus à maîtriser son essence, qui s'écoulait désormais librement et refusait de suivre sa volonté.

Elle ne pouvait même pas tirer sur son attache et retourner dans le monde réel. Elle était toujours là, quelque part dans son âme... probablement. Mais elle ne pouvait pas la sentir.

Comme c'est insidieux !

Le clan royal du Domaine de l'Épée possédait une connaissance approfondie de la sorcellerie runique et comptait de nombreux artisans compétents. Ce n'était donc pas surprenant qu'ils puissent créer des entraves capables d'emprisonner des Éveillés, des Ascendants et même des Saints — comme la cage du Temple de la Nuit où elle avait failli mourir dans la solitude, ou la cellule où Maître Orum avait été gardé, interrogé et finalement tué.

Le Clan Song n'ignorait pas la sorcellerie runique, bien sûr, mais ses réalisations étaient beaucoup plus modestes. Après tout, Ki Song n'avait pris de l'importance que lorsque les premières grandes familles d'Éveillés étaient déjà bien établies, si bien que les fondations de son clan étaient peu avancées en comparaison.

Néanmoins, les Song semblaient avoir leur propre façon de résoudre les problèmes.

Cassie ne savait pas quel genre de poison mystique elle avait ingéré, mais ses effets n'étaient en rien inférieurs à ceux d'une cage créée par les forgerons runiques du Clan Valor. En fait, par certains aspects, celui-ci était même supérieur.

Par exemple, elle pouvait être déplacée librement.

Seishan lui avait donné juste assez de temps pour finir le repas, puis l'avait immédiatement emmenée loin du Petit Croisement. Elle avait également mis un sac sur la tête de Cassie, sans cérémonie d'ailleurs.

De toute évidence, le sac n'était pas destiné à obscurcir la vue de Cassie. Cette dernière était aveugle, et maintenant qu'elle ne pouvait plus utiliser son Aspect, elle était presque aussi impuissante qu'une personne aveugle ordinaire. Le sac était plutôt destiné à empêcher les autres de la regarder.

Après tout, Cassie était censée être morte. Le Clan Song se méfiait peut-être de ses manigances, mais voyait l'avantage de maintenir cette partie de sa tromperie, au moins.

Le sac était un outil simple, mais adéquat pour garder son identité cachée. Cela dit, il ne sentait pas très bon et s'était rapidement transformé en four sous la lumière rayonnante de Godgrave, rendant sa respiration difficile.

Cassie supporta cet inconfort en silence.

À en juger par l'odeur, le bruit et la présence subtile... Seishan était arrivé sur le dos d'une Créature du Cauchemar envoûtée par Maîtresse des Bêtes. Maintenant, toutes deux se tenaient sur sa carapace tandis que la créature courait à travers la plaine osseuse.

Elles se dirigeaient probablement vers la forteresse du Grand Croisement, où Cassie aurait une audience avec la Reine.

La Première Côte Ouest, où se trouvait le Petit Croisement, n'était pas très éloignée du Grand Croisement. Cependant, il y avait une grande différence d'altitude entre les deux, ainsi qu'un large abîme. Pour atteindre la Plaine de la Clavicule, il fallait donc se rendre à l'ouest, emprunter une série d'ascenseurs construits par le Clan Song, puis revenir à l'est.

La Créature du Cauchemar était rapide, mais cela leur prendrait encore beaucoup de temps pour atteindre leur destination... c'est du moins ce que pensait Cassie avant que la bête ne bondisse et qu'elle ne soit soudainement envahie par un sentiment d'apesanteur. La carapace se déplaça sous elle, et un puissant bruissement se fit entendre, comme si une libellule battait des ailes.

Nous volons.

Voilà comment Seishan était arrivé si vite.

Cassie avait moins de temps qu'elle ne l'espérait.

Après avoir gardé le silence pendant un moment, elle prit la parole :

"Combien de tes servantes sont mortes dans cette guerre ?"

Seishan sembla tourner la tête, l'étudiant.

Finalement, elle répondit de manière neutre :

"Deux."

Il y eut une courte pause, et elle ajouta avec la plus petite pointe de réticence dans la voix :

"...Ça aurait pu être trois, si Nephis n'avait pas été là."

Cassie sourit amèrement.

"J'ai perdu sept de mes Gardiens du Feu."

Elle se demanda comment sonnait sa propre voix, étouffée par l'épais sac.

"Au moins, aucune de tes sœurs n'est morte. Tu as de la chance."

Seishan resta silencieuse un moment.

"Tu as tort."

Cassie haussa les sourcils, puis se souvint que Seishan ne pouvait pas voir son visage.

Est-ce ainsi que les gens se sentaient lorsqu'ils s'adressaient à elle ?

"Que veux-tu dire ?"

Finalement, la voix de Seishan trahit un sentiment amer, devenant peinte par une palette d'émotions bien plus sombre que la splendeur vibrante de ses teintes habituelles.

"J'ai plus de sœurs que ce que les gens ont tendance à croire. Parmi les sept sœurs qui ont atteint la Transcendance, aucune n'est décédée. Mais cela ne veut pas dire que nous n'avons perdu personne."

Cassie resta silencieuse un moment, faisant semblant d'être surprise par la nouvelle.

...Bien sûr, elle savait combien de filles adoptives Ki Song avait, quels étaient leurs Rangs, et lesquelles d'entre elles avaient péri pendant la guerre.

Seishan semblait penser que le but de Cassie était d'obtenir une audience avec la Reine, pour une quelconque raison —peut-être pour conclure un marché, ou même tenter quelque chose d'audacieux et d'imprudent.

Mais elle se trompait.

Cassie voulait effectivement parler à la Reine, mais sa véritable cible... était déjà à sa portée.

C'était, en réalité, Seishan.

Seishan avait mis quelque chose dans son verre, et Cassie lui rendait la pareille.

Chaque mot soigneusement choisi qu'elle prononçait était une goutte de poison.

Elle devait juste être subtile, afin que sa cible n'en sache rien... et que lorsque son poison prendrait, il soit déjà trop tard pour lui administrer un antidote.

L'objectif de Cassie dans le camp de l'Armée du Chant était de monter les filles de Ki Song contre leur mère, afin de les soustraire à son Domaine lorsque viendrait le moment de choisir un camp.
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Au bout d'un certain temps, la Créature du Cauchemar se posa. Cassie était en si mauvais état qu'elle faillit glisser de sa carapace — heureusement, Seishan tendit une main pour la rattraper.

Alors qu'elles descendaient du dos de la bête, Cassie sentit à nouveau la surface solide de l'os ancien sous ses pieds. L'os était le même, la chaleur était la même... mais le vent était différent.

C'était parce qu'elles n'étaient plus sur la Première Côte, et n'étaient donc plus protégés des vents qui dévalaient les pentes des Montagnes Creuses. Elles étaient arrivées dans la Plaine de la Clavicule.

La Forteresse du Grand Croisement — et la Reine des Vers — ne devaient plus être très loin.

Ce qui signifiait que Cassie avait peut-être là sa dernière chance de parler à Seishan. Cependant, elle resta silencieuse, sachant qu'être trop évidente ne ferait que nuire. Les graines qu'elle voulait planter l'avaient déjà été... le sol avait déjà été enrichi par cette guerre insensée.

Maintenant, tout ce qu'elle avait à faire était d'attendre que la pluie vienne, et de voir les graines qu'elle avait semées germer.

...Avec un peu de chance.

Une autre raison pour laquelle Cassie resta silencieuse fut que, très vite, elles furent entourées d'un bruit de pas. Elle frissonna, soudain envahie par un étrange sentiment d'incongruité... parce que ces pas semblaient avoir été faits par des humains, et pourtant, rien d'autre que les sons subtils que les humains produisent toujours ne les accompagnait.

Pas de respiration. Pas de battements de cœur. Pas de bruissement de vêtements ou de raclement d'armure dans les petits gestes que les gens faisaient habituellement.

Des pèlerins.

Des dizaines de pèlerins s'étaient rassemblés autour d'elles, formant une escorte silencieuse.

Entourée de toutes parts par les morts, Cassie fut conduite par Seishan à travers la plaine osseuse.

Un pas. Et un autre. Et encore un autre.

Ses chaînes cliquetaient silencieusement.

Très vite, une mer de sons et d'odeurs la submergea, et Cassie réalisa qu'elles approchaient de la Forteresse du Grand Croisement.

J'ai fait un si long voyage... pour me retrouver si près de mon point de départ.

Au-delà de la forteresse construite à partir des os d'un Démon Supérieur se trouvait le gouffre, et au-delà de ce dernier, sur une étendue d'ossements abîmés, se trouvait le camp de siège de l'Armée de l'Épée. L'Île d'Ivoire était juste au-dessus, dérivant entre le cadavre d'un dieu mort et le ciel anéantissant.

Nephis était si proche, mais aussi si incroyablement éloignée.

Cette petite distance — les deux camps militaires, le mur de la forteresse et le sombre précipice — était peut-être le terrain le plus difficile à franchir de toute l'histoire de l'humanité.

Cassie soupira lorsqu'elles pénétrèrent dans la vaste cour de la forteresse. Le son et l'odeur étaient presque identiques à ceux du camp de siège de l'Armée de l'Épée, à l'exception de l'effroyable odeur des Créatures du Cauchemar qui s'ajoutait au mélange.

C'était comme si les gens des deux côtés du gouffre étaient exactement les mêmes, et n'avaient aucune raison d'être divisés en deux armées belligérantes.

Alors que Cassie traversait le camp de l'Armée du Chant, entourée de pèlerins, l'étrange procession attira inévitablement l'attention. Cependant, personne ne pouvait la voir derrière la barrière de cadavres ambulants.

Pourtant...

L'une des incarnations de Sunny se trouvait quelque part ici. Il devait être en train de regarder, sans aucun doute.

Elle espérait qu'il ne ferait rien de précipité.

Cassie déplaça légèrement ses mains, faisant cliqueter les chaînes. Ses doigts bougeaient, mais personne n'aurait pu lire le signal qu'elle donnait.

Car elle n'utilisait pas ses doigts pour transmettre le message.

Au lieu de cela, c'était son ombre qui formait un simple signe.

Je vais bien.

Elle espérait qu'il l'avait senti.

Maintenant que tout était en jeu, chacun avait son rôle à jouer. Cassie avait déjà fait tout ce qu'elle pouvait, sauf cette dernière tâche. C'était sur cela qu'elle devait se concentrer, en faisant confiance à Nephis et Sunny pour finir le travail.

Rien d'autre ne comptait.

"Est-ce que je vais voir la Reine maintenant ?"

Seishan répondit sèchement :

"Oui."

Cassie inspira profondément, se demandant à quoi ressemblait Ki Song.

Était-elle encore la petite fille qu'elle avait vue dans les souvenirs d'Orum ? La jeune femme qui s'était retrouvée seule dans ce monde cruel, cherchant à se venger de ceux qui avaient trahi sa mère et volé son héritage ? La dirigeante confiante qui avait mené son peuple à la prospérité en dépit d'une grande adversité ?

Ou bien toutes les traces de Ki Song que Maître Orum avait connues ont-elles été effacées par le temps, ne laissant dans son sillage que le visage froid et impitoyable de la Reine Raven ?

Cassie hésita.

"Tu as un conseil à me donner ?"

La question semblait comique, mais à qui d'autre pouvait-elle demander cela, si ce n'est à Seishan ? Ki Song était sa mère, après tout.

Étrangement, Seishan s'attarda sur la réponse.

"Pourquoi me demandes-tu cela ?"

Cassie sourit secrètement, satisfaite.

"Tu es l'une de ses filles, somme toute. Y a-t-il quelqu'un qui la comprenne mieux ?"

Seishan se moqua.

"Pourquoi devrais-je aider une ennemie du Clan Song à la comprendre ?"

Cassie soupira d'abattement.

"Une ennemie ? Oh là là. Tout à l'heure, tu m'appelais une estimée invitée..."

Mais elle n'était pas vraiment déçue. La réponse n'avait pas vraiment d'importance. Les questions elles-mêmes étaient plus importantes.

Néanmoins, contre toute attente, Seishan lui donna une réponse.

"Je n'ai pas la prétention de comprendre ma mère. Mais... elle se sent seule, je pense. Elle doit l'être, puisqu'il n'y a personne autour d'elle qui ne soit pas son serviteur ou sa responsabilité. En ce sens, un ennemi est bien plus précieux."

Elle marqua une pause, avant d'ajouter :

"...Si tu abuses de cette information, je te tuerai."

Cassie sourit sombrement, réprimant un soupir.

Seishan espérait sans doute que Cassie tentait de conclure un accord avec sa mère — et, par conséquent, que Nephis le ferait.

Mais elle se trompait.

Nephis avait seulement l'intention de tuer sa mère, tout en espérant ne pas avoir à tuer Seishan et ses sœurs dans la foulée.

La Reine devait être éliminée, mais tuer les Sept Princesses et détruire le Clan Song serait une grande perte. Les voir se battre pour l'humanité à l'avenir était un luxe inestimable.

Tout dépendait de la faculté de Seishan et de ses sœurs à se laisser raisonner après la chute de leur mère.

Quel bazar !

Cassie ne savait pas où elles étaient arrivées, mais elle sentait une ombre froide s'abattre sur elle.

Puis, le bruit d'une lourde porte s'ouvrit, et elle fut emmenée loin de la chaleur insupportable, dans un espace glacial.

Son audience avec la Reine allait commencer.
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Seishan entraîna Cassie dans les profondeurs de la structure froide. Plus elles s'enfonçaient et plus elles passaient de portes, plus le froid s'intensifiait, jusqu'à ce que Cassie ne puisse s'empêcher de frissonner.

Finalement, un silence total les enveloppa.

Où est-elle ?

Bien que Cassie soit dans un état étrange et qu'elle ne puisse pas vraiment contrôler son Aspect, sa Capacité Dormante fonctionnait néanmoins — même la compréhension de ce qu'elle lui transmettait était beaucoup plus difficile qu'à l'accoutumée. Elle était donc curieuse de voir ce que les runes lui diraient sur la Reine.

De toute évidence, elles ne lui apprendraient pas grand-chose, car une personne aussi puissante que Ki Song se serait sans nul doute protégée contre les devins curieux. Elle espérait tout de même apprendre quelque chose.

Seishan posa une main sur l'épaule de Cassie, la forçant à s'arrêter, puis appuya doucement. Cassie n'eut d'autre choix que de s'agenouiller.

Le sac fut retiré de sa tête.

Elle n'entendait rien, ne sentait rien. Sa Capacité Dormante semblait indiquer que personne ne se trouvait en face d'elle.

Et pourtant, elle la sentait... une présence profonde qui semblait noyer le monde. Comme si une bête immense, ancienne et terrifiante se cachait dans les ténèbres, juste devant elle.

Luttant contre son esprit hébété, Cassie tendit la main vers la marque qu'elle avait laissée sur Seishan et l'activa.

Peut-être parce qu'elles étaient si proches, ou peut-être par pure chance, elle parvint à maintenir une emprise ténue sur sa Capacité Ascendante, cette fois-ci...

Et elle trembla.

En regardant à travers les yeux de Seishan, elle put enfin voir où elles se trouvaient.

Une grande salle de pierre les entourait, pleine d'ombres. Une lumière froide se déversait des hauteurs, éclairant un trône de pierre solitaire.

Une femme d'une beauté à couper le souffle était assise sur ledit trône, sa robe rouge débordant de ses marches comme une rivière de sang. Sa peau était aussi pâle que celle d'un cadavre, et ses cheveux étaient comme un flot de ténèbres impénétrables et lustrées.

Un léger sourire se dessinait sur ses lèvres alléchantes, et ses yeux étaient...

Envoûtants... mais en même temps inquiétants et troublants. Il y avait en eux un soupçon de vide et de distance, comme celui de quelqu'un qui était mort depuis longtemps.

C'était elle qui était à l'origine de la présence sauvage, écrasante et bestiale que Cassie avait ressentie.

Si la présence d'Anvil était lourde et oppressante, celle de Ki Song était subtile — et plus effrayante encore. Cassie sentit la peur s'emparer de son cœur avec des griffes glacées.

C'était la peur primitive que tous les êtres vivants ressentaient en présence d'un prédateur supérieur.

Deux jeunes — un garçon et une fille — se tenaient de part et d'autre du trône, regardant au loin avec des yeux vides.

Il fallut quelques instants à Cassie pour réaliser qu'aucun d'entre eux n'était vivant.

Non...

Aucun des trois n'était vivant.

Parce que l'époustouflante femme assise sur le trône était, sans aucun doute, morte elle aussi.

Se remettant de son choc, Cassie frissonna et s'inclina profondément.

"Salutations, Votre Majesté."

La morte tourna légèrement la tête et la regarda, faisant trembler tout le corps de Cassie malgré elle.

Ki Song ne parla pas. Au lieu de cela, le garçon mort qui se tenait à sa gauche ouvrit la bouche et dit d'une voix claire :

"Chant des Déchus..."

Presque au même moment, la jeune fille morte prit la parole :

"...J'étais curieuse de vous rencontrer."

Cassie tenta de calmer son cœur qui battait la chamade et redressa le dos, faisant face à la morte sur le trône.

Il n'y a rien.

Sa Capacité Dormante ne lui montrait rien, comme s'il n'y avait personne en face d'elle. Comme si...

Son expression changea.

"Vous... êtes une marionnette."

La Reine s'appuya sur son trône, tandis que la morte riait mélodieusement.

Cassie s'empêcha de justesse de se balancer. Ses pensées s'emmêlaient.

Ki Song — son corps originel — n'était qu'une marionnette, tout comme les deux jeunes gens et le reste de ses pèlerins. Elle n'était rien d'autre qu'un cadavre animé par le pouvoir de son Aspect.

Alors où était son véritable corps ?

Cassie pinça les lèvres.

"Je ne suis pas sûre que ce soit le cas, Votre Majesté. Si je peux me permettre de vous demander... où est la vraie vous ?"

Ki Song la regarda en souriant. Le garçon répondit :

"Partout."

Cassie frémit.

Partout...

Elle comprit instinctivement ce que la Reine voulait dire. Ce n'était pas qu'une de ses marionnettes mortes pouvait servir de réceptacle à son âme... c'était qu'elles étaient toutes des réceptacles, et qu'elle existait partout où se trouvaient les myriades de ses pèlerins, en permanence, en même temps.

Ce qui signifiait que pour tuer la Reine Raven... il fallait éradiquer toutes ses innombrables marionnettes, où qu'elles se trouvent.

Comment Nephis et Sunny étaient-ils censés faire cela ?

Cassie resta silencieuse pendant un moment.

Elle finit par expirer lentement.

"Dans tout Godgrave, vos marionnettes sont avec les soldats de l'Armée du Chant. Elles sont les premières à attaquer et les premières à être abattues. Cela signifie que vous avez livré mille batailles, Votre Majesté, et que vous avez été tué dix mille fois."

Ki Song — la marionnette créée à partir de son corps d'origine — pencha la tête.

"...Un million de batailles. Dix millions de morts."

Chaque fois qu'elle voulait parler, l'un des deux jeunes morts le faisait à sa place. Deux voix claires s'harmonisaient parfois, puis se séparaient à nouveau, donnant l'impression que d'innombrables personnes parlaient.

Cassie rassembla son courage.

Elle hésita quelques longs instants, avant de dire :

"J'étais avec Maître Orum quand il est mort. J'ai entrevu ses souvenirs."

Ki Song baissa la tête, son expression trahissant un instant une pointe de mélancolie.

"Oncle Orie..."

Un soupir subtil s'échappa de ses lèvres enchanteresses.

Mais ce soupçon d'émotion disparut en un instant, remplacé par un sang-froid inhumain.

"Qu'en est-il ?"

Cassie prit une profonde inspiration.

"Il était votre professeur, n'est-ce pas ? Il a demandé une fois aux élèves de l'Académie quelle était l'essence du combat. Votre réponse... était l'échec. Vous avez dit que si quelqu'un était forcé de se battre, il avait déjà perdu."

Ki Song la regarda curieusement.

"Et si c'était le cas ?"

Cassie sourit d'un air sombre.

"Pourquoi cette guerre, alors ? N'est-ce pas le plus grand échec que l'on puisse imaginer ?"

La Reine resta silencieuse quelques instants.

Puis, les deux jeunes morts éclatèrent de rire, leurs voix claires se mêlant parfaitement.

Lorsque leur rire se calma, la jeune fille morte prit la parole :

"Évidemment que ça l'est. Je pensais que cela allait de soi."
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Cassie resta silencieuse quelques instants.

Cela allait de soi...

Était-ce la réponse qu'elle attendait ? Ou l'inverse ? Elle n'en était pas sûre, car Ki Song — la Reine Raven — était une existence nébuleuse. Elle était bien plus réticente et renfermée qu'Anvil, et régnait sur le Domaine Song depuis les profondeurs de son palais d'obsidienne.

Qui savait ce qu'elle avait en tête ?

Cassie sourit faiblement.

"Si vous considérez la guerre comme un échec, pourquoi l'avez-vous commencée ?"

La reine morte l'étudia attentivement, puis soupira.

"Êtes-vous vraiment en position de me poser des questions, Chant des Déchus ?"

Aucune menace particulière ne se dégageait de sa voix, mais Cassie frissonna.

Dans quelle position se trouvait-elle ?

Aveugle, dépouillée de son Aspect, à genoux et à la merci de ses ravisseurs... difficile d'imaginer quelqu'un de plus impuissant.

Et pourtant, c'était exactement là que Cassie voulait être. C'était la position à partir de laquelle elle comptait briser le Domaine Song.

Mais Ki Song n'avait pas à le savoir.

Cassie leva légèrement le menton.

"Je suppose que je ne le suis pas. Cependant, je connais beaucoup de secrets... l'un d'entre eux en particulier serait d'une grande valeur pour Votre Majesté."

Ki Song haussa les sourcils.

"Oh ? Vous voulez négocier avec moi..."

Avant même que le garçon mort ne finisse de parler, la fille morte se mit à rire.

Puis, tous deux devinrent brusquement silencieux.

La Reine regarda Cassie froidement, faisant battre son cœur comme un oiseau piégé dans une cage.

"Mais je n'en ai guère besoin. Tous les secrets que vous possédez, je peux simplement les prendre."

Elle leva la main d'un geste fluide et élégant...

Au même moment, la main de Cassie se leva, reflétant le geste de Ki Song.

Elle tourna la tête, l'étudiant avec horreur.

"V-vous... vous..."

La Reine sourit froidement.

"Vous avez bu mon sang. Maintenant, vous êtes ma marionnette. Vous ferez ce que je vous ordonne, que cela vous plaise ou non."

Cassie lutta pour réprimer les tremblements qui envahissaient son corps. Elle n'y parvint pas et Ki Song le fit à sa place. Alors que sa main fine se transformait en poing, le corps de Cassie devint immobile.

Seuls ses yeux, cachés par le bandeau, bougeaient de façon erratique.

...Je vois. C'est logique.

Ce que Seishan avait mélangé au vin n'était donc pas du poison, mais une goutte de sang de Ki Song. Et à présent, la Reine pouvait contrôler le corps de Cassie comme une marionnette... son âme aussi, du moins dans une certaine mesure.

Mais pas de façon absolue. Sinon, Cassie n'aurait pas eu accès à son Aspect.

Je me demande si elle contrôle ses filles de la même manière.

Si tel était le cas, ce serait un problème.

Cependant, Cassie ne pensait pas que ça l'était.

Tout d'abord, parce qu'elle avait perçu les filles de la Reine avec sa Capacité Dormante. Si elles avaient été transformées en marionnettes, elle l'aurait appris à ce moment-là.

Ensuite... c'était simplement parce que Ki Song et ses filles adoptives, ironiquement, ressemblaient bien plus à une famille normale qu'Anvil et ses enfants biologiques.

La Reine se souciait vraiment de Seishan et de ses sœurs. Par conséquent, elle n'aurait pas fait quelque chose d'aussi terrible et d'aussi violent à leur égard.

Cassie essaya de retrouver son calme.

Après quelques longs moments, elle ouvrit la bouche et dit lentement :

"Je voulais vous demander... comment se fait-il que vos marionnettes ne pourrissent pas ? C'était plus ou moins possible à Ravenheart, où il fait généralement froid. Mais ici, à Godgrave, la chaleur est accablante. Et pourtant, aucune odeur ne s'en dégage."

L'insulte dans ses paroles n'était même pas cachée.

La Reine l'étudia un instant, puis ricana.

"Quelle insolence."

Un instant plus tard, la main de Cassie se leva d'elle-même et s'enfonça dans sa joue, y laissant quatre profondes entailles.

Du sang rouge éclaboussa le sol et Cassie se mordit les lèvres pour réprimer un gémissement.

Ki Song aurait pu la punir bien plus sévèrement, mais ne semblait pas disposé à le faire... pour l'instant.

Au lieu de cela, elle fit un geste vers elle-même.

"Pour répondre à votre curiosité, mes marionnettes ne pourrissent pas parce qu'elles sont sous mon contrôle. Si je veux les faire pourrir, elles pourriront..."

À ses mots, la belle femme sur le trône changea soudainement. Des taches noires apparurent sur sa peau impeccable, se transformant rapidement en pustules répugnantes. Sa peau s'affaissa, comme si ses muscles disparaissaient. Ses beaux cheveux devinrent ternes et cassants avant de tomber de son cuir chevelu par touffes.

En quelques secondes, le cadavre passa par différents stades de décomposition, jusqu'à ce qu'il ne reste plus qu'une hideuse momie assise sur le trône.

La momie baissa calmement la main, et l'un des deux jeunes morts prit la parole :

"...et si je veux qu'ils restent tels quels, c'est également le cas."

Puis, sous le regard inquiet de Cassie, le corps de Ki Song se transforma à nouveau. Cette fois, le processus de décomposition sembla se dérouler à l'envers, et quelques secondes plus tard, elle était à nouveau entière et d'une beauté à couper le souffle.

Les lèvres cramoisies de la Reine se tordirent en un sourire envoûtant.

"Il y a différents niveaux de maîtrise des marionnettes, voyez-vous. Et je les ai tous maîtrisés."

Cassie frissonna, réalisant soudain que Ki Song ne se contentait pas de contrôler les mouvements de ses marionnettes. Non... son contrôle allait bien plus loin que cela.

Ce qui signifiait que si la Reine le souhaitait, elle pouvait faire pourrir et se décomposer le corps de Cassie.

Ce... serait un nouveau cauchemar, même pour moi.

Ki Song resta silencieuse pendant un moment, regardant Cassie d'un air distant.

Après quoi, elle poussa un soupir.

Son soupir était d'un naturel immaculé — à tel point que Cassie ne pouvait pas vraiment croire qu'elle regardait un cadavre marionnettisé qui n'avait même pas besoin de respirer, et non pas une femme vivante.

Chaque petit détail était parfait. La posture, la légère inclinaison de la tête, la moindre expression du visage... difficile de croire que Ki Song contrôlait consciemment chaque petit muscle de son corps pour produire l'illusion d'une vie naturelle. Elle ne s'était pas contentée de maîtriser tous les niveaux de la marionnette — c'était une artiste.

La Reine secoua élégamment la tête, puis dit en utilisant la bouche de la morte :

"En vérité, notre guerre était inévitable."

Son regard se fit un peu distant.

"Elle était gravée dans le marbre dès la mort de Sourire du Ciel..."


  
    

Chapitre 2187 – Graines de la Guerre


Traducteur/Checker: Gray

Cassie retint son souffle, stupéfaite et intriguée par les paroles de la Reine.

Sourire du Ciel ? Quel rôle avait-elle à jouer dans la guerre entre Valor et Song ?

Même Seishan semblait surprise, inclinant légèrement la tête. Visiblement, c'était la première fois qu'elle entendait ces paroles.

Cassie haussa les sourcils.

"Sourire du Ciel ? La fille de Flamme Immortelle ?"

Ki Song hocha la tête, son expression devenant un peu nostalgique.

"Si vous avez vraiment été témoin des souvenirs d'Oncle Orie, alors vous devriez savoir. Elle était si exceptionnelle que le monde entier semblait tourner autour d'elle. Comme si elle était aimée des cieux — le cas échéant, au moins par le Sortilège du Cauchemar. Elle était la fille du premier homme à devenir un Maître, et fut la première personne à recevoir son Vrai Nom dans le Premier Cauchemar. Son avenir semblait sans limites. Ah, mais ce n'était pas ce qu'il y avait de si exceptionnel chez Sourire du Ciel. Ce qui était vraiment étonnant, c'était la facilité avec laquelle elle pouvait rassembler les gens."

La Reine se tourna vers Cassie et sourit.

"...Peut-être était-ce là le talent dont notre monde avait le plus besoin, et la raison pour laquelle il l'aimait tant. Après tout, personne ne survit seul dans le Royaume des Rêves. Et nul ne peut défier le Sortilège du Cauchemar seul, non plus."

Elle resta silencieuse quelques instants.

"Nous n'étions pas différents... Épée Brisée et sa cohorte. Il était peut-être le plus mortel d'entre nous, et Anvil était peut-être le plus robuste. J'avais aussi mon utilité — un Aspect utilitaire idéal pour compléter leur puissance redoutable, et assez de ténacité pour survivre aux périls les plus terribles. Et il y avait aussi l'Être Onirique, dont l'Aspect rusé et insidieux pouvait résoudre des problèmes que la force et le courage ne pouvaient traiter. Mais c'est Sourire du Ciel qui était le ciment qui nous unissait tous."

Cassie ne pouvait s'empêcher de penser à Nephis... Nephis, qui ne pouvait pas être plus différente de sa mère. Elle était tout le contraire de la jeune femme vive et contagieuse des souvenirs de Maître Orum — Nephis était à l'inverse maladroite, renfermée, dure et difficile à vivre la plupart du temps.

Et pourtant, elle aussi était comme ça. Une colle qui réunissait des gens qui, sans elle, ne seraient jamais devenus des compagnons.

Comme Cassie, qui était destinée à mourir le jour du solstice d'hiver.

Elle fronça les sourcils.

"Vous le dites comme si votre cohorte était destinée à s'effondrer sans Sourire du Ciel. Mais ce n'est pas le cas. Vous avez quand même vaincu le Troisième Cauchemar ensemble... vous êtes devenus des Souverains."

Ki Song gloussa.

"Oui. Oui, nous l'avons fait. Mais voyez-vous... même si Sourire du Ciel n'était plus, c'est grâce à elle que nous avons pu accomplir toutes ces choses. Simplement, ce n'est plus la femme elle-même qui nous tenait ensemble — c'est son fantôme qui le faisait."

Elle s'appuya sur le dossier de son trône et resta silencieuse pendant un moment, comme si elle se souvenait de quelque chose.

Finalement, la Reine prit la parole, ou plutôt l'une de ses jeunes marionnettes.

"C'était un tel désastre, à l'époque. Nous nous préparions à l'ouverture de la première Porte de Catégorie Quatre... mais au lieu de cela, une véritable calamité, sous la forme d'une Porte de Catégorie Cinq, s'est abattue sur l'Amérique du Nord sans aucun signe avant-coureur. Épée Brisée était alors en expédition dans le Royaume des Rêves, et lorsque la nouvelle lui parvint, il était déjà trop tard. Flamme Immortelle n'est pas resté inactif, bien sûr, ainsi que sa fille, qui n'est pas restée inactive pendant que des gens mouraient."

Elle marqua une pause, et l'autre marionnette poursuivit :

"Par conséquent, tous deux prirent la tête des efforts visant à bloquer les Créatures du Cauchemar pendant qu'une infime partie de la population était évacuée. Et ils sont morts."

Ki Song se pencha en avant et fit en sorte qu'une des marionnettes demande à Cassie d'une voix insidieuse :

"Alors, que pensez-vous qu'il s'est passé ensuite, Chant des Déchus ? Quel a été le véritable début de cette guerre ?"

Cassie hésita.

Elle pouvait deviner...

"Était-ce... Anvil ? Il venait de perdre sa femme. Presque immédiatement après, Sourire du Ciel est morte. Sa détermination à transformer son cœur en un morceau d'acier froid le rendait déjà lentement inhumain, et ces événements ne feraient que le briser davantage. Cependant, il était encore capable de ressentir au moins une émotion... le ressentiment. Il devait en vouloir énormément à Épée Brisée d'avoir laissé mourir Sourire du Ciel. Il s'était éloigné d'elle en espérant qu'Épée Brisée la rendrait heureuse et la mettrait à l'abri."

Les jeunes morts se mirent à rire.

Une fois que les échos de leurs rires sinistres se furent éteints, Ki Song secoua la tête en souriant.

"Une vision claire et précise. Cependant, Anvil n'était pas la raison..."

Cassie fronça les sourcils.

"Il... ne l'était pas ?"

Ki Song secoua la tête.

"Non, c'était Épée Brisée qui l'était."

Son sourire s'estompa, remplacé par une expression froide et sans cœur.

"Parce qu'en dépit de toute raison, cet idiot refusait de croire que Sourire du Ciel était vraiment morte. Son fantôme a continué à nous poursuivre, même après la disparition de la femme. C'est ce qui nous a permis de rester unis, d'aller de l'avant et de devenir les premiers Saints humains."

Elle se pencha en arrière, une expression de mélancolie apparaissant sur son visage d'une beauté à couper le souffle.

"C'est aussi la cause de tous nos échecs. La graine qui a donné naissance à cette guerre."

Cassie fronça les sourcils, confuse.

"Je... je ne comprends pas. La mère de Neph... Sourire du Ciel... son âme a été détruite. Elle est devenue Creuse. Pourquoi Épée Brisée croirait-il le contraire ? Et pourquoi cette croyance serait-elle à l'origine de la guerre ?"

Ki Song l'étudia un moment.

Après quoi, elle s'esclaffa.

"La première question est assez facile à répondre. Vous devez savoir au moins quelque chose sur l'Aspect de Sourire du Ciel, non ? Son âme pouvait se promener et se lancer dans toutes sortes d'aventures. Alors, malgré tout, Épée Brisée croyait qu'elle était tout simplement incapable de retrouver le chemin de son corps. Que son âme était toujours là, quelque part, au lieu d'avoir été détruite."

Cassie haussa les sourcils.

"Ce serait presque impossible. À moins que..."

La Reine acquiesça.

"Oui. Cela aurait pu être possible si son âme s'était perdue ailleurs qu'en Amérique. Même si elle avait perdu le chemin de son corps, elle ne serait pas restée bloquée là-bas — elle aurait été immédiatement détruite. Parce que son âme n'était qu'une âme Ascendante, et que des êtres Maudits dévoraient le continent autour d'elle. Elle aurait été consumée, elle aussi."

Elle sourit faiblement.

"La seule chance que Sourire du Ciel soit encore en vie — une chance infiniment petite — est qu'elle ait atteint la Porte de Catégorie Cinq indemne et l'ait utilisée pour voyager jusqu'à la Graine de Catégorie Cinq à laquelle elle est connectée dans le Royaume des Rêves. Elle aurait alors défié le Cinquième Cauchemar."

Les yeux de Cassie s'écarquillèrent.

"Vous voulez dire..."

La morte railla.

"En effet. Épée Brisée ne pouvait pas supporter l'idée que sa femme était morte, alors il s'est convaincu qu'elle attendait qu'il la sauve dans le Cauchemar. Ainsi... il devint obsédé par l'idée de défier le Cinquième Cauchemar, le plus tôt possible."

Elle se tut, et au bout d'un moment, le garçon mort ajouta d'un ton sombre :

"En conséquence, Anvil a décidé de le tuer."


  
    

Chapitre 2188 – Fleurs de la Trahison


Traducteur/Checker: Gray

Cassie resta silencieuse quelques instants, réfléchissant aux paroles de la Reine en fronçant les sourcils. La vérité — si c'était la vérité — n'était pas exactement celle dont Jest se souvenait.

Mais ce que Ki Song lui avait dit ne contredisait pas ce dont Jest se souvenait. Au contraire, cela lui donnait une perspective, permettant à Cassie de reconstituer lentement l'ensemble du tableau.

Finalement, elle secoua la tête.

"N'est-ce pas trop dur de condamner Épée Brisée simplement parce qu'il espérait sauver sa femme ? Même si cet espoir était totalement erroné."

La Reine l'étudia froidement pendant un moment, puis soupira.

"Était-ce le cas ? Peut-être bien. Mais, voyez-vous, la folie a un prix. Et ce prix n'est pas trop élevé pour une personne ordinaire, mais que se passe-t-il si quelqu'un comme Épée Brisée perd la raison ? Après tout, il était le pilier de l'humanité. C'est donc toute l'humanité qui devait payer pour ses erreurs."

Ki Song se pencha en arrière et pinça ses lèvres séduisantes avec mépris.

"Épée Brisée... était obsédé par la quête d'un moyen de ramener Sourire du Ciel. Il n'était plus tout à fait sain d'esprit, je pense, complètement submergé par ce désir. Il consacra donc tout son temps et toute son énergie à devenir plus fort, espérant conquérir le Troisième et le Quatrième Cauchemar avant de défier le Cinquième à temps. À tel point qu'il a même négligé sa fille qui venait de naître, la confiant à la veuve de Flamme Immortelle."

Cassie la regarda d'un air sévère.

Nephis n'avait jamais parlé de négligence de la part de son père. Mais d'un autre côté... elle ne semblait pas avoir beaucoup de souvenirs de lui non plus. Elle avait quatre ans lorsqu'Épée Brisée mourut, ce qui était bien trop jeune pour perdre un parent — mais pas trop jeune pour en avoir un souvenir limpide, contrairement à lui dont elle ne se souvenait que vaguement.

Avec le recul, c'était logique. Épée Brisée était devenu un Saint quand Nephis avait trois ans — il avait dû passer beaucoup de temps dans le Cauchemar, et même avant cela, il avait dû être entièrement absorbé par les préparatifs pour le défier. Le fait de devenir le premier Saint humain n'était pas une tâche que l'on pouvait entreprendre à la légère.

Alors, combien de temps aurait-il pu passer avec sa fille ? Combien de temps son attention se serait-elle réellement portée sur elle, au lieu de s'égarer sur des sujets plus importants ?

Cassie poussa un soupir.

"Était-ce un désir si terrible que de défier le Cinquième Cauchemar ?"

Le garçon mort rit.

"Petite effrontée ! Je vois que vous avez l'habitude de poser des questions alors que vous connaissez déjà les réponses."

L'autre marionnette la regarda sombrement.

"...En soi, l'idée de défier le Cinquième Cauchemar ne me paraît pas si terrible que ça. Cependant, rien n'existe dans le vide. Le monde est un système d'engrenages interconnectés, et en toucher un — surtout un aussi monumental que l'Apothéose — en affectera d'innombrables autres. Mais Épée Brisée n'en avait cure, perdu dans son obsession, et ne pouvait être raisonné. Toutes nos tentatives pour le ramener à la raison se soldèrent par un échec."

La Reine sourit d'un air sombre.

"Pour conquérir le Cinquième Cauchemar, il faut devenir une divinité. Une divinité inférieure, mais une divinité tout de même. Épée Brisée voulait devenir un dieu, mais avait-il réfléchi aux conséquences ? Même si c'était le cas, il restait fidèle à ses habitudes. Or, si défier le Cinquième Cauchemar n'était pas une idée terrible en soi, les conséquences de sa conquête l'étaient."

Elle se déplaça légèrement et jeta un coup d'œil à Seishan.

"Toi aussi écoute, Seishan. À l'époque, les recherches menées par le Dr. Obel étaient encore récentes, mais les données compilées étaient déjà convaincantes. Il semblait y avoir un lien entre le nombre et la puissance des Éveillés et le potentiel des Portes du Cauchemar qui ravageaient la Terre. Plus nous étions nombreux et plus nous accumulions de pouvoir, plus notre monde se dirigeait rapidement vers la destruction. Il fallait donc une approche mesurée... et non une charge imprudente, précipitée et aveugle à laquelle Épée Brisée s'était résolu."

Cassie regarda la Reine d'un air sombre.

"...C'est pour cela que vous l'avez tué ? C'est pour cela que vous avez freiné la croissance de l'humanité, en limitant le nombre de personnes autorisées à devenir des Saints ? C'était pour freiner la destruction de notre monde ?"

Ki Song poussa un soupir.

"Oui... et non. Nous savions que la Terre serait inévitablement consumée par le Royaume des Rêves. Nous savions que préserver toute la population était un objectif irréaliste. Nous avons donc fait de notre mieux pour ralentir le Sortilège du Cauchemar... par tous les moyens nécessaires, aussi insensibles soient-ils... et nous avons consacré nos efforts à la construction et au développement de refuges dans le Royaume des Rêves pour les quelques survivants — les Citadelles. Cependant, ce n'est pas la seule raison pour laquelle nous avons tué Épée Brisée... ni même la principale."

Cassie haussa les sourcils.

"Ah oui ?"

Elle connaissait déjà la raison principale, bien sûr. Cependant, elle voulait que Ki Song la confirme.

La Reine haussa les épaules.

"L'autre raison, c'est la nature même de la Terre. Notre monde... est un endroit très spécial, même parmi les autres Royaumes Divins. Le Dieu de la Guerre est peut-être mort, mais les lois qu'il a établies pour son propre Royaume sont toujours intactes. Elle était la divinité protectrice de l'humanité, après tout, ainsi que de l'intellect, de la technologie et du progrès. C'est pourquoi son Royaume a toujours été un refuge pour les humains, et uniquement pour les humains, ainsi qu'un endroit où la logique et la raison étaient beaucoup plus fermes et fiables que partout ailleurs."

Cassie ouvrit grand les yeux. Ce n'était pas quelque chose qu'elle avait appris auparavant — elle écouta donc Ki Song avec une étrange intensité.

C'était amusant. Pour quelqu'un qui se plaignait toujours du poids écrasant de la connaissance, elle en était depuis longtemps devenue amoureuse. Sa soif de savoir était devenue une véritable addiction.

La Reine se déplaça légèrement sur son trône.

"C'est pourquoi il n'y a jamais eu de véritable sorcellerie sur Terre, surtout depuis la chute des autres royaumes. Pas d'Éveillés, pas d'Aspects, pas de créatures mythiques... juste nous. C'est aussi pour cela que notre royaume a été le dernier à être infecté par le Sortilège du Cauchemar, et qu'il sera le dernier à succomber."


  
    

Chapitre 2189 – Conspiration


Traducteur/Checker: Gray

Cassie inspira lentement.

Aucun Éveillé ne se trouvait dans le Royaume du Dieu de la Guerre... et par conséquent, celui-ci fut le dernier à être infecté par le Sortilège du Cauchemar.

Cela prouvait que les Portes du Cauchemar et les Éveillés étaient liés, d'une quelconque manière.

La question était de savoir ce qui était arrivé en premier. Les Cauchemars avaient-ils atteint la Terre, provoquant la descente du Sortilège et l'Éveil des gens, ou le Sortilège avait-il infecté la Terre, entraînant des Cauchemars dans son sillage ?

Si l'on en croit feu le Professeur Obel et ses recherches, c'était la même chose — car les ondulations causées par ces événements se propagent dans le temps, affectant à la fois le passé et l'avenir.

Elle fronça les sourcils.

"Je ne vois pas le rapport avec Épée Brisée, par contre."

Ki Song sourit depuis son trône.

"Vous ne voyez pas ? Alors, réfléchissez... la Terre, le Royaume du Dieu de la Guerre, est censée être un monde parfaitement banal. Ses lois empêchent les gens de dévoiler leurs Aspects, de devenir un Éveillé et d'utiliser la sorcellerie. Maintenant, que se passe-t-il quand le Sortilège du Cauchemar pénètre ses frontières et pousse les humains sur le Chemin de l'Ascension ?"

Cassie la regarda avec une expression stupéfaite.

"Les lois... commencent à les repousser ?"

La Reine gloussa.

"C'est exact ! Ah, c'est un plaisir de converser avec quelqu'un d'aussi perspicace. Oui — plus on s'élève sur le chemin de la divinité, plus on est repoussé par les lois qui régissent notre royaume. C'est comme si le monde lui-même vous rejetait. Vous ne l'avez peut-être pas encore ressenti en tant que Sainte, puisque vous vivez à mi-chemin entre le Royaume des Rêves et la Terre... du moins pas de façon évidente. Mais une fois que l'on devient un Suprême, la force du rejet devient palpable. Il nous est très difficile de retourner dans le monde réel, et chaque seconde que nous y passons est une lutte ardue contre les lois qui veulent nous repousser. La seule raison pour laquelle nous pouvons revenir, c'est que nous possédons la Volonté."

Elle s'arrêta un instant, une expression nostalgique apparaissant sur son visage d'une beauté à couper le souffle.

"C'est pourquoi j'ai passé des années séparée de mes filles, ne pouvant les voir que dans leurs rêves... les choses vont mieux maintenant qu'elles ont gravi les échelons, bien sûr, mais j'ai toujours des regrets. C'est aussi pour cette raison que les Créatures du Cauchemar de Rangs supérieurs sont limitées dans leurs mouvements sur Terre, et qu'elles ne l'ont pas encore entièrement détruite. Les choses tournent vraiment mal pour nous, les Suprêmes, voyez-vous. Quant à l'existence d'un Sacré... personne n'en est sûr. Mais il est presque certain qu'un humain Sacré ne pourra jamais poser le pied sur Terre."

Ki Song inclina légèrement la tête.

"Nous étions les plus grands champions de l'humanité, il y a bien longtemps... Épée Brisée, Anvil, l'Être Onirique et moi-même. Je ne voulais pas abandonner le monde réel et laisser ceux qui y vivent sans défense, surtout après ce qui s'était passé en Amérique, et Anvil partageait mon point de vue. Mais Épée Brisée n'était pas du même avis. Il était si insistant, si motivé... impossible à dissuader. Son refus de ralentir a élargi la fracture qui était apparue entre nous à la mort de Sourire du Ciel, la transformant en un fossé."

Elle sourit sombrement.

"Donc, voyez-vous, les raisons étaient multiples. Une divergence d'opinion sur la meilleure façon de protéger notre monde. La peur de provoquer une vague qui accélérerait sa destruction si nous allions trop loin. Le ressentiment silencieux d'Anvil envers Épée Brisée, l'absence de Sourire du Ciel, qui était le cœur de notre cohorte. Oh, et bien sûr... la raison la plus importante de toutes. La plus décisive, et aussi celle qui aurait difficilement pu être réparée sans la mort d'Épée Brisée."

Cassie savait déjà de quoi il s'agissait, ayant appris la vérité dans les souvenirs de Jest. Elle regarda la reine en silence.

Les jeunes morts se mirent à rire.

"...On pourrait dire que c'est le destin."

Cassie fronça les sourcils.

"Je ne crois pas tellement au destin."

La Reine sourit.

"Une chose amusante à entendre, de la bouche d'une oracle."

Cassie accompagna son sourire amusé d'un sourire sombre.

"C'est parce que je connais si bien le destin que je n'y crois pas trop."

Elle hésita quelques instants, avant de demander :

"Alors, quelle a été la raison décisive ?"

Ki Song ordonna à ses marionnettes de pouffer de rire, puis se pencha légèrement en avant et la regarda.

Son beau sourire s'élargit un peu.

"...Pourquoi ne pas le demander à Anvil ?"

Cassie serra les dents, se maudissant intérieurement.

"Je ne peux évidemment pas. Plus maintenant."

La Reine l'étudia un moment, l'amusement disparaissant lentement de ses yeux. Son sourire s'estompa, remplacé par une expression froide et impitoyable.

Elle se pencha en arrière et poussa un soupir.

"Vous ne pouvez pas ? Ou êtes-vous ici pour lui obéir ? Nous verrons bien."

Ki Song resta silencieuse pendant un moment. Finalement, la jeune fille morte reprit la parole :

"Cela s'est produit immédiatement après que nous ayons conquis le Troisième Cauchemar, bien que je soupçonne qu'Anvil ait nourri son plan depuis bien plus longtemps. Peut-être a-t-il décidé de tuer Épée Brisée peu de temps après l'Amérique, même. Qui connaît le cœur de cet homme ? Il a d'abord passé un accord avec l'Être Onirique, l'attirant à ses côtés. Ensuite, ils sont venus me voir tous les deux."

Ses lèvres séduisantes se tordirent en un léger sourire.

"Je suppose qu'on m'a laissé le choix, même si c'était un choix douteux. À ce moment-là, Épée Brisée était devenu... effroyablement puissant. À tel point qu'Anvil n'était pas sûr de pouvoir le vaincre, même avec l'aide de l'Être Onirique. Il se montrait simplement méticuleux, cependant — en vérité, les chances étaient largement en leur faveur, d'autant plus qu'ils avaient l'élément de surprise de leur côté. La trahison favorise toujours les traîtres, après tout."

Elle regarda Cassie avec une lueur d'ironie dans les yeux.

"Si j'avais refusé de me joindre à leur complot et qu'ils avaient réussi à tuer Épée Brisée, j'aurais été la suivante... en fait, ils auraient essayé de me tuer en premier pour éliminer toute possibilité que je l'avertisse. Je ne me suis pas trompée en pensant qu'Anvil m'épargnerait en raison de notre passé commun."

Ki Song gloussa, apparemment amusée par ses propres souvenirs.

"J'ai toujours été un peu à part parmi les membres de la cohorte. Anvil, Sourire du Ciel et Épée Brisée ont toujours été ensemble — ils formaient une équipe depuis l'Académie. Les chouchous des principaux clans d'Héritier. Mais moi, j'étais d'origine beaucoup plus modeste, et ils ne m'ont tendu la main qu'une fois que j'ai eu prouvé ma valeur."


  
    

Chapitre 2190 – Épée Brisée
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Elle secoua la tête.

"Anvil n'aurait donc pas hésité à se débarrasser de moi si j'avais refusé, au mépris de la camaraderie et de la loyauté. Ces mots ne signifiaient plus grand-chose pour lui à ce moment-là, de toute façon. J'aurais pu prendre le parti d'Épée Brisée au moment décisif, je suppose — ensemble, nous aurions eu une sérieuse chance contre les deux autres. Mais, honnêtement, je ne voyais aucune raison de le sauver. La décision d'Anvil, aussi déplaisante soit-elle, obéissait à une logique froide."

La Reine resta silencieuse un long moment, puis soupira lourdement.

Son regard hypnotique se tourna vers Seishan.

"Qu'en penses-tu, Seishan ? En veux-tu à ta mère ?"

La princesse Song, qui avait été jusque-là spectatrice de la conversation, l'étudia d'un air sombre.

Elle finit par hausser les épaules.

"Je n'en suis pas sûre. Il m'est arrivé de trahir des hommes qui me faisaient confiance. Alors non, je ne vous en veux pas pour ça."

Ce qu'elle n'avait pas dit, c'est qu'elle en voulait à Ki Song pour autre chose. Ce n'était pas surprenant, cependant... tous les enfants nourrissaient un peu de ressentiment à l'égard de leurs parents.

Seishan avait plus de raisons de se sentir ainsi que la plupart des autres. Après tout, elle avait été adoptée par Ki Song alors qu'elle n'était encore qu'une enfant, sans avoir vraiment son mot à dire. Elle avait reçu la lignée du Dieu Bête sans qu'on le lui demande. Elle était devenue porteuse du Sortilège du Cauchemar sans avoir le choix de refuser, ce qui lui avait valu de passer une décennie éprouvante sur le Rivage Oublié.

Et maintenant, elle se battait au nom de sa mère sans qu'on lui ait donné d'échappatoire.

Cassie était sûre qu'il y avait beaucoup d'émotions compliquées dans le cœur de Seishan.

Je me demande... comment se fait-il que je sois la seule personne normale ?

Non, ce n'était pas tout à fait exact.

Cassie ne manquait pas de conscience de soi, alors il était facile d'admettre qu'il n'y avait guère de personne moins normale qu'elle dans le monde. Cependant, ses parents et la relation qu'elle entretenait avec eux étaient parfaitement sains et ordinaires. Tous les autres semblaient se disputer le prix du meilleur traumatisme de l'enfance. Morgan et Mordret, Seishan et ses sœurs... Nephis.

Peut-être passait-elle trop de temps avec les Héritiers des Grands Clans.

Si je survis à ça, je devrais être une meilleure tante pour Petit Ling...

Un pâle sourire se dessina sur ses lèvres, et elle parla doucement :

"Je connais quelqu'un qui vous en veut davantage."

La Reine se détourna de sa fille et regarda Cassie avec une pointe d'amusement.

"Oh... je n'en doute pas. Petite Nephie a bien grandi maintenant, n'est-ce pas ? Ah... c'était une si gentille enfant."

Son sourire se flétrit comme une fleur, rendant son visage d'une beauté à couper le souffle cruel et froid.

Ki Song regarda Cassie avec une sombre indifférence.

"Elle m'a beaucoup manqué, au début."

Cassie se moqua.

"C'est pour ça que vous avez ruiné le clan de la Flamme Immortelle et que vous avez envoyé des assassins pour la tuer ?"

La Reine se contenta de hausser les épaules, indifférente.

"Non, ce n'est pas pour ça."

Elle sourit froidement.

"Mais pourquoi sautez-vous le pas, Chant des Déchus ? J'ai rarement l'occasion de me remémorer le passé, alors voyons... où en étais-je ? Ah, oui. Anvil et son ultimatum déguisé. Nous avons uni nos forces, lui et moi — et l'Être Onirique, bien sûr. Nous venions de devenir des Saints, mais Épée Brisée s'impatientait de plus en plus. Nous avons donc défié le Quatrième Cauchemar pas plus d'un an plus tard. En secret."

Son expression devint distante, et elle resta silencieuse pendant un moment.

Finalement, un soupir s'échappa de ses lèvres.

"Les gens ont tendance à nous oublier de nos jours — en partie parce que nous avons effacé nos traces des pages de l'histoire, et en partie parce que de splendides talents comme vous deux parcourent le monde aujourd'hui. Mais à l'époque, il y a des décennies... nous étions vraiment redoutables. Personne n'était jamais revenu vivant du Troisième Cauchemar, mais nous l'avons fait. Cela s'est passé plus de vingt ans après que Flamme Immortelle ait changé le monde en devenant un Maître, et pourtant, un an seulement après être devenus des Saints, nous assiégions déjà le Quatrième Cauchemar. On aurait dit que rien ne pouvait nous arrêter."

Le garçon mort se moqua.

"Nous avons beaucoup appris sur la vérité du monde dans le Cauchemar. Et nous en avons appris encore plus après notre retour... et sur nous-mêmes, aussi. Car c'est à ce moment-là que nous avons tué Épée Brisée, dans les ténèbres du Monde Souterrain."

Cassie pencha la tête, surprise.

"Le Monde Souterrain ?"

Ki Song acquiesça lentement.

"Oui. C'est là que se cachait la graine du Cauchemar qu'avait trouvé Épée Brisée, et c'est là que nous sommes retournés après avoir vaincu le Cauchemar. Le Monde Souterrain est un endroit terrifiant, Chant des Déchus — "nous n’osions pas en explorer les sombres étendues à l'époque, nous y entrions en suivant l'Appel du Cauchemar et en nous cachant des êtres qui habitent dans les ténèbres comme des rats."

La morte gloussa.

"Même en tant que Suprêmes, nous ne pouvions que nous échapper... et pendant que nous nous échappions, encore peu familiers avec nos nouveaux pouvoirs, nous avons tous les trois profité de l'occasion pour poignarder Épée Brisée dans le dos. Le combat a été bref — à vrai dire, je pense qu'il savait déjà que ce serait sa fin. Pourtant, même en unissant nos forces, nous n'avons pas réussi à abattre Épée Brisée. Ah, comme il était redoutable ! Quelle vaillance ! Nous avons brisé son corps et son âme. Mais nous n'avons pas pu briser sa Volonté."

Ses yeux semblèrent s'enflammer, comme illuminés par la splendeur de cette terrible bataille. Puis, ils s'assombrirent, envahis par la mélancolie.

Ki Song soupira.

"Pourtant, il est tombé à la fin. Abattu, brisé, mortellement blessé... il a rassemblé le peu de forces qui lui restaient et s'est enfui. Il s'est enfoncé dans les ténèbres pour ne plus jamais être revu. C'est ainsi qu'est mort Épée Brisée, le plus grand d'entre nous."

Cassie retint son souffle.

"Il... s'est enfui ? Vous ne l'avez pas vu mourir ? Alors n'aurait-il pas pu survivre ?"

La Reine sourit avec nostalgie.

"Ne serait-ce pas intéressant ? Mais non... nous l'avons tué. J'en suis certaine. Parce que le Sortilège a fini par chuchoter sa mort."

Ki Song se pencha un peu en avant et regarda Cassie d'un air sombre.

"Nous avons étranglé la menace que représentait l'existence d'Épée Brisée avant qu'elle ne nous condamne tous. Et ce faisant, nous avons aussi trouvé la racine de tous nos problèmes."
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Cassie fronça les sourcils, incapable de suivre le fil des pensées de la Reine.

N'avait-elle pas dit que la mort de Sourire du Ciel était à l'origine de la guerre ? Mais dorénavant, c'était la mort d'Épée Brisée ?

Cassie était encore étourdie par l'ingestion du sang de Ki Song. Dans son état actuel, même penser était une tâche difficile.

Elle finit par esquisser un pâle sourire.

"Tous vos problèmes semblaient résolus, et vous étiez libre de façonner le futur comme vous l'entendiez. Cependant, il semblerait qu'aucun d'entre vous ne connut le bonheur éternel."

En dernier lieu, Ki Song avait fatalement fini en cadavre, d'une manière ou d'une autre.

Les deux marionnettes se mirent à rire.

La Reine acquiesça en souriant.

"En effet. Il fallait s'y attendre... après tout, comment pourrions-nous nous faire confiance après avoir trahi l'un des nôtres ? Qu'est-ce qui nous empêcherait de trahir à nouveau ? Il n'y avait plus rien qui nous unissait. Sourire du Ciel avait disparue, tout comme son fantôme, depuis la mort d'Épée Brisée. Anvil se méfiait de moi, non pas parce que j'étais une menace, mais simplement parce que j'avais le potentiel de le devenir. Et nous avions tous les deux peur de l'Être Onirique, ce monstre. Mais par-dessus tout, nous n'étions plus vraiment des personnes... nous étions des entités, chacune responsable d'un Domaine."

Elle marqua une pause.

"Disons simplement que les systèmes à grande échelle sont beaucoup moins tolérants au risque. On peut être imprudent quand on n'est responsable que de soi-même... mais qu'en est-il si l'on a une famille à charge ? Vous laisseriez-vous aller à l'insouciance lorsque la vie et le bien-être de vos enfants sont en jeu ? Et si vous étiez responsable d'un million de familles ? Dix millions, cent millions ? Lorsqu'on devient monarque, la différence entre une menace et une menace potentielle est minime. La simple promesse d'un désastre suffit à prendre des mesures contre la source."

La Reine regarda Cassie et Seishan avec pitié.

"Vous avez toutes deux déjà goûté au fardeau de la responsabilité. Mais vous ne savez rien... ah, mais je m'éloigne du sujet. Le fait est que, malgré tout, nous aurions pu régler nos différends. Nous avons même essayé de rester civilisés, pendant un certain temps. Mais nos tentatives étaient vouées à l'échec. Pouvez-vous deviner pourquoi ?"

Seishan fronça les sourcils. Cassie resta silencieuse pendant un moment, puis dit d'un ton ferme :

"À cause du Sortilège."

Ki Song lui adressa un sourire approbateur.

"En effet. J'ignore si c'est par accident ou à dessein, mais le conflit entre les Suprêmes fait partie intégrante de la structure même du Sortilège. Après tout, il nous permet d'accroître la puissance de nos Domaines à une vitesse terrifiante — les Citadelles. Cependant, le nombre de Citadelles créées est limité. Les Domaines des porteurs du Sortilège doivent donc inévitablement s'affronter... c'est comme si le Sortilège avait pour but d'opposer ceux qui ont atteint la Suprématie — afin qu'il ne reste à la fin qu'un seul dirigeant, le plus vicieux qui soit."

Elle s'attarda quelques instants.

"Au début, nous avons essayé de construire une coexistence pacifique. Chacun d'entre nous servait à supprimer l'autre... c'était un cercle de responsabilité mutuelle, pour ainsi dire. L'Être Onirique retenait l'héritier de Valor en otage, Anvil faisait planer son épée au-dessus de ma tête, tandis que je veillais à ce que le nom de l'Être Onirique ne se répande pas dans trop d'esprits. Mais ce cercle a été rapidement brisé. Parce que celui qui a la Volonté ne peut jamais se soumettre à la suppression."

Les deux marionnettes ricanèrent.

"Anvil a rapidement abandonné son fils, presque comme s'il ne s'était jamais soucié de lui. J'ai appris à m'échapper de la cage qu'est mon corps, rendant inutile la dissuasion de ses épées. Et l'Être Onirique... il a secrètement créé une cabale d'adeptes, s'assurant que son nom ne pourrait jamais être complètement effacé."

Ki Song se pencha en arrière et soupira.

"Nous avons aussi évoqué les restes du clan de la Flamme Immortelle... vous avez demandé pourquoi nous avons essayé de les éradiquer, Chant des Déchus. Je vais devoir vous décevoir, mais nous n'avions aucune raison mystérieuse de le faire. C'était simplement une logique froide — une fois que vous avez dégainé une épée contre un ennemi, vous ne lui tournez plus le dos jusqu'à ce qu'il soit mort."

Aucun signe de compassion ne se lisait sur son visage, mais aucune cruauté particulière non plus. Juste le pragmatisme froid et impitoyable qui avait jadis horrifié Maître Orum.

"Flamme Immortelle était mort, de même qu'Épée Brisée et Sourire du Ciel. Petite Nephie était jeune et impuissante... mais les enfants grandissent. Parfois, ils deviennent des Saints au pouvoir immense qui exercent une influence stupéfiante sur le cœur des gens et nourrissent un désir de vengeance cinglant. C'est ce qu'Anvil et moi voulions éviter, et nous avons donc essayé de la tuer avant qu'elle n'hérite pleinement du Feu. Une décision ignoble... mais prudente, n'est-ce pas ? Vu la façon dont les choses se sont terminées."

Cassie frissonna.

Elle savait donc... tous les deux savaient. Tous deux n'avaient jamais été dupes de l'acte de soumission de Neph à leur pouvoir.

Ou peut-être que cela n'était même pas important. Peut-être s'agissait-il simplement de systèmes à grande échelle qui ne voulaient pas prendre de risques, comme l'avait dit Ki Song. Que Nephis ait vraiment des idées de vengeance n'avait pas d'importance... tout ce qui comptait, c'était qu'elle en avait le potentiel.

C'était tout ce qu'il fallait à ces goules pour condamner à mort une petite orpheline.

Et combien d'autres morts de ce genre y avait-il eu ?

Ah... Je veux les tuer tous les deux de mes propres mains...

Mais ce n'était pas prévu. Cassie se força à sourire.

"Il semble étrange que vous deux, puissants Souverains, n'ayez pas réussi à tuer une enfant impuissante."

Ki Song haussa les épaules.

"Nous avions les mains liées. L'Être Onirique l'a revendiquée, tout comme il avait revendiqué le jeune Mordret. Il s'intéresse beaucoup aux Lignées Divines, vous savez. Flamme Immortelle, Gardien de Valor, Noctambule et la propre mère de l'Être Onirique — voilà les quatre membres de la Première Génération qui avaient trouvé des Mémoires de Lignée. Une génération plus tard, j'étais la cinquième. Et le sixième, eh bien, il est évident maintenant que ce sang coule dans les veines du Seigneur des Ombres... même s'il ne saigne pas beaucoup."
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Le garçon mort laissa échapper un rire silencieux.

La Reine secoua la tête.

"Quoi que l'Être Onirique ait besoin des descendants des dieux, il ne peut l'obtenir qu'une fois que leur sang connaît l'Éveil. Nephis est la dernière descendante de la lignée des Dieux du Soleil, et c'est pourquoi il nous a empêchés d'essayer de l'éliminer avant qu'elle n'atteigne l'âge adulte... ou plutôt, il nous a empêchés d'essayer de l'éliminer trop durement. Les méthodes que nous pouvions utiliser sans l'alerter et provoquer sa colère étaient limitées, raison pour laquelle elle a réussi à survivre. Même enfant, Nephie s'est révélée assez tenace."

Cassie sourit d'un air sombre.

"...Vous avez toute ma sympathie. Comme c'est gênant."

Ki Song haussa les épaules.

"Je vous remercie. Ça l'était vraiment. Cependant, la jeune Nephis était vraiment le cadet de nos soucis. Car, comme vous pouvez l'imaginer, la responsabilité mutuelle entre nous trois n'a pas duré longtemps."

Cassie inspira profondément.

"Y a-t-il eu quelque chose de particulier qui vous a poussés à devenir ouvertement hostiles l'un envers l'autre ?"

La Reine resta silencieuse un moment, puis sourit ironiquement.

"Oui ? Non ? Cela s'est fait progressivement. Au début, nous étions occupés à établir nos Domaines, à soumettre les régions voisines du Royaume des Rêves et à stabiliser nos territoires. Mais une fois que nous avons atteint le plafond de ce que nous pouvions accomplir sans empiéter sur les terres de l'autre, les choses sont devenues beaucoup plus tendues entre nous. Anvil et moi voulions tous deux avaler Stormsea, mais aucun ne pouvait agir sans provoquer l'autre. L'Être Onirique, quant à lui, devenait de plus en plus étrange d'année en année. La tension n'a cessé de croître, jusqu'au jour où... nous avons vu une chance."

Cassie haussa les sourcils.

"Quelle chance ?"

L'un des jeunes s'esclaffa.

"L'occasion de se débarrasser de l'Être Onirique, bien sûr. Ce type, voyez-vous, a dirigé son attention vers la lune."

Cassie cligna des yeux.

"La... lune ?"

Ki Song voulait-elle parler d'une lune métaphorique ? Après tout, elle était de la lignée du Dieu Bête, et l'un des épithètes de ce dernier était la Déesse de la Lune. Asterion s'était-il intéressé à ses filles ? Elles avaient certainement déjà atteint l'âge d'être sensibles au Sortilège à ce moment-là. Certaines se seraient même Éveillées.

La Reine acquiesça.

"Oui, la lune. La lune de la Terre, pour être précise — Luna. Enfin, pas la lune elle-même, bien sûr... plutôt ce qui est caché sur cette dernière."

Huh...

Cassie tenta de réprimer sa curiosité, mais n'y parvint pas.

"...Et qu'est-ce qui se cache exactement sur la lune ?"

La jeune fille morte rit mélodieusement.

Ki Song sourit.

"C'est précisément ce que l'Être Onirique voulait apprendre. Le Sortilège du Cauchemar a d'abord infecté les colonies lunaires, vous savez... ce n'est que plus tard qu'il s'est propagé de la lune à la surface de la planète. Qu'ont-ils découvert sur la face cachée de Luna ? Personne ne le sait. Oh, nous avions des théories, bien sûr. À l'époque, il était déjà clair qu'une Créature du Cauchemar Impure avait fait de la lune son nid — c'est pourquoi il est si dangereux de voler trop haut sur Terre et pourquoi toute forme d'observation lunaire a été interdite. C'est aussi l'une des raisons pour lesquelles l'aviation a connu un déclin brutal dès que le Sortilège du Cauchemar s'est abattu."

Elle s'attarda quelques instants.

"De plus, il est fort probable qu'une Porte du Cauchemar se trouve à cet endroit... la Première Porte, peut-être. Comme regarder la lune de trop près est une recette pour un désastre, nous n'avons pas pu construire un analogue de l'Échelle d'Obel pour l'étudier. Mais il y a toujours une sorte de consensus sur la catégorie de cette Porte. La majorité des personnes informées pensent qu'il s'agit d'une Porte de Catégorie Six."

Alors que Cassie respirait bruyamment, Ki Song leva les yeux et sourit.

"Si c'est le cas, elle est liée à une Graine du Sixième Cauchemar... le dernier Cauchemar. Celui qui transformerait ceux qui le conquièrent en Divinité, donnant ainsi naissance à des dieux. Pas des divinités inférieures de Rang Sacré, mais de véritables dieux — pas différents de ces grands êtres qui régnaient autrefois sur toute l'existence."

Elle hésita un instant, puis ajouta d'un ton plus réservé :

"Bien sûr, il y a un petit groupe qui a une opinion différente. Ils pensent que la Porte Lunaire mène à une Graine encore plus spéciale. Pas une simple Graine du Cauchemar, non... au contraire, ils pensent qu'il s'agit de la Graine du Sortilège du Cauchemar. La source de son invasion dans notre réalité."

Cassie expira lentement.

Le monde recèle encore tant de mystères...

Un Impur séjournait sur la lune, gardant la porte du Cauchemar Final... ou la source du Sortilège du Cauchemar lui-même. Qui l'aurait cru ? L'ampleur de cette révélation l'avait laissée sans voix.

Cassie était trop petite et insignifiante pour que cette information ait une importance directe pour elle, tout comme une fourmi était trop petite et éphémère pour se préoccuper du mouvement des plaques tectoniques.

Mais quand même, quand même...

Elle ne pouvait s'empêcher de frissonner, sachant que la lune avait été là, au-dessus d'elle, pendant d'innombrables nuits.

Ki Song sourit doucement.

"Si vous vivez assez longtemps pour devenir vous-mêmes des Suprêmes un jour, vous l'entendrez... par une nuit calme, sous un ciel familier, vous entendrez l'appel lointain, séduisant et irrésistible de ce Cauchemar. Son appel est une autre raison pour laquelle nous ne revenons pas souvent dans le monde réel."

Elle resta silencieuse un petit moment, avant de soupirer.

"Quoi qu'il en soit, l'Être Onirique a été intrigué par la lune, et il s'est efforcé de la visiter. Profitant de l'occasion, Anvil et moi avons fait en sorte qu'il ne revienne jamais. Nous avons massacré ses disciples, effacé son nom à la fois des réseaux, de la culture et des annales de l'histoire, interdit au gouvernement de le mentionner à nouveau, et tué tous ceux qui l'avaient rencontré en personne — enfin, la plupart d'entre eux."

Un sourire malicieux tordit ses lèvres séduisantes.

"Aucune Citadelle n'était sous son contrôle, et nous avions caché notre existence — l'existence des Souverains — dès le début pour limiter la propagation de sa renommée, et donc de son Domaine... même si cela nous obligeait tous les trois à rester dans l'ombre. Ainsi, son Domaine s'est effondré en un instant, et il s'est retrouvé bloqué sur la lune, sa puissance fortement diminuée. Nous espérions qu'il y mourrait, mais nous n'avons pas eu cette chance. Ce monstre respire toujours, dans la froideur de l'espace, en nous regardant de là-haut. Il peut même parfois exercer une certaine influence, mais pas trop."

Son sourire s'élargit.

"Et comme l'Être Onirique n'était plus dans le coup, le cercle des responsabilités mutuelles a été brisé. L'épée d'Anvil m'a transpercé le cœur... mais, bien sûr, j'ai refusé de mourir. C'est ainsi qu'a commencé notre affrontement secret. À partir de ce jour, nous avons rassemblé nos forces, placé nos précieux échiquiers et préparé la guerre — l'affrontement final pour savoir lequel d'entre nous était le plus vicieux, et donc digne de devenir le seul maître du monde."


  
    

Chapitre 2193 – Le Bien de Tous
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Cassie resta silencieuse pendant un moment, luttant contre la sensation nauséabonde de ne pas être en plein contrôle de son corps et de son âme. Sa joue meurtrie palpitait d'une douleur sourde et des gouttes de sang scintillaient froidement sur le sol de pierre.

Elle... ne semble plus vraiment humaine.

Le beau cadavre devant elle ressemblait à Ki Song et sonnait comme Ki Song, mais s'il y avait une certaine ressemblance — une similitude profondément cachée — la jeune femme qu'elle avait vue dans les souvenirs de Maître Orum avait en grande partie disparu.

Comme si elle n'était pas un être vivant, mais un spectre soutenu par une Volonté inébranlable.

Tous deux ne semblaient plus vraiment humains, le Roi et la Reine.

Ki Song était morte, et son cœur ne battait plus. Mais si Anvil était indéniablement vivant, son cœur insensible était plus froid que celui d'un cadavre.

Ils avaient l'air humain, mais leur façon de penser ne l'était pas. Il y avait une limite à l'insensibilité, à l'absence de cœur. Personne ne pouvait franchir ces limites sans devenir une bête sans cervelle.

Mais là encore, les Souverains n'étaient pas censés être complètement humains.

Est-ce parce qu'ils sont Ki Song et Anvil de Valor, ou parce qu'ils sont Suprêmes ?

Les êtres Suprêmes étaient des demi-dieux au sens littéral du terme. Les Saints comme Cassie étaient également appelés des demi-dieux, mais bien qu'ils possèdent certaines qualités divines, ayant transcendé les limites des mortels, ce titre provenait principalement de la fantaisie humaine.

Pour les gens ordinaires, les pouvoirs exercés par les Saints semblaient divins, et c'est ainsi que les Saints avaient été surnommés demi-dieux.

Et même si ce titre n'était qu'une métaphore, Cassie sentait bien que sa perception d'elle-même était en train de changer.

Elle avait vécu les souvenirs d'innombrables personnes et perçu le monde d'innombrables points de vue. Elle avait expérimenté la vie d'hommes et de femmes, de jeunes et de vieux, de personnes en bonne santé et de malades — elle avait côtoyé la vie de soldats et de guerriers, d'ouvriers industriels, de nobles Héritiers, de réfugiés démunis, d'acteurs, d'artisans, de politiciens, de femmes au foyer, de criminels, de serviteurs, de travailleurs... et de tant d'autres personnes encore.

Quel genre d'individu peut posséder une vie entière d'expériences très variées et rester le même ?

Plusieurs vies ?

Naturellement, sa vision du monde avait changé.

Et elle n'était qu'une Sainte...

Comment changerait-elle si elle devenait Suprême — un demi-dieu dont la conscience devait être assez vaste pour englober tout un royaume ? Quelle part de son ancien moi resterait-elle ?

Quelle part de son humanité serait rejetée pour faire place à la divinité ?

Elle soupira, puis fit face à Ki Song avec une expression sinistre.

"...À quelle fin ?"

Cassie serra les dents.

"Vous et Anvil avez passé deux décennies à régner sur le monde. Vous avez créé les Grands Clans, façonné la caste des Héritiers pour en faire ce qu'elle est aujourd'hui, conquis de vastes territoires dans le Royaume des Rêves. Vous avez réduit le nombre de Saints émergents, éliminé sans pitié tous ceux qui osaient vous désobéir et maintenu un semblant d'ordre dans le monde réel. Lorsque vous ne pouviez plus retenir le Sortilège du Cauchemar, vous avez finalement dévoilé vos griffes en Antarctique. Et maintenant, vous êtes en guerre. Dans quel but ?"

Elle hésita un instant.

"Est-ce simplement pour devenir le plus fort des Suprêmes ? Pour étendre votre Domaine à toute l'humanité ? Pourquoi ? Que cherchez-vous ? Aspirez-vous à plus de pouvoir ? Voulez-vous résoudre ces vieilles rancunes impardonnables ? Vous préparez-vous à défier le Cinquième Cauchemar et à devenir Sacré ? Avez-vous abandonné ? Pourquoi, pourquoi avez-vous fait tout cela ?"

Ki Song la regardait calmement depuis son trône.

Un léger sourire illumina son visage époustouflant.

"Pourquoi... c'est pour le bien de tous, évidemment."

Cassie ne put s'empêcher de laisser échapper une raillerie.

"Le bien de tous ?"

La Reine acquiesça.

"Notre but est de préserver l'humanité, comme ça a toujours été le cas. Vous pouvez ne pas être d'accord avec nos méthodes... les mépriser, même... mais ne doutez pas de nos intentions. Tout ce que nous avons entrepris, nous l'avons fait pour construire un monde meilleur pour ceux qui suivraient nos traces."

Ki Song poussa un soupir.

"Pour répondre à votre question... la guerre est nécessaire parce qu'Anvil et moi sommes beaucoup trop faibles"

Ses marionnettes ricanèrent.

"Notre pouvoir, aussi grand qu'il puisse paraître, est terriblement insuffisant. Nos Domaines sont incomplets. Notre force est insuffisante. Nous sommes presque immortels et n'avons pas de rivaux parmi la population humaine, mais les ennemis que nous affrontons ne sont pas humains non plus. Ce sont les véritables dirigeants du Royaume des Rêves — les anciennes déités corrompues qui vivent dans les coins les plus sombres de ce monde maudit."

Ki Song se pencha un peu en avant, souriant faiblement.

"Il existe une équation simple pour sauvegarder l'avenir de l'humanité, voyez-vous. Dans ce monde sinistre, l'humanité n'a pas le luxe de s'offrir des choses dont elle n'a pas besoin. C'est un luxe d'avoir une population de trois milliards d'individus, mais est-ce nécessaire ? Pouvons-nous tous les sauver ? Non... disperser nos forces n'aboutira qu'à l'anéantissement total. En attendant, l'humanité peut survivre avec beaucoup moins. Ceux que nous avons ramenés de la Chaîne des Cauchemars feront l'affaire — c'est un réservoir suffisamment grand pour produire des Éveillés à un rythme raisonnable, qui produiront à leur tour suffisamment de Maîtres et de Saints. En fait, il est déjà trop grand."

Son sourire s'assombrit.

"Plus de cent millions de mondains se trouvent dans le Domaine du Chant en ce moment même. Ils ont tous besoin d'être nourris, vêtus, abrités et protégés des Créatures du Cauchemar. Cela fait plus de dix ans que nous préparons les enclaves humaines dans le Royaume des Rêves, mais le fardeau que représente la prise en charge d'un si grand nombre de personnes met déjà à rude épreuve toutes les ressources dont nous disposons, ébranlant l'empire tout entier. L'infrastructure est sur le point de s'effondrer, les réserves s'amenuisent..."

Cassie fronça les sourcils.

"Ces gens ne restent pas inactifs. Ils travaillent dans les champs, construisent les routes... ils se portent volontaires pour affronter le Premier Cauchemar et devenir, eux aussi, des Éveillés. Dans quelques années, ils se nourriront, se vêtiront, s'abriteront et se protégeront eux-mêmes."

Ki Song secoua la tête.

"Mais la situation sur Terre sera beaucoup moins stable dans quelques années, ce qui signifie que nous ne pourrons pas livrer autant de fournitures par la Porte des Rêves. Mais si vous avez raison... même dans ce cas, le monde réel continuera à se détériorer de plus en plus rapidement. Dans peu de temps, il sera entièrement consumé, et tout le Royaume des Rêves changera. Sa géographie sera réécrite et d'innombrables Créatures du Cauchemar entameront une grande migration. Nous serons assiégés de toutes parts, et les Zones de Mort déborderont de leurs frontières, menaçant de noyer la nation humaine que nous avons si laborieusement établie."

La Reine sourit d'un air sombre.

"Lorsque cela se produira, ni le Domaine du Chant ni le Domaine de l'Épée ne pourront survivre. Cependant, le Domaine Humain — un empire uni sous le ciel déchiré du Royaume des Rêves par un Suprême — pourrait bien avoir une chance."


  
    

Chapitre 2194 – Le Prix de la Divinité
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Ki Song inspira profondément — ou fit semblant, du moins — et se pencha en arrière.

"Quant à la conquête du Cinquième Cauchemar... même si nous avons une telle ambition, aucun de nous ne l'ose. Défier un Cauchemar est toujours un pari, après tout — peut-être le challenger en reviendra-t-il vivant, peut-être pas. Flamme Immortelle a pu risquer sa vie parce qu'il y avait d'innombrables Éveillés dans le monde à ses côtés. Gardien et Noctambule ont pu risquer leur vie parce qu'il y avait déjà beaucoup de Maîtres autour d'eux. Mais qu'en est-il de nous ? Que se passera-t-il si tous les Suprêmes de l'humanité périssent ensemble, ne laissant personne pour la défendre contre la tyrannie du Sortilège du Cauchemar ? Le risque est trop grand, et la responsabilité que nous portons est trop importante pour que nous l'assumions."

Son expression changea subtilement.

"De plus, chaque Cauchemar est différent du précédent. Nous ne savons pas ce qui nous attend dans le Cinquième. Ce que nous savons, en revanche, c'est que même si l'on parvient à le vaincre, il y aura un prix à payer. Un être Sacré ne pourra probablement pas pénétrer dans le monde réel, ce qui signifie que les Portes des Rêves n'existeront plus pour guider les gens. Même si les porteurs Sacrés du Sortilège du Cauchemar reçoivent la capacité de créer un nouveau type de connexion entre les deux mondes, il y a aussi la nature de l'Apothéose elle-même à prendre en compte. Devenir un dieu... n'est pas seulement une question de Rang."

Ki Song marqua une courte pause et reprit d'un ton neutre :

"La différence entre un Transcendant et un Suprême est immense. Cependant, la différence entre un mortel et un dieu est incommensurable. Devenir un être Sacré signifie laisser derrière soi le peu qu'il reste de sa nature humaine. Une fois que l'on a fait l'expérience de l'Apothéose, la façon de penser change. La façon de ressentir les choses change également. Le mode de fonctionnement change et l'identité change tout autant. Le pouvoir et la bienveillance ne vont pas toujours de pair... qui sait si un être Sacré peut se voir confier l'humanité ? Les Cieux savent que je redoute que l'Être Onirique devienne un dieu. Anvil aussi... et ce que je crains le plus, c'est moi-même."

La Reine resta silencieuse un moment, puis regarda Seishan avec hésitation.

Ses lèvres remuèrent légèrement, et une nouvelle voix — celle de Ki Song — résonna pour la première fois dans la salle du trône.

Elle était grave et belle, et donnait à chacun l'envie de ne jamais cesser de l'entendre.

"Est-ce que je me soucierai encore de mes filles ? Serai-je encore capable d'affection humaine ? Resterai-je... moi-même ? Ou deviendrai-je quelqu'un d'autre — quelque chose d'autre, plutôt. Un être dont la nature même est divine, et donc inhumaine."

Seishan trembla.

Les mots de la Reine ressemblaient étrangement à ce que Cassie avait elle-même envisagé plus tôt, et résonnaient fortement.

Car Cassie craignait terriblement de se perdre dans le pouvoir de son Aspect. D'innombrables fragments de son passé étaient déjà perdus, aussi redoutait-elle de perdre encore plus de son moi actuel... mais elle avait surtout peur de son moi futur.

Tout le monde craignait la mort, et la transformation, en particulier celle qui consistait à devenir une divinité — l'Apothéose, comme Ki Song l'avait appelée — était aussi une forme de mort.

Cassie prit une profonde inspiration.

"Donc, en fin de compte... vous avez tous les deux commencé cette guerre pour vous consumer l'un l'autre et donner naissance à un Domaine immensément puissant — un Domaine qui unit toute l'humanité — en tant que résultat. La partie de l'humanité que vous aviez jugée digne d'être sauvée, du moins."

Ki Song haussa les épaules.

Elle était redevenue silencieuse, et ses marionnettes parlaient à sa place :

"Oui. Quelque chose comme ça."

Cassie secoua la tête.

"Tous ces morts, toutes ces souffrances... n'aurait-il pas été plus simple que l'un de vous se retire et permette à l'autre de régner sans opposition ?"

Un étrange sourire tordit les lèvres séduisantes de la reine.

"Je suppose que oui. Mais posez-vous cette question... est-ce que quelqu'un qui est prêt à abandonner sans se battre sera capable de faire face au monde entier ? Quelqu'un qui est prêt à se soumettre sans se battre sera-t-il digne de régner sur toute l'humanité ? Quelqu'un comme ça pourra-t-il conduire quelqu'un, et a fortiori tout le monde, au salut ? Non... il n'est pas dans la nature d'un Souverain de se rendre. La qualité même qui a fait de nous des Suprêmes fait qu'il nous est impossible de capituler sans une bataille acharnée."

Il y eut un long silence, puis les jeunes morts se mirent à rire.

"Eh bien... il semble que j'aie répondu à toutes vos questions, Chant des Déchus. Qu'en dites-vous ? C'était suffisant pour un échange ?"

Cassie baissa la tête.

"...C'est amplement suffisant, Votre Majesté."

Ki Song hocha la tête avec une pointe d'amusement.

"J'ai fait preuve de beaucoup de grâce, alors. Qu'est-ce que j'obtiens en échange ?"

Cassie rassembla ses pensées tout en inspirant profondément.

Voilà, c'est parti.

Les choses allaient se précipiter dès qu'elle ouvrirait la bouche. Mais c'était la meilleure solution...

Les Souverains devaient être à armes égales lorsqu'ils entreraient en conflit. Et pour l'instant, le Roi des Épées avait un trop grand avantage.

Elle soupira.

"J'ai dit que je connaissais beaucoup de secrets, dont un particulièrement précieux. Je vais le partager avec vous pour vous remercier de m'avoir fait grâce."

Redressant le dos, Cassie s'attarda un instant puis reprit d'un ton sombre :

"Le Roi s'est secrètement frayé un chemin à travers les Creux du Sternum et la Première Côte Ouest. Ses troupes vont bientôt émerger de la jungle et attaquer le Petit Croisement par l'arrière — cela se produira demain à la fin de la journée, ou peut-être même plus tôt. Maintenant que Valor veut ma mort, ma vie est liée au bien-être du clan Song. J'ai donc décidé de vous en informer."

Un silence pesant s'installa dans la salle du trône. Seishan sembla surprise, ses yeux s'écarquillant légèrement... la Reine, elle, resta calme.

Quelques instants plus tard, elle se pencha légèrement en avant.

"...N'y avait-il pas un Tyran Maudit qui barrait le chemin vers les Creux de la Première Côte ?"

Cassie baissa la tête.

"Il y en avait un. Le Roi l'a tué."

Ki Song haussa les sourcils.

"Il a tué un Tyran Maudit assez rapidement et silencieusement pour que sa mort passe inaperçue ? Ah... comme c'est curieux."

Elle resta immobile un moment. Après quoi, elle sourit.

"Eh bien... Voilà qui change la donne..."


  
    

Chapitre 2195 – Maison de Poupées
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La Reine resta silencieuse pendant quelques instants, regardant le lointain.

Cassie ne pouvait pas vraiment imaginer ce qui se passait dans sa tête. Ce devait être difficile d'être un général plongé dans une situation désespérée. L'Armée du Chant était déjà fortement désavantagée, repoussée dans la partie ouest de la Plaine de la Clavicule et assiégée.

Le seul espoir de sauver la situation et de rétablir un semblant d'équilibre dans la guerre était de tenir assez longtemps pour que Revel puisse conquérir la Citadelle dans l'échine du dieu mort... et que Mordret prenne possession de Bastion.

Mais aujourd'hui, même cet espoir était brisé.

Si Ki Song était troublée, elle ne le montrait pas.

Au contraire, elle baissa le regard et fixa Cassie.

"Eh bien, eh bien... Le secret que vous m'avez confié est en effet précieux, jeune Cassia."

Le garçon mort se tut. Quant à sa consœur, elle s'exprima d'une voix claire :

"Vous avez toute ma gratitude. Il est temps pour vous de partir... allez-vous reposer un peu. Seishan, reste, s'il te plaît."

Cassie se demanda brièvement si elle serait vraiment autorisée à sortir de la salle du trône par ses propres moyens, sans être escortée par Seishan. Cela... serait problématique, en fait, puisque son Aspect était supprimé. Devait-elle se heurter aveuglément aux murs du donjon Song jusqu'à ce qu'elle trouve un endroit où se reposer ?

Quelques instants plus tard, cependant, son hésitation fut dissipée de la manière la plus troublante qui soit. Son corps bougea de lui-même, se redressant et exécutant une élégante révérence. Sa bouche bougea également d'elle-même, et des mots qu'elle n'avait pas l'intention de prononcer quittèrent ses lèvres :

"Merci, Votre Majesté."

Son corps se retourna aussitôt et s'éloigna du trône d'un pas gracieux et assuré. Le lien ténu qu'elle avait établi avec les sens de Seishan fut coupé, laissant la jeune femme dans l'obscurité.

Cassie était à nouveau aveugle... mais son corps se comportait comme s'il voyait. Elle quitta la salle du trône et marcha lentement quelque part, se retournant au besoin et utilisant ses mains pour ouvrir les portes. Elle ne savait pas où son corps se dirigeait, et ne pouvait que mémoriser le nombre de virages et compter les pas dans son esprit, par habitude.

Tout en marchant, Cassie échappa à l'horreur de ne pas pouvoir contrôler son propre corps et pensa aux nombreux mystères qui avaient été résolus aujourd'hui et aux nombreux secrets qui lui avaient été révélés par la Reine.

Tout commence à prendre forme.

Qu'avait-elle donc appris ?

Tout d'abord, la plupart des informations fragmentaires et peu fiables recueillies auprès de sources douteuses étaient désormais confirmées. Le grand plan des Souverains, le but de la suppression de l'émergence de Saints indépendants, la raison pour laquelle les Suprêmes avaient apparemment abandonné le monde réel...

L'une des choses les plus intéressantes qu'elle avait apprises était la raison pour laquelle les Souverains avaient choisi de cacher leur existence et de gouverner dans l'ombre. Cassie supposait que c'était simplement dû à... au caractère généralement obscur des Grands Clans. Honnêtement, elle n'y avait jamais réfléchi en profondeur.

Mais en réalité, il s'agissait d'une mesure préméditée pour empêcher Asterion de devenir trop puissant. Ki Song n'avait pas expliqué quels étaient les pouvoirs du troisième Souverain, ni comment son Domaine s'étendait. Cependant, Cassie put supposer que cela avait quelque chose à voir avec le fait que les gens connaissaient tout simplement son existence — et plus particulièrement son nom.

Il y eut aussi la petite anecdote sur la nature unique du Royaume du Dieu de la Guerre. Et... l'étonnante vérité sur ce qui était caché sur la lune.

Bien que curieuses, ces informations n'étaient pas importantes pour le moment.

Ce qui importait, c'était l'histoire de la mort d'Épée Brisée, les raisons pour lesquelles il avait été tué, et le contexte de la chute du clan de la Flamme Immortelle.

Ne serait-ce que pour des raisons personnelles.

Je vais devoir en informer Neph.

Ki Song ne mentionna pas la goutte d'eau qui avait poussé Anvil sur le chemin du non-retour, mais Cassie l'avait déjà appris de Jest. Comment Nephis réagirait-elle ? Une telle chose... n'excusait pas les actes ignobles des Souverains. Mais cela les plaçait dans une toute nouvelle perspective.

Et cette perspective était l'une des pierres angulaires les plus importantes de l'être tout entier de Neph.

Cassie soupira... ou plutôt, essaya de le faire. Cependant, son corps bougeait toujours de lui-même, indifférent à ses ordres.

Très vite, la froideur de la résidence de la Reine s'estompa et Cassie sentit à nouveau la chaleur de Godgrave sur sa peau. Les bruits du camp militaire l'entouraient à nouveau. Elle pouvait à nouveau sentir la vie.

Elle se tenait apparemment devant les portes du donjon, dans l'attente de quelque chose.

Sa joue palpitait encore de douleur, tandis que son esprit était en feu, repassant fébrilement toutes les révélations brutales qu'elle avait reçues.

Mais surtout...

Cassie était réellement surprise.

Je n'ai même pas été torturée.

Elle expira lentement.

La journée était encore jeune... et d'autres journées de ce genre l'attendaient.

Maintenant que son audience avec la Reine était terminée, Ki Song semblait avoir relâché les ficelles qui liaient le corps de Cassie comme une marionnette —suffisamment pour lui donner un peu de répit, du moins.

Elle était toujours dans cet état vertigineux où elle ne contrôlait pas entièrement son propre corps. En fait, elle était à peine capable de bouger — juste assez pour changer de posture, mais pas assez pour faire un pas.

Son Aspect, quant à lui, demeurait essentiellement scellé.

Cassie resta immobile quelques instants, puis secoua subtilement la tête.

Aucun moyen ne lui permettait de savoir si Sunny était dans les parages, mais elle pensait que c'était le cas. En fait, il avait très probablement gardé un œil sur elle depuis le moment où elle était entrée dans la forteresse du Grand Croisement... mais pas dans les quartiers de la Reine.

Si c'était le cas, elle devait l'empêcher d'essayer de la contacter. Maintenant que Cassie était devenue une marionnette partielle, l'approcher revenait à révéler sa présence à Ki Song.

Elle espérait donc qu'il avait vu et compris son signal.

Sunny était à la fois observateur et intelligent. Il saurait qu'il est dangereux de la contacter et resterait à l'écart.

Pourtant...

Même si elle ne pouvait ni le voir ni l'entendre, Cassie était heureuse de savoir qu'elle n'était pas vraiment seule.
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De retour dans la salle du trône, Seishan fit un pas en avant et se plaça à l'endroit où Cassie s'était agenouillée. Elle ne s'abaissa pas pour autant et resta droite en regardant sa mère.

La Reine la regarda d'un air distant. Au bout d'un moment, elle soupira.

"Je pense que tu as une idée de ce qu'il faut faire maintenant."

Seishan acquiesça sèchement.

"Oui, mère."

Ki Song la regarda et sourit ironiquement.

"N'essaie pas de me tromper avec cette expression raffinée, ma fille. Tu n'as pas du tout changé par rapport à l'époque où tu étais petite comme une souris... allez, viens-en au fait. Je vois que tu as des questions. Ce que j'ai dit était-il si surprenant ?"

Seishan hésita quelques instants, avant de s'incliner légèrement et de dire d'un ton réservé :

"Alors, je vais demander. J'ai en effet des questions... deux, pour être précise."

La Reine attendit en silence. Seishan releva la tête et regarda sa mère avec un soupçon d'émotion sombre dans les yeux.

"Tu as dit qu'il fallait s'occuper d'Étoile Changeante... sans autre raison qu'une logique froide. Que tu ne laisserais pas l'enfant de ton ennemi en vie, sachant qu'il pourrait revenir se venger un jour. C'est vrai ?"

Ki Song haussa les sourcils.

"Tu devrais être au courant de nos efforts passés pour effacer le clan de la Flamme Immortelle de l'existence depuis un moment déjà. Ah, je vois... ce n'est pas l'acte lui-même qui a éveillé ta curiosité, mais la motivation. Je suppose que c'est vrai. Cela dit, je n'ai pas l'habitude d'éliminer des enfants. Ce ne sont pas tous les ennemis qui doivent être effacés sans laisser de traces."

Elle soupira.

"...Mais la petite Nephis oui. Parce qu'elle est la fille d'Épée Brisée et de Sourire du Ciel, l'héritière de Flamme Immortelle — une enfant comme elle n'aurait jamais pu devenir une moins que rien. La laisser en paix était trop dangereux."

Seishan resta silencieuse un moment. Après quoi, elle demanda d'un ton égal :

"Alors, est-ce que moi et mes sœurs seront éliminées pour la même raison, si tu succombes lors de la bataille contre le Roi des Épées ?"

Les jeunes morts se mirent à rire, et Ki Song elle-même sourit d'un air amusé.

"Pourquoi ? Tu n'as pas confiance en ta mère ?"

Seishan s'attarda sur la réponse.

Finalement, elle regarda la Reine avec une expression inébranlable.

"Je... Je crois que tu gagneras."

Ki Song gloussa.

"Pourquoi ?"

Seishan fronça les sourcils et resta silencieuse quelques instants. Elle reprit ensuite d'un ton ferme :

"Parce que nous sommes du clan Song. Le Roi des Épées a reçu son royaume et sa Lignée d'autres personnes... mais tu les as gagnés toi-même. Il avait tout, alors que toi, tu es partie de rien. Tu t'es battue, tu as luttée pour obtenir la moindre parcelle de ce qu'il avait reçu gratuitement. Il est arrogant, tandis que tu es prudente. Mais surtout..."

Elle marqua une pause.

"Tu as trop de choses à perdre, alors que lui n'a rien. Il n'a rien à protéger, parce qu'il a déjà tout perdu... et donc, il n'a que de la détermination — pas de désir. Il ne veut pas gagner. Mais toi, tu le veux désespérément."

Les jeunes morts rirent doucement.

"Alors... tu traites ta mère de désespérée ?"

L'expression de Seishan changea légèrement.

"Ce n'était... pas ce que je voulais dire."

Les marionnettes rirent à nouveau, tandis que Ki Song secoua la tête.

"Non, tu as raison, ma sage fille. Cet homme a la Volonté... mais n'a rien d'autre que celle-ci. Au fond, il ne se soucie pas vraiment de gagner — il ne se soucie de rien. Un homme qui n'a rien à perdre est dangereux, mais aussi pitoyable."

Elle secoua légèrement la tête.

"Cependant, tu te trompes aussi en pensant que j'ai tout réussi par moi-même. Que je n'ai eu aucune aide et que personne ne m'a rien donné. En fait, j'ai reçu de nombreux cadeaux... l'amour de ma mère, la gentillesse d'étrangers, la foi et la loyauté de ceux qui m'ont suivie, l'attention de mes filles. C'est juste que j'étais jeune et naïve à l'époque, pleine de ressentiment et de colère. C'est ainsi que je suis devenue assez impitoyable pour survivre dans ce monde, et que j'ai vécu assez longtemps pour devenir plus sage et reconnaître ma fortune. Alors qu'Anvil... ce pauvre homme a eu bien moins de chance que moi."

Elle soupira et détourna le regard.

"N'est-ce pas amusant ? Je suis une descendante du Dieu Bête, la déesse du cycle de la mort et de la renaissance — et pourtant, je suis incapable de donner naissance, et je ne peux pas non plus mourir. Quant à Anvil, il est le descendant du Dieu de la Guerre, la déesse de la vie. Et pourtant, il s'est transformé en cadavre vivant. Quelle ironie amère est-ce là ?"

Ki Song s'attarda un moment, puis se tourna vers Seishan.

"Tu avais une autre question, n'est-ce pas ?"

Seishan acquiesça.

"Oui."

Elle attendit un peu, avant de demander avec hésitation :

"À ce moment-là... pourquoi as-tu accepté de répondre aux questions de Cassia ? Tu n'en avais nullement besoin."

La Reine sourit doucement et détourna le regard, ses marionnettes ne parlèrent pas pendant un moment, mais finalement, l'une d'entre elles répondit d'un ton légèrement mélancolique :

"Son vrai nom est Chant des Déchus. Les Noms sont l'expression de la vérité de chacun, ainsi que de son destin. Son destin est d'être témoin... de se souvenir. Alors..."

Ki Song s'attarda un instant.

"L'histoire est écrite par les vainqueurs, Seishan. Quel que soit le vainqueur de cette guerre, la vérité de ce qui s'est passé sera transformée en arme et déformée. Mais je voulais que quelqu'un se souvienne de la vérité — de ma vérité, du moins — dans sa forme la plus pure, quoi qu'il arrive. Même s'il ne s'agit que d'une seule personne. Pardonne à ta mère cette petite indulgence... mais je voulais qu'on me témoigne."

Seishan resta silencieuse.

Finalement, elle acquiesça.

"Je comprends."

Ki Song poussa un long soupir.

"Dans ce cas..."

Son expression changea, devenant froide et royale. Elle se redressa sur son trône, et sa belle silhouette parut soudain imposante et dominatrice.

Les jeunes morts parlèrent solennellement :

"Seishan du Clan Song. Écoute les ordres de ta Reine..."


  
    

Chapitre 2197 – Chaudron en Ébullition


Traducteur/Checker: Gray

Rain ne put voir le prisonnier que Sainte Seishan était censée escorter. Elle entrevit la belle princesse elle-même, dont la présence était toujours aussi apaisante — toutefois, une étrange escorte de pèlerins au regard vide se trouvait sur le chemin, de sorte qu'il était difficile de voir qui avait été capturé par la fille de la Reine.

Rain resta dans l'ombre, adossée au mur d'une armurerie parmi d'autres soldats désœuvrés. Son frère resta silencieux jusqu'à ce que l'étrange convoi de prisonniers disparaisse, se dirigeant vers le donjon de pierre où, selon les rumeurs, résidait la Reine en personne.

Après quoi, il se détacha brusquement de son ombre.

"Je vais aller fouiner un peu. Ne t'attire pas d'ennuis pendant mon absence."

Rain se moqua.

"Qui suis-je, une gamine ? Pourquoi aurais-je des ennuis ?"

Il resta silencieux quelques instants, avant de dire d'un ton dubitatif :

"Ouais..."

Ce disant, l'ombre s'éloigna furtivement.

Rain soupira, étira son corps fatigué et se remit au travail. Elle passa un peu de temps à obtenir des rations d'eau et à remplir la Gourde Verte, puis attendit encore un peu pour obtenir un lot de fagots de chauffage synthétique pour leur feu de camp.

Au bout d'un moment, elle retourna dans la partie du camp attribuée à la Septième Légion Royale et retrouva sa cohorte. Ils firent un feu, l'allumant avec une Mémoire, et firent bouillir de l'eau pour préparer du café en poudre — la boîte presque vide était un luxe que Ray avait gagné d'un officier lors d'une partie de cartes. Ensuite, ils mirent une marmite sur le feu pour préparer le ragoût habituel de l'Armée du Chant.

Rain regardait distraitement les emballages en papier d'aluminium estampillés des briques de combustible synthétique, tandis que le vent les faisait glisser sur la surface de l'os du dieu mort. Le contraste entre le banal et le mystique était assez évocateur... mais elle n'était pas sûre de savoir ce que c'était.

Finalement, elle soupira et regarda Tamar.

"J'ai vu la Princesse Seishan pendant que j'allais chercher de l'eau."

Tamar se contenta de regarder le feu.

"Oh."

Le Saint de Sorrow avait déclaré qu'il parlerait à la princesse une fois qu'elle serait de retour au campement. Par conséquent, ils allaient sans doute bientôt quitter cet endroit épouvantable.

Rain se sentait... en conflit avec cette perspective. Bien sûr, elle ne souhaitait rien de plus que la fin de cette horreur. Mais d'un autre côté, elle se sentait mal à l'aise à l'idée de laisser ses compagnons d'armes derrière elle et de s'enfuir en lieu sûr simplement parce que son amie avait des relations au sommet de la hiérarchie.

Tout le monde n'avait pas un père Transcendant. Qu'allait-il arriver aux innombrables jeunes soldats qui n'en avaient pas ?

Elle avait une assez bonne idée de ce qui leur arriverait — à des milliers d'entre eux, du moins — et ne savait pas ce qui la hanterait le plus. Le siège éprouvant ou le fait de s'enfuir comme une lâche ?

C'est comme ça que ça marche.

Les autres membres de la cohorte semblaient être en proie aux mêmes pensées, si bien que personne ne dit rien pendant un long moment. Cependant, leur silence était une réponse en soi. En fin de compte, l'instinct de conservation semblait l'emporter sur le sens erroné de la dévotion.

Ce n'était pas très surprenant. De nombreuses personnes étaient des idéalistes lorsqu'elles s'étaient engagées dans l'Armée du Chant. Mais après avoir connu les horreurs de la guerre, leur vision du monde avait irrémédiablement changé, et leur cœur aussi... la dévotion était une monnaie rare à Godgrave de nos jours. Du moins, la dévotion envers les symboles qui leur avaient fait défaut, et envers les chefs qui les avaient conduits en enfer.

Rain et ses amis avaient déjà beaucoup combattu et saigné pour le Domaine du Chant. Devaient-ils vraiment insister pour rester alors que quelqu'un leur disait... leur ordonnait de partir ?

Elle se noyait encore dans le doute, et le ragoût bouillonnait toujours dans la marmite quand une sorte d'agitation sembla se produire autour d'eux. Levant les yeux, Rain remarqua qu'il y avait plus de mouvement que d'habitude dans la vaste cour de la forteresse du Grand Croisement.

Le camp tout entier semblait en ébullition, à l'image du ragoût.

Hein ? Il va y avoir un autre assaut ?

Cela n'avait pas beaucoup de sens. La bataille venait de s'achever, et même si l'Armée de l'Épée avait décidé d'attaquer deux fois en une journée, cela n'aurait pas causé autant d'activité. Ceux qui devaient garder le mur étaient déjà sur les remparts, après tout, puisque tout le contingent travaillait à la défense de la forteresse par roulement.

Qu'est-ce qui se passe ?

Au moment où Rain pensait cela, Tamar attrapa un soldat qui passait par là et lui demanda d'un ton incrédule :

"Que se passe-t-il ?"

Il la regarda avec des yeux écarquillés.

"Q-Quoi ? Dame Tamar, vous n'avez pas entendu ?"

La Septième Légion Royale avait subi de lourdes pertes au cours du siège — comme toutes les autres légions de l'Armée du Chant — de sorte qu'il y avait des trous béants dans la chaîne de commandement. Les nouveaux ordres ne parvenaient plus aux soldats aussi rapidement qu'auparavant.

Certes, Tamar était une officière, mais c'était un peu étrange qu'elle ne soit pas au courant.

"Entendu quoi ?"

Le soldat la fixa d'un air hébété pendant quelques instants.

Ce dernier semblait à la fois excité et terrifié... mais surtout terrifié.

Finalement, il prit une grande inspiration et parla fort, une lueur fébrile apparaissant dans ses yeux.

"Une attaque ! Nous attaquons !"

Tamar fronça les sourcils, avant de demander en mettant l'accent sur le mot "nous" :

"Quoi... que veux-tu dire par, nous attaquons ?"

Il eut un sourire noir.

"C'est exactement ce que j'ai dit ! L'ordre vient d'être donné par la Reine. Nous abandonnons la forteresse, traversons le gouffre et prenons d'assaut le camp de l'Armée de l'Épée — toutes les légions, toutes les troupes auxiliaires, même les Saints. C'est une offensive totale !"

Tamar laissa partir le soldat, stupéfaite. Il s'éloigna précipitamment, disparaissant peu à peu de son champ de vision.

Rain, Tamar, Ray et Fleur se regardèrent mutuellement.

Finalement, Ray ouvrit la bouche et dit d'une voix tremblante :

"Donc... je suppose que nous ne deviendrons plus les escortes des caravanes ?"

Rain pinça les lèvres.

"L'ordre semble avoir été donné presque immédiatement après le retour de la Princesse Seishan. Donc, le Saint de Sorrow n'a peut-être pas encore eu l'occasion de régler les choses avec elle. Ou bien il l'a fait, mais le transfert s'est perdu dans le chaos. Quoi qu'il en soit, si nous voulons partir... nous le pouvons encore."

L'assaut du camp de siège de l'Armée de l'Épée... une offensive totale... les Saints se joignent au combat.

C'est fou ! Cela semblait fou !

Mais à quoi diable pense la Reine ?

Rain regarda Tamar.

"Alors, on part ?"

Tamar croisa son regard sans expression.

Elle resta silencieuse quelques instants, puis dit d'un ton égal :

"Je n'ai pas reçu l'ordre de transfert. J'ai donc bien l'intention de rester."

Rain soupira.

Évidemment. C'était sûr qu'elle resterait.

Foutus Héritiers...

Secouant la tête, elle tourna la tête et regarda le ragoût bouillonnant avec regret.

"Pourquoi restons-nous là à attendre, alors ? Nous devons commencer à rassembler nos affaires. Même si nous allons marcher vers la bataille au lieu de nous enfuir, nous abandonnons quand même le camp. Alors, rassemblez vos affaires rapidement !"

...Quelque temps plus tard, son frère se faufila à nouveau dans son ombre. Il s'y installa, resta silencieux un moment, puis demanda avec incrédulité :

"Ne t'ai-je pas dit de ne pas t'attirer d'ennuis ?"

Rain haussa les sourcils.

"C'est le cas, non ?"

Il soupira.

"Regarde autour de toi."

Tout autour d'eux, l'Armée du Chant bouillonnait alors qu'elle se préparait à partir au combat... peut-être la dernière bataille de cette guerre infernale. Les légions se rassemblaient en colonnes de marche, les Créatures du Cauchemar envoûtées, rugissaient avec frénésie, et les Saints invoquaient leurs Mémoires de combat, prêts à mener la charge.

Son frère inspira lentement, puis grogna :

"...Ça ressemble à des ennuis pour moi !"


  
    

Chapitre 2198 – Diviser pour Mieux Régner
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Quelques minutes auparavant, Sunny se tenait au bord de l'Île d'Ivoire, regardant le mur lointain de la grande forteresse avec une expression sombre sur le visage. Son incarnation dans le camp de l'Armée du Chant avait aperçu Cassie alors qu'elle était escortée par Seishan et leur étrange cortège de cadavres ambulants...

Mais il les avait perdus de vue une fois qu'elles étaient entrées dans les quartiers de la Reine. Sunny n'était pas assez téméraire pour s'approcher aussi près de Ki Song, il fut donc forcé d'attendre dans une expectative tendue, ne sachant pas à quoi s'attendre.

Cassie était certainement trop précieuse pour qu'on s'en débarrasse rapidement. Elle n'était pas non plus quelqu'un qui se mettrait en danger sans avoir d'échappatoire... son inquiétude n'avait donc probablement aucun sens. Pourtant, il ne pouvait s'empêcher de se sentir mal à l'aise.

Bon sang !

Cassie finit par sortir des lourdes portes et resta plantée devant le bâtiment, figée et silencieuse. Elle avait une coupure fraîche sur la joue, mais ne semblait pas avoir été gravement blessée. L'absence d'escorte était également révélatrice, suggérant qu'elle était parvenue à une sorte d'accord avec la Reine.

Ou que la Reine n'avait tout simplement pas jugé nécessaire de la garder, persuadée que Cassie ne pourrait pas s'échapper.

La communication mentale à laquelle Sunny s'était habitué ne semblait pas fonctionner, aussi voulut-il s'approcher furtivement de la voyante aveugle sous la forme d'une ombre pour échanger quelques mots audibles. Cependant, elle secoua légèrement la tête, ce qui devait être un signal d'éloignement.

Tendu et mécontent, Sunny battit en retraite.

Peu de temps après, le camp de l'Armée du Chant s'anima comme une bête massive se réveillant de son sommeil.

L'agitation soudaine était d'une telle ampleur que même Maître Sunless put voir qu'il se passait quelque chose dans la Forteresse du Grand Croisement, depuis l'Île d'Ivoire.

Il fronça les sourcils.

"Se préparent-ils à battre en retraite ?"

Cassie aurait pu informer Ki Song du plan secret visant à attaquer la forteresse du Petit Croisement par l'arrière — en fait, elle avait une bonne raison de le faire. Si c'était le cas, le principal contingent de l'Armée du Chant servant de garnison au Grand Croisement devrait battre en retraite sous peine d'être coupé du camp de base et encerclé par les forces du Domaine de l'Épée.

Ils pourraient même tenter désespérément de renforcer le Petit Croisement et d'empêcher sa chute...

Mais ce n'était pas ce que Ki Song avait décidé de faire.

Lorsque l'incarnation de Sunny apprit ce que la Reine préparait quelques instants plus tard, il ne put s'empêcher de vaciller un instant.

Maître Sunless ouvrit de grands yeux.

"...Dingue !"

Tout le monde s'attendait à ce que Ki Song batte en retraite.

Mais contre toute attente, elle décida d'attaquer.

Elle se préparait à abandonner la Forteresse du Grand Croisement et à lancer toutes ses forces disponibles dans une offensive totale, menaçant de briser le contingent principal de l'Armée de l'Épée d'un seul coup.

Pourquoi abandonner l'avantage défensif écrasant de l'Armée du Chant et ordonner à ses soldats d'attaquer, même en sachant à quel point sa position était désespérée ? Était-elle folle ou géniale ?

Sunny sentit soudain des sueurs froides rouler dans son dos.

Avec le recul... pourquoi n'aurait-elle pas attaqué ?

Battre en retraite ne ferait que gagner du temps à l'Armée du Chant — certes, le temps était ce qui leur manquait le plus — mais cela ne changerait pas grand-chose à la situation générale de la guerre.

Cependant, maintenant qu'elle savait qu'Anvil avait secrètement quitté le camp de siège et menait des soldats à travers les Creux, elle savait aussi que le camp de siège n'était pas aussi inaccessible que tout le monde semblait le croire. D'après ce qu'elle savait, le Seigneur des Ombres était également loin.

Le plus grand obstacle sur sa route était donc Nephis.

Nephis avait prouvé qu'elle était une existence impossible parmi ceux de Rang Transcendant, et par conséquent, aucun Saint de l'Armée du Chant ne pouvait la vaincre. Si la Reine voulait détruire le camp de siège, elle devrait se rendre elle-même sur le champ de bataille — ce qu'elle ne pouvait pas faire, pas encore.

Ou plutôt, jusqu'à présent, aucun autre moyen n'avait été trouvé pour supprimer Nephis.

Mais il y en avait un maintenant.

Maudissant, Sunny plongea dans les ombres et en sortit au sommet de la Tour d'Ivoire. Nephis se dirigeait déjà vers le balcon, une expression froide sur le visage.

"Cassie ! Elle est..."

Nephis hocha la tête.

"Je sais."

Elle s'arrêta un instant près de lui, hésita un peu, puis dit nonchalamment :

"Restez ici, s'il vous plaît. Veillez à ce que votre assistante, Aiko, reste également au Brillant Emporium. Je ne sais pas ce qui va se passer ensuite, mais... ça risque d'être compliqué."

Sunny se mordit la lèvre, mécontent.

Mais il n'était pas encore temps de se débarrasser du personnage de Maître Sunless. De plus, en cas de désaccord avec lui, il ne serait qu'à un pas. Ses sens pouvaient envelopper tout le champ de bataille, après tout, et une autre de ses incarnations se trouvait de l'autre côté du gouffre.

Il soupira.

"Prenez au moins l'une de mes ombres avec vous."

Au moment où il prononçait ces mots, l'ombre lugubre se détacha de ses pieds et plongea dans l'ombre de Nephis... avec un air satisfait et suffisant.

Nephis s'attarda un instant, avant de sourire faiblement.

"Merci, Maître Sunless."

Se penchant en avant, elle déposa un doux baiser sur sa joue, puis se retourna.

Une lumière intense entoura sa mince silhouette, formant l'image de deux ailes incandescentes. Un instant plus tard, elle sauta par-dessus le parapet du balcon et plongea vers le camp de siège de l'Armée de l'Épée.

Laissé seul sous le ciel radieux, Sunny se toucha la joue et regarda au loin.

Un soupir silencieux s'échappa de ses lèvres.

"...Soyez prudente, Dame Nephis."

Les tambours de guerre battaient, et elle devait mener ses soldats au combat.

Cette bataille n'allait pas être facile, semblait-il.

Pire encore, les batailles qui suivraient n'en seraient que plus difficiles...


  
    

Chapitre 2199 – Des Cendres
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Mettre en branle une armée entière n'était pas une tâche aisée. Sous le regard sombre de Sunny, le camp de siège se transforma lentement en un lieu d'activité fébrile.

Les soldats étaient fatigués, car ils revenaient tout juste d'un assaut sanglant et infructueux contre les murs imprenables de la grande forteresse. Ils n'aspiraient qu'à se glisser dans leurs tentes et à reposer leurs corps harassés, s'abandonnant pour un court instant à la fuite éphémère et miséricordieuse de l'oubli.

Les Éveillés dormaient sans voir de rêves, tandis que les Maîtres souffraient dans l'étreinte des cauchemars.

Au lieu de se reposer, on les réveillait et on leur demandait de se préparer à une nouvelle bataille. Cette fois-ci, il ne s'agissait pas d'un autre assaut terrible... au contraire, l'ennemi était censé traverser le gouffre pour attaquer.

Les soldats grognons n'arrivaient pas à comprendre ce qui se passait. Pourquoi l'Armée du Chant abandonnait-elle sa maudite forteresse ? La Forteresse du Grand Croisement était devenue un sombre symbole de mort pour les soldats de l'Armée de l'Épée, aussi n'imaginaient-ils pas que l'ennemi renoncerait à la protection de ses murs.

Une erreur avait certainement été commise...

Mais au fur et à mesure qu'ils reprenaient leurs esprits et réalisaient la gravité de la situation, leur confusion fut remplacée par l'effroi.

Très vite, le camp de siège se mit à bouillir. Les soldats se rassemblaient en unités, et celles-ci tentaient de se mettre en formation...

Mais ils étaient déjà loin derrière l'Armée du Chant, qui semblait prête à se mettre en marche.

"...Que font-ils ?"

La plupart des Gardiens du Feu embarquaient sur le Briseur de Chaînes, prêts à rejoindre Nephis au sol, tandis que certains restaient sur l'Île d'Ivoire pour la défendre au cas où Maîtresse des Bêtes et ses serviteurs ailés organiseraient une nouvelle attaque aérienne. Toutefois, Aiko était totalement inactive, tenant compagnie à Sunny tout en observant les deux armées d'en haut.

Sunny fronça les sourcils, ne sachant que répondre. Il était, lui aussi, confus.

"On dirait... qu'ils sont en train de démanteler les remparts."

En effet, les murs de la Forteresse du Grand Croisement, qui avaient subi d'innombrables assauts et étaient restés intacts, s'effritaient lentement au loin.

Un pan trembla, puis s'effondra, suivi d'un autre. Les soldats grouillaient sur les débris de bois, ne semblant pas plus grands que des fourmis. Des trous béants se formaient lentement dans le bouclier autrefois impénétrable du Grand Croisement.

Sunny était sombrement fasciné par la vue.

Lui qui avait vu tant de gens mourir en essayant de prendre ces murs, voilà qu'ils étaient détruits de l'intérieur par ceux qui avaient versé des rivières de sang en essayant de les défendre.

Pourquoi démolir les murs ?

Il voulait dire quelque chose d'autre, mais à ce moment-là, un autre élément attira son attention.

Regardant dans l'obscurité du gouffre abyssal séparant le sternum et la clavicule du dieu mort, Sunny se renfrogna profondément. Un frisson glacial lui parcourut l'échine.

Quelque chose bougeait là, loin en dessous... surgissant de sous la cendre.

"Merde."

Ses yeux s'écarquillèrent légèrement.

Aiko le regarda avec confusion et ouvrit la bouche pour dire quelque chose, mais Sunny l'interrompit d'un ton qui manquait de sa légèreté habituelle :

"Recule, Aiko. Enferme-toi dans le Brillant Emporium et n'en sors pas avant que je vienne te chercher."

Elle sursauta, surprise par ce ton qui ne lui était pas familier.

Après lui avoir jeté un long regard, Aiko se retourna sans mot dire et s'élança vers la Mimique, ses pieds planant légèrement au-dessus de l'herbe.

Les Gardiens du Feu qui préparaient le Briseur de Chaînes pour la descente semblaient avoir senti quelque chose, eux aussi. Certains restèrent immobiles sur le pont, se retournant pour regarder en direction de la grande forteresse.

Au sol, les troupes tentaient toujours de se rassembler en formation de combat, ce qui rendait leurs mouvements de plus en plus pressants.

Un vent froid souffla sur le Grand Croisement, apportant avec lui l'odeur de la cendre et la puanteur de la chair en décomposition.

L'expression de Sunny devint sinistre.

Puis, un instant plus tard, quelque chose émergea des ténèbres du gouffre.

À première vue, il s'agissait d'une liane épaisse, semblable aux vrilles que l'abominable jungle faisait pousser pour remonter à la surface depuis la pénombre des Creux. Mais celle-ci était grise, et non écarlate.

Et ce n'était pas une vigne... c'était une créature vivante qui ressemblait à un ver géant — ou plutôt, une marionnette fabriquée à partir du cadavre de la créature, si les soupçons de Sunny étaient corrects.

Le ver mesurait des dizaines de mètres de long, avec un corps étrangement plat et maculé de cendres. Au bout, une gueule effroyable hérissée d'innombrables dents, et juste en dessous, des ventouses circulaires étaient comme des plaies sur la peau translucide de la bête.

Ces ventouses adhéraient à la surface de l'os ancien, faisant passer le ver de cendre au-dessus du bord du gouffre, sa tête se balançant d'un côté à l'autre. Dès que la lumière du ciel radieux tomba sur ce dernier, d'horribles brûlures apparurent sur sa peau, et des volutes de fumée s'élevèrent dans les airs.

Damnation.

Un seul ver monstrueux n'était pas un problème, quelle que soit sa puissance. Cependant, une fraction de seconde plus tard, un autre apparut, puis un autre, et encore un autre...

Les vers de cendre surgissaient des ténèbres, grimpant des deux côtés du gouffre. Rapidement, leur corps gris recouvrit les parois, formant des cordes vivantes et glissantes.

D'innombrables silhouettes émergeaient également des ténèbres, se hissant sur les cordes que formaient les vers de cendre comme sur des échelles.

Sunny frissonna.

Tout au long du siège de la Forteresse du Grand Croisement, d'innombrables soldats et abominations envoûtés avaient péri. Certains corps avaient été récupérés, mais la plupart étaient tombés dans les profondeurs obscures, disparaissant à jamais.

Il pensait qu'ils étaient devenus de la nourriture pour les créatures terrifiantes qui vivaient dans la cendre recouvrant le fond du gouffre. Or, les habitants de la cendre devinrent les victimes des morts.

Pendant tout ce temps, la Reine avait mené une guerre secrète contre les créatures vivant dans la cendre. Elle avait gagné cette guerre, et maintenant, les morts du Siège du Grand Croisement — toutes ces innombrables victimes dont les vies avaient été étouffées par la cruauté de la guerre — revenaient pour se venger sur les vivants.

Une main humaine couverte de sang franchit le bord du gouffre et, un instant plus tard, un cadavre défiguré sortit des ténèbres, maculé de cendres.

Des yeux vides fixèrent l'armée en train de s'assembler, puis brillèrent d'une intention meurtrière.

La marionnette fit son premier pas vers les guerriers du Domaine de l'Épée.

Et une myriade de marionnettes suivit peu après.

Merde, merde, merde...


  
    

Chapitre 2200 – Armée des Morts
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Alors que la guerre s'éternisait, un grand nombre de personnes avaient été tuées lors des affrontements féroces entre les deux armées invasives — et un nombre peut-être encore plus grand de Créatures du Cauchemar avaient péri sous les lames humaines. Beaucoup d'entre elles, si ce n'est la plupart, devinrent des marionnettes de la Reine des Vers.

L'Armée de l'Épée avait détruit d'innombrables pèlerins, mais leur nombre ne cessait de croître. C'était la raison pour laquelle le temps était un allié du Domaine du Chant — plus la guerre durait, plus celui-ci en tirait un avantage.

Cet avantage avait déjà joué un grand rôle dans le siège de la Forteresse du Grand Croisement. Les pèlerins étaient de bons boucliers pour les défenseurs de la forteresse, sacrifiant leurs corps pour réduire les pertes de l'Armée du Chant, tout en augmentant celles infligées aux forces du Domaine de l’Épée.

Pourtant, les pèlerins n'avaient jamais été un facteur décisif dans les batailles entre les deux armées humaines.

...Aujourd'hui, cela pourrait bien changer.

Ki Song avait rassemblé une armée secrète de morts au fond du gouffre abyssal, et maintenant, cette armée sortait des ténèbres. Une marée de cadavres cendrés se déversait des profondeurs, escaladant les corps marionnettisés des vers monstrueux comme des tours de siège.

Sunny serra les dents tandis que le vent portait à ses oreilles les cris des officiers depuis le sol. Ils essayaient désespérément de rassembler l'armée en une solide formation de combat à temps, mais c'était sans espoir.

L'avalanche de morts cendrés les avait pris par surprise.

Avant que les soldats désorganisés ne puissent se mettre en ligne, la vague de morts était sur eux. Les cadavres cendrés se jetèrent sur la masse vulnérable des humains comme des loups affamés, déchirant leur armure et leur chair à mains nues — ainsi qu'avec des crocs, des griffes et des mandibules, puisqu'il y avait beaucoup de Créatures du Cauchemar mortes parmi eux.

Cette fois, les pèlerins paraissaient différents. C'était... c'était comme si la Reine ne se retenait plus.

Auparavant, ses marionnettes étaient un peu lentes et faciles à manipuler. Mais maintenant, elles se déplaçaient avec une grande précision et une remarquable habileté, pas moins mortelles que des guerriers Éveillés aguerris... non, en fait, c'était comme si chacune d'entre elles possédait une habileté et une conscience du combat bien plus grandes que celles de simples soldats.

Avec son sens de l'ombre, qui s'étendait largement pour englober la totalité du champ de bataille, Sunny pouvait ressentir toute l'étendue de leur létalité glaçante. Leur habileté était si étrangement mortelle et profonde, à vrai dire, qu'il avait du mal à en comprendre l'essence... comme si chacun des innombrables pèlerins était un combattant supérieur à lui, ou au moins son égal.

Cette pensée fit frissonner Sunny.

Est-ce qu'elle contrôle chacun d'entre eux... tous... manuellement maintenant ?

Si Ki Song était capable de contrôler personnellement toutes ses innombrables marionnettes en même temps, alors son pouvoir était encore plus grand que ce qu'ils avaient craint.

Les pèlerins se déplaçaient avec une détermination froide et impitoyable. Les soldats Éveillés n'avaient aucune chance face à ces machines à tuer, mortes et insensibles... ou n'en auraient eu aucune, si ce n'était pour la nature même des marionnettes de la Reine. Les pèlerins n'avaient pas d'âme et n'avaient donc pas la capacité de posséder et d'invoquer des Mémoires — ils se battaient par conséquent sans armes.

De plus, la plupart des corps tombés dans le gouffre étaient gravement endommagés, ce qui limitait leur force et leur mobilité. Dans une certaine mesure, ceux-ci semblaient capables de se réparer eux-mêmes, mais Ki Song ne voulait pas ou ne pouvait pas vraiment remettre ces corps brisés dans un meilleur état.

Du sang humain coulait sur la surface blanche de l'os ancien.

Sunny avait mal au ventre.

Non seulement parce que des gens mouraient loin d'ici, mais aussi parce qu'il était la raison pour laquelle ils mouraient.

Après tout, si lui, Nephis et Cassie n'avaient pas été là, cette bataille n'aurait pas eu lieu.

Les soldats du Chant de la Forteresse du Petit Croisement seraient morts sous les épées des guerriers d'Anvil dans un jour ou deux, à la place.

Le nombre de morts n'aurait peut-être pas changé à cause des actions de Cassie — et du soutien silencieux qu'il lui apportait — mais il se sentait néanmoins comme un traître.

Non, il était un traître. Pour les gens qui mouraient à cause de sa trahison bien plus bas, il l'était.

C'était un fardeau que Sunny devait porter, et son poids, même s'il n'était pas énorme, n'en était pas moins désagréable.

La marée des morts mordit le flanc de l'armée mal préparée, causant de lourdes pertes. Pire encore, les soldats décédés se relevèrent quelques instants plus tard, les yeux vides, rejoignant les rangs des cadavres déchaînés.

Pendant une minute ou deux, le choc initial de l'attaque des pèlerins sembla se transformer en un massacre unilatéral — un massacre qui ne tarderait pas à se transformer en un désastre épouvantable.

Mais les soldats de l'Armée de l'Épée étaient loin d'être des faibles.

Une fois le choc initial dissipé, les soldats se retranchèrent et affrontèrent les marionnettes de la Reine coup pour coup. Surmontant leur horreur, ils serrèrent les dents et tinrent bon. Les officiers organisèrent leurs guerriers en formations à l'échelle de l'unité, mettant de l'ordre dans ce massacre insensé. Les unités se soutinrent mutuellement et fusionnèrent pour former une véritable ligne de front.

La ligne de front aurait pu s'effondrer... mais à ce moment-là, les Saints entrèrent sur le champ de bataille, repoussant la marée de pèlerins.

Nephis était là, elle aussi, ses flammes se propageant loin à la ronde pour laver les blessures des soldats et sauver ceux qui, sans elle, auraient rejoint l'armée des morts.

La Reine s'empara des morts, les faisant sortir de terre les yeux vides... Étoile Changeante, quant à elle, guérit les vivants, les aidant à se relever grâce à leur propre force.

Le Briseur de Chaînes atteignit le champ de bataille, et les Gardiens du Feu sautèrent de son pont, se joignant au combat.

Malgré tout, l'Armée de l'Épée semblait en mesure de repousser cette attaque inattendue...

Mais ce n'était qu'une illusion.

Les pèlerins n'étaient pas la pointe de la lance. Ils n'étaient qu'une distraction.

Leur but était de gagner suffisamment de temps pour que le vrai danger arrive...


  
    

Chapitre 2201 – Le Sang qui Coule
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L'Armée du Chant était confrontée aux mêmes difficultés que celles rencontrées par l'ennemi lors des innombrables assauts menés contre la grande forteresse jusqu'à présent.

Traverser le gouffre sous les flèches ennemies et lancer une attaque depuis les ponts branlants était une tâche qui aurait plongé n'importe quel stratège dans le désespoir, et à cet égard, Seishan n'était pas différente de Nephis.

C'était là l'objectif de la marée de morts cendrés. Alors que l'Armée de l'Épée était occupée à repousser leur attaque effroyable, la garnison de la Forteresse du Grand Croisement avait eu le temps de braver le gouffre.

L'armée assiégeante avait utilisé des machines de guerre pour tirer de puissants câbles d'acier au-dessus de la gorge abyssale, qui servaient ensuite de supports pour construire des ponts suspendus. Au fil du temps, les sapeurs avaient amélioré les engins de guerre et la structure des ponts, les rendant plus faciles à ériger et plus ardus à abattre.

Les assauts débutaient lorsque les câbles franchissaient le gouffre et se terminaient lorsque tous les ponts étaient détruits.

L'Armée du Chant, cependant, ne possédait pas de machines de guerre, ni de contingent de sapeurs expérimentés et rusés pour les construire. Elle se sépara de l'autre côté du gouffre dès qu'elle détruisit le pont original qui reliait la Plaine de la Clavicule au Passage du Sternum autrefois.

Cela ne les empêcha pas d'agir aujourd'hui.

Tandis que les pèlerins et l'Armée de l'Épée s'affrontaient, les vers de cendre continuaient de ramper le long des pentes du gouffre. Maintenant que leurs corps avaient rempli leur rôle et ramené l'armée cachée de marionnettes à la surface, ils étaient libres de leurs mouvements.

Les abominables créatures s'emmêlaient les unes aux autres, fusionnant leurs corps à l'aide de leurs ventouses circulaires. La masse grouillante de chair cendrée s'étendait à travers l'abîme sombre, tandis que d'autres vers rampaient à sa surface pour l'étendre davantage.

Une vrille de vers de cendre s'élevait du versant est du gouffre et s'étendait vers l'ouest, et une autre s'élevait du versant ouest du gouffre, juste en dessous des portes de la grande forteresse, et s'étendait vers l'est.

Les deux se rejoignirent au-dessus de l'obscurité du gouffre et s'unirent.

C'est à ce moment-là que les imposantes portes de la Forteresse du Grand Croisement s'ouvrirent.

Des soldats humains se déversèrent de l'intérieur, suivis par les serviteurs de Maîtresse des Bêtes. Les Créatures du Cauchemar servaient de bêtes de somme, traînant derrière elles des fragments du mur démantelé. Les soldats étaient des ingénieurs militaires — bien que l'Armée du Chant n'ait pas autant de sapeurs, elle en avait quelques-uns, même s'ils n'étaient pas aussi habiles et ingénieux que leurs homologues présents dans le camp ennemi.

Les sapeurs déposèrent la charpente qui constituait autrefois les fiers murs de la forteresse imprenable sur la masse de marionnettes de vers de cendres, la transformant rapidement en tablier d'un grand pont.

Des colonnes de soldats s'avancèrent ensuite sur le bois sanglant, traversant le pont comme une rivière.

Au moment où l'Armée de l'Épée parvint à repousser les pèlerins, la garnison de la grande forteresse avait commencé à marcher sur la surface du Passage du Sternum, prenant pied et se déployant pour former une formation d'attaque en forme de coin.

La Septième Légion Royale se trouvait à la pointe de la formation, et Sainte Seishan, la Princesse Perdue du Chant, se tenait personnellement devant ses guerriers, vêtue d'une armure enchantée de soie rouge sang et d'écailles cramoisies.

Sa peau grise semblait briller dans la lumière radieuse du ciel voilé.

Jetant un regard sur la masse sombre des pèlerins et l'armée ennemie cachée derrière elle, elle leva une main et serra le poing.

Puis, sans perdre de temps, Seishan fit signe à ses soldats d'avancer.

Sa voix roula sur la plaine osseuse, suivie par le hurlement réverbéré des cors de guerre.

"Guerriers du Chant ! À l'attaque ! Pour la Reine !"

L'Armée du Chant se lança à l'assaut.

Les pèlerins formaient la première vague, les serviteurs de Maîtresse des Bêtes la seconde. Les guerriers humains formaient la troisième vague.

Se tenant loin au-dessus du champ de bataille, Sunny serra les dents.

S'il considérait froidement la situation, rien n'était à craindre. Même si l'Armée de l'Épée perdait cette bataille, cela ne nuirait en rien au plan. Au contraire, cela renforcerait la position de la Reine, rendant son inévitable affrontement contre le Roi plus équitable.

Cela signifiait que les deux s'épuiseraient davantage avant que l'un d'entre eux n'atteigne sa limite, et deviendraient donc des proies plus faciles.

Cependant, ayant passé des mois en tant que membre de l'Armée de l'Épée, Sunny ne pouvait s'empêcher de se sentir désemparé lorsque la bataille se retournait contre ses compagnons d'armes.

Serrant les poings, il marmonna un juron et tourna le dos au champ de bataille.

Son expression devint froide.

"Ça ne sera pas long, maintenant. Ils paieront bientôt pour tous leurs crimes."



...En peu de temps, l'Armée de l'Épée fut ébranlée.

Sur le terrain, la formation de combat des soldats du Domaine de l'Épée était ravagée par les pèlerins, les serviteurs et les guerriers du Chant. De vastes poches de vide entouraient les affrontements calamiteux entre les champions Transcendants — les Saints de l'Épée étaient en désavantage numérique, et étaient donc lentement submergés.

Dans le ciel, le Briseur de Chaînes et les quelques Échos aériens restants étaient engagés dans un combat acharné contre les Créatures du Cauchemar ailées, l'Île d'Ivoire étant suspendue au-dessus d'eux comme une forteresse céleste.

La bataille avait été féroce et chaotique, faisant de nombreuses victimes en un clin d'œil. L'Armée de l'Épée n'avait jamais réussi à se remettre complètement de son désavantage tactique initial, et malgré sa résistance acharnée, sa formation était sur le point d'être brisée et divisée.

Une fois cela arrivé, la bataille allait se transformer en un véritable massacre.

Tout cela était trop soudain et s'était produit trop rapidement. Avant même que les soldats hébétés ne puissent se rendre compte de la réalité, la défaite les guettait déjà.

Les cris et le fracas de l'acier emplissaient l'air, et la surface autrefois vierge de l'os antique buvait avidement du sang humain. Ce qui était étrange dans cette bataille, c'est que malgré les rivières de sang qui se déversaient, aucun corps ne jonchait le sol...

C'était parce que personne ne restait allongé sur le sol trop longtemps dans le tumulte. Ceux qui avaient de la chance étaient soignés par des flammes blanches apaisantes, tandis que ceux qui n'en avaient pas se transformaient en marionnettes aux yeux vides.

...Cependant, l'issue de la bataille n'était pas encore décidée.

En effet, Étoile Changeante du clan de la Flamme Immortelle n'était pas encore entrée dans la mêlée.

Mais lorsqu'elle le fit enfin...

Deux silhouettes lui barrèrent la route.

L'une était une créature monstrueuse portant une armure de soie rouge sang et d'écailles cramoisies — c'était Seishan, qui avait pris sa forme offensive.

L'autre était une jeune femme d'une beauté exquise, à la carrure délicate et aux cheveux d'un blond pâle. Ses yeux étaient cachés par un bandeau bleu, et un fourreau vide était attaché à sa ceinture.

C'était Cassie.

Elle se tenait immobile au milieu du champ de bataille, sans montrer la moindre émotion. Son expression était tranquille... presque sereine, comme si l'effroyable cauchemar du champ de bataille n'avait aucun effet sur elle.

Nephis baissa son épée, regardant Cassie avec un soupçon de doute dans ses yeux gris et froids.

"...Cas ?"

Elle faisait semblant d'être surprise, bien sûr, ayant déjà deviné ce que Cassie voulait faire... et ce que le clan Song allait faire aussi.

Mais chacune avait son rôle à jouer.

Le visage monstrueux de Seishan se dressa soudain devant la voyante aveugle. Cependant, même lorsque les griffes de l'effroyable créature se posèrent sur sa gorge, Cassie ne bougea pas.

"Nephis..."

La voix habituellement agréable et feutrée de Seishan paraissait rauque et déformée lorsqu'elle sortait de sa terrifiante gueule.

"Tu ferais mieux de te retirer. De nombreuses batailles auront lieu... mais tu n'as qu'une seule amie."

Nephis regarda froidement la princesse du Chant, des flammes blanches s'allumant dans ses yeux.

"...Tu sembles avoir confiance en toi, Seishan. Es-tu sûre de pouvoir la blesser avant que je ne te réduise en cendres ?"

Seishan sembla hésiter un instant.

Puis, ses lèvres se tordirent en un rictus, révélant plusieurs rangées de crocs triangulaires acérés.

"Je crois que je le peux... mais ne le découvrons pas."

Ce disant, elle abaissa sa main, laissant plusieurs entailles peu profondes sur le cou fin de Cassie.

Après quoi, Seishan dit d'une voix égale :

"Cassia."

À un moment donné, une dague apparut dans la main de la femme délicate. Au son de la voix de Seishan, Cassie leva silencieusement la dague et la pressa contre son propre cou.

Son expression resta étrangement calme.

L'expression de Nephis, cependant, changea légèrement.

"Qu'est-ce que tu..."

Avant qu'elle ne puisse terminer sa phrase, Cassie enfonça la lame plus profondément, et un mince filet de sang s'échappa de dessous.

"Stop !"

Nephis fit un pas en avant, puis se figea, serrant les dents.

Sa voix était égale, mais une note d'inquiétude s'y mêlait :

"Arrête..."

Seishan l'étudia sombrement pendant un moment.

"Je pense que c'est toi qui devrais t'arrêter. Regarde autour de toi... cette bataille est déjà perdue, de toute façon. Tu ne gagneras rien si tu continues à te battre. Au contraire, tu perdras quelque chose de précieux."

Répondant à son Aspect, le sang s'écoula plus rapidement de la coupure occasionnée sur le cou de Cassie.

Nephis regarda Seishan silencieusement pendant un moment, ses yeux flamboyants trahissant un sentiment de sombre mépris.

Les secondes s'écoulèrent les unes après les autres, le sang continuant de couler sur l'os ancien.

Finalement, elle serra les dents.

...Et cria :

"Retraite !"


  
    

Chapitre 2202 – D'une Manière ou d'une Autre
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La bataille sanglante avait pris fin.

...Ce fut une étrange épreuve.

Personne ne s'attendait à ce que la Reine attaque, mais elle l'avait bel et bien fait. À partir de ce moment, l'Armée du Chant n'avait plus aucun moyen de revenir en arrière — ayant abandonné leur forteresse et renoncé à se replier vers le camp principal lourdement fortifié, les guerriers du Chant étaient pour ainsi dire engagés dans une bataille finale et décisive.

Ce qu'ils devaient faire avant cela, c'était affaiblir l'ennemi autant que possible. Mettre en déroute l'armée assiégeante ne suffisait pas, car les soldats survivants du Domaine de l'Épée pourraient se regrouper avec les forces dirigées par le Roi et revenir sur le champ de bataille quelques jours plus tard.

Non, ce dont Ki Song avait besoin, c'était d'un massacre. Un abattage en règle qui blesserait profondément toute l'Armée de l'Épée, réduisant ses effectifs de près de la moitié... tout en faisant grossir les rangs de sa légion de morts. Cela aurait été la solution stratégique la plus saine, du moins.

Et pourtant, il n'y eut aucun massacre. Les forces vaincues du Domaine de l'Épée furent autorisées à battre en retraite — après avoir subi de lourdes pertes, mais pour l'essentiel intactes.

La raison pour laquelle la Reine les avait épargnées était simple...

C'était Nephis, Étoile Changeante du clan de la Flamme Immortelle.

Aucun Saint parmi les champions Transcendants de l'Armée du Chant n'était en mesure de la vaincre. Même s'ils unissaient leurs forces, l'issue était incertaine — surtout si l'on considère que d'autres Saints de l'Épée la soutenaient.

Le seul moyen de vaincre Étoile Changeante était que la Reine la tue personnellement.

Ce qu'elle pouvait très bien faire maintenant que l'affrontement final approchait. Cependant, si Ki Song entrait personnellement sur le champ de bataille pour tuer Nephis et détruire le plus gros contingent de l'Armée de l'Épée, alors Anvil de Valor ferait sans aucun doute de même, anéantissant personnellement les forces du Chant au Petit Croisement.

D'innombrables soldats Éveillés périraient, ainsi que de nombreux Saints. Le Roi perdrait sa fille adoptive, tandis que la Reine perdrait trois de ses filles. Au bout du compte, les deux camps sortiraient du conflit ensanglantés et affaiblis, sans avoir obtenu d'avantage décisif...

Toutefois, Ki Song avait beaucoup plus à gagner qu'Anvil dans ce terrible échange. En effet, elle ne se contenterait pas de tuer Étoile Changeante, mais conquerrait également sa Citadelle, l'Île d'Ivoire — une aubaine qui pourrait grandement améliorer sa position à Godgrave. La logique froide de la guerre voulait donc que le sang soit versé.

Mais peut-être parce que la Reine tenait plus à ses filles que le Roi, elle préféra ne pas intervenir.

L'effroyable bataille s'était terminée sans qu'aucun Souverain ne déchaîne son pouvoir, et les forces meurtries de l'Armée de l'Épée avaient été autorisées à battre en retraite. L'Île d'Ivoire s'éloigna, surveillant les soldats qui battaient en retraite — si la majorité d'entre eux avaient survécu, trop nombreux étaient ceux qui n'avaient pu s'en sortir.

L'Armée du Chant observait la scène dans un silence sinistre.

Quelque part au loin, dans les Creux, la nouvelle de l'attaque soudaine était déjà parvenue aux oreilles du Roi des Épées.

Le dernier acte de la guerre profane de Godgrave commença alors à se jouer.

L'initiative revenait à l'Armée du Chant, qui avait donc le droit de choisir le champ de bataille final. De façon assez surprenante, Ki Song ne mena pas ses guerriers vers le sud, mais marcha plutôt vers l'est, à travers le Passage du Sternum, plus profondément dans le territoire contrôlé par Anvil.

Finalement, ses forces atteignirent le bord nord du sternum du dieu mort — un point presque directement opposé au grand précipice, loin au sud, où se trouvait le Temple Sans Nom.

Là, avec une chute abyssale jusqu'à la lointaine chaîne de montagnes de l'épine dorsale du squelette titanesque derrière eux, les guerriers du Chant établirent leur campement et commencèrent à se préparer au combat.

Impossible de choisir un champ de bataille plus sinistre.

Ici, la périphérie des Montagnes Creuses était extrêmement proche, et les montagnes sombres elles-mêmes s'élevaient du sol comme un mur noir et dentelé au loin. Des vents froids soufflaient des pentes brumeuses, entrant en collision avec l'air chaud de Godgrave et donnant naissance à de furieuses tornades de temps à autre.

Plus inquiétant encore, le crâne colossal du dieu mort se dressait au-dessus de la limite septentrionale du Passage du Sternum, son échelle inconcevable éclipsant le monde entier malgré la distance. Le cou et la tête du squelette titanesque reposaient sur les pentes des Montagnes Creuses, comme sur un oreiller, ce qui donnait presque l'impression que le crâne fixait directement le champ de bataille depuis les hauteurs.

Les trous béants de ses yeux, d'une taille insondable, étaient remplis d'une obscurité impénétrable, et sa mâchoire était légèrement ouverte, comme si elle s'efforçait d'émettre un gémissement déchirant.

...Ou à se transformer en un rictus terrifiant.

Le dieu défunt regardait les mortels se préparer à livrer leur dernière bataille en silence, des brumes froides s'écoulant sur l'os blanc.

Puisque Ki Song avait invité Anvil, celui-ci n'avait d'autre choix que d'accepter.

S'attaquer au camp principal de l'Armée du Chant et à la Citadelle de la Clavicule était également une option, mais cela aurait laissé son propre camp militaire vulnérable. Il fit donc sortir des Creux les forces qui devaient attaquer le Petit Croisement par l'arrière, rassembla le second contingent de siège de l'Armée de l'Épée et se mit en marche vers le nord.

Les défenseurs du Petit Croisement se retrouvèrent dans une situation perplexe.

La force qui assiégeait leur forteresse avait battu en retraite, les privant de toute possibilité d'action. En même temps, ils ne pouvaient ni traverser le Passage du Sternum, car l'armée du Roi les en empêchait, ni retourner à la Plaine de la Clavicule et marcher vers l'est, car ils n'en avaient pas le temps — par conséquent, ils ne pouvaient pas rejoindre la Reine avant la bataille finale.

Au lieu de cela, le petit contingent de l'Armée du Chant passa de la Première Côte au Passage du Sternum et marcha vers le sud, dans le but de conquérir le Temple Sans Nom... restait à voir s'ils l'atteindraient avant que les deux armées ne s'affrontent, cependant.

Le Roi semblait croire que ce ne serait pas le cas.

À un moment donné, l'armée en marche sous son commandement absorba les restes du plus grand contingent qui battait en retraite et se dirigea vers le champ de bataille final.

Sunny et Nephis étaient occupés à leurs propres préparatifs pour la dernière bataille, bien sûr.

Nephis menait les soldats en retraite, tandis que le Seigneur des Ombres avait suivi le Roi depuis le Lac Disparu vers le nord. Ils s'étaient retrouvés lorsque les deux forces s'étaient rencontrées et avaient fusionné, gardant une distance polie entre eux sous l'œil indiscret du Roi.

Toutefois, la situation parmi les commandants de l'Armée de l'Épée était quelque peu délicate.

Saint Jest, le confident du Roi, s'était secrètement mis dans le pétrin pour avoir tué Chant des Déchus, le bras droit d'Étoile Changeante. Qui plus est, cette dernière n'était pas vraiment morte — au contraire, elle était parfaitement vivante et avait été capturée par la Reine, ce qui avait joué un rôle important dans la défaite des forces assiégeantes du Grand Croisement.

Pour la plupart des membres de haut rang de l'Armée de l'Épée, il était difficile de savoir ce qui s'était passé et comment Sainte Cassia s'était retrouvée otage de la Reine. Certains murmuraient qu'elle avait trahi le Domaine de l'Épée, mais comme son extrême loyauté envers Étoile Changeante était bien connue, peu croyaient à ces rumeurs.

Au contraire, la plupart des Saints de l'Épée en vinrent à penser que c'était le Roi lui-même qui avait conspiré contre Chant des Déchus. Après tout, tous les membres de l'Armée de l'Épée avaient été témoins de la façon dont il réprimait sa fille adoptive, au point d'envoyer certains de ses Gardiens du Feu à la mort.

Était-il si exagéré de supposer que le Roi s'efforcerait également d'éliminer son plus puissant partisan ? La dernière fois que Dame Cassia avait été vue avant la bataille du Grand Croisement, elle était partie pour une mission dangereuse en compagnie de Saint Jest... et tous ceux qui avaient besoin de le savoir savaient quel genre de tâches Jest accomplissait pour le Roi.

L'ambiance parmi les champions de l'Armée de l'Épée était donc sombre et pesante.

Anvil ne faisait rien pour dissiper leurs doutes, traitant la situation avec sa froide indifférence habituelle.

Et pendant ce temps...

L'une des incarnations de Sunny avait voyagé vers le sud, atteignant le Temple Sans Nom au moment où les forces en retraite de l'Armée de l'Épée rencontraient le contingent mené par le Roi.

En apparence, il agissait selon les ordres, dans le but de défendre la Citadelle contre un éventuel groupe de conquête composé de champions du Chant. En réalité, Sunny avait un objectif tout à fait différent.

Entrant dans le trou sombre de sa Citadelle, il regarda autour de lui et poussa un soupir.

C'est vraiment en train d'arriver. Oh là là...

Un sourire sombre tordit ses lèvres sous le masque.

Loin au nord, sous le regard terrifiant du dieu mort...

L'Armée de l'Épée atteignit la limite septentrionale du Passage du Sternum, s'étendant lentement pour couper toute voie de retraite possible aux soldats du Chant.

Les deux armées campaient l'une en face de l'autre, seule une vaste plaine d'os blanc les séparant.

Très bientôt, l'os blanc allait être peint en rouge.

C'est sur ce champ de bataille que se jouera l'avenir de l'humanité...

D'une manière ou d'une autre.


  
    

Chapitre 2203 – Phase Finale
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Sunny regardait devant lui depuis deux perspectives totalement différentes.

Il était Maître Sunless, debout sur l'herbe émeraude de l'Île d'Ivoire. Il était aussi le Seigneur des Ombres, debout sur la surface de l'os ancien au milieu de la masse tentaculaire de l'armée cantonnée.

Les Montagnes Creuses — un spectacle familier et glaçant — s'élevaient au loin comme un mur sombre et colossal, un brouillard blanc enveloppant les pics noirs et dentelés. Et là, entre ses sombres incarnations et les pentes brumeuses, un crâne titanesque se dressait au-dessus du monde, observant les luttes insignifiantes des guerriers mortels avec un sourire indifférent et sinistre.

Chacune de ses orbites vides était assez grande pour englober une vaste ville, qui n'était remplie que de ténèbres impénétrables.

Les deux incarnations de Sunny frissonnèrent.

C'est étrange, vraiment.

Compte tenu de la nature de Godgrave, il se serait attendu à ce que le crâne fleurisse d'un océan de végétation écarlate, l'abominable jungle jaillissant de ses yeux comme des larmes de sang. Mais même la jungle semblait se méfier du crâne du dieu mort, restant aussi loin que possible.

Compte tenu des horreurs qui habitaient l'ancienne jungle, Sunny frémissait à l'idée d'imaginer quel genre d'être aurait pu faire fuir l'infestation écarlate. Même les Souverains ne semblaient pas vouloir résoudre ce mystère particulier, raison pour laquelle ils s'étaient tous deux tenus à l'écart du crâne.

Peut-être le découvrirait-il un jour, lorsqu'il serait bien plus fort que les Suprêmes... il devrait d'abord traverser la dernière bataille de la guerre, évidemment.

Son regard s'éloigna de l'effroyable visage du crâne titanesque et revint sur le sol.

Le campement de l'Armée du Chant était comme une ligne noire à l'horizon — une distance considérable pour des mortels, mais à peine un jet de pierre pour un Transcendant comme lui. Ils étaient suffisamment proches pour que son sens de l'ombre englobe le camp ennemi, du moins s'il voulait attirer l'attention de la Reine.

Derrière eux, seule la chute abyssale était visible, car l'Armée de l'Épée avait déjà coupé toute voie de retraite. Dresser un camp au bord du Passage du Sternum, sous le regard attentif du dieu mort, était autant une décision stratégique qu'une prise de position.

En tournant le dos à l'abîme, l'Armée de l'Épée ne pourrait pas utiliser sa supériorité numérique pour encercler complètement les guerriers du Chant. Et en même temps, cela transmettait un message — la Reine n'avait pas l'intention de battre en retraite.

C'était la victoire ou la mort pour elle, comme pour ses soldats.

L'immense étendue d'os blanc séparait les deux camps. Les armées se préparaient au combat, mais les clameurs habituelles étaient atténuées. Un calme oppressant régnait dans les deux camps. Les soldats méfiants se tenaient prêts dans un silence sinistre, leurs visages pâles contrastant fortement avec l'obscurité profonde qui se nichait dans leurs yeux.

Ils avaient l'air de gens qui avaient perdu la raison depuis longtemps et qui se contentaient de suivre les mouvements, simplement parce que s'arrêter signifiait la mort.

La promesse d'une bataille finale et décisive les emplissait à la fois d'effroi et d'une étrange excitation. L'effroi parce que beaucoup d'entre eux allaient mourir... la plupart d'entre eux, probablement. L'excitation parce que la guerre, qui leur avait semblé interminable, touchait enfin à sa fin.

Cela étant, Sunny n'était pas totalement sûr de ce que cette bataille finale était censée apporter.

La logique d'une guerre ordinaire était assez simple — deux armées s'affrontaient, et celle qui se brisait la première perdait. Cependant, cette guerre... la Guerre des Domaines, la Guerre des Royaumes, ou simplement la Grande Guerre, comme les gens avaient tendance à l'appeler ces derniers temps... était différente.

Car toutes les luttes et tous les sacrifices des soldats n'étaient qu'un prologue à la véritable confrontation, au combat entre les deux Suprêmes. Ils avaient passé des décennies à se préparer secrètement à s'affronter, à développer leurs forces et à placer leurs pions dans des positions avantageuses.

Par la suite, leurs Domaines s'étaient affrontés dans une lutte sanglante pour s'approprier le plus de pouvoir possible et rompre l'équilibre fragile entre eux en soumettant Godgrave.

Anvil était sorti victorieux de cet affrontement, réussissant presque à repousser les forces de Ki Song hors du titanesque squelette... mais la Reine avait finalement gagné. Elle avait détruit la Maison de la Nuit, usurpé ses Citadelles situées à Stormsea et lâché Mordret dans le Domaine de l'Épée, diminuant ainsi la puissance de l'ennemi tout en augmentant considérablement la sienne.

Le temps jouait désormais en sa faveur. Plus elle retardait l'affrontement final, plus Valor risquait de perdre Bastion. De plus, Revel et Gilead étaient censés s'approcher des deux dernières Citadelles de Godgrave, ce qui signifiait qu'Anvil n'allait pas lui laisser le temps et attaquer le plus tôt possible.

Mais quel serait l'objectif d'une telle attaque ?

Massacrer des soldats Éveillés diminuerait quelque peu la puissance d'un Domaine, mais pas autant que conquérir des Citadelles ou tuer des Saints. Et aucun des Souverains ne laisserait ses Saints tomber sans raison.

Aucune Citadelle ne se trouvait à la limite nord du Passage du Sternum. Ici non plus, aucun territoire n'était à conquérir.

Donc, d'après ce que Sunny pouvait comprendre...

Les deux armées se préparaient à la bataille sans aucune raison. Si les Souverains étaient sains d'esprit — et ils l'étaient, à leur manière perverse — ils n'enverraient pas leurs soldats se massacrer sur ce champ blanc immaculé.

Au lieu de cela, ils se rendraient enfin eux-mêmes sur le champ de bataille.

Ki Song disposait au moins d'une certaine justification pour prolonger le conflit, ce qui n'était pas le cas d'Anvil. Même si la Reine tentait de forcer l'affrontement entre les armées, ce dernier n'avait aucune raison de lui permettre de gagner du temps.

Les soldats n'étaient qu'un outil pour attacher l'adversaire — un danger potentiel qui ne pouvait être ignoré, et qui forcerait donc la main de l'ennemi. Ils n'étaient là que pour assister à la chute d'un Souverain, tandis que l'autre monterait sur le trône de la guerre.

Sunny prit une grande inspiration.

Enfin, si j'ai tout compris.

Mais il pouvait très bien manquer quelque chose.

Quoi qu'il en soit, le décor était planté.

Les personnages principaux de la pièce allaient entrer sous les feux de la rampe.

L'histoire allait décider qui était le héros et qui était le méchant.

Non pas que cela ait de l'importance, dans le grand schéma des choses.

...Il avait fait tout ce qu'il pouvait, lui aussi.

Maintenant, il était temps de voir si ses efforts étaient suffisants.

Le jour et la nuit n'existaient pas à Godgrave, et par conséquent, l'aube non plus.

Ainsi, le moment où les deux armées s'agitèrent et se mirent en mouvement ne différa pas du camp adverse.

Maître Sunless respira profondément sur l'Île d'Ivoire.

Loin en dessous, le Seigneur des Ombres faisait craquer sa nuque.

C'est vraiment la fin.

Souriant derrière son masque, il jeta un dernier coup d'œil au crâne qui se profilait.

Regarde bien, qui que tu sois. Je ne sais pas comment cette pièce se terminera... mais elle sera certainement divertissante.


  
    

Chapitre 2204 – Sans Nom
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De l'autre côté de la vaste étendue d'os blancs immaculés, Rain regardait, engourdie, les soldats autour d'elle quitter lentement le camp pour se rassembler en formation de combat.

La Septième Légion Royale, bien qu'ayant subi de sévères pertes, était au centre même de l'Armée du Chant une fois de plus. Elle allait à nouveau affronter les Chevaliers de Valor et subir les combats les plus violents. S'il y avait quelque chose de différent, c'était que la Princesse Seishan les dirigeait personnellement cette fois-ci.

Sa grâce et sa beauté exquise étaient à couper le souffle... aujourd'hui, cependant, elles pâlissaient devant une femme délicate qui se tenait à ses côtés. C'était Sainte Cassia, Chant des Déchus — l'otage Transcendante de la Reine.

L'une était comme la lune, l'autre comme le soleil. Les yeux des soldats étaient attirés par les deux Saintes contre leur volonté, et Rain pouvait voir un soupçon d'émotion étrange et onirique s'allumer dans les regards engourdis des soldats terrifiés.

C'était un peu comme la façon dont Ray regardait Fleur, et Fleur regardait Ray.

À bien y penser... c'était également la façon dont son frère regardait les éclats d'âme.

Ce qui était un peu étrange, étant donné qu'elle ne l'avait jamais vu absorber un éclat d'âme.

Chacun son métier, j'imagine.

Rain ne savait pas comment Cassie avait fini par être capturée par le Clan Song, et n'était pas en position de s'inquiéter pour la belle Sainte.

Inspirant lentement, elle regarda son ombre.

Puis, elle chuchota doucement :

"Est-ce qu'il va... vraiment y avoir une bataille ?"

Cette guerre avait connu de nombreuses batailles, mais aucune n'était aussi effrayante que celle-ci. Cette bataille... serait la dernière, après tout. L'Armée du Chant n'avait nulle part où se replier, non plus.

Son ombre répondit en chuchotant.

"Je ne sais pas."

Il resta coi quelques instants, avant d'ajouter sombrement :

"Quoi qu'il arrive, fais de ton mieux pour survivre. Il se peut que je sois... indisposé, plus tard."

Rain expira.

Son cœur était envahi d'une étrange émotion. Quelque chose qu'elle n'avait jamais ressenti auparavant, et qu'elle n'arrivait pas à nommer... le mot était sur le bout de sa langue, demandant à être prononcé, mais il ne venait pas à elle.

C'était trop puissant pour être un simple sentiment, et étrangement insaisissable.

Elle vérifia son arc, puis dit maladroitement :

"...Toi aussi. Fais de ton mieux pour survivre, je veux dire."

Son ombre ricana.

"C'est le plan."

Il n'eut cependant pas l'occasion de dire quoi que ce soit d'autre, car Tamar s'approcha d'elle à ce moment-là.

L'Héritière ressemblait à ce qu'elle avait toujours été... enfin, pas tout à fait.

Rain ne l'avait pas remarqué préalablement, mais Tamar avait beaucoup changé par rapport à la jeune fille qu'elle avait rencontrée sur la Plaine de Rive-Lune. Jadis, son attitude sévère ne correspondait pas tout à fait à son apparence juvénile, comme si Tamar ne faisait que jouer à l'adulte sans avoir la maturité nécessaire pour l'être.

Elle était toujours aussi jeune, mais son regard était empreint d'une froideur ferme et d'une sombre assurance qui n'existaient pas auparavant — une sorte de dureté qui ne convenait pas aux yeux de quelqu'un d'aussi jeune... pas dans un monde digne d'être vécu, en tout cas.

Rain soupçonnait qu'elle avait le même regard hanté dans ses propres yeux. Tous, soldats de l'Armée du Chant, l'avaient désormais... les soldats de l'Armée de l'Épée n'étaient sans doute pas différents.

La guerre avait le don de transformer rapidement les jeunes en adultes, et les adultes en un désastre.

Elle soupira.

Tamar regarda Rain en silence pendant quelques instants.

"Es-tu prête ?"

Rain se força à sourire.

"Pas du tout."

Son amie acquiesça sèchement, puis reprit sur le même ton neutre :

"Eh bien... pas de chance."

En entendant cela, Rain ne put s'empêcher de rire.

Un sourire timide se dessina également sur les lèvres de Tamar.

"Bon sang... J'ai été engagée pour construire des routes, tu sais ? Comment ai-je pu me retrouver dans ce pétrin ?"

Tamar haussa les épaules.

"Tu ne sais pas ?"

Elle hésita un instant, avant de soupirer.

"Écoute, Rani... Je n'allais rien dire, mais puisque tu le demandes, je vais le dire. C'est parce que tu n'es pas très intelligente. Non, vraiment — chaque décision que tu prends n'est pas judicieuse. En fait, « judicieuse » n'est pas assez forte comme description. Malavisée... monumentalement stupide ? Oui, c'est mieux. C'est un peu choquant, honnêtement, la constance avec laquelle tu parviens à faire le pire choix possible dans chaque fichue situation..."

Rain sourit. Vu à quel point Tamar, habituellement taciturne, parlait, elle semblait nerveuse, elle aussi.

Sa logique était pourtant assez solide.

Rain soupira et secoua la tête, puis demanda d'un ton légèrement amusé :

"Tu sais que Rani n'est pas mon vrai nom, n'est-ce pas ?"

C'était juste quelque chose qui lui était venu à l'esprit sans crier gare. C'était un peu drôle qu'aucun de ses amis ne sache comment elle s'appelait... ils pourraient même mourir sans jamais le savoir.

Ce serait un peu triste.

Tamar s'arrêta de parler et cligna des yeux, la regardant avec confusion. Quelques instants plus tard, elle demanda lentement :

"...Ce n'est pas le cas ?"

Rain secoua la tête.

"Non."

Son amie semblait vraiment surprise. Elle resta silencieuse un moment, puis haussa les sourcils.

"Quel est ton vrai nom, alors ?"

Rain toussa, se sentant soudain embarrassée.

"C'est, euh... eh bien, tu sais. C'est Rain, en fait."

Tamar la dévisagea un moment, avant de pousser un soupir et de se passer la main sur le visage.

"Alors, tu as juste déplacé deux lettres ? Ah... qu'est-ce que je peux bien dire ? Exemple concret."

Rain lui jeta un regard indigné.

"Hé ! Ce n'est pas facile de trouver un faux nom sur le champ, tu sais ! Essaie donc !"

La jeune Héritière secoua la tête.

"Je ne vois pas pourquoi je le ferais."

Elles se regardèrent en souriant.

...Leurs sourires étaient pâles et fragiles.

Tout autour d'eux, l'Armée du Chant se déplaçait lentement, se rassemblant en formation de combat.

De l'autre côté de la large division de la plaine blanche immaculée, l'Armée de l'Épée faisait de même.

Cependant, avant que les deux armées ne se rencontrent sous le ciel radieux de Godgrave...

Trois batailles différentes s'achevaient ailleurs — très loin, mais promettant de changer l'issue de la guerre malgré la distance.
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Une lune brisée éclairait un château en ruines. Le château avait toujours été une ruine, mais maintenant il était réduit à l'état de décombres. Les décombres étaient entourés d'un lac profond, mais maintenant, le lac avait disparu.

Son fond avait été révélé, dans tout son mystère et son horreur...

Indifférent à ce qui se trouvait au fond du lac, Morgan de Valor se pencha sur une marmite en alliage et regarda le feu d'un air engourdi.

Une légère brise se fit entendre et Nightingale se posa à proximité, la saluant ainsi que les autres Saints. Puis un coup de vent plus violent s'écrasa sur les restes d'un mur en ruine qui protégeait le feu, et un petit caillou en tomba vers la marmite.

Morgan ne bougea pas, laissant le caillou tomber dans la marmite.

Quelques instants plus tard, elle soupira lourdement.

...J'en ai marre.

Combien de fois avait-elle déjà fait cela ?

La journée se répétait inlassablement. Chaque fois, elle rassemblait ses Saints et affrontait son frère. A chaque fois, ils perdaient lamentablement et mouraient. Encore et encore, elle souffrait de voir son corps se faire déchirer et briser, activant au dernier moment l'enchantement qui réinitialisait le temps.

Et ainsi de suite.

Au début, c'était assez excitant. Morgan n'aimait pas perdre, mais elle adorait la bataille. Ainsi, cette boucle fermée de guerre sans fin était comme un terrain de jeu pour elle — un terrain de jeu mortel et vicieux, mais néanmoins fascinant.

Son frère, quant à lui, était un ennemi parfait. Il était fort, rusé, impitoyable et détestable... un adversaire digne de son esprit insidieux, enfin. Mieux encore, il conservait en quelque sorte la mémoire de toutes leurs batailles précédentes, si bien que les stratégies qu'il employait contre elle étaient à la fois variées et de plus en plus diaboliques.

Mais l'effet de nouveauté avait vite fait long feu.

Personne n'aime se cogner la tête contre un mur, après tout. Et Mordret était bel et bien un mur — une barrière infranchissable qu'elle ne pouvait franchir, quels que soient ses efforts. L'écart de puissance était trop grand. La répartition des ressources était trop inégale...

Même si les champions sous son commandement s'étaient révélés bien plus redoutables que l'évaluation flatteuse qu'elle en avait faite — en particulier les trois Saints du gouvernement — les vaisseaux Transcendants que Mordret contrôlait étaient nettement plus mortels. Sans oublier les Créatures du Cauchemar qu'il ne cessait de soumettre.

Et même s'ils se battaient sur un champ de bataille qu'elle avait choisi, les ruines du vrai Bastion n'avaient pas réussi à contenir Mordret.

Elle avait espéré que les Autres l'étoufferaient... voire le détruiraient. Mais bien que son frère ait été retenu par la menace de ces êtres étranges pendant un certain temps, celui-ci semblait avoir appris à leur échapper.

Au cours d'une des batailles les plus désespérées, Morgan avait même employé une stratégie périlleuse pour les attirer — en utilisant sa forme Transcendante, elle avait façonné son corps en un plan plat d'acier poli qui dominait les ruines comme une réplique du Grand Miroir, reflétant la lune éclatée et le château brisé sur le monde.

L'essaim des Autres qu'elle avait libéré inspirait la terreur, et les morts dont elle avait été témoin étaient parmi les plus atroces, même après des mois passés dans la boucle sans fin des batailles sans espoir. Et pourtant, son frère avait survécu à leurs assauts bien plus longtemps qu'elle.

Rétrospectivement, c'est à ce moment-là que cette boucle de mort sans fin devint lassante et fastidieuse.

Après de nombreuses batailles perdues, Morgan s'était lentement engourdie. Une différence existait entre être vaincu et capituler face à la défaite... et bien qu'elle n'était ni prête ni capable de capituler, cela devenait difficile de se souvenir de ce pour quoi elle se battait.

Le désir...

Morgan repensait souvent à ce que son frère lui avait dit pendant la Bataille du Crâne Noir. Il lui avait dit que son désir de la tuer était plus fort que son désir de le tuer, et que c'était pour cela qu'il était le plus fort.

À l'époque, elle avait considéré ses paroles comme des moqueries... et comme une indication de la différence entre leurs techniques, peut-être. Son frère était parfaitement disposé à sacrifier son corps pour remporter la victoire — il en avait beaucoup à revendre, après tout. Mais Morgan était freinée par le besoin profondément humain de se protéger, ce qui lui donnait un profond avantage tactique dans un combat à l'épée.

Mais maintenant, elle commençait à soupçonner que les propos de son frère avaient un sens plus profond. La résolution, la détermination, la conviction, ce n'étaient pas des mots vides de sens, pas pour des êtres aussi puissants qu'eux. Toutes ces passions naissaient du désir et étaient alimentées par lui.

Le désir... était la source de toutes les vertus, comme de tous les péchés.

Mordret était animé par le désir ardent de se venger de sa famille, et si sa passion diabolique était aussi tordue que lui-même... qu'est-ce que Morgan avait à offrir en retour ?

Le désir de gagner ? De prouver qu'elle en était digne ? De gagner l'approbation de leur père... ou, si ce n'est pas le cas, de s'épargner au moins la honte cuisante de le décevoir ?

Tout cela était trop abstrait, trop vide. Ce n'était pas le cas auparavant, mais ça l'était maintenant. Plus encore, ces souhaits lui avaient été imposés par d'autres au lieu de venir du fond de son âme. Ces désirs, petits et indiscrets, n'étaient dignes que d'une princesse qui avait été élevée pour être un outil.

Ils n'étaient pas dignes d'être appelés une passion.

Morgan n'était pas vraiment passionnée par quoi que ce soit, à l'exception peut-être de l'art pur de la guerre et du combat lui-même. Mais cela ne suffisait pas.

Son cœur n'était pas vraiment dans la bataille... du moins pas dans la mesure où cette bataille l'exigeait. Elle ne pouvait donc pas gagner.

Heureusement, elle n'avait pas besoin de gagner. Il lui suffisait de tenir bon... à Godgrave, la bataille finale approchait à grands pas. Quelques boucles de plus, et elle aurait atteint son but sans même avoir réussi à vaincre son frère.

Quelle ironie !

Même en sachant que la fin était proche, Morgan ne parvenait pas à ressentir la moindre excitation.

Elle était fatiguée, et tout cela semblait insensé.

...Merde. Le ragoût est gâché.

En grimaçant, Morgan tendit une main et repêcha le caillou dans la marmite. Le laissant tomber au sol, elle regarda le ragoût sans grand appétit.

"Le dîner est prêt."

Sa voix était faible.

Nightingale lui jeta un regard étrange. Elle avait développé une certaine tolérance à l'égard de son apparence, mais tout de même... l'homme était odieusement beau, même lorsqu'il n'était pas sûr de lui. Cela lui donnait envie de le taquiner encore plus.

Il était probablement en train de se demander si elle avait été remplacée par l'un des Autres, avec beaucoup de trépidation.

Eh bien... peut-être pas.

Les Saints du gouvernement avaient changé au cours des dernières années.

C'était à peine perceptible, mais Morgan avait passé trop de journées répétitives en leur compagnie pour ne pas remarquer la subtile différence.

Peut-être étaient-ils ceux qui avaient été remplacés par les Autres...

Elle sourit légèrement.

Non, bien sûr que non. Il y avait une réponse bien plus simple à leur changement d'attitude.

Même sans qu'elle le leur dise, ils étaient au courant de l'existence de la boucle.


  
    

Chapitre 2206 – Sa Fierté


Traducteur/Checker: Gray

Morgan était presque certaine que Faucheuse d'Âmes, Élevée par les Loups et Nightingale avaient pris conscience de la boucle. Ces derniers ne semblaient pas en mesure de conserver leur mémoire, du moins pas encore, mais quelque chose — ou quelqu'un — les informait de ce qui se passait au début de chaque nouvelle journée.

Les signes étaient subtils, mais indiscutables. Leurs réactions avaient imperceptiblement changé, et les mots qu'ils prononçaient ne correspondaient pas toujours à ce qu'ils avaient l'habitude de dire auparavant. Il y eut aussi cette fois où Élevée par les Loups avait disparu quelque part pendant près d'une heure, puis était revenue avec un profond sentiment de malaise caché au fond de ses yeux noisette.

Morgan nota tous ces changements, mais resta silencieuse à leur sujet.

Ce n'était pas si difficile pour quelqu'un enfermé dans cette boucle d'en prendre conscience. Après tout, ce n'était qu'une bulle temporelle qui se répétait — assez vaste pour englober les ruines du Vrai Bastion et les terres environnantes, mais relativement petite dans le grand ordre des choses. Le temps continuait de s'écouler à l'extérieur de la bulle, et le monde continuait de tourner.

...Si le Royaume des Rêves tournait autour d'une orbite, bien sûr.

Morgan connaissait les événements qui s'étaient déroulés dans le Tombeau d'Ariel — notamment grâce au rapport d'exploration étrangement détaillé publié par un auteur anonyme, que le Clan Valor n'avait pas réussi à retrouver malgré ses efforts. L'enchantement du sablier fonctionnait de la même manière que le Grand Fleuve créé par le Démon de l'Effroi, mais à une échelle beaucoup plus réduite.

Quoi qu'il en soit, si la communication avec le monde extérieur était difficile, elle n'était pas impossible. Morgan recevait elle-même de temps en temps des nouvelles de la guerre à Godgrave... son frère avait probablement un ou deux vaisseaux cachés quelque part à l'extérieur de la bulle, sans aucun doute. C'est sûrement ainsi qu'il parvenait à conserver les souvenirs de leurs précédentes batailles, même.

Ainsi, les Saints du gouvernement auraient très bien pu recevoir eux-mêmes une communication du monde extérieur — soit une communication répétée qui les informait de la situation chaque jour, soit simplement quelque chose qui restait avec eux lorsqu'ils retournaient dans le passé.

En fait, l'information n'avait même pas besoin de venir de l'extérieur. Mordret aurait pu les contacter lui-même et conclure une sorte de marché.

Morgan sourit faiblement.

Était-ce cela ? Allait-elle être trahie ? Avait-il déjà infecté ses subordonnés — non pas en consommant leurs âmes, mais simplement en les convainquant avec des mots doux ?

La trahison était toujours potentielle. Chaque personne avait une clé... certaines pouvaient être achetées, d'autres contraintes. Certains pouvaient être trompés, tandis que d'autres n'avaient besoin que d'une occasion pour poignarder les autres dans le dos. Morgan avait été suffisamment souvent des deux côtés de cette équation pour savoir que faire entièrement confiance à quelqu'un était un sentiment insensé.

Cela dit, elle avait du mal à imaginer Faucheuse d'Âmes ou Élevée par les Loups conclure un accord avec Mordret après avoir combattu côte à côte avec les Saints survivants de la Maison de la Nuit pendant si longtemps. Et encore moins Nightingale, si inflexible et si ennuyeux...

Ainsi, leur nouvelle prise de conscience était probablement venue de sa chère sœur, Étoile Changeante. Tous avaient été membres de sa cohorte autrefois, après tout, et bien que la vie les ait conduits sur des chemins différents, un tel lien n'était pas facilement rompu par l'affiliation politique.

Alors... qu'est-ce que Nephis manigançait ?

Soudain, la trahison semblait encore plus inévitable.

Morgan gloussa et regarda Nightingale avec un sourire amusé.

"Non, je ne fais pas partie des Autres. Venez manger, tout le monde. La nourriture refroidit."

Trahison ou pas... elle s'en fichait un peu. Morgan fit donc semblant d'ignorer leurs regards tendus et retira la marmite du feu, prête à verser le ragoût dans les bols.

Ils mangèrent leur nourriture, comme ils le faisaient toujours. Après quoi, ils se préparèrent au combat, comme ils le faisaient toujours.

Les ruines éclairées par la lune se transformèrent alors en un paysage infernal où monstres et demi-dieux s'entre-déchiraient dans un festin de destruction et de sang, comme ils le faisaient toujours.

Les formes gargantuesques de Typhaon et de Knossos se déplaçaient sur le lac peu profond. Des torrents de lumière stellaire tombèrent du ciel nocturne, dévastant la terre. La forme titanesque d'une déesse d'acier dégringola des pentes de la montagne et atterrit dans la cité noyée en contrebas, faisant trembler le monde. Une brume froide se répandait dans les ruines, et le chant obsédant d'un dragon nocturne imprégnait le ciel sombre.

Levant son épée, Morgan lutta contre une impression de déjà-vu.

Pourquoi s'obstinait-elle ? Ce massacre insensé et sans fin était certainement trop dur à supporter pour une personne saine d'esprit.

Son désir de gagner n'était rien d'autre qu'un malin sentiment d'obligation. Son désir de se prouver aux autres s'était transformé en cendres il y a bien longtemps, après qu'elle eut appris que ceux qui la jugeaient indigne n'étaient eux-mêmes pas dignes de la juger.

Son désir de gagner l'approbation de son père... de ne pas devenir une déception à ses yeux froids et insensibles... avait également perdu tout son sens, à un moment donné.

Pourquoi cela ?

Alors que les vaisseaux de Mordret étaient détruits les uns après les autres, et que ses Saints tombaient successivement, leur sang repeignant les ruines en rouge, Morgan prit une profonde inspiration.

Était-ce parce qu'elle avait aussi été déçue par lui ?

Probablement, oui. Pas qu'il s'en soucie.

Alors pourquoi se battait-elle ?

Un sourire noir se dessina sur les lèvres de Morgan.

Eh bien... n'était-ce pas simplement parce qu'elle aimait ça ?

Son désir de gagner n'était peut-être pas aussi puissant que la passion débordante et haineuse de son frère... mais elle avait aussi sa fierté.

Elle détestait perdre.

Et c'était une raison suffisante pour qu'elle persiste et se batte pour ces ruines jusqu'à ce que le ciel lui-même se brise, et que les morceaux de la lune brisée tombent comme une pluie de feu.

Tout bonnement parce qu'elle était trop têtue pour abandonner, et qu'elle savait apprécier une bonne bataille.

Une bonne guerre.

Oui... J'aime bien. C'est sympa.

Morgan allait arrêter son frère — pas pour quelqu'un d'autre, mais uniquement pour elle.

La lumière pâle de la lune se reflétait sur la lame de son épée tandis que Morgan sautait du mur en ruine pour faire face à Mordret...

Comme elle le faisait toujours.


  
    

Chapitre 2207 – Limite de la Loyauté
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Leur combat était aussi furieux que d'habitude, mais la sensation était quelque peu différente.

Parce que Morgan était fatiguée, et parce qu'elle s'amusait un peu plus.

Elle était forte, elle était redoutable. Son Aspect débordait d'une puissance effroyable — assez tranchant pour abattre tout ce qui se dressait sur son chemin.

C'est du moins ce qu'elle pensait jusqu'à présent.

Au cours des derniers mois, cependant, le tranchant de Morgan s'était quelque peu émoussé. Toute épée perdrait son tranchant si quelqu'un la martelait sans cesse contre une surface dure, après tout... et l'ignoble présence de son frère était bien trop difficile à couper.

Pourtant, Morgan le rencontra une fois de plus, et le combattit à nouveau.

À présent, ils ne connaissaient que trop bien la profondeur de leur létalité respective. Elle était une marée de métal vivant qui noyait et déchiquetait tout ce qu'elle touchait. Lui était un démon insidieux qui utilisait des corps volés et une force écrasante pour épuiser et étrangler ses ennemis, ne leur laissant aucune chance de survivre.

Les ruines tremblèrent et se transformèrent en poussière tandis que Morgan affrontait Mordret et ses vaisseaux Transcendants. La vague de métal liquide les traversa comme une marée, enveloppant les quelques structures restantes et les renversant l'une après l'autre. Les silhouettes des corps volés de Mordret la poursuivaient, la déchirant de leurs crocs, de leurs griffes et de la puissance de leurs Aspects.

Certains d'entre eux se noyèrent dans sa forme fluide et furent éviscérés, tandis que d'autres parvinrent à lui infliger des dégâts et à la faire agoniser avant d'être abattus.

Morgan ressentit une étrange division en elle-même...

Elle appréciait l'abandon furieux de la bataille. Mais en même temps, elle avait l'impression de simplement suivre le mouvement.

C'était à la fois exaltant et fastidieux.

Elle voulait s'arrêter.

Mais elle ne voulait pas... ne pouvait pas.

Elle s'y refusait.

Alors que ses réserves d'essence s'amenuisaient et que son imposant corps d'acier rétrécissait lentement à mesure que le métal liquide était gelé, anéanti ou avalé par la rouille et la corrosion, les paroles moqueuses de son frère la poursuivaient :

"Ah, chère sœur... tu ne te répètes pas ? Tu as modelé ta forme Transcendante en cette hideuse apparition d'épée il y a sept batailles. Ou était-ce plutôt cinq ? Ah, mais elle avait moins de mains à l'époque, je crois... néanmoins, penses-tu vraiment que quelques lames supplémentaires te sauveront ?"

"Oh, regarde... n'est-ce pas Saint Naeve ? On dirait qu'il lui manque la tête, le pauvre. Bonté divine, n'avait-il pas une fille ? Je suppose que tu devras bientôt lui annoncer la nouvelle. Si tu parviens à me fuir à nouveau, bien sûr..."

"Tu as entendu ? Ils chantent le nom d'Étoile Changeante dans le monde entier. Cher père l'a toujours préférée à toi, et maintenant, le monde entier en fait autant. Ils ont déjà oublié ton nom, Morgan. Y avait-il une deuxième princesse dans le Domaine de l'Épée ? Qui ? C'est ce qu'ils disent, du moins c'est ce que j'ai entendu dire..."

Morgan rit.

Comme si elle s'en souciait...

Abandonnant sa forme Transcendante et tombant d'un tas de gravats, elle cracha une gerbe de sang et se releva en tremblant, s'aidant de son épée pour se soutenir.

Elle regarda ensuite autour d'elle avec un pâle sourire.

"Oh, regarde... tous tes vaisseaux sont morts."

Son sourire s'effaça cependant lorsque du sang s'écoula de sa bouche.

Morgan se plia en quatre dans une quinte de toux douloureuse, puis se redressa et s'essuya la bouche d'un air fatigué.

"Et puis, ne t’arrive-t-il jamais de te taire ? Pourquoi les gens t'appellent-ils le Prince de Rien ? Ils devraient plutôt t'appeler le Prince à la Grande Gueule, à la place..."

Alors que Mordret — son corps originel — sautait des ruines d'un grand mur et atterrissait doucement une dizaine de mètres plus loin, elle le regarda et sourit.

"C'est vrai. C'est parce que notre père t'a laissé tomber comme un déchet, et qu'ensuite l'Être Onirique a fait de même. Tu sais ce qu'on dit... les déchets des uns sont les trésors des autres. Ça n'a pas l'air de s'appliquer à toi, pourtant... bâtard."

Le sourire de son frère se fit un peu forcé.

Du moins, elle voulait croire que c'était le cas.

Mordret gloussa.

"J'aurai plaisir à t'arracher ta sale langue, ma sœur... encore une fois."

Morgan lutta pour lever son épée et sourit.

"Essaie."

Il lui tomba dessus comme une catastrophe naturelle. Techniquement, Morgan était plus forte que son frère — son Aspect lui avait conféré de nombreuses bénédictions, après tout, tandis que le sien n'avait que peu à voir avec une confrontation directe. Cependant, elle était blessée et épuisée après s'être occupée des vaisseaux... de plus, il était un Titan, alors qu'elle n'était qu'une simple Bête.

Leur puissance était presque équivalente.

Presque...

En fin de compte, Morgan perdit quand même.

Son épée s'entrechoqua en glissant sur le sol, et elle chancela en arrière, tombant à genoux. Sa main coupée atterrit quelques mètres plus loin, laissant ses doigts s'agiter tandis que le sang cramoisi suintait dans les décombres.

Ah...

La douleur était exquise.

Mordret jeta un coup d'œil à sa main crispée, puis la regarda avec un sourire agréable.

"Eh bien, cela me rappelle des souvenirs. Devrais-je aussi prendre ton œil ? Je pense que ce serait une bonne chose. Œil pour œil, dent pour dent."

Il semblait étrangement de bonne humeur.

Son frère agissait toujours comme si la vie était infiniment amusante, mais aujourd'hui, sa satisfaction semblait authentique pour la première fois.

Cela remplit Morgan d'un sentiment soudain d'effroi.

Elle réprima un gémissement et le fixa fermement.

"...Qu'est-ce qui te rend si heureux, bâtard ?"

Mordret se gratta la tête.

"Tu fais exprès de me traiter de bâtard, n'est-ce pas ? C'est pitoyable. Moi, au moins, je n'ai pas tué notre mère."

Puis, en riant, il s'approcha de Morgan et la surplomba, la regardant de haut avec un sourire tordu.

"Je vais laisser tomber pour aujourd'hui, cependant. Il y a de quoi se réjouir ! Après tout... j'ai enfin gagné."

Les yeux de Morgan se rétrécirent, et elle insuffla un peu d'air dans ses poumons écrasés avant de dire en serrant les dents :

"As-tu perdu le peu qu'il te reste d'esprit ? Tu n'as rien gagné, abomination. J'ai peut-être encore perdu, mais nous continuerons à nous battre encore et encore... jusqu'à ce que tu sois vaincu. J'ai beaucoup de patience, crois-moi. Je suis prête à me battre contre toi jusqu'à la fin du monde, s'il le faut."

Mordret la fixa un moment, puis rejeta la tête en arrière et se mit à rire.

"Je n'en doute pas ! Ma sœur têtue... ah, mais tu n'as pas vraiment besoin de me vaincre, n'est-ce pas ? Tu dois juste continuer à perdre jusqu'à ce que notre père affronte Ki Song."

Morgan le fixa en silence. Ils le savaient tous les deux, alors pourquoi le mentionnait-il aujourd'hui ?

Le sourire de Mordret s'effaça lentement, avant qu'il ne la regarde d'un air froid et sombre.

"Ce que tu n'as pas pris en compte, c'est que je n'ai pas besoin de gagner ici non plus."

Ses yeux s'écarquillèrent légèrement et elle grimaça, luttant pour contenir la douleur.

Son frère gloussa.

"Tu as défendu Bastion avec tant de courage, ma sœur, tant de vaillance... mais je n'ai pas vraiment besoin de la conquérir. Je dois juste m'assurer que notre père la perde. Qu'elle cesse de faire partie de son Domaine, et donc qu'elle le prive de son pouvoir."

Morgan vacilla un peu.

"Qu'est-ce que tu... Je contrôle toujours Bastion. Elle est toujours à moi. Et tu ne peux pas me l'enlever, même si tu essaies de toutes tes forces."

Accroupi devant elle, Mordret se pencha en avant et chuchota, sa voix insidieuse coulant dans son oreille comme du miel :

"Exactement. C'est à toi... pas à notre père. Elle faisait autrefois partie du Domaine de l'Épée, simplement parce que tu étais loyale envers le Roi. Mais où en est ta loyauté, Morgan ? Qu'en reste-t-il ?"

Elle frissonna.

Mordret la regarda froidement et dit avec une indifférence glaciale, toute prétention à être un humain disparaissant de sa voix :

"Tu peux prétendre le contraire, mais nous savons tous les deux... qu'il n'en reste plus rien. Je t'ai aidé à t'en débarrasser. Dans ces ruines perdues, je t'ai vidé de chaque goutte de foi qu'il te restait en notre père, et maintenant, tu es perdue pour lui. Il t'a perdue, et donc..."

Son frère se leva et regarda vers le bas avec une expression sombre et triomphante.

"...Il a également perdu Bastion. Ma mission est terminée."

Il recula d'un pas, regarda la lune brisée et éclata de rire.

"Ah... cela aurait été si agréable, si charmant de t'arracher le contrôle de ce maudit château des mains, mais ceci... ceci est encore plus doux, je pense !"

Morgan le fixa avec une horreur stupéfiante, cherchant dans son âme un quelconque attachement à leur père... à son royaume... à son grand Domaine.

Mais comme son frère l'avait dit, elle ne trouva rien.

Non... attends...

S'arrêtant de rire, Mordret baissa la tête et la regarda d'un air sombre.

Ses lèvres se tordirent en un léger sourire.

"...Il est temps de mourir, ma sœur."

Morgan le regarda fixement.

Elle s'attarda un moment, puis dit faiblement :

"Va au diable."

Ce disant, elle activa l'enchantement du sablier.

La roue du temps se mit à tourner une fois de plus.

...Mais même ainsi, rien ne pouvait changer l'issue de leur combat, ce coup-ci.
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Le fémur de la divinité morte se transforma d'une grande plaine inclinée en un labyrinthe de canyons vastes et profonds près de son extrémité sud... la fin de Godgrave.

En effet, les deux jambes du squelette titanesque avaient été brisées par un coup violent, il y a des milliers d'années. Les deux fémurs étaient lourdement endommagés près des genoux, de profondes fissures marquant la surface de l'os ancien. Certaines fissures menaient aux Creux... d'autres étaient encore plus profondes, allant jusqu'à la Mer de Cendres, bien plus bas.

Les articulations des genoux elles-mêmes étaient hors de vue, enfouies dans la cendre. Comme personne ne connaissait la profondeur de la Mer de Cendres, impossible de savoir si les tibias et les fibules du dieu mort étaient cachés sous l'interminable tapis gris, ou si quelque chose les avait complètement sectionnés dans un passé lointain.

La Citadelle que Gilead avait reçu l'ordre de conquérir était située sur le dernier plateau osseux, au bord de la Mer de Cendres...

Le voyage jusqu'à la fin de Godgrave avait été éprouvant. La bataille pour la Citadelle, située si près de l'interminable étendue de cendres, promettait d'être encore plus éprouvante.

"Es-tu sûr que nous pouvons l'emporter ?"

La voix semblait fatiguée.

Gilead garda son regard braqué sur le dernier canyon, puis se tourna lentement pour regarder sa dernière camarade.

Il ne restait plus que deux membres de l'expédition.

Son armure lustrée était détruite depuis longtemps, tandis que sa peau avait pris la couleur du bronze sous l'éclat impitoyable du ciel couvert. Même sa tunique avait été délavée par la lumière, perdant toute couleur.

L'ombrelle de la femme était dans le même état. Les magnifiques motifs qui recouvraient sa surface étaient désormais faibles, à peine perceptibles dans la lumière vive.

C'était un miracle que cette chose fragile ait survécu.

En regardant la femme, Gilead trouva soudain la situation comique.

Tant de braves guerriers étaient morts... d'habiles Éveillés, de redoutables Maîtres. Et même un puissant Saint. Et pourtant, cet objet de luxe banal que la femme avait apporté avec elle sur un coup de tête était en un seul morceau.

Il poussa un profond soupir.

Les yeux bleus de Gilead étaient vifs et fébriles, mais les yeux verts de la femme étaient sombres et calmes.

Après des jours interminables d'horreur et de souffrance, ils étaient enfin arrivés à destination. Désormais, il ne leur restait plus que les derniers obstacles à franchir... le dernier canyon, le dernier plateau, et la Citadelle elle-même.

Il se souvint qu'elle lui avait posé une question et acquiesça tardivement.

"Nous devons la prendre, et c'est ce que nous ferons."

Le bas du visage de la femme était caché par une écharpe, mais il put voir dans ses yeux qu'elle souriait.

Elle n'avait pas souri depuis longtemps, ce qui était probablement bon signe.

"Il n'y a plus que nous deux maintenant. Deux Saints contre l'horreur profane qui garde cette Citadelle... Je dirais que les chances ne sont pas en notre faveur."

Gilead pinça les lèvres, avant de secouer la tête d'un air sinistre.

"Nous sommes arrivés jusqu'ici. Alors, nous la prendrons."

La femme l'étudia un moment, puis se pencha en arrière et rit.

Après quoi, elle replia son ombrelle et le regarda froidement.

Confus, Gilead se tourna vers le canyon.

"Reposons-nous ici. Je te porterai de l'autre côté une fois que nous aurons récupéré notre essence..."

"Non."

Il marqua une pause, incertain d'avoir bien entendu. Il se retourna et fronça les sourcils.

"...Non ?"

La femme souriait.

"Oui... non ?"

Elle s'appuya sur son ombrelle et parla, sa voix restant calme.

"J'allais te le dire il y a quelque temps... le jour où nous avons perdu la moitié des soldats restants, et que tu as refusé de faire demi-tour. Mais j'ai décidé d'attendre un peu. Pour mieux écraser ton esprit."

Gilead cligna des yeux, la regardant avec confusion.

"Que veux-tu dire par là ? La Citadelle..."

La femme gloussa.

"Je refuse."

Remarquant son incompréhension, elle secoua la tête.

"Tout le monde est mort, mais moi je suis vivante. Je suis vivante parce que tu m'as gardée en vie, et tu m'as gardée en vie parce que tu as besoin d'un Saint sans abri pour revendiquer la Citadelle. Mais je ne le ferai pas. Je refuse. Honnêtement, je préférerais plonger tête la première dans la Mer de Cendres. Oh... et va en enfer, Chevalier de l'Été. Il existe une place spéciale préparée pour les gens comme toi, j'en suis sûre."

Elle rit à nouveau, sonnant plus qu'un peu désordonné à ses oreilles.

Avait-elle nourri ces pensées en silence pendant tout ce temps ?

Ses yeux verts s'animèrent à nouveau, devenant aussi brillants qu'ils l'avaient été autrefois... avant qu'ils ne partent pour cette expédition maudite.

"Voilà, j'ai dit ce que j'avais à dire. Maintenant, je m'en vais."

Gilead fronça les sourcils, perplexe.

Il était trop fatigué, trop blessé et trop épuisé pour comprendre cette étrange situation. Ses pensées avançaient lentement.

Qu'avait-elle dit ?

Non, il comprenait ce qu'elle lui avait dit. Mais les mots n'étaient pas des formules magiques qui pliaient la réalité à ses désirs. Que croyait-elle qu'il se passerait à cause de son emportement ?

"Nous avons des ordres."

La femme haussa les sourcils, ses yeux verts pleins d'humour.

"Et alors ? Tu es peut-être bien décidé à rester fidèle au Roi, mais pas moi. En fait, j'en ai assez de lui et de ses ordres. J'étais déjà malade avant d'être envoyé dans cette expédition futile, et maintenant, après avoir vu tous nos soldats mourir de façon insensée, je ne veux même pas prétendre le contraire."

Gilead leva une main et se frotta le visage d'un air fatigué.

La mort des soldats pesait lourdement sur son âme. Lui aussi était malade et fatigué.

Mais il ne pouvait pas comprendre.

Elle était une Sainte. Une championne Transcendante du Domaine de l'Épée, la meilleure qui soit. Bien sûr, tous les Saints n'étaient pas des serviteurs du Grand Clan Valor comme lui. Et même parmi les Chevaliers, tous ne prenaient pas leurs serments aussi sérieusement que lui.

Certains étaient guidés par l'avidité et l'intérêt personnel. La plupart des gens étaient simplement perdus.

Mais la majorité des Saints avaient encore assez de sang-froid pour ne pas perdre la tête. Qu'espérait-elle obtenir ? Y en avait-il d'autres comme elle parmi les champions Transcendants du Domaine de l'Épée, prêts à abandonner la raison ?

"Tu... refuses ? Tu ne peux pas refuser."

La femme sembla sourire.

"Je ne peux pas ? Que vas-tu faire pour m'arrêter, Chevalier de l'Été ? Je l'admets, tu es bien plus fort que moi. Tu peux me tuer. Tu peux me dominer. Tu peux même me traîner à la Citadelle contre ma volonté. Mais... même si tu le fais, tu ne peux pas me forcer à la revendiquer. Tu ne peux rien faire."

Gilead se contenta de la fixer d'un regard vide.

Puis, une pointe de colère exaspérée s'alluma dans ses yeux bleus perçants.

"Et puis quoi ? Que se passera-t-il une fois que tu auras fui dans le monde réel ? Penses-tu que le Roi te laissera tranquille ? Ou bien as-tu l'intention de le combattre, lui aussi ?! C'est inutile !"

La femme le fixa un moment, avant de soupirer et d'ouvrir son ombrelle.

Se cachant à l'ombre, elle secoua la tête.

"Est-ce que c'est inutile, pourtant ?"

Gilead rit.

"Tu ne sais rien. Tu n'as rien vu. Si tu penses pouvoir combattre un Souverain... si l'un d'entre nous, ou même tous, le peuvent... alors tu te fais des illusions. Ce n'est rien d'autre qu'un exercice futile."

La femme sourit à nouveau.

"Je ne crois pas."

Il la dévisagea sombrement et elle secoua à nouveau la tête.

"Je pense que tu te méprends sur quelque chose de très important, Chevalier de l'Été. Tu as raison, je ne peux pas combattre le Roi. C'est sans espoir... si je le fais, il me tuera. Mais que se passera-t-il après qu'il m'aura tué ? Crois-tu que je serai la dernière à le défier ? Va-t-il tuer tous ceux qui désobéissent à ses ordres ?"

La femme se moqua.

"Nous, simples mortels, sommes impuissants face à un Souverain, car un Souverain est comme un dieu. Sa volonté est la volonté divine. Mais les dieux sont également impuissants face à nous, mortels, car leur divinité dépend d'un Domaine, et les Domaines sont constitués de personnes. De quoi sera-t-il le Roi si les gens lui tournent le dos et qu'il les massacre ? Le Roi de Rien ?"

Faisant tournoyer son ombrelle, elle s'approcha de Gilead et le regarda dans les yeux.

"Nous, mortels, ne sommes pas aussi impuissants que tu le penses. Et notre volonté n'est pas aussi insignifiante qu'elle en a l'air. Mais même si elle l'est... eh bien, pour être franche, je m'en fiche. Je n'en ai plus rien à faire. J'en ai fini avec ce simulacre."

Alors que Gilead la fixait, peinant à trouver les mots pour répliquer, la femme lui adressa un regard de pitié.

"Oh, et aussi... pour l'amour du Sortilège. Tu as prêté un serment de fidélité au Grand Clan Valor, n'est-ce pas ? Eh bien, le Grand Clan Valor est composé de nombreuses personnes. Trouves-en une moins pourrie à qui être fidèle, imbécile. Par les dieux morts, même Étoile Changeante est une héritière de Valor de nos jours..."

Sur ces mots...

La femme disparut dans les airs, ayant tiré sur son attache pour retourner dans le monde réel.

L'éclat vert vif de ses yeux s'estompa, ne laissant que des nuances de blanc et de gris dans le monde.

Laissé seul, Seigneur Gilead, le Chevalier de l'Été, se laissa tomber, fatigué.

Il avait fait tout ce qu'il pouvait... plus que ce qu'il pouvait, même.

Mais malgré cela, sa mission s'était soldée par un échec.


  
    

Chapitre 2209 – Eaux Sombres


Traducteur/Checker: Gray

"Elle est de retour !"

L'eau sombre se mit à bouillir tandis que l'horreur gargantuesque surgissait des profondeurs. Sa carapace translucide scintillait comme de l'obsidienne sous la lumière éclatante des Mémoires lumineuses, faisant s'éparpiller les navires endommagés, repoussés par les vagues turbulentes.

La créature était trop grande pour en discerner toute la forme. Les gens qui luttaient pour rester sur les ponts brisés ne pouvaient qu'apercevoir son effroyable visage : d'énormes yeux noirs, la ligne dentelée d'une épouvantable mandibule, la forêt de membres titanesques, les antennes flexibles qui s'élevaient à près d'un kilomètre dans les airs...

Ils avaient déjà affronté de nombreuses abominations terrifiantes en naviguant dans les ténèbres de l'Océan de l'Épine Dorsale, et la plupart d'entre elles étaient bien plus effrayantes et inquiétantes que celle-ci. L'expédition punitive avait perdu la plus grande partie de ses navires, ainsi que de nombreux guerriers... mais mourir dans une bataille contre des Créatures du Cauchemar était une pensée familière pour les Éveillés.

Le démon meurtrier qui se cachait dans les ténèbres était bien plus inquiétant.

Tandis que les Échos forgés restants déchiraient l'habitant des profondeurs, brisant sa carapace avec des crocs d'acier, leurs cavaliers lançaient un barrage de harpons et de flèches dans les fissures. La Créature du Cauchemar subit quelques dégâts, et bien qu'elle ne soit pas encore gravement blessée, ils parvinrent à l'éloigner des vaisseaux.

"Voilà !"

De nombreuses flèches étincelantes furent tirées vers le ciel à partir des ponts, chassant ainsi les ténèbres.

Toutes les ténèbres, à l'exception d'une petite masse informe.

La masse de ténèbres tombait en se tordant pour éviter l'une des flèches, puis fut déchirée par un rayon d'énergie incandescente qui jaillit de l'un des ponts.

De l'intérieur, une figure enchanteresse apparut.

Une belle démone à la peau d'albâtre et aux cheveux d'obsidienne dégringola des cieux, ses ailes noires repliées pour augmenter sa vitesse. Son armure était déchirée et brisée, tandis que son visage envoûtant était peint de sang. Plusieurs flèches sortaient de ses flancs et s'effondraient lentement dans une pluie d'étincelles.

Pourtant, une lueur glaciale et cruelle brillait dans les yeux d'onyx de la démone ailée.

"Ne la laissez pas atteindre les navires !"

Mais il était déjà trop tard.

Revel était trop près.

Elle se dirigea sur le pont du navire qui avait été éloigné des autres à une vitesse effroyable, invoquant ses ténèbres au dernier moment.

Les guerriers Ascendants se précipitèrent pour adopter une formation défensive, les combattants de mêlée s'élançant vers l'avant tandis que leurs camarades moins résistants reculaient. Un mur de boucliers et une palissade de lances lui barraient la route, les flammes magiques dissipant les véritables ténèbres qui l'enveloppaient comme un voile.

Les poursuivants avaient depuis longtemps appris à faire face à ses embuscades. Elle avait réussi à en abattre plusieurs au début, tuant même deux des Saints, mais à présent, chaque attaque était un pari mortel.

C'était trop facile de s'enliser, d'être encerclé et d'être abattu...

Mais ce n'était pas grave. Car Revel apprenait elle aussi.

Habituellement, elle se serait propulsée sur le pont, tranchant des corps ou attrapant un ou deux ennemis pour les jeter par-dessus bord avant de disparaître dans l'obscurité. Mais cette fois-ci, elle ne le fit pas — au lieu de cela, elle s'écrasa simplement sur le pont endommagé comme un boulet de canon, le transperçant dans un nuage d'échardes.

Elle détruisit l'ensemble du navire.

Alors que l'eau froide la recouvrait, une litanie de cris s'éleva au-dessus du navire endommagé.

"Elle a disparu !"

"Merde, la coque est percée !"

"La soute est inondée !"

"Elle est dans l'eau !"

Revel tourna sur elle-même et utilisa ses ailes pour se propulser dans les eaux sombres. Atteignant la coque brisée du navire, elle utilisa ses griffes pour élargir la brèche, puis tourna à nouveau et se propulsa hors du bois enchanté, dans les profondeurs.

D'ordinaire, les guerriers du Domaine de l'Épée auraient pu facilement réparer de tels dégâts sur l'un de leurs navires. Elle n'aurait pas non plus pris le risque de tomber dans l'eau, où les Échos forgés l'attendaient pour la mettre en pièces.

Mais la flotte meurtrie était actuellement assiégée par l'horreur sous-marine. Les Échos étaient partis, tentant de percer son épaisse carapace, et les navires s'efforçaient de rester à distance.

Le vaisseau qu'elle avait endommagé ne coulerait probablement pas... mais prendrait énormément l'eau, ce qui le ralentirait.

Et les transformerait en cible facile.

Par la suite, l'un des quatre Saints de Valor restants devra prendre une décision. Ils devraient soit se mettre en danger pour protéger le vaisseau endommagé, soit le sacrifier.

D'une manière ou d'une autre, Revel aurait l'occasion d'abattre un Transcendant de plus.

...Si elle survivait aussi longtemps, bien sûr. Elle ne se portait pas très bien non plus.

Revel était forte, et Voile-Lunaire l'était également. Mais elles n'étaient que toutes les deux contre sept Saints du Domaine de l'Épée et toute leur expédition. Au cours de leur long et éprouvant voyage à travers l'Océan de l'Épine Dorsale, elles avaient réduit le nombre d'ennemis... elles en avaient tué certains elles-mêmes, et en avaient tué d'autres en attirant les navires ennemis dans les gueules des horreurs qui habitaient dans les ténèbres.

Mais l'ennemi avait également mis Revel et Voile-Lunaire aux abois.

Leur essence était épuisée. Leurs corps étaient criblés de blessures. Leurs Mémoires et leurs Échos avaient été détruits, tout comme leurs réserves qui étaient depuis longtemps à sec. Les habitants des profondeurs étaient tout aussi impatients de les consommer qu'ils étaient avides de l'âme et de la chair de leurs poursuivants.

La Citadelle se rapprochait.

Revel savait qu'elle ne pourrait pas détruire les restes de la force du Domaine de l'Épée avant que leurs navires n'atteignent leur destination.

Ainsi... l'issue de ce cauchemar serait probablement décidée dans une bataille désespérée à trois entre les filles de la Reine Song, les Saints du Domaine de l'Épée et le gardien de la Citadelle de l'Océan de l'Épine Dorsale.

Quelle que soit cette horreur.

Chose certaine, la Créature du Cauchemar qui avait fait son nid dans la Citadelle serait le vainqueur final.

Serrant les dents, elle arracha les flèches restantes de sa chair et les brisa, sentant le poison qui enduisait les pointes des flèches se démener pour paralyser son corps.

Un puissant courant la projeta au loin tandis qu'une antenne coupée du mastodonte crustacé plongeait dans l'eau depuis une grande hauteur, projetant d'innombrables tonnes d'eau.

Pas de temps à perdre, maintenant...

Repliant ses ailes, Revel nagea vers la surface.



Quelque temps plus tard, elle atteignit la fissure dans le dôme de la colonne vertébrale du dieu mort qui leur avait servi d'abri la nuit dernière. Se débarrassant de ses ailes, Revel poussa son corps en lambeaux à l'intérieur, se laissa tomber sur le sol irrégulier et respira péniblement. Son physique Transcendant travaillait à la réparation de sa chair mutilée, mais même sa vitalité stupéfiante n'était pas suffisante pour lutter contre les dommages accumulés.

Rapidement, une lumière pâle s'alluma dans la crevasse, et elle vit Voile-Lunaire.

Sa sœur était assise, adossée à un mur, les mains serrant une terrifiante blessure à l'abdomen. Elle sourit faiblement.

"Comment s'est passée la chasse ?"

Revel secoua la tête d'un air fatigué.

"Ils ont perdu deux navires. Mais il leur reste quatre Saints."

Elle hésita quelques instants, avant d'ajouter à voix basse :

"Nous partirons dès que j'aurai reconstitué un peu d'essence. La Citadelle n'est plus qu'à quelques heures..."

Voile-Lunaire soupira.

"Crois-tu que nous parviendrons à vaincre le gardien, à tuer les Saints de l'Épée et à la conquérir ?"

Revel expira lentement.

"Peut-être... peut-être pas. Nous n'en avons pas besoin, de toute façon. À la place, nous ferons ce que Seishan et Hel ont fait — je bloquerai les ennemis, tu trouveras la Passerelle et la revendiqueras."

Sa sœur fronça les sourcils.

"...Et te laisser mourir ?"

Revel étudia son visage quelques instants, puis se mit à rire doucement.

"Par tous les dieux, on dirait que tu as vraiment perdu beaucoup de sang. À quoi penses-tu, idiote ? Une fois que tu auras revendiqué la Citadelle, elle fera partie du Domaine de Mère. Et une fois que ce sera le cas, elle s'occupera des Saints de l'Épée — et du gardien. Je dois juste survivre jusque-là."

Voile-Lunaire resta silencieuse un moment.

Finalement, elle dit doucement :

"Peux-tu au moins y arriver ? Je te préviens... ne pense même pas à mourir, Revel. Je serais très en colère. Si c'est le cas, ne t'avise pas de te montrer devant moi."

Revel ne répondit pas, sentant le peu de force qu'il restait dans son corps meurtri.

Finalement, elle sourit.

"D'accord. Puisque tu insistes..."


  
    

Chapitre 2210 – Song, Vale


Traducteur/Checker: Gray

Deux armées se faisaient face sur une plaine osseuse.

D'un côté, l'acier brillait et les bannières vermillon flottaient au vent. De l'autre côté, une légion de morts se tenait calmement devant les sombres soldats, une myriade d'yeux débordant de vide, de peur et d'anticipation sinistre.

Les yeux des guerriers du Domaine de l'Épée n'étaient guère différents, emplis d'effroi et de résignation désespérée.

Le voile nuageux gris brillait dans le ciel lointain, et la lumière aveuglante faisait briller la plaine osseuse comme la surface d'une poêle chauffée à blanc. La chaleur étouffante rendait les guerriers du Chant nostalgiques des froides tempêtes de neige de Ravenheart, tandis que les guerriers de Valor aspiraient aux eaux fraîches du Lac Miroir.

Allaient-ils revoir leurs maisons ?

Personne ne le savait, et la plupart d'entre eux n'osaient pas se poser la question.

La Septième Légion Royale se tenait au centre de l'Armée du Chant. Seishan était devant ses soldats, regardant le champ de bataille d'un air solennel.

Cassie était à ses côtés, silencieuse et immobile, ses mouvements limités par les ficelles invisibles du pouvoir de la Reine.

Les Sœurs de Sang — celles qui étaient encore en vie — étaient dispersées parmi les soldats, leurs vêtements rouges se détachant de la mer d'acier, de cuir et d'écailles. Felise était parmi elles, un mélange compliqué d'émotions se cachant au fond de ses beaux yeux.

Rain, Tamar, Ray et Fleur se trouvaient non loin de l'ancienne Servante et se tenaient cois — tout comme le reste de l'armée. Un silence inquiétant s'installa sur la plaine osseuse, comme si tout le monde ne voulait pas ou ne pouvait pas faire de bruit.

Quelque part dans la formation de l'Armée du Chant se trouvait le Saint de Sorrow. Dar du Clan Maharana, Sainte Ceres et Sainte Siord, parmi tant d'autres champions Transcendants, s'y trouvaient également. Leurs visages étaient aussi fatigués et sinistres que ceux des soldats Éveillés.

Sur les flancs de la vaste formation de combat, des hordes de Créatures du Cauchemar envoûtées attendaient que leur maîtresse leur donne un ordre. Maîtresse des Bêtes elle-même se trouvait parmi elles, la main posée sur les écailles d'une abomination hideuse. Son visage séduisant était encore plus pâle qu'à l'accoutumée, des braises sombres brûlant dans ses yeux ensorcelants.

Elle regardait la mer de guerriers ennemis au loin.

La formation de l'Armée de l'Épée était plus organisée et plus resplendissante que celle des soldats du Chant. Les Chevaliers de Valor se tenaient en son centre, et l'Île d'Ivoire planait au-dessus.

Maître Sunless et Aiko se tenaient sur l'herbe émeraude, regardant silencieusement en contrebas.

Bien plus bas, le Seigneur des Ombres s'appuyait avec indifférence sur son redoutable odachi, ses cheveux blancs bougeant légèrement au gré du vent. Son masque démoniaque ne laissait transparaître aucune émotion, tandis que la noirceur régnait dans les fentes féroces de ses yeux.

À quelques mètres de là, Nephis se tenait devant une phalange de soldats lourdement armés. Sa silhouette élancée n'était masquée que par le mince tissu d'une tunique légère, et son épée longue reposait aisément sur son épaule. Ses cheveux reflétaient la lumière du soleil et flottaient dans le vent comme un magnifique ruisseau d'argent incandescent.

Les Gardiens du Feu étaient juste derrière elle. Parmi eux, Sid souffrait silencieusement de la chaleur insupportable. Lâchant un soupir, elle ouvrit sa gourde, but goulûment, puis la secoua plusieurs fois et la laissa choir sur le sol.

Non loin de là, le clan de la Plume Blanche se tenait prêt à se battre. Sainte Tyris et Saint Roan étaient devant les guerriers Éveillés de leur clan, tandis que leur fille, Telle, se trouvait au milieu d'eux. Tous trois semblaient calmes, mais le vent était turbulent dans cette partie du champ de bataille, trahissant des émotions cachées.

Les autres Saints de l'Armée de l'Épée étaient tout aussi tendus. Saint Rivalen semblait avoir perdu de sa galanterie et regardait le champ de bataille en fronçant les sourcils. Ailleurs, Jest s'appuyait sur sa canne et regardait le sol d'un air sombre.

Pour la première fois depuis longtemps, il se sentait trop vieux pour faire face aux exigences du monde régi par le Sortilège du Cauchemar.

Son petit-fils, Maître Mercy du clan Dagonet, faisait partie des soldats de l'Armée de l'Épée. Tristan, le fils de Rivalen, était également présent.

Et une pléthore d'autres.

D'innombrables âmes attendaient le début de la bataille de part et d'autre de la plaine osseuse, frissonnant d'effroi et d'inquiétude.

Tous attendaient le chant des cors de guerre. Pour que la bataille commence.

Et que la guerre se termine.

Cependant, l'ordre d'attaquer ne vint jamais.

Au lieu de cela, deux silhouettes surgirent des rangées de soldats, marchant calmement sur la surface de l'os ancien tandis que le crâne titanesque se profilait au loin, les observant d'un regard taciturne.

L'un d'eux était un homme de grande taille, aux cheveux noirs et aux yeux froids comme de l'acier. Il était vêtu d'une lourde armure sombre, dégageant une aura suffocante de domination et d'oppression. Une cape vermillon flottait derrière lui comme une vague, sa couleur vibrante contrastant fortement avec son regard sombre et impitoyable.

C'était Anvil de Valor, le Roi des Épées.

L'autre était une femme d'une beauté à couper le souffle, vêtue d'une robe rouge royale, qui traversait l'immense étendue d'os avec une grâce calme et envoûtante. Sa peau était pâle comme celle d'un cadavre, et un léger sourire se dessinait sur ses lèvres cramoisies. Ses cheveux d'un noir de jais étaient comme une cascade lustrée de ténèbres, et ses yeux magnifiques et enchanteurs avaient quelque chose d'inquiétant et de vaguement effrayant.

C'était Ki Song, la Reine Raven... la Reine des Vers.

Les deux Souverains marchaient sans hâte sur le champ de bataille, leurs silhouettes humaines paraissant petites et insignifiantes par rapport aux vastes armées qui les suivaient... et en même temps, plus grandes que le monde lui-même.

Finalement, ils se rencontrèrent au milieu.

D'un côté, l'imposant mur noir des Montagnes Creuses s'élevait vers le ciel, les pics dentelés enveloppés d'un brouillard blanc. Le crâne colossal reposait sur les pentes embrumées, les fixant comme un mauvais présage.

De l'autre côté, Godgrave s'étendait au loin. Sa surface, autrefois envahie par la jungle écarlate, était désormais immaculée et blanche, nettoyée des abominables infestations par les efforts des deux grandes armées.

Anvil et Ki Song s'observèrent silencieusement pendant quelques instants. Le Roi gardait une expression froide et dure, tandis que la Reine souriait faiblement.

Finalement, elle fut la première à rompre le silence. Cette fois, Ki Song n'utilisa pas les jeunes morts, mais sa propre voix.

"Vale."

Anvil répondit d'une voix égale :

"Song."

Elle resta silencieuse un moment, avant de s'esclaffer soudainement.

"Ah... J'ai imaginé ce moment tellement de fois, tu sais ? Je me demandais ce que je ressentirais, quels mots je prononcerais. Mais maintenant que le moment est arrivé... je me rends compte que je n'ai absolument rien à te dire."

Anvil se contenta de la regarder froidement.

"Je ne peux pas dire que la réflexion ait été très longue pour moi."

Ki Song sourit.

Puis, détournant le regard, elle poussa un soupir silencieux — ou du moins fit semblant, contrôlant sa marionnette avec une habileté sans faille.

Après une courte pause, elle demanda soudain :

"Par hasard... te souviens-tu de notre première rencontre ?"

Il réfléchit une seconde ou deux, puis secoua légèrement la tête.

"Je ne m'en souviens pas particulièrement, non. C'était à l'Académie ?"

Ki Song lui jeta un bref coup d'œil.

"Non. C'était à la fête en l'honneur de la Flamme Immortelle, me semble-t-il ? Nous étions des enfants à l'époque. Tant d'années ont passé, et tant de choses se sont produites. Le monde a tant changé depuis... qui aurait pu prédire comment ces enfants allaient finir ? Comment le clan de la Flamme Immortelle finirait lui aussi."

Elle marqua une pause.

"Sais-tu que les murs de l'Académie ont été percés, au fait ? Pour la première fois depuis sa création... et ce n'était pas par une Créature du Cauchemar. Ils ont résisté aux périls du Sortilège du Cauchemar pendant trente-six ans. Mais ils ne nous ont pas résisté."

Anvil sourit froidement.

"Pourquoi ? Tu te sens sentimental ?"

Ki Song l'étudia un moment, avant de sourire.

"Je ne peux pas ? Tu es mon dernier ami dans ce monde, après tout. Et après aujourd'hui, je n'en aurai plus."

Il se contenta de la regarder fixement.

"Avons-nous été amis un jour ? Je ne crois pas. Mais tu seras vraiment morte après aujourd'hui, et les morts n'ont pas besoin d'amis. Alors ne sois pas trop triste."

Ki Song rit.

"C'est tout ? Après toutes ces années, après tout ce que nous avons fait, tu n'as vraiment rien à dire ?"

Anvil haussa les épaules.

"Les mots n'ont pas de sens. Ils n'ont plus de sens maintenant, du moins... nous avons tous les deux déjà tout dit. Qu'y a-t-il d'autre à déclarer ?"

Ki Song soupira.

"Eh bien, tu n'as pas tort. Prépare-toi à mourir, alors. Tu n'es déjà pas différent d'un cadavre, alors te tuer sera simplement de la pitié."

En entendant ces mots, il sourit sombrement.

"C'est drôle d'entendre quelque chose comme ça de ta part, de toutes les personnes."

Elle s'attarda un moment, puis sourit à son tour.

"...Oui, tu as raison, c'est un peu drôle."

Alors qu'elle finissait de prononcer ces mots, le monde trembla.


  
    

Chapitre 2211 – Les Détenteurs du Pouvoir


Traducteur/Checker: Gray

Un vent frigide soufflait sur l'étendue étouffante de Godgrave, faisant grelotter les soldats. Alors que Ki Song regardait Anvil avec un léger sourire, la légion des morts s'agita. Une vaste brèche s'ouvrit dans leur mur silencieux tandis que de nombreuses marionnettes se déplaçaient, créant un chemin directement vers la formation de combat de l'Armée du Chant.

Cependant, ce chemin ne resta pas ouvert longtemps.

Un instant plus tard, l'air trembla et fut divisé en deux, une fracture verticale traversant le monde. Celle-ci s'élargit et, pour la première fois depuis des milliers d'années, de la neige tomba sur la surface brûlante de l'os ancien.

Lorsque la Porte des Rêves s'ouvrit, une tempête de neige furieuse devint visible dans sa fissure imposante. Un magnifique palais noir était vaguement visible dans la neige, ainsi que la montagne sur laquelle il se trouvait.

Les nuages de neige qui s'échappaient de la Porte des Rêves fondirent instantanément, l'eau bouillonnant et s'évaporant tandis qu'une brume ardente obscurcissait les premiers rangs des soldats du Chant.

Anvil observait la scène calmement.

"Curieux ! Comment peux-tu ancrer la Porte des Rêves dans le même royaume que celui où elle est implantée ?"

Ki Song haussa gracieusement les épaules.

"C'est un Composant du Jardin Nocturne... pourquoi, tu ne le savais pas ?"

Une subtile note moqueuse se dégageait d'elle, mais ce dernier ne réagit pas.

"Le Jardin Nocturne... hein, c'est logique. Le Dieu de la Tempête est le dieu de l'orientation et du voyage, après tout, et ce navire a été conçu pour naviguer dans les ténèbres de sa Mer."

Son regard passa de l'imposante faille dans la réalité à Ki Song.

"Est-ce la raison pour laquelle tu as donné la Maison de la Nuit en pâture à cette abomination ?"

Elle s'attarda sur la réponse, avant de pouffer de rire.

"J'espérais que tu montrerais au moins un peu d'inquiétude, mon vieil ami. Mais tu es trop loin, n'est-ce pas ? Que faudra-t-il faire pour te faire flancher ?"

Ki Song secoua la tête.

"J'ai pris le Jardin Nocturne. J'ai aussi pris les autres Citadelles de Stormsea. Porte-Rivière a disparu et Bastion est tombée. Mon empire est plus fort que jamais, alors que tu n'as même pas assez de Saints pour gouverner le tien... le sens-tu, Vale ? Peux-tu sentir ton Domaine s'effondrer ?"

Anvil resta silencieux quelques instants, la regardant impassiblement.

"Pourquoi devrais-je m'en soucier ?"

Puis, son expression changea subtilement.

Le sourire de Ki Song disparut, remplacé par une expression froide et vicieuse.

"Tu le sens maintenant ?"

Il regarda la surface osseuse sous leurs pieds, comme s'il essayait de la transpercer du regard. Ses yeux s'assombrirent légèrement, exprimant une pointe de mépris.

"Je vois... tu as pris l'Océan de l'Épine Dorsale, somme toute. Les hommes que j'ai envoyés tuer tes filles sont en train de mourir... ils sont morts. Et les Citadelles qu'ils dirigeaient sont désormais sans maître."

Ki Song le regarda en silence, sans expression particulière, et pendant un instant, elle ressembla à ce qu'elle était — un cadavre parfaitement préservé, magistralement contrôlé.

Anvil croisa son regard calmement.

"Comme c'est inutile. Te sens-tu confiante maintenant que tu as accumulé tout ce pouvoir, Song ?"

Le beau cadavre sourit.

"C'est agréable."

Il secoua la tête.

"Cela a toujours été ton point faible. Depuis l'époque de l'Académie jusqu'à aujourd'hui, tu as toujours été contrôlé par ton sentiment d'infériorité... et tu as toujours recherché le pouvoir pour t'éviter de te sentir inférieur. Cela aurait pu être amusant si ce n'était pas aussi pitoyable, banal et détestable. Mais encore une fois, que peut-on attendre d'autre de quelqu'un de ta race ?"

Anvil la regarda froidement.

"Quelqu'un comme toi, qui est né sans rien, ne peut pas vraiment comprendre le sens du pouvoir. Le pouvoir a son utilité, bien sûr... mais en fin de compte, le pouvoir lui-même n'a pas de sens. C'est la personne qui l'exerce qui compte. Alors pourquoi devrais-je flancher ? Tu peux prendre les Citadelles de Stormsea, Song. Tu peux détruire Porte-Rivière. Tu peux même massacrer mes Saints, mais ça n'aura aucune importance. Parce qu'à la fin de la journée, tu devras quand même m'affronter."

Il la regarda avec une pointe de dédain.

"Et je... suis supérieur. J'ai été forgé à partir d'un acier plus pur, et peu importe la puissance que tu obtiendras, nous ne serons jamais égaux."

Ki Song rit doucement.

Elle resta silencieuse quelques instants, puis lui fit face, la mélancolie dans les yeux.

"Et seul quelqu'un comme toi peut vraiment penser que je suis née sans rien."

Alors que les vents frigides de Ravenheart soufflaient sur l'étendue étouffante de Godgrave, elle prit une profonde inspiration, avant de regarder en l'air, vers le ciel gris et impitoyable.

"As-tu été forgé dans un acier plus pur qu'Épée Brisée ?"

Une ombre passa sur le visage d'Anvil.

Il répondit d'un ton ferme :

"Naturellement."

Ki Song sourit.

"C'est pour cela que tu as dû passer un accord avec l'Être Onirique ? Je suppose que ton acier n'était pas assez pur pour vaincre quelqu'un... de sa race... toi-même."

Anvil répondit à son sourire par un sourire froid.

"À t'entendre, on croirait que tu n'étais pas là, à le tuer avec moi. Pourquoi, le regrettes-tu maintenant ? Souhaites-tu faire un autre choix ?"

Elle secoua lentement la tête.

"Non... toi et moi savons que c'était nécessaire. Tout comme il était nécessaire d'effacer toutes les traces de Flamme Immortelle. Si quelqu'un semble avoir des regrets, c'est bien toi, Vale. Sinon, tu n'aurais pas permis à sa fille de devenir quelqu'un qu'aucun de nous ne peut éliminer facilement."

Ki Song le regarda calmement.

"Je corrigerai ton erreur après ta mort. Ne t'inquiète pas."

Alors qu'elle prononçait ces mots, une subtile odeur de fer imprégna soudainement l'air, et la présence oppressante d'Anvil devint bien plus profonde et terrifiante, comme si elle s'était enfin réveillée après avoir sommeillé tout ce temps.

Il secoua la tête.

"Pour quelqu'un qui n'avait soi-disant rien à dire, tu as beaucoup parlé. Cela suffit. Réglons cette question une fois pour toutes. Voyons qui est digne de porter la couronne."

Baissant la tête un instant, Ki Song sourit.

"Adieu, Vale."

Anvil invoqua son casque, et sa voix bruissa dans le vent comme la clameur d'une myriade de lames :

"...Adieu à toi aussi, Song."

Un ouragan d'étincelles écarlates noya le monde.


  
    

Chapitre 2212 – Bataille Royale


Traducteur/Checker: Gray

Loin de la chaleur étouffante de Godgrave, dans le froid glacial de Ravenheart, un magnifique palais noir était enveloppé par le voile d'une tempête de neige déchaînée. Alors que les vents hurlaient, un son grave et réverbéré résonnait dans la neige, glaçant les habitants de la cité située de l'autre côté du grand pont, qui tournaient la tête.

Il y eut le gémissement de la pierre, puis les imposantes portes principales du palais noir s'ouvrirent pour la première fois depuis d'innombrables années.

Au-delà des portes se nichaient de profondes et terribles ténèbres.

Un instant plus tard, des formes grotesques sortirent des ténèbres et pénétrèrent dans la lumière, se déplaçant indifféremment dans le froid mortel de la tempête de neige.

Un vaste fleuve de morts en marche, apparemment sans fin, sortait du palais noir, traversait le pont de pierre et s'engouffrait dans l'imposante fissure de la Porte des Rêves. Ce fleuve contenait des Créatures du Cauchemar de toutes formes, ainsi qu'un nombre incalculable d'humains.

Les marionnettes différaient les unes des autres par leur forme, leur taille... mais quelques-unes se révélaient bien plus terrifiantes que toutes les autres.

Celles-ci étaient les marionnettes fabriquées à partir des cadavres des Titans tués.

Alors que l'ouragan d'étincelles écarlates donnait naissance à une vaste tempête d'épées, le premier des Titans franchit la Porte des Rêves, marchant sur la surface du sternum du dieu mort.

Le monde trembla sous ses pas.

Les morts qui se tenaient devant l'Armée de l'Épée semblaient être légion, mais maintenant que les couloirs glacés de Ravenheart étaient ouverts, leur nombre paraissait soudain dérisoire et insignifiant.

Les soldats des deux armées observèrent dans un silence stupéfait l'interminable procession des marionnettes de la Reine qui sortaient de la neige, leur flux ne cessant jamais jusqu'à ce qu'une armée entière de morts inonde la plaine osseuse, fixant les nuées illimitées d'épées d'un regard vide et inquiétant.

Les Titans les surplombaient comme de grotesques montagnes de chair, certains d'entre eux étant si gargantuesques qu'ils avaient à peine franchi l'immense fissure de la Porte des Rêves.

La mer de marionnettes faisait face à la tempête d'épées, avec deux Souverains se faisant face au milieu.

C'est alors que les soldats des deux grandes armées comprirent enfin ce que cela signifiait, et ce qui allait se passer.

Les deux dieux de l'humanité allaient s'affronter et se battre jusqu'à la mort de l'un d'entre eux.

Certains soldats frissonnèrent de soulagement, réalisant qu'ils ne participeraient pas à la bataille aujourd'hui. D'autres se contentèrent de regarder cette scène étonnante avec une admiration silencieuse.

D'autres encore étaient terrifiés, sachant que des mortels comme eux n'étaient pas faits pour voir des dieux se battre. Les batailles des Transcendants avaient déjà menacé de récolter leurs vies comme dommages collatéraux... quel genre de calamité se déchaînerait lorsque les Suprêmes s'affronteraient ?

Quelque part dans la formation de combat de l'Armée du Chant, Revel et Voile-Lunaire apparurent soudain, transportés à Godgrave par l'un des Saints du Chant après avoir quitté les ténèbres de l'Océan de l'Épine Dorsale pour revenir dans le monde réel. Toutes deux étaient ensanglantées et meurtries — surtout Revel, dont le corps mutilé était couvert d'innombrables blessures.

Alors que quelqu'un courait pour amener les guérisseurs, elle tomba à genoux et releva la tête, le visage pâle. Ses yeux s'écarquillèrent.

...Les corps des quatre Saints de l'Épée qu'elles avaient amenés avec elles se déplacèrent, sortant du sol pour rejoindre l'armée des morts.

De l'autre côté de la mer de marionnettes et de la tempête d'épées, dans la formation de l'Armée de l'Épée, Chevalier de l'Été apparut de la même façon. Son corps était en meilleur état que celui des filles de la Reine, mais son regard était morne et sombre, dépourvu de son éclat habituel.

Il regarda le champ de bataille en silence, puis baissa le regard, s'attarda quelques longs instants, puis invoqua son armure et ses armes.

Presque au même moment, sept épées redoutables tombèrent du ciel et s'arrêtèrent derrière Anvil. Il leva un bras et l'une d'entre elles atterrit dans sa main.

Le monde lui-même sembla changer, comme s'il était plié et déchiré par l'étrange lame grise.

Ki Song regarda l'épée terrifiante avec calme.

"Je vois que tu es toujours un collectionneur accompli. Une lame Sacrée, n'est-ce pas ?"

Anvil baissa la tête, le panache vermillon de son casque bougeant légèrement. Il répondit d'une voix indifférente en pointant l'épée sur la reine désarmée.

"C'est toujours une déception... mais ça fera l'affaire. Au moins, je n'ai pas l'habitude de jouer avec des poupées mortes."

Ki Song rit, sa voix se noyant dans le bruissement des innombrables épées.

"J'ai aussi des poupées vivantes."

Ce disant, son sourire s'estompa, remplacé par une expression froide et sombre. De redoutables flammes cramoisies prédatrices s'allumèrent dans ses yeux.

"Ces jouets ne te sauveront pas."

...Un instant plus tard, elle se retrouva soudain devant Anvil. Sa main nue s'écrasa sur son plastron, le cabossant. Ses doigts laissèrent de profonds sillons sur le métal enchanté, le déchirant presque.

La force de son coup était suffisamment redoutable pour produire une onde de choc dévastatrice, faisant reculer le Roi des Épées de quelques pas.

Au même moment, la mer de marionnettes s'avança comme une marée.

La tempête d'épées avait effacé le ciel gris et radieux, jetant une ombre profonde sur le champ de bataille. À présent, les épées dégringolaient du ciel, comme si le firmament lui-même s'abattait sur l'armée des morts. Les épées volantes brillaient en tombant, reflétant la lumière aveuglante, et l'espace d'un instant, le monde entier sembla s'embraser.

Lorsque le nuage d'acier entra en collision avec la marée de morts, le monde en flammes sembla se briser.

La puissance des impacts était telle qu'ils produisaient des éclairs de lumière aveuglants et des vagues de chaleur insupportable. Certaines marionnettes furent déchiquetées, d'autres gravement endommagées.

Cependant, d'autres encore esquivèrent ou dévièrent les épées volantes, se déplaçant avec l'habileté froide et calculée de guerriers sublimes. Une telle habileté était une arme redoutable dans les mains d'un être qui contrôlait le corps imposant d'une Créature du Cauchemar — en effet, c'était l'habileté et l'intelligence qui donnaient une chance aux faibles humains dans les batailles contre les abominables vaisseaux de la Corruption.

Et plus pénible encore...

C'était le fait que la chair de nombreuses marionnettes coupées par les épées se réparait d'elle-même, effaçant la plupart des dégâts.

Après tout, ce n'étaient pas des êtres vivants. Et puisque la Reine pouvait contrôler ses marionnettes de manière suffisamment complexe pour les faire pourrir ou les remettre sur pied, elle pouvait également effacer ces coupures.

Alors que la chaleur, la lumière et les ondes de choc affaiblies atteignaient les deux armées, les soldats reculèrent, horrifiés par la collision cataclysmique.

...Le crâne colossal observait silencieusement, ayant été témoin de batailles bien plus terribles.


  
    

Chapitre 2213 – Une Centaine de Milliers de Morts


Traducteur/Checker: Gray

Les soldats assistèrent à la bataille entre les Souverains dans un silence stupéfait et haletant. Pour eux, c'était un spectacle apocalyptique.

La mer des morts et le fleuve céleste des épées bruissantes s'étaient entremêlés en une vaste tempête de dévastation, avec des morceaux de chair déchiquetée et des éclats de métal brisé obscurcissant le champ de bataille sous la forme d'un brouillard sinistre. La plaine osseuse continuait de trembler comme sous l'effet d'un puissant séisme, les violentes secousses projetant d'innombrables soldats au sol. La cacophonie de cette bataille insondable était écrasante et assourdissante, et les vents qu'elle avait engendrés étaient suffisamment puissants pour faire tituber et vaciller les guerriers Éveillés.

Le ciel lui-même semblait sur le point de se briser et de s'effondrer... ou plutôt de déborder d'une radiance incandescente, d'innombrables rayons de soleil ardent se déversant à travers les brèches du nuage pour anéantir les armées recroquevillées.

Cependant, le voile nuageux tenait toujours — peut-être parce que les Souverains avaient choisi de le préserver, peut-être parce que Sainte Tyris de la Plume Blanche luttait pour son maintien.

Les Souverains eux-mêmes étaient comme deux minuscules points dans le vaste et calamiteux carnage de l'affrontement de fin du monde. Et pourtant, il était impossible de les manquer, même dans ce chaos — partout où ils entraient en collision, la tempête d'épées était brisée et la mer de marionnettes refluait, laissant d'innombrables cadavres pulvérisés dans son sillage.

Ki Song et Anvil se battaient au sol et dans les airs. La puissance de leurs coups était si dévastatrice que l'air lui-même fut chassé et brûlé, créant de vastes poches de vide au-dessus du champ de bataille qui tremblait. Le vent se précipita pour combler le vide, provoquant des ouragans et des tornades furieuses à la surface de l'os antique, tout en faisant rouler des coups de tonnerre assourdissants au-dessus de lui.

Peu de gens étaient capables de discerner les détails de la bataille royale, mais ceux qui le pouvaient voyaient Anvil se défendre avec ses sept épées redoutables tandis que Ki Song attaquait à mains nues comme une bête féroce. Ses mouvements étaient si rapides qu'on aurait dit qu'elle disparaissait d'un endroit pour en réapparaître un autre — parfois à proximité, parfois à des centaines de mètres.

Le Roi était comme une statue d'acier noir, sa cape flottante et le panache de son casque l'encadrant de pinceaux d'un vermillon vibrant. La Reine était comme une belle déesse du sang, sa robe royale coulant comme un ruisseau rouge vif dans l'ombre projetée par la myriade d'épées volantes. Deux grandes ailes déchiraient la peau de porcelaine de son dos, s'ouvrant tandis que des gouttes de sang cramoisi tombaient des plumes noires.

L'armure d'Anvil se déforma et ondula sous l'effet des ongles de Ki Song qui s'enfonçaient dans le métal mystique. Cependant, elle se répara aussi rapidement qu'elle avait été endommagée, restant immaculée et pure — pour l'instant, du moins, la Reine n'avait pas réussi à faire saigner le Roi.

C'était peut-être pour cela qu'il était encore en vie, étant donné que sa Capacité Dormante permettait à Ki Song d'aggraver n'importe quelle blessure. Cette Capacité avait été lente, mais mortelle lorsqu'elle était une Dormeuse... maintenant qu'elle était Suprême, la moindre égratignure reçue en sa présence pouvait très bien signifier une mort instantanée.

C'est pourquoi Anvil opta pour une technique d'épée régulière et méthodique, se concentrant sur la défense tout en manipulant le métal indestructible de son armure lourde enchantée pour en maintenir l'intégrité sans faille.

Cependant, même s'il se défendait principalement contre les coups de la Reine — chacun d'entre eux semblant assez dévastateur pour effacer des colonies entières de la carte — Anvil ne faisait pas que cela.

Ses six épées redoutables se déplaçaient autour de lui, créant une sphère de métal bruissant. La septième, la plus terrifiante de toutes, reposait solidement dans sa main. La lame maudite para et dévia les coups de Ki Song, s'élançant de temps à autre vers l'avant pour transpercer sa chair.

La Reine semblait se méfier de cette maudite épée... cependant, elle ne fit pas trop d'efforts pour éviter son contact.

L'épée d'Anvil ne cessait de la couper. La lame impitoyable transperçait sauvagement Ki Song, lui infligeant d'atroces blessures...

Ou plutôt, elle aurait dû le faire.

Étrangement, aucune blessure ne fut laissée sur le corps de la Reine lorsque l'épée se retira après lui avoir porté un coup fatal. C'était comme si elle était un fantôme fait d'eau — ou peut-être de sang — et que l'acier gris l'avait simplement traversée sans laisser de trace.

Cependant, si quelqu'un était très attentif et possédait la capacité inhumaine d'analyser le chaos calamiteux de la grande bataille avec son esprit, en l'assimilant tous en même temps, il aurait remarqué un détail curieux.

Chaque fois que Ki Song recevait une blessure mortelle et l'ignorait sans même grimacer, l'une de ses marionnettes situées bien plus bas tombait au sol, le corps horriblement sectionné.

Anvil ne semblait pas du tout surpris par ce qui se passait.

Déviant une autre attaque et repoussant la main de Ki Song, il envoya l'une des six épées volantes en avant. La Reine réagit une fraction de seconde trop tard, et l'acier froid traversa son cou mince. Elle aurait dû être décapitée, mais au lieu de cela, aucune marque ne fut laissée sur sa peau. Son autre bras s'élança vers l'avant, frappant Anvil à la poitrine.

Le monde trembla sous la puissance de son coup, et l'onde de choc oblitérante se propagea vers le haut, menaçant de rompre le voile nuageux.

Le Roi ricana derrière l'acier sombre de son casque.

"Voilà... qui va être fastidieux."

Il répara son armure un instant après qu'elle eut été presque déchirée par la main de Ki Song, puis leva la sienne, saisissant la deuxième des sept épées terrifiantes dans les airs.

Maniant désormais deux lames, Anvil passa sans effort de son art de combat défensif à un style agressif et téméraire, délaissant la prudence au profit d'une puissance offensive écrasante.

Sa silhouette noire explosa en avant, filant à travers le ciel à une vitesse effroyable.

Ils entrèrent tous deux en collision au-dessus du champ de bataille, soulevant un ouragan par la force redoutable de l'impact.

"Combien de marionnettes possèdes-tu à présent ? Des dizaines de milliers, des centaines de milliers ? Peu importe. Je te tuerai cent mille fois s'il le faut."

Ki Song rit.

"J'aimerais pouvoir m'amuser à te tuer cent mille fois, moi aussi !"

Ce disant, elle repoussa l'une des épées, en frappa une autre sur le côté avec son poing et saisit Anvil dans les airs. Ses ailes de corbeau poussèrent contre le ciel aveuglant, puis tous deux dégringolèrent, tombant vers la plaine osseuse.

Ki Song écrasa Anvil au sol avec une force inouïe, faisant trembler toute la plaine.

Un puissant tremblement de terre projeta des milliers de soldats, et l'os ancien se fractura, des milliers d'éclats tranchants volant dans toutes les directions comme un vaste nuage de shrapnel.

Au milieu des soldats du Domaine de l'Épée, le Seigneur des Ombres baissa les yeux et fixa l'un des éclats d'os qui roulait à ses pieds.

Son masque effrayant resta sans expression.

Ces salauds sont fous. Ils sont en train de briser le squelette...


  
    

Chapitre 2214 – Sombre et Glacial
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Les soldats des deux grandes armées se recroquevillaient devant la fureur saisissante de l'affrontement entre les deux demi-dieux, le visage blême, les yeux écarquillés de stupeur et de terreur.

...Sunny lui-même ne se sentait pas très courageux en ce moment.

Appuyé sur la poignée de son odachi, la pointe de sa lame reposant sur le sol, il observait attentivement la bataille. Son masque noir restait inexpressif, mais l'homme qui se trouvait derrière avait une expression sinistre sur le visage.

Les soldats ne faisaient qu'assister à l'affrontement, après tout. Ils étaient effrayés par les forces oblitérantes que les deux Souverains déchaînaient, mais ce qu'ils craignaient, c'était de devenir des dommages collatéraux dans ce combat effroyable, tout au plus.

Sunny, quant à lui, allait bientôt affronter ces monstres. Il ferait lui-même l'expérience de la terreur indescriptible de leur puissance inhumaine. Sa méfiance était donc beaucoup moins théorique.

Trop fort, trop rapide...

Les Souverains étaient en effet bien plus puissants que n'importe quel Saint. Même Sunny, qui était un Titan Transcendant, était loin d'atteindre leur niveau de force. Il peinait à suivre leurs mouvements du regard, et n'importe lequel des innombrables coups qu'ils se portaient aurait brisé et mutilé son corps.

Leur puissance était tout simplement tyrannique.

Cependant, ce n'était pas si terrible en soi.

Après tout, il avait affronté et tué de nombreuses Créatures du Cauchemar Supérieures... à tel point que les combattre ne relevait plus des légendes les plus sombres et les plus terribles. Nombre d'entre elles avaient été plus rapides et plus fortes que Ki Song et Anvil, capables de renverser des montagnes et de remodeler des paysages sous leurs coups.

Elles étaient néanmoins mortes sous sa lame.

La bataille entre les Souverains se déroulait sur un autre plan, que peu de gens pouvaient percevoir.

Sunny ne pouvait pas le percevoir non plus... mais il savait que cela se passait là-bas, dans la vaste tempête d'épées bruissantes, remodelant la réalité elle-même.

Tout comme le Roi et la Reine étaient engagés dans une bataille physique, leurs volontés s'affrontaient également.

Peut-être que l'armure incroyablement résistante d'Anvil ne restait intacte que parce qu'il le voulait. Car les mains nues de Ki Song pouvaient plier et briser l'armure parce qu'elle le désirait.

La mer de marionnettes et l'ouragan d'épées n'étaient que des extensions de leurs corps mortels. Ils étaient l'expression de leur terrible puissance. Chaque fois qu'une épée volante transperçait une marionnette morte, et chaque fois que des mains mortes se refermaient sur l'acier froid d'une épée volante, les deux volontés s'affrontaient également.

Il ne connaissait pas suffisamment la Volonté, mais il était certain que les Souverains la maniaient avec autant d'habileté que n'importe quelle arme. Et tout comme une arme, la Volonté était un outil mortel entre leurs mains.

Peut-être que la véritable bataille se déroulait sur ce plan conceptuel, invisible pour tous, à l'exception des deux Souverains eux-mêmes.

Leur affrontement se déroulait également à un autre niveau — un niveau qui donnait des maux de tête à Sunny. Il s'agissait de l'affrontement entre les Domaines des deux Souverains, qui... avait un effet sur la force qu'ils pouvaient exprimer, et sur l'acuité de leur Volonté.

Sûrement.

Il n'en était pas sûr.

Ki Song avait décidé d'organiser la bataille sur le Passage du Sternum, ce qui était un choix étrange. Après tout, c'était le territoire du Roi des Épées — elle était entourée par son Domaine de toutes parts, ce qui devait être un grand désavantage, étouffant sa puissance.

Cependant, juste avant qu'ils ne s'affrontent, tout changea.

Sunny n'arrivait pas à le percevoir, mais il le sentait... un changement subtil dans la nature même du monde qui les entourait. Cela devait se produire parce que, quelque part loin en bas, Revel avait finalement conquis la Citadelle de l'Océan de l'Épine Dorsale — Ki Song avait gagné en autorité sur Godgrave, au point que les frontières de son propre territoire s'étaient heurtées à la sphère d'influence d'Anvil depuis les profondeurs de l'océan noir.

Et puis il y avait la Porte des Rêves, qui semblait s'être ouverte sur la vue enneigée de Ravenheart... d'une manière ou d'une autre.

Sunny savait que les Portes des Rêves servaient de conduits au pouvoir Suprême — chaque fois qu'elles apparaissaient, les terres environnantes devenaient une partie du Domaine du Souverain. C'est ainsi qu'Anvil et Ki Song avaient pu amener leurs Domaines dans le monde réel pendant la Chaîne des Cauchemars et éliminer les Gardiens des Portes qui avaient émergé pendant la Bataille du Crâne Noir.

Ravenheart était désormais directement relié à Godgrave, étendant l'influence de la Reine à cette terre perdue... très probablement.

Un équilibre fragile s'était donc formé, les deux Souverains se battant sur la frontière où leurs Domaines se poussaient l'un contre l'autre, créant ainsi un terrain neutre.

Sunny devait garder tout cela à l'esprit.

Il devait observer, attendre... et lorsque les deux Souverains auraient épuisé leurs pouvoirs, il devrait entrer dans la mêlée et faire face lui-même à leur pouvoir tyrannique et glacial.

Aux côtés de Nephis, bien sûr.

Seraient-ils vraiment capables de gagner ?

Eh bien... maintenant, ils n'avaient plus le choix.

Parce qu'ils avaient déjà franchi le pas.

Il ferma les yeux un instant, sentant le poids de ce choix peser sur lui comme un fardeau écrasant.

Pendant un instant, Sunny se laissa aller à la faiblesse et à l'incertitude.

Il se sentit mal. Il se sentait dégoûté de lui-même.

Je suis la personne la plus hypocrite du monde, n'est-ce pas ?

Des deux mondes, même.

C'était parce qu'au moment où Nephis avait choisi la voie du non-retour, ne se laissant d'autre option que de vaincre les Souverains et d'en devenir un elle-même, elle avait fait un choix pour les innombrables humains ordinaires vivant dans les Domaines de l'Épée et du Chant, également.

Et Sunny... Sunny était son complice. S'ils échouaient, des millions de personnes mourraient.

Ouvrant les yeux, Sunny regarda l'insondable carnage de la grande bataille qui se déroulait devant lui.

L'ampleur de la situation lui donna le vertige.

...Je ne peux pas échouer, alors. Je ne peux tout simplement pas.

Il serra les dents.

Comme toujours, le Masque de Weaver ne laissait transparaître aucune émotion.

Mais les ombres de l'Armée de l'Épée devinrent soudain plus profondes et plus froides.

Profondes à l'infini, et infiniment froides...


  
    

Chapitre 2215 – Principe


Traducteur/Checker: Gray

Une avalanche d'enchantements s'abattit sur Ki Song, la pressant contre la surface brisée de l'os. Ses ailes se fracturèrent dans un craquement révoltant, ses plumes noires s'imbibant de sang. Sa robe rouge bruissa, son tissu riche se déchirant sous l'effet du poids.

Les fibres qui s'effilochent semblaient se mouvoir de façon autonome, comblant les déchirures quelques instants après.

Les ailes furent également réparées — seulement pour être brisées une fois de plus, et se réparer à nouveau.

Profitant de cette brève accalmie dans les attaques, Anvil s'élança vers l'avant à une vitesse inimaginable. Ses épées jumelles tombèrent comme les lames d'une guillotine, l'une visant son cou, l'autre son abdomen. Cette fois, quelque chose de différent se dégageait de la façon dont l'acier tranchant sifflait en coupant l'air... comme si les épées ne coupaient pas simplement l'espace, mais tranchaient le tissu de la réalité elle-même.

Ki Song leva férocement les yeux juste avant que les deux lames ne s'abattent sur sa silhouette agenouillée. Au lieu de chercher à les éviter, elle fit un bond en avant. Une nuée d'éclats d'os explosa sous son pied, et alors qu'un éclair aveuglant noyait le champ de bataille, elle entra en collision avec Anvil à une vitesse effroyable.

La force de l'impact fit trembler le monde. Anvil rétracta ses épées au dernier moment, laissant deux profondes entailles sur les bras de Ki Song avant de contrer les lames croisées avec sa paume. Un ouragan se leva, fendant la tempête d'épées bruissantes, faisant voler des milliers de marionnettes sous l'effet de l'onde de choc dévastatrice.

Cette fois, cependant, aucune marionnette ne reçut la blessure du maître marionnettiste. Les entailles restèrent sur la peau de porcelaine de la Reine, se gorgeant de sang cramoisi.

Alors qu'Anvil glissait des dizaines de mètres en arrière et qu'elle se précipitait à sa poursuite, un sourire vicieux tordit ses lèvres.

"Une volonté assez tranchante pour couper le monde !"

Un instant plus tard, ses mains délicates s'abattirent sur le Roi comme une marée écrasante. Une litanie de coups de tonnerre assourdissants consuma le champ de bataille, se fondant en un grondement continu. La silhouette gracieuse de Ki Song semblait apparaître et disparaître tandis qu'elle se déplaçait autour d'Anvil, délivrant une centaine de coups ravageurs dans toutes les directions en moins d'une seconde.

La plaine osseuse trembla.

"Une âme assez vaste pour englober les cieux !"

Avec un grognement, elle porta un dernier coup — le plus terrible de tous. Cinq des épées d'Anvil furent repoussées, et celui-ci bloqua la paume souple de la jeune femme avec les deux dernières lames. L'impact fut si terrible qu'une explosion furieuse jaillit du contact de sa peau avec le froid de l'acier, inondant le monde de lumière et de flammes.

Anvil résista calmement à l'attaque, mais une profonde fissure se propagea dans l'os ancien sous ses pieds, le coupant comme une vilaine cicatrice.

Ki Song se mit à rire en dansant pour échapper à ses représailles, sa robe rouge coulant derrière elle comme un flot de sang.

"Un cœur assez froid pour éteindre les flammes de l'enfer !"

Alors qu'il perdait l'équilibre et tombait, elle s'élança vers lui avec un sourire malicieux.

"N'es-tu pas une merveille à voir, Vale ?"

Dispersant les cinq épées d'un puissant coup d'ailes noires, elle monta sur Anvil comme une bête, leva les mains et les serra en poings.

"Un monarque parmi les monarques..."

Les premiers coups s'abattirent sur lui, provoquant plus de tonnerre, plus de lumière, plus de chaleur...

Les lames des épées qu'Anvil utilisait pour se protéger rougeoyaient déjà.

Ailleurs sur le champ de bataille, les Titans morts se dressaient comme de hautes montagnes dans la tempête d'épées volantes. Les marionnettes de moindre importance étaient déchiquetées et coupées, mais ces abominations colossales étaient trop vastes, trop terribles et trop puissantes pour être aisément détruites.

Elles traversèrent la plaine osseuse, convergeant lentement vers l'endroit où les deux Souverains étaient engagés dans un combat mortel, faisant trembler le monde sous leurs pas.

La tempête d'épées faisait rage, visant à leur barrer la route et à les détruire. Chacune des abominations gargantuesques était entourée d'un grand maelström d'acier bruissant, d'innombrables lames tranchantes déchiquetant leur chair dans une vaine tentative d'abattre les géants.

Cependant, le corps d'un Titan, même mort, était aussi résistant que colossal — certains étaient recouverts d'une armure incassable, d'autres d'épaisses couches de peau incroyablement coriace. D'autres étaient comme des montagnes rampantes de chair difforme, tous les dégâts qui leur étaient infligés guérissaient en quelques instants.

Malgré la force harassante des épées volantes, les Titans ne tombaient pas... et ne s'arrêtaient pas non plus.

Jusqu'à un certain point.

L'ouragan d'épées se tordit soudain, la myriade de lames formant d'innombrables runes autour des géants en marche. Les runes s'enflammèrent ensuite d'une sinistre lueur écarlate, et des flots de lumière rouge éthérée les relièrent comme des rivières.

Les rivières écarlates formaient des filets qui entouraient les Titans... ou des cages, peut-être. Les barreaux des cages magiques étaient intangibles, et pourtant, l'abomination gargantuesque s'y écrasa comme s'ils étaient faits de métal solide.

La plaine osseuse trembla tandis que les géants morts se heurtaient aux rayons de lumière écarlate, titubaient et s'immobilisaient.

À une certaine distance, Anvil était toujours indemne sous le barrage des attaques féroces de Ki Song. Même si la surface de l'os ancien autour d'eux était criblée de fissures, son armure sombre était restée intacte, et son corps n'avait pas été brisé.

Couché sur le sol, il ricana froidement.

"...Je le suis."

Un instant plus tard, cinq des sept épées terribles transpercèrent le corps de Ki Song par derrière, tandis que la sixième lui transperça le cœur. Anvil lâcha sa poignée, enroula ses doigts autour de son cou et s'élança dans le ciel, l'entraînant avec lui.

"Une merveille à voir, un monarque parmi les monarques — et bien plus encore."

Alors qu'ils s'élevaient suffisamment haut pour presque toucher le Voile Nuageux, il tourna la visière de son casque vers Ki Song et lui dit avec un soupçon d'indifférence dans sa voix froide et impitoyable :

"Qui es-tu ?"

Ce disant, il tendit ses muscles et jeta Ki Song à terre.

Elle plongea à travers l'ouragan d'épées comme une comète cramoisie, se faisant transpercer et couper. Un instant plus tard, le coup de la septième épée — l'épée maudite — la rattrapa, déchirant l'ouragan.

Ki Song s'écrasa au sol avec une force si terrible que l'onde de choc produite par sa chute ne fit pas que projeter les marionnettes environnantes, mais les réduisit en miettes. Les plus proches furent pulvérisés en nuages de brume cramoisie, tandis que les plus éloignés furent simplement déchiquetés en petits morceaux de chair.

Un vaste réseau de fissures serpentait à la surface de l'os ancien, l'entourant comme une sombre toile d'araignée.

Au cœur de cette toile, Ki Song luttait pour se relever.

Les six épées, cependant, étaient toujours logées dans son corps, l'empalant et la maintenant au sol.

Anvil atterrit à quelques pas et se dirigea vers elle, levant la septième épée.

Sa voix résonna derrière l'acier noir de son casque :

"...Tu n'es rien."

Ki Song laissa échapper un petit rire rauque.

"N'es-tu pas le genre d'homme à n'avoir peur de rien ?"

Avant que l'épée maudite ne s'abatte, la silhouette enchanteresse de la Reine se brouilla et prit sa forme Transcendante.

Un instant plus tard, un grand flot de sang cramoisi déferla, s'échappant de la cage des six épées terrifiantes et menaçant de consumer Anvil.


  
    

Chapitre 2216 – Rivière Pourpre


Traducteur/Checker: Gray

La marée de sang en laquelle Ki Song s'était transformé était assez vaste pour remplir une mer, se déversant comme un déluge pourpre. La rivière rouge scintillante se déplaçait au-dessus du sol, se tortillant dans l'air comme une créature vivante — la vague fluide s'élevait au-dessus du champ de bataille, éclipsant instantanément la silhouette robuste du Roi des Épées.

Une telle quantité de sang semblait impossible à contenir dans le petit et fragile vaisseau qu'est un corps humain... et pourtant, la réalité était indéniable.

Anvil avait encaissé sans broncher les coups dévastateurs de Ki Song, mais il semblait peu enclin à se laisser toucher par la marée carmin. Dès que Ki Song prit sa forme Transcendante, des runes écarlates s'allumèrent sur son armure noire, tandis qu'il utilisait ses pouvoirs pour léviter en arrière, créant instantanément une distance entre eux.

La rivière de sang franchit cette distance en un clin d'œil, couvrant des centaines de mètres en une fraction de seconde. Anvil continua de reculer, utilisant ses sept lames pour créer une sphère d'acier étincelante autour de lui.

Alors qu'il s'élevait dans le ciel et que la vague cramoisie le poursuivait, elle engloutit d'innombrables épées volantes. Quelques instants plus tard, les épées se dissolvaient en son sein, se décomposant en un flot d'étincelles écarlates. Les étincelles furent ensuite absorbées par le sang scintillant, ne laissant aucune trace derrière elles.

De loin, cela ressemblait à un ruban cramoisi scintillant qui dansait avec fluidité dans les airs, glissant à travers la tempête d'épées. Sa surface brillait d'une magnifique lueur rouge lorsque la lumière du soleil tombait dessus, et quiconque voyait cette lueur sentait son sang commencer à bouillir.

Sunny le sentait aussi... le Tissage du Sang semblait réagir à la présence de la Reine, se précipitant dans ses veines à une vitesse inouïe. Les battements de son cœur s'accélérèrent.

Ils vont anéantir toute la plaine...

Les Titans luttaient toujours pour se libérer des cages magiques. La fureur de leur lutte dévastatrice faisait trembler le champ de bataille, et la surface de l'os antique s'effritait lentement sous leurs pieds... pour ceux qui en avaient, bien sûr.

L'affrontement entre les Souverains eux-mêmes était encore plus tyrannique. Alors qu'Anvil s'échappait de la rivière de sang scintillante, déchaînant mille enchantements pour la blesser, il plongea plusieurs fois vers le sol, ne se retournant qu'au dernier moment pour survoler sa surface.

Ki Song semblait moins agile dans l'immensité de sa forme Transcendante destructrice, si bien qu'elle ne put se retourner aussi brusquement.

Au lieu de cela, la marée de sang s'écrasa simplement sur les os anciens avec la force d'un tsunami dévastateur... si ce tsunami débordait d'essence d'âme Suprême, maniait la Volonté, et était entièrement constitué de sang appartenant à une descendante du Dieu Bête — qui était aussi le dieu du sang.

À chaque fois, la marée pourpre noyait une partie du champ de bataille, puis se reformait, laissant le champ de bataille en miettes.

Un profond gémissement retentit quelque part sous terre, et Sunny vit une fissure serpenter à la surface de l'os ancien.

Elle atteignit presque le point où la Septième Légion Royale était positionnée, les soldats paralysés par le choc et l'effroi de la bataille déifique. Beaucoup d'entre eux jonchaient le sol, incapables de garder l'équilibre au milieu de ce violent tremblement de terre, mais Rain était toujours debout.

Sunny, qui se cachait dans son ombre, était bien plus puissant que tous les soldats du Chant. Cependant, même lui était abasourdi par la violence extrême que les Souverains avaient déchaînée pour s'entretuer.

Et cela ne faisait que commencer...

Trop puissant...

[...ny... Su... Sunny ?]

La voix était presque trop faible pour être entendue, mais il l'entendit. Elle résonnait dans sa tête, étouffée et lointaine, mais indéniablement familière.

Sunny s'agita.

[Cassie ? Pouvez-vous répéter ?]

Il y eut une longue pause, puis sa voix lui parvint à nouveau :

[La Reine semble... être... distraite, un peu. Je ne peux toujours pas joindre quelqu'un d'autre, mais vous... êtes proche...]

Sunny était en effet proche de Cassie — son incarnation n'était, du moins, pas à plus de cent mètres de l'endroit où elle se tenait aux côtés de Seishan. C'est pourquoi il était facile de comprendre pourquoi elle pouvait l'atteindre avec ses pouvoirs, et personne d'autre.

Il avait tant de questions, et pas assez de temps pour les poser toutes.

Il posa donc la question la plus importante en premier :

[Vous allez bien ?]

Cassie resta silencieuse pendant quelques instants. Mais le poids assourdissant de son silence finit par être brisé :

[...bien.]

Sunny poussa un soupir de soulagement.

Sa voix se fit un peu plus forte, comme si elle s'efforçait de se faire entendre :

[Écoutez... c'est important. La Capacité Ascendante de la Reine... transfert. Elle peut transférer tout dommage causé à son corps à l'une de ses marionnettes... sans s'y rattacher... chaque marionnette qu'elle contrôle peut devenir son vaisseau principal...]

Il se figea. Non loin de là, le Seigneur des Ombres soupira et regarda subtilement autour de lui. Les guerriers de l'Armée de l'Epée jonchaient le sol, et il était le seul à rester debout dans cette section de la formation de combat, toujours appuyé paresseusement sur son odachi noir, ses cheveux blancs flottant dans le vent féroce.

[C'est une terrible nouvelle. Comment allons-nous la tuer ? Je suis sûr qu'elle a d'innombrables marionnettes cachées aux quatre coins du monde.]

Ses pensées devinrent sombres. Le fait que Ki Song puisse transférer des dégâts à ses marionnettes était déjà assez grave... mais le fait qu'elle ne puisse pas être tuée tant que toutes ses marionnettes ne seraient pas détruites était bien pire. Même s'ils parvenaient à détruire toutes les marionnettes présentes sur le champ de bataille et à abattre la Reine elle-même, celle-ci continuerait d'exister ailleurs.

Il commença à réfléchir aux conséquences si Ki Song restait en vie après la bataille. S'ils parvenaient à obtenir la suprématie, à tuer Anvil et à dévaster son armée de marionnettes... eh bien, parvenir à se débarrasser d'elle pour de bon serait quand même possible. Cela demanderait juste beaucoup de temps et d'efforts.

Le Domaine de l'Épée tomberait entre les mains de Neph. Ils seraient prêts à prendre le contrôle de la plupart des Citadelles du Domaine du Chant. Tout n'était pas perdu...

Ses pensées furent interrompues par la voix de Cassie :

[Il y a encore... un moyen... de la tuer.]

Sunny resta silencieux quelques instants.

Son Défaut...

Comme si elle lisait dans ses pensées, Cassie reprit la parole :

[Elle se soucie... de ses filles. Ki Song peut s'échapper, mais elles ne le pourront pas. Nous pouvons... exploiter... cette faiblesse...]

Sunny soupira.

C'était tout à fait logique et morbide.

Donc... Cassie voulait forcer la Reine à se battre jusqu'au bout pour sauver ses filles. C'était une sale stratégie, sans nul doute.

Mais elle pouvait fonctionner.

Du moins si Cassie avait raison et que l'affection de Ki Song pour ses filles était plus forte que son désir de survivre.

Il étendit prudemment son sens de l'ombre vers Seishan, considérant un instant sa silhouette gracieuse.

[Je vais en informer Nephis.]

Le moment où ils allaient devoir agir approchait à grands pas. Il espérait qu'ils gagneraient... il espérait que les autres avaient fait leur part du travail.

[Autre chose...]

La voix lointaine de Cassie semblait étrangement réservée.

[Il s'agit... d'Épée Brisée. La véritable raison... pour laquelle il devait mourir...]

Sunny l'écouta attentivement, attendant qu'elle continue.

Lorsqu'elle le fit, le temps sembla s'arrêter un instant.

Ce... n'était vraiment pas ce que Sunny s'attendait à entendre.

Cassie l'atteignit avec son pouvoir et lui dit :

[C'est à cause... de Weaver.]


  
    

Chapitre 2217 – Fruit Défendu


Traducteur/Checker: Gray

Sunny se figea un instant, surpris par une déclaration tout à fait inattendue.

Weaver ? Ce sinistre Démon ?

Qu'est-ce qu'un daemon mort pouvait bien avoir à voir avec le meurtre d'Épée Brisée ?

Alors que la plaine osseuse gémissait et tremblait sous l'assaut calamiteux de la puissance Suprême, il s'attarda un instant, puis demanda avec incrédulité :

[Comment ça, à cause de Weaver ?]

Cassie répondit quelques battements de cœur plus tard, sa voix étant plus forte — la Reine, semblait-il, était de plus en plus distraite, ce qui permettait à la voyante aveugle de mieux exprimer ses pouvoirs.

[Épée Brisée était... inconsolable... après la mort de Sourire du Ciel. Il se persuada qu'elle était toujours en vie, perdue quelque part dans un Cauchemar. Il était obsédé par l'idée de défier la Graine qui avait engendré la Porte de Catégorie Cinq en Amérique, et pour cela, il devait accumuler de la puissance... une grande puissance... autant de puissance qu'il le pouvait...]

Sunny fronça les sourcils, digérant ce qu'il avait entendu. La vérité sur les dernières années d'existence d'Épée Brisée était assez surprenante...

Mais qu'est-ce que Weaver avait à voir avec tout cela ?

Cassie marqua un temps d'arrêt, avant d'ajouter :

[Les membres de sa cohorte... étaient tous spéciaux. Sourire du Ciel, Anvil, Ki Song, Asterion — ils possédaient tous une lignée divine. Mais pas lui. Il s'est donc aventuré à faire ce que Ki Song avait fait et à trouver sa propre Mémoire de Lignée. La seule lignée qui n'avait pas encore été revendiquée — la lignée du Dieu de l'Ombre.]

Sunny s'agita dans l'ombre de Rain. Au loin, le Seigneur des Ombres pencha légèrement la tête. Même Maître Sunless cligna plusieurs fois des yeux, laissant transparaître la surprise sur son visage.

[...La lignée du Dieu de l'Ombre ?]

La voix de Cassie résonna dans sa tête un instant plus tard :

[Oui. Il a cherché très loin... mais... il n'a pas réussi à trouver les traces de l'Ombre. À la place, il a trouvé autre chose. Un morceau d'une lignée prohibée laissée en secret par l'un des daemons. Quelque chose qui ne devrait même pas exister, mais qui apparemment existe... ou du moins qui existait à l'époque. Épée Brisée a revendiqué cette lignée, héritant d'une partie de Weaver, le Démon du Destin.]

Sunny oublia de respirer.

Q-quoi ?

S'il avait été stupéfait auparavant, il était maintenant choqué. C'était comme si quelqu'un l'avait frappé à la tête.

Épée Brisée... a trouvé... l'un des Tissages ?

Et Cassie avait attendu si longtemps pour le lui dire ?!

Attends...

La Capacité Dormante de Cassie ne voyait Sunny que comme un vide. Elle ne se souvenait pas non plus de ce qu'elle avait connu de lui dans le passé... elle ne savait donc probablement pas que Sunny lui-même avait du sang de Weaver qui coulait dans ses veines.

Personne ne le savait.

Cassie n'aurait pas eu conscience de l'importance de ce savoir.

Attends, Épée Brisée avait une partie de la lignée de Weaver ?!

Se sentant déstabilisé et confus, Sunny prit une grande inspiration.

[...La lignée de Weaver, je vois. Pourquoi est-ce important ?]

Cassie resta silencieuse quelques instants, puis répondit calmement :

[Je n'en suis pas tout à fait sûre, mais c'est le fait qu'il en soit venu à posséder la lignée prohibée qui a convaincu Anvil, Asterion et Ki Song de le trahir. Il y avait bien d'autres raisons... mais c'est celle-là qui a été décisive et qui semble leur avoir forcé la main. Pour une raison ou une autre, les membres des lignées divines ne pouvaient tolérer l'existence d'Épée Brisée après qu'il soit devenu l'héritier de Weaver. C'est pourquoi ils l'ont tué.]

Sunny frissonna.

C'était... une nouvelle déconcertante à apprendre.

N'était-il pas bien plus l'héritier de Weaver que ne l'avait été Épée Brisée ? Il possédait non pas une, mais trois parties de la lignée de Weaver à présent.

Ceux qui avaient hérité de la lignée des dieux allaient-ils un jour le prendre pour cible pour une raison inconnue ?

Sunny inspira profondément.

Soudain, il fut envahi par un sentiment inquiétant...

Ce n'était pas vraiment une prémonition, car son intuition avait perdu son côté mystique lorsque son lien avec le destin avait été rompu. Cependant, Sunny avait acquis suffisamment d'expérience et de connaissances pour développer son propre sixième sens.

Apprendre que les Souverains s'étaient retournés contre Épée Brisée à cause de la lignée de Weaver sonnait définitivement l'alarme dans sa tête.

Génial.

Sunny voulut poser une autre question, mais à ce moment-là, un craquement assourdissant envahit l'Armée du Chant... ainsi que l'Armée de l'Épée.

Le sol trembla une fois de plus, cette fois-ci plus violemment qu'il ne l'avait jamais fait auparavant. Rain perdit finalement l'équilibre et tomba, heurtant le sol avec un glapissement effrayé. De l'autre côté du champ de bataille, le Seigneur des Ombres grogna et se balança, se redressant finalement et levant son odachi pour le mettre sur son épaule.

Les soldats autour de lui étaient tous à terre, regardant autour d'eux dans une confusion hébétée. Lentement, leurs traits se déformèrent sous l'effet de la peur.

Sa voix froide s'échappa de derrière le Masque de Weaver, pleine d'indifférence :

"...Pas de panique. Il n'y a aucune raison de s'inquiéter."

Devant les deux armées recroquevillées...

Le combat acharné entre les deux Souverains était entré dans une nouvelle phase, tout à fait inconcevable. Les forces libérées par leur affrontement étaient si terribles que le sternum du dieu mort lui-même peinait à y résister. De nouvelles fissures se formaient à la surface de la plaine osseuse, et celles qui s'y trouvaient déjà s'approfondissaient.

Puis, après un coup particulièrement calamiteux, les fissures commencèrent à s'élargir et à croître de façon incontrôlée, comme si un point de non-retour avait été franchi. Le bruit initial du champ de bataille se brisant avait été noyé dans le grondement de l'impact, mais à présent, tout le monde pouvait entendre et sentir le sol se déplacer sous eux.

La fissure qui se trouvait près de la Septième Légion Royale s'étendit en un instant, jusqu'à la limite du Passage du Sternum. Celle-ci s'élargit également, et quelques malheureux soldats tombèrent...

Dans les ténèbres.

Damnation.

La plupart des gens ne pouvaient pas le sentir, mais Sunny le pouvait. Son sens de l'ombre s'étendait très loin et pénétrait en profondeur.

Plus important encore, il avait une vue aérienne du champ de bataille depuis l'Île d'Ivoire. Il pouvait donc voir la toile d'araignée que constituaient les profondes fissures qui s'étendaient sur toute la plaine.

Elle s'étendait jusqu'aux Creux.

Alors que Rain roulait et se redressait sur un genou, regardant la fissure sombre de la fissure déchiquetée...

Elle vit une épaisse liane écarlate surgir des ténèbres et s'attacher à l'os éclaté.


  
    

Chapitre 2218 – Ciel Gris Foncé
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Le combat calamiteux entre les deux Suprêmes avait stupéfié les deux grandes armées rassemblées à la surface du sternum du dieu mort. Les soldats étaient abasourdis, les soldats étaient impressionnés, les soldats étaient terrifiés...

Cependant, ils n'étaient pas les seuls à être affectés par la tyrannie cataclysmique de l'affrontement déifique.

Au-dessous d'eux, dans la pénombre des Creux, l'ancienne jungle était également en ébullition. Les Créatures du Cauchemar vivant dans les ténèbres s'agitaient, perturbées par l'inconcevable fureur de l'affrontement entre les deux Souverains. Les répliques de la bataille avaient même atteint les Creux, plongeant les abominations dans la frénésie. La jungle elle-même semblait s'être animée, comme si elle sentait une menace.

...Ou un festin, peut-être.

Sachant qu'il devrait affronter les Souverains lui-même, Sunny les observait attentivement. Cependant, son sens de l'ombre s'étendait très loin — il prêtait également attention à ce qui se passait dans les Creux.

Ainsi, il était probablement la seule personne sur la plaine osseuse à savoir ce qui se passait dans les Creux en ce moment.

C'est pourquoi il fut l'un des premiers à comprendre ce que les Souverains avaient fait.

Bandes de salauds...

Le Roi et la Reine étaient parvenus à briser la plaine osseuse. Peut-être n'aurait-il pas dû être surpris, sachant qu'Anvil avait déjà creusé une fissure dans le dôme des Creux une fois... mais à l'époque, lors du combat contre Condamnation, cela avait été le résultat d'une action consciente qui avait demandé une grande quantité d'efforts, de préparation, et un grand acte de sorcellerie.

Cette fois-ci, l'os du dieu mort fut brisé simplement parce qu'il avait servi de champ de bataille aux deux Suprêmes meurtriers.

Au contraire, un réseau d'innombrables fissures serpentait à travers l'extrémité nord du sternum titanesque, lui donnant l'aspect d'un verre brisé.

Et toutes ces fissures menaient aux Creux, qui bouillonnaient d'une activité frénétique.

L'ancienne jungle de Godgrave était privée de soleil depuis peu. Les armées humaines l'avaient bannie sous la surface et continuaient à brûler les lianes rampantes, brisant ainsi le cycle qui permettait à l'abominable écosystème des Creux de prospérer.

Sans l'infestation écarlate qui se propageait à la surface, l'ancienne jungle était privée des nutriments dont elle avait besoin pour survivre — les conséquences n'étaient pas encore visibles, mais elles deviendraient graves d'ici peu. La jungle mourait de faim, et par conséquent, les abominations qui vivaient sous sa canopée mouraient également de faim.

C'est pourquoi la jungle, et les abominations aussi, se précipitèrent à la surface lorsque d'innombrables fissures ouvrirent le dôme des Creux.

Bon sang !

"Debout ! Prépare-toi au combat !"

Le sifflement de Sunny poussa Rain à se lever. Autour d'elle, les guerriers de la Septième Légion Royale essayaient de rester debout malgré les secousses du sol. La voix de Seishan perça la cacophonie de la bataille apocalyptique :

"...formation ! Face aux fissures ! ...feu !"

Mais il était déjà trop tard.

La simple liane qui s'était étendue depuis la fissure il y a quelques instants s'était déjà transformée en une centaine de lianes. Sur toute la longueur de la fissure, les vrilles de l'ancienne jungle sortaient de l'obscurité et s'attachaient à la surface jaunie par le soleil de l'os.

De plus, plusieurs fissures se trouvaient dans les environs.

La marée d'infestation écarlate ressemblait vraiment à du sang écumeux qui gonflait et s'écoulait de profondes entailles, ruisselant à l'infini...

Bien sûr, les lianes n'étaient qu'un signe annonciateur de ce qui allait suivre — les grands ponts que la jungle avait dressés pour relier les profondeurs des Creux à la surface éclairée par le soleil.

Un instant plus tard, une tête hideuse s'éleva au-dessus du bord de la fissure la plus proche, et une Bête Supérieure poussa son corps massif sur la plaine osseuse.

Rain la fixa avec de grands yeux, terrifiée, puis banda son arc d'une main tremblante.

...Bien sûr, sa flèche rebondit sur la peau sombre de la monstrueuse créature sans lui laisser la moindre égratignure.

La situation était encore plus critique dans la formation de l'Armée de l'Épée.

Leur ennemi était situé plus près du bord du sternum titanesque, ce qui signifiait que les Creux étaient assez peu profonds à cet endroit — après tout, l'enfer souterrain ne s'étendait pas jusqu'à la paroi même du sternum du dieu mort. En fait, la position de l'Armée du Chant n'était que partiellement au-dessus des Creux, le reste ne reposant que sur de l'os solide.

L'Armée de l'Épée n'avait pas autant de chance. Comme elle était positionnée plus au sud, rien n'existait au-dessous des guerriers du Domaine de l'Épée, à part l'étendue sombre de l'abominable jungle. Ils allaient donc devoir faire face à plus d'horreurs... ils seraient également encerclés de toutes parts, tandis que les guerriers du Chant seraient au moins à l'abri des attaques venant de l'arrière.

Mais cela importait peu. Aucun des deux camps n'allait sortir indemne de l'assaut de la marée écarlate — si tant est qu'ils puissent y échapper.

Que dois-je faire ?

En tant que Seigneur des Ombres, Sunny était au cœur de l'action. Il pouvait se précipiter pour aider les soldats, en tuant autant de Créatures du Cauchemar qu'il le pouvait...

Mais il devait aussi attendre le moment idéal pour attaquer les Souverains. S'il arrivait trop tard, l'un d'eux tuerait l'autre et deviendrait infiniment plus puissant... s'il n'attendait pas assez longtemps, aucun des Suprêmes n'aurait épuisé ses forces, et les combattre tous les deux relèverait du suicide.

Il ne pouvait pas se laisser distraire.

Alors qu'un mille-pattes de la taille d'un train sortait d'une profonde fissure et se tenait au-dessus d'une douzaine de soldats Éveillés, son ventre s'ouvrant sur toute sa longueur pour révéler une affreuse gueule sans fin, Sunny poussa un juron et plongea dans les ombres.

Il en émergea une fraction de seconde plus tard et donna un coup avec son odachi. L'épaisse carapace rouge du mille-pattes fut coupée net, et le tiers supérieur de son corps monumental fut séparé du reste de la monstrueuse créature.

Le tiers coupé tomba au sol dans un bruit assourdissant... et se tordit, cherchant désespérément à avaler sa première victime.

Les deux tiers inférieurs continuaient d'émerger de la fissure, apparemment indifférents à la perte de la partie supérieure.

Sunny perdit une fraction de seconde à fixer l'abomination, consterné.

Tout autour de lui, de nombreuses Créatures du Cauchemar remontaient à la surface, la plupart d'entre elles n'étant pas moins terribles que le mille-pattes géant.

Son regard devint encore plus sombre qu'il ne l'était auparavant.

Une goutte d'ichor tomba du sang qui coulait de l'odachi et se heurta à l'os usé par le temps.

Que tout soit maudit...


  
    

Chapitre 2219 – Terre Déchirée, Ciel Brisé
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L'enfer s'abattit sur Godgrave.

Une tempête d'épées bruissantes avait effacé le ciel, déversant une pluie dévastatrice d'acier meurtrier sur la mer de cadavres vivants qui inondait les étendues gorgées de sang de la plaine osseuse éclatée. Des figures grotesques de Titans imposants s'efforçaient de briser les chaînes de sorcellerie qui les liaient, le sol tremblait comme une bête blessée se convulsant dans les affres de la mort, et une violente litanie de bruits assourdissants semblait ébranler les fondations mêmes du monde.

Deux demi-dieux poursuivaient leur combat mortel au-dessus du champ de bataille fracturé, observés en silence par le lointain et mauvais présage du crâne du dieu mort.

Bien plus bas, sur le sol brisé, un flot écarlate s'écoulait des fissures noires comme une écume sanglante. L'ancienne jungle émergeait de la pénombre des Creux, affamée de lumière et de chaleur — avec elle, d'innombrables abominations rampaient à sa surface, poussées dans une effroyable frénésie par la fureur de la grande bataille et l'odeur alléchante des âmes humaines.

Même Sunny, qui avait vu un enfer ou deux au cours de sa vie, se sentait quelque peu ébranlé par l'étendue et l'ampleur de cette calamité désastreuse, ainsi que par sa nature stupéfiante...

Il ne pouvait même pas imaginer ce que ressentaient les simples soldats.

Les deux armées humaines étaient sur le point d'être consumées par l'effroyable marée de Créatures du Cauchemar.

Cependant, les vétérans de la Grande Guerre étaient une tribu coriace — personne n'avait perdu la raison à cause de la peur, même au milieu d'un désastre apparemment apocalyptique.

Les Saints avaient retrouvé leur sang-froid les premiers, se déplaçant pour intercepter les plus dangereuses des abominations émergentes tout en aboyant des ordres aux Maîtres paralysés. Les Maîtres suivirent les ordres, d'abord mécaniquement, comme par habitude, puis avec une détermination croissante. Ils rallièrent les soldats Éveillés et se joignirent à eux pour se défendre contre le flot effrayant de Créatures du Cauchemar.

Malgré cela...

Le nombre de morts fut élevé au cours des premiers instants. Puis, à mesure que les deux armées se redressaient pour faire face à la jungle libérée, il diminua quelque peu — mais cela ne servait toujours à rien.

Sunny, dont les incarnations lui permettaient d'avoir une vue parfaite de ce qui se passait de part et d'autre du champ de bataille, le constatait clairement. Une incarnation se trouvait parmi les soldats de l'Armée de l'Épée, une autre parmi les soldats du Chant, et une autre observait tout cela de très haut.

Le nombre de fissures était trop important, et les Créatures du Cauchemar qui en sortaient étaient trop puissantes. Celles-ci n'étaient pas les habitants de la surface que les soldats des deux grandes armées avaient affrontés auparavant, lors de la conquête de la Plaine de la Clavicule, du Passage du Sternum et des côtes du dieu mort — et qui étaient pour ainsi dire trop terribles pour être combattues par des Éveillés.

À la place, des horreurs anciennes des Creux, de grands et terribles prédateurs qui avaient passé d'innombrables années à chasser d'autres membres de leur espèce effroyable dans le crépuscule éternel de la jungle écarlate. Nombre d'entre elles étaient de Rang Supérieur, et donc presque totalement insensibles aux attaques des soldats Éveillés. Seuls les Saints pouvaient les affronter... mais ces derniers n'étaient pas assez nombreux.

Pire encore, aucune des deux armées n'avait réussi à maintenir sa formation. Les fissures étaient apparues trop soudainement, et avaient coupé les lignes de combat, les brisant. Au lieu de présenter un front uni face à la marée de puissantes abominations, les soldats se battaient maintenant désespérément dans les formations qu'ils pouvaient assembler, entourés de toutes parts par le flot de monstres.

La situation semblait bien sombre. Malgré l'ampleur de la bataille et l'immensité des deux grandes armées, les groupes de soldats humains en lutte étaient comme des îles condamnées à se noyer dans la mer montante des ténèbres écarlates. Ils résistaient pour l'instant, mais l'heure était grave.

Si rien ne changeait, les deux armées seraient consumées et disparaîtraient sans laisser de traces.

L'Armée du Chant s'en sortait un peu mieux, au moins — sa position était plus proche du bord du sternum du dieu mort, et peu de Créatures du Cauchemar attaquaient les soldats du Chant par l'arrière. Seishan s'en était rendu compte, semblait-il, et s'efforçait à présent de faire battre en retraite son armée plus au nord.

L'Armée de l'Épée, quant à elle, était en grande difficulté.

Sunny avait appelé Sainte et Fiélon pour qu'ils viennent en aide aux soldats. Après avoir hésité quelques instants, il manifesta deux autres avatars de lui-même, afin que trois incarnations du Seigneur des Ombres puissent entrer dans la bataille. Tous s'abattirent sur les Créatures du Cauchemar, retenant la marée écarlate.

Il devait faire attention à ne pas gaspiller inutilement son essence avant d'affronter les Souverains, mais avec Serpent entre les mains et d'innombrables abominations autour de lui, la reconstituer en les tuant ne poserait pas de problème.

Sunny et ses Ombres étaient comme des hérauts de la mort, chacun ayant une présence dévastatrice sur le champ de bataille — mais même sa présence était terriblement insuffisante pour briser la marée. C'était comme une goutte d'eau dans l'océan, du moins tant qu'il se retenait.

À une certaine distance, Nephis était comme une lueur d'espoir dans la mer de ténèbres affamées. Le noyau de l'Armée de l'Épée s'était rallié à elle, les soldats étant soignés par ses flammes tandis que son épée fauchait la vie des plus puissantes Créatures du Cauchemar.

Cependant, elle se trouvait dans la même situation que Sunny.

L'une de ses ombres se cachait encore dans la sienne.

Profitant de l'instant, il lui parla et lui transmit les informations partagées par Cassie aussi vite que possible. Puis, Sunny resta silencieux un moment, attendant qu'elle achève une abomination hideuse qui ressemblait à un arbre pourri et ambulant dont le tronc était jonché d'innombrables gueules dentelées... ou peut-être à une bête morte dont le corps était devenu l'hôte d'un parasite arboricole.

Les flammes blanches engloutirent l'effroyable créature, réduisant les feuilles écarlates en cendres, et l'épée incandescente — Parricide — coupa le tronc en deux.

Quelques instants plus tard, deux Créatures du Cauchemar tout aussi horribles se précipitaient sur Nephis à travers les flammes.

Il prit la parole :

"Nous ne tiendrons pas longtemps ici."

Elle regarda le champ de bataille, avant de hocher brièvement la tête.

"...Nous devons avancer."

Sunny s'attarda un instant, puis poussa un petit rire noir.

"Avancer ? Avancer où ?!"

Nephis s'élança vers les deux abominations, brandissant son épée Suprême.

"Traverser le champ de bataille, vers le bord de la plaine. Pour atteindre l'Armée du Chant, ou au moins se retrouver sur de l'os solide !"

Il considéra le carnage du champ de bataille calamiteux depuis le bord de l'Île d'Ivoire, resta silencieux un moment, et prit une profonde inspiration.

"C'est... de la folie !"

Sunny sortit de l'ombre de Neph, manifestant un avatar de plus.

Écrasant le crâne de la seconde abomination d'un coup monstrueux de son poing blindé, il jeta un coup d'œil à Nephis et sourit sous la visière de son casque d'onyx.

"Ça pourrait bien marcher !"


  
    

Chapitre 2220 – Pionnier Infernal
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Sunny sourit... mais son sourire était quelque peu forcé. Il ne pouvait se résoudre à ressentir la jubilation désespérée qui l'envahissait souvent dans des situations qui lui paraissaient trop sombres pour qu'il puisse y faire face.

Heureusement, son visage était caché derrière la visière du casque du Manteau, et Nephis ne vit donc pas son hésitation. Pour elle, le Seigneur des Ombres ressemblait à ce qu'il avait toujours été — froid, confiant et débordant d'arrogance.

C'était une pulsion tellement déplacée que de faire bonne figure devant elle, même au milieu d'un enfer littéral qui déferlait, et pourtant Sunny ne pouvait s'empêcher d'en avoir envie.

S'avançant dans les ombres, il en sortit une lance noire, puis se retourna vers Nephis.

"Je vais ouvrir la voie pour que l'armée suive."

Au moment où il prononça ces mots, les ombres s'agitèrent...

Puis, une silhouette effrayante en surgit, faisant frémir les soldats et les faisant reculer.

La vaste ombre prit la forme d'un étalon ténébreux aux crocs de loup et aux deux cornes acérées, dont les yeux brûlaient de terrifiantes flammes cramoisies. L'étalon semblait enveloppé d'une brume fantomatique et indistincte d'ombres mouvantes, comme s'il était entouré d'une nuée de cauchemars vivants, son pelage sable semblant absorber la lumière.

Le simple fait de regarder l'imposant destrier emplissait le cœur des soldats d'un froid sentiment d'effroi... ce qui n'était pas rien, compte tenu de la terreur qu'ils avaient déjà ressentie.

Les soldats s'écartèrent, mais Sunny fit un pas vers le destrier cauchemardesque. Il lui donna une tape sur son flanc musclé et lui dit :

"Salut, mon pote. Ça m'a vraiment manqué de ne pas t'avoir dans les parages."

Cauchemar tourna le regard glacial de son œil cramoisi vers Sunny, s'attarda quelques instants, puis renifla doucement.

Sunny sourit.

"Hé, j'ai travaillé dur aussi, tu sais !"

Ce disant, il sauta en selle, abaissa un peu sa lance et regarda Nephis d'en haut.

"...Vous feriez mieux de nous suivre rapidement."

Elle acquiesça, donnant immédiatement des ordres aux officiers qui se trouvaient à proximité.

Cauchemar s'élança vers l'avant.

L'effroyable destrier sombre se déplaçait à la vitesse de l'éclair, ses sabots adamantins faisant jaillir des étincelles sur l'os ancien. Il traversa en trombe les soldats comme une vague de ténèbres, puis s'éleva dans les airs, franchissant des centaines de mètres en un seul bond.

Quelques instants plus tard, le cheval ténébreux atterrit agilement à l'extérieur de la formation ébranlée, au milieu de la masse d'abominations. Les os se brisèrent sous ses sabots, et la chair fut déchirée par ses crocs d'acier.

Des éclaboussures de sang volèrent dans toutes les directions, et les Créatures du Cauchemar, qui n'étaient pas censées connaître la peur, se recroquevillèrent soudain de terreur.

L'étalon noir avait beau être redoutable et mortel, son cavalier était comme le diable en personne. Sa redoutable armure d'onyx brillait faiblement, et le panache de son casque flottait au gré du vent. Sa lance sombre se déplaçait à une vitesse phénoménale, transperçant les corps et sectionnant les membres. Des corps déchiquetés tombèrent au sol.

Pendant un bref instant, le destrier et son cavalier semblèrent être engloutis par la marée d'abominations, mais au lieu de cela, la marée d'abominations fut brisée par leur assaut furieux. Les ombres s'agitèrent autour d'eux, élargissant la brèche, et le Seigneur des Ombres s'élança, laissant dans son sillage une traînée de mort et de dévastation.

Derrière lui, l'Armée de l'Épée commença lentement à avancer.



"C'est... inutile..."

Rain recula en titubant, tirée par Fleur. Un instant plus tard, une griffe hideuse déchira le sol à l'endroit où elle se tenait il y a quelques instants, laissant de profondes rainures dans l'os qui semblait indestructible auparavant.

Le squelette titanesque avait été un symbole de peur mystique pour les soldats de l'Armée du Chant, et même si peu d'entre eux croyaient vraiment qu'il avait appartenu à un véritable dieu, beaucoup en étaient venus à le considérer avec la même révérence. Cependant, aujourd'hui, Godgrave s'était révélé bien plus fragile qu'ils ne le pensaient.

Toute la plaine osseuse avait été fracturée par le Roi et la Reine, et maintenant, des Créatures du Cauchemar suffisamment puissantes pour laisser des marques à sa surface assiégeaient l'Armée du Chant.

Inutile de dire que les soldats Éveillés étaient comme des fourmis face à ces abominations terrifiantes.

Ils avaient toujours été plus faibles que les habitants de Godgrave, aussi l'Armée du Chant avait-elle développé divers moyens pour faire face à des adversaires plus forts. L'arsenal de Rain visait en grande partie à affaiblir l'ennemi par divers moyens... et pourtant, aujourd'hui, ses flèches s'avéraient totalement inefficaces.

"Quelle aubaine !"

Elle n'avait même pas à s'inquiéter de son Défaut, car, dans cet enfer, elle n'avait aucune chance d'être capable de tuer quoi que ce soit.

Même si Rain ne voulait pas l'admettre, elle sentait le désespoir s'installer dans son cœur.

"Rain ! S-sors de là !"

Fleur la tira en arrière, et Tamar avança, essayant désespérément de ralentir l'attaque de l'horreur. Sa zweihander plongea, frappant l'abomination... et rebondissant inutilement. L'Héritière tituba sous l'effet du recul du coup puissant, et les yeux de Rain s'écarquillèrent lorsque d'affreuses griffes s'élancèrent vers son corps.

Une fraction de seconde plus tard, l'une des Sœurs de Sang atterrit sur le dos de la Créature du Cauchemar, lui transperçant le cou avec une dague ondulée. Quelque chose clignota, et Tamar fut projetée en arrière — elle avait une profonde entaille sur le côté, mais elle était en vie.

Autour d'eux, l'Armée du Chant cédait lentement sous la marée de monstres. Les Créatures du Cauchemar étaient à présent impossibles à vaincre, mais il fallait aussi faire face à l'infestation écarlate elle-même. Une masse de lianes, de mousses et d'herbes s'échappait des profondes fissures de l'os ancien, rampant sur sa surface comme la peste.

La jungle apportait avec elle toutes sortes de dangers mortels.

"Bon sang... bon sang..."

Rain n'avait pas de nom pour l'émotion qu'elle ressentait, mais elle sentait que quelque chose bouillonnait au plus profond de son âme.

C'est alors que Ray surgit de nulle part, attrapa Tamar et l'aida à se relever. Ils n'eurent même pas le temps de souffler qu'une autre abomination leur fonça dessus, sa gueule s'ouvrant suffisamment pour engloutir toute la cohorte.

Cette fois, il n'y avait aucune échappatoire.

Mais avant qu'ils ne soient consumés...

Les ombres de Rain se déplacèrent soudain et surgirent du sol. Une lame sombre scintilla dans les airs, et la monstruosité qui s'élançait fut proprement coupée en deux.

Elle poussa un soupir de soulagement. Sunny était là...

"Attends."

Est-ce qu'il venait de sortir ouvertement de son ombre ?

Rain... ne savait pas si elle devait être contente ou horrifiée.

De toute évidence, elle était heureuse qu'il soit avec elle. Mais si son frère avait décidé de se révéler... cela signifiait que la situation était vraiment désespérée.

Il portait également une redoutable armure d'onyx et un casque fermé, dégageant une présence froide et inconnue.

Tournant légèrement la tête, son frère — le Seigneur des Ombres — balaya les membres de sa cohorte d'un regard indifférent. Sa voix froide semblait dénuée de toute émotion :

"Huh... encore vous trois. On ne s'est pas déjà rencontrés ?"

Tamar, Ray et Fleur le fixèrent un instant dans un silence stupéfait.

Ils l'auraient fait davantage si la première rangée de la Septième Légion n'avait pas été sur le point de s'effondrer sous l'assaut des Créatures du Cauchemar.

Puis, quelque chose d'étrange se produisit.

La pression sur les combattants sembla diminuer légèrement, tandis qu'une nouvelle abomination émergeait de la masse de monstres — une abomination encore plus effroyable que les autres.

Il s'agissait d'un cavalier monté sur un terrifiant destrier noir, tous deux trempés dans le sang et entourés d'un voile d'ombres mouvantes.

Et derrière eux...

Les yeux de Rain s'écarquillèrent.

"Je vois des choses, n'est-ce pas ?"

Se trompait-elle, ou y avait-il des bannières vermillon qui se déplaçaient derrière le mur de Créatures du Cauchemar ?

Certainement, elle se trompait...


  
    

Chapitre 2221 – Guide des Ténèbres


Traducteur/Checker: Gray

Le voyage à travers le paysage infernal du champ de bataille avait été un cauchemar périlleux. Sunny et Cauchemar s'enfoncèrent dans la masse de Créatures du Cauchemar, assiégées de toutes parts par l'avalanche frénétique d'abominations. Le sang cramoisi et la sève écarlate se répandirent sur l'os blanc, et les corps mutilés tombèrent au sol...

Ils furent rapidement engloutis par la mer rouge de mousse qui s'étendait, pour ne se relever que quelques instants plus tard.

Même engagée dans un combat acharné contre le Roi des Épées, la Reine ne manquait pas l'occasion de créer de nouvelles marionnettes.

Sunny ouvrit une brèche dans la marée de monstres, ce qui permit à l'Armée de l'Épée de suivre le cavalier noir. Cependant, les horreurs de la jungle libérée n'étaient pas le seul danger qui guettait les soldats — ils étaient confrontés à l'armée de marionnettes et à l'ouragan dévastateur d'épées volantes.

Il devait trouver un chemin à travers la bataille cataclysmique des deux Domaines, en évitant les fissures les plus larges qui marquaient la surface de la plaine fracturée, le point d'ignition de l'affrontement entre les marionnettes de Ki Song et les épées d'Anvil, ainsi que les Titans en cage.

Même s'il y parvenait, le danger demeurait — à tout moment, les deux Souverains pouvaient tomber du ciel, provoquant une violente détonation au sol. Si l'armée était prise dans cette violente explosion de forces annihilantes, les pertes allaient être terribles... les Saints survivraient probablement, et certains Maîtres aussi. Mais les soldats Éveillés deviendraient un nuage de brume cramoisie.

Quel bordel...

Sunny utilisa sa lance et manifesta des ombres pour massacrer des abominations frénétiques. Cauchemar utilisait ses crocs, ses cornes et ses sabots pour les déchiqueter furieusement. L'aura d'effroi qui entourait le cheval noir affaiblissait les Créatures du Cauchemar affamées, ce qui les rendait encore plus mortelles qu'elles ne l'étaient déjà.

Loin derrière, les autres incarnations de Sunny luttaient pour préserver la formation fragile de l'armée qui avançait aux côtés des autres Saints du Domaine de l'Épée. L'un de ses avatars protégeait l'arrière, un autre se battait sur le flanc droit et un autre sur le flanc gauche. Sainte et Fiélon retenaient également le flot de Créatures du Cauchemar...

Nephis et ses flammes miraculeuses étaient à la tête de l'armée, soignant continuellement les soldats et suivant le chemin qu'il avait tracé.

D'une manière ou d'une autre, incroyablement... ils avancèrent assez loin.

Les pertes étaient lourdes, à tel point que la formation de l'Armée de l'Épée était devenue un véritable fouillis, tout semblant d'ordre ayant été anéanti par le carnage de la grande bataille et le terrain compliqué de la plaine fracturée. Mais ils parvinrent tout de même à s'extirper péniblement du déluge écarlate et à atteindre l'épicentre de l'affrontement entre l'armée morte et la tempête d'épées.

C'était peut-être encore plus dangereux que d'être entouré d'un océan de Créatures du Cauchemar frénétiques.

Ni les marionnettes ni les épées volantes n'étaient hostiles aux soldats humains — toutefois, elles ne semblaient pas non plus préoccupées par les dommages collatéraux.

Là aussi, des fissures menaient aux Creux, et la jungle tentait de s'en échapper pour remonter à la surface... mais la plupart des horreurs qui s'échappaient des ténèbres étaient rapidement anéanties par les violentes conséquences de la bataille acharnée entre les deux Souverains.

L'armée n'était plus assiégée que par l'arrière — libérée de la nécessité de combattre les Créatures du Cauchemar, elle serra les rangs et se concentra sur la défense, les officiers exerçant leurs Aspects pour protéger les soldats Éveillés du chaos, de la pagaille, des ondes de choc destructrices des collisions lointaines et des flots bruissants des épées égarées.

La réussite... était limitée, dans le meilleur des cas.

Le sol tremblait toujours, la cacophonie assourdissante de la bataille était toujours insupportable, et le monde ressemblait toujours à un enfer en ruine. En fait, maintenant que les soldats n'assistaient plus seulement à l'affrontement entre les Suprêmes, mais qu'ils étaient en plein dedans, la catastrophe glaçante de leur affrontement n'en était que plus difficile à concevoir, à comprendre et à supporter.

Mais ils le firent.

Et même là, c'était en grande partie grâce à Sunny. Il ne s'était pas porté volontaire pour devenir le guide de l'Armée de l'Épée en déroute simplement parce qu'il était fort et que sa monture était redoutable. Au contraire, il était l'homme de la situation, car son sens de l'ombre était capable d'envelopper l'ensemble du champ de bataille.

Sunny savait donc où aller, quel chemin choisir et quelles directions éviter pour ne pas être complètement anéanti.

L'armée meurtrie avançait lentement dans le tumulte. Toute tentative de formation ordonnée avait été abandonnée depuis longtemps, et à présent, elle n'était plus qu'une vaste foule... néanmoins, celle-ci était composée de guerriers aguerris, et non de civils en panique. Face à une horreur insondable, les soldats avaient simplement abandonné la peur, se concentrant sobrement sur la tâche à accomplir et refusant de penser à quoi que ce soit d'autre.

C'est peut-être pour cela qu'ils survécurent.

Je... dois me dépêcher...

Sunny s'inquiétait également pour l'Armée du Chant.

Après tout, Rain était là-bas. Cassie était, elle aussi, là-bas, liée par les ficelles invisibles du pouvoir de la Reine.

Alors qu'il se frayait un chemin à travers le chaos qui régnait au sommet de Cauchemar et qu'il se battait pour défendre l'Armée de l'Épée, il observait également Rain. Finalement, Sunny n'eut d'autre choix que de sortir de son ombre et de se révéler aux soldats du Chant pour la première fois depuis que sa sœur était devenue l'une d'entre eux.

Presque au même moment, il perça enfin la marée d'abominations et arriva en vue de l'étendue meurtrie des soldats de la Reine.

Il les observa un instant depuis le dos de Cauchemar, des filets de sang coulant sur la surface d'onyx du Manteau.

La vue de lui, assis sur Cauchemar, devait être terrifiante.

L'Armée du Chant avait fait mieux que les guerriers du Domaine de l'Épée, mais ils étaient, eux aussi, sur le point de se noyer dans le flot écarlate. Aucun des deux camps n'allait pouvoir résister seul à la calamité...

En vérité, même s'ils unissaient leurs forces, leurs chances n'étaient pas grandes.

Mais n'était-ce pas drôle ?

Ces gens étaient prêts à s'entretuer il n'y a pas si longtemps, mais aujourd'hui, leur meilleure chance de survie était de se battre côte à côte.

Je ne sais pas si c'est poétique ou ironique...

Peut-être les deux.

Quelque part derrière, la vague silhouette de l'Île d'Ivoire se détacha de la tempête d'épées, se profilant au-dessus de l'Armée de l'Épée comme si elle essayait de la protéger de la fureur de la bataille Suprême au-dessus d'elle.

Levant sa lance, Sunny se pencha en avant et la projeta sur les soldats du Chant.

Ces derniers n'eurent même pas le temps de réagir.

Déchirant l'air, la lance sombre franchit instantanément la distance restante...

Et cloua au sol une monstrueuse araignée qui s'était jetée sur Seishan.

Tournant rapidement sur elle-même, elle passa une fraction de seconde à fixer l'araignée, puis tourna la tête et regarda Sunny.

Il croisa froidement son regard, resta immobile un instant... avant de lui faire une révérence exagérée.

Derrière lui, les bannières de l'Armée de l'Épée flottaient au gré des vents.


  
    

Chapitre 2222 – Ami ou Ennemi


Traducteur/Checker: Gray

Sunny aurait aimé dire que les deux grandes armées s'étaient unies dans une belle démonstration de camaraderie humaine, mais en réalité, il ne s'était rien passé d'aussi grandiose.

La plaine osseuse s'effondrait de plus en plus, et la jungle se déversait toujours des profondeurs des Creux comme une marée écarlate. La situation s'aggrava rapidement, et tout ce qui restait d'ordre — le peu qu'il en subsistait — sombra rapidement dans la pagaille et le chaos.

Quelques minutes après que l'Armée de l'Épée eut atteint la ligne de soldats du Chant, les deux forces furent submergées par le flot d'abominations. Le sol trembla et les fissures s'étendirent. Les lignes de front s'effondrèrent, les officiers perdirent le contrôle de leurs unités et les deux forces fusionnèrent en une vaste mer de soldats se battant désespérément.

Non pas que les soldats du Chant et les guerriers du Domaine de l'Épée, ennemis il y a moins d'une heure, se soient débarrassés de leurs différences et se soient embrassés comme des camarades. C'était juste que plus personne ne se souciait de savoir à quel camp appartenaient les gens autour d'eux.

Seuls les humains et les Créatures du Cauchemar étaient présents sur la plaine osseuse, à présent.

...Et les demi-dieux qui poursuivaient leur terrifiante bataille dans le ciel et au sol, ravageant la surface fracturée de Godgrave avec leur puissance inhumaine.

S'il y avait une raison pour laquelle les soldats tenaient encore, refusant de s'effondrer sous la marée infinie d'abominations, c'était que le cœur de la mer humaine se dressait comme un monolithe sur le chemin des Créatures du Cauchemar et brisait leur terrifiant élan.

Là, une radiance blanche brillait magnifiquement au milieu du maelström d'acier et de chair abominable, baignant les guerriers humains et soignant leurs blessures, tout en enveloppant les figures grotesques des puissantes Créatures du Cauchemar et en les faisant fondre comme de la cire.

C'est là qu'intervenait Étoile Changeante. Les vétérans des deux grandes armées se rallièrent à elle, servant d'ancre à la masse de soldats désespérés et les empêchant de se noyer dans les ténèbres.

Sunny jouait aussi son rôle, bien sûr. Tandis que Nephis s'imposait comme l'axe de la mer de guerriers humains, il répartissait ses avatars et ses Ombres le long des bords de leur masse désorganisée. Désormais, cinq incarnations du Seigneur des Ombres semaient la mort et la destruction sur la plaine osseuse fracturée, ainsi que Sainte, Fiélon et Cauchemar.

De plus, tous les Saints des deux Domaines se battaient côte à côte.

Dans un coin du champ de bataille, Sunny ne put s'empêcher de pouffer de rire lorsqu'il se retrouva à combattre côte à côte avec Saint Jest — il était toujours déterminé à tuer ce vieux bâtard... mais cela devrait attendre une date ultérieure.

Dans un autre lieu, il se retrouva à sauver nul autre que Maîtresse des Bêtes des mâchoires d'un Monstre Supérieur. La belle enchanteresse lui jeta un coup d'œil et sourit faiblement.

"Eh bien... vous faites plaisir à voir, Seigneur Shadow."

Il la regarda froidement, avant de ricaner derrière la visière de son casque.

"Désolé de vous dire ça, mais il semble que vous n'ayez plus qu'un seul œil."

Ordonnant à ses serviteurs de s'élancer sur l'avalanche de Créatures du Cauchemar, Maîtresse des Bêtes grimaça. Son sourire était terrifiant, étant donné qu'il lui manquait tout le côté gauche de son visage.

"Ne vous inquiétez pas... ça va guérir. Ah, pourquoi s'en prennent-ils aussi à mon visage ?"

Ailleurs, Sunny vit Chevalier de l'Eté se diriger vers l'éclat lointain des flammes de Neph.

Il vit Dar, du clan Maharana, déchaîner une pluie de flèches dévastatrice sur les Créatures du Cauchemar qui assiégeaient Rivalen d'Aegis Rose. Il vit aussi Sainte Helie affronter une Bête Supérieure qui menaçait de dévorer Mercy du Clan Dagonet, le petit-fils de Jest...

Cette fois-ci, c'était à la fois poétique et ironique.

Mais surtout, Sunny n'avait pas le temps d'observer la mer de violence qui bouillonnait autour de lui, puisqu'il était forcé de se concentrer sur ses cinq avatars et sur l'affrontement lointain entre les deux Souverains.

...Quelque part sur le champ de bataille, Sid la Gardienne du Feu poussa un juron en esquivant les griffes d'une énorme abomination. La bête ressemblait à un singe monstrueux doté de six bras rachitiques, son corps décharné était plein de plaies suppurantes et grouillait d'asticots frétillants. Elle utilisa son Aspect pour porter un coup puissant à la créature, mais son épée parvint à peine à lui laisser une égratignure.

Son bouclier, en revanche, la percuta avec suffisamment de force pour la projeter en arrière.

Derrière elle, une silhouette élancée vêtue d'une robe rouge apparut sur le sol, luttant pour se relever.

Sid l'attrapa et la remit sur ses pieds.

"Lève-toi, idiote !"

Felise la regarda d'un air hébété, le sang coulant sur son beau visage.

Elle parla d'une voix rauque :

"Je peux... me lever... toute seule..."

Sid grogna.

"Ferme-la, bordel ! Et aide-moi !"

Les deux femmes firent face aux Créatures du Cauchemar, se couvrant mutuellement le dos. Sid brandit son épée, tandis que Felise brandit sa dague ondulée.

Un instant plus tard, les abominations étaient sur elles.

Un peu plus loin, Sainte Tyris de la Plume Blanche affrontait un Démon Supérieur, son visage froid ne trahissant aucune émotion. Incapable de prendre sa forme Transcendante dans la tempête d'épées mortelles, elle était forcée de se battre en tant qu'humaine.

Alors qu'elle s'élançait, une puissante bourrasque poussant son épée à une vitesse incroyable, un énorme lion ailé à la fourrure blanche s'écrasa sur le monstre, lui déchirant le flanc de ses crocs acérés. La Créature du Cauchemar Supérieure se contenta d'essuyer les coups, se retournant pour lancer une attaque fatale à sa femme.

Mais avant que ses mâchoires ne se referment sur Tyris...

Une vague de ténèbres l'entoura comme un tourbillon, et Revel en émergea comme une magnifique démone. Les serres d'onyx qui couronnaient ses ailes transpercèrent la gorge du démon, et elle saisit ses mâchoires à deux mains, forçant sur ses muscles pour les écarter.

Un rugissement de douleur couvrit la clameur de la bataille, et du sang noir coula.

Non loin d'eux, Rain et Tamar se retrouvèrent entourés d'une nuée d'insectes de taille humaine. Ces créatures ressemblant à des fourmis étaient moins indestructibles que les autres horreurs de l'ancienne jungle, mais leur nombre était une véritable terreur.

Elles se battaient désespérément, Rain blessant les abominations et Tamar les achevant. Mais les fourmis monstrueuses étaient tout simplement trop nombreuses...

Au moment où Rain chancelait, un éclair passa soudain devant elle, frappant la masse de créatures ignobles et s'enchaînant les unes aux autres, provoquant instantanément l'effondrement de plusieurs d'entre elles.

Jetant un coup d'œil en arrière, elle aperçut une jeune femme aux cheveux d'or, à l'armure cabossée et à la cape blanche maculée de sang. La jeune femme tourna sur elle-même, abattant une autre abomination, et recula d'un pas chancelant.

Toutes trois se retrouvèrent dos à dos.

Prenant une respiration laborieuse, Rain força un sourire.

"Hé, toi... Je te connais, non ?"

La Chevalière à la Plume répondit sans se retourner, le ton froid :

"...Je suppose."

Rain gloussa.

"Comment va ta jambe ?"

Alors que les essaims de fourmis se remettaient des dégâts infligés par la foudre et se ruaient sur eux, la jeune femme répondit avec une pointe de vitriol dans la voix :

"Comment va ton cou ?"

Malheureusement, elle n'eut pas le temps de répondre...

Au loin, debout sur la surface abîmée de l'Île d'Ivoire, Sunny pencha la tête pour éviter un éclat de shrapnel et regarda le ciel d'un air sinistre.

Là, une rivière de sang et une sphère bruissante d'acier mortel s'entrechoquaient une fois de plus, perçant un trou dans la tempête d'épées.

En bas, les Titans se libéraient lentement de leurs chaînes.

Ses yeux étaient sombres.

Il expira lentement.

Pas encore...


  
    

Chapitre 2223 – Sang et Acier


Traducteur/Checker: Gray

Au-dessus du champ de bataille, le Roi des Épées était toujours poursuivi par le flot de sang pourpre. Entouré par la tempête d'épées, il se rapprochait de plus en plus du voile tourbillonnant des nuages radieux... comme s'il était acculé au pied du mur.

Loin en dessous, la plaine osseuse fracturée se gonflait de pourriture écarlate, et les Titans morts luttaient contre les chaînes magiques qui les liaient. Les runes chatoyantes formées par d'innombrables épées volantes étaient désormais vagues et déformées, sur le point de s'effriter.

Enfin, l'une des créatures colossales se libéra de sa cage éthérée et s'élança vers l'avant, prête à libérer son pouvoir profane.

Mais avant qu'elle ne puisse le faire...

Anvil tournoya dans les airs et trancha l'air avec l'une de ses terribles épées, provoquant la division du monde en deux.

La fine ligne où la réalité semblait avoir été coupée s'étendait jusqu'à la surface du champ de bataille brisé, traversant la silhouette gargantuesque du Titan. Un instant plus tard, le monde se guérit et la cicatrice laissée par le coup du Roi s'effaça.

Le Titan, quant à lui, chancela et s'effondra, nettement scindé en deux.

Le géant coupé en deux dégringola. Son corps semblable à une montagne était si vaste qu'une douzaine de secondes s'écoulèrent avant que son effroyable masse ne touche le sol — lorsque ce fut le cas, toute la plaine osseuse trembla, et les fissures marquant sa surface fracturée s'élargirent.

À ce moment-là, Anvil était sur le point d'atterrir sur l'os qui tremblait. Saisissant ses deux épées et ordonnant aux cinq autres de former à nouveau une sphère d'acier mortel autour de lui, il regarda la grande cascade de sang qui menaçait de le noyer... et attaqua.

Cette fois, ses attaques étaient étrangement différentes.

Elles semblaient identiques, mais la façon dont ses épées se déplaçaient avait quelque chose d'étrange, comme s'il visait quelque chose que les mortels ne pouvaient même pas percevoir, et encore moins sonder.

Le torrent de sang se mit à onduler étrangement et à reculer, comme s'il était blessé. Tout autour du champ de bataille, des centaines de marionnettes mortes tombèrent au sol sans vie — aucune blessure n'apparaissait sur leur corps, et aucun sang ne coulait à la surface de l'os ancien. Cependant, les cadavres restaient étendus sur l'os sans bouger, comme si la Reine n'avait plus aucun pouvoir sur eux.

Abaissant légèrement ses épées, Anvil fixa le mur de sang pourpre qui le surplombait d'un air sombre.

Une voix froide résonna sous la visière de son casque noir :

"Pourquoi ne pas être sérieux, maintenant ?"

Un rire mélodieux l'entoura soudain, porté par les vents tempétueux.

"Dois-je le devenir ?"

Alors que les échos du rire de la Reine étaient engloutis par la cacophonie de la bataille, le flot de sang pourpre ondula à nouveau et recula un peu. À une certaine distance, le cadavre colossal du Titan tué qui dominait la plaine comme une montagne remua soudainement, puis bougea.

La chair de la créature gargantuesque se mit à pourrir à toute vitesse, se transformant aussitôt en un torrent de liquide visqueux et cramoisi. La masse répugnante s'écoula vers l'avant et s'éleva du sol, entourant le flot de sang comme une coquille.

Après quoi, le processus de décomposition s'inversa, et elle redevint solide. Rapidement, un terrifiant golem de chair s'éleva au-dessus de la plaine fracturée, la dominant de plusieurs centaines de mètres de haut... le flot de sang était désormais contenu en lui, coulant dans ses veines et le nourrissant d'une puissance Suprême.

Des morceaux d'os brisés s'étendaient à travers la peau déchirée de la poupée monstrueuse, et une vague ébauche de visage humain se cachait sous les traits hideux de son visage.

Anvil laissa échapper un petit rire.

"Ah... comme c'est dégoûtant..."

Alors que des torrents d'épées volantes se tordaient dans les airs et plongeaient, visant à déchiqueter l'imposant golem de chair, celui-ci se précipita vers l'avant avec une vitesse qu'aucune créature de cette taille n'était censée posséder.

Ses deux mains gargantuesques se levèrent, puis s'abaissèrent comme des marteaux écrasants. Les cinq épées d'Anvil s'élancèrent pour bloquer l'effroyable coup, et au moment où les poings de la Reine les rencontrèrent...

Un flash lumineux noya un instant le champ de bataille, et une onde de choc oblitérante se propagea dans toutes les directions, désintégrant des milliers d'épées volantes, transformant d'innombrables marionnettes en brume sanglante, et provoquant la chute de plusieurs énormes morceaux de la plaine osseuse dans les profondeurs des Creux.

...Sunny frissonna en observant la collision cataclysmique depuis la surface lointaine de l'Île d'Ivoire.

Il n'avait pas besoin de se détourner pour voir l'état pitoyable des deux grandes armées. Nephis tenait encore le noyau de la vaste foule désorganisée de soldats humains, tandis qu'il s'occupait du plus gros de la marée cauchemardesque sur ses bords. Quant aux Saints, ils se battaient toujours, et les guerriers Éveillés enduraient encore...

Mais la situation devenait de plus en plus sombre à chaque minute.

Il parvenait à peine à préserver toutes ses incarnations et à éloigner de Rain les abominations les plus puissantes. La quantité d'essence qu'il recevait en massacrant les Créatures du Cauchemar était inférieure à celle qu'il dépensait il y a quelque temps, et Nephis ne s'en sortait pas mieux.

Ses Ombres recevaient également des blessures les unes après les autres... et si même Fiélon subissait des dégâts, les Saints des deux Domaines seraient très bientôt au bord de la mort.

En fait, certains d'entre eux avaient déjà péri.

Les serviteurs de Maîtresse des Bêtes étaient presque éradiqués. Quant aux Échos forgés des élites de Valor, ils avaient tous été détruits. Les pertes parmi les soldats augmentaient, et chaque fois que quelqu'un tombait, il manquait un guerrier pour endiguer le flot d'abominations qui restaient debout.

Pire encore, la jungle s'échappait à la surface de la plaine fracturée. Si auparavant les humains ne devaient affronter que les terribles prédateurs des Creux, aujourd'hui, la peste écarlate qui se propageait menaçait de les engloutir à leur tour.

La mousse affamée, l'herbe assoiffée de sang, les épines empoisonnées des lianes rampantes, les nuages de pollen mortel, les spores qui se posaient sur la chair humaine pour y faire germer d'abominables mycéliums... les soldats devaient souffrir de tout cela et plus encore, tout en étant déchiquetés et dévorés par les effroyables Créatures du Cauchemar.

Il avait plaisanté sur l'œil manquant de Maîtresse des Bêtes précédemment... mais en réalité, Sunny était troublé par ce spectacle. Si même l'immensément puissante princesse du Chant ne pouvait pas se protéger contre cette calamité inconcevable, alors quel espoir avaient les autres ?

Les pensées de Sunny devinrent sombres.

Le plan... le plan était d'attendre que les Souverains eussent épuisé l'un et l'autre, ou, mieux encore, qu'ils se fussent mutuellement amenés au bord de la mort — Nephis et lui n'étaient censés les attaquer qu'à ce moment-là.

Cependant, Sunny n'était pas sûr qu'ils puissent attendre davantage, plus longtemps.

Non seulement les grandes armées étaient dans une situation désespérée, mais Sunny et Nephis gaspillaient de l'essence — tous deux en possédaient de vastes réserves, mais celles-ci ne feraient que s'amenuiser.

Alors, qui serait épuisé et au bord de la mort au moment d'entrer dans la mêlée ?

Regardant le lointain avec une expression sinistre, Sunny grimaça.

Alors...

Quand devaient-ils attaquer ?

Une seule personne connaissait la réponse.

Je dois trouver Cassie...


  
    

Chapitre 2224 – Liens du Sang


Traducteur/Checker: Gray

Sur le champ de bataille, Cassie se sentait de moins en moins comme une marionnette vivante. Ki Song avait toujours le contrôle de son corps et de son âme, bien sûr, mais était trop distraite pour contrôler les moindres faits et gestes de Cassie ou avait simplement décidé de lui laisser une certaine liberté.

En ce moment, Cassie ne savait pas si elle devait se sentir soulagée ou regretter sa soudaine libération.

Son corps avait été entièrement contrôlé par la Reine lorsque le flot de Créatures du Cauchemar s'était abattu sur l'Armée du Chant. C'était une expérience étrange que de se voir bouger avec une habileté martiale bien supérieure à la sienne, tuant de puissantes abominations avec le sang-froid d'une tueuse née. C'était d'autant plus étrange que Cassie ne se voyait qu'avec les yeux de Seishan.

Son visage et son corps étaient les mêmes. Cependant, tout le reste lui était inconnu — sa féroce prestance, sa grâce mortelle, la fluidité de ses mouvements assurés... Cassie pouvait à la fois sentir et voir son corps se battre, mais elle ne contribuait en rien à le faire bouger.

La situation était étrange.

Le rôle que la Reine voulait qu'elle joue, semblait-il, était de protéger Seishan... même au prix de sa propre vie. Ainsi, le corps de Cassie était comme un garde du corps pour la belle princesse du Chant, qu'elle le veuille ou non.

Cependant, alors que la bataille entre Ki Song et Anvil entrait dans une nouvelle phase, elle put soudainement se déplacer seule. Elle avait également beaucoup plus accès à son Aspect, ce qui compensait quelque peu la perte des directives macabres de la Reine.

Cassie n'était cependant pas encore tout à fait libre. Son propre corps l'empêchait de faire certaines choses — comme s'éloigner trop de Seishan, par exemple, ou pointer sa rapière dans le dos de Seishan.

Je ne voudrais pas la tuer, de toute façon...

Cassie avait autant besoin de Seishan en vie que la Reine voulait qu'elle survive.

Toutes deux se tenaient devant la Septième Légion lorsque la bataille avait commencé. Alors que l'abominable jungle se libérait de l'obscurité des Creux et que les terribles abominations s'échappaient à la surface, Seishan tenta de faire réagir l'Armée du Chant à temps — elle fut l'une des premières à réaliser les conséquences de la fracture de la plaine osseuse, et agit en conséquence.

Les actions rapides de Seishan permirent de sauver de nombreuses vies... mais pas suffisamment.

La bataille sombra rapidement dans le chaos le plus total. L'Armée du Chant était aussi fracturée que le champ de bataille, les soldats étant séparés les uns des autres par les fissures irrégulières et la marée écarlate qui s'en dégageait. La formation était pratiquement impossible à contrôler, mais Seishan et Maîtresse des Bêtes tentaient désespérément de faire reculer l'armée.

La ligne de front était sur le point de s'effondrer lorsque le Seigneur des Ombres traversa la horde d'abominations sur son monstrueux destrier, couvert de sang et menant derrière lui l'Armée de l'Épée ravagée.

La situation connut ensuite une légère amélioration — pour un court moment — mais devint encore plus chaotique. Toutes les distinctions entre les unités furent abandonnées, laissant les humains se battre côte à côte, sans se soucier de savoir qui était l'ami et qui était l'ennemi.

Un terrible carnage s'abattit sur le monde.

La bataille éloigna Seishan et Cassie du cœur de l'immense foule de soldats humains, où Nephis et les Gardiens du Feu tenaient le noyau contre les Créatures du Cauchemar les plus mortelles.

Cassie avait alors récupéré suffisamment de pouvoirs et pouvait utiliser librement ses Capacités Éveillée et Ascendante. Ses propres performances étaient bien inférieures à ce qu'elle avait pu accomplir sous le contrôle de la Reine, mais suffisantes pour rester en vie... de justesse.

Seishan, au contraire, devenait de plus en plus forte au fur et à mesure que le sang coulait autour d'eux. Personne ne savait plus qui protégeait qui — et pourtant, même la fille de la Reine ne s'en sortait pas très bien dans la fièvre de cette bataille calamiteuse.

Toutes deux étaient couvertes de sang et blessées, leurs armures en lambeaux et percées. Tout ce que Cassie pouvait faire était de rester près de Seishan et de la suivre tandis que la femme plus âgée se déplaçait sur le champ de bataille avec un étrange objectif, son beau visage s'assombrissant et devenant plus désespéré à chaque seconde.

"Voile !"

Soudain, Seishan se précipita vers l'avant, abandonnant tout semblant de prudence. Elle déchira la masse des Créatures du Cauchemar, ses griffes arrachant leurs peaux comme des lames tranchantes. Ses crocs les déchiquetaient également, faisant couler des rivières de sang fétide sur le sol.

Chaque blessure infligée par Seishan aux abominations saignait bien plus abondamment qu'elle ne l'aurait dû, faisant mourir les êtres terribles bien plus rapidement, et bien plus horriblement, que Cassie ne l'avait imaginé.

Traversant la masse de Créatures du Cauchemar, elles arrivèrent à une partie désolée du champ de bataille. Ici, aucun soldat humain n'avait survécu, et des tas de corps abominables gisaient sur le sol, empilés. Quelques serviteurs de Maîtresse des Bêtes étaient éparpillés entre les cadavres d'abominations, tous déchiquetés et morts.

Au centre du vaste cimetière de Créatures du Cauchemar, une seule personne était étendue sur le sol, entourée d'un anneau de vide.

Il s'agissait d'une femme délicate à la carrure élancée, dont le visage enchanteur et les cheveux blancs étaient peints en rouge par le sang... Voile-Lunaire, la sœur de Seishan.

Se débarrassant de sa forme monstrueuse, Seishan s'élança vers la silhouette immobile et tomba à genoux près d'elle, se penchant pour presser son oreille contre la poitrine ensanglantée de Voile-Lunaire.

Cassie pouvait l'entendre marmonner doucement :

"Vivante... toujours vivante..."

La bataille faisait rage autour d'elles, au risque d'être attaquées à tout moment par d'horribles créatures. Se tenant au-dessus de Seishan, Cassie se retourna et leva ses armes, prête à attaquer.

...Ses lèvres pâles se tordirent en un léger sourire sous la saleté et la crasse du champ de bataille.

Gardant un ton neutre, Cassie prit la parole sans se retourner :

"Il est difficile d'envier le fardeau de l'amour de ta mère."

Cela faisait longtemps qu'elle attendait de prononcer ces mots.

Détournant un instant son regard de l'inconsciente Voile-Lunaire, Seishan le releva avec de l'ire dans ses yeux froids et perçants.

Puis son regard glissa plus loin, s'élevant pour contempler la tempête d'épées qui faisait rage dans le ciel lointain.

S'ils étaient prononcés au bon moment, quelques mots pouvaient couper plus profondément qu'une épée.

Et une petite graine de doute pouvait devenir un arbre imposant, si elle était plantée dans un sol fertile.

Seishan était trop intelligente pour ne pas douter, mais elle avait besoin d'un coup de pouce pour l'accepter. Au cours des jours qu'elles avaient passés ensemble, Cassie s'était subtilement préparée à lui donner ce coup de pouce.

Les filles de Ki Song... étaient trop loyales envers leur mère. La seule chose à laquelle elles étaient encore plus fidèles, c'était l'une envers l'autre.

Ces orphelines qui avaient été arrachées à la rue pour être élevées comme des guerrières indomptables se chérissaient mutuellement plus qu'elles n'aimaient la Reine.

C'était le levier que Cassie devait utiliser si elle voulait les faire plonger dans le gouffre de la trahison. Les faire choisir, et donc leur sauver la vie lorsque Nephis monterait sur le trône.

Les yeux de Seishan se durcirent subtilement en regardant sa mère s'opposer au Roi des Épées au loin, tandis que sa sœur saignait dans ses bras.

Détournant le regard, elle commença à invoquer une Mémoire et serra les dents.

"...Tais-toi."

Cassie sourit et obéit à son ordre.

Après tout, elle avait déjà fait part de ce qu'elle voulait dire.

Et Seishan avait déjà fait un choix, même si elle ne le réalisait pas encore.

J'espère que Voile-Lunaire survivra.

Mais si ce n'était pas le cas, la leçon n'en serait que plus profonde.

Cassie soupira.

À ce moment, elle fut distraite par une silhouette sombre qui apparut à une certaine distance, et par une voix qui résonnait dans sa tête.

[Cassie... J'ai besoin de savoir ce qu'il en est des autres. Vos pouvoirs sont-ils revenus ?]

Elle inspira profondément.

Ses pouvoirs étaient en effet revenus.


  
    

Chapitre 2225 – Alliance Brisée


Traducteur/Checker: Gray

La lune brisée éclairait le château en ruines.

Les vents froids hurlaient en traversant les ruines, frappant les piles de décombres avec une puissance vengeresse. Une rafale particulièrement forte fit tomber un petit caillou d'un mur brisé dans une marmite de ragoût bouillonnant.

Morgan ignora le caillou. Elle ignora également Nightingale, qui avait atterri à proximité.

Au lieu de cela, elle leva les yeux et poussa un long soupir.

Loyauté...

La loyauté était une drôle de chose. Elle se présentait sous de nombreuses formes et provenait de différentes sources. La loyauté avait un pouvoir en soi — un grand pouvoir, parfois — mais dans le royaume des Suprêmes, elle possédait aussi une autorité mystique.

C'était l'alliance entre un dirigeant et son peuple. C'était l'élément vital d'un Domaine, ainsi que le moyen par lequel les Domaines se répandaient. Pour être précis, pour les Suprêmes qui ont construit leurs Domaines avec l'aide du Sortilège du Cauchemar, c'était la loyauté des Saints qui comptait le plus.

En effet, leurs empires étaient construits à partir de Citadelles, et la plupart des gens — même ceux de Rang Suprême — ne pouvaient contrôler qu'une seule Citadelle à la fois. Bien entendu, il y avait des exceptions, comme son horrible frère, mais ces exceptions ne servaient qu'à confirmer la règle.

Les Saints devinrent donc les mandataires des Suprêmes, contrôlant les Citadelles en leur nom. Pour ce faire, ils devaient jurer fidélité à un Souverain... et jurer loyauté à un Domaine.

Mais la loyauté n'était pas un événement. C'était un processus. Par conséquent, même si un Saint prêtait serment de fidélité, sa loyauté n'était pas gravée dans le marbre. Elle pouvait devenir plus puissante ou s'affaiblir — elle pouvait même s'épuiser complètement, se dissoudre comme un mirage. Dans ce cas, le Souverain perdait un vassal, et le Domaine une Citadelle.

Mais épuiser la loyauté de quelqu'un n'était pas chose aisée. Car la loyauté se déclinait sous plusieurs formes.

Il y avait la loyauté personnelle envers un Souverain, comme celle que ressentaient Seigneur Gilead et les autres membres du Grand Clan Valor. Il y avait aussi une forme de loyauté plus abstraite, comme celle des Saints vassaux, qui n'étaient pas nécessairement dévoués à leur Souverain, mais plutôt au Domaine lui-même — parce que leur famille, leur clan, leurs amis et leurs camarades en faisaient partie.

Et bien d'autres choses encore.

C'est pourquoi un Saint vassal pouvait mépriser un Souverain, tout en faisant partie de son Domaine. Les Domaines étaient des choses très vastes, après tout, et englobaient bien plus que leurs dirigeants.

C'est pourquoi c'était si ironique...

Morgan, la fille d'un Souverain, n'avait plus aucune loyauté.

C'était parce que pour elle, le Domaine de l'Épée était précisément cela — ce dernier n'était qu'une représentation de son père. Elle avait été élevée pour devenir une dirigeante, et pour cette raison, son lien avec la vaste complexité du Domaine était différent de celui de tous les autres.

Celui-ci était beaucoup plus simple, et par conséquent, beaucoup plus facile à détruire.

Morgan n'avait pas d'amis ou de camarades, elle n'avait que des subordonnés... qui n'étaient que de simples outils. Son clan et sa famille ne formaient qu'une seule et même personne — le Roi des Épées.

Ainsi, une fois qu'elle avait perdu toute confiance en son père, elle avait également perdu le lien avec le Domaine de l'Épée.

Peut-être était-elle simplement égoïste, sans se soucier de qui que ce soit ou de quoi que ce soit d'autre.

Impossible... Je suis Morgan de Valor, je suis la princesse du Domaine de l'Épée.

Mais cela était possible.

Morgan sourit de travers.

Son frère... l'avait battue.

Ce bâtard...

Un petit rire triste s'échappa de ses lèvres.

"Dame Morgan ? Vous allez bien ?"

Elle tourna la tête, remarquant que Nightingale la regardait avec inquiétude. Les autres semblaient également se méfier.

C'est vrai... il y avait aussi ses six lames Transcendantes.

Que diable était-elle censée faire ?

Morgan se força à sourire.

"Je vais parfaitement bien."

Mais ce n'était pas le cas.

Elle... était censée défendre Bastion contre Mordret. Pour éviter qu'il ne tombe entre ses mains, et donc qu'elle ne soit perdu pour son père, en donnant le pouvoir à Ki Song à la place.

Aujourd'hui, c'était le jour de la pleine lune — une lune qui s'était répétée un nombre incalculable de fois — ce qui signifiait que même ceux qui ne contrôlaient pas la Grande Citadelle seraient capables de voyager entre sa version réelle et sa version illusoire en quelques heures. Tout ce que son frère avait à faire pour conquérir Bastion était de passer de l'autre côté, d'entrer dans la version illusoire de l'ancien château et d'attacher son âme à sa Passerelle, écrasant ainsi sa propre empreinte.

Mais tout cela n'avait plus aucun sens. Bastion était déjà perdu pour le Roi des Épées. Son frère voudrait sans aucun doute le conquérir pour la Reine des Vers — et pour lui-même aussi — mais Morgan voulait-elle encore la défendre ?

Peut-être bien. Pas pour le Domaine des Épées, mais pour elle-même.

...Mais même si c'était le cas, y avait-il une raison d'obliger ces gens à mourir pour cela ?

Morgan étudia ses Saints.

Faucheuse d'Âmes, Élevée par les Loups, Nightingale, Naeve, Flot Sanglant, Aether...

Elle les avait enrôlés dans cette guerre et les avait vus mourir un nombre incalculable de fois. Pour être honnête, Morgan en avait un peu marre.

Comme c'est... étrange.

Elle ne faisait plus partie du Domaine de l'Épée, mais n'avait jamais été autre chose. Morgan était entièrement dévouée au Grand Clan Valor, et par conséquent, toutes ses actions avaient toujours été pour le bénéfice du clan.

Maintenant qu'elle avait tourné le dos à cela, le monde n'avait plus de structure et rien sur quoi elle pouvait s'appuyer.

Avant, sacrifier ces gens pour le Domaine de l'Épée était raisonnable et allait de soi, s'il le fallait. Mais qu'en était-il maintenant ?

Aucune raison ne justifiait de les forcer à mourir, quelle qu'elle soit.

À part le désir égoïste de Morgan de vaincre son frère, bien sûr.

Était-elle assez méprisable pour condamner ses subordonnés à la mort pour une raison purement égoïste ?

Oui. Oui, en effet.

Mais elle n'était pas assez pathétique pour le faire.

Morgan n'avait plus rien d'autre, mais elle avait encore sa fierté.

Elle n'avait pas besoin de tromper qui que ce soit pour qu'il combatte son frère à sa place. Si elle devait le vaincre, elle le ferait elle-même.

Certes, les chances étaient grandes qu'elle meure d'une mort ingrate.

C'était une évidence.

Morgan prit une profonde inspiration, puis sourit à ses Saints,

"La bataille est terminée. Nous avons perdu. Vous pouvez tous partir maintenant... si vous le souhaitez."


  
    

Chapitre 2226 – Ragoût de Cailloux


Traducteur/Checker: Gray

Les six Saints la regardèrent avec confusion. Les expressions des Saints de la Nuit étaient, comme on pouvait s'y attendre, subtilement différentes de celles des Saints du gouvernement — qui semblaient avoir appris l'existence de la boucle récemment.

Morgan observa leurs réactions avec une curiosité morbide.

Finalement, ce fut Naeve qui rompit le silence :

"La bataille... est terminée ? Que voulez-vous dire ?"

Morgan repêcha ce maudit caillou dans le ragoût et haussa les épaules.

"Vous ne vous en souvenez probablement pas, mais j'ai emprunté une Mémoire Suprême très spéciale à Faucheuse d'Âmes il y a quelque temps. Cette Mémoire, combinée à mon Aspect, m'a permis de forcer le même jour à se répéter encore et encore. Ce jour-ci, pour être précis. Aujourd'hui, nous avons tous les sept affronté mon frère un nombre incalculable de fois, et nous avons perdu un nombre incalculable de fois. Chacun d'entre vous a connu des morts atroces... si je me souviens bien, tu as été décapité la dernière fois, Saint Naeve."

Heureusement que j'ai repris mes esprits à temps. Le ragoût était sur le point d'être fichu...

Elle retira la marmite du feu et regarda les six Saints.

"Mais cela n'a plus d'importance. Je n'emprunterai plus la Mémoire Suprême et je ne remonterai plus le temps. Aujourd'hui, c'est la dernière fois que j'affronte mon frère dans ces ruines. Alors... si vous mourez cette fois-ci, vous resterez mort pour toujours. C'est pourquoi je vous donne une chance de partir. Sans conditions."

Tous la fixèrent dans un silence stupéfiant.

Pendant un moment...

Finalement, Naeve serra les dents.

"Nous sommes venus ici... pour venger les membres tués de notre clan... pour nous opposer à ce monstre !"

Sa voix était pleine de fureur et d'indignation impuissante.

Morgan le regarda froidement.

"Tu as échoué."

Elle soupira, puis se mit à remplir leurs bols de ragoût.

"La vengeance est un but noble, Saint Naeve, et je ne préconiserais jamais quelque chose d'aussi insipide que le pardon. Cependant, il y a une certaine sagesse dans ce que les gens disent — avant de se lancer dans un voyage de vengeance, il faut creuser deux tombes... une pour son ennemi, et une pour soi-même. Les imbéciles ont tendance à croire que ce dicton recommande la vengeance comme un chemin vers l'autodestruction, mais je ne suis pas d'accord. J'y vois plutôt un avertissement selon lequel ceux qui cherchent à se venger doivent être prêts à mourir s'ils veulent réussir."

Morgan tendit à Naeve un bol de ragoût fumant et le regarda dans les yeux.

"Alors, es-tu prêt à mourir ? Je pense que oui... Je le sais, puisque je t'ai vu mourir une centaine de fois. Mais n'as-tu pas une famille dans le monde réel ? Qu'arrivera-t-il à ta fille si tu meurs ? Qu'arrivera-t-il aux survivants de la Maison de la Nuit si vous mourez tous les trois ? Ne devriez-vous pas vous concentrer sur la protection de ce qui vous reste de précieux au lieu de venger ce que vous avez perdu ?"

Elle ne se souciait pas vraiment de savoir si Naeve vivrait ou mourrait à ce point. Mais... sa fille était mignonne. Morgan ne voulait donc pas voir la petite fille perdre son père à cause d'elle.

Le Saint de la Nuit la regarda avec une intensité sombre.

"...Vous ne sembliez pas vous soucier de cela lorsque vous avez fait de nous votre chair à canon, Dame Morgan."

Elle sourit.

"C'est parce que je pensais avoir un meilleur canon à l'époque. Mais les choses ont changé."

Morgan soupira.

"Allez, retournez dans le monde réel et oubliez mon frère. Les restes de votre clan sont avec le gouvernement maintenant — ils auront besoin de Saints pour les guider à travers les océans. La Maison de la Nuit cessera peut-être d'exister, mais vous pouvez aussi la reconstruire. La décision vous appartient."

Elle tourna son regard vers les Saints du gouvernement.

"Et ce fut un plaisir de combattre à vos côtés tous les trois. C'était vraiment spectaculaire — mais je n'en attendais pas moins des compagnons de ma sœur. Mais tout ce qui est bon à une fin. Le gouvernement sera dans une situation précaire une fois la guerre terminée, puisqu'il n'aura plus besoin de lui... puisque la Terre n'aura plus besoin de lui. Le vainqueur se moquera du monde réel. Alors, le monde réel aura besoin de vous."

Ils se regardèrent mutuellement, quelque chose d'étrange se révélant dans leurs yeux l'espace d'un instant.

Morgan ignora leurs regards étranges et invoqua dans sa main une cuillère magnifiquement travaillée et d'une propreté irréprochable.

Prenant son propre bol, elle dit :

"Mangez. La nourriture refroidit."

Les six Saints la regardèrent sombrement, puis se consultèrent les uns les autres. Mais tous finirent par prendre leur bol à leur tour...

Personne ne possédait de Mémoires ustensiles, bien sûr, et celles qu'ils utilisaient étaient franchement épouvantables.

Le repas se déroula dans un silence de mort.

Morgan se doutait que c'était la dernière fois qu'ils partageaient un repas, ce qui la rendait un peu mélancolique. Mais seulement un peu.

Une fois le repas terminé, elle s'absenta pour leur laisser le temps de discuter entre eux — pas trop longtemps, cependant, car son frère allait sans doute bientôt passer à l'attaque.

Lorsqu'elle revint, la décision semblait avoir été prise.

Naeve, Flot Sanglant et Aether la regardèrent en silence pendant un moment.

Finalement, le plus jeune — Aether — lui fit une petite révérence.

"Dame Morgan. Nous allons partir."

Elle lui sourit faiblement.

"Mieux vaut ne pas perdre de temps, alors."

Il hésita quelques instants avant de hocher la tête avec raideur.

"J'espère que nous nous reverrons un jour."

Salaud. Tu n'aurais pas dû me rejeter si tu voulais jouer les sentimentaux.

Après cela, les trois Saints de la Maison de la Nuit s'en allèrent. Ils retournèrent dans le monde réel, disparaissant des ruines éclairées par la lune sans laisser de traces.

Le vide qu'ils laissaient derrière eux semblait plus grand que Morgan ne l'avait anticipé.

Elle s'attarda un peu, puis reporta son regard sur les trois Saints du gouvernement.

Leur présence était un peu surprenante.

Morgan haussa les sourcils.

"Vous ne partez pas ?"

Tous restèrent silencieux pendant un moment.

Faucheuse d'Ames Jet était appuyée sur le mur en ruine, regardant le feu paresseusement. Élevée par les Loups était assise sur un morceau de décombres, lançant sa célèbre Mémoire — le Médaillon de la Bête Noire — en l'air et la rattrapant distraitement, une expression étrangement sombre sur son visage d'habitude si vif.

Nightingale étudiait Morgan, comme s'il cherchait quelque chose.

Finalement, ce fut Élevée par les Loups qui rompit le silence :

"Ma maison se trouve à Bastion, vous savez."

Morgan lui jeta un regard curieux.

"Mais votre famille est en sécurité à CSQN. Est-ce vraiment important ?"

Elle sourit sombrement et ne répondit pas.

Au lieu de cela, Nightingale demanda, sa voix toujours aussi agréable :

"Dame Morgan... la guerre est sur le point de se terminer, n'est-ce pas ? D'une manière ou d'une autre."

Elle regarda son visage odieusement beau et haussa les épaules.

"La bataille finale devrait avoir lieu d'un jour à l'autre... elle pourrait même faire rage au moment même où nous parlons."

Il hésita quelques instants, puis demanda :

"Pourquoi abandonnez-vous, alors ?"

Morgan sourit amèrement.

Qu'en savait-il ? Cet imbécile...

"Je n'ai pas abandonné. C'est juste que... J'ai déjà perdu."

Mais l'instant d'après, son sourire devint froid et tranchant.

"Ce n'est pas une raison pour se rendre. Quoi qu'il arrive, j'ai l'intention de défendre Bastion jusqu'à ma mort."

Ou jusqu'à ce que mon frère meure... ce serait bien mieux.

Nightingale la regarda avec une pointe de tristesse dans les yeux.

Sa voix était comme du miel :

"Je préférerais que vous ne le fassiez pas."

Morgan lui jeta un regard étrange.

Elle s'attarda quelques instants, avant de secouer la tête, déconcertée.

"Qu'est-ce que j'ai à faire de vos préférences ?"

Nightingale resta silencieux un moment, puis leva les yeux et poussa un lourd soupir.

"Non, vous ne comprenez pas... Je crains de devoir insister."

Morgan fronça les sourcils.

Qu'est-ce qu'il...

Avant qu'elle ne puisse terminer sa pensée, Nightingale la regarda et dit, une étrange fermeté se frayant un chemin dans sa belle voix :

"Je suis vraiment désolé, Dame Morgan. Mais... s'il vous plaît, ne bougez pas."

Et tandis qu'il parlait, un pouvoir étrange contraignit soudain Morgan, l'écrasant comme un étau et paralysant son corps.

Obéissant à son ordre, elle se figea.
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Nightingale lui ordonna de cesser tout mouvement, et Morgan se retrouva incapable de bouger.

C'était comme si son corps s'était transformé en sculpture de glace. Elle pouvait encore respirer, mais rien de plus... sa voix pure avait facilement écrasé ses défenses, franchi les barrières érigées par ses puissantes Mémoires, et l'avait complètement prise au dépourvu.

Un tel pouvoir...

Morgan tenta de désobéir à la finalité écrasante de son ordre, luttant désespérément contre son propre corps. Mais cela ne servait à rien.

Elle était totalement à sa merci.

Ha... ha-ha...

Vulnérable comme elle l'était, Morgan se sentait surtout amusée. Elle ressentait également une certaine incrédulité indignée, mais pas de peur — non seulement parce qu'elle n'était pas du genre à ressentir facilement la peur, mais aussi parce qu'elle ne se souciait pas tellement de ce qui allait lui arriver.

Toutefois...

Elle avait manqué de vigilance en permanence, fermant les yeux sur la menace potentielle que représentaient ses supposés camarades. Peut-être était-ce parce qu'elle était restée si longtemps avec eux, et avait vécu tant de choses, mais Morgan se permettait de baisser sa garde autour de ces derniers — oubliant que pour ces trois-là, la plupart du temps qu'ils avaient partagé se résumait à une seule journée.

Elle avait également conservé son essence en préparation de la bataille finale contre son frère, et donc, les plus puissantes de ses Mémoires défensives n'étaient même pas actives.

Et... elle était épuisée...

Cependant, le fait demeurait. Il était parfois trop facile de l'oublier tant il semblait gentil, mais Nightingale... était un homme terrifiant, lui, le tueur de dragons. Ou plutôt, il avait le potentiel d'être terrifiant, en choisissant simplement de ne pas abuser de son terrible pouvoir.

Mais qu'essaie-t-il de faire ?

Morgan doutait que Nightingale ait conclu un accord avec son frère. S'agissait-il donc d'un plan malavisé pour lui sauver la vie contre sa volonté ? De l'emmener en sécurité, qu'elle le veuille ou non ? Connaissant cet homme... non, même pour lui, cela aurait été trop ridicule et infantile.

Elle n'en était pas sûre et, chose exaspérante, elle ne pouvait même pas le demander. Tout ce qu'elle pouvait faire, c'était fixer ce charmant enfoiré avec une fureur froide qui brûlait dans ses yeux.

Nightingale croisa son regard acéré sans détourner les yeux, une pointe de regret apparaissant dans son regard ferme. Quelques instants plus tard, il soupira et se tourna vers ses camarades.

"Je ne pourrai pas la retenir longtemps. Mais cela devrait suffire."

Élevée par les Loups se moqua et attrapa une dernière fois son médaillon noir, se levant du tas de décombres. Faucheuse d'Âmes se poussa du mur et s'approcha, étudiant Morgan paresseusement.

Morgan sentit un frisson lui parcourir l'échine sous ce regard détendu.

Jet fit claquer sa langue et jeta un coup d'œil à Nightingale.

"C'est super, mais qu'est-ce qu'on est censé faire d'elle ? La tuer n'est pas une option... je suppose. Même si, les dieux le savent, elle mérite de mourir pour toutes les ignobles saloperies dont elle et son clan sont coupables."

Morgan la fixa avec un amusement sombre, indifférent à la menace d'être tué et à l'accusation brutale.

Pas un sauvetage, alors...

Ils n'envisageraient pas de se débarrasser d'elle si c'était le cas. Alors que diable prévoyaient-ils ?

Nightingale secoua la tête.

"Nous ne la tuerons pas."

Faucheuse d'Âmes soupira de regret.

"Que faire alors ?"

Il hésita quelques instants, avant de hausser les épaules.

"Je vais l'emmener avec moi. Ça va... probablement bien se passer."

Jet le regarda en fronçant les sourcils, dubitative.

À ce moment-là, Élevée par les Loups prit la parole d'un ton feutré :

"Peu importe. Si Kai dit que ça ira, alors ça ira. Nous n'avons pas de temps à perdre, de toute façon... Cassie ne répond pas après nous avoir donné le signal, ce qui signifie que les choses ne vont pas très bien là-bas. Personne ne s'attendait à ce que ce jour arrive si tôt, et d'une manière si étrange. Mais maintenant que c'est le cas, il n'y a plus de retour possible. Chacun de nous sait ce qu'il doit faire — alors, prends Morgan et pars. Avant que son frère ne se montre."

Nightingale et Faucheuse d'Âmes la regardèrent avec inquiétude.

Jet finit par parler posément :

"Es-tu sûre de pouvoir le faire ?"

Élevée par les Loups la regarda quelques instants, puis sourit.

"Occupe-toi de toi, grande sœur. Je m'en sortirai."

Morgan les observa attentivement, essayant de comprendre ce que les trois essayaient de faire. Étaient-ils en train de battre en retraite, mais en laissant Élevée par les Loups derrière eux ? Pourquoi ?

Cette dernière, quant à elle, regarda Nightingale et resta silencieuse pendant un moment.

Après quoi, elle lui saisit l'épaule un instant et le repoussa.

"Allez, ça va aller... retrouvons-nous tous à CSQN quand tout sera dit et fait. À vrai dire, retrouvons-nous à Bastion — je connais un café extraordinaire là-bas. Pas aussi bien que Nephis le connaît, cependant... attends, est-ce qu'elle a emporté le café avec elle ?"

Nightingale recula de quelques pas, resta silencieux une seconde, puis sourit.

"Tu penses vraiment à la nourriture maintenant ? Non... bien sûr que oui."

Ce disant, il s'éleva dans les airs et s'éloigna peu à peu.

Rapidement, un magnifique dragon aux écailles de la couleur du ciel de minuit surplomba les ruines, ses yeux brillant comme deux étoiles blanches et froides.

Morgan ne pouvait toujours pas bouger — en fait, au moment où Nightingale prit sa forme Transcendante, elle sentit que le pouvoir qui la contraignait devenait encore plus inéluctable.

Bon sang...

Elle avait à peine réussi à bouger légèrement l'un de ses doigts que Faucheuse d'Âmes l'attrapa sans ménagement et sauta sur le dos du dragon.

Deux énormes ailes soulevèrent un ouragan, et la grande bête s'élança dans le ciel noir.

Laissant les ruines derrière elle...

Morgan aperçut Élevée par les Loups, qui restait seule sur les décombres. Athena suivit le vol du dragon du regard pendant quelques instants, puis se détourna et fit face à la forêt lointaine... où Mordret se préparait à assiéger Bastion une dernière fois.

Les ruines se réduisirent rapidement, de même que le lac vide, qui disparut peu à peu de la scène.

Morgan avait enfin quitté le château en ruines après s'être battue pour le défendre pendant si longtemps... la bataille pour Bastion était terminée.

Du moins, pour elle.


  
    

Chapitre 2228 – Opération Secrète


Traducteur/Checker: Gray

Laissée seule dans les ruines du vrai Bastion, Effie soupira et invoqua sa lance, s'appuyant dessus en attendant l'arrivée de Mordret.

Bien qu'elle vienne de manger le ragoût de Morgan — qui était étonnamment délicieux, presque comme si la froide princesse l'avait cuisiné spécifiquement pour le goût d'Effie — elle eut soudain de nouveau faim.

La faim était une vieille amie...

Ah, quelle drôle de journée !

Aujourd'hui était une journée étrange pour tout le monde, mais surtout pour Effie, car elle la vivait différemment de Jet et de Kai.

En effet, peu de temps auparavant — ou plutôt plusieurs jours auparavant — une voix familière avait résonné dans son esprit, exhortant Effie à retourner secrètement dans le monde réel. Cela s'était produit peu après que Jest, du Clan Dagonet, ait tenté de tuer Cassie, alors qu'elle était sur le point d'être capturée par la Reine des Vers.

À l'époque, les sept Saints étaient tous prêts à affronter Mordret et ses vaisseaux Transcendants une fois de plus. Effie plaça son attache dans les ruines du vrai Bastion, puis profita de l'agitation pour quitter le Royaume des Rêves sans être vue. Elle se précipita au point de rendez-vous mentionné par Cassie, s'attendant à rencontrer elle-même la voyante aveugle.

Mais au lieu de cela, la personne qui l'attendait dans une usine souterraine abandonnée des faubourgs n'était autre que le Seigneur des Ombres.

Effie retourna au vrai Bastion après la fin de leur rencontre. La chose suivante qu'elle sut, c'est qu'elle avait remonté le temps de quelques heures — ce qui signifie qu'elle était entrée dans la boucle, qu'elle était morte, et qu'elle était revenue à son point de départ comme tout le monde, les dieux savaient combien de fois.

C'était juste qu'elle conservait ses souvenirs d'avant l'entrée dans la boucle pour la deuxième fois maintenant, ce qui incluait les quelques heures de sa première expérience, la rencontre avec le Seigneur des Ombres, et les choses dont tous deux avaient discuté.

Plus étrange encore, le signal qu'elle était censée recevoir des jours, voire des semaines après la rencontre, résonnait déjà dans sa tête. La voix de Cassie était faible et distante, comme si elle s'efforçait de percer une sorte d'interférence pour avertir Effie, et elle se tut rapidement après avoir délivré le message.

La confusion était telle qu'Effie en avait mal à la tête, mais le Tombeau d'Ariel lui ayant donné une leçon amère, elle essaya de ne pas trop y penser.

De toute façon, elle n'avait pas le temps de réfléchir à quoi que ce soit de trop profond.

Effie avait partagé ce qu'elle avait appris avec Jet et Kai, et une heure plus tard, la voilà.

Toute seule dans ces ruines effrayantes.

Baissant les yeux, elle étudia le Médaillon de la Bête Noire avec une expression tendue.

Est-ce que je peux vraiment y arriver ?

Quelque part dans le Bastion illusoire, une lune illusoire s'élevait au-dessus d'un château illusoire. Une fois qu'elle serait suffisamment haute, une porte entre la réalité et le mirage s'ouvrirait au cœur des ruines.

Effie se força à sourire.

"Par tous les dieux. Quel bordel..."



Le dragon noir déchira l'immense étendue du ciel noir, la lumière pâle de la lune brisée se reflétant sur ses écailles de minuit. Ce dernier volait à une vitesse inouïe, dévorant littéralement la distance avec une faim insatiable. Perchées sur son dos, Jet et Morgan furent assaillies par des vents puissants.

Morgan était encore paralysée, mais elle pouvait voir où ils se dirigeaient. Nightingale volait vers le sud, laissant loin derrière lui les terres entourant le château en ruine...

Il se dirigeait vers Stormsea.

Très vite, ils laissèrent derrière eux les terres en ruines.

La traversée fut soudaine. À un moment, ils étaient entourés d'une obscurité lunaire, et l'instant d'après, une pâle lumière d'aube les baignait d'une splendeur lilas. Le visage inquiétant de la lune brisée avait disparu, remplacé par un ciel vide et apparemment banal.

Le monde en contrebas était couvert par la canopée d'une ancienne forêt, et une rivière la traversait comme un ruban sinueux.

...Pourquoi se dirigent-ils vers la mer ?

En peu de temps, Nightingale replia ses puissantes ailes et plongea vers le sol. Atterrissant dans une clairière, il resta immobile un moment.

Morgan fut surprise de voir Faucheuse d'Âmes se lever et sauter du dos du dragon, atterrissant doucement sur l'herbe.

Se redressant, elle se retourna et regarda la grande bête.

Le dragon ouvrit sa gueule, et une voix d'un autre monde s'en échappa, prononçant des mots étrangement humains :

"...Bonne chance."

Faucheuse d'Âmes eut un sourire sombre.

"Ne t'inquiète pas. J'ai deux tentatives, tu te souviens ?"

Nightingale resta silencieux pendant quelques instants. Puis, sa voix envoûtante résonna à nouveau au-dessus de la clairière :

"Reviens en vie."

Elle rit et se détourna, lui faisant un signe de la main.

"Cela... pourrait être problématique."

Morgan se sentait de plus en plus déconcertée, ne comprenant pas pourquoi les trois Saints du gouvernement se séparaient, et quel était exactement leur objectif.

Mais avant qu'elle ne puisse vraiment examiner toutes les informations disponibles, le dragon s'adressa directement à elle :

"Accrochez-vous, Dame Morgan."

Elle pouvait à nouveau bouger.

...Malheureusement, ce n'était que pour accomplir son deuxième ordre.

Alors que Morgan saisissait les écailles de minuit, Nightingale s'éleva à nouveau dans le ciel. Il vola vers le sud, de plus en plus vite...

C'est alors qu'elle le sentit.

La sensation unique de voyager entre les mondes.

Soudain, le paysage en contrebas changea. L'ancienne forêt avait disparu, remplacée par une étendue infinie de béton, de verre et d'alliage — le vaste labyrinthe de CSQN.

Il est retourné dans le monde réel ?

Au moment même où Morgan pensait cela, elle sentit le tissu de la réalité se déchirer à nouveau autour d'elle, et CSQN disparut comme un mirage.

Un ciel étranger l'entourait maintenant de tous les côtés, chargé de vents glacials et de neige dansante.

Il... a utilisé son attache. Attends !

Ses yeux s'écarquillèrent.

Nightingale était venu avec elle à Bastion. Mais avant cela... il était ancré dans le Domaine du Chant.

Et il n'avait jamais remplacé son attache.

En regardant vers le bas, elle vit une ville de pierre accrochée à la pente d'un volcan imposant. Un grand pont reliait le volcan à une montagne enneigée, et à son extrémité se dressait un magnifique palais d'obsidienne noire, entouré d'un blizzard déchaîné.

C'était Ravenheart.

Qu'est-ce que...

La poitrine de Morgan se gonfla d'inquiétude et de fureur.

Un sentiment de trahison s'empara même d'elle.

Nightingale allait-il l'amener comme cadeau à Song ?

Leur mystérieux projet n'était-il rien d'autre qu'un stratagème pour changer de camp et s'attirer les faveurs de la Reine des Vers ?

Le dragon survola la ville, puis traversa le blizzard et se posa lourdement sur le grand pont. Ses terrifiantes serres raclèrent la pierre ancienne et, un instant plus tard, Morgan se retrouva soudain suspendue dans les airs.

Le dragon avait disparu.

Alors qu'elle tombait, Nightingale — maintenant sous sa forme humaine — l'attrapa, la tint dans ses bras pendant une seconde, puis l'aida à se relever.

Il portait son armure d'écailles d'ivoire et invoquait désormais ses armes.

Le palais noir... et ses gardiens... étaient juste devant eux, cachés par la tempête de neige.

Morgan fut soudainement capable de bouger à nouveau.

Qu'est-ce qui se passe, bon sang ? Ah... Je ne sais même plus...

Nightingale ne semblait pas se préparer à se rendre.

Au lieu de cela, il la regarda, hésita quelques instants et dit :

"Dame Morgan, je sais que cela va vous paraître présomptueux, après ce que nous venons de vous faire subir. Mais... j'apprécierais vraiment votre aide."

Elle le regarda d'un air sombre, envisageant de lui couper la tête sur-le-champ.

Ce serait un peu triste, de priver le monde de ce visage... mais aussi très satisfaisant.

Bien sûr, elle n'oublia pas d'activer tous ses charmes défensifs, bien décidée à ne pas tomber dans le piège de sa voix une fois de plus.

"Aider à quoi ? Qu'est-ce que vous préparez exactement tous les trois ?"

Nightingale resta silencieux un moment, avant de regarder dans la direction du sombre palais avec tension.

Finalement, il prit une profonde inspiration et dit :

"Eh bien. J'ai... l'intention de conquérir Ravenheart."

Morgan cligna des yeux, s'efforçant de garder son calme.

Nightingale, quant à lui, poursuivit.

"La plupart des forces du Chant sont loin, à Godgrave, mais je ne doute pas que la Reine ait laissé quelques-unes de ses marionnettes les plus puissantes derrière elle. Il faut aussi tenir compte des défenseurs humains... la bataille sera terrible, à n'en pas douter. Je suis déterminé à la gagner même si je dois me battre seul, mais je me sentirais bien mieux si vous vous battiez à mes côtés."

Il se tourna vers elle, hésita un instant, puis ajouta maladroitement :

"Je suis désolé de vous avoir enlevé la chance d'affronter Mordret. Mais, Dame Morgan. Il peut toujours y avoir un côté positif — après tout, il n'a pas encore gagné. Et même si vous n'avez pas réussi à l'empêcher de prendre Bastion, aider à conquérir Ravenheart ne serait-il pas aussi une sorte de victoire ?"

Morgan le fixa en silence.

La Reine des Vers avait envoyé son frère, Mordret, conquérir Bastion — la Grande Citadelle du Clan Valor. Morgan elle-même avait été envoyée pour l'arrêter... mais Nightingale lui proposait de l'aider à conquérir Ravenheart, la Grande Citadelle du Clan Song, à la place ?

C'était... c'était...

Profondément ironique et complètement fou, mais aussi étrangement logique ?

Ce ne serait pas une chose facile à accomplir, cependant, avec ou sans elle.

Morgan haussa les sourcils.

"Et les deux autres, alors ? Que font-elles ?"

Nightingale la regarda avec surprise.

Il s'attarda quelques instants, puis dit d'un ton neutre :

"Quoi d'autre ? Effie est à Bastion, tandis que Jet s'approche du Jardin Nocturne. Elles vont conquérir les deux autres Grandes Citadelles, bien sûr..."
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Ravenheart n'était pas sans défense, bien sûr.

Cependant, tous les Saints du Domaine du Chant étaient là, sur le champ de bataille — et même si certains d'entre eux pouvaient retourner au cœur du pouvoir de la Reine en quelques minutes en traversant le monde réel, ils ne l'avaient pas encore fait.

Peut-être que quelque chose qui les empêchait de revenir se passait à Godgrave en ce moment. Les nouvelles que Morgan recevait du front dataient généralement de quelques jours, et si Cassia était impliquée, Nightingale pouvait parfaitement être mieux informée de la situation actuelle qu'elle ne l'était.

Le moment de l'attaque n'aurait pas été choisi au hasard.

Quoi qu'il en soit, ce qui les attendait aux portes du magnifique palais noir était une force composée de simples guerriers Éveillés dirigés par des commandants Ascendants — un peu comme les arrière-gardes qui avaient protégé Porte-Rivière et Bastion avant que Morgan et ses six Saints... anciennement ses Saints, plutôt... ne fassent leur apparition.

Et les marionnettes de la Reine, bien sûr.

Nightingale était bien connu à Ravenheart, et si les défenseurs humains du palais noir furent surpris par son arrivée fracassante, ils ne furent pas immédiatement hostiles.

Jusqu'à ce qu'ils remarquent Morgan, en tout cas.

Les marionnettes, en revanche, se révélèrent hostiles dès le premier instant.

Étrangement, les portes du palais noir étaient ouvertes, et la Porte des Rêves qui était censée se trouver sur la pente du volcan dominait à présent le pont de pierre lui-même, derrière Morgan et Nightingale, son immense silhouette étant masquée par la tempête de neige.

Tous deux n'avaient nulle part où se réfugier.

Alors que les marionnettes se précipitaient sur le grand pont et que les défenseurs humains préparaient leurs armes, la voix de Nightingale couvrait le hurlement du vent, pleine d'une autorité irrésistible.

Il ne prononça qu'un seul mot :

"Stop."

Les humains se figèrent, se transformant en sculptures immobiles. Morgan ressentit une légère pincée de compassion pour leur situation humiliante, mais elle n'eut pas le temps de s'attarder sur cette émotion inattendue.

Car les marionnettes ignorèrent l'ordre du Tueur de Dragons, poursuivant leur course vers eux comme une marée de cadavres meurtriers. Après tout, les pèlerins n'étaient que des extensions du pouvoir de la Reine. L'Aspect du Nightingale aurait pu paralyser Morgan dans un moment de faiblesse, mais cette dernière doutait que Ki Song succomberait à son insidieuse contrainte.

Il regarda Morgan avec sérieux.

"Dame Morgan... si vous le voulez bien..."

Elle le fixa un moment, ne sachant toujours pas quoi faire... devait-elle le tuer ? Ou l'aider ?

Morgan se sentait un peu exaspérée.

Finalement, elle se tourna vers les marionnettes qui se précipitaient et marmonna un juron. Alors qu'elle s'élançait, des étincelles écarlates tourbillonnèrent autour de sa main, formant une vague silhouette d'épée.

"Malédiction !"

Son épée se manifestait encore lorsque le premier des pèlerins l'atteignit. Morgan découpa alors le cadavre à main nue — il tomba facilement, ce qui indiquait que la Reine ne prêtait pas attention à ces marionnettes en particulier.

Pour l'instant.

Levant les yeux à travers la neige, elle observa pendant une fraction de seconde les silhouettes immobiles des soldats de la garnison. Ils n'allaient pas opposer de résistance.

...Il n'a pas l'intention de conquérir Ravenheart sans verser une seule goutte de sang humain, n'est-ce pas ?

Peut-être bien.

Un instant plus tard, la marée de marionnettes était sur eux, et Morgan n'avait plus le temps de réfléchir.



Au loin, près du rivage brumeux de Stormsea, Jet aperçut le Jardin Nocturne.

Le navire colossal était toujours échoué, incliné sur le sol brisé où Mordret l'avait laissé.

...Bien sûr, il ne l'avait pas laissé sans surveillance.

Quelque part, sur l'un des innombrables ponts du vaisseau de la taille d'une ville, un Reflet était à l'affût, prêt à tuer ceux qui oseraient convoiter la Grande Citadelle. Un être aussi puissant qu'un Titan Suprême.

Jet devait le vaincre et conquérir le Jardin Nocturne.

Expirant lentement, elle se dirigea vers le vaisseau gargantuesque, un sourire sombre fleurissant sur ses lèvres. Alors qu'elle marchait, une brume froide entoura sa silhouette, se transformant en une sinistre faux de guerre.

Est-ce que je peux vaincre un Titan Suprême ?

Probablement pas. Cependant, il y avait une raison pour laquelle elle était ici, et non à Ravenheart ou à Bastion.

C'était parce que Jet avait un avantage unique dans la bataille contre ce Titan Suprême. Il s'agissait d'un Reflet, après tout.

Et un Reflet ne pouvait réfléchir que ce qui se trouvait devant lui.

Une fois le combat engagé, la créature refléterait probablement Jet, ce qui signifiait que ce dernier subirait également la malédiction de son Défaut. Son âme se briserait et commencerait à perdre de l'essence, et finalement, elle mourrait d'elle-même. Tout ce que cette dernière avait à faire, c'était de forcer le Reflet à gaspiller son essence tout en rationnant la sienne... une chose que Jet maîtrisait parfaitement, à présent.

Elle avait aussi son Héritage d'Aspect et les âmes qui y étaient contenues, qu'elle pouvait consommer en cas de besoin.

Et la Mémoire sablier était également de la partie.

Même si Jet perdait une fois, elle aurait une seconde chance de détruire le Reflet. Elle connaîtrait alors déjà le déroulement et le schéma de la bataille.

Ah... Je déteste vraiment les navires...

Atteignant la coque du Jardin Nocturne, qui semblait s'étendre à perte de vue comme une plaine sans fin, elle se transforma en un flot de brume glaciale et s'élança vers le haut de la coque du navire.



Effie était encore appuyée sur sa lance lorsque Mordret arriva. Elle savait qu'il arrivait car le sol tremblait sous les pas lourds de ses vaisseaux... Typhaon, Knossos, et tous les autres.

Elle les avait tous affrontés à un moment ou à un autre pendant le siège de Bastion. Apparemment, elle avait même détruit la plupart d'entre eux au moins une fois à l'intérieur de la boucle... cette époque était révolue, bien sûr, effacée à jamais, et elle ne conservait aucun souvenir de ces batailles légendaires.

Ce qui était un peu dommage, car Effie aurait vraiment aimé se souvenir d'avoir terrassé cet affreux mastodonte qu'était Typhaon. Ou plutôt, d'avoir terrassé Mordret alors que ce salaud portait le cadavre de Typhaon.

Rapidement, des silhouettes gargantuesques s'élevèrent au-dessus des ruines, et le Prince de Rien sauta dans la cour désolée depuis les décombres du mur d'enceinte du château.

Il se dirigea vers Effie, un sourire amusé aux lèvres.

"Sainte Athena..."

Mordret regarda derrière elle, s'attarda un instant et haussa les sourcils.

"Aurais-tu l'amabilité de m'indiquer où se trouve ma sœur ? Nous avons des affaires à régler, elle et moi."

Effie l'étudia un instant, avant de hausser les épaules.

"Je te prie d'accepter mes excuses les plus sincères, Altesse, mais je regrette de ne pouvoir le faire. Elle est indisposée. Oh, mais tu peux me parler à la place."

Mordret rit.

"Ne me dis pas qu'elle s'est enfuie ? Par tous les dieux... dois-je la poursuivre comme on le ferait avec un lapin effrayé ? Eh bien, honnêtement, cela peut aussi être très amusant. Néanmoins, je ne peux m'empêcher d'être un peu déçu."

Il regarda Effie avec un sourire agréable et glacial.

"Je dois admettre que je suis curieux, cependant... si Morgan est partie, alors pourquoi restes-tu ?"


  
    

Chapitre 2230 – Cadeau du Seigneur
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Effie bougea légèrement, déplaçant son poids loin de la lance afin de pouvoir la relever rapidement, si nécessaire.

Regardant Mordret calmement, elle dit :

"En fait, je suis aussi curieuse. Pourquoi perds-tu encore ton temps ici ? Ne sais-tu pas que votre père est en train de combattre Ki Song ? Si tu ne te dépêches pas de t'éclipser, elle le tuera toute seule. Ce serait plutôt triste, non ? Enfin, puisque tu es obsédé par la vengeance à un point démentiel."

Le sourire de Mordret s'élargit un peu.

"Oh, je te remercie pour ton inquiétude. Pour être honnête, je serai assez inconsolable si quelqu'un le tue avant moi. Furieux, même... et très, très en colère contre la personne qui m'a privé du plaisir de le tuer moi-même. Mais ne t'inquiète pas, je partirai en direction de Godgrave dès que j'en aurai terminé ici."

Il regarda Effie avec une expression ouvertement dédaigneuse.

"...Ça ne devrait pas me prendre beaucoup de temps pour tout mettre en ordre, de toute façon."

Elle sourit.

"Tu dis ça, mais pendant toutes ces années, tu n'as jamais osé essayer de te glisser dans mon âme. Tout le monde a peur de Son Altesse Royale, le Prince Mordret de Nulle Part, mais je me suis toujours doutée que tu n'étais qu'un beau parleur... enfin, au sens figuré du terme. Tu sais, nombres d'entre nous chassaient des Créatures du Cauchemar et luttaient pour leur survie chaque jour pendant que tu restais assis dans une cellule de prison parfaitement sécurisée, à ne rien faire."

Effie ricana.

"Même Morgan est meilleure que toi — et elle porte littéralement sa cuillère d'argent partout où elle va, remarque. Elle a été assez courageuse pour laisser son âme grande ouverte, au moins... et pourtant, qu'as-tu fait en dépit d'une invitation aussi effrontée ? Rien du tout. Pendant tous ces mois, tu ne l'as pas défiée en duel d'âmes. Pourquoi ? Parce que cela aurait mis ta vie en danger ? Les autres doivent prendre ce risque tout le temps, tu sais. N'es-tu donc qu'un lâche ?"

Mordret continua à la regarder avec un sourire agréable, ses étranges yeux en miroir semblaient briller dans l'obscurité avec le pâle éclat de la lumière de la lune qui s'y reflétait, ce qui lui donnait un air assez sinistre.

"Quelle éloquence inattendue. Serais-tu par hasard en train de gagner du temps, Sainte Athena ?"

Effie sourit sombrement.

"...Oups. Tu m'as démasqué."

Il secoua la tête.

"C'est une tentative plutôt maladroite. Quel est ton plan, d'ailleurs ? Tu n'as certainement pas l'intention de te battre seule contre moi et ma collection d'atours Transcendants. Ce serait un peu trop, même pour quelqu'un d'aussi peu avisé que toi."

L'heure de vérité avait sonné.

La lune devait déjà avoir atteint une certaine hauteur au-dessus du Bastion illusoire.

Effie prit une profonde inspiration.

"J'ai eu le sentiment que tu m'as traitée d'idiote. Mais si un fou traite quelqu'un d'idiot, c'est un compliment, non ? Oh, au fait, Altesse... je voulais te poser une question. Te souviens-tu du Seigneur des Ombres ?"

Le sourire de Mordret se fit un peu forcé.

"Le Seigneur des Ombres ? Ah oui, je m'en souviens... Il m'a fait très peur, la dernière fois que nous nous sommes rencontrés. Un homme pour le moins inhabituel. Que sait-on de lui ?"

Effie secoua lentement la tête.

"Eh bien, il semble que tu aies laissé une impression, toi aussi. Assez pour qu'il veuille t'envoyer un petit cadeau."

Entouré par les figures imposantes de ses vaisseaux Transcendants, Mordret se permit de froncer légèrement les sourcils.

"Un cadeau, dis-tu ? Il n'aurait pas dû."

Tandis que ses vaisseaux se déplaçaient, Mordret demanda agréablement :

"Quel est donc ce cadeau ?"

Effie recula d'un pas tandis qu'elle activait le Médaillon de la Bête Noire et invoquait ce qu'il cachait dans le monde.

Je n'arrive pas à croire que j'ai laissé ce salaud m'entraîner là-dedans...

Son médaillon contenait la Ferme des Bêtes et servait parfois de base mobile pour l'Armée des Loups.

En ce moment, cependant, quelque chose d'autre y avait élu domicile.

Quelque chose qui lui donnait la chair de poule et des sueurs froides le long de la colonne vertébrale. Comme si elle était assise sur une bombe.

Effie adressa un large sourire à Mordret.

"Oh, pas grand-chose... eh bien, vois par toi-même."

Dans l'instant qui suivit, quelque chose d'énorme apparut sur les décombres entre elle et Mordert, masquant ce dernier de toute visibilité.

C'était une imposante montagne de chair grise envahie de mousse écarlate, d'où partaient une centaine de membres répugnants comme une effroyable forêt.

Dès que cette chose s'échappa du médaillon, Effie se trouva soudain dans l'incapacité de respirer.

Une présence terrifiante s'écrasa sur elle, la plaquant au sol. Ses yeux s'écarquillèrent et un gémissement involontaire s'échappa de ses lèvres.

Elle ne pouvait même pas regarder directement la créature, craignant que son esprit ne soit blessé par ce qu'elle voyait — ce qui n'était pas le cas, puisqu'elle était déterminée à éviter de la regarder à tout prix.

Ce n'était pas tous les jours que l'on se retrouvait à quelques pas d'un Démon Maudit.

Un Démon Maudit qui se réveillait d'un sommeil artificiel, bercé en quelque sorte par le Seigneur des Ombres.

La forêt de membres répugnants s'agita, et d'innombrables yeux monstrueux s'ouvrirent subitement sur l'étendue grise du corps informe de l'être terrifiant.

...Effie détalait déjà, se dirigeant vers le point des ruines où le vrai Bastion et sa copie illusoire étaient reliés.

Mordret, quant à lui, réagit quelques instants trop tard. Il lui avait fallu tout ce temps pour se rendre compte de ce qu'il regardait.

Mais il était déjà trop tard, justement parce qu'il avait regardé.

Car il existait dans le Royaume des Rêves des créatures capables de sentir le regard de quelqu'un, et de lui rendre la pareille.

Le Démon Maudit prit conscience de Mordret en même temps que Mordret prenait conscience de lui.

Effie sentit les ruines trembler et un bruit assourdissant l'envahir alors qu'elle courait.

...Ne te retourne pas.

Soit le Démon Maudit tuait Mordret, soit il ne le faisait pas. Quoi qu'il en soit, le Prince de Rien serait préoccupé pendant un certain temps — avec un peu de chance, jusqu'à la fin de la bataille de Godgrave.

Déchaîner un Maudit au cœur du Domaine de l'Épée était... un choix pour le moins sous-optimal. Toutefois, Effie serait en mesure d'inverser le véritable Bastion et sa version illusoire après avoir conquis la Citadelle, faisant ainsi du premier une prison pour la terrifiante créature et la contenant à l'intérieur du Grand Miroir.

Ils étaient suffisamment désespérés pour prendre le risque, et Mordret était suffisamment dangereux pour ne prendre aucun risque.

Utilisant toutes ses incroyables prouesses physiques, Effie traversa les ruines en un éclair.
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Il y eut un faible gémissement d'os brisés et une puissante bourrasque ardente. Quelque part au loin, un morceau du champ de bataille plongea dans les Creux.

Le monde trembla.

Le Roi des Épées et la Reine des Vers étaient en lutte mortelle, tandis que leurs armées se noyaient dans le flot d'horreurs abominables qui se déversaient des sombres profondeurs. La situation devenait de plus en plus désespérée à chaque minute, et trop de vies humaines étaient gaspillées sur l'ignoble autel de la guerre.

Le carnage était inimaginable.

Sunny avait manifesté son sixième avatar, le jetant lui aussi dans la bataille. Son esprit était désormais divisé en huit parties, et six d'entre elles participaient activement au carnage — c'était une tension mentale qu'il n'avait jamais endurée, et alors que chacune des incarnations était comme un sombre héraut de la mort, récoltant une sanglante moisson dans la mer grouillante d'abominations, il cédait peu à peu à la pression.

Mais il ne s'était pas encore effondré... et n'était pas près de se briser.

Ni même jamais.

Crève, bordel...

L'une de ses incarnations utilisa un tachi noir pour décapiter une Créature du Cauchemar frénétique, envoyant son corps dans la fissure d'où elle était sortie d'un puissant coup de pied. Le cadavre sanguinolent se retrouva pris dans un enchevêtrement de lianes écarlates, et un instant plus tard, il fut déchiré par les épines acérées et digéré par la jungle montante... peut-être pour fournir des nutriments à d'autres abominations à naître.

[Sunny...]

La voix de Cassie semblait plus claire qu'auparavant, laissant entendre que ses pouvoirs revenaient progressivement. Sunny espérait que suffisamment de son Aspect avait été libéré — il avait désespérément besoin de savoir ce qui se passait au-delà de Godgrave, car beaucoup de choses en dépendaient.

Cassie ne le déçut pas.

[La boucle est rompue... Bastion est tombé.]

Un sourire vicieux apparut sur son visage.

Bonne nouvelle...

Jet, Effie et Kai étaient la dague qu'ils avaient préparée pour poignarder les Souverains dans le dos au moment idéal, alors qu'Anvil et Ki Song étaient résolus à se battre l'un contre l'autre et ne pouvaient pas se laisser distraire. Ils étaient censés conquérir les Grandes Citadelles.

Bastion, Ravenheart, Jardin Nocturne...

L'objectif était double. Premièrement, cela permettrait d'affaiblir considérablement les Souverains et de diminuer la puissance de leurs Domaines — ce que Sunny et Nephis devaient réaliser s'ils voulaient avoir une chance contre eux.

Deuxièmement, cela placerait les quatre Grandes Citadelles, y compris l'Île d'Ivoire, sous le contrôle de Neph dès qu'elle atteindrait elle-même la Suprématie. Après tout, si devenir un Suprême était le but ultime, cela ne garantissait pas la victoire. Un Souverain nouvellement né serait peu puissant face aux vastes Domaines profondément établis des deux Suprêmes.

Naturellement, si la conquête des Grandes Citadelles avait toujours été le but recherché, la planification changeait. En fait, au niveau de machination auquel Sunny et Cassie se livraient, aucun plan concret n'existait — au contraire, il n'y avait que des réseaux compliqués d'actions planifiées et d'imprévus qui n'étaient efficaces que dans la mesure où ils étaient adaptables.

Par exemple, ils n'avaient jamais anticipé la chute de la Maison de la Nuit et l'invasion du Domaine de l'Épée par Mordret. Pas plus qu'ils n'auraient pu prévoir l'ingénieux exploit de Morgan, qui s'était enfermée avec son frère dans une boucle temporelle artisanale.

Cependant, la toile de leurs conceptions s'était révélée suffisamment adaptable pour résister à ces facteurs inattendus... moyennant quelques ajustements.

L'un de ces ajustements fut le sacrifice du Démon Maudit que Cauchemar endormait depuis près d'un an. Sunny voulait l'utiliser contre les Souverains, mais en raison du caractère insidieux et sinistre de Mordret, il préféra le placer dans le Médaillon de la Bête Noire d'Effie.

Non seulement il allait s'assurer que Bastion tombe entre leurs mains, mais il allait également retirer temporairement le joker qu'était le Prince de Rien et l'empêcher de jouer un rôle significatif dans l'affrontement final contre les Souverains... très probablement.

Ah ! J'aurais aimé voir l'expression sur son visage...

Sunny souriait, mais il avait froid à l'intérieur.

C'était parce que la chute de Bastion signifiait quelque chose de très important.

C'était le point de non-retour.

Maintenant que la boucle temporelle était rompue et que la Grande Citadelle avait été arrachée à la structure du Domaine de l'Épée, d'innombrables mondains y vivant s'étaient retrouvés sans défense face à la tyrannie du Sortilège du Cauchemar.

Ils n'étaient pas encore en proie au Premier Cauchemar — il fallait un certain temps pour que l'infection s'installe, somme toute. À cause de la boucle créée par Morgan, ils étaient privés de la protection du Domaine de l'Épée depuis quelques heures à peine.

À présent, toute la population ordinaire de la ville — les gens comme Beth — commençait à ressentir une étrange fatigue. Ensuite, ils commenceraient à se sentir somnolents. Et ce n'est qu'après avoir succombé au sommeil qu'ils seraient projetés dans le Cauchemar.

Cela signifiait que Sunny et Nephis avaient encore un peu de temps pour vaincre les Souverains.

Plus important encore, au moins l'un d'entre eux devait atteindre la Suprématie au cours du processus.

Sinon, même s'ils sortaient victorieux de cette bataille, ils devraient payer un prix terrible pour ce triomphe.

Le nombre de morts serait stupéfiant...

Ce serait la ruine.

...Mais le nombre d'humains Éveillés exploserait également de façon exponentielle.

C'est pourquoi Sunny ne pouvait s'empêcher de trembler tout en se forçant à sourire.

C'est... c'est notre volonté. Qui ose...

Et comme pour aggraver son horreur, la voix de Cassie résonna à nouveau dans sa tête :

[...Ravenheart est tombé.]

Et, quelques instants plus tard :

[Jardin Nocturne est tombé.]

C'était fait.

Sunny prit une respiration tremblante, puis envoya l'une de ses incarnations à travers les ombres, émergeant d'elles au cœur de l'immense mer d'humains qui se battaient désespérément. Il ne lui fallut que quelques instants pour atteindre Nephis.

Elle se battait à la tête de l'armée en train de se noyer, enveloppée de flammes rayonnantes et entourée de cendres. Avec ses cheveux argentés, sa lame incandescente et ses ailes blanches, Nephis ressemblait à un ange anéantissant... l'unique gemme de la Couronne de l'Aube brillait d'une lumière pure sur son front, ressemblant à un troisième œil.

La chaleur torride avait créé un espace vide autour d'elle, et les soldats se trouvaient à des dizaines de mètres en arrière, luttant contre la marée d'abominations avec une sombre détermination. La surface de l'os antique était imbibée de sang et jonchée de cadavres hideux.

Sunny s'attarda un moment, avant de dire d'un ton ferme :

"C'est fait. Et nous... nous ne pouvons plus attendre."

Nephis le regarda en silence, puis regarda dans la direction où Anvil et Ki Song s'affrontaient.

Aucun des deux Souverains n'était arrivé aux portes de la mort, ce qui n'était pas prévu dans le plan.

Mais trop de gens mouraient. Sunny et Nephis gaspillaient trop d'essence.

Et les plans devaient changer.

Il prit une profonde inspiration, puis s'arma de courage.

"Nous devons attaquer maintenant."

Le moment était venu. Le moment qu'ils attendaient, espéraient... et redoutaient... depuis si longtemps.

Leur chance de conquérir le monde.

Ou de mourir en essayant.

Enfin.

Nephis resta quelques instants de marbre, des flammes blanches dansant dans ses yeux.

Finalement, elle se détourna et leva les yeux.

"Alors nous attaquons."
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"Alors nous attaquons."

Impossible d'en dire plus.

Le temps des mots était écoulé.

Nephis s'accroupit légèrement, puis se propulsa dans le ciel. Entourée d'un magnifique rayonnement, elle était comme une étoile blanche s'élevant dans l'étendue tempétueuse du ciel orageux — les soldats regardaient son envol avec des expressions engourdies, sa lumière pure se reflétant dans leurs yeux.

Loin au-dessus, l'Île d'Ivoire bougeait. Ses sept chaînes cliquetaient tandis que l'île volante plongeait dans la tempête d'épées, résistant à la fureur de l'acier oblitérant avec un calme indomptable.

Laissé seul au sol, Sunny combla temporairement le vide laissé par le départ de Neph — sa redoutable armure d'onyx baignait depuis longtemps dans le sang, et davantage vint orner le manteau cramoisi tandis qu'il abattait les puissantes Créatures du Cauchemar qui menaçaient le cœur de l'armée humaine.

Mais malgré sa grâce mortelle et sa force glaciale, le Seigneur des Ombres n'était qu'un piètre substitut derrière Étoile Changeante. Son épée était aussi féroce que la sienne, certes, et il pouvait tuer des abominations tout aussi bien. Cependant, il ne pouvait pas guérir les blessures des soldats tombés au combat, et ne pouvait pas non plus redonner de l'espoir à leur courage chancelant.

Mais ce n'était pas grave.

Car Sunny avait ses propres méthodes.

À une certaine distance, l'incarnation originale du Seigneur des Ombres — l'épéiste sombre portant un masque effrayant — atteignit l'une des fissures les plus larges de l'os, laissant dans son sillage une traînée de mort et de destruction. Son odachi noir s'éleva et s'abaissa, nettoyé de tout sang en un mouvement fluide et rapide.

Puis, la lame serpentine ondula comme un flot de ténèbres liquides. Un instant plus tard, elle se transforma en une longue lance ténébreuse.

Sunny regarda au-delà de la masse glissante de lianes écarlates, dans les profondeurs de la fissure dentelée. Il resta immobile un moment, puis projeta sa lance dans les ténèbres.

Celle-ci poussa un grondement de tonnerre en franchissant le mur du son, tombant dans les profondeurs des Creux. Sa sombre descente reflétait presque parfaitement l'ascension rayonnante de Nephis dans le ciel.

Au moment où cette dernière atteignait l'Île d'Ivoire, Serpent avait percé l'épaisse canopée de la jungle écarlate et s'était écrasé au sol avec une puissante explosion, un profond cratère se formant à l'endroit où il avait heurté le sol.

La jungle était comme un être inconcevable qui se serait réveillé d'un profond sommeil, grouillant d'un mouvement et d'une vie abominables. De grands piliers de lianes entrelacées poussaient à une vitesse anormale pour relier les profondeurs à la surface comme des vrilles de tissus charnus. D'innombrables Créatures du Cauchemar se précipitaient pour les escalader, rendues folles par l'odeur des âmes humaines.

La soudaine explosion n'était bien sûr pas passée inaperçue. De nombreuses abominations dévièrent de leur trajectoire, s'approchant du point d'impact en poussant des grognements frénétiques.

Ce qui les attendait, c'était un froid perçant et sinistre qui s'échappait du profond cratère. La fosse elle-même était enveloppée d'une étrange brume blanche, et l'air au-dessus était si froid que des gouttes d'eau condensée tombaient comme de la pluie.

De minuscules étincelles dansaient dans les colonnes de lumière qui se déversaient à travers le dôme brisé des Creux, scintillant comme des joyaux précieux.

Ces joyaux... étaient des flocons de neige.

Tandis que le froid inquiétant se répandait, devenant infiniment plus violent et tyrannique en une fraction de seconde, les gouttes de pluie se transformèrent en glace, et la brume blanche surgit du cratère, se transformant en une furieuse tempête de neige.

Une silhouette terrifiante émergea alors du cratère.

Une énorme créature à la forme étrange et grotesque, entièrement faite de glace. La glace était noire comme de l'encre, mais la créature était pleine de couleurs grâce aux nombreuses fleurs qui s'épanouissaient à sa surface, leurs pétales étant d'une couleur azur intense.

Le contraste entre la beauté vibrante des fleurs et le corps épouvantable qui se trouvait en dessous était saisissant. De vastes panaches de neige s'échappaient des fleurs comme du pollen, enveloppant la créature d'une brume givrée. Au cœur de l'étrange abomination, à peine visible à travers la glace, une petite ombre ressemblait vaguement à des restes humains.

C'était Serpent, qui avait pris la forme du Titan Corrompu... Bête Hivernale.

La Bête Hivernale, cette ignoble horreur.

Jadis, Sunny avait perdu sa cohorte à cause du pouvoir profane dont elle était dotée.

Plus tard, il était retourné dans les étendues glaciales de l'Antarctique et l'avait tuée.

Et maintenant qu'il était lui-même un Titan, Sunny pouvait enfin s'approprier ce pouvoir.

Gelez tous...

Alors qu'une tempête d'épées faisait rage dans le ciel au-dessus de Godgrave, une tempête de neige s'abattit soudain sur les sombres profondeurs des Creux. Des vents glacials soufflaient avec une puissance féroce, courbant les arbres anciens de la jungle jusqu'au sol. Les ruisseaux et les rivières se transformèrent en glace. D'innombrables vermines furent instantanément anéanties, gelées par le froid anormal, et se brisèrent en tombant.

Quelques-uns des ponts de lianes étaient gelés et cassés. Ceux qui s'élevaient encore ralentirent leur croissance, vidés de leur vie. D'innombrables Créatures du Cauchemar dégringolèrent, leurs rugissements se noyant dans le vent hurlant.

Bien sûr, les habitants de cette jungle abominable ne pouvaient être comparés aux réfugiés de Falcon Scott et aux braves soldats de la Première Armée d'Évacuation... ils étaient bien plus puissants, bien plus anciens et bien plus résistants. Nombre d'entre eux étaient des Corrompus, et beaucoup trop appartenaient au Rang Supérieur.

Même exposés au froid mortel du domaine frigide de la Bête Hivernale, ils ne succombèrent pas à son emprise glaciale.

Mais ils n'en sortirent pas indemnes non plus. Enveloppées par le vent et les tourbillons de neige, les Créatures du Cauchemar étaient affaiblies, blessées et ralenties.

[Vous avez tué un...]

[Vous avez tué un...]

[Vous avez tué un...]

Distrait par la litanie cacophonique des voix, Sunny fit taire le Bracelet Pratique. Il avait déclenché un enfer glacial dans les Creux, et la moisson d'abominables vies que Serpent récoltait était incalculable.

Et chaque vie récoltée par Serpent envoyait un filet d'essence dans l'âme de Sunny grâce à sa Capacité [Faucheur d'Âme].

Ainsi, un torrent d'essence le submergea comme un déluge, remplissant ses réserves.

Mais surtout...

Les soldats qui luttaient désespérément pour leur survie dans la chaleur étouffante de Godgrave sentirent soudain une vague d'air froid les envahir, et virent des panaches de neige s'élever des fissures de la plaine osseuse.

Le flot de Créatures du Cauchemar qui menaçait de les noyer ne s'épuisait pas, mais devenait de moins en moins écrasant. Moins d'abominations émergeaient des profondeurs, et celles qui remontaient à la surface semblaient affaiblies, couvertes de glace et se déplaçant lentement.

La pression qui pesait sur les guerriers des deux Domaines en guerre était quelque peu allégée, leur permettant enfin de respirer... du moins pour un moment.

Sunny sourit sombrement derrière le Masque de Weaver.

Certes, il n'était pas comme Nephis, qui inspirait l'espoir et soignait les soldats blessés.

Mais il pouvait inspirer la peur et apporter la mort aux Créatures du Cauchemar frénétiques.

Sa méthode n'était pas moins efficace.


  
    

Chapitre 2233 – Colère des Cieux


Traducteur/Checker: Gray

Sur le champ de bataille, les conséquences de la chute des trois Grandes Citadelles se faisaient dès à présent sentir.

Anvil semblait étrangement épargné, se battant avec la même froideur et le même calcul, sans pitié — mais il avait dû sentir son pouvoir diminuer considérablement lorsqu'Effie avait pris le contrôle de Bastion.

Étrangement, cette perte importante ne pouvait que lui être salutaire en ce moment... et il en avait bien besoin, pressé et malmené par les assauts féroces de la Reine.

En effet, le Roi n'avait perdu qu'une Grande Citadelle, tandis que la Reine en avait perdu deux. Ainsi, bien que la trahison soudaine des Saints du gouvernement ait affaibli les deux Souverains, elle permit en fait de réduire l'écart entre eux, améliorant grandement la position d'Anvil.

Les résultats se faisaient déjà sentir.

L'imposant golem de chair renfermant l'essence de sang de Ki Song chancela, laissant l'une des épées du Roi lui infliger une grave blessure. Une étrange vague se répandit dans la mer de marionnettes, les ralentissant pendant quelques précieux instants. Beaucoup furent victimes de la tempête d'épées volantes.

Mais surtout, la grande fissure de la Porte des Rêves se mit à onduler, puis s'effondra sur elle-même, disparaissant sans laisser de traces. Le tissu déchiré de la réalité se répara lentement — avec la perte du Jardin Nocturne, la Reine avait également perdu le Composant qui lui permettait de relier deux zones du Royaume des Rêves.

Par conséquent, non seulement la puissance de son Domaine s'était considérablement affaiblie, mais sa présence à Godgrave était également très réduite.

Anvil ne perdit pas de temps, pressant son avantage temporaire et bombardant Ki Song d'un maelström d'attaques dévastatrices... presque comme s'il s'était préparé à ce soudain retournement de situation.

Son titanesque golem de chair, qui semblait indestructible, se défaisait lentement sous le barrage d'attaques impitoyables. Il se détruisait plus vite qu'elle ne pouvait le réparer.

Et pourtant, leur combat ne se calmait pas pour un sou. Au contraire, ce dernier devenait de plus en plus calamiteux.

Si les Souverains semblaient auparavant retenir une partie de leur puissance pour se défendre, ils se concentraient à présent sur l'agression pure et simple. Les marionnettes et les épées volantes abandonnèrent toute prudence pour détruire l'ennemi.

La plaine osseuse fracturée tremblait et gémissait, d'autres morceaux s'effondrant dans la tempête de neige qui faisait rage dans les Creux. Le champ de bataille tout entier semblait être au bord de l'effondrement.

Cela ne pouvait plus durer longtemps...

Et ce ne fut pas le cas.

Car, à cet instant, l'Île d'Ivoire meurtrie se révéla dans la tempête d'épées, juste au-dessus de l'endroit où Anvil et Ki Song s'affrontaient.

Puis, dans le cliquetis des chaînes...

Vint l'Écrasement.

Une force invisible s'abattit sur le champ de bataille, aplatissant les vrilles émergentes de l'abominable jungle et pressant les marionnettes de la Reine contre le sol. D'innombrables épées tombèrent du ciel, raclant l'os avant de se relever, leurs lames tremblant sous l'effort.

Pendant quelques instants, la bataille calamiteuse sembla s'être figée.

Et, sous les yeux de tous, Étoile Changeante de la Flamme Immortelle descendit du ciel, atterrissant délicatement entre les deux Souverains.

Ses cheveux argentés dansant dans les airs, elle replia ses ailes blanches et abaissa son épée incandescente. Sa voix claire résonna au-dessus du champ de bataille ravagé :

"Arrêtez cette folie !"



"Arrêtez cette folie !"

Nephis prononça ces mots en sachant qu'ils étaient vides de sens.

Les Souverains n'écouteraient pas, et elle-même ne voulait pas qu'ils écoutent. Tout ce qu'elle voulait, c'était les tuer.

Comment pouvait-elle ne pas le faire, après avoir attendu une chance de tuer ses agresseurs pendant toutes ces années ?

Toute sa vie...

Et elle n'avait pas été facile, cette vie.

Des rêves brisés de son enfance aux champs de bataille ensanglantés de son âge adulte, Nephis avait toujours été animée par un désir singulier, sans compromis.

Conquérir le Sortilège du Cauchemar et le détruire... l'anéantir, le décimer et le réduire à néant.

Non pas parce qu'elle était une noble héroïne, mais tout simplement parce qu'elle le détestait. Nephis était rongée par la haine, façonnée par elle...

Elle n'était pas une héroïne.

Et pourtant, elle devait faire semblant d'en être une. Car personne ne pouvait survivre seul au monde impitoyable du Sortilège du Cauchemar. Elle avait besoin du soutien et de la foi de ceux qui croyaient en elle pour le détruire, tout autant qu'ils avaient besoin de cette dernière... et elle devait anéantir ceux qui se dressaient sur son chemin.

C'était pour cela que les Souverains devaient mourir. Non pas parce qu'ils avaient ruiné sa famille et hanté ses cauchemars de jeunesse comme des monstres, mais simplement parce qu'ils étaient... ineptes. Ils avaient peut-être été grands et brillants autrefois, mais aujourd'hui, ils avaient perdu le nord.

Mais l'un n'excluait pas l'autre.

En ce jour, elle allait éliminer un obstacle sur le chemin de la réalisation de son ardent désir.

Et elle allait aussi prendre sa revanche.

En les regardant — le fier Roi dans son manteau vermillon, la Reine cachée dans son golem grotesque — Nephis la sentait.

Une flamme rugissante s'enflammait dans son âme, noyait son esprit et engloutissait son cœur.

La flamme de la colère, la flamme de la haine.

Brûlante, écrasante... impossible à nier.

Ainsi, leur dire d'arrêter lui paraissait être une torture, car Nephis ne voulait rien d'autre que de découper leurs âmes et leurs corps à l'aide de son épée.

Ces goules... elle avait toléré leur existence pendant trop longtemps.

Aujourd'hui, elles allaient mourir. Sa volonté était absolue.

En la regardant, Anvil laissa soudain échapper un petit rire.

"Et si nous ne nous arrêtons pas, Nephis ?"

Elle le regarda, s'attarda un instant, avant de pointer son épée vers lui.

"Alors, je vous arrêterai."

Elle avait encore quelque chose à dire... un discours entier, en fait, que Cassie et Sunny avaient préparé longtemps à l'avance. Un argumentaire intelligent qui énumérait tous les crimes commis par les Souverains, plaidait pour la sécurité des soldats Éveillés, martelait l'absurdité d'une guerre civile, et peignait un tableau idyllique de l'avenir.

Tout le monde pouvait l'entendre.

Mais Nephis ne pouvait plus attendre. Elle avait déjà attendu trop longtemps.

Les mots ne valaient rien, de toute façon. Ses actes seraient plus éloquents.

Anvil la regarda en silence, puis demanda d'une voix froide :

"Est-il vraiment sage de pointer vers moi une épée que j'ai moi-même forgée ?"

Ce disant, son épée — Parricide — se mit soudain à bouger toute seule. Glissant de sa main, elle se précipita vers Anvil et se tourna pour pointer sa propre poitrine, planant au-dessus de son épaule.

Comme prévu.

Nephis sourit en l'écartant.

"Si tu insistes... je te tuerai avec une meilleure épée, conçue par un meilleur forgeron..."

Elle invoqua la Bénédiction.


  
    

Chapitre 2234 – Les Ténèbres Tombent


Traducteur/Checker: Gray

Au loin, l'une des incarnations de Sunny était assise sur les marches du Temple Sans Nom.

Le petit camp que les soldats de l'Armée de l'Épée lui avaient envoyé était vide à présent. Ils avaient été rappelés et étaient partis pour le Lac Disparu afin de participer à l'attaque secrète de la Forteresse du Petit Croisement... qui n'avait jamais eu lieu, en fin de compte.

À présent, ils étaient sur le champ de bataille, tentant de survivre au cataclysme provoqué par les Souverains. Nombre d'entre eux étaient probablement morts, déchiquetés ou transformés en marionnettes.

Le Temple Sans Nom était étrangement silencieux.

Sunny avait passé beaucoup de temps seul ici, mais il avait généralement la compagnie de ses Ombres. Sainte, Fiélon, Serpent, Cauchemar... elles aussi étaient sur le champ de bataille, l'aidant à contenir la marée d'abominations.

Il se sentait étrangement seul, malgré l'armée endormie de Créatures du Cauchemar Supérieures cachée dans les ténèbres derrière lui, et la présence invisible du Gardien du Temple.

Bien sûr, cette solitude n'était pas destinée à durer. Son sens de l'ombre s'étendait très loin, englobant l'étendue sombre du Fragment du Royaume de l'Ombre. C'est pourquoi il pouvait déjà sentir... la force déchaînée des soldats du Song qui s'approchaient de lui par le nord.

Et leurs commandantes, bien sûr.

Hurlement Solitaire, Chante-Mort...

Il ne sentait pas Traqueuse Silencieuse, cependant, ce qui signifiait qu'elle était certainement déjà proche, et qu'elle le visait avec ses flèches.

Sunny ne bougea pas.

Enfin, les soldats pénétrèrent dans le camp vide, frissonnant dans le silence inquiétant qui les enveloppait.

Les filles de Ki Song furent les premières à atteindre le sombre édifice du temple. Elles s'arrêtèrent, le regardant avec des expressions tendues.

Finalement, c'est Hurlement Solitaire qui prit la parole :

"Seigneur des Ombres... nous nous rencontrons à nouveau."

Sa voix était enjouée, mais il pouvait sentir une pointe de peur cachée au fond d'elle.

Sunny pencha légèrement la tête.

"Vous avez été envoyé pour prendre le Temple Sans Nom, alors ?"

Elle sourit.

"Bien sûr. C'est un peu drôle, cependant... un oxymore, ou quoi que ce soit d'autre. Votre Citadelle s'appelle le Temple Sans Nom — c'est son nom. Ce n'est pourtant pas vraiment sans nom, n'est-ce pas ?"

Il hésita un instant, amusé.

"Peut-être. Alors, dites-moi, quelle est la logique ? La dernière fois, j'ai battu treize d'entre vous. Maintenant, vous n'êtes plus que trois. Êtes-vous si impatientes de mourir ?"

Le sourire de Hurlement Solitaire faiblit un instant, avant de s'éclaircir à nouveau.

"Ah... mais la plupart d'entre vous sont loin. J'ai donc de bonnes chances."

Sa bravade fut gâchée par Chante-Mort, qui choisit ce moment précis pour hurler :

"La mort ! Oh, la mort ! Nous allons tous mourir ! Je le sens !"

Sunny la fixa un instant en souriant, puis secoua la tête.

"Eh bien... naturellement. Tout le monde meurt un jour. Seul le Vide est éternel — alors, je suppose que tu as raison."

Chante-Mort se tut et le regarda avec de grands yeux.

"J'ai... raison ? Moi ? Euh... pouvez-vous répéter, Seigneur des Ombres ? Plus fort ?"

Ce disant, elle tourna la tête et jeta un regard vindicatif à Hurlement Solitaire.

Sunny gloussa.

"...Désolé de vous décevoir, cependant. Vous ne mourrez pas aujourd'hui."

Il était temps.

Le Temple Sans Nom avait depuis longtemps accumulé assez d'essence pour voyager, et le décor était planté pour que le Seigneur des Ombres fasse son entrée.

En se levant, Sunny vit les filles de Ki Song et les soldats derrière elles tressaillir.

Il sourit derrière la visière de son casque.

"Oh, mais vous risquez de devenir orphelines..."

Sur ces mots, il activa le Composant de sa Citadelle et imagina le champ de bataille calamiteux.

Les guerriers du Chant l'observaient avec circonspection, se préparant à la bataille mortelle contre le terrifiant Saint de Godgrave...

L'ancien édifice du temple sombre devint difficile à cerner.

Puis, ils furent soudain aveuglés par une lumière éclatante.

"Argh !"

Hurlement Solitaire leva une main pour se couvrir les yeux et se balança.

Une chaleur familière l'envahit.

Lorsqu'elle put à nouveau voir, une expression de choc apparut sur son visage.

Le Temple Sans Nom... avait disparu, comme s'il n'avait jamais existé.

Et avec lui, les ténèbres artificielles qui voilaient toute cette région de Godgrave avaient également disparu.

Devant elles, seule une étendue blanche d'os se terminait par une chute abyssale jusqu'à la lointaine colonne vertébrale de la divinité morte.

Au-dessus d'eux, un voile radieux de nuages.

"Qu'est-ce que c'est que ce bordel ?"

Le Seigneur des Ombres et sa Citadelle... avaient disparu comme un mirage.

Et presque en même temps qu'ils disparaissaient de la bordure sud du Passage du Sternum, ils apparaissaient à la bordure nord, au milieu du champ de bataille, juste en dessous de l'Île d'Ivoire.

Le Fragment du Royaume de l'Ombre avait également voyagé avec le Temple Sans Nom. Sunny n'avait pas réussi à le déplacer auparavant, et ne pouvait pas non plus le faire maintenant — cependant, il misa sur une combine. En ancrant le Fragment à sa Citadelle, il comptait sur le fait que le déplacement de la Citadelle entraînerait celui du vaste linceul de ténèbres.

Heureusement, cela avait fonctionné. La plaine osseuse fracturée fut soudain enveloppée d'ombres profondes, obscurcissant le ciel lointain. Les ombres engloutirent tout — les os brisés, la jungle écarlate, la mer de marionnettes, la tempête d'épées, le déluge de Créatures du Cauchemar... et l'armée en train de se noyer.

Et les Souverains aussi.

Maintenant, leur piège était complet.

Serpent faisait rage sous les Souverains, caché au cœur d'une tempête de neige profane.

L'Île d'Ivoire était suspendue dans le ciel au-dessus d'eux, les pressant contre le sol avec la puissance accablante de l'Écrasement.

Le Fragment du Royaume de l'Ombre était tout autour d'eux. En tant que morceau d'un Domaine Divin — bien qu'appartenant à un dieu mort — ce dernier possédait une puissance propre, et cette puissance supprimait les Domaines des deux Suprêmes.

Or, ils avaient de toute évidence déjà perdu une grande partie de ce pouvoir — que ce soit pendant la guerre ou lorsque les trois Grandes Citadelles leur avaient été dérobées.

Sunny et Nephis avaient fait tout ce qu'ils pouvaient pour se donner une chance de vaincre le Roi et la Reine... de vaincre les Souverains.

Maintenant, tout ce qu'ils pouvaient faire, c'était se battre.

Debout sur les marches du Temple Sans Nom, à une douzaine de mètres à peine, Sunny regardait Anvil avec une froide arrogance.

Sa voix semblait distante...

"Elle parle de moi, d'ailleurs. Je suis le meilleur forgeron."


  
    

Chapitre 2235 – Faible Flamme de l'Espoir


Traducteur/Checker: Gray

D'abord le froid.

Puis vinrent les ténèbres.

Elles s'élevèrent des profondeurs, engloutirent la terre, dévorèrent les cieux et effacèrent la lumière du jour...

Les soldats, qui avaient été tourmentés par une lumière aveuglante et asphyxiés par la chaleur pendant de longs mois, poussèrent des soupirs de soulagement et se laissèrent envahir par la fraîcheur des ombres. Les Mémoires lumineuses s'allumèrent rapidement au-dessus de l'armée noyée, qui combattit la marée montante de Créatures du Cauchemar avec une vigueur renouvelée.

Tous, aussi bien ceux qui s'étaient Éveillés avant la Chaîne des Cauchemars que ceux après, étaient désormais des vétérans aguerris. La guerre les avait affûtés et endurcis, leur faisant vivre suffisamment d'horreurs pour qu'ils s'insensibilisent à l'étrangeté.

Tout ce qu'ils savaient, dans l'ensemble, était que le Seigneur des Ombres avait quelque chose à voir avec tout cela, et que ce dernier aidait Étoile Changeante.

Étoile Changeante elle-même était là, au loin, entre le Roi et la Reine. Sa silhouette rayonnante était comme un phare d'un blanc pur dans l'océan de ténèbres, et même si peu de gens pouvaient l'entendre parler, tout le monde comprenait ce qu'elle faisait... essayait de faire.

Elle cherchait à arrêter la bataille folle entre les deux Souverains afin de préserver les soldats agonisants ainsi que leur vie à tous. La dernière fille de la Flamme Immortelle avait toujours été la voix de la raison dans cette guerre effroyable — en fait, elle était la seule à s'y être opposée. Et maintenant, sa voix était leur seul espoir.

Peut-être les Suprêmes écouteraient-ils...

Sinon, peut-être qu'Étoile Changeante trouverait un autre moyen de mettre fin à la guerre.

Ce faible espoir brûlait dans le cœur des soldats désespérés, et ils s'y accrochaient désespérément, même s'ils savaient pertinemment à quel point il était futile. L'espoir était une chose résistante, après tout... il était bien plus résistant que la raison. De plus, il y avait du carburant qui alimentait sa faible flamme.

L'avancée de la jungle libérée, qui avait menacé de noyer les deux grandes armées quelques minutes auparavant, était plus lente à présent. L'effroyable bataille des Suprêmes, qui menaçait de détruire le sol sous leurs pieds, s'arrêta temporairement.

Pendant quelques instants, les soldats se permirent de croire au salut...

Mais alors qu'ils regardaient devant eux, vers l'endroit où se tenait Étoile Changeante, leurs expressions changèrent.

Leurs yeux s'écarquillèrent et leurs visages se tordirent d'horreur.



Peu de temps avant, Sunny descendit les marches du Temple Sans Nom, regardant froidement Anvil.

Au même moment, une flamme étincelante jaillit de la main de Neph, se transformant en une magnifique lame argentée. La Bénédiction s'anima, son éclat incandescent fusionnant avec le sien et le rendant bien plus éclatant, ce qui eut pour effet de rendre les ombres environnantes plus profondes.

Anvil ne prêtait pas attention à Sunny, fixant l'épée étincelante comme si elle l'enchantait.

"...Tu as forgé cette lame ?"

Sa voix était pleine d'une étrange émotion contenue.

Alors que Sunny descendait les marches, ses incarnations surgissaient des ombres derrière lui. Une, deux, trois... finalement, sept silhouettes identiques vêtues de redoutables armures noires s'avancèrent sur l'os usé par les temps.

Sept voix froides résonnèrent comme une chorale, se fondant dans une harmonie sinistre :

"Oui."

"Non."

Un petit rire résonna au-dessus du champ de bataille fracturé, et six incarnations du Seigneur des Ombres se transformèrent soudain en six rivières de ténèbres pures, se jetant dans la septième. Au fur et à mesure qu'elles étaient absorbées par cette dernière, sa présence habituellement subtile devenait impossible à ignorer, débordant d'une puissance froide et sinistre.

Les ténèbres, qui semblaient auparavant impénétrables, devinrent encore plus profondes et insondables.

Tandis que les ombres s'enroulaient autour de lui, Sunny souriait derrière le Masque de Weaver. Après avoir été dispersé dans le Royaume des Rêves pendant si longtemps, la sensation d'être embrassé par ses ombres lui avait manqué... il était fatigué de ne pas pouvoir profiter de son plein pouvoir. Maintenant qu'il jouissait de l'avantage familier d'être augmenté par ses précieuses complices, l'avenir lui paraissait un peu plus radieux.

"Je ne vais pas m'amuser à te tuer, Roi des Épées."

Anvil fixa la Bénédiction quelques instants de plus, avant de se tourner vers Sunny.

"Non, tu n'auras pas ce plaisir."

Il s'adressa ensuite à Nephis :

"Alors, tu vas vraiment me défier en tant que simple Sainte, ma fille ? Quelle audace... quel courage. Comme c'est malavisé."

Nephis le regarda calmement, un éclat brillant brûlant sous sa peau.

Sa voix crépitait avec le grondement furieux d'une flamme annihilante :

"Tu n'es qu'un Souverain."

Anvil ricana.

Au même moment, le golem de chair bougea, et toutes les marionnettes du vaste champ de bataille tournèrent la tête, fixant Nephis d'un regard vide.

La plus proche d'entre elles ouvrit sa bouche monstrueuse et parla, sa voix résonnant au-dessus de la plaine fracturée. Un instant plus tard, une autre abomination morte poursuivit, leurs voix creuses et inhumaines débordant d'un amusement glacial :

"Ah... Je me sens ignorée. Tu n'as pas de mots à m'adresser, à moi aussi, petite Nephis ?"

Neph déplaça son regard vers le grotesque golem de chair, des flammes blanches dansant dans ses yeux.

Son ton ne changea pas.

"Tu aurais dû me tuer il y a longtemps. Maintenant, il est trop tard."

Ce disant, elle déploya ses ailes blanches et se prépara à attaquer.

L'Écrasement enfonçait les Souverains dans le sol, mais les épargnait, elle et Sunny. Le contrôler avec une telle précision n'était pas facile, et ne serait pas possible longtemps — mais dans ce court laps de temps, la puissance physique de leurs terrifiants ennemis serait sévèrement diminuée.

Sunny et Nephis devaient utiliser ce temps pour, sinon tuer, du moins blesser gravement les Souverains.

Cependant, le destin avait d'autres plans en réserve.

Alors que Sunny plongeait sa main dans les ombres pour en faire une arme, Anvil leva son épée.

Sa voix était froide et égale.

"Si tu veux m'affronter, ma fille, affronte-moi toi-même. Ne compte pas sur des jouets."

Sur ces mots, la lame maudite siffla, coupant l'air.

Sunny voulut esquiver, mais le coup ne le visait pas. Elle ne visait pas non plus Nephis.

Au lieu de cela, Anvil semblait couper le ciel.

Et quelque chose dans le ciel était coupé.

Levant les yeux, Sunny ne put s'empêcher de tressaillir.

Comment...

Sa main tremblait.

Là-bas, dans le ciel, l'Île d'Ivoire...

Tombait.


  
    

Chapitre 2236 – Héritier de la Paix


Traducteur/Checker: Gray

La Tour d'Ivoire... la Tour de Hope... avait été construite par le Démon du Désir, et était devenue sa prison par la suite. Bien sûr, une prison capable de contenir un daemon ne pouvait pas être fragile — la grande pagode et l'île sur laquelle elle se trouvait avaient résisté aux mille ans d'emprisonnement de Hope, à la Guerre du Chaos et aux innombrables années de désolation qui avaient suivi.

Même Anvil de Valor n'était pas assez puissant pour la détruire.

Et il ne le fit pas.

Au lieu de cela, il coupa le concept même qui maintenait l'Île d'Ivoire dans les airs, perturbant temporairement la sorcellerie qui lui permettait de voler.

L'île plongea, sa forme massive s'inclinant tandis que les sept chaînes brisées s'entrechoquaient bruyamment. Le lac placide qui reposait à sa surface se déversa par-dessus le bord, formant une vaste cascade. Les os du dragon enroulés autour de la grande pagode se déplacèrent, détruisant le sol.

Au loin, les soldats étaient terrifiés de voir le symbole de leur espoir tomber du ciel.

Les yeux de Sunny s'écarquillèrent.

Merde !

L'île massive était en train de tomber... et le Temple Sans Nom se trouvait juste en dessous.

Les ombres s'agitèrent, prêtes à arrêter la chute de l'île. Sunny avait déjà arrêté une montagne ambulante... pendant quelques instants... et il était bien plus fort maintenant. Pourtant, il n'était pas certain de pouvoir arrêter la chute de la Citadelle volante.

L'Île d'Ivoire ne s'écrasa pas sur le Temple Sans Nom. Avant qu'elle ne puisse le faire, une présence invisible s'éleva au-dessus du sombre édifice et lui barra la route, faisant trembler l'île entière et la faisant dévier de sa trajectoire. Elle bascula sur le côté, s'inclina et heurta lourdement la plaine osseuse à des centaines de mètres de là.

Le champ de bataille trembla. Le monde trembla...

L'os ancien s'effrita.

D'innombrables tonnes d'os brisés tombèrent dans les nuages de neige, et un énorme trou se forma dans le sol à l'endroit où l'Île d'Ivoire l'avait percuté. Cette dernière s'écrasa dans la plaine fracturée, entraînant dans sa chute une partie du champ de bataille, et s'enfonça dans les ténèbres froides des Creux.

Elle disparut rapidement, laissant un précipice de plusieurs kilomètres de large à la surface du Passage du Sternum. Tout à l'intérieur était recouvert de neige, mais quelques instants plus tard, un autre impact terrifiant secoua le monde lorsque l'île volante brisa la canopée de l'abominable jungle et entra en collision avec le sol.

La neige fut repoussée dans le ciel noir...

Une silhouette solitaire apparut au bord de l'immense précipice, s'élevant de façon instable parmi les os brisés.

C'était un jeune homme svelte à la peau de porcelaine et aux traits séduisants, vêtu d'un manteau noir et à l'expression hébétée.

C'était Maître Sunless... le charmant enchanteur qu'Étoile Changeante avait amené à Godgrave en tant que Pourvoyeur de Mémoires des Gardiens du Feu.

Son tristement célèbre amant.

Anvil le regarda avec dédain, avant de jeter un coup d'œil à sa fille adoptive.

"...Je vais aussi te prendre ce jouet. Pour t'aider à te débarrasser des distractions inutiles."

Avant même que Nephis ne puisse bouger, l'une de ses sept épées redoutables s'avança à une vitesse terrifiante. Elle se déplaçait si rapidement et avec une telle puissance que l'espace lui-même semblait se déchirer autour de sa lame tranchante et sinistre. L'épée atteignit sa victime en un clin d'œil, prête à transpercer le délicat Maître et à transformer son corps en un nuage de brume cramoisie...

Mais au lieu de cela, une chose à laquelle même le Roi des Épées n'aurait pu s'attendre se produisit, provoquant l'arrêt des deux Souverains.

L'enchanteur hébété leva le bras, apparemment sans se presser...

Et attrapa la terrible lame à main nue.

La neige derrière lui explosa dans tous les sens, balayée par une onde de choc dévastatrice, les ourlets de son manteau dansèrent dans les airs. Le jeune homme, lui, ne vacilla même pas, restant immobile comme une statue raffinée.

Lorsque la bourrasque se calma, il regarda l'épée coincée dans sa main apparemment faible, et son beau visage s'illumina soudainement d'un léger sourire.

"...Aïe."

Alors qu'il resserrait sa prise, des fissures apparurent sur la terrible lame, avant que celle-ci ne se brise en une myriade d'étincelles écarlates.

S'avançant d'un pas calme, le charmant enchanteur secoua sa main en l'air sous le regard consterné d'Anvil.

"On dirait que ses jouets sont de bien meilleure qualité que les tiens, Roi des Épées... si j'ose dire."

Ce disant, il se mit à sourire sans vergogne.

Un instant plus tard, quelque chose d'encore plus étonnant se produisit.

Le terrifiant Seigneur des Ombres — le sinistre Saint dont le pouvoir sombre et effrayant n'avait d'égal que le mystère glaçant de sa véritable identité — se transforma soudain en une ombre rapide qui glissa sur la surface de l'os brisé et s'enroula joyeusement autour du corps du charmant enchanteur.

Soudain, il n'avait plus l'air faible. Son sourire agréable disparut, remplacé par une expression noire et glaciale.

"Cela dit..."

Alors qu'il faisait un pas de plus, une impressionnante armure d'onyx enveloppa son corps, et un effrayant masque noir représentant un démon hargneux cacha son beau visage.

"...Je suis un peu en colère maintenant."

Un odachi sombre apparut soudainement dans sa main, dont il braqua la pointe sur Anvil.

"Et si on réglait ça à l'épée, héritier de la Guerre ?"

Anvil s'attarda un instant, puis retira son casque, souriant d'un air sombre et satisfait.

"Comme tu veux, héritier de la Paix."

Aussitôt après, il était déjà sur Sunny.

Presque au même moment, le titanesque golem de chair s'élança sur Nephis.

Maintenant que l'Île d'Ivoire avait disparu sous terre, l'Écrasement ne les ralentissait plus.

Pas plus qu'il ne gênait la légion de marionnettes mortes et la tempête d'épées volantes.

Le champ de bataille, qui s'était immobilisé pendant quelques minutes, explosa à nouveau de mouvement et de violence.

Mais avant que les marionnettes de la Reine et les épées du Roi ne s'abattent sur Sunny et Nephis...

Quelque chose bougea dans l'obscurité, au-delà des portes ouvertes du Temple Sans Nom.

Un instant plus tard, une litanie de rugissements déchirants noya soudain la vaste étendue du champ de bataille fracturé.

Les ténèbres s'agitèrent, et la première des abominations Supérieures que Cauchemar avait endormies jaillit d'elles dans un maelström de griffes et de crocs terrifiants, suivie d'une autre, puis d'une autre...

L'essaim des effroyables Créatures du Cauchemar percuta les marionnettes, et un carnage comme Sunny n'en avait jamais vu se produisit soudain à la surface de la plaine brisée.
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La nuée de Créatures du Cauchemar Supérieures s'échappait des portes du Temple Sans Nom comme une marée monstrueuse. Leurs formes grotesques et effrayantes se profilaient dans les ténèbres, et ces dernières s'embrasaient des flammes écarlates et frénétiques produites par d'innombrables yeux affamés.

Une terrifiante litanie de gémissements bestiaux secoua le monde.

Un instant plus tard, d'innombrables crocs s'enfoncèrent dans la chair morte et d'innombrables griffes brisèrent l'acier enchanté. Parmi les Supérieurs libérés, certains êtres ressemblaient à des bêtes, tandis que d'autres défiaient toute description. Après s'être débarrassés des chaînes de Rêve Maléfique, ces créatures terribles étaient envahies par la fureur, la faim et les cicatrices glaciales laissées sur leur âme par les cauchemars sans fin.

Les marionnettes mortes, les épées volantes et les anciens prédateurs de l'abominable jungle — ces trois armées s'affrontèrent sur le champ de bataille fracturé, déclenchant une vague de violence dévastatrice.

Sunny n'était pas un Souverain, mais son armée d'abominations n'était pas inférieure aux deux autres forces Suprêmes. Naturellement, elles étaient bien moins nombreuses que les marionnettes de la Reine et les épées du Roi. Mais chaque Créature du Cauchemar Supérieure était bien plus puissante que la plupart des sous-fifres des Suprêmes, et par conséquent, le carnage provoqué par leurs assauts était tout simplement effrayant.

Une explication simple permettait à Sunny d'égaler les Souverains en tant que simple Transcendant à cet égard...

C'était parce que, contrairement à eux, il n'avait aucun contrôle sur son armée.

Cauchemar avait passé plus d'un an à endormir lentement les Supérieurs, mais maintenant que ceux-ci s'étaient libérés, Sunny n'avait plus aucun pouvoir sur cette nuée d'abominations frénétiques. Elles risquaient tout autant de le dévorer que de dévorer ses ennemis... alors, le plus sage serait de rester à l'écart de ses propres monstres.

Peut-être aurait-il été encore plus sage de ne pas libérer des dizaines de Créatures du Cauchemar Supérieures à proximité de lui, mais il était impossible de revenir en arrière.

Quoi qu'il en soit, il avait fait ce qui était nécessaire. Les abominations bloqueraient la mer de marionnettes et la tempête d'épées pendant un certain temps, au moins, ce qui leur donnerait, à lui et à Nephis, le temps de s'occuper des Souverains en personne.

Ou de se faire traiter par les Souverains, à la place.

Comme c'est palpitant...

Anvil n'était déjà plus qu'à une fraction de seconde de s'abattre sur Sunny avec toute sa puissance. Pourtant, à cet instant — étrangement — Sunny n'était ni ébranlé, ni inquiet. Au contraire, il était curieux.

Comment se débrouillerait-il dans une bataille contre un Suprême ?

C'était la première fois que Sunny ressentait sa véritable puissance en tant que Titan. Son corps originel et le Manteau d'Onyx qui l'enveloppait avaient tous deux été augmentés par ses sept ombres, le rendant assez fort pour écraser des montagnes entières sous sa paume. Sa vitesse, son endurance, sa résistance — tout en lui était renforcé par l'étreinte des ombres, devenant...

Titanesque.

De plus, il était également nourri par le Fragment du Royaume de l'Ombre, ce qui lui permettait de pousser encore plus loin ses prouesses physiques. L'essence coulait dans son âme comme une rivière, à la fois parce qu'il était entouré de la forme la plus pure de son élément source et parce que Serpent faisait rage dans la jungle écarlate...

Alors que Sunny se sentait plus fort, Anvil se sentait réprimé.

Est-ce que j'ai une chance, je me le demande ?

La première attaque arriva plus vite qu'un éclair. Elle était si rapide, en fait, que Sunny ne pouvait même pas la voir — il ne pouvait la sentir qu'à travers le mouvement des ombres. Le temps sembla ralentir, et les flocons de neige se figèrent dans l'air, scintillant comme des étoiles froides dans le ciel nocturne en reflétant l'éclat radieux de Neph.

L'épée maudite d'Anvil descendit sur lui comme un mauvais présage, tordant l'espace autour d'elle...

Se déplaçant à travers le temps gelé, Sunny l'esquiva avec l'aisance d'un maître épéiste.

Contournant l'attaque, il se projeta vers l'avant. À cette vitesse, l'air lui-même était comme un mur qui lui barrait la route — Sunny brisa aisément ce mur et dirigea son odachi vers le visage non protégé d'Anvil.

Un mépris froid scintilla dans les yeux gris du Souverain.

Ah... J'ai fait une erreur.

Ignorant les lois de l'inertie, l'épée d'Anvil changea instantanément de direction et passa d'une coupe descendante à une coupe horizontale. Il frappa Sunny avec le plat de sa lame, provoquant une fissure sur la surface du Manteau d'Onyx et faisant tituber Sunny en arrière. Une douleur sourde irradia son abdomen, et il eut un goût de sang sur la langue.

Le maniement de l'épée obéit à des règles. Le jeu de jambes, l'anatomie humaine, l'application de la force — cependant, Anvil commandait une force qui brisait toutes les règles, refusant d'obéir à toute loi qui n'avait pas été créée par lui. Il pouvait contrôler le métal lui-même et, par conséquent, son épée pouvait se déplacer dans n'importe quelle direction et à n'importe quelle vitesse.

Son corps était également entouré d'une armure d'acier, ce qui rendait inutile l'observation de son jeu de jambes.

"Laisse-moi te montrer l'art de l'épée, vermine..."

En entendant la voix indifférente d'Anvil, Sunny sourit faiblement.

Merde.

L'instant d'après, un barrage d'attaques s'abattit sur lui comme une tempête d'acier. Il y en avait trop pour les compter, et chacune d'entre elles avait la puissance dévastatrice d'un Suprême. L'assaut d'Anvil était inéluctable et tyrannique, comme si le ciel lui-même tombait sur Sunny.

L'épée maudite que le Roi tenait entre ses mains était la plus vicieuse, mais les six lames qui lévitaient autour de lui n'en étaient pas moins mortelles. L'os brisé craquait sous les bottes de Sunny alors qu'il esquivait, puis explosait un instant plus tard lorsque les coupes visant son corps le mordaient avec une force oblitérante.

L'odachi noir de Sunny dévia quelques coups et en bloqua d'autres, avant d'être coupé net et de s'effondrer en un flot d'ombres. Une nouvelle épée apparut dans sa main presque instantanément — puis quatre autres bras se formèrent à partir des ombres, chacun saisissant sa propre lame.

Il survécut tant bien que mal au déluge d'attaques, réalisant avec un frisson que le déluge d'acier meurtrier qu'il avait subi n'avait duré que le temps d'un battement de cœur.

Ses lames furent brisées et ses mains d'ombre coupées.

L'épée maudite fila vers lui, sans que rien ne puisse l'empêcher de lui transpercer le cœur.

...Mais juste avant qu'elle ne le transperce, Sunny plongea dans l'ombre et en sortit derrière Anvil, assénant un coup violent dans le dos du Souverain.

Qu'est-ce qui lui prend d'appeler tous ses ennemis des vermines ?

Sunny sourit derrière le Masque de Weaver.

"Et si je te montrais plutôt l'art de l'épée ?"

Alors qu'Anvil utilisait son Aspect pour redresser son corps et tourner, les six épées redoutables devenant une sphère d'acier bruissant autour de lui, Sunny changea de position et canalisa un style de combat fluide et imprévisible — le premier style qu'il avait jamais appris.

Le style que Nephis avait hérité d'Épée Brisée, et qu'il avait hérité d'elle.

Les yeux d'Anvil s'assombrirent.
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Anvil de Valor était peut-être le plus brillant guerrier de sa génération... le plus brillant guerrier encore vivant, du moins.

Il était né et avait été élevé pour être l'incarnation de la prouesse martiale, avait passé des décennies à mener des batailles sanglantes sur d'innombrables champs de bataille, avait mené de glorieuses conquêtes dans de nombreuses vastes régions du Royaume des Rêves, et avait consolidé la domination du Grand Clan Valor sur le monde grâce à son épée et à son marteau.

D'une certaine façon, il était la personnification de la Seconde Génération. Il était puissant, il était redoutable... il était tyrannique et dominateur.

Mais Sunny était lui-même une présence terrifiante sur le champ de bataille. Et, en tant que l'un des plus puissants guerriers Éveillés de l'histoire, il était plus que digne de représenter sa propre génération.

La Troisième Génération était plus difficile à décrire que les deux précédentes. Les membres de la Première Génération avaient survécu à la descente du Sortilège du Cauchemar et construit les fondations d'un nouvel ordre mondial. La Seconde Génération, qui avait été la première à naître dans le monde impitoyable du Sortilège du Cauchemar, avait grandi pour l'asservir et construire sur cette base.

La Troisième Génération, quant à elle, n'avait pas été marquée par des événements aussi distincts, et n'avait rien accompli d'aussi remarquable. Ce qui l'avait vraiment façonnée, c'était peut-être la chute de l'Amérique du Nord — et des deux générations précédentes d'Éveillés.

Aujourd'hui, les membres de la Troisième Génération allaient donc se distinguer en vainquant précisément ceux qui l'avaient façonnée. L'avenir se battait contre le passé, désireux d'échapper à son emprise.

...Alors que Sunny attaquait, son Art de Combat Transcendant se révéla pleinement. Ses mouvements étaient rapides et fluides, guidés par son sens de l'ombre plutôt que par sa vision. Son épée était féroce et vicieuse, portant le poids d'une montagne ou devenant légère comme une plume l'instant d'après. Chaque attaque était impitoyablement mortelle et imprégnée d'une puissance redoutable, provoquant des ondes de choc dévastatrices qui secouaient le monde après chaque coup.

Sunny était lui-même sinistre et insaisissable, se déplaçant librement entre les ombres. C'était comme s'il était à plusieurs endroits en même temps... même s'il ne l'était pas, les ombres en tant que telles se déplaçaient et s'écoulaient, devenant parfois tangibles et létales. Malheureusement, les ombres manifestées ne pouvaient se comparer à sa puissance titanesque, et furent aisément détruites par Anvil sans même parvenir à le ralentir.

Anvil était plus fort, plus rapide, plus résistant...

Mais pas de beaucoup.

Sunny grimaça en le sentant. Certes, il était inférieur au tyrannique Souverain en termes de puissance physique brute, mais l'écart entre eux n'était pas si grand — il était même plutôt étroit. Comme si le véritable avantage des Suprêmes résidait principalement dans leur connexion à leurs Domaines, et comme le Fragment du Royaume de l'Ombre supprimait cette connexion, Anvil était dépourvu de sa force habituelle.

Et pourtant...

Malgré son étroitesse, le fossé semblait impossible à combler.

Merde !

Chaque coup de Sunny était soit bloqué, soit dévié, soit calmement esquivé. Chaque mouvement, aussi rapide ou puissant soit-il, était prévu et retourné contre lui. Malgré sa puissance phénoménale et sa force titanesque, Sunny luttait de toutes ses forces, tandis qu'Anvil restait apparemment indifférent.

Plein de dédain, même.

"Ce style... c'est elle qui te l'a enseigné ? Il semble que vous vous connaissiez tous les deux depuis bien plus longtemps que vous ne le laissez paraître."

Sunny serra les dents derrière le Masque de Weaver.

"Ce n'est pas elle qui me l'a appris, et nous ne nous connaissons pratiquement pas..."

Anvil sourit froidement.

"Peu importe."

Il repoussa l'épée de Sunny et s'avança. Sunny s'enfuit dans les ombres, mais le temps qu'il en sorte, le poing d'Anvil était encore prêt à le frapper à la poitrine.

Le coup foudroyant envoya une onde de choc à travers le corps de Sunny et le projeta en arrière. Le plastron du Manteau d'Onyx se fissura, avant de se réparer un instant plus tard — augmenté par sept ombres, le trait [Pierre Vivante] de sa carapace de pierre était devenu immensément puissant. Anvil regarda Sunny d'un air sombre, avant de secouer la tête.

"Pas du métal, mais pas de la pierre non plus... un armement du Monde Souterrain, donc. Pensais-tu que cela te sauverait ?"

Sunny réprima un gémissement, levant son épée pour attaquer.

"J'ai pu y penser, oui..."

Anvil possédait la capacité de contrôler le métal, et ce pouvoir n'était pas limité à ses propres épées et armures. Il pouvait tout aussi bien contrôler les armes de ses ennemis — heureusement, l'armure de Sunny était faite d'un matériau étrange qui était plus proche de la pierre que du métal tout en héritant des caractéristiques des deux. Ses armes, quant à elles, étaient faites d'ombres.

Nephis ne portait aucune armure, et la Bénédiction était comme une lame forgée dans une flamme furieuse. Tous deux étaient donc immunisés contre le pouvoir d'Anvil.

Sunny ne comptait pas sur cette immunité pour le sauver. C'était juste une des mesures qu'il devait prendre pour se donner une chance.

Mais pourquoi est-il si fort ? Ça n'a pas de sens !

Tandis que Sunny attaquait et qu'Anvil défendait, sans se préoccuper de rien, presque comme s'ils se divertissaient, ils se déplaçaient sur le champ de bataille brisé. Sunny s'élança vers l'avant pour donner un coup mortel, mais Anvil s'écarta simplement de la trajectoire. Tous deux se heurtèrent à une foule de marionnettes et, porté par son élan, Sunny les transperça comme une bête faite de ténèbres pures.

Les corps des marionnettes étaient trop fragiles pour opposer la moindre résistance à sa terrible puissance. Alors qu'il stoppait son élan et pivotait sur la pointe de son pied, il vit des nuages de brume cramoisie et de minuscules morceaux de corps déchiquetés se répandre lentement dans l'air, comme s'ils étaient en suspension dans l'eau.

Avant même que la première goutte de sang ne touche le sol, Sunny et Anvil avaient déjà échangé une centaine de coups supplémentaires, s'éloignant comme un désastre roulant.

Je crois que... je le sens.

Pendant tout ce temps, Sunny avait appris comment Anvil se battait grâce à la Danse de l'Ombre. L'art de combat du Souverain était profond et compliqué... étrange, même, impossible à comprendre en peu de temps. Mais maintenant, il commençait à comprendre pourquoi le Roi des Épées semblait si inattaquable alors qu'il n'était pas beaucoup plus fort.

Là, dans l'essence même de son art de combat, utilisé comme une arme...

Il y avait la Volonté.

Et pendant que tous se battaient, Sunny apprenait, à son tour, à manier la Volonté comme une arme.
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Le champ de bataille fracturé trembla lorsque Sunny atterrit sur l'os blanc, filant instantanément dans un coup de tonnerre. Entouré d'un manteau d'ombres, il était comme une masse informe de ténèbres qui se déplaçait autour de la formidable silhouette du Roi des Épées, dans le but de mettre fin à la vie de ce dernier.

Son épée noire était comme un présage de mort, et à tout moment, son manteau sombre pouvait fleurir de vrilles qui s'élançaient à toute vitesse, se transformant en lames tranchantes, en mains griffues ou en chaînes cliquetantes.

Les lames visaient à percer l'armure d'Anvil, les mains d'un noir d'encre tentaient de le tirer vers le bas, et les chaînes essayaient de l'attacher.

Mais au lieu de cela, celles-ci se brisèrent contre l'acier sombre de son armure impénétrable, furent abattues par ses épées, et mises en pièces par sa force impétueuse.

Quel salaud !

Si les ombres manifestées par Sunny avaient été plus efficaces contre son ennemi Suprême, il se serait déjà enfermé dans une Carapace de l'Ombre, déployant son immense puissance sur Anvil. Mais pour l'instant, cela ne servait à rien — la Carapace ne ferait qu'offrir une plus grande cible au Roi des Épées, et serait détruite rapidement.

C'est... c'est comme...

C'était comme si Sunny était coincé dans un bourbier. Voilà à quoi ressemblait le combat contre un ennemi qui avait depuis longtemps fait de sa Volonté une arme mortelle — comme l'horreur silencieuse d'une personne qui se noie lentement dans les sables mouvants, incapable de se frayer un chemin ou de trouver un point d'ancrage.

C'était parce que le monde lui-même semblait être du côté d'Anvil, se pliant à sa Volonté. Sunny ne l'avait pas remarqué au début, mais une fois qu'il avait saisi ce phénomène, il lui était impossible de l'ignorer.

L'effet était subtil, mais indubitable, rendant les épées du Roi plus tranchantes alors que les armes de Sunny devenaient plus ternes, rendant l'armure du Roi plus résistante alors que celle de Sunny devenait plus fragile, aidant le Roi à frapper juste à chaque fois alors que Sunny semblait toujours rater sa cible d'un cheveu.

La Volonté...

Sunny possédait, lui aussi, la Volonté, et n'était pas totalement dépourvu d'expérience dans son maniement. Il essaya même de la libérer contre la volonté d'Anvil, dans l'espoir de ramener le monde à sa forme initiale — non pas pour lui être favorable, mais simplement pour qu'il reste neutre. Mais il avait l'impression d'être un enfant qui essayait de dominer un adulte.

La distance qui les séparait était trop grande.

Il pouvait aussi sentir ce que faisait Anvil... et pourtant, Sunny n'avait ni mots ni concepts pour décrire ou comprendre ce qu'il sentait.

Un peu comme s'il était une personne aveugle qui avait réussi à comprendre ce qu'étaient les couleurs, alors qu'Anvil pouvait mélanger ces dernières pour peindre un tableau vibrant et magnifique avec son pinceau.

Sunny se sentait mal. Sunny se sentait indigné.

Pourquoi devait-il avoir l'impression de se noyer alors qu'il expérimentait sa pleine puissance pour la première fois ?

Ah... ça me rend fou.

Le monde fut soudainement consumé par une radiance aveuglante tandis que Nephis libérait un torrent rugissant de flammes blanches à une certaine distance. Sunny n'avait pas le temps d'observer le combat de Nephis contre la Reine, mais il l'apercevait de temps en temps.

Nephis avait déjà adopté sa forme Transcendante, apparaissant comme un esprit de lumière dans les profondes ténèbres du Fragment de Royaume de l'Ombre. Son rayonnement pur s'étendait largement, illuminant la mer sombre de marionnettes et la tempête bruissante des épées au-dessus...

Sa belle silhouette était cependant éclipsée par le golem de chair gargantuesque, qui se déplaçait dans les airs en esquivant les attaques dévastatrices de la Reine. De loin, cela ressemblait à un humain qui poursuivait une luciole dans un abîme sombre — mais cette luciole avait une mâchoire vicieuse, brûlant l'étrange créature avec des rayons aveuglants de lumière incandescente, chacun d'entre eux mesurant des centaines de mètres de long.

Ces rayons incandescents étaient des flammes de l'âme canalisées par la Bénédiction, condensées et modelées par sa lame étincelante. Ces derniers coupaient et brûlaient le golem de chair en même temps, évaporant peut-être même une partie de la rivière de sang qui coulait dans l'horrible créature...

Mais le vaisseau de la Reine n'était plus aussi hideux. Alors qu'elle se battait, il continuait à changer et à se déplacer, prenant une forme plus humaine. L'être imposant ressemblait toujours à un monstre né d'un cauchemar fiévreux, mais possédait désormais une grâce sinistre, glaçante, se déplaçant sur le champ de bataille fracturé avec une détermination féroce et impitoyable.

Les blessures que lui avait infligées la flamme de Neph furent effacées en quelques secondes, sans laisser la moindre trace.

Les autres Titans morts s'étaient également libérés. L'un d'eux avait été déchiqueté par une abomination Supérieure particulièrement épouvantable, et un autre avait été transformé en une montagne de chair saignante par les épées volantes... mais les restes détruisaient en ce moment même l'armée enragée de Sunny, tuant et consumant les anciens prédateurs de l'abominable jungle de diverses manières effroyables.

Nous nous retenons tous.

Alors même que son armure se brisait et se réparait, alors qu'il attaquait Anvil comme un tourbillon de ténèbres mortelles, Sunny savait que tous quatre ne s'étaient pas totalement déchaînés.

Pour l'instant, ils se sondaient, se familiarisant avec les habitudes de leur ennemi.

Sunny tirait le plus grand profit de cette courte introduction, car la Danse de l'Ombre lui permettait d'avoir un aperçu unique d'Anvil... d'apprendre la façon dont un Souverain se battait.

Ce qu'était un Souverain.

Mais cela n'allait pas durer longtemps.

Car il le voyait déjà...

Anvil commençait à s'ennuyer.

Même si cela blessait son orgueil et lui donnait des frissons, Sunny voyait que son ennemi n'avait toléré leur combat que dans l'espoir de vivre quelque chose d'amusant.

Mais cet espoir était lentement anéanti par le manque de défi que Sunny lui offrait.

C'était décourageant à voir.

Alors... à quoi bon se retenir ?

La plaine osseuse trembla lorsque la tête d'un énorme serpent se révéla soudain au-dessus du vaste gouffre.

Au même moment, un destrier ténébreux surgit des ombres derrière Anvil, le mordant de ses crocs adamantins, tandis qu'une gracieuse chevalière en armure d'onyx sortit des ténèbres devant lui, abattant son épée noire sur sa tête. Compte tenu du pouvoir d'Anvil sur le métal, Sunny confia à Fiélon une autre tâche, tout aussi importante — défendre Rain contre l'abominable jungle. Sainte et Cauchemar, cependant, étaient suffisants pour faire hésiter Anvil.

Et cette hésitation fut suffisante pour que Serpent se transforme en odachi noir, atterrissant dans la main de Sunny quelques instants plus tard.

Il apprenait à manier la Volonté par le biais d'Anvil...

Mais cela ne voulait pas dire qu'il ne pouvait pas tricher.

Description de la Capacité [Lame Fatale] : "Sous sa forme d’Arme de l’Âme, Serpent Noir incorpore l'aspect Mortifère du Dieu de l'Ombre. En tant que tel, il ignore la volonté des êtres supérieurs."

Alors que ses ombres maintenaient le Souverain en place, Sunny fit un pas en avant et abattit son odachi d'un coup sec, la puissance de son coup provoquant la séparation de l'air en une immense brèche.


  
    

Chapitre 2240 – Lame Sans Défaut


Traducteur/Checker: Gray

L'épée de Sunny fendit l'air, créant une lame de vent de plusieurs dizaines de mètres de haut. Elle percuta la surface de l'os usé par le temps dans un grondement de tonnerre, faisant voler un nuage de débris...

Cependant, la lame de vent n'était qu'un simple effet secondaire de l'odachi noir tombant sur Anvil. Maintenu en place par Cauchemar et Sainte, il n'avait aucun moyen de s'échapper — deux de ses sept épées rebondirent également sur le bouclier de Sainte, créant une ouverture dans la sphère d'acier bruissant.

L'épée de Sunny s'engouffra dans cette ouverture, et l'espace d'un instant, il se laissa aller à croire que celle-ci allait terrasser un Souverain.

Non... pas vraiment.

Instruit par d'innombrables expériences amères, Sunny savait que la victoire n'était jamais si facile.

Et en effet, contre toute raison, Anvil parvint à survivre.

Au dernier moment, il bouscula Cauchemar, fit reculer Sainte en titubant, et tourna son torse.

Du coup, l'odachi noir ne parvint pas à mettre fin à ses jours...

Cependant, il mordit dans son plastron.

L'armure sombre d'Anvil donnait une impression d'impénétrabilité jusque-là, mais cette fois-ci, elle fut réellement percée. Le coup ne pénétra pas profondément, mais Sunny sentit qu'il coupait la chair.

Lorsque son épée racla la surface de l'os ancien, une goutte de sang tomba de sa lame serpentine.

Anvil recula de quelques pas et regarda la longue entaille sur son armure. Un instant plus tard, le métal noir se répara de lui-même, mais la lacération peu profonde restait visible.

Levant les yeux, il étudia Sunny un court instant, avant de sourire froidement.

"Tu m'as fait saigner. Personne d'autre n'y est parvenu en dix ans."

Sunny sourit derrière le Masque de Weaver, cachant son malaise.

"Saigner ? Bah. Comme c'est pédant."

Le Roi des Épées ricana.

"Ton épée est également curieuse. Les Serpents Noir sont censés avoir disparu il y a des milliers d'années, et pourtant le voici... le dernier survivant de son espèce. Je me demande comment le Sortilège du Cauchemar est parvenu à le préserver."

Sunny, Sainte et Cauchemar entouraient Anvil de toutes parts, mais celui-ci ne semblait pas inquiet. Au contraire, il avait l'air... presque ravi.

"Tu n'es pas aussi décevant que je le pensais."

Sa voix froide s'assombrit alors, faisant frissonner Sunny.

"Tu dois quand même mourir."

Sunny eut un sourire sombre.

"Oh ? Et pourquoi donc ?"

Abandonnant quatre de ses sept épées pour n'en garder que trois, Anvil s'attarda quelques instants, puis dit d'un ton ferme :

"Parce que tu es une menace pour mon plus grand chef-d'œuvre, bien sûr."

Ce disant, quelque chose changea subtilement dans le monde.

L'instant d'après, Sunny sursauta.

Deux des épées d'Anvil se dirigèrent vers Sainte et Cauchemar, tandis que le Souverain lui-même se retrouva soudainement près de Sunny. Sa lame maudite s'élança, contournant l'odachi noir et transperçant le Manteau d'Onyx.

Un éclair de douleur traversa le bras droit de Sunny.

Anvil évita sa contre-attaque avec une facilité déconcertante et le regarda froidement.

"J'ai passé des décennies à forger cette épée, tu sais..."

Sunny plongea dans les ombres, mais l'épée d'Anvil l'atteignit également dans leur sombre étreinte, lui infligeant une nouvelle vague de douleur aveuglante.

Sortant de l'ombre, Sunny se releva en titubant et leva son odachi dans une tentative désespérée de se défendre.

"Sale bâtard... tu ne parles pas de Nephis, tout de même ?"

Le coin de la bouche d'Anvil bougea légèrement.

"Qui d'autre ? Je l'admets, j'ai tardé à réaliser son potentiel... mais après qu'elle soit revenue vivante du Second Cauchemar, je l'ai clairement vu. Ce fut comme une révélation. Tout s'est mis en place, et j'ai compris ce que j'attendais depuis des années."

Sunny fut soudain pris d'un désir insatiable de mettre cet homme en pièces. Auparavant, il ne cherchait qu'à tuer Anvil, mais maintenant, il voulait le tuer lentement et viscéralement, à mains nues.

Mais Anvil ne laissa pas à Sunny l'occasion de se délecter de cette fureur, écartant Serpent et lui infligeant une profonde entaille à l'épaule gauche. La lame maudite racla l'os, faisant grogner Sunny de douleur.

"Avec le recul, c'est moi qui l'ai transformée en la lame parfaite qu'elle est devenue. D'une petite fille perdue à l'étoile rayonnante qu'elle est maintenant... c'est moi qui l'ai façonnée, aiguisée, guidée. C'est moi qui ai forgé Étoile Changeante pour qu'elle devienne ce qu'elle est aujourd'hui."

Sunny était trop consterné pour assimiler chaque mot prononcé par Anvil, il essaya donc simplement d'arrêter le coup suivant. Cependant, Anvil se contenta d'écraser son blocage, laissant une profonde entaille sur sa cuisse droite.

"Et maintenant, enfin... l'épée parfaite que j'ai forgée est sur le point d'être achevée. C'est juste que toi, dégoûtante chose, tu es en train de ternir sa lame. Mais ce n'est pas grave. Une petite tache peut être facilement enlevée."

Sunny poussa un cri étouffé lorsque la lame d'Anvil lui mordit le flanc.

Au même moment, il réalisa quelque chose d'important...

Il est complètement fou.

Le Roi des Épées avait toujours été réservé et taciturne, il était donc difficile de s'en rendre compte. Mais sa personnalité sévère et froide allait au-delà de la simple étrangeté — ce qui se cachait derrière, c'était une véritable folie. Sunny ne savait pas si c'était le résultat de son accession au rang Suprême ou simplement la déficience mentale d'Anvil, mais son ennemi était loin d'être sain d'esprit.

Sunny comprit également une autre chose — c'est qu'Anvil ne se souciait vraiment de rien, y compris de gagner cette bataille. Tout ce qui l'intéressait, c'était de créer une épée sans défaut... ou un être sans défaut qui n'était pas différent d'une épée, semblait-il.

Ainsi, d'une manière perverse, il espérait même perdre.

Après avoir échoué à forger des armes parfaites pour ses propres enfants, il avait fait une fixation sur Nephis, la fille de Sourire du Ciel, qu'il considérait comme son meilleur et dernier espoir de créer une épée... sans défaut.

Il avait affirmé que Nephis était presque achevée, ce qui signifiait qu'elle n'avait pas encore prouvé qu'elle était sans défaut — dans son esprit tordu, il lui restait un dernier acte à accomplir pour parvenir à l'achèvement de l'épée.

L'acte de le tuer, sans aucun doute.

Il est complètement fou et suicidaire.

Et tout cela était le résultat du Défaut d'Anvil, qui l'avait affaiblit. Une conclusion glaçante, mais raisonnable, de sa quête impitoyable pour se débarrasser de toute attache.

Beaucoup de choses qui semblaient étranges auparavant prenaient soudain tout leur sens.

Sunny grogna mentalement.

C'est génial, mais...

Malheureusement, Sunny ne faisait pas partie du plan d'Anvil visant à donner à Nephis une dernière épreuve mortelle — qu'elle puisse se montrer digne et survivre ou non. En fait, en ce qui concerne le Roi des Épées, Sunny lui barrait la route.

Sa présence ignoble ternissait la beauté pure de la lame presque sans défaut.

Sunny devait donc être purgé.

Reculant en titubant, il esquissa un pâle sourire.

"Majesté, Roi Anvil... Je voudrais te dire quelque chose. Tu n'es clairement, définitivement pas un putain de taré..."


  
    

Chapitre 2241 – Étoile Fugace
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Après avoir écouté Anvil révéler les profondeurs de sa folie, quelque chose en Sunny se mit à basculer... ou peut-être à craquer. Il n'en était pas sûr.

Il existait une limite à ne pas franchir, et entendre le Roi des Épées se vanter d'avoir brutalisé une enfant innocente... Nephis... comme si cela constituait une sorte de couronnement avait fait franchir cette limite à Sunny.

La tempête d'émotions qui faisait rage dans son cœur se calma, et la nuée de pensées qui accablaient son esprit se dissipa. Tout ce qui restait, c'était une obscurité froide et silencieuse, une intention de tuer sans compromis.

Auparavant, Sunny se demandait comment tuer Anvil et survivre.

Maintenant, il ne se souciait plus que de le tuer...

Non, se soucier n'était pas le bon mot. Cela laissait entrevoir la possibilité d'une issue différente, mais Sunny savait sans l'ombre d'un doute que son ennemi allait mourir... c'était un axiome, une vérité qui s'imposait d'elle-même. Désormais, il ne lui restait plus qu'à modeler le monde pour qu'il corresponde à cette vérité.

C'était quelque chose qu'il pouvait gérer.

Sunny était l'homme le plus honnête des deux mondes, après tout.

Son corps était blessé et palpitait de douleur, tandis que son ennemi lui était supérieur... son ennemi était Suprême. Mais cela n'avait pas d'importance.

La vie n'est que le prélude à la mort...

Alors que deux des terribles épées d'Anvil faisaient reculer Sainte et Cauchemar et que le Souverain lui-même s'abattait sur Sunny, ce dernier laissa la lame maudite percer son armure et s'enfoncer dans sa chair. La douleur était intense.

Saisissant le poignet d'Anvil, Sunny sourit derrière le Masque de Weaver.

...et la guerre n'est que la clé qui ouvre en les portes. Je t'ai eu, salaud.

Lorsqu'il parla, sa voix était sinistre et pleine de malice :

"Te sens-tu à l'aise sur ce champ de bataille, héritier de la Guerre ? Alors permets-moi de t'inviter dans mon monde."

Ce disant, il raffermit son emprise...

Et attira Anvil dans les ombres.



À une certaine distance, Nephis était engagée dans un combat acharné contre la Reine. Le titanesque golem de chair la poursuivait avec une grâce étrange et une fureur bestiale, et tout ce qu'elle pouvait faire était de fuir, perdant de plus en plus de terrain tout en envoyant des rayons de flammes blanches ardentes contre la monstrueuse créature.

La Bénédiction complémentait parfaitement son Aspect.

Maintenant qu'elle avait pris la forme d'un esprit radieux, son épée liée semblait, elle aussi, forgée à partir de lumière pure. Tout comme Nephis était renforcée par la puissance titanesque de la flamme de l'âme, sa lame incandescente était également renforcée par les flammes blanches... en fait, elle bénéficiait encore plus de leur puissance féroce grâce au trait [Conduit de Flamme].

Ce même trait permettait à Nephis de canaliser son feu à travers la lame bénie, le condensant en rayons incandescents d'une longueur de plusieurs centaines de mètres. C'est ainsi qu'elle put affronter l'imposant golem de chair bien qu'elle soit beaucoup plus petite, et c'est ainsi qu'elle parvint à lui infliger de graves blessures.

Malheureusement, ces blessures guérissaient quelques instants après avoir été infligées. La chair brûlée était abandonnée, et les tissus coupés étaient réparés. La Reine ne ralentissait pas, ne faiblissait pas et ne relâchait jamais son redoutable assaut.

Nephis brandit à nouveau son épée.

Son monde était austère et pur, dépourvu de toute distraction. Seules elle et son ennemie existaient... tout le reste était balayé par la douleur.

L'agonie douloureuse de son Défaut lui était familière, mais la douleur de voir son corps et son âme ravagés par les griffes du golem de chair était nouvelle.

Nephis était capable de se déplacer incroyablement vite sous sa forme d'esprit radieux, s'élevant dans le carnage d'épées alors qu'elle tournait autour de la Reine et esquivait ses attaques oblitérantes — mais sans parvenir à toutes les esquiver. D'ordinaire, elle aurait été capable de guérir n'importe quelle blessure qui lui aurait été infligée, et sa forme Transcendante partielle était plus ou moins immunisée contre les attaques physiques, malgré tout...

Cependant, chaque fois que la Reine parvenait à frapper Nephis, elle laissait d'horribles marques sur son corps et sur son âme... sur son esprit même, peut-être. Comme si elle était coupée non seulement par les serres de la Reine, mais aussi par sa Volonté.

Ça fait mal...

Mais la douleur n'était que de la douleur.

Plus important encore, Nephis était envahie par une colère étouffante, car elle était impuissante face à Ki Song. Rien de ce qu'elle faisait n'endommageait durablement le golem de chair, tandis que les marques laissées sur elle par Ki Song refusaient de cicatriser.

Elle était en train de perdre.

Un peu plus loin, Sunny semblait succomber lentement à la tempête d'acier déclenchée par Anvil. Plus loin encore, les deux grandes armées fondaient lentement dans le déluge d'abominations — la neige tourbillonnait toujours dans les fissures de l'os ancien, mais l'Ombre qui l'avait invoquée avait disparu, transformée en une épée serpentine. La jungle ne s'était pas encore rétablie, mais elle se débarrasserait bientôt du froid glacial.

Les Créatures du Cauchemar Supérieures qui s'étaient échappées du Temple Sans Nom étaient en train de mourir.

Le temps était compté pour la rébellion de Neph, et peut-être aussi pour les grandes armées.

Elle pouvait le sentir, même à travers la douleur...

Les flammes de leur espoir, qui brûlaient de plus en plus fort à mesure que d'innombrables soldats s'enfonçaient dans l'abîme sombre et effrayant du désespoir.

Il n'y a plus de raison de se retenir.

Nephis déversa à nouveau ses flammes dans la Bénédiction et brandit son épée incandescente, libérant un jet aveuglant de flammes condensées à partir de sa lame. Le rayon blanc s'étendit haut dans le ciel noir, puis retomba, laissant une profonde blessure sur le corps titanesque de la Reine.

Profitant de l'accalmie momentanée dans le barrage d'attaques, Nephis s'élança, volant haut au-dessus du champ de bataille fracturé.

Elle avait presque atteint le bord du gouffre causé par la chute de l'Île d'Ivoire lorsque la Reine la rattrapa. Nephis se tordit et déclencha une explosion dévastatrice, utilisant l'onde de choc pour ralentir l'attaque du golem de chair — cependant, son énorme main l'atteignit quand même, ses serres acérées déchirant son corps enflammé.

Une fleur de flammes blanches se dessina dans le ciel sombre, tandis que le feu s'échappait de ses horribles blessures comme du sang.

Réprimant un cri, Nephis maîtrisa avec force le feu et ramena sa forme déchirée à sa forme précédente, puis utilisa son élan pour tourner autour de la Reine. Avant que le golem de chair ne puisse se retourner, elle lui infligea une nouvelle coupure — celle-ci visant la cheville de la créature titanesque.

Tombe !

Le rayon de lumière trancha net la jambe de la Reine. La blessure se refermerait d'elle-même quelques instants plus tard, sans aucun doute, mais pour l'instant, le golem de chair avait perdu l'équilibre.

Alors que Nephis filait à toute allure, se servant d'elle-même comme épicentre d'une violente explosion, une autre onde de choc vint percuter la créature titanesque...

L'envoyant trébucher au bord du gouffre, dans le voile blanc de la neige tourbillonnante.

Tandis que la Reine plongeait dans les profondeurs du Gouffre, Nephis planait au-dessus de ce dernier, brillant comme une étoile radieuse dans l'obscurité sans limites du vaste ciel sans étoiles.

Après quoi, elle dirigea la lame de la Bénédiction vers le bas...

Et enflamma son âme.


  
    

Chapitre 2242 – Profondeurs Étincelantes
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Alors que Nephis ressentait l'agonie indescriptible de ses noyaux d'âme se briser et que l'océan de flammes qu'ils contenaient s'échappait comme un brasier blanc incandescent, elle ouvrit la bouche pour hurler.

Cependant, ce n'était pas un cri qui s'en échappait, mais une mélodie tonitruante de Vrais Noms évoqués par une Façonneuse pour plier le monde à sa volonté.

Le Vrai Nom du Feu, le Vrai Nom de la Destruction...

Son propre Vrai Nom aussi. Le nom d'Étoile Changeante, l'Étoile de la Ruine.

Et le nom de la Reine.

Ravensong.

Une étoile scintillante s'alluma soudain dans le ciel sombre au-dessus du gouffre enneigé.

Elle était si éclatante et si pure que même les soldats au loin ne purent s'empêcher de tourner la tête et de la regarder, sa lumière se reflétant dans leurs yeux effrayés.

Puis, une colonne de flammes s'échappa de la lame de la Bénédiction et plongea dans la vaste étendue de neige tourbillonnante, y faisant un trou. La neige fondit en eau, l'eau s'évapora et la vapeur fut surchauffée, se transformant en plasma. L'air lui-même fut brûlé, créant une zone de vide absolu.

Tout cela se produisit en un instant.

Après quoi, le pilier de flammes disparut, éteint par les ténèbres, et pendant un instant, tout resta immobile.

Suite à ça...

Un soleil sembla naître sous le champ de bataille fracturé.

Soudain, le nuage de neige qui voilait les profondeurs de l'immense gouffre se mit à briller d'une belle lumière blanche. La même lumière douce s'éleva des innombrables fissures dentelées qui marquaient la surface de la plaine osseuse fragmentée, chassant les ténèbres.

Les Creux devinrent une source de pure radiance. C'était comme si les sombres profondeurs de Godgrave avaient, d'une manière ou d'une autre, échangé leur place avec le ciel aveuglant, la lumière se déversant d'en bas et l'obscurité se profilant loin au-dessus.

Tout resta immobile pendant un bref instant... et pendant cet instant, le doux rayonnement qui s'échappait des fissures de l'os ancien devint progressivement plus intense, puis de plus en plus, jusqu'à atteindre une luminosité presque violente.

Le monde trembla.

Un rugissement terrifiant s'éleva dans le ciel, faisant trébucher les soldats Éveillés qui se plaquèrent les mains contre les oreilles. Les Créatures du Cauchemar vacillèrent. La neige tourbillonnante fut instantanément anéantie, et d'imposants murs de flammes blanches jaillirent des fissures déchiquetées vers le ciel noir.

L'os lui-même fut noirci, des pans entiers tombant dans le brasier blanc.

L'abominable jungle, qui avait été gelée par la tempête de neige mortelle, était maintenant enflammée et réduite en cendres. Les grands ponts verticaux de lianes tortueuses s'effondrèrent tous en tourbillons de braises, et d'innombrables Créatures du Cauchemar périrent dans l'explosion, soit anéanties par l'onde de choc oblitérante, soit brûlées à mort par les flammes féroces.

Lorsque le monde cessa de trembler, les Creux n'étaient plus qu'un enfer rayonnant de feu blanc et de braises incandescentes. La neige fut remplacée par des cendres tourbillonnantes qui pleuvaient du ciel. La fumée voilait tout ce qui était visible.

...Et de cette fumée, quelque chose s'élevait, étirant ses vrilles vers une petite étoile rayonnante qui brûlait dans le ciel noir.



Sunny avait autrefois transporté un Titan Corrompu à travers les ombres. Le poids de son âme vile avait été à la fois écrasant et immense...

Mais le poids de l'âme d'Anvil était tout simplement insupportable. Ou plutôt, son âme semblait inébranlable.

Et pourtant, Sunny la fit bouger.

En cet instant — pour un instant — sa volonté piétina celle d'un Suprême, peut-être parce qu'il avait pris le Roi des Épées par surprise.

Alors qu'ils s'immergeaient tous deux dans l'étreinte des ombres, Sunny fit quelque chose qu'il n'avait jamais fait auparavant, et qu'il n'avait jamais été capable de faire jusqu'à présent.

Au lieu de traverser les ombres en portant un autre être vivant pour en ressortir ailleurs, il se contenta de tirer Anvil et lui-même dans l'obscurité froide et familière.

Là, dans le monde des ténèbres, tous deux n'étaient plus que des ombres intangibles, leurs âmes mises à nu.

Et Sunny avait l'habitude d'affronter d'autres ombres dans ce royaume sans lumière.

...Une surprise désagréable l'attendait.

Les ombres étaient généralement informes et fluides — à moins d'être guidées par un esprit conscient qui leur donnait une forme particulière. Il lui avait fallu un certain temps pour apprendre à se façonner une forme capable de se battre, bien avant...

Mais Anvil n'était pas sans forme.

Son ombre était vaste et terrifiante, aussi profonde que celle de Sunny. De plus, elle avait conservé la même forme que celle qu'il portait dans le monde tangible, comme si le sentiment d'identité d'Anvil était si absolu que rien ne pouvait le changer.

Là-bas, dans le monde informe et sans lumière, Sunny vit des couleurs pour la première fois de sa vie.

Devant lui se dressait la silhouette colossale d'un guerrier en armure, entièrement noire, brandissant une épée d'un noir impénétrable. Une cape vermillon reposait sur ses épaules, et des flammes écarlates brûlaient dans ses yeux.

Pourtant...

C'était la terre des ombres.

Et Sunny était leur Seigneur.

Alors que son ombre se transformait en un géant à six mains, il se rua sur Anvil et griffa sa forme colossale. L'armure que portait le Roi des Épées devait lui conférer une grande protection contre les attaques de l'âme, et pourtant, elle se déchira comme du papier devant les griffes de Sunny.

Pour la première fois depuis le début de leur combat, il sentit que son ennemi était vraiment blessé.

Anvil ne perdit qu'une fraction de seconde pour s'orienter dans le monde inconnu des ombres... presque comme s'il avait déjà eu l'occasion de combattre quelqu'un ayant le pouvoir sur les ombres une fois... et poussa froidement son épée en avant.

La lame déchirante se planta dans la vaste forme de Sunny, menaçant de la couper en deux.

N'importe qui d'autre aurait probablement été détruit par cette seule attaque, laissant son âme s'effondrer comme un tissu en lambeaux. Mais dès que la lame noire toucha Sunny, une trame complexe de fils dorés apparut un instant dans les profondeurs sombres de sa forme géante, presque comme une cotte de mailles.

Il s'agissait du Tissage de l'Âme, bien sûr, qui maintenait son âme unie et la renforçait contre les attaques de l'âme.

La douleur était aveuglante, bien sûr.

L'épée d'Anvil avait été ralentie par le Tissage de l'Âme, l'empêchant de couper Sunny en deux, mais cela n'avait pas arrêté complètement la lame maudite — mais l'instant d'après, sa forme imposante s'était simplement séparée devant le tranchant de l'épée, celle-ci le traversant sans lui infliger le moindre dégât.

Il n'était pas obligé de garder la même forme, après tout. En fait, le concept même de forme n'était qu'une béquille ici, dans l'étreinte des ombres.

Le géant à six bras s'effondra, se transformant en une masse informe qui enveloppa Anvil comme un linceul. D'innombrables mains griffues sortaient de sa surface, et d'innombrables gueules de crocs s'ouvraient sur lui, déchirant l'âme du Souverain en lambeaux.

Anvil ne laissa pas Sunny l'attaquer impunément, évidemment. Alors que Sunny le déchiquetait à coups de griffes et de crocs, Anvil continuait à le transpercer et à le trancher avec son épée...

Ah... argh... haaa !

Sunny se lamentait et riait d'une joie noire tandis qu'ils plongeaient tous les deux dans les ténèbres, se détruisant l'un l'autre.

Personne d'autre n'a réussi à te faire saigner en dix ans, hein ? Et maintenant ? Ça t'amuse encore, espèce de salaud ?!

L'âme d'Anvil aurait pu être bien plus puissante, elle aurait pu être renforcée par son vaste Domaine...

Mais il n'avait pas de Tissage de l'Âme, et la structure même de son âme était donc différente.

Elle était bien plus fragile, et bien plus facile à détruire.

Voyons lequel de nous deux tiendra le plus longtemps, Roi des Épées...


  
    

Chapitre 2243 – Braises et Cendres


Traducteur/Checker: Gray

Nephis fut plongée dans la douleur le temps de quelques instants...

Chaque instant durait une éternité.

L'agonie de ses noyaux d'âme détruits était insondable. Sachant qu'elle n'avait qu'une seule chance, elle n'hésita pas à aller plus loin qu'elle ne l'avait jamais fait auparavant, annihilant non pas un, mais six d'entre eux en même temps pour alimenter son feu.

Alors qu'un océan illimité de flammes furieuses contenues dans son âme se libérait dans un rugissement assourdissant, elle lutta de tout son être pour les canaliser au lieu de se laisser consumer par elles.

Elle l'obligea à se soumettre.

Le rayon blanc incandescent tomba dans la neige, et son âme brisée brûla, mutilée, à la fois enveloppée d'une flamme éclatante et sur le point de s'éteindre. Les humains n'étaient pas censés posséder plus d'un noyau d'âme, mais même si c'était le cas, la perte de six d'entre eux les aurait instantanément et totalement anéantis...

Mais l'âme de Neph était spéciale.

Le réseau de fissures qui traversait le champ de bataille fracturé s'enflamma d'un doux rayonnement blanc, illuminé par en dessous.

L'explosion était tout simplement trop dévastatrice, faisant trembler non seulement la plaine osseuse brisée, mais aussi tout Godgrave. Elle était des dizaines de fois plus puissante que l'explosion qui avait détruit Crépuscule, et bien plus puissante encore que la terrible conflagration qu'elle avait invoquée pour détruire le Premier Chercheur.

Nephis n'était à l'époque qu'un simple Maître. Elle était désormais une Transcendante, et l'âme qu'elle brûlait pour alimenter la flamme l'était également.

C'est pourquoi Nephis avait poussé Ki Song dans le gouffre. Si elle avait provoqué l'explosion à la surface et non dans les Creux, l'onde de choc qui en aurait résulté aurait anéanti les deux grandes armées.

Au lieu de cela, ce fut l'ancienne jungle qui brûla.

Les Créatures du Cauchemar qui s'y trouvaient — celles qui avaient été assez puissantes pour survivre à la tempête de neige mortelle — étaient blessées et affaiblies...

Elles avaient été assez puissantes pour survivre à la neige, mais n'avaient pas survécu aux flammes.

Alors que ces dernières mouraient, un torrent furieux de fragments d'âmes se déversa dans l'âme de Neph, la réparant.

Elle hurla tandis que de nouveaux noyaux d'âme se formaient pour remplacer les anciens.

Mais les dommages causés à son âme étaient trop importants, en raison de la puissance de la Reine qui la ravageait encore. Ainsi, ces noyaux se brisèrent à leur tour, et de nouveaux se formèrent à leur place.

Nephis avait l'impression de mourir et d'être recomposée à partir des flammes, dans un cycle de renaissance interminable et éprouvant. Elle se perdait dans la tourmente de tout cela, sentant quelque chose en elle se fondre et fusionner sous l'effet de la chaleur immolante.

Sous elle, les vestiges calcinés de l'ancienne jungle ressemblaient à un enfer incandescent. Une fumée noire voilait l'immense gouffre, luisant d'une lumière blanche et furieuse. Rien ne semblait pouvoir survivre là-dessous... Ki Song y aurait sûrement péri...

Toutefois, alors même que Nephis ressentait cet espoir fragile, elle savait qu'elle avait échoué.

Car le Sortilège n'avait à aucun moment murmuré à son oreille l'annonce de la mort de la Reine.

Aussi, lorsque de colossales volutes de fumée s'élevèrent pour la rattraper, Nephis ne fut pas surprise. Juste... rancunière.

Encore sous le coup de l'agonie, elle esquiva et tomba du ciel, atterrissant sans grâce sur la surface de l'os antique. Les vents hurlèrent, chassant la fumée, et d'immenses filets de sang apparurent en contrebas, se tordant en une vaste rivière carmin et plongeant vers le sol.

Nephis gémit.

Le vaisseau titanesque de la Reine avait été détruit, au moins.

Un rire mélodieux résonna au-dessus de la plaine osseuse fracturée, faisant pâlir un peu l'éclat brillant de la forme spirituelle de Nephis.

"Stupéfiant... vraiment, petite Nephis. Tu es vraiment magnifique. C'est vraiment dommage..."

Nephis sourit amèrement.

...Elle est blessée.

Ki Song semblait indemne, mais le fait que d'innombrables marionnettes aient été réduites en cendres n'avait pas échappé à Nephis... et que la grande rivière de sang soit restée à distance au lieu de la noyer. La Reine avait certainement été blessée par l'explosion.

Bien sûr, elle n'avait pas été blessée aussi gravement que Nephis.

Comme pour faire écho à ses sombres pensées, la voix de la Reine résonna une fois de plus, devenant froide et inquiétante :

"Malheureusement... il est temps de mettre fin à cette mascarade. Je dois encore m'occuper d'Anvil après en avoir fini avec toi, Étoile Changeante — et il faut que cela se fasse rapidement, pour éviter que trop de mes concitoyens ne meurent."

Nephis repoussa la douleur et se redressa, regardant la rivière de sang scintillante avec une sombre résignation.

"Ne fais pas semblant de t'en soucier."

Elle avait dévoilé son as et n'avait rien accompli. La Reine allait donc renoncer à la prudence et libérer toute sa puissance maintenant — après tout, elle savait déjà de quoi son adversaire était capable.

Quelle horreur cela pouvait-il être ?

Tandis que Nephis regardait, la fureur brûlant dans son cœur, la rivière de sang se mit à onduler.

Et puis, quelque chose d'étrange se produisit, la faisant reculer d'un pas.

Les autres marionnettes appartenant aux Titans — toutes, y compris celles qui avaient été abattues par les prisonniers du Temple Sans Nom et la tempête d'épées — suivirent toutes le sort de la première, se décomposant en un flot de liquide cramoisi visqueux et effroyable.

Celui-ci s'écoula sur la plaine osseuse comme une marée, puis forma un nouveau vaisseau autour de la grande rivière de sang.

Si la Transformation partielle de Neph possédait des yeux humains, ceux-ci se seraient écarquillés, trahissant un soupçon d'incrédulité stupéfaite.

Un nouveau golem de chair terrifiant s'éleva lentement au-dessus de la plaine osseuse, éclipsant facilement le précédent par sa taille. La créature que Nephis avait combattue était titanesque, mais celle-ci... celle-ci était tout simplement colossale, dominant le champ de bataille fracturé comme une montagne rouge. Elle mesurait au moins un kilomètre de haut et regardait Nephis d'un air sinistre, le visage dépourvu d'yeux.

Nephis avait été comme une mouche devant le premier vaisseau de la Reine... devant celui-ci, elle n'était qu'un grain de poussière.

Comment un grain de poussière pouvait-il vaincre une montagne ?

Sa silhouette rayonnante s'éleva dans les airs, brûlant d'une lumière aveuglante.


  
    

Chapitre 2244 – Septième Coup


Traducteur/Checker: Gray

Au plus profond de l'étreinte des ombres, Sunny était en train de se faire découper en morceaux, tout comme il était en train de le faire avec Anvil. Tous deux se détruisaient réciproquement, indifférents à la douleur déchirante de leurs âmes en train de se désintégrer.

Cependant, l'indifférence de l'un était différente de celle de l'autre.

Anvil ne se souciait de rien, tandis que Sunny se souciait trop de le tuer pour se préoccuper de la douleur.

Meurs, meurs...

Il aurait ri s'il avait eu une bouche capable de rire, mais si son corps informe possédait une centaine de bouches, toutes étaient muettes.

Aucun son n'existait dans le monde des ombres, seul le silence régnait.

Meurs !

Il broya l'armure d'Anvil et mutila son âme, se noyant dans l'agonie et la joie noire... mais Sunny avait beau s'abandonner à la ferveur du combat, son esprit restait froid et calme comme un lac immobile.

Alors même que l'épée du Roi le tranchait, il calculait calmement comment tuer le Roi des Épées.

Sunny soupçonnait qu'Anvil avait parlé de forger Nephis en une lame sans défaut pour une raison bien précise. C'était probablement un aperçu de ses pensées tordues, mais en même temps, Sunny n'aurait pas cru que le Souverain insidieux l'avait dit à haute voix afin de saper son sang-froid.

Si c'était le cas, cela s'était retourné contre lui de façon spectaculaire...

Mais même dans ce cas, plus Sunny calculait les probabilités, plus il se refroidissait.

Parce qu'il ne voyait aucune possibilité de gagner.

Anvil... était tout simplement trop tyrannique, sa Volonté était une arme bien trop tranchante.

Alors même que son âme était déchirée, Anvil s'habituait de plus en plus à se battre dans le monde des ombres. Alors qu'ils s'enfonçaient de plus en plus profondément dans l'étendue sans lumière du Fragment du Royaume de l'Ombre, des runes rouges enragées s'allumèrent sur son armure noire, faisant onduler et diviser les ombres.

Anvil ouvrit la bouche et, contre toute attente, le silence de l'abîme sans lumière fut brisé par un son.

"Assez !"

Saisissant d'une main la forme informe de Sunny, il leva son épée et l'abattit...

Découpant les ombres avec sa lame.

L'instant d'après, Sunny fut violemment projeté dans le monde matériel.

Il roula sur les éclats d'os, gémissant lorsque son corps meurtri toucha le sol. Le temps qu'il se relève, Anvil émergeait déjà des ombres coupées.

Son armure était entière, et sa cape vermillon se déplaçait langoureusement dans le vent.

Même si Sunny savait que l'âme de son ennemi avait été gravement blessée, Anvil avait l'air tout à fait indemne.

Ah... ce salaud...

Le champ de bataille avait changé pendant qu'ils luttaient dans les ombres. Celui-ci s'effritait, de la fumée et une lueur blanche et furieuse s'échappant des fissures à sa surface. Les Creux en contrebas n'étaient plus qu'une mer de braises et de feu. Au loin...

Qu'est-ce que c'est que ça ?

Une silhouette colossale surplombait la plaine osseuse, sa forme vaguement féminine était à la fois angoissante et sinistrement belle.

Un éclair blanc illumina l'imposante créature, et c'est tout ce que Sunny eut le temps de voir, puisque l'épée d'Anvil lui passa sous le cou en sifflant.

Il aurait été décapité s'il avait réagi une fraction de seconde plus tard.

Sunny recula et dévia le coup suivant avec son odachi, grimaçant sous le Masque de Weaver alors que son âme en lambeaux palpitait de douleur.

Anvil sourit froidement.

"Ton monde, hein ? Quel endroit lugubre..."

Il fut soudain à un pas de lui, repoussant l'épée de Sunny sur le côté. L'instant d'après, Anvil lui donna un coup de pied d'une force dévastatrice, projetant Sunny des dizaines de mètres en arrière.

Il s'écrasa sur la surface de l'os, rebondit comme un caillou et glissa des dizaines de mètres plus loin.

Sunny se releva presque instantanément, mais le temps qu'il retrouve son équilibre, Anvil était déjà sur lui.

L'épée redoutable fendit l'air.

"Je dois te féliciter... quel fougue ! Je souffre vraiment."

Sunny esquiva et tenta de porter un coup à son tour, mais Anvil l'esquiva d'un pas facile et parla calmement, une menace glaciale se cachant dans sa voix froide :

"...Qu'allons-nous faire à ce sujet ?"

Pourquoi parles-tu autant ?

Sunny rit.

"J'ai entendu dire que mourir était un bon remède contre la douleur, Roi des Épées. C'est ce que nous allons faire."

Anvil sourit d'un air sombre.

"Toujours aussi insolent, je vois..."

Ce disant, son épée fusa, englobant soudainement le monde entier.

Cette fois, Sunny ne put s'échapper.

L'épée maudite semblait transpercer son essence même, réduisant son courage à néant.

Soudain, Sunny sentit la terreur s'emparer de son cœur.

Le coup suivant vint briser sa détermination, et Sunny chancela, ne sachant plus pourquoi il résistait encore à l'inévitable.

Le troisième coup coupa son espoir, et à ce moment-là, Sunny sut qu'il n'avait aucune chance. À quoi pensait-il ? Un simple Saint ne pouvait pas vaincre un Souverain. C'était impossible.

Serpent se sentit soudain lourd et peu maniable dans ses mains, et sa douleur — physique et mentale — devint écrasante.

Il gémit.

Le quatrième coup coupa son intention meurtrière...

Ou plutôt, tenta de le faire.

Au lieu de cela, la lame maudite s'arrêta net et rebondit, sans parvenir à détruire sa cible.

Terrorisé, hésitant et désespéré, Sunny fit un pas chancelant et leva les yeux vers la silhouette imposante du roi. Ses mains tremblent.

...Et pourtant, il se força à sourire malgré l'effroi, le doute et le désespoir qui avaient conquis son cœur.

Je le tuerai... Je dois le tuer... Je dois...

Sa voix tremblante s'échappa de derrière le masque effrayant :

"Es-tu prêt à mourir ?"

Était-il prêt ?

Anvil secoua la tête.

"Quel entêtement."

Le cinquième coup coupa l'espace lui-même.

Quoi ?

L'espace fut soudainement déformé. Même Anvil semblait ne pas pouvoir détruire le Fragment de Royaume de l'Ombre, mais en artisan inventif qu'il était, il trouva le moyen d'en déplacer une partie.

Les ténèbres étaient derrière eux et devant eux... mais dans l'espace où Sunny et Anvil se tenaient, la lumière crue du ciel couvert se déversait d'en haut, et la chaleur familière les enveloppait comme un voile étouffant.

Sunny était aveuglé par la lumière.

Il fut également privé du pouvoir que lui avait conféré le Fragment du Royaume de l'Ombre, et perdit le lien avec l'élément source qui le nourrissait.

Le sixième coup fut assez banal, transperçant son abdomen et mettant Sunny à genoux.

Retirant son épée, Anvil le regarda avec une expression froide et dit d'un ton indifférent...

"Repose en paix, Seigneur des Ombres."

La lame maudite tomba.


  
    

Chapitre 2245 – Avocat du Désespoir


Traducteur/Checker: Gray

L'épée maudite tomba, sa lame inéluctable resplendissant dans la lumière aveuglante. Sunny était agenouillé devant Anvil, le regard levé — son masque noir montrait ses crocs dans un grognement effrayant, mais en dessous, il était pâle et terrifié.

Dans ses yeux, le mince tranchant de l'épée d'Anvil semblait aussi vaste que le ciel, obscurcissant le monde entier. Il était horriblement blessé et faible, ses mains tremblaient, la peur consumait son esprit hébété.

Il ne pouvait ni bouger, ni respirer.

Aucune échappatoire ne s'offrait à lui.

...Il était inutile d'essayer de s'échapper, de toute façon.

Il était vaincu, et tout ce qu'il pouvait faire était de se rendre. Il voulait se rendre.

Ah...

N'avait-il pas assez lutté ? Chaque pas qu'il avait fait était une lutte ardue. Chaque bataille qu'il avait gagnée était une épreuve tortueuse. Il était fatigué, terrifié et souffrait — comme il l'avait toujours été.

Tout avait été si dur, si douloureux. Si solitaire. Il avait été effacé du monde et oublié de tous...

Il était perdu.

La lame d'Anvil ne le sauverait pas, mais la lame elle-même lui offrait le salut. Un salut triste et sombre, mais un salut tout de même — la fin de toute sa douleur et de toute sa peur... ainsi que de tout le reste.

Sunny n'avait plus d'espoir.

Abandonnons... abandonnons, Sunny.

Il regarda docilement l'épée qui tombait, prêt à accepter sa fin.

C'est alors qu'il leva la main et attrapa la lame maudite, qui s'arrêta à une très faible distance de son cou.

La main de Sunny trembla. L'épée trembla également, et lorsque Anvil la poussa vers le bas, la lame d'acier trancha facilement le gantelet d'onyx, mutilant la chair en dessous et s'enduisant de sang. La pointe acérée s'approcha de la gorge de Sunny, mais ne parvint pas à la transpercer... pour l'instant.

Les deux luttaient pour le contrôle de l'épée. Anvil la poussait en avant avec sa masse physique et ses pouvoirs d'Aspect, tandis que Sunny luttait pour la maintenir en place avec toute sa force, son désespoir et son refus d'abandonner.

Abandonner...

Cela sonnait très bien.

Mais un problème se posait — s'il abandonnait, il ne pourrait pas tuer Anvil.

Et Sunny n'était pas prêt à faire de compromis sur ce point.

L'épée maudite se déplaça un peu plus, et une partie de sa longueur fut peinte par le sang de Sunny. Elle n'était plus qu'à quelques centimètres de sa gorge.

C'est pas bon...

Pâle comme un fantôme, Sunny serra les dents derrière le Masque de Weaver et regarda Anvil avec une noirceur meurtrière dans les yeux.

Il ne s'était pas sauvé de la mort, en réalité — il l'avait simplement repoussée, et de peu. Il parvenait à retenir l'épée maudite pour le moment, mais Anvil ne tarderait pas à le vaincre. Le moindre geste briserait sa concentration et permettrait à l'épée de s'enfoncer dans son cou.

Alors... que devait faire Sunny ?

Réfléchis, réfléchis...

Il pouvait sentir l'ombre d'Anvil. Il pouvait sentir la volonté tyrannique d'Anvil modeler son intention de tuer et renforcer l'inévitabilité fatale de son épée.

Il invoquait la mort sur Sunny.

La volonté, l'épée — qu'est-ce qui est venu en premier ? Quelle est la véritable arme ? Non... existe-t-il une distinction entre les deux ? Ou étaient-elles inséparables ?

N'étaient-elles qu'une seule et même chose ?

Alors que Sunny se noyait dans l'impuissance et la douleur, alors qu'il était consumé par un désir singulier et écrasant... un soupçon de vague compréhension apparut soudain en lui.

Ses yeux se rétrécirent lentement.



Bien plus loin, Nephis était désespérément dépassée dans la bataille contre le colossal vaisseau de la Reine. La créature titanesque était trop vaste pour être blessée par ses flammes — les brûlures qu'elles laissaient sur sa chair étaient trop petites pour causer des dommages durables, et les coupures étaient trop superficielles pour faire un réel mal. Même ces dernières guérissaient en quelques instants, ne laissant aucune trace.

Parallèlement, elle était profondément infectée par le pouvoir de la Reine. Nephis pouvait se guérir, tandis que Ki Song pouvait aggraver n'importe quelle blessure — leurs pouvoirs s'étaient déjà retrouvés dans une impasse, mais à présent, Nephis était trop dépassée, trop gravement blessée, et son âme continuait à pourrir et à s'effriter un peu plus vite qu'elle n'était nettoyée et réparée.

Sa souffrance était insupportable...

Et sa défaite était inévitable.

Au plus profond de son cœur, Nephis savait qu'elle ne pourrait pas survivre. C'était impossible.

Elle pensait prendre sa forme Transcendante, mais cela ne servait à rien. Même si Nephis se déchaînait, elle ne pourrait pas blesser le vaisseau colossal au point de le détruire... et c'était dangereux pour elle aussi.

Une raison expliquait pourquoi Nephis n'utilisait que sa Transformation partielle, et c'était parce qu'elle avait peur de se perdre à jamais dans les flammes furieuses de sa vraie forme... de ne plus jamais pouvoir redevenir humaine.

Elle l'aurait quand même fait, bien sûr, si elle avait vu qu'il y avait une chance. Si cela pouvait l'aider à survivre.

Ah !

La créature colossale se déplaçait à une vitesse irrationnelle pour sa taille prodigieuse. Il y avait à la fois quelque chose de royal et de bestial dans son assaut féroce — la main titanesque de la Reine se tendit vers Nephis, créant un ouragan par la pression de son passage. Nephis évita les immenses serres, cette fois, mais ne pouvait pas les éviter éternellement.

Tôt ou tard, elle serait rattrapée, écrasée et anéantie.

La fuite n'était possible nulle part. Tout ce qu'elle pouvait faire, c'était tomber.

Non.

Non... elle refusa.

Son âme continuait de s'effriter et de se réparer, continuait de pourrir et d'être nettoyée par les flammes ardentes. Nephis voulait crier, mais elle n'avait pas de voix. Sa vision se brouillait.

Au loin, le Seigneur des Ombres fut transpercé par l'épée d'Anvil et tomba à genoux. Le Roi leva sa lame maudite, prêt à frapper.

Non !

Les grandes armées se noyaient dans le flot des abominations. Ses soldats mouraient, les flammes de leurs espoirs fragiles disparaissant dans la mer des ténèbres qui s'étendaient. Ils désiraient survivre, mais se heurtaient à la froide étreinte de la mort.

Non...

Accablée par la douleur, Nephis se sentait prête à succomber au désespoir.

C'est alors que son regard radieux se tourna vers le ciel noir.

Elle hésita un instant, puis sa silhouette s'illumina d'un éclat aveuglant.

Abandonnant ses vaines tentatives de blesser la Reine, Nephis s'envola.

De plus en plus haut... au-delà de la silhouette imposante du vaisseau de la Reine, dans l'obscurité des épées bruissantes.

Et même au-delà.

S'élevant au-dessus du champ de bataille, Nephis quitta le voile des ombres et s'échappa dans la lumière éclatante du ciel cruel. Le voile éternel des nuages radieux était juste au-dessus d'elle...

Déployant ses ailes, Nephis continua à s'élever.

Les nuages l'accueillirent comme une fille perdue.


  
    

Chapitre 2246 – Enfants de la Guerre


Traducteur/Checker: Gray

Bien plus bas, au sol, Sunny perdait peu à peu la lutte contre Anvil. La pointe de l'épée ensanglantée était déjà pressée contre son cou, perçant sa peau.

Le sang remontait lentement le long de la lame, essayant de retourner à sa source... mais sa main tremblante était trop mutilée pour le contenir. Sa poigne était pourtant écrasante, empêchant l'épée maudite de se déplacer plus loin.

À cet instant, tourmenté par le désespoir et la douleur, Sunny vit soudain clairement... la Volonté, et la façon dont le Roi des Épées la maniait.

La forme vague du chemin vers la Suprématie.

Les éléments de connaissance décousus et les choses qu'il avait observées s'assemblèrent et se mirent en place.

Et soudain, tout s'éclaira.

Ses yeux se rétrécirent.

Tout s'expliquait, mais Sunny ne savait toujours pas ce qu'il devait faire. Ce qu'il avait gagné n'était pas une carte, mais plutôt tous les outils nécessaires pour dessiner la carte — et ensuite tracer une route vers ses destinations à travers elle.

Si seulement il avait le temps...

Mais le temps lui manquait.

Il allait être tué dans quelques secondes.

Sunny serra les dents, désespéré et refusant d'abandonner.

Non, non, non...

C'est alors qu'un miracle se produisit.

Loin au-dessus, les nuages de Godgrave s'écartèrent, et des rayons de lumière annihilants jaillirent de l'abîme blanc du ciel incandescent. Le Fragment du Royaume de l'Ombre les supporta avec une froide indifférence, restant aussi sombre et dépourvu de lumière qu'il l'avait toujours été.

Mais Sunny et Anvil étaient actuellement dépourvus de sa protection.

Sentant les nuages se déchirer au-dessus d'eux, le Roi des Épées regarda Sunny avec un froid mépris et poussa son épée en avant avec une force tyrannique. Il espérait sans doute en finir avant que la lumière ne les atteigne, mais Sunny refusait d'être tué. L'épée ne bougea pas.

Toutefois...

La lumière annihilante ne les atteignit pas non plus.

Haut dans le ciel, la tempête d'épées bruissantes se déplaça, et tous deux furent soudain noyés dans les ombres. En levant le regard, Sunny vit les épées volantes former un vaste bouclier impénétrable au-dessus d'eux — les lames enchantées étaient pressées l'une contre l'autre, de manière à ce qu'il n'y ait aucun espace entre elles, et donc qu'aucune lumière n'atteigne le sol.

Bien sûr, le ciel de Godgrave n'était pas assez clément pour se laisser arrêter par une simple barrière d'acier, enchantée ou non.

Aussitôt, des îlots de lueurs rouges et furieuses se répandaient à la surface du bouclier céleste. Des gouttes incandescentes tombaient, et rapidement, du métal en fusion pleuvait du ciel.

Les épées étaient anéanties, mais elles étaient si nombreuses que, pour l'instant, la barrière tenait bon.

Mais cela n'allait pas durer longtemps.

Sunny baissa le regard et fixa Anvil, sentant la lame maudite racler les os de sa main et s'enfoncer plus profondément dans son cou.

Il dessinait fébrilement la carte.

...Et puis, il comprit.

Il avait enfin trouvé le moyen d'atteindre la Suprématie.



Loin au-dessus, Nephis dérivait dans l'abîme blanc et déchirant du ciel impie.

Pas de vent, pas d'espoir, pas de salut. Seulement le silence et un éclat aveuglant qui allait au-delà du feu, de la lumière, de la chaleur. Cet éclat était la destruction incarnée... la destruction elle-même, une force venue d'avant le temps, capable d'effacer des mondes entiers de l'existence. D'effacer l'existence elle-même.

Nephis brûlait.

Son corps était fait de flammes, mais même ces flammes étaient détruites.

Son âme se transformait en cendres, et les cendres de son âme se transformaient en néant.

Là, dans ce gouffre blanc et impitoyable...

Nephis perdit son corps, son esprit, son âme. Elle fut dépouillée et nettoyée de tout, jusqu'à ce qu'il ne reste plus que son esprit nu.

Son esprit commença, lui aussi, à s'effriter.

Mais elle avait encore la volonté. Sa volonté était née de la douleur, de la flamme, de la conviction...

Du désir.

Ainsi, elle se donna la volonté d'exister.

Elle voulut renaître du feu, être bénie par celui-ci.

Elle prononça le Vrai Nom de la Destruction, s'empêchant ainsi d'être détruite.

Alors même que Nephis brûlait, elle se soignait et brûlait à nouveau...

Maintenue dans un état d'équilibre précaire, ni morte ni vivante, elle continua d'exister — pour l'instant. Elle savait qu'elle ne parviendrait pas à éviter de se dissoudre dans un éclat blanc par sa seule volonté pendant longtemps. Sa volonté n'était pas inépuisable, après tout.

Elle n'était pas absolue.

Mais dans ce moment entre la vie et la mort, Nephis vit enfin le chemin de la Suprématie.

Elle savait ce qu'elle devait faire et ce que sa volonté devait devenir.

Je dois survivre !



Je dois mourir.

C'était sa réponse.

C'était si simple, mais Sunny était resté aveugle pendant si longtemps.

La lame d'Anvil s'enfonça plus profondément dans son cou. Du métal en fusion pleuvait du ciel, et loin au-dessus, la barrière d'épées se désagrégeait. Des rayons de lumière tombaient déjà sur la surface de l'os ancien.

Sunny devait mourir, mais il ne pouvait pas se laisser tuer. Il existait une solution — du moins pour lui.

Il allait tricher pour atteindre la Suprématie. C'était son acte de défiance.

Pourtant, la mort était cruelle et terrifiante, même pour quelqu'un qui était mort autant de fois que Sunny. Il avait trompé la mort à de nombreuses reprises, trouvant toujours un moyen de rester en vie...

Mais cette fois-ci, c'était différent. Il le fallait.

Cette fois, il devait mourir pour de bon, sans tromperie ni ruse... pour de bon.

C'était tellement absurde qu'il avait envie de rire... il l'aurait fait, si ce n'était pour les quelques centimètres d'acier froid qui lui transperçaient le cou.

Malgré tout, Sunny sourit de travers derrière le Masque de Weaver.

Il ouvrit la bouche et demanda d'une voix rauque, s'efforçant de se faire entendre :

"Hé, Roi des Épées... veux-tu me tuer ?"

Anvil le regarda froidement.

"Tout à fait. Et je le ferai."

Sunny ne put s'en empêcher, après tout, et laissa échapper un rire étouffé et sinistre.

La maudite lame le coupa et il grimaça.

Une fureur sombre et meurtrière s'éleva comme un bûcher dans son cœur.

Sunny cracha :

"Écoute, misérable... tu ne peux pas me tuer. Tu n'es pas assez digne pour me tuer."

Il rassembla le peu de force qui lui restait, repoussant péniblement l'épée d'Anvil de quelques centimètres.

"Un homme digne de me tuer n'est pas encore né dans ce monde."

Agenouillé, saignant, complètement brisé, Sunny leva les yeux vers Anvil et rit à nouveau.

"Et il n'y en aura jamais. Je suis l'héritier de la Mort, imbécile. Pensais-tu vraiment pouvoir tuer la Mort ?"

La seule chose qui pouvait tuer la Mort était la Mort elle-même.

Alors qu'une lumière intense les illuminait, forçant Anvil à se figer, Sunny leva Serpent de sa main libre.

L'odachi noir ondula, se transformant en un stiletto fantomatique.

Et juste au moment où son bras commençait à se réduire en cendres...

Sunny grimaça, retourna la lame du stiletto contre lui, et la plongea dans son propre cœur.
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Sunny devait mourir, mais il ne pouvait pas se laisser tuer.

Il devait être celui qui mettrait fin à sa propre vie...

Mais c'était plus facile à dire qu'à faire.

Après tout, il excellait dans l'art de rester en vie contre vents et marées. Son âme était vaste et tenace, tandis que son corps était comme une forteresse. Il pouvait endurer une quantité incroyable de punitions et guérir à une vitesse stupéfiante. Même si son cœur s'arrêtait de battre pour une raison quelconque, ses chances de survie étaient très bonnes, car il suffisait de forcer son sang à se déplacer par ses propres moyens.

C'était pour cette raison que Sunny avait transpercé sa poitrine avec le stiletto sombre... avec Serpent. Avec la lame meurtrière qui incarnait la Mort elle-même.

Ses yeux s'écarquillèrent lorsque la lame froide lui transperça le cœur. Cette froideur se répandit en un instant, imprégnant tout son être... le tirant vers le bas et ralentissant ses pensées.

C'était cruellement douloureux, mais la douleur était éclipsée par la réalisation terrifiante de ce qu'il avait fait.

Je...

Il le sentait. La mort qui venait chercher ce qui était une personne — ce qui était lui. Il sentit son corps s'affaiblir, son âme s'effondrer, sa vision s'obscurcir. C'était la fin, sans possibilité d'y échapper. Aucune ruse qu'il pourrait utiliser, aucune stratégie ingénieuse qui pourrait le sauver.

La finalité de tout cela — le néant éternel qui s'étendait devant lui — terrifia Sunny au dernier moment.

Au moins, la mort était rapide et clémente.

Il ne ressentit même pas l'agonie d'être brûlé vif par la lumière aveuglante... il vit juste ses bras se réduire en cendres, comme s'il observait quelqu'un d'autre cesser d'exister à distance.

Ah...

Son dernier souffle s'échappa de ses lèvres, qui devinrent à jamais silencieuses.

La silhouette agenouillée du Seigneur des Ombres oscilla, puis tomba.

Cependant, son corps ne toucha jamais le sol, se transformant en un nuage de cendres avant même d'avoir pu le faire. La cendre fut dispersée par le vent.

La dernière chose à s'effondrer fut la main qui s'accrochait encore à la lame d'Anvil, refusant obstinément de la lâcher jusqu'au dernier moment.

Très vite, il ne resta plus du redoutable Seigneur des Ombres que le masque noir qui tomba au sol et resta là, abandonné, fixant le ciel de ses yeux sombres et vides.

...Et son ombre.



Un lac calme et silencieux baignait dans l'obscurité de sept soleils sans lumière.

Un grand temple de marbre noir s'élevait au-dessus de l'eau sombre, entouré de vide.

Une légion d'ombres silencieuses entourait le temple, se tenant à la surface du lac, immobiles, leurs regards sans vie tournés vers l'ancien édifice du temple.

Comme si elles attendaient quelque chose.

Rien ne troublait le silence tranquille du lac sombre... jusqu'à ce que, soudain, un vent froid souffle à sa surface.

L'eau calme se mit à onduler...

Puis, sans crier gare, un éclair noir déchira l'obscurité paisible, tombant directement du ciel pour s'abattre sur le magnifique temple.

Traversant sans encombre les tuiles de ce dernier, celui-ci disparut à l'intérieur.

Le temps que les flammes noires se résorbent, une nouvelle ombre se dressa seule dans l'obscurité impénétrable de la grande salle vide.

C'était l'ombre d'un jeune homme élancé, dont les beaux traits étaient figés.

Ses yeux étaient fermés.

Alors que les vents froids se déchaînaient au-dessus du lac en crue et que les sept soleils brûlaient de flammes sombres, le jeune homme restait silencieux et immobile, tout comme la légion d'ombres à l'extérieur.

Mais ses paupières se mirent à trembler.

Lorsque le jeune homme ouvrit lentement ses yeux ténébreux, ce fut comme si une onde de force invisible se propageait depuis le temple, traversant les ombres silencieuses et faisant déferler le vaste lac. Les sept soleils sans lumière s'enflammèrent d'un sombre éclat, et les eaux calmes bouillirent.

Quelque chose se passait dans les soleils noirs, dans le lac sombre... dans la vaste étendue de silence sans lumière elle-même. Comme si elle subissait une profonde métamorphose, atteignant des profondeurs insondables.

L'ombre du jeune homme sembla briser les chaînes qui la maintenaient immobile, se mouvant légèrement... s'animant. Il regarda lentement autour de lui, prenant conscience de la situation, puis inspira profondément.

Il traversa ensuite la grande salle du temple sombre, et en franchit les portes.

Debout sur les marches de marbre noir, l'étonnant jeune homme regarda les légions d'ombres de ses yeux noirs, froids et dépourvus de lumière.

En réponse à sa présence, les ombres, qui avaient toujours été inertes et immobiles, se mirent enfin à bouger.

Celles qui possédaient des formes ressemblant à des humains s'agenouillèrent. Celles qui possédaient des formes ressemblant à des bêtes se penchèrent à la surface de l'eau.

Tous se prosternèrent devant le jeune homme, comme pour accueillir leur seigneur... leur monarque.

Leur Souverain.

Le jeune homme les regarda, le visage vide et froid...

Puis, un sourire sinistre tordit ses lèvres séduisantes.

Ça a marché.

Sunny avait envie de rire.

Il avait réussi. Il était mort et en était revenu.

Cette fois, sans l'aide de puissantes Mémoires ou des eaux du Grand Fleuve qui s'écoulent sans fin.

Il avait vaincu la mort par sa seule Volonté...

En d'autres termes, il avait défié une loi absolue, et galvanisé son âme pour qu'elle devienne Suprême.

Bien sûr, un petit tour de passe-passe était nécessaire.

Si Sunny avait été tué, son ombre aurait été envoyée dans le Royaume de l'Ombre, et là, elle aurait été transformée en essence pure par le monde, l'effaçant ainsi de l'existence.

Mais les ombres des créatures que Sunny avait tuées n'entraient jamais dans le Royaume de la Mort. Elles entraient plutôt dans sa propre Mer de l'Âme, et rejoignaient les rangs de toutes ses précédentes victimes.

Ainsi, en se tuant lui-même, Sunny avait envoyé son ombre dans sa propre Mer de l'Âme. C'est pourquoi il dut mourir de sa propre main, et non par la lame d'Anvil... et c'est ainsi qu'il avait pu se forcer à revenir à la vie au lieu d'être consumé par le Royaume de l'Ombre.

Le mur qui l'empêchait d'atteindre la Suprématie s'était alors brisé.

Et son Domaine naissant se manifesta.

En regardant la légion d'ombres prosternées, Sunny expira lentement.

C'est donc ça qu'Eurys voulait dire.

Ces ombres silencieuses...

Elles étaient son Domaine.

Il l'avait construit depuis le début, sans même le savoir.

Et quel merveilleux Domaine !

Son sourire sinistre devint sombre et meurtrier.

Bon, et maintenant...

Sunny leva les yeux.

Il y avait quelqu'un dehors qu'il devait tuer.

Sur le champ de bataille, le redoutable masque noir se mit à trembler.
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Dans le ciel impie de Godgrave, Nephis était en train de se reforger.

L'abîme d'un blanc éclatant était son enclume, et sa volonté était le marteau avec lequel elle forgeait son âme.

La douleur était la flamme immaculée qui maintenait son âme pure.

Brûler, se reconstituer, puis brûler à nouveau.

Être détruite, être créée, puis détruite à nouveau.

Destruction, création... c'était une seule et même chose. Pour Nephis, il s'agissait des deux faces d'une même pièce. Ses flammes pouvaient à la fois guérir et brûler, après tout, ce concept ne lui était pas étranger.

Son âme était remodelée, mais c'était sa volonté — son esprit — qui finissait par être tempérée à chaque renaissance atroce.

Jusqu'à ce que son âme et sa volonté se confondent et deviennent trop imbriquées pour être séparées, et encore moins discernées.

À ce moment-là, Nephis sentit un profond changement s'opérer en elle.

C'était comme si une étincelle incandescente d'une splendide teinte dorée s'était allumée dans l'éclat aveuglant de son âme enflammée, faisant paraître les flammes blanches immolantes bien faibles en comparaison.

Cette étincelle était un catalyseur.

Mais ce n'était pas un catalyseur pour que son âme devienne Suprême — au contraire, c'était un catalyseur qui enflammait son Domaine naissant, le faisant gonfler de chaleur, de lumière... de vie.

Les liens fragiles et éthérés qu'elle avait établis avec les nombreuses personnes qu'elle avait inspirées brillèrent soudain d'un bel éclat, et ce dernier se répandit à travers le vaste réseau qu'ils formaient, chassant les ténèbres qui s'approchaient.

Son élément source changea également... non, pas tout à fait. Il resta le même, mais c'était comme si les vannes qui empêchaient Nephis d'en faire pleinement l'expérience avaient été ouvertes, et le mince filet d'essence qu'elle recevait auparavant devint abondant et puissant comme une rivière qui s'écoule librement.

Le barrage avait été brisé.

Chacune des innombrables personnes dont l'âme avait été enflammée par les flammes du désir était une source de cette essence spirituelle rayonnante, et tandis que l'essence spirituelle s'écoulait dans Nephis, sa propre essence était galvanisée par elle, subissant une transformation qualitative.

Elle devint Suprême.

Nephis sentit son essence changer, devenir plus brillante, plus riche, plus puissante... débordant d'une puissance féroce, inimaginable. Ses noyaux d'âme se reconstruisirent, devenant plus profonds et plus forts afin de contenir cette puissance étonnante.

Sa Mer de l'Âme changea également.

La copie de l'Île d'Ivoire qui s'y trouvait était autrefois sans vie et immobile, comme une réplique gelée, mais à présent, elle semblait soudain bien plus réelle. Les brins d'herbe émeraude se balançaient dans le vent, luisant de rosée. Les feuilles des arbres anciens bruissaient paisiblement.

Les eaux du lac clair ondulaient en reflétant la lumière du soleil.

Et ce n'était pas tout...

La Tour de Hope n'était plus le seul point de repère dans sa Mer de l'Âme.

Un peu plus loin, un grand château de pierre blanche s'élevait au-dessus de l'eau resplendissante. Un magnifique palais noir s'y trouvait également. Un navire gargantuesque dérivait sur les flots calmes, ses nombreuses voiles gonflées par le vent. D'autres Citadelles s'y trouvaient pareillement...

Elles émergeaient toutes de l'eau comme des îles, et la vaste étendue de son âme rayonnante n'était plus vide. Au contraire, elle ressemblait à un petit monde.

...Nephis survécut.

Elle avait survécu au ciel incandescent du royaume déchu du Dieu du Soleil, et avait donc défié à la fois la loi absolue de la mort et les lois régissant ce monde brisé.

Elle devint une Suprême.

Son Domaine se manifestait véritablement, lui aussi... et il était à la fois vaste et splendide.

Quatre Grandes Citadelles lui donnaient du pouvoir. Des dizaines de Citadelles appartenaient désormais à son Domaine, car les Saints qui les gouvernaient avaient perdu leur foi dans les Souverains et s'en remettaient à Nephis.

Même ceux qui, comme Seishan, avaient été influencés, la choisirent plutôt que les Suprêmes qui les avaient déçus.

Des dizaines de Saints, des milliers de Maîtres, des centaines de milliers d'Éveillés et de nombreux humains ordinaires croyaient également en elle. Leurs âmes faisaient partie de son Domaine, brillant comme une myriade d'étoiles dans un ciel radieux.

Après tout, Nephis avait passé une décennie à construire la légende de son clan avec l'aide de Cassie, pour créer son propre mythe. Aujourd'hui, dans les deux mondes, d'innombrables personnes étaient inspirées par Étoile Changeante du clan de la Flamme Immortelle, leurs âmes brûlant de désir. D'innombrables personnes croyaient au célèbre slogan de propagande inventé par le gouvernement...

Tant que Flamme Immortelle brûlera, l'humanité ne s'éteindra pas.

Ainsi, c'était comme si le clan de la Flamme Immortelle — et sa dernière fille — était devenu synonyme d'humanité.

Par conséquent, la majeure partie de l'humanité faisait partie de son Domaine.

Nephis les sentait tous, sans exception...

Le lien qu'elle partageait avec ceux qui avaient été inspirés par elle était beaucoup plus profond maintenant, et plus universel. Il n'était plus tributaire de la distance ou de la proximité, et c'est ainsi qu'un océan illimité d'espoirs et de désirs envahit son esprit, menaçant de la submerger.

Nephis le fit taire, pour l'instant — ou du moins essaya de le faire. Elle aurait le temps d'explorer ce lien plus tard.

Pour l'instant, elle devait terminer son combat.

...Puissance illimitée, essence infinie.

Regorgeant de lumière furieuse, Nephis lança son regard flamboyant vers le sol.



Loin en bas, au sol, les grandes armées fondaient sous le flot des Créatures du Cauchemar.

La soudaine tempête de neige invoquée par le Seigneur des Ombres avait quelque peu endigué la marée d'abominations, et la terrifiante explosion provoquée par Étoile Changeante avait davantage diminué leur nombre.

Mais les gens mouraient toujours, et les restes de la jungle incinérée menaçaient de tous les consumer.

Les humains étaient en train de perdre.

...Jusqu'à ce que, soudainement, un doux rayonnement inonde le champ de bataille.

Les soldats de l'armée unie s'arrêtèrent un instant, regardant leur propre peau avec stupéfaction.

Ils étaient eux-mêmes la source de l'éclat.

C'était comme si des flammes blanches s'étaient allumées en chacun d'eux, nettoyant leurs blessures... et les rendant beaucoup plus forts, beaucoup plus rapides, beaucoup plus résistants. Ceux qui étaient sur le point de mourir furent sauvés, et ceux qui étaient battus et épuisés se retrouvèrent soudain dotés d'une force renouvelée.

L'armée rayonnante se mit en branle, rencontrant la marée de monstres abominables... et la repoussant.
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Peu de temps avant cela...

Sid tomba au sol, le sang ruisselant sur le métal déchiré et tordu de son plastron. Il ruisselait aussi de sa bouche, mais elle était plus préoccupée par son armure... la Mémoire était à bout de souffle, prête à s'effondrer dans une pluie d'étincelles.

C'était dommage, car le charmant enchanteur, Maître Sunless, l'avait personnellement améliorée pour elle. Mais surtout, elle ne portait pas grand-chose sous l'armure. Devenir l'une des marionnettes mortes de la Reine était déjà assez pénible, mais se promener sur le champ de bataille à la fois morte et vêtue uniquement de ses sous-vêtements semblait tout simplement mortifiant.

Ah... ce serait embarrassant...

Elle attrapa son épée et leva les yeux, sachant pertinemment qu'elle n'échapperait pas à la Créature du Cauchemar qui l'avait jetée au sol.

L'imposante bête se dressait au-dessus d'elle, de la salive écumante coulant entre ses crocs pourris. Mais avant qu'elle ne puisse mordre, une mince silhouette vêtue d'une robe rouge en lambeaux s'interposa entre Sid et l'abomination, s'obstinant à tenir bon. La dague ondulée qu'elle tenait dans sa main semblait être un jouet comparé à la taille immense de l'effroyable créature.

Felise, idiote...

Voulait-elle absolument mourir ensemble ?

Sid saisit enfin la poignée de son épée, se demandant si elle serait capable de se relever. Toutes deux étaient probablement finies...

Elles feraient tout de même deux jolis cadavres. Alors... il y avait un bon côté à tout.

Se servant de son épée comme d'une canne, Sid gémit et se leva.



Un peu plus loin, Ray et Fleur tentaient désespérément de survivre dans la mer d'abominations. Ils avaient perdu Rani et Tamar dans le chaos de la bataille, il y a de cela un moment, et les Créatures du Cauchemar autour d'eux n'étaient pas quelque chose qu'un duo d'Éveillés pouvait combattre.

Ray avait songé à s'enfuir en se cachant, mais il ne pouvait pas emmener Fleur avec lui... et ne voulait certainement pas l'abandonner non plus, si bien qu'ils ne tenaient qu'à peine en vie tous les deux.

...En vie pour l'instant.

À un moment donné, ils se retrouvèrent à protéger le dos de deux Maîtres inconnus — à en juger par leur âge et leur armure, les Maîtres semblaient être des Héritiers de l'Armée de l'Épée. Aucun des deux jeunes chevaliers n'était en bon état, et l'un d'eux était à peine vivant, saignant abondamment d'une profonde coupure à la tête, marmonnant des absurdités et demandant pitié.

"Hé, Mercy... tu... tu l'as vu, n'est-ce pas ?"

L'autre Maître attrapa son ami et le tira en arrière, sauvant le jeune homme des griffes d'une abomination hideuse.

"Vu quoi ?!"

Le chevalier en sang parvint tant bien que mal à décapiter la Créature du Cauchemar et se redressa en titubant.

"Ce... ce vulgaire scélérat ! Ce débauché prodigue, Maître Sunless ! C'est... c'est le Seigneur des Ombres ! Je le savais. Je te l'avais dit ! Il a trompé Dame Nephis pendant tout ce temps, ce sinistre gredin !"

L'autre chevalier — Mercy — le regarda avec inquiétude.

"On t'a frappé à la tête, Tristan ? Attends, ne réponds pas... tu l'as été. De toute façon, il n'y a pas moyen..."

Tristan secoue la tête, sans prêter attention au sang qui coule sur son visage.

"Non... non, je l'ai vu clairement ! C'est lui !"

À ce moment-là, Fleur poussa un cri et tomba. Ray vacilla à son tour, ayant soudain du mal à respirer. Une présence terrifiante et déroutante enveloppa leurs esprits, et une nouvelle Créature du Cauchemar apparut devant eux, plus redoutable que toutes les autres.

Une Supérieure.

Mercy pâlit et Tristan brandit faiblement son épée. Ni l'un ni l'autre n'avaient la moindre chance de se battre contre une abomination Supérieure, en particulier s'ils étaient blessés et épuisés comme ils l'étaient. Mais que pouvaient-ils faire d'autre ?

Se déplacer sous le regard de l'être terrifiant était une tâche difficile, alors que l'être pouvait les anéantir tous les quatre d'un seul coup.

Tout espoir semblait perdu...

Jusqu'à ce que quelque chose d'énorme tombe soudain du ciel, aplatissant la Créature du Cauchemar Supérieure.

C'était...

Ray cligna des yeux, doutant de son regard.

...C'était un charmant cottage en briques avec des fenêtres en verre et un porche en bois.

Hein ?

La Créature du Cauchemar ensanglantée remuait sous le cottage, des morceaux d'os tranchants dépassant de sa peau. Avant qu'elle ne puisse s'échapper, une gueule terrifiante s'ouvrit au milieu du mur de briques, et le cottage se jeta sur le Supérieur, lui arrachant la tête à l'aide de ses nombreux crocs acérés.

...Quoi ?

Ray, Fleur, Mercy et Tristan se figèrent, contemplant la terrifiante maisonnette avec des expressions stupéfaites. Pendant un moment, ils oublièrent même la mer d'abominations qui les entourait.

C'est alors que la porte du cottage s'ouvrit, et qu'une petite jeune femme apparut sur le porche, flottant à quelques centimètres au-dessus du plancher.

Elle les regarda, le visage pâle, puis s'écria :

"Qu'est-ce que vous attendez ? Rentrez si vous voulez vivre, imbéciles !"

Ray fixa un instant la petite beauté flottante, puis regarda derrière elle et frémit devant cette scène morbide. La grande pièce de l'autre côté de la porte était jonchée de corps, le sol maculé de sang. Cela ressemblait au ventre d'un monstre insatiable et mangeur d'hommes.

Il était terrifié.

Q-quelle étrange abomination...

Le plus effrayant, sans conteste, était que certains corps bougeaient encore, suggérant que ces derniers avaient été totalement ingurgités.

Non. Ce n'étaient pas des corps... c'étaient des dizaines de soldats blessés, affalés sur le sol, épuisés, et qui soignaient leurs blessures !

Ray s'attarda un instant.

Après quoi, il empoigna Fleur dans un portage de princesse et sauta sur le porche.

Ah, peu importe ! Je m'en fiche !

Les deux Maîtres hébétés musardèrent un peu, puis suivirent en marmonnant des jurons d'une voix tremblante.



Ailleurs, Rain se battait aux côtés de Tamar et de la Chevalière à la Plume — qui s'appelait apparemment Telle. Les choses n'allaient pas très bien pour les deux grandes armées, et n'allaient pas non plus très bien pour elles trois.

Surtout pour Rain, qui se sentait étouffée par son incapacité à tuer.

Et pourtant, pourtant...

Elle le sentait. Le sentiment sans nom qui gonflait dans sa poitrine, devenant de plus en plus clair.

C'était l'éveil de son Aspect.

Elle avait l'impression qu'un sceau placé sur son âme s'effritait lentement, prêt à se briser complètement. La terreur de cette bataille calamiteuse, la douleur et l'indignation qu'elle avait ressenties en assistant à cette destruction insensée, le désir désespéré d'empêcher toutes ces vies d'être gâchées...

Peut-être qu'il lui suffisait de trouver le nom de l'émotion qu'elle ressentait pour que son Aspect se libère.

Mais aucun mot ne venait, comme s'il n'existait pas dans le langage humain.

Et elles étaient toutes les trois sur le point d'être anéanties...

Une énorme monstruosité venait de déchiqueter un chevalier Ascendant, et fonçait maintenant sur elles, la frénésie brûlant dans ses yeux injectés de sang.

Rain pâlit et leva son tachi, sachant que sa lame ne pourrait même pas couper la peau du monstre.

L'instant d'après, cependant, une redoutable silhouette d'acier noir argenté surgit des ténèbres, ses yeux flamboyant de flammes rouges infernales. Quatre mains griffues s'élancèrent vers l'abomination en train de charger, transperçant son corps et soulevant l'énorme créature dans les airs. Puis, dans un claquement révoltant, la Créature du Cauchemar fut déchirée en quatre morceaux sanguinolents.

Alors que le sang coulait sur la carapace sombre du monstre à quatre bras et s'évaporait, il baissa son regard enflammé et fixa directement Rain.

La gueule infernale de l'être démoniaque s'ouvrit... et une voix grinçante résonna à l'intérieur.

...S'adressant à elle.

"Protéger... tata..."

Rain cligna des yeux.

Hein ?

T-tata ? Moi ?

Elle fixa l'imposant démon, stupéfaite.

Mais... mais elle avait à peine vingt-et-un ans...


  
    

Chapitre 2250 – Flammes de l'Espoir
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La Créature du Cauchemar était sur le point d'achever Felise, dont la robe était déjà trempée de sang, et Sid n'était plus assez rapide pour l'arrêter...

C'est alors qu'un doux rayonnement illumina soudain les ténèbres, chassant la créature.

Le cœur de Sid s'emballa.

...Dame Nephis ?

Était-elle proche ? Non... la dernière fois qu'elle l'avait aperçue, Étoile Changeante disparaissait dans le ciel noir, trop loin pour soigner les soldats mourants avec ses flammes apaisantes.

Mais impossible de s'y tromper. Sid connaissait bien cette sensation, car elle lui avait permis de rester en vie pendant des années, sur de nombreux champs de bataille.

Certes, la chaleur qui se répandait dans son corps, chassant la douleur, était bien plus puissante que d'habitude. Ses blessures guérissaient bien plus vite qu'elles ne le faisaient habituellement lorsqu'elles étaient baignées dans la douce flamme blanche.

Mais ce n'était pas tout...

Un doux éclat brillait sous la peau de Sid, et elle se sentait... puissante, revigorée. Elle débordait de puissance, son épuisement avait disparu. C'était comme si son corps, qui était déjà au sommet de ce qu'un Ascendant pouvait accomplir, était devenu deux fois plus fort. Même son âme se sentait renforcée par l'éclat blanc.

Grâce aux dieux !

Activant ses Capacités d'Aspect l'une après l'autre, Sid frappa l'abomination avec son épaule et l'envoya valdinguer.

Felise...

Se tournant vers la Servante, Sid ne put s'empêcher de sourire.

Felise émanait le même rayonnement doux, et ses blessures guérissaient également.

Non...

Ce n'était pas seulement Felise. C'était tout le monde.

Autour d'elles, des centaines de soldats — du Domaine du Chant et du Domaine de l'Épée, sans qu'il n'y ait plus de différence — étaient nourris par les flammes blanches et pures. Leurs blessures guérissaient et leur puissance augmentait.

Et plus loin, c'était la même chose.

Sid écarquilla les yeux.

Comment...

Auparavant, Dame Nephis ne pouvait accorder le don de ses flammes qu'à ses plus fidèles partisans, et seulement s'ils étaient proches d'elle. Elle avait développé cette capacité au fil des ans, augmentant sa portée et sa puissance — jusqu'à ce qu'elle puisse guérir des pans entiers du champ de bataille, des milliers de soldats en même temps.

Mais à présent, ce n'était plus seulement des milliers... c'étaient des centaines de milliers.

Toute la masse des deux grandes armées était soignée et renforcée, alors que Dame Nephis n'était pas visible.

Mais même sans la voir, les gens savaient qui les avait sauvés.

Des voix s'élevaient ici et là, pleines de gratitude, de soulagement... et d'espoir.

"Étoile Changeante !"

"C'est Dame Étoile Changeante !"

"Flamme Immortelle est avec nous !"



Assis parmi les soldats blessés que la petite fée avait sauvés à l'aide de son terrifiant cottage, Ray tressaillit soudain.

Qu'est-ce que c'est ?

L'intérieur de la maison était soudainement beaucoup plus lumineux qu'auparavant.

Partout autour de lui, les gens rayonnaient...

Lui aussi rayonnait.

Une chaleur familière envahit son corps et les éraflures qu'il avait reçues pendant la bataille disparurent sans laisser de traces. Il en allait de même pour Fleur et les deux Maîtres de l'Armée de l'Épée qui les avaient aidés à survivre.

En fait, la seule personne qui ne brillait pas d'un doux éclat était leur hôtesse féerique, qui flottait dans les airs avec une expression confuse sur son joli visage impavide.

Ray reconnut ce sentiment...

C'était la même chaleur que celle qu'il avait ressentie en se faisant soigner par Dame Nephis.

De l'autre côté de la fenêtre, les soldats des deux grandes armées étaient tous soignés par les flammes blanches, descendant sur la mer de Créatures du Cauchemar avec une vigueur renouvelée.

L'un des deux Maîtres de l'Armée de l'Épée fut le premier à se lever, invoquant son épée et pointant la porte d'un air déterminé.

"Ma belle dame, bienveillante maîtresse du cottage... Moi, Tristan d'Aegis Rose, je vous suis éternellement reconnaissant de votre gentillesse. Cependant, mon honneur m'oblige à reprendre le combat maintenant que mes blessures sont guéries. S'il vous plaît, ordonnez à votre cottage d'ouvrir sa porte !"

Ray et Fleur échangèrent un regard.

Rani et Tamar étaient toujours là-bas, quelque part, à se battre pour leur vie. Maître Tristan ne devait pas encore s'être remis du coup qu'il avait reçu à la tête, vu son étrange façon de parler, mais l'essentiel de ce qu'il avait dit était juste...

Ils ne pouvaient pas se cacher pendant que leurs camarades se battaient et mouraient sur ce champ de bataille sanglant.

Lorsque Fleur hocha subtilement la tête, Ray soupira et se leva.

Les autres soldats se levèrent lentement, eux aussi. Ils se tournèrent vers l'hôtesse du monstrueux cottage et attendirent, les yeux emplis d'une sombre détermination.

La petite fée les regarda étrangement.

Il y eut une pause, puis celle-ci déclara :

"La porte a une poignée, vous savez. Vous pouvez l'ouvrir vous-même..."



Rain trébucha et regarda Tamar avec de grands yeux.

Ce n'était pas tous les jours qu'elle voyait son amie... rayonner légèrement d'un bel éclat blanc, comme si elle était un être céleste.

Non, attends...

Pourquoi la Chevalière à la Plume rayonnait-elle elle aussi ?

Pourquoi tout le monde rayonnait-il ?

...Tout le monde, sauf Rain et le monstre d'acier.

Leurs blessures guérissaient sous ses yeux, et leurs mouvements étaient devenus plus rapides, la morsure de leurs lames plus profonde.

Pendant quelques instants, les Créatures du Cauchemar furent repoussées.

Rain resta immobile un moment.

...C'est forcément Nephis, n'est-ce pas ?

Elle tourna la tête et regarda au loin.

Elle regarda la créature grotesque, déchirante et magnifique qui dominait le champ de bataille comme une montagne.

La Reine Song...

Au moment où Rain la regardait, un météore d'un blanc flamboyant perça soudain l'obscurité du ciel noir et s'écrasa sur la silhouette imposante de la Reine, provoquant une explosion titanesque qui secoua le monde entier.

C'était Étoile Changeante, qui revenait des cieux.

Mais il y avait quelque chose de différent chez elle à présent.

Rain ne pouvait pas voir de loin, mais elle savait une chose — la Reine avait chancelé sous le coup, alors qu'elle n'avait jamais été gênée par une attaque auparavant.

A-attends...

Un instant plus tard, Rain oublia tout de la Reine Song, ainsi que d'Étoile Changeante.

C'était parce qu'elle sentait quelque chose... quelque chose qui lui faisait dresser les cheveux sur la tête.

Elle sentit que les ombres sur le champ de bataille devenaient plus profondes, plus sombres et infiniment plus froides que jamais.

Alors que les grandes armées baignaient dans la chaleur des flammes blanches, un froid soudain se répandit sur le champ de bataille, comme si la mort elle-même avait lâché un souffle glacial.

Soudain, les ombres se mirent à bouger.


  
    

Chapitre 2251 – Ombre Suprême
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Un étrange sentiment de froid se répandit sur le champ de bataille et, un instant plus tard, les ténèbres qui avaient été repoussées par la mer de douce radiance semblèrent s'épaissir et s'assombrir, consumant la lumière blanche et pure.

Loin de l'endroit où Rain grelottait dans le froid, le Roi des Épées se tenait au-dessus d'un redoutable masque noir qui gisait sur le sol. La lumière impitoyable du soleil se déversait du voile nuageux déchiré, et ainsi, il restait immobile, son épée toujours dirigée vers l'ennemi qui s'était transformé en cendres.

Son visage était inexpressif, mais une pointe d'inquiétude se lisait dans ses yeux gris acier.

Le Seigneur des Ombres avait disparu, tué non par la lame d'un ennemi, mais par sa propre main...

Et pourtant, son ombre subsistait.

Une ombre désincarnée était un spectacle étrange, mais c'était le masque qui rendait le Roi méfiant.

Posé sur l'ombre délaissée, le masque redoutable le fixait, une obscurité impénétrable se nichant dans ses yeux...

Soudain, il se mit à trembler.

Presque au même moment, l'éclat aveuglant de l'abîme blanc incandescent s'estompa. Le voile nuageux se répara, et l'espace coupé par Anvil fut, lui aussi, réparé.

Ce dernier fut soudain entouré de ténèbres froides.

Le redoutable masque noir s'éleva dans les airs, l'ombre de son ennemi tué s'élevant avec lui, prenant forme... jusqu'à ce qu'elle se transforme en une silhouette familière.

Le Seigneur des Ombres regarda froidement le Roi des Épées, comme s'il était flambant neuf.

Anvil semblait ébranlé pour la première fois depuis de nombreuses années.

"...Impossible."

Ce n'était pas que son ennemi semblait être revenu à la vie après avoir été réduit en cendres par le ciel impitoyable de Godgrave... c'était que sa présence subtile, mais glaçante, était devenue beaucoup plus puissante, éclipsant même celle d'Anvil.

Le masque ne fut plus qu'une ombre, faisant place à un beau visage pâle. Un sourire sinistre se dessina sur les lèvres du jeune homme, mais ses yeux noirs restèrent d'une froideur mordante.

Souriant d'un air sombre, Sunny regarda Anvil.

"Oh, mais c'est... c'est possible, Roi des Épées."

Il leva une main, ordonnant à Serpent de prendre la forme d'un odachi noir, et inspira l'air doux du monde des vivants à pleine poitrine.

...Il se sentait incroyablement bien.

Son corps débordait d'une puissance féroce — plus qu'il n'en avait jamais ressenti auparavant. La différence entre un physique Suprême et un physique Transcendant n'était pas aussi grande qu'entre un Saint et un Maître, mais elle était tout de même substantielle. Les autres changements qu'il avait subis étaient suffisamment profonds pour compenser la relative modestie de son évolution physique.

Il était encore en train de comprendre certains d'entre eux, mais d'autres divergences étaient assez évidentes.

Tout d'abord, la qualité de son essence. Elle était devenue bien plus intense, débordant d'une quantité insondable de puissance froide et redoutable.

Ensuite, la quantité de son essence. En bref, elle semblait... infinie.

Sunny possédait sept noyaux et le Tissage de l'Âme, aussi la vitesse à laquelle il se réapprovisionnait en essence avait-elle toujours été anormalement rapide. Cette vitesse s'était accrue depuis qu'il était Suprême, mais ce n'était pas la raison principale pour laquelle ses réserves d'essence semblaient inépuisables.

C'était plutôt dû à la façon dont il absorbait l'essence spirituelle. Jusqu'à présent, Sunny pouvait absorber passivement de petites quantités d'essence lorsqu'il était entouré de son élément source. Mais désormais, il en recevait un flux constant de son Domaine — de chaque ombre silencieuse reposant dans son âme.

Son lien avec les ombres silencieuses s'était approfondi et avait évolué, et comme il y en avait des dizaines de milliers, l'afflux d'essence des ombres rendait son épuisement presque impossible.

En d'autres termes, un Souverain avait accès à une quantité quasi illimitée d'essence d'âme tant qu'il était dans son Domaine. Cela expliquait en grande partie comment Anvil et Ki Song avaient pu exercer leurs incroyables pouvoirs, ainsi que certaines de leurs actions pendant la guerre...

Mais Sunny n'était pas comme eux.

Il était très spécial. En fait, il était unique.

Car, contrairement aux autres Suprêmes, il portait son Domaine dans son âme. Par conséquent, son Domaine était autonome et l'accompagnait partout où il allait. Il n'avait pas besoin de Citadelles pour le renforcer... ni de fidèles, ni de la foi du peuple.

Tout ce dont il avait besoin, c'était de collecter les ombres des êtres vivants en les tuant.

Quelle effrayante perspective...

Sunny était effrayé à l'idée d'imaginer un tel pouvoir entre les mains de quelqu'un qui n'était pas aussi sain d'esprit et mentalement stable que lui...

Le changement le plus radical, bien sûr, était sa Volonté. Elle était devenue une force bien plus tangible, et bien plus puissante. Sunny savait déjà la manier, mais ce n'est qu'après avoir affronté Anvil et l'avoir vu utiliser la Volonté comme une arme qu'il avait vraiment compris comment la contrôler.

Comment plier le monde à sa volonté.

Cela lui prendrait du temps pour réellement maîtriser cette compétence, bien sûr, et pour l'incorporer à sa technique de combat... mais il en savait déjà assez pour l'utiliser lors d'un combat.

Quelques changements de moindre importance furent également apportés.

Le Manteau d'Onyx, par exemple... n'était plus d'Onyx. Son armure était toujours noire, mais la texture de sa surface polie avait changé, devenant encore plus sombre, encore plus lisse... presque sans défaut. Elle avait acquis une qualité noble, un peu étrange, comme si elle avait été taillée dans du jade noir.

Le Manteau d'Onyx avait évolué lui aussi, devenant le Manteau de Jade.

Oh, et bien sûr...

La nature même de son âme avait changé.

L'âme d'un Ascendant était contenue dans son corps. L'âme d'un Transcendant s'étendait au-delà du corps, fusionnant partiellement avec le monde. L'âme d'un Suprême, quant à elle, pouvait être libérée sans contrainte sur le monde par l'intermédiaire d'un Domaine, et le subjuguer.

C'était le principe fondamental de ce qu'était un Domaine, au demeurant.

Et ainsi...

Tout en regardant Anvil, Sunny libéra son âme.

Il manifesta son Domaine.

Ce faisant, les ombres se déplacèrent sur le champ de bataille fracturé.
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Au loin, une étoile incandescente tomba du ciel sombre, et une colossale explosion de flammes blanches enveloppa l'effroyable silhouette de la Reine. Les deux grandes armées unifiées brillèrent d'une lumière magnifique, repoussant momentanément le flot de Créatures du Cauchemar.

Les blessés furent guéris, et le moral de ceux qui avaient presque perdu espoir fut renforcé.

Sunny sourit.

Nephis avait également réussi.

Un profond soulagement envahit son cœur. Même si Sunny s'était préparé à accepter la possibilité que de nombreuses personnes meurent des suites de leur rébellion, consumées par le Sortilège du Cauchemar, il était incroyablement soulagé de savoir que le pire ne s'était pas produit.

Leur plan avait fonctionné. Sunny et Nephis étaient tous deux devenus Suprêmes.

En fait, tous deux semblaient avoir atteint la Suprématie en même temps.

Nephis apportait déjà son aide aux deux armées unifiées.

Alors...

Il était tout à fait normal qu'il donne un coup de main, lui aussi.

Sunny laissa l'une de ses ombres se détacher de son corps et s'éloigner. Maintenant qu'il était Suprême, chacune de ses ombres était profonde et vaste comme un océan...

Quelques secondes plus tard, l'ombre arriva à destination.

Et s'ouvrit comme une porte qui menait aux profondeurs tranquilles de son âme sans lumière.

Venez, mes ombres...

Sunny rit.

"Regarde bien, Roi des Épées. Regarde et vois pourquoi la guerre ne peut jamais triompher de la mort !"

Alors que ses mots résonnaient dans les ténèbres, un vent cinglant souffla sur le champ de bataille, comme si la mort elle-même avait lâché un souffle glacial. Les ombres se déplacèrent, et des silhouettes sombres en sortirent lentement, comme une mer d'un noir d'encre.

Il y en avait une myriade... certaines étaient petites, d'autres énormes. Certaines étaient faibles, d'autres immensément puissantes. Certaines étaient humaines, d'autres monstrueuses.

L'armée des ombres avait quitté le calme paisible de son âme pour accéder au monde physique, parcourant la surface de l'os ancien dans un silence inquiétant.

L'ombre du Roi des Montagnes en faisait partie. Une légion de Créatures du Cauchemar du Rivage Oublié, menée par l'effroyable Messager de la Tour et le Chevalier Abandonné de la cathédrale en ruine, ainsi que quelques Dormeurs du Château Brillant, guidés par les ombres d'Harus, de Caster et des compagnons perdus du premier Seigneur Radieux.

L'ombre de l'Arbre Dévoreur d'Âmes dominait le champ de bataille, ses énormes branches se balançant au gré du vent.

Une légion d'abominations venues des Îles Enchaînées était également présente, menée par les ombres des Vierges Guerrières et les ombres jumelles de Solvane. Les Spectres des Galgals que Sunny avait tués en défendant l'école de Rain contre une Porte du Cauchemar étaient au rendez-vous.

La plus grande légion était de loin celle des Créatures du Cauchemar que Sunny avait tuées en Antarctique — le Titan Déchu Goliath figurait parmi elles, ainsi que la Bête Hivernale. Il y avait aussi le Chercheur de Vérité Souillé, le Vestige de la Reine de Jade, Sybil de la Grâce Déchue... les ombres du Chevalier Amiran et de Saint Croc Sinistre étaient aussi là.

De terribles abominations du Tombeau d'Ariel y figuraient également. Les ombres du Roi Daeron et d'Anémone les guidaient, se tenant côte à côte sous le ciel du Royaume des Rêves.

Parmi elles, se trouvaient les ombres des Créatures de Cauchemar qu'il avait tuées lors de ses pérégrinations dans le Royaume des Rêves, oublié de tous.

Pour terminer, il y avait une vaste légion de puissantes Créatures du Cauchemar que Sunny avait tuées ici, à Godgrave. Les six Saints de l'Armée du Chant qu'il avait tués en faisaient également partie, menés par le géant à tête de chacal.

Et à la tête de l'armée des ombres, en tant que générale...

Une chevalière taciturne, vêtue d'une armure d'onyx complexe, était assise sur un destrier ténébreux, sa silhouette gracieuse enveloppée d'un manteau d'effroi et de ténèbres.

La seule ombre qui refusa de répondre à l'appel de Sunny fut celle de Condamnation, qui resta silencieuse dans son âme. Les autres, en revanche, s'agitèrent lorsque Sainte leva son épée noire.

Sunny sourit vicieusement et regarda Anvil.

"Tuez-les tous."

Sainte pointa son épée vers l'avant, et la mer d'ombres silencieuses se mit à déferler. Alors qu'elle avançait dans un silence inquiétant, elle se sépara en trois forces.

L'une des trois forces vint à la rescousse des armées humaines. Nephis avait déjà accordé la puissance de son Domaine radieux aux soldats désespérés, mais à présent, d'innombrables ombres se joignaient au combat, anéantissant les Créatures du Cauchemar issues de l'abominable jungle...

Et à chaque créature tuée, une nouvelle ombre apparaissait à la surface du lac sombre présent dans l'âme de Sunny, s'en échappant quelques instants plus tard pour rejoindre la bataille.

La deuxième force s'attaqua aux marionnettes de la Reine, dans le but de les annihiler.

La troisième force se heurta aux restes de la tempête d'épées volantes, les détruisant une à une.

En regardant cela, Sunny ne put s'empêcher de frissonner.

Même lui était un peu effrayé par sa nouvelle puissance.

Son pouvoir... semblait exponentiellement terrifiant. On aurait dit la Mort elle-même.

Mais c'était peut-être ce que signifiait être un Souverain. Surtout un Souverain doté de la puissance d'un Aspect Divin.

...Et il ne doutait pas que le Royaume des Rêves cachait de nombreuses horreurs qui pourraient faire honte à son terrible pouvoir. Des horreurs qui pourraient le briser, sans parler de l'arrêter.

Alors que sa légion de l'ombre fauchait des vies et détruisait les forces du Roi et de la Reine, Sunny se tourna vers Anvil avec un sourire satisfait.

"Pas mal pour un Souverain débutant, tu ne trouves pas ?"

Anvil se contenta de le fixer froidement, une pointe d'inquiétude dans ses yeux gris.

"Suprématie naturelle ? C'est impossible. Comment as-tu..."

Sunny gloussa.

"Eh bien, si tu veux tout savoir..."

Il fit un pas en avant.

"J'ai voyagé jusqu'aux confins du Royaume des Rêves, escaladé les pics escarpés des Montagnes Creuses, descendu dans une contrée située sous le Monde Souterrain pour demander conseil au squelette d'un tueur de dieu oublié, tué l'ombre d'un dieu corrompu, forgé une épée bénie pour une âme incorruptible, trompé la Mort en prenant ma propre vie, et j'ai survécu."

Il regarda ensuite Anvil avec une fureur sombre et ajouta à voix basse :

"Mais surtout... je voulais vraiment, vraiment te tuer. Je suppose que tu m'as énervé à ce point, Anvil."

Saisissant la poignée de son odachi, Sunny la pointa vers le Roi des Épées.

"Alors, prépare-toi à mourir, bâtard."


  
    

Chapitre 2253 – Renversement


Traducteur/Checker : Gray

Bien qu'Anvil fut ébranlé par la tournure choquante des événements, il ne se permit pas de rester dans cet état plus de quelques secondes.

Après tout, il était venu sur ce champ de bataille pour combattre un Souverain. Qu'il doive affronter Ki Song ou le Seigneur des Ombres ne lui importait guère...

Sunny devait cependant s'adapter à beaucoup de choses.

L'os fracturé frémit lorsqu'il exerça une pression avec son pied. Son tout nouveau pouvoir était trop vaste, trop tyrannique — sous-estimant sa propre vitesse, Sunny ne parvint pas à aligner correctement son épée et manqua complètement Anvil, s'écrasant sur lui au lieu de le décapiter d'un coup net et impitoyable.

Leur collision provoqua une onde de choc qui déchira le monde, si bien qu'Anvil fut projeté des dizaines de mètres en arrière. L'impact fut vraiment terrible.

Sunny baissa les yeux sur son armure, s'attendant à voir des fractures entacher la surface lisse du jade noir de jais. Cependant, à sa grande surprise, le Manteau était entièrement intact.

C'était l'armure impénétrable d'Anvil qui était bosselée.

Un sourire vicieux se dessina sur les lèvres de Sunny.

"Tu as dû travailler dur pour forger cette armure Suprême..."

Une fraction de seconde plus tard, il était déjà sur Anvil, lui assenant un coup de son odachi noir. Sa vitesse était si grande que Sunny avait l'air d'entrer et de sortir de l'existence au lieu de se déplacer sur l'os usé par le temps.

Anvil parvint tout de même à dévier le coup, ce qui le fit chanceler en arrière.

Sunny sourit.

"...J'ai acheté mon armure à un Dormeur pour une poignée d'éclats d'âme."

Derrière le sourire, il était cependant un peu méfiant. La Classe de Serpent dépendait de celle de Sunny, mais son Rang dépendait de sa maîtrise de la Danse de l'Ombre. Il s'agissait donc toujours d'un Titan Transcendant, même si Sunny occupait déjà le rang de Titan Suprême... le glaive d'Anvil, lui, était Sacré.

Si Sunny ne faisait pas attention, son Ombre pourrait être détruite.

Il laissa donc trois de ses ombres couler le long de ses bras et envelopper Serpent, augmentant ainsi sa puissance et sa résistance.

Huh...

Ce n'est qu'à ce moment-là que Sunny réfléchit à son état actuel.

Son corps originel avait été détruit, et il ne restait plus que ses sept incarnations. C'était un étrange renversement — avant, il était un humain qui devait dépenser de l'essence pour se transformer en ombre, mais maintenant, être une ombre était son état naturel. Au lieu de cela, il devait dépenser de l'essence pour prendre la forme d'un humain.

La dépense était minuscule comparée à la vitesse insondable à laquelle il se réapprovisionnait en essence, mais c'était tout de même un fait curieux.

Quoi qu'il en soit, l'une de ses ombres servait de porte à la légion silencieuse, trois augmentaient Serpent, et trois autres lui servaient de corps à présent.

Autrement dit, il était trois fois plus fort qu'Anvil— et même plus, puisque le Fragment du Royaume de l'Ombre lui donnait du pouvoir.

Le Roi des Épées n'avait aucune chance... c'était comme si leurs rôles avaient été inversés.

Sentant l'écart mais restant indifférent, Anvil saisit la poignée de son épée Sacrée à deux mains et regarda Sunny d'un air sombre.

"Tu parles trop."

Sunny sourit en levant son odachi noir.

"C'est parce que j'ai beaucoup de choses à dire..."

Ils s'affrontèrent à nouveau, se déplaçant à une vitesse stupéfiante. Cette fois, c'est Anvil qui donna un coup d'épée, renforçant son attaque avec une Volonté aiguisée — comme il l'avait fait auparavant pour couper le courage, la détermination et l'espoir de Sunny.

Cependant, cette fois-ci, sa froide Volonté se heurta à celle de Sunny.

Et bien que Sunny n'ait pas l'habitude de manier sa Volonté au combat, il parvint à rester indemne à l'attaque impitoyable d'Anvil.

Son sourire s'élargit.

"Bon, alors. Laisse-moi te dire quelques mots..."

Le sourire disparut de son visage, remplacé par une expression froide et glaciale, et il explosa dans un tourbillon de ténèbres. Le fracas de l'acier résonna au-dessus de la plaine d'os fracturés, et l'os ancien lui-même gémit, d'énormes morceaux tombant dans la fumée noire qui voilait les Creux en feu en contrebas.

Sunny déchaîna un barrage de coups sur Anvil, l'étouffant et le repoussant.

"Par où dois-je commencer ?"

Il effectua une coupe descendante, utilisa l'élan de son attaque déviée pour se rapprocher, et frappa le Roi des Épées avec son épaule. Anvil poussa un grognement de douleur.

"Premièrement... tu es un bâtard pourri jusqu'à la moelle. Mais surtout, tu n'es qu'un parfait imbécile. Tu pensais vraiment qu'en t'étranglant le cœur et en te transformant en tyran sans émotions, tu échapperais à la malédiction de ton Défaut ? Que tu ne perdrais rien si tu ne te souciais de rien ?"

Anvil coinça la lame noire de l'odachi serpentin, mais Sunny baissa les mains et le domina facilement, faisant tourner l'épée Sacrée et poussant la sienne vers le haut. Anvil se pencha en arrière au dernier moment, mais une longue coupure subsistait sur sa joue, gonflée de sang.

"...C'est la raison pour laquelle tu as tout perdu, vil imbécile ! Si tu n'avais pas été un père aussi pitoyable, tes enfants n'auraient pas appris à te mépriser. Et si tu n'avais pas été un tel raté en tant que dirigeant, tes sujets ne t'auraient pas tourné le dos. Tout ce gâchis... est de ton fait ! Un homme stupide a presque détruit le monde ! Bâtard, es-tu fier de toi ?!"

Anvil ne répondit pas, s'efforçant de survivre à l'assaut des attaques mortelles. Peut-être qu'engager une conversation était un luxe qu'il ne pouvait pas se permettre en ce moment... peut-être qu'il s'en fichait tout simplement.

Ses yeux gris et froids étaient calmes et concentrés.

Sunny grogna, projetant son odachi vers l'avant pour détruire l'une des runes rougeoyantes à la surface de l'armure d'Anvil.

"Deuxièmement... bon sang, par où commencer ? Étouffer la croissance de l'humanité pour empêcher l'ouverture d'autres Portes ? Supprimer et éliminer nos guerriers les plus talentueux pour les empêcher de devenir des Saints ? Abandonner des milliards de personnes à la mort parce qu'essayer de sauver tout le monde paraissait peu probable ? Lancer une putain de guerre contre ses semblables au lieu de pointer ses précieuses épées sur les Créatures du Cauchemar ! Espèce d'ordure... c'était ça ta grande stratégie ? C'était le mieux que tu puisses faire ?!"

Il grogna et fit un pas en avant au lieu de faire un pas en arrière pour éviter la lame de l'épée d'Anvil. La rattrapant avec son odachi, Sunny tira les deux lames vers le bas et envoya son coude dans le visage d'Anvil, sentant avec une grande satisfaction quelque chose céder sous son coup titanesque.

Alors qu'Anvil titubait une fois de plus, le sang coulant de son nez, Sunny le regarda avec une folie meurtrière brûlant dans ses yeux noirs et terrifiants.

"Et enfin..."

Il pointa son odachi vers le cœur d'Anvil.

"Enfoiré, qu'est-ce que tu racontais comme conneries sur le fait de forger Nephis pour en faire une épée sans défaut ? À quel point es-tu dérangé, espèce d'ordure ? Allez, dis-le encore... Je te mets au défi ! Dis-le une dernière fois avant que je te tire la langue, que je te la coupe et que je te la redonne. Je t'écoute !"

L'odachi noir s'élança une fois de plus, faisant tomber Anvil à genoux.

Ensanglanté et chancelant, le Roi des Épées leva les yeux vers Sunny...

Et sourit.


  
    

Chapitre 2254 – Esprit de Flamme


Traducteur/Checker : Gray

Leur affrontement avait été rapide, mais violent.

Cependant, il était aussi... un peu unilatéral, ce qui laissait Sunny sur sa faim.

Il ne pouvait rien y faire. Même s'il aurait voulu briser lentement le Roi des Épées, maintenant qu'il était un Suprême, le déséquilibre de pouvoir entre eux était tout simplement trop grand.

Ce n'était pas seulement parce que Sunny était un Titan Suprême tandis qu'Anvil était une Bête Suprême, ou parce que Sunny maniait un Aspect Divin — c'était aussi dû au fait que les pouvoirs d'Anvil étaient à la fois sapés et sévèrement réprimés.

Son Aspect était celui d'un artisan et d'un enchanteur, et n'était que vaguement lié au combat. L'armure et l'épée d'Anvil s'étaient imprégnées de divers enchantements puissants pendant leur combat, mais Sunny était suffisamment fort et résistant pour se débarrasser des effets de ces derniers.

Cela ressemblait presque à la stratégie d'Anvil pendant la guerre...

Rien n'est utile face à une force écrasante.

De plus, Sunny possédait six incarnations, alors qu'Anvil était seul.

Le Roi des Épées avait donc l'air bien amoché à présent.

Beaucoup des runes qui brillaient sur son armure avaient été détruites, et l'armure elle-même mettait du temps à se réparer après avoir encaissé de nombreux coups. Son visage était ensanglanté, et ses cheveux étaient trempés de sueur malgré le froid glacial. Même son épée Sacrée était abîmée, sa lame étant endommagée en plusieurs endroits.

Pourtant, Anvil ne semblait pas perturbé.

Au contraire, son sourire semblait sincère lorsqu'il leva les yeux vers Sunny.

...Pourquoi ce bâtard sourit-il ?

Anvil resta silencieux quelques instants, puis dit d'une voix rauque :

"Tu peux te moquer de moi autant que tu veux, Seigneur des Ombres. Mais... regarde... mon chef-d'œuvre n'est-il pas magnifique ?"

Ce disant, il tourna la tête et regarda au loin, où la silhouette imposante de la Reine titubait après avoir subi l'onde de choc annihilante d'une terrible explosion.

Alors que le visage de Sunny se contorsionnait en une grimace de colère, il ajouta :

"Elle m'a surpris une fois de plus. Elle... est complète."



Au loin, Nephis était descendue du ciel impie comme une étoile filante. Les ténèbres l'accueillirent avec un froid apaisant, et une fraction de seconde plus tard, elle entra en collision avec le colossal vaisseau de la Reine, ses flammes se transformant en une terrifiante explosion.

Cette fois, la créature titanesque chancela. Par ailleurs, les brûlures sur sa chair ne disparurent pas immédiatement.

Pendant ce court instant où Ki Song était ébranlée, Nephis regarda l'endroit où Sunny s'était agenouillé, sur le point d'être tué par Anvil.

Sa silhouette rayonnante brilla soudain d'un éclat encore plus vif.

Il est vivant...

Un profond soulagement l'envahit.

Nephis avait eu peur d'être en retard, mais le Seigneur des Ombres n'avait pas besoin de son aide. Non seulement il avait survécu, mais il avait accompli le même exploit qu'elle — il avait brisé la barrière qui les empêchait d'atteindre la Suprématie et était devenu un Souverain.

La Souveraine de la Lumière, le Souverain des Ombres...

En devenant tous deux Suprêmes contre toute attente, la victoire était assurée.

Nous avons... gagné ?

Elle se laissa aller un instant à cette surprenante constatation, puis l'étouffa sans ménagement.

L'arrogance était un poison mortel. Bien sûr, Anvil et Ki Song, qui avaient été affaiblis par leur infâme complot et par leur combat mutuel, semblaient être fortement désavantagés face aux usurpateurs... mais c'était dans ces derniers instants où la victoire semblait si proche qu'on pouvait la toucher que d'innombrables guerriers avaient péri, bercés par l'illusion de la sécurité.

Nephis n'allait pas commettre la même erreur.

À une certaine distance, les deux grandes armées brillaient de l'éclat de son Domaine nouvellement établi. Les ténèbres s'agitèrent, et d'innombrables ombres surgirent de leurs profondeurs, s'abattant sur leurs ennemis... Nephis crut apercevoir quelques silhouettes familières parmi la légion sombre, mais son esprit revint vite à son ennemie.

La Reine avait retrouvé son équilibre en quelques instants et s'était figée, l'étudiant avec la toile étrangement vide du visage sans traits du golem.

"...Suprématie ?"

Au lieu de répondre, Nephis leva la Bénédiction et porta un coup annihilant.

Elle n'avait rien à dire.

Son âme avait été détruite puis reconstruite un nombre incalculable de fois, et les noyaux qu'elle avait sacrifiés étaient à nouveau entiers. Elle n'avait donc pas besoin d'utiliser le trait [Ruine] de la Bénédiction — du moins pour l'instant. Ce n’était pas encore le cas.

Mais un problème subsistait...

Même si la Bénédiction était devenue une lame Suprême, canalisant la flamme de l'âme Suprême, les dégâts qu'elle infligeait n'étaient pas assez importants pour blesser sérieusement le golem de chair colossal. De plus, la Reine pouvait transférer tous les dommages à ses innombrables marionnettes, et bien qu'elles aient été éliminées par la légion d'ombres, elles n'avaient pas encore été détruites.

Nephis avait besoin d'une autre façon d'attaquer la Reine... une attaque plus monstrueuse, et qui pourrait être durable au lieu d'être momentanée.

Posant pied à terre, Nephis regarda la créature qu'elle devait détruire... elle ne pouvait même pas tout voir de cet angle à cause de la taille immense du titanesque golem de chair.

Elle était comme un grain de poussière devant une montagne, bien décidée à l'abattre.

Baissant la tête, Nephis respira profondément — ou plutôt fit le geste de respirer, car sa forme actuelle n'avait pas de poumons et n'en avait pas le besoin.

Elle était toujours sous la forme de l'esprit de lumière. Sa silhouette rayonnante était comme un vaisseau qui peinait à contenir un océan de flammes furieuses...

Et alors que la Reine se penchait pour écraser ce vaisseau, Nephis leva les yeux avec un froid mépris, libérant la flamme.

Permettant à la mince barrière formée par la forme humaine de se dissoudre en pure radiance, elle prit sa véritable forme Transcendante.

Une masse inimaginable et rugissante de flammes blanches s'échappa de sa silhouette disparue, s'élevant à la rencontre de la Reine. Les flammes se déplaçaient avec détermination et intention, comme une créature vivante, le nuage flottant se déplaçant et dansant constamment dans les vastes ténèbres du champ de bataille fracturé.

Les ténèbres reculèrent de peur.

Le vaisseau de la Reine mesurait plus d'un kilomètre de haut... et c'est ainsi que la masse de flammes blanches s'éleva à plus d'un kilomètre de haut.

Elle s'abattit sur la créature titanesque, la brûlant.

Puis l'enveloppa entièrement.


  
    

Chapitre 2255 – Légion de l'Ombre
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Sur le champ de bataille, Sid effectua une roulade, évitant la gueule de la grotesque Créature du Cauchemar qu'elle et Felise combattaient. L'abomination se déplaçait à la limite entre l'éclat émanant de l'armée humaine et les ténèbres profondes qui l'entouraient, sa forme à la fois imposante et indescriptiblement effrayante.

La situation s'était considérablement améliorée après que les flammes miraculeuses eurent enveloppé les soldats désespérés. Imprégnés de lumière pure et renforcés par son éclat, ils se débarrassèrent de leur désespoir et se lancèrent dans la bataille avec une vigueur renouvelée. Non seulement ils étaient devenus plus forts, mais leurs blessures guérissaient et disparaissaient sans laisser de traces...

C'était comme s'ils étaient immortels.

Une armée de centaines de milliers d'Éveillés immortels — pouvait-il y avoir quelque chose de plus terrifiant ?

Le flot ininterrompu d'abominations terrifiantes ne semblait soudain plus si impressionnant. Mais là était le problème... si les soldats avaient l'impression d'être devenus immortels, ce n'était pas le cas. Ils se remettaient de leurs blessures en quelques instants, mais si une personne était tuée ou déchiquetée, même les flammes miraculeuses ne la sauveraient pas.

La bataille était donc loin d'être terminée, au point où la survie n'était pas encore garantie.

C'est pourquoi Sid poussa un juron en tentant d'esquiver la Créature du Cauchemar qui s'élançait vers elle.

Mais...

La Créature du Cauchemar ne l'atteignit jamais.

Un vent glacial souffla sur le champ de bataille, et les ombres bougèrent. L'instant d'après, la bête s'écrasa au sol, se convulsa et poussa un gémissement effrayé. Quelque chose de massif se trouvait dans l'obscurité derrière elle, la plaquant au sol, la meurtrissant.

Sous le regard horrifié de Sid, l'abomination colossale fut entraînée dans les ténèbres en un clin d'œil. Son gémissement fut interrompu brusquement.

Tout ce qu'elle vit, là-bas, fut un aperçu d'un bec terrifiant, un fouillis de membres décharnés et un amas de plumes noires.

Une peur profonde qu'elle croyait avoir oubliée surgit des profondeurs de son cœur et l'étreignit de ses griffes glacées.

Regardant Felise, Sid frissonna et dit, sa voix stupéfaite pleine d'incrédulité :

"U-un Messager de la Tour ? C'était un Messager de la Tour ?"

Qu'est-ce qu'une de ces satanées choses faisait à Godgrave ?

...Au même moment, tout autour du champ de bataille, la légion silencieuse d'ombres s'abattit sur les rejetons de la jungle écarlate.

Un massacre épouvantable, comme les guerriers aguerris des grandes armées n'en avaient jamais vu, eut lieu, ensanglantant l'os blanc.

Dans un coin du champ de bataille, Revel était agenouillée, pâle et affaiblie d'avoir payé le prix d'être allée à l'encontre de son Défaut en rejoignant la bataille en plein jour. Elle pouvait à peine bouger...

Mais avant qu'elle ne soit avalée par une abomination Supérieure, l'ombre d'un géant à tête de chacal lui fonça dessus, et l'ombre d'un monstrueux guerrier loup enfonça ses griffes dans la gorge de la créature.

Ses yeux s'écarquillèrent.

Ailleurs, Seishan, Cassie et Voile-Lunaire se battaient côte à côte — cette dernière s'était remise de ses blessures grâce aux flammes blanches, mais était encore un peu étourdie. Alors qu'elles étaient assiégées par un essaim de monstruosités arachnéennes grotesques, les ombres jumelles d'une femme d'une beauté saisissante se frayèrent un chemin dans l'essaim, pulvérisant les abominations.

Tout autour du champ de bataille, les soldats observaient avec crainte et terreur la légion d'ombres silencieuses qui s'écoulait des ténèbres comme une rivière, massacrant leurs ennemis. La plupart des ombres étaient aussi terribles que les Créatures du Cauchemar qui assiégeaient l'armée rayonnante, et pourtant il était impossible de se tromper sur celui qui les commandait.

"Le Seigneur des Ombres !"

Difficile de ne pas se rendre compte que c'était le sinistre Saint qui avait convoqué la légion des ténèbres depuis les profondeurs d'un enfer oublié, étant donné que sa célèbre Écho menait la charge silencieuse, galopant sur l'épouvantable destrier tandis que sa lame noire s'élevait et s'abaissait, fauchant la vie de puissantes abominations comme la propre faux de la Mort.

Deux furieuses flammes cramoisies brûlaient derrière la visière de son casque, laissant dans son sillage une traînée de corps tranchés.

La gracieuse chevalière des ténèbres n'était cependant pas le seul être que les soldats reconnaissaient.

Partout sur le champ de bataille, ceux qui se trouvaient dans le Centre de l'Antarctique pendant la Chaîne des Cauchemars s'arrêtèrent un instant, levant les yeux vers la silhouette imposante du Titan Déchu, Goliath.

Les Gardiens du Feu et les Servantes aperçurent les Créatures du Cauchemar du Rivage Oublié.

D'autres étaient terrifiés à l'idée de voir les silhouettes imposantes des terribles abominations qui avaient été tuées sous leurs yeux lors de la conquête de Godgrave.

C'était comme si les portes du Pays de la Mort avaient été ouvertes.

Il y eut de nombreux exemples de ce genre, inspirant aux soldats à la fois soulagement, gratitude et crainte.

Même en sachant que la légion silencieuse appartenait au Seigneur des Ombres, il était difficile de ne pas la craindre... et de ne pas le craindre lui aussi.

A un certain endroit du champ de bataille, Rain poussa un long soupir et baissa son tachi pendant un court instant. Tamar regardait autour d'elle, le visage pâle, tandis que la Chevalière à la Plume fixait une silhouette étrange qui se déplaçait au loin dans le ciel, à moitié cachée par le vaste tourbillon d'épées volantes.

"C'est... c'est... c'est la Bête Hivernale."

Sa voix était pleine de méfiance et de haine.

Rain la regarda longuement, avant d'esquisser un sourire.

"Ne t'inquiète pas. Je suis certaine que ces choses ne nous feront pas de mal. Elles appartiennent à mon frère, je crois."

Telle et Tamar se tournèrent vers elle avec des expressions tout aussi confuses.

"Ton frère ?"

"Tu as un frère ?"

Rain toussa et se gratta le dos d'un air embarrassé.

"Euh... oui. En fait, tu l'as déjà rencontré."

Tamar haussa les sourcils.

"Ah bon ?"

Remarquant qu'une autre Créature du Cauchemar fonçait sur elles, Rain leva son tachi.

"Ouais. Mon frère... c'est le..."

Le reste de sa phrase fut noyé dans le hurlement bestial de l'abomination qui s'élançait.

Au loin, le vaisseau colossal de la Reine était en train d'être consumé par la masse dansante de flammes blanches. Elle griffa sa propre chair, essayant d'éteindre le feu qui la consumait, mais en vain.

Le golem de chair était annihilé par le feu plus vite que Ki Song ne pouvait réparer sa chair. Parallèlement, Nephis soignait son âme plus vite que Ki Song ne la détruisait...

Jusqu'à ce que la Reine change de stratégie et transfère les dégâts subis par son vaisseau.

Presque instantanément, d'innombrables marionnettes sur le champ de bataille s'enflammèrent comme des torches et furent réduites en cendres.

Un instant plus tard, d'autres marionnettes brûlèrent, et encore plus l'instant d'après...

Cela permit à Ki Song de gagner du temps, de libérer toute la puissance de son insidieux Aspect sur Nephis et de la rattraper temporairement dans leur vicieuse bataille d'attrition.

Toutefois, le nombre de ses marionnettes restantes sur le champ de bataille n'était plus très important.

Et même celles qui demeuraient étaient rapidement brûlées par les flammes et massacrées par les ombres.


  
    

Chapitre 2256 – Abominable Malédiction
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"...Elle est complète."

Sunny suivit le regard d'Anvil et resta statique quelques instants, regardant la silhouette imposante du vaisseau de la Reine, qui était enveloppée de flammes blanches comme un bûcher gargantuesque. Sa chair cadavérique brûlait.

Le visage pâle de Sunny était éclairé par la lumière lointaine de la forme Transcendante de Neph.

En la regardant, il prit une profonde inspiration et força sa colère meurtrière à se calmer.

Son expression devint froide et sombre.

Jetant un coup d'œil à Anvil, il resta silencieux un moment, puis dit avec une pointe de dédain dans la voix :

"Tu vois, c'est ça ton vrai problème. Un manque d'imagination — ou d'ambition, peut-être."

Faisant un pas en avant, Sunny pressa la pointe de son odachi contre le cou d'Anvil.

"Nephis ? Complète ? Elle n'est pas complète, Anvil... elle ne le sera pas tant qu'elle ne sera pas devenue Divine. Contrairement à toi et aux deux autres goules, elle ne se rendra pas tant qu'elle n'aura pas vaincu le Sortilège du Cauchemar. C'est cela, en fin de compte, votre péché. C'est la raison pour laquelle vous ne méritez pas de vous asseoir sur le trône de l'humanité, contrairement à elle. C'est pourquoi tu dois mourir."

Anvil le regarda avec un sourire sombre.

"C'est drôle, n'est-ce pas ?"

L'expression de Sunny devint plus froide.

"Et que trouves-tu de si drôle, exactement ?"

Anvil haussa les épaules.

"Elle est comme son père, à cet égard. Ah... mais je trouve qu'elle ressemble beaucoup plus à sa mère."

Sunny inspira profondément, se retenant.

Ce n'était pas pour rien qu'il perdait son temps à discuter avec Anvil au lieu de l'achever, bien sûr. Sunny n'avait pas soudainement développé un penchant pour les monologues d'antagonistes... bien qu'il mentirait s'il disait que donner une leçon à Anvil ne lui avait pas fait plaisir.

Non, c'était parce que Sunny devait obtenir quelque chose d'Anvil avant que le Roi des Épées ne connaisse une fin ignoble.

Il y avait quelque chose qu'il devait savoir.

Il expira lentement.

"C'est vrai... vous avez aussi tué Épée Brisée, bande de salauds. C'était aussi pour le bien de tous ?"

Les yeux d'Anvil s'assombrirent.

"Tu devrais savoir maintenant pourquoi il devait mourir, Seigneur des Ombres. Tout cela aurait pu être évité sans la folie de cet homme égoïste."

Sunny sourit faiblement, réprimant l'envie de couper la tête moralisatrice du Roi.

Contrôlant son expression, il dit :

"Éclaire-moi."

Anvil poussa un soupir et regarda calmement Sunny dans les yeux.

"C'est parce qu'il a absorbé la lignée prohibée de Weaver, bien sûr. Nous avions les mains liées dès son intégration."

Sunny se permit de froncer légèrement les sourcils, faisant semblant de ne rien comprendre.

Pour tout le monde, même Cassie et Nephis, il était l'héritier du Dieu de l'Ombre. Personne ne savait que le sang de Weaver coulait dans ses veines.

Anvil ne le saurait pas non plus.

Il haussa un sourcil et demanda, cachant à quel point il était vital pour lui de connaître la réponse à cette question :

"Et pourquoi était-ce si important ? Qu'est-ce qui vous a poussé à trahir votre camarade à cause de la lignée de Weaver ? Au point de tuer votre propre chef ?"

Anvil sourit froidement.

"Les enfants... vous ne savez rien, n'est-ce pas ? Eh bien, ce n'est pas une surprise. Certaines choses ne sont pas destinées à être connues des simples mortels."

Alors que l'ouragan d'épées au-dessus d'eux se déplaçait, de nombreuses lames changeant de direction, il se pencha un peu en avant et demanda :

"Pourquoi Épée Brisée devait-il mourir ? Laisse-moi plutôt te poser une question, Seigneur des Ombres... es-tu déjà allé du côté des Îles Enchaînées ? Tu devrais. Pourquoi les dieux ont-ils détruit le royaume de Hope et l'ont-ils emprisonnée dans la Tour d'Ivoire ?"

Cette fois, le froncement de sourcils de Sunny était sincère.

Il hésita quelques instants, puis répondit d'une voix contenue :

"Parce que les daemons... étaient leur Défaut."

Anvil ricana.

"En effet, les daemons étaient les Défauts des dieux. Parce que les daemons étaient les enfants du Dieu Oublié."

Sunny inspira tandis qu'Anvil secouait la tête et continuait :

"Et pourtant, les dieux n'ont pas puni et emprisonné les sept daemons. Seulement Hope. Pourquoi ?"

Sunny hésita à répondre.

"Je n'en suis pas sûr. J'ai entendu une fois... que c'était parce qu'elle était le seul daemon à être vénéré par les humains."

Anvil le regarda avec une sinistre résignation et hocha la tête, sans prêter attention à la lame de l'odachi qui lui avait entaillé le cou.

"Oui, c'est parce que Hope était le seul daemon à être bienveillant envers les humains, ceux qui portaient les étincelles du Désir originel. Elle est venue vivre parmi eux, s'est occupée d'eux et leur a offert des cadeaux. En conséquence, elle était aimée par les humains... adorée par eux."

Sa voix devint lourde et sombre :

"Mais elle était la fille du Dieu Oublié. Elle portait la lignée du Dieu Oublié. Par conséquent, tous ceux qui la vénéraient... vénéraient le Dieu Oublié. Ils propageaient son nom, sa divinité et son pouvoir. Et plus ils le faisaient..."

Les yeux de Sunny s'écarquillèrent lentement, mais Anvil ne sembla pas le remarquer et continua sur le même ton :

"Plus il s'agitait dans son sommeil, se rapprochant de plus en plus de son réveil. C'est pour cela que les dieux ont détruit le Royaume de Hope et l'ont emprisonnée. C'est aussi pour cela qu'ils ont interdit aux daemons d'engendrer une descendance. Et c'est pourquoi la Lignée de Weaver, créée en secret, est une abominable malédiction qui n'aurait jamais dû exister."

Il serra les dents.

"Le Dieu Oublié est plus proche de l'éveil aujourd'hui qu'il ne l'a jamais été. Maintenant, imagine si Épée Brisée — le héros le plus vénéré de l'humanité — avait été autorisé à construire un vaste et puissant Domaine tout en étant porteur de cette abominable malédiction. Combien d'humains l'auraient connu, aimé et vénéré ? Que se serait-il passé alors ?"

Sunny frissonna, sentant son esprit se vider un instant.

Il ne savait pas quoi répondre... il ne voulait pas connaître la réponse.

Il n'aurait pas répondu si la douleur de son Défaut ne l'avait pas forcé à être honnête, même s'il souhaitait se tromper lui-même.

Sentant quelque chose de froid pénétrer sa poitrine, il dit lentement :

"Le Dieu Oublié... aurait pris conscience de la réalité. Ou peut-être même se serait-il complètement réveillé de son sommeil."

Entendant ses mots, Anvil sourit sombrement.

"Oui. Maintenant, tu sais... c'est pour cela que nous avons tué Épée Brisée. Parce qu'un héritier de Weaver ne doit jamais être connu, ne doit jamais être aimé, et ne doit jamais être vénéré par l'humanité."
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Ne doit jamais être connu. Ne doit jamais être aimé. Ne doit jamais être vénéré.

Sunny fixa Anvil, aucune émotion n'apparaissant sur son visage.

Une obscurité profonde et illimitée se nichait dans ses yeux.

Loin au-dessus d'eux, et tout autour d'eux, de nombreuses épées volantes bruissaient en s'assemblant lentement pour former un dôme gargantuesque...

Sunny leva les yeux, avant de pousser un profond soupir.

...Heureusement que je suis devenu sans destin.

Le monde l'avait oublié, après tout.

Personne ne pouvait l'aimer...

Parce que personne ne pouvait le connaître.

Pas vraiment, en tout cas.

Alors que le poids de cette prise de conscience s'installait dans son cœur, il leva la tête et regarda le lointain. Là-bas, le vaisseau titanesque de la Reine était en train d'être consumé par le feu.

L'éclat diffus des flammes blanches illuminait son visage, mais ne parvenait pas à dissiper l'ombre qui noyait ses yeux.

Sunny resta impassible quelques instants, puis baissa le regard vers le sol.

Et heureusement que j'ai toujours fui le feu des projecteurs.

La nature même de son Aspect l'avait poussé à cacher toute l'étendue de son pouvoir, restant dans l'ombre et évitant d'être remarqué, sans parler d'être connu. Contrairement à Épée Brisée, qui avait été le guerrier le plus renommé et le plus vénéré de l'humanité, Sunny était considéré comme un simple personnage secondaire de l'histoire de quelqu'un d'autre.

C'était comme si le destin l'avait guidé vers ce moment depuis le tout premier jour. Il l'avait conduit à la lignée prohibée de Weaver et lui avait donné les outils nécessaires pour échapper à sa malédiction.

Même sans connaître la raison pour laquelle le Tissage avait été prohibé, Sunny avait réussi à éviter de payer le tribut pour recevoir ses incroyables vertus.

Gagner un Vrai Nom dans le Premier Cauchemar, posséder un Aspect Divin, trouver une Mémoire de Lignée, et accomplir tous ses étonnants exploits... n'importe qui d'autre serait devenu un champion vénéré de l'humanité, mais Sunny s'était bien caché. Il détestait l'idée d'être appelé un héros, de toute façon, alors rester dans l'ombre lui convenait bien mieux... Nephis pouvait rester sous le feu des projecteurs pour eux deux.

Il y avait cependant un petit problème...

Sunny s'était bien débrouillé par le passé, mais pour l'instant, il ne réussissait pas à passer inaperçu. En fait, il faisait vraiment n'importe quoi.

Dormeur Sunless, Éveillé Sunless et Maître Sunless étaient tous des personnages obscurs et apparemment insignifiants.

Le Seigneur des Ombres, quant à lui, était tristement célèbre. En outre, il était en passe de devenir un Souverain. Sa renommée allait exploser et se répandre dans les deux mondes, dépassant même celle d'Épée Brisée...

Car Épée Brisée, malgré tous ses exploits, n'était qu'un simple Saint aux yeux du public — le premier et le plus puissant de tous les Saints humains de l'époque, mais seulement un Transcendant. Sunny, lui, était devenu un demi-dieu.

Non seulement il était un demi-dieu, mais il était aussi le seul égal de Nephis, l'étoile brillante de l'humanité. Son homologue, son allié le plus puissant et, selon les rumeurs, son amant.

En d'autres termes, il était entré en scène — et sous le feu des projecteurs — d'une manière qu'il était impossible de dissimuler. Une fois la guerre terminée, des milliards de personnes apprendraient à le connaître, et même s'il était douteux qu'il soit aimé par beaucoup, il serait certainement craint, vénéré et adoré par tous.

Les soldats des deux grandes armées rentreraient chez eux pour répandre les récits de sa puissance terrifiante et de sa lame impitoyable. Ils lui seraient également reconnaissants d'avoir sauvé d'innombrables vies.

Sa renommée ne ferait que croître à partir de là.

Ah. Quel casse-tête !

L'avenir n'était cependant pas entièrement sombre. Il y avait aussi une lueur d'espoir... le Domaine de Sunny ne dépendait pas des gens. Il n'avait besoin que d'ombres, et les ombres — contrairement aux humains — ne portaient pas les étincelles du Désir originel dans leur âme. Les ombres n'avaient même pas d'âme, en fait, et le fait d'être vénérées par elles n'entraînerait pas la fin du monde.

Sunny n'avait donc pas besoin d'affaiblir son pouvoir s'il voulait éviter de perturber le sommeil du Dieu Oublié, qui engloutirait toute l'existence s'il se réveillait. Ce qui était une bonne chose, car ils allaient avoir besoin de toute la puissance possible.

Il ne lui restait plus qu'à disparaître à nouveau dans l'ombre, d'une manière ou d'une autre.

"...Hypocrite."

Sortant de sa rêverie, Sunny regarda Anvil avec une expression calme et froide, et dit d'un ton mesuré :

"Je déteste les hypocrites comme toi, Anvil. Tu dis qu'Épée Brisée a dû être tué pour empêcher l'humanité de le vénérer... et pourtant, vous, les Souverains, avez réussi à cacher votre propre existence pendant près de vingt ans, tout cela pour contenir Asterion. Comment se fait-il que vous ayez pu vous cacher, mais qu'Épée Brisée ait dû mourir ?"

Il secoua la tête avec mépris.

"Non... Admets-le. Sois honnête pour une fois. Tu l'as tué parce que tu le détestais. C'est aussi simple que ça."

Anvil sourit froidement tandis que Sunny levait une main, l'ayant retirée de la garde de son odachi.

"...Que sais-tu de la haine, mon garçon ?"

Ce disant, sa présence déborda d'une puissance tyrannique, et la tempête d'épées autour d'eux se figea, de nombreuses lames s'assemblant pour former des runes gargantuesques. Les runes s'enflammèrent d'un éclat vermillon, si bien que Sunny se retrouva soudain enveloppé d'une lueur rouge sang.

Alors qu'Anvil bougeait la main, une seule lame tomba du ciel, et le ciel lui-même sembla suivre. Un ouragan se leva, le vent hurlant de façon assourdissante en tourbillonnant autour d'eux, et tandis que l'épée tombait brutalement des cieux, son effroyable tranchant semblait s'accentuer de façon exponentielle à chaque anneau lumineux de runes qu'elle transperçait...

Jusqu'à ce qu'elle soit assez tranchante pour couper l'os fracturé, trancher le sol des Creux brûlants, et fendre la mer de cendres en contrebas.

...Bien sûr, elle devait d'abord transpercer Sunny.

Levant les yeux, Sunny saisit la Mémoire qu'il avait invoquée un instant auparavant et leva la main plus haut.

L'épée tranchante s'abattit sur lui dans un maelström de vent furieux. Le puissant coup de vent souleva un nuage de cendres dans les airs, et le temps que les cendres se déposent...

Sunny se tenait toujours au même endroit, immobile et indemne.

Il tenait à la main une petite lanterne de pierre, dont la porte était grande ouverte.

Il l'abaissa et la referma lentement avec son pouce.

Les yeux d'Anvil s'écarquillèrent.

"Comment... as-tu résisté à cette attaque ?"

Au-dessus d'eux, les runes perdirent leur éclat, et un grand nombre d'épées volantes s'effondrèrent dans une rivière d'étincelles écarlates.

Sunny sourit.

"Je n'ai absolument rien fait pour résister à cette attaque. J'ai simplement envoyé ton épée dans le Royaume de l'Ombre. Pourquoi devrais-je combattre ta formidable puissance alors que je peux y déroger avec un petit tour de passe-passe ?"

Son sourire s'effaça peu à peu de son visage.

"Alors, maintenant..."

L'odachi noir s'enfonça dans la chair d'Anvil.

L'expression de Sunny devint sombre et glaciale.

"C'est pour les soldats de la Première Armée d'Évacuation et les habitants de Falcon Scott, que tu as laissés mourir. Samara, Dorn, Belle... et d'innombrables autres. Souviens-toi de leurs noms, salaud."

Le Roi des Épées réussit à éviter un coup fatal, mais Sunny portait déjà un autre coup. Anvil tenta de le dévier avec son gantelet, mais n'y parvint pas. Du sang coula sur l'os blanc, et une main coupée tomba par terre.

"C'est pour les soldats qui sont morts ici à Godgrave, en combattant dans votre guerre insensée. Chacun d'entre eux était une personne, Anvil, pas une statistique. Nul n'avait besoin de mourir. Je doute qu'un monstre comme toi s'en préoccupe."

Anvil ne réagit pas à la perte d'une main et recula en titubant pour tenter de battre en retraite.

Mais il était impossible d'échapper à Sunny.

L'odachi noir mordit profondément dans la cuisse d'Anvil, y laissant une terrible blessure. Du sang gicla à la surface de l'os ancien.

"C'est pour Nephis, dont tu as détruit l'enfance. Espèce de sale merde cruelle et vicieuse... tu t'es amusé à tourmenter une enfant ? Goûte à mes tourments, alors."

Serrant les dents, Sunny donna un coup de pied dans la cuisse blessée d'Anvil et le regarda tomber à genoux.

Une pluie d'épées tomba du ciel pour détruire Sunny, mais une grande vague d'ombres s'éleva du sol et se transforma en un mur impénétrable, les empêchant de l'interrompre.

Il prit une profonde inspiration.

"Et ça... c'est pour moi. C'est pour toutes les souffrances que j'ai dû endurer à cause de toi, et de tes semblables."

Beaucoup de choses avaient changé chez lui, mais l'une d'entre elles était restée la même. Sunny... Sunny n'oubliait jamais ses rancunes.

Regardant le Roi agenouillé avec un froid mépris, il leva son odachi et se prépara à porter le coup final.

Pour la première fois, une émotion claire s'alluma dans les yeux d'Anvil.

La colère... la réticence... le désespoir...

Il lutta pour se relever, le sang coulant le long de son armure mutilée.

"Tu... tu ne peux pas me tuer... Nephis, c'est elle qui..."

Sunny frappa sans attendre la suite.

La lame noire de son odachi serpentin traversa le cou du Roi sans rencontrer beaucoup de résistance, et une tête coupée roula au sol.

La couronne de fer glissa et tomba sur l'os ensanglanté avec un cliquetis.

Le corps d'Anvil vacilla, puis bascula lourdement dans un fracas d'acier.

Loin au-dessus, toutes les épées restantes se dissolvaient dans une tempête d'étincelles, et pendant un instant, le ciel sembla s'embraser d'une lumière écarlate.

C'était vraiment un spectacle à couper le souffle.

En le regardant, Sunny ne put s'empêcher de se rappeler la tapisserie cramoisie des lumières polaires au-dessus de l'Antarctique.

Lorsque les étincelles disparurent, il poussa un profond soupir et ferma les yeux.

Quelques instants plus tard, Sunny dit doucement :

"Trouve la paix en moi... même si c'est plus que tu ne le mérites, bâtard."

Telle était la miséricorde de l'Ombre.


  
    

Chapitre 2258 – Régicide


Traducteur/Checker: Gray

Au loin, le colossal vaisseau de la Reine s'effondra, sa chair brûlée par la masse furieuse de flammes blanches. Le fleuve de sang qu'il contenait bouillonnait en s'échappant. Un nuage de vapeur cramoisie et brûlante obscurcit le monde, et dans cette brume, les flammes se condensèrent pour former une belle silhouette.

Elle semblait tissée de rayonnement pur, sa silhouette était à la fois vague et aveuglante.

Son épée incandescente s'abattit sans pitié, séparant le fleuve de sang.

Un son qui ressemblait à la fois au murmure d'une vaste mer et à un gémissement d'agonie roula sur le champ de bataille fracturé. Des centaines de marionnettes furent tranchées, et bon nombre d'entre elles furent réduites en cendres.

Nephis poursuivait son ennemie, armé de son épée et de sa volonté implacable.

Une ennemie comme elle était un obstacle redoutable pour la Reine. Après tout, la Reine avait autorité sur le sang et la décomposition, tandis que Nephis ne possédait pas de sang sous sa forme Transcendante, et pouvait résister à la décomposition grâce à ses flammes. Son âme était certes encore sensible à l'influence insidieuse de l'Aspect de Ki Song, mais grâce à la Bénédiction, son pouvoir n'augmentait que proportionnellement à la gravité des dommages subis par son âme.

C'est pourquoi Nephis avait choisi de combattre Ki Song, la plus forte des deux Souverains, tout en s'appuyant sur Sunny pour affronter Anvil.

C'est pour cela qu'elle gagnait.

Elle allait bientôt tuer la Reine.

Comme c'est... étrange.

Même entièrement concentrée sur la bataille, Nephis se retrouva distraite par la réalité de ce qui se passait.

Elle avait passé la majeure partie de sa vie à attendre ce moment. L'attente de la vengeance. Depuis le moment où le clan de la Flamme Immortelle était tombé dans l'oubli et l'obscurité, elle avait toujours su qu'elle tuerait un jour les traîtres qui avaient ruiné sa famille.

Sa haine envers les Souverains ne provenait pas d'une seule source, d'une seule injustice fatale. Le traumatisme hideux de la violence perpétrée contre elle lorsqu'elle était enfant... la mort des serviteurs loyaux qui avaient choisi de rester avec le clan en déclin malgré le danger... le regard subtil de défaite et de désespoir qui apparaissait sur le visage stoïque de sa grand-mère de temps à autre, lorsqu'elle pensait que personne ne la regardait.

Tout cela et bien plus encore. Tellement plus.

C'est pourquoi Nephis s'attendait à ressentir une tempête d'émotions lorsque le jour de sa vengeance arriverait enfin. Un sentiment insupportablement amer, mais indescriptiblement doux, de jubilation sanguinaire... une fureur au-delà de tout ce qu'elle aurait pu imaginer...

Mais maintenant que son but était si proche, elle ne ressentait plus grand-chose.

C'était en partie — surtout, peut-être — parce que ses sentiments avaient été brûlés par l'impitoyabilité purificatrice de son Défaut. Mais c'était aussi parce que tuer les Souverains n'avait jamais été son véritable objectif.

Les Souverains, aussi odieux soient-ils, n'étaient qu'un symptôme de la malédiction plus vaste qui frappait le monde.

Le monde lui-même était le problème.

Les enfants qui mouraient dans les affres du Premier Cauchemar. Les adultes qui grandissaient et devenaient insensibles et sans cœur, tordus par la peur de s'endormir. Les Portes du Cauchemar qui s'ouvraient près des parcs et des écoles, le monstre frénétique qui parcourait les rues à la recherche d'une proie.

La perte incalculable et le chagrin que d'innombrables personnes ressentaient chaque jour...

Le Sortilège du Cauchemar.

Les Souverains avaient peut-être tué son père et anéanti son clan, mais c'était le Sortilège du Cauchemar qui avait créé les Souverains. C'était aussi le Sortilège du Cauchemar qui avait emporté sa mère et son grand-père, ainsi que tout un continent.

C'est du moins ce que Nephis avait cru un jour. Aujourd'hui, elle n'était même pas sûre que le Sortilège du Cauchemar en soit la cause, ou simplement un autre symptôme.

Quoi qu'il en soit, se débarrasser des Souverains n'était qu'un tremplin pour atteindre son véritable objectif. Elle n'était plus une enfant tremblante pour qui les trois Suprêmes étaient des monstres insondables...

Elle les avait dépassés.

Pourtant... Nephis avait espéré ressentir quelque chose, à tout le moins. Si ce n'était pas pour elle, au moins pour son père.

Mais la réalité était cruelle.

Tout comme Nephis l'était.

Tandis que son épée ardente coupait le fleuve de sang, en anéantissant une partie, le nombre de marionnettes continuait de diminuer.

Jusqu'à ce qu'il n'en reste plus aucune.

C'est alors qu'arriva le moment qu'elle redoutait...

Au loin, au milieu de la grande armée unifiée, Cassie chancela et cria. Puis, sa chair commença à noircir, comme si elle était brûlée de l'intérieur... Nephis ne pouvait pas le voir, bien sûr, à cause de la distance qui les séparait, mais elle pouvait sentir le désir de son amie d'être soulagée de cette terrible agonie grâce à la connexion qu'elles partageaient à cause de son Domaine.

Alors que Cassie brûlait, son corps en décomposition fut enveloppé d'un magnifique rayonnement blanc et guérit.

...Seulement pour être brûlé à nouveau la prochaine fois que Nephis abattrait son épée sur le fleuve de sang qui s'amenuisait.

Et tandis que son corps délicat était détruit et reconstruit, une minuscule goutte du sang de la Reine qui coulait dans ses veines, mélangé au sien, fut anéantie — une minuscule goutte, mais pas toute, loin s'en faut.

La Reine s'adressa alors à elle :

"Tu n'as pas pitié de ton amie ?"

En avait-elle ?

Nephis n'en était pas sûre. De pouvoir encore ressentir quoi que ce soit.

Mais ensuite...

Une émotion se manifesta enfin.

Ce n'était ni de la fureur, ni de la soif de sang, ni la joie sombre d'être sur le point d'assouvir sa vengeance.

Au lieu de cela, c'était... de la compassion.

C'était de la préoccupation et de l'inquiétude pour son amie.

C'était aussi le soulagement de pouvoir ressentir quoi que ce soit.

Nephis ne semblait pas avoir perdu toute son humanité, en fin de compte...

Peut-être que ses efforts pour s'enraciner dans les valeurs humaines et la passion n'avaient pas été vains, après tout.

Je suis désolée, Cassie...

Descendant sur la Reine dans une tempête de flammes, Nephis continua à causer à son amie une douleur indescriptible et à la guérir.

"Tu le sens, Reine Song ? Tes filles t'ont tournée le dos. Ton insensibilité les a même éloignées, et maintenant, elles font partie de mon Domaine."

Ce n'était pas encore le cas de toutes. Mais Seishan était la clé. En choisissant ses sœurs plutôt que sa mère, Voile-Lunaire avait suivi... Maîtresse des Bêtes aussi. Les autres allaient se ranger derrière leur sœur aînée.

Bouillonnant et grondant, le fleuve de sang, considérablement réduit, ondula et se coalisa en une silhouette humaine. Ki Song regarda Nephis, un pâle sourire illuminant son beau visage.

"Dis-tu cela pour ébranler ma détermination ?"

Nephis secoua la tête.

"Je veux juste voir si tu te soucies vraiment d'elles."

La Bénédiction s'abattit à nouveau, brûlant l'os ancien et forçant Ki Song à reculer.

"Maîtresse des Bêtes était à peine vivante quand je l'ai soignée. Voile-Lunaire était mourante... elle serait morte à l'heure qu'il est, si je n'avais pas été là. Leur mère les a conduits à la mort, tandis que leur ennemie les a sauvés. N'est-ce pas ironique ? En ce moment même, mes flammes les imprègnent et leur donnent du pouvoir. Mais..."

Sa voix se refroidit.

"Mes flammes peuvent à la fois créer et détruire. Maintenant qu'elles font partie de mon Domaine... penses-tu que je puisse les réduire en cendres ? Voyons voir..."

Le sourire de Ki Song devint cassant.

"Menaces-tu de tuer mes filles, Nephis ?"

Au lieu de répondre, Nephis s'élança en avant et la transperça avec la lame incandescente de la Bénédiction.

Au loin, une terrible blessure s'ouvrit sur la poitrine de Cassie, qui tomba à genoux, sa chair brûlée et noircie, puis réparée par les flammes blanches.

Nephis ressentit une nouvelle émotion...

C'était l'angoisse.

Leur combat allait bientôt se terminer.

Elle dit calmement :

"Non... Je promets de les garder en vie. À condition que tu ne quittes pas ce champ de bataille avant que l'une d'entre nous ne soit morte."

La Reine devait avoir d'autres marionnettes cachées dans des endroits secrets. Même si Kai avait réussi à détruire celles qui avaient été laissées à Ravenheart, il y en avait forcément d'autres ailleurs. Et comme n'importe laquelle pouvait servir de vaisseau principal à Ki Song, le seul moyen de la tuer était de s'assurer qu'elle choisisse de se battre jusqu'à la mort.

La seule faiblesse de la Reine était ses filles, son amour pour elles, aussi tordu soit-il, était son Défaut.

Et Nephis n'hésitait pas à utiliser ce Défaut pour la détruire.

Ki Song leva une main et saisit la lame brûlante de la Bénédiction, regardant le bel esprit de lumière en face d'elle avec ses yeux de mort.

"Penses-tu pouvoir me tuer ici, Nephis ?"

Nephis canalisa ses flammes à travers la Bénédiction, sachant que Cassie criait quelque part au loin.

"Pensais-tu pouvoir tuer mon père ?"

Alors que Ki Song la rapprochait et plongeait sa main pâle dans l'éclat incandescent de la forme Transcendante de Neph, détruisant son âme avec sa Volonté, Nephis demanda d'un ton égal :

"Pensais-tu pouvoir détruire le clan de la Flamme Immortelle ?"

Toutes deux restèrent immobiles, se ravageant mutuellement.

"Pensais-tu que la fin justifiait les moyens ? Que tous tes péchés seraient pardonnés, du moment que tu avais gagné ?"

Il y avait une autre émotion, maintenant...

Un sentiment étrange, enfantin, de blessure et de ressentiment.

"Alors pourquoi n'as-tu pas gagné ?! Si seulement tu avais gagné... alors je n'aurais pas à... je ne souffrirais pas de toute cette douleur à cause de toi !"

Quelque part au loin, la dernière goutte de sang de la Reine s'évapora des veines de Cassie. La voyante aveugle se recroquevilla sur le sol, tremblante, des larmes coulant sur son visage noirci.

Quelques instants plus tard, le doux rayonnement effaça les terribles brûlures, restaurant son exquise beauté.

Mais les échos de la douleur dans ses yeux demeuraient.

Ki Song secoua lentement la tête, son sourire s'effritant peu à peu.

"Tu ne sais même pas... ce que tu déchaînes, mon enfant..."

À ce moment-là...

Elle brûla.

Elle brûla et brûla encore, disparaissant dans les flammes impitoyables.

Mais jusqu'à la toute fin, elle ne recula pas.

C'est ainsi que Ki Song, la Reine Raven, mourut.


  
    

Chapitre 2259 – Triomphe


Traducteur/Checker: Gray

Sunny se tenait au-dessus du cadavre d'Anvil, contemplant silencieusement le lointain.

Le champ de bataille était devenu étrangement calme, à un moment donné.

La tempête d'épées avait disparu. La mer de marionnettes mortes avait également été éradiquée. À présent, ses ombres achevaient les dernières Créatures du Cauchemar de la jungle... et les quelques Supérieurs qu'il avait lui-même amenés ici.

La bataille était pratiquement terminée.

Et avec elle, la guerre l'était tout autant.

Un profond soupir s'échappa de ses lèvres.

Les Souverains... ne sont plus.

Enfin, deux d'entre eux n'existaient plus, du moins.

Le troisième demeurait quelque part dans le monde, entouré de mystère.

Mais c'était un problème pour un autre jour.

En y réfléchissant bien, nous sommes dorénavant les Souverains.

Sunny n'arrivait pas à comprendre que tout s'était terminé comme ça. Il se préparait à cette bataille depuis près de deux ans... Nephis et Cassie s'étaient préparées à ce moment depuis bien plus longtemps encore. La menace des Souverains avait été si oppressante, et avait régi chaque instant de leur vie pendant si longtemps, qu'il était difficile d'accepter le fait que tout était fini.

Mais peut-être était-ce là le but.

Après tout, s'ils avaient conspiré pour éliminer les Souverains, c'était justement parce que ces derniers étaient incompétents. Malgré leurs grandes réalisations, Anvil et Ki Song n'avaient pas été à la hauteur des terribles épreuves auxquelles l'humanité était confrontée aujourd'hui.

Ils avaient été un titan aux pieds d'argile.

Le Roi des Épées, ce fou, avait même désiré mourir... du moins, c'était l'impression que Sunny avait eu là, dans les derniers instants. Cela dit, Anvil voulait mourir d'une autre manière.

Le chemin vers la Suprématie avait été long et ardu, mais la bataille elle-même avait été rapide et décisive.

C'était un triomphe.

Mais...

Quand est-ce que tout a basculé pour eux ?

Et en serait-il de même pour lui et Nephis ?

Certainement pas.

Ne serait-ce que parce qu'ils avaient déjà un exemple amer de ce qu'il ne fallait pas faire.

...Nous avons gagné.

Sunny réalisa enfin ce fait incroyable.

Aussi improbable que cela puisse paraître, leur conspiration avait atteint son but. Les tyrans n'étaient plus, mais Nephis et lui étaient parfaitement préparés à usurper leurs trônes.

Un seul problème se profilait à l'horizon...

Alors qu'il se tenait debout sans bouger, il y eut un bruissement d'ailes et Nephis atterrit derrière lui. Elle avait repris sa forme humaine, le rayonnement ardent de sa véritable personnalité n'étant trahi que par l'éclat blanc aveuglant qui brûlait dans ses yeux.

Son visage était immobile et inexpressif, dépourvu de toute émotion. Peut-être avait-elle perdu plus que jamais, après avoir subi la terrible épreuve d'atteindre la Suprématie dans l'abîme blanc incandescent du ciel impitoyable au-dessus de Godgrave.

Elle regardait le cadavre d'Anvil, sans manifester de réaction particulière.

Au bout d'un moment, Nephis dit :

"D'une certaine manière, j'ai... j'ai imaginé que je serais celle qui le tuerait."

Sunny avait imaginé la même chose. Il avait même envisagé de laisser le Roi des Épées en vie un peu plus longtemps pour permettre à Nephis de tourner la page en l'affrontant une dernière fois...

Pour la première fois, en fait. Elle n'avait jamais affronté Anvil, l'assassin de son père, sans qu'un voile de tromperie ne vienne cacher ses véritables sentiments.

Et maintenant, elle ne le ferait plus jamais.

Aujourd'hui, sur ce champ de bataille ravagé, il n'y avait pas grand-chose à faire pour tourner la page.

Si c'était le cas, ce ne serait ni Sunny ni Nephis qui auraient tué le Roi. Ce serait plutôt son fils, Mordret.

En fait, Sunny était assez surpris que Mordret ne se soit pas montré jusqu'à la toute fin. Il était persuadé que le Prince de Rien allait faire un coup d'éclat pendant la bataille.

Peut-être que quelque chose avait mal tourné au Vrai Bastion, empêchant Mordret de jouer les cartes qu'il avait soigneusement préparées ?

Cela dit, il ne devait pas s'attendre à devoir combattre un Démon Maudit aujourd'hui.

Sunny soupira.

"Le tuer... a été plus facile que je ne le pensais."

Nephis se tourna vers lui et resta silencieuse un petit instant.

"C'est peut-être parce qu'il était déjà mort, là où ça compte. Vous ne le comprendriez pas, car vous n'avez pas passé beaucoup de temps avec les Creux... mais regarder dans ses yeux, c'était comme regarder dans les yeux de ma mère, parfois. C'était un sentiment étrange."

Sunny s'attarda un peu, avant de demander :

"Et la Reine ?"

Nephis répondit calmement :

"La Reine était féroce. La Reine était puissante. Elle... s'est battue jusqu'au bout."

Ses yeux radieux s'assombrirent légèrement.

"Mais elle avait une faiblesse, et c'est à cause de cette faiblesse qu'elle a été défaite."

Ki Song est donc également morte.

C'était vraiment fini. Ils avaient réussi.

Les choses s'étaient déroulées mieux qu'il ne l'avait espéré...

Elles s'étaient déroulées presque exactement comme il l'avait espéré.

Presque.

Sunny eut un sourire sombre.

"Vous vous demandez si vous avez une faiblesse, vous aussi ?"

Nephis pencha légèrement la tête, le regardant d'un air inexpressif.

"Tout le monde a une faiblesse, Sunny. J'en ai moi-même... quelques-unes."

Il acquiesça.

"Comment... vous sentez-vous ? Les Souverains sont morts. Votre famille est vengée. Vous avez dû attendre ce moment pendant si longtemps, et maintenant il est là."

Elle s'attarda un peu.

"Je ne ressens pas grand-chose, en fait... pour l'instant. Je pense que je ressentirai davantage de choses plus tard. Pour le moment, je suis simplement satisfaite. Une tâche difficile est terminée. D'autres tâches plus ardues sont à venir."

Sunny soupira, puis recula d'un pas.

Il y avait tant de choses à faire, tant de choses à discuter.

Avant tout cela, il voulait simplement l'enlacer, la tenir dans ses bras et l'embrasser.

Partager avec elle la joie de leur victoire, même si Nephis n'était pas encore capable de ressentir cette joie.

Mais... il n'était pas destiné à sentir le doux contact de ses lèvres aujourd'hui.

Au lieu de cela, il sentit le contact froid du Masque de Weaver qui se posa sur son visage.

Levant son odachi noir, Sunny sourit amèrement et dit d'un ton froid et sans émotion :

"Dans ce cas, il est temps pour vous de mourir, Étoile Changeante."

Non loin de là, sa légion noire avait fini de massacrer les abominations restantes. Cependant, les ombres ne se retirèrent pas dans son âme...

Au contraire, elles entourèrent les deux armées meurtries, regardant les soldats dans un silence inquiétant.

Les ombres humaines levèrent leurs armes, les ombres monstrueuses montrèrent leurs crocs.

Nephis fronça les sourcils.

"Que se passe-t-il ?"

Sunny laissa échapper un rire dédaigneux.

"Ce qu'il se passe ? C'est une trahison, ma Dame. Je vous aurais bien demandé pardon, mais en réalité, c'est de votre propre faute. Personne ne vous a jamais dit de ne pas faire confiance à un homme dont la loyauté peut être achetée ?"


  
    

Chapitre 2260 – Paix


Traducteur/Checker: Gray

Ni le Domaine de l'Épée ni le Domaine du Chant n'avaient gagné la guerre.

Au contraire, ils avaient tous deux cessé d'exister. Sunny et Nephis avaient gagné la guerre.

Étoile Changeante était destinée à devenir la nouvelle Souveraine de l'humanité...

Cependant, le Seigneur des Ombres ne pouvait se tenir à ses côtés.

Car il était l'héritier sans-destin de Weaver, le Démon du Destin.

Il ne pouvait pas non plus se contenter de disparaître dans l'ombre. Anvil et Ki Song avaient pu cacher leur existence parce qu'ils étaient devenus Suprêmes dans l'obscurité du Monde Souterrain, sans que personne n'en ait été témoin... Sunny, lui, avait atteint la Suprématie de la manière la plus flamboyante qui soit.

Il devint Suprême devant des centaines de milliers de guerriers Éveillés, invoquant une légion d'ombres pour les sauver du déluge d'abominations et tuant le Roi des Épées au vu et au su de tous ceux qui avaient la capacité de le voir.

Aussi, une seule solution se présentait...

Le Seigneur des Ombres devait mourir.

Et il ne pouvait pas non plus se contenter de mourir, car cela aurait pu faire de lui un martyr vénéré.

Il devait d'abord gâcher toute la bonne volonté qu'il avait gagnée.

Bien plus loin, les soldats se tendirent en regardant la légion d'ombres silencieuses qui leur faisait maintenant face, prête à attaquer.

Certains regardèrent également le lointain, où le Seigneur des Ombres pointait son épée sombre sur Étoile Changeante.

Leurs yeux étaient écarquillés par le choc, leurs visages étaient pâles.

Mais le doux rayonnement illuminait toujours leurs âmes et leurs corps, si bien qu'ils n'avaient pas peur. Nombre d'entre eux serrèrent les dents, agrippant plus fermement la poignée de leurs armes.

Sunny fixa Nephis sous le Masque de Weaver et ricana.

"Étoile Changeante, Étoile Changeante... vous êtes étonnamment naïve pour quelqu'un de si exceptionnellement forte. Mais encore une fois, vous êtes si juste et si bienveillante... c'est vraiment répugnant. Pensiez-vous vraiment que je partagerais le trône de l'humanité avec quelqu'un — n'importe qui — alors que je peux m'y asseoir seul ?"

Il fit un pas en avant.

"Anvil et Ki Song ont eu la bonne idée, vous savez. Il ne peut y avoir qu'une seule personne portant la couronne. Ils ont raison, mais que pouvais-je faire ? Je voulais être cette personne. Je ne pouvais pas les tuer moi-même, alors j'ai dû utiliser quelqu'un de crédule pour faire diversion."

Sunny ricana.

"Alors je vous ai utilisée. Et maintenant... je n'ai plus besoin de vous."

Nephis pinça les lèvres, le regardant calmement.

Quelques secondes plus tard, elle demanda :

"Alors... tout cela n'était qu'un mensonge ?"

Sunny rit.

"Bien sûr ! Pensiez-vous que j'aimais être traitée comme votre jouet ? Vous pensiez que j'avais envie de passer du temps en votre compagnie ? Ah, j'ai détesté chaque minute. Vous séduire était étonnamment facile, mais supporter le fardeau de votre naïve infatuation était une corvée désagréable."

Elle pencha la tête, puis soupira et leva la Bénédiction.

"Je... vois. C'était donc comme ça, alors. Je comprends. Non, peut-être pas. Mais vous avez raison. Je n'aurais pas dû vous faire confiance."

Ses yeux brillèrent d'un éclat aveuglant, avant de reprendre d'un ton égal :

"Je pense que je me sentirai blessée par votre trahison... plus tard. Peut-être même que je serai blessée de vous avoir tué. Autant dire que je dois me dépêcher de vous tuer."

Sunny sourit amèrement derrière le Masque de Weaver.

Ils se regardèrent tous les deux, l'air crépitant de tension à l'endroit où leurs regards se croisaient.

Durant quelques instants, le monde entier sembla s'immobiliser, ajoutant une pression de plus en plus forte jusqu'à l'écraser.

Les ombres s'agitèrent, devenant de plus en plus profondes. La lame de la Bénédiction brillait d'une lumière radieuse, chassant les ombres et illuminant les deux Suprêmes qui se préparaient au combat.

Puis, en un clin d'œil, Sunny et Nephis s'élancèrent vers l'avant.

Il y eut un éclair aveuglant et un coup de tonnerre...

Lorsque l'éclair s'estompa, les soldats virent le Seigneur des Ombres agenouillé, la lame d'Étoile Changeante enfoncée dans sa poitrine.

Sunny gémit, luttant pour saisir sa lame.

Le regardant de haut, Nephis prit la parole solennellement :

"Trois guerriers Suprêmes de l'humanité sont morts aujourd'hui. Ah, quel gâchis..."

Un lourd soupir s'échappa de ses lèvres.

Au même moment, la voix de Cassie résonna dans la tête de Sunny :

[Nephis dit de ne pas être si dramatique. Vous n'êtes pas vraiment blessé !]

Sunny frémit, faisant toujours semblant de souffrir.

La Bénédiction était en effet enfouie dans sa poitrine... mais la zone autour de la blessure supposée s'était transformée en une ombre intangible juste avant qu'elle ne frappe, il n'était donc pas blessé. C'était tout de même un peu douloureux, mais comme Nephis n'avait pas mis d'intention meurtrière dans son coup, son âme était en grande partie intacte.

[Eh bien, dites-lui de mieux jouer son rôle. Attendez, non... en fait, peu importe. Dites-lui qu'elle se débrouille très bien !]

Nephis n'était pas connue pour ses talents d'actrice. Elle faisait de son mieux.

Au cours de ces quelques instants, Sunny avait souhaité rejouer leur combat vicieux dans la Tour Cramoisie. Il s'était imaginé perdre le combat, puis entendre Nephis demander d'une voix tremblante pourquoi il l'avait laissée gagner.

Mais il s'était alors rendu compte qu'il n'était pas nécessaire de la tromper en faisant croire qu'elle l'avait tué.

Il n'avait qu'à demander.

Il avait donc dit ce qui devait se passer à Cassie, qui en avait fait part à Nephis.

Et c'est ainsi que le Seigneur des Ombres était en train de mourir.

[Elle dit que vous nous devez une bonne explication plus tard.]

Sunny força un sourire.

[Je vais... essayer.]

Serait-il capable d'expliquer ? Probablement oui, avec quelques difficultés.

Elle me fait suffisamment confiance pour me suivre sans me demander pourquoi... pourquoi est-ce si mignon ?

Ce disant, Sunny fit semblant de convulser...

Et se fondit dans les ombres.

Au même moment, sa légion noire disparut à son tour, retournant dans son âme.

Nephis resta seule, comme un îlot de lumière dans l'océan de ténèbres.

Victorieuse.

La longue guerre... était terminée.



Quelques jours plus tard, une imposante Porte des Rêves s'ouvrit dans le ciel clair de Bastion, et l'étonnante silhouette de l'Île d'Ivoire en émergea lentement, dérivant parmi les nuages pour planer au-dessus du grand château.

Des millions de personnes s'étaient rassemblées dans les rues de la cité pour assister au retour triomphal d'Étoile Changeante, la dernière fille du clan de la Flamme Immortelle...

La nouvelle dirigeante de l'humanité.

Au-dessus d'eux, Nephis contemplait le spectacle familier de la cité tentaculaire qui s'était développée sur les rives du Lac Miroir. Puis, avec un soupir, elle se détourna et quitta le balcon.

Descendant les escaliers, elle traversa les couloirs de la Tour d'Ivoire et pénétra dans une pièce spacieuse.

Là, une superbe femme était assise dans un fauteuil roulant, face à la fenêtre. Son visage était dénué d'émotion et son regard était étrangement creux... comme si elle n'était pas du tout présente.

Posant un vase avec des fleurs fraîches sur la table près du lit, Nephis s'approcha de la fenêtre, s'appuya sur le rebord de cette dernière et regarda la femme sans rien dire.

Celle-ci resta silencieuse pendant un moment, avant de soupirer.

"Bonjour, maman. Je suis désolée que tu sois mal à l'aise... c'est juste qu'il m'est difficile de venir à CSQN ces jours-ci. Et je ne sais pas combien de temps encore tu pourras y rester en toute sécurité. Alors... j'ai demandé à Cassie de t'amener ici."

Nephis s'attarda quelques instants.

"Je suis Suprême maintenant. Et j'ai vengé papa. Ses assassins sont six pieds sous terre... enfin, deux d'entre eux."

Une ombre passa soudain sur son visage.

"Oh. C'est vrai. Tu ne peux pas savoir... en ce qui te concerne, ils ont toujours été tes amis. Dans ce cas, je suis désolée. Tes amis sont décédés."

Après quoi, elle sourit maladroitement.

"Au fait — je crois que j'ai un petit ami maintenant. Il est très beau. Je suis sûre que tu l'aurais aimé... oh, mais les choses sont un peu compliquées entre nous en ce moment. Tout est compliqué en général."

Avec un soupir, elle regarda la fenêtre et dit avec nostalgie :

"Notre monde est en train d'être dévoré par le Royaume des Rêves. Il y a tant à faire avant qu'il ne soit entièrement englouti... Je suis terriblement occupée, et lui aussi."

Elle regarda la femme et sourit.

"Nous devons devenir des dieux, après tout."

Sur ces mots, Nephis inspira profondément et se dirigea vers la porte.

Elle ignorait tout du temps dont ils disposaient, mais celui-ci n'était probablement pas aussi long qu'ils l'espéraient.



Dans un endroit très éloigné, une terre désolée s'étendait sous un ciel sans étoiles, enveloppée d'une obscurité éternelle. Au cœur de cette terre se trouvait un cratère colossal, et à son bord, une cité sombre se dressait, vide et abandonnée.

Rien ne bougeait dans celle-ci...

Jusqu'à ce que, soudain, un magnifique temple noir apparaisse, comme s'il avait toujours été là, dans les ténèbres.

Très vite, deux silhouettes sortirent de ce dernier.

L'un d'eux était un jeune homme à la peau pâle, vêtu d'une simple tunique noire.

L'autre était une petite femme qui flottait à quelques centimètres du sol, avec une expression sinistre sur le visage.

Regardant autour d'elle, Aiko secoua la tête en signe d'incrédulité.

"Bon sang. Je n'aurais jamais cru revenir un jour dans cet enfer. Hé, patron, est-ce qu'on a vraiment besoin d'être ici ?"

Sunny la regarda et haussa les épaules.

"Il n'y a presque plus de Créatures du Cauchemar ici. C'est l'un des endroits les plus sûrs du Royaume des Rêves, vraiment... en plus, tu ne peux pas voir dans l'obscurité ? Pourquoi es-tu si en colère ?"

Aiko le regarda avec indignation.

"Pourquoi suis-je en colère ? Mon travail ! Je suis à nouveau sans emploi ! Tous les efforts que j'ai consacrés à la mise en place de la notoriété du Brillant Emporium, et mon patron n'a eu qu'à disparaître et à devenir la plus vilaine des ordures de l'humanité ! Et mourir. Vous ne pourriez pas au moins avoir la décence de rester mort après être mort, hein, patron ?!"

Sunny toussota.

"La décence ? Qu'est-ce que c'est ?"

Après quoi, il tapota l'épaule de la petite fille.

"Ne sois pas triste, Aiko. Tu crois que les profits de guerre, ce n'est rien d'autre que ça ? Laisse-moi te dire..."

Il fait un geste vers les rues sombres et désolées.

"Le colonialisme ! C'est là que se trouve le véritable argent. Et le Rivage Oublié est un lieu de prédilection pour les colonies."

Sunny sourit.

"Alors... qu'en dis-tu ? On construit une cité ici ?"

Une cité paisible, loin de tous conflits.

Cette dernière resterait paisible pour un temps, du moins...

[Fin du neuvième volume : Throne of War]

• • •

Mot de l'auteur :

Aujourd'hui, j'ai publié les derniers chapitres du neuvième volume de Shadow Slave. J'espère que vous avez passé un excellent moment à suivre Sunny dans son périple à travers le paysage tendu et compliqué de la Guerre des Domaines pour atteindre ses objectifs et remodeler l'avenir selon sa volonté.

Ce volume a été le plus long jusqu'à présent. À l'avenir, nous allons nous concentrer sur des aventures plus amusantes et plus autonomes, si bien que les prochains volumes seront plus courts.

À bientôt !
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